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PRÉFACE 


Pour  la.  rédaction  du  présent  ouvrage,  Tauteur  a  pris  pour  point 
de  départ  le  Codex  français  (1866),  le  Formulaire  des  hôpitaux 
àvUs  de  Paris  (1867),  et  le  Formulaire  des  hôpitaux  militaires 
(1869),  dont  il  a  reproduit  toutes  les  formules  sans  exception, 
avee  celles  que  la  Société  de  Pharmacie  de  Paris  a  proposées  au 
Congrès    pharmaceutique    international    de    Saint-Pétersbourg, 
en  1874;  puis  les  principaux  formulaires  étrangers  et  les  mono- 
graphies des  meilleurs  thérapeutistes  et  pharmacologistes  de  TEu- 
rope  ont  été  soigneusement  dépouillés  et  comparés.  Moyennant  ce 
fiiieeaa  de  documents,  il  a  cherché  à  présenter  pour  chaque  mé* 
dication,  c'est-à-dire  pour  chacune  des  grandes  indications  thé- 
nqwntiqués,  et  toujours  en  procédant  du  simple  au  composé,  les 
ressources  dont  dispose  la  science  moderne. 

Le  titre  de  Formulaire  international  eût  sans  doute  exigé 
fomploi  simultané  des  langues  latine  et  française  que  l'auteur 
m  lédainé  lui-même  pour  le  Codex  français  dans  ses  Remarques 
crttîfMt,  mais  alors  le  volume  doublé  n'était  plus  portatif  et 
fwdalt  par  là  même  une  partie  de  son  utilité  pratique. 

L'antenr  a  essayé  de  tourner  cette  difficulté  :  les  dénominations 
éet  eomposés  chimiques  imposées  par  la  nomenclature  ne  peuvent 
gaftre  laisser  de  place  au  doute,  d'ailleurs  les  formules  numériques 
joinlM  à  ees  dénominations  éloignent  toute  chance  d'erreur  ou  de 
«OBfanon  ;  mais  quant  aux  espèces  végétales  ou  animales,  le  nom 
valgairo  français  eût  souvent  laissé  dans  le  vague  la  détermination 
fréebe  de  Tespèce  ;  ici  le  recours  au  latin  était  de  toute  nécessité. 
AdhI,  dans  la  rédaction  des  formules,  le  nom  français  de  chaque 
Mbatanee  simple,  d'origine  végétale  ou  animale,  est-il  suivi  du 
«•m  latin  de  Tespèce  qui  la  produit.  Ce  système  aura  tout  au  moins 
rcfantage  de  fixer  naturellement  dans  la  mémoire  les  dénomina- 
1|mis  teientifiques  dont  on  se  déshabitue  en  se  servant  des  for- 
■Mlaini  publiés  en  France  dans  ces  dernières  années. 
■  Vautres  critiques  sont  prévues  :  on  accusera  l'ouvrage  d'être 
-faMMOplet  comme  formulaire  international.  Sur  ce  point,  voici  les 
JBltiAeatîons  de  l'auteur  ;  d'abord  un  Codex  vraiment  universel  est 
vtoph;  U  faudrait,  pour  le  rédiger,  un  congres  Ol^  \î\éTvv^^ 


rnÉcACE. 
licaux  et  pliiirmBcenliqiie.*,  discutant  pendanl^de 
longues  nnnéiïs  les  besoins  et  las  habitudes,  et  même  les  préju{;és 
thérniip"lii|uoa  de  toutes  les  nations.  Encore,  cotte  œuvre  serai t-olle 
ïni:cssniiiiiit.>iit  à  refaira  svlon  les  progrès  de  la  chimie  et  de  In 
phonu.ii'li',  lie  la  pliarmacologîc  et  de  In  thérapeutique.  Un  CodsK, 
quel  gii'il  »oi1,  est  încomplot  par  essence,  comme  in  science  elle- 
même  est  incomplélc. 

L'école  moderne  do  la  thérapeutique  et  de  la  médecine  expéri- 
mentale pourrait  bien  exprimer  une  critique  inversa,, et  blÂmer 
l'inserlion  d'un  grand  nombre  de  médicaments  d'une  utilité  mé- 
diocre el  dont  l'action  est  imparfaitement  connue.  A  ce  sujet,  voici 
les  considérations  que  l'auteur  croit  devoir  soumetlre  au  public  : 
assurément  s'il  avait  omis  lous  les  agents  d'une  utilité  contestable, 
Touvrage  lemit  beaucoup  moins  volumineux;  mais  s'il  n'a  pasen- 
trepris  la  réforme  de  la  matière  médicale,  il  espère  au  molni 
l'avoir  prépari'r!,  on  cherchant  à  classer  dans  chaque  médication 
li'sag''"''^  !""■  onire  d'hii|iiirL;iii,;r,  el  en  qualifiant  comme  inutiles 
et  incfilcaces  nn  iiiiiiibrc  iM^usiili'i'uhlc  do  médicaments  que  le  res- 
pect GX!igL;ré  (k's  anciens  usu^tt;  a  maintenus  dans  les  formulaires 
officiels. 


La  classification,  dont  les  motifs  s 
tt  la  SI 


t  déduits  dan 


l' introït  uc- 


Tlne  première  section  comprend  les  matiÈres  premières  sans  ac- 
tion lliéi'iipei^tiquo  bien  déterminée,  puis  viennent  dans  des  sec- 
lions  distinctes,  les  agents  désinfectants,  reconstituants,  aslrin- 
genls,  sliinulante,  rabéHants,  vésicants  et  caustiques,  lesémollienls, 
les  feiiipérants,  les  contro-slimulants  ;  les  médicaments  spéciaux 
des  appareils  nerveux,  digestif,  respiratoire,  circulatoire,  exhalant, 
:,  génito-urinairc,  utérin,  mammaire  et  biliaire;  les 
le  tpécillques  des  maladies  cutanées  ou  herpétiques, 
^syphilitiques,  blennorrhagiques,  scroruleuses,  goul- 
évralgiques,  scorbutiques, 
'  n  tirUlnres  et  les  gerçures,  contre  le 
V  les  empoiso 


PRÉFACE.  VII 

Sous  le  tltro  de  Mémorial  thérapeutique,  une  table  alphabé- 
tique  des  maladies  renvoie  aux  formules  proposées  contre  elles 
dans  le  corps  de  Touvrage.  Ce  mémorial  a  surtout  pour  objet  de 
remettre  incessamment  sous  les  yeux  des  praticiens  les  ressources 
de  l'arsenal  thérapeutique  qu*îls  savent  mettre  en  œuvre  ;  il  est 
précédé  d*un  tableau  comparatif  des  doses  auxquelles  les  médi- 
caments les  plus  actifs  sont  prescrits  dans  les  principaux  formu- 
laires et  par  les  auteurs  qui  font  autorité. 

La  table  des  auteurs,  renvoie  aux  formules  et  aux  indications 
données  par  chacun  d'eux. 

Là  table  générale  des  matières  comprend  toutes  les  dénomina- 
tions usuelles  des  diverses  substances  et  des  formules. 

Au  travail  personnel  accumulé  par  Tauteur  pendant  vingt  années 
de  professorat,  plusieurs  savants  praticiens  ont  apporté  le  con- 
cours de  leur  expérience  et  de  leurs  lumières. 

Il  doit  d*abord  rendre  hommage  à  M.  Gubler,  l'éminent  pro- 
fesseur dont  il  a  souvent  consulté  les  Commentaires  thérapeu- 
tiques du  Codex,  et  à  M.  Rabuteau,  dont  les  Éléments  de  théra- 
peutique lui  ont  été  très-utiles. 

M.  le  docteur  Dequevauviller,  M.  Falières,  pharmacien,  M.  le 
docteur  A.  Schaeuflèle,  pharmacien,  ont  bien  voulu  revoir,  en 
entier,  le  texte  ou  les  épreuves  de  la  première  édition.  M.  le  pro- 
fesseur A.  Hardy,  M.  le  professeur  Rousset,  M.  le  docteur  Sous,  et 
M.  Perrons,  pharmacien,  ont  bien  voulu  examiner  et  contrôler 
divers  chapitres  relatifs  à  des  médications  spéciales. 

—  Plusieurs  savants  confrères  ont  concouru  au  perfectionnement 
de  la  présente  édition  par  des  observations  critiques  ou  par  la 
communication  de  leurs  travaux  personnels.  Ce  sont  :  MM.  les 
docteurs  A.  Hardy,  Delioux  de  Savignac,  Sous,  HomoUe,  Garon  et 
P.  Ghernowitz,  et  MM.  les  pharmaciens  Marty,  A.  Schaeuffèle,  Mayet 
Duquesnel,  Fréd.  Wurtz,  E.  Genevoix,  Roussin  et  Latour  (E.  N.). 
L'auteur  s'acquitte  d'un  devoir  de  reconnaissance  envers  les 
savants  confrères  qui  l'ont  aidé  à  remplir  sa  tâche,  en  les  priant 
.de  recevoir  ses  remerciments  publics. 

L'accueil  fait  à  la  première  édition  l'engage  à  renouveler  son 
appel  à  la  bienveillance  des  praticiens  et  des  amis  de  la  science^ 
il  recevra  avec  gratitude  et  s'empressera  de  mettre  à  profit  les 
critiques  et  les  indications  qui  lui  permettraient  d'améliorer  sow 
œuvre. 

Mars  i876. 


0ISBe0  et  principales  abréTlatlons. 


iK  Mëdicament  officinal  ou  pouvant 
être  conserve  dans  l'officine. 

Les  chiffres  précèdes  du  siffne  +  ou 
du  sigcne  —  et  accostés  du  çigne  <* 
indiquent  des  degrés  du  thermo- 
mètre centigrade  au-dessus  ou  au- 
dessous  de  zéro. 

Les  chiffres  accostés  du  signe  °  et 
non  précédés  des  signes  +  ou  —  , 
indiquent  des  degrés  de  l'arcomètre 
de  Baume. 

Les  chiffres  précédés  du  mot  alcool 
signifient  des  degrés  de  l'alcoo- 
mètre centésimal. 

=  égale. 

I  à  la  suite  d'une  préparation,  mdi- 
que  qu'elle  est  recommandée  par 
l'auteur. 

?  à  la  suite  d'une  préparation,  indi- 
que le  doute  sur  l'emcacité. 

aa.  De  chaque. 

Ac.  ou  ac.  Acide. 

Am.  Amer. 

B.  Aréomètre  deBaunié* 

B.  M.  Baiu-marie. 

B.  S.  Bain  de  sable. 

ce.  Centimètre  cube, 

Centigram.  Centigramme. 

GoUut.  ColUitoire. 

Coll.  ou  Colly.  Collyre.. 

Gomp.  Composé. 

Goncass.  Concassé. 

c.  Contre. 

Grist.  Cristallisé. 

D.  Densité. 

D.  Décdction  ou  décocté. 

Décigram.  Décigramme. 

Ec.  ou  éc.  Ecorce. 

Elect.  Electuaire. 

Elix.  Elixir. 

Empl.  Emplâtre. 

Emuls.  Emulsion. 

Esp.  Espèces. 

Ess.  Essence. 

Extr.  Extrait. 

F.  ou  f.  Faites. 

FI.  ou  fl.  Fleur. 

Feuil.  Feuille. 

Garg.  Gargarisme. 

Glycér.  Glycéré.  • 

Grom.  Gomme. 

Gram.  Gramme. 

Infus.  Infusion  ou  infusé. 

Inject.  Injection. 

Kil.  Kilogramme. 

Lav.  Lavement. 

Lia,  Linimeni. 
Lit  Litre. 
M.  oa  m.    Mêlez. 


Met.  ou  m.  après  un  chiffre,  Mètre. 

Milligram.  Milligramme. 

Offic.  Officinal  ou  Officinalis. 

Op.  Opiacé. 

P.  ou  p.  Page,  pour  ou  par. 

P.  E.  ou  p.  c.  Parties  égales. 

Pil.  Pilule  ou  pilules. 

Pom.  Pommade. 

Porphyr.  Porphyrisé. 

Pot.  Potion. 

Poud.  Poudre. 

Prép.  ou  prép.  Préparation  ou  pré- 

Sarez. 
V.  Pulvérisé. 

Purif.  Purifié. 

Q.  S.  ou  q.  s.  Quantum  satîs. 

Q.  V.  ou  q.  V.  Quantum  volueris. 

Rac.  Racine. 

Sem.  Semences. 

Sp.  Sirop. 

Sol.  Solution  ou  soluté. 

Teint.  Teinture. 

Tis.  Tisane. 

Voy.ou  voy.  Voyez, 

God.  fr.  Codex  français  de  1866. 

F.  H.  M.  Formulaire  des  hôpitaux 
militaires  de  1869. 

H.  P.  Formulaire  des  hôpitaux  de 
Paris,  1867. 

Ph.  allem.  Pharmacopées  allemandes. 

Ph.  aut.  ou  autrich.  Phaiinacopée 
autrichienne. 

Ph.  bad.  Pharmacopée  badoise. 

Ph.  bav.  Pharmacopée  bavaroise. 

Ph.  belg.  Pharmacopée  bel^e. 

Ph.  britan.  Pharmacopée  britannique. 

Ph.  dan.  Pharmacopée  danoise. 

Ph.  Edimb.  Pharmacopée  d'Edim- 
bourg. 

Ph.  espag.  Pharmacopée  espagnole. 

Ph.'fin.  Pharmacopée  finlandaise. 

Ph.  germ.  Pharmacopée  germanique. 

Ph.  hamb.  Pharmacopée  hambour- 
geoise. 

Ph.  han.  Phamarcopée  hanovrienne. 

Ph.  helv.  Pharmacopée  helvétique. 

Hh.  hess.  Pharmacopée  hessoise. 

Ph.  hoU.  Pharmacopée  hollandaise. 

Ph.  ital.  Pharmacopée  italienne. 

Ph.  Lond.  Pharmacopée  de  Londres. 

Ph.  pruss.  Pharmacopée  prussienne. 

Ph.  vurt.  Pharmacopée  vurtember- 
geoise. 

Soc.  de  ph.  Formules  proposées  pour 
le  Codex  international  par  la  So- 
ciété de  pharmacie  de  Paris. 

Soc.  de  pharm.  de  Bord.  Société  de 
pharmacie  de  Bordeaux. 


ÉNUMÉRATION 

DES   MÉDICAMENTS  SIMPLES  ET  COMPOSÉS 

QUI  DOIVENT  SE  TROUVER  DAMS  TOUTES  LES  PHARMACIES  FRANÇAISES 


DROOUBS  SIMPLES  TIREES  DES  VEGETAUX  ET  DES  ANIMAUX. 


Absinthe  graAde. 
Absinthe  maritime. 
Aconit  napel. 
Agaric  de  chêne. 
Alkékengc. 
Aloèsdu  Cap. 
Amandes  douces. 
Amidon. 
Anis  ëtoilë. 
Anis  vert 

Aristoloche  serpentaire. 
Armoise. 
Arnica. 

Arrow-root  de  la  Jamalq. 
Asa  fœtida. 
Asperges  (racines). 
Aunëe  officinale. 
Badiane  ou  Anis  étoile. 
Bardane. 
Baume  de  Tolu. 
Bdellium  d'Afrique. 
Belladone. 

Benjoin  amygdaloïdc. 
Bistorte. 
Blanc  de  baleine. 
Bouillon-bl.  ou  Molène. 
Bourrache. 
Cachou. 

Camomille  romaine. 
Camphre  du  Japon. 
Canne  de  Provence. 
Cannelle  de  Ceylan. 
Cantharides. 
Capillaire  du  Canada. 
Cardamome  du  Malabar. 
Carragaheen. 
Casse  ofTicioale. 
Castoréum. 
Centaurée,  petite. 
Chardon  béait 
Chicorée  sauvage. 
Chiendent  officinal. 
Cigué  officinale. 
Cire  d'abeilles. 
Colombo  {racine  do). 
Co/wàaae  ouArcanson, 
CûJogù/ato. 


Consoudc,  grande. 

Copahu. 

Coquelicot. 

Coriandre. 

Corne  de  cerf. 

Cousso. 

Croton-tiglium. 

Cubèbe. 

Cumin. 

Curcuma  long  et  rond. 

Dictame  de  Crète. 

Digitale. 

Douce-amcrc. 

EIcmi  du  Brésil. 

Ellébore  blanc- 

Ei^ot  de  seigle. 

Euphorbe  des  Canaries. 

Fenouil  doux. 

Fenuçrec. 

Fougère  mâle. 

Fragon  épineux. 

Fumeterre. 

Galanga  officinal. 

Galbanum. 

Galipot. 

Galle  de  chêne  d'AIep. 

Garou. 

Gaïac. 

Gélatine  animale. 

Genévrier  commun. 

Gentiane. 

Germandréc. 

Gingembre. 

Girofle. 

Gomme  adragant. 

Gomme  ammoniaque. 

Gomme  arabique  vraie. 

Gonmie-gutte. 

Gonune  du  Sénégal. 

Graisse  de  porc. 

Guimauve,  rac.  feuill.  fl. 

Huile  de  cade. 

Huile  de  foie  de  morue. 

Ich  thy  ocoiie. 
IpécacuanhsL  annelé. 
Iris  de  Florence, 
Jalap  Uibdreux. 


Jujubes. 

Jusquiame  noire. 
Lavande  officinale. 
Lichen  d'Islande. 
Lierre  terrestre. 
Lin. 

Lycopode. 
Manne. 

Mauve,  feuil.  fi.. 
Mélilot  officinal. 
Mélisse  officinale. 
Ményanthe  ou    trèfle 

d'eau. 
Menthe  poivrée. 
Mercuriale  annuelle. 
Miel. 
Morclle. 

Mousse  do  Corse. 
Moutarde  blanche. 
Moutarde  noire. 
Musc. 
Myrrhe. 
Néroli. 
Nicotiane. 
Oliban. 
Opium. 
Or^e. 

Onçan  vulgaire. 
Ortie  blanche. 
Pariétaire. 
Patience  sauvage. 
Pensée  sauvage. 
Pervenche. 
Pied-de-chat. 
Poix  de  Bourgogne. 
Poix  résine. 
Polygala  de  Virginie. 
Polypode  commun. 
Quassia  amara. 
Quinquina  grishuanuco. 
Quinquina  calisaya, 
Quinquina  rouge. 
Raisins  secs. 
Ratanhia. 
Réglisse. 

Rhubarbe  de  Qvmc. 
Riz. 
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Romarin. 

Ronce  sauTage 

Rose  rou|^e. 

Rue. 

Sabine. 

Safran. 

Sagapdnunk. 

Sagou. 

Salsepareille  du  Mexique 

Sang-dragon. 

Sangsue  médicinale. 

Sapin  argenté  (Iwnr^ç.). 

Saponnairc  officinale. 

Sassafras. 


Sauge  officinale. 

Scabieuse  feuil.  capitule. 

Scammonée  d'Alep, 

Scille. 

Scolopendre. 

Scmxbum. 

Semen-contra. 

Séné  d'Egypte. 

Squine. 

Staphisaigre. 

Stramoine. 

Styrax  liquide. 

Succin  ou  karabc. 

Sureau. 


Tanaisie. 

Tapioca. 

Térébenthine  de  l'épicéa. 

Térébenthine  du  mélèze. 

Térébenthine  de  Venise. 

Thé. 

Thym. 

Tilleul. 

Tormentillo. 

Tussilage  ou  pas>d*âne. 

Valériane  sauvage. 

Vanille. 

Véronique. 

Violette  odorante. 


SUBSTANCES  TIREES  DES  METAUX  ET  PRODUITS  CHIMIQUES. 


Acétate  de  ploinU 
Acide  arsénicux. 

—  citrique. 

—  oxalique.  . 

—  tartnque. 
Alcool. 

Ammoniaque  liquide. 
Borate  de  soude. 
Bicarbonate  de  soude. 
Caii)onafee  d'animon. 
Carbonate  de  chaux. 


Carbonate  de  magnésie. 
Carbonate  de  plcHub. 
Carbonate  de  potasse. 
Carbonate  de  soude. 
Chlorate  de  potasse. 
Chlorhydrate  d'ammon. 
Chlorure  do  cliaux  sec. 
Chlorure  de  sodium. 
Créosote. 
Dcxtrine. 
Ether  sulfuriquc. 


Glycérine. 

Iode. 

lodure  de  potassium. 

Mercure. 

Nitrdte  de  potasse. 

Soufre. 

Sulfate  d'alum.  et  de  pot. 

Sulfate  de  cuivre. 

Sulfate  de  magnésie. 


PRODUITS   PHARMACEUTIQUES. 


Produits  chimiques* 

Acide  acétique  cristallis. 

—  benz.  par  sublim. 

—  tannique. 

—  sulfurique  purifié. 

—  —      dilué. 

—  —      alcoolisé. 

—  nitrique  officinal. 

—  —      alcoolisé. 

—  borique  cristallisé. 

—  dilorhy.  dissous. 

—  pruss.  médicinal. 
Acétate  de  potasse. 

—  d'ammon.  liquide 
Alcool  campliré. 
Alcookit  de  romarin.. 

—  de  m.  poivrée. 

—  d*ànis. 

—  do  valériane. 

—  de  cochléarL-T. 

—  de  Fioravanti. 

—  mélisse. 
Alcoolaturc  d'aconit. 
Arséniate  de  soude. 

Antimoine  diaphor.  lavé. 
Baume  opodeldoch. 


Bromure  de  potassium. 
Boules  de  Mars. 
Cérat  de  Galion. 
Citrate  de  fer  ammon. 
Conserve  de  rose. 
Carbonate  de  chaux. 

—  de  soude  cristall. 
Bicarbonate  de  potasse. 
Digitaline. 
Eau  distillée. 

—  de  laitue. 

—  de  fl.  d'or. 

—  de  laurier-cerise. 

—  de  rose. 

—  de  fleurs  de  tilleul. 

—  do  menthe  poiv. 

—  de  cannelle. 
Électuaire  diascordium. 
Pàtc  de   gomme  arabiq. 

—  de  jujubes. 

—  do  lichen. 

—  de  réglisse  brune. 
Emplâtre    de    poix    de 

Boargog'ne. 

—  do  ciguo. 

—  d'ext.  de  ciguo. 

—  resicaloiro. 


Emplâtre  simple. 

—  diach.  ^ommé. 

—  mercunel. 

—  de  savon. 

—  brun. 
Espèces  aromatiques. 

—  pectorales. 

—  cmoUientes. 

—  vulnéraires. 
Extrait  de  ciguë. 

—  de  feuilles  d'aconit. 

—  —  de  bel  lad. 

—  —  de  chicorée. 

—  —  de  fumet. 

—  —  de  jusq. 

—  —  de  stram. 

—  —  de  tr.  d'eau. 

—  de  brou  de  noix. 

—  de  laitue. 

—  de  gentiane. 

—  de  ratanhia. 

—  de  rac.  de  sapon. 

—  de  digitale. 

—  de  feuilles  d*arm. 

—  de  somm.  d'absinki 

—  de  petite  oeotRursi  * 
\   —  de  tttuH'*' 
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Extrait  de  quinquina. 

—  de  quinq.  calisaya. 

—  de  genièvre. 

—  de  casse. 

—  de  galac. 

—  d'opium. 

—  alcool,  de  digital. 

—  —  de  rac.  d'ipéc. 

rac.  de  salsp. 

racine  de  valér. 

quinq.  g.  huan. 

quinq.  calysaya. 

feuilles  bellad. 

feuilles  de  ciguë 

feuille  de  jusq. 

pavot  blanc. 

Huile  d'amandes  douces. 

—  de  ricin. 

—  de  croton  tiglium. 
Beurre  de  cacao. 
Graisse  de  porc  ou  axonge 
Huile  de  foie  de  morue. 
Huile  camphrée. 

—  de  camomile. 
Hdume  tranquille. 
Huile  volatile  de  girofle. 

—  de  fl.  d'orang*. 

—  de  romarin. 

—  de  menthe. 

—  de  thym. 
Huile  de  fr.  d'anis. 

— volât,  de  zestes  de  cit. 
Mellite  de  rose  rouge. 

—  de  mercuriale. 
Oxymel  scillitique.  ' 
Pilules  d'aloès  simples. 

et  de  gom.-gutte. 

— •    ante-cibum. 

—  de  cynogl.  opiac. 

—  dejusquiame  et  de 
valér.  composées. 

—  protocarbon.  de  fer. 

—  mercur.  purgat. 
Granules  de  digitaline. 
Ponwiade  camphrée. 

—  de  concombres. 

—  épispast.  jaune. 

—  —  .  verte. 

—  —      au  garou. 

—  de  banm.  nerv. 

—  populéum. 

—  rosal. 

—  citrine. 

—  mercuriclle. 
—'  mercor.  faible. 

Oognanl  bMilicum. 
Ptidrt  de  oolombo, 


•    / 


be) 


Poudre  de  ratanhia. 

—  de  gentiane. 

—  de  guimauve. 

—  de  réglisse. 

—  d'ipécacuanha. 

—  de  jalap. 

—  de  rhubarbe.     • 

—  de  salep. 

—  dequassia  amara. 

—  de  valériane. 

—  de  cannelle. 

—  de  quinquina    gris. 

—  —     rouge. 

—  —  *  calisaya. 

—  de  feuilL  de  bellad. 

—  —        de    ciguë. 

—  —      de  jusq. 

—  —      de  stram. 

—  —      de  séné. 

—  —      de  Sabine. 

—  de  digitale. 

—  de  scille. 

—  de  rose  rouge. 

—  de  semen-Hïontrat. 

—  de  cousso. 
•^  de  safran. 

—  de  cubèbe. 

—  de  staphisaiger. 

—  de  graine  de  lin. 

—  de  noix  vomiquc. 

—  de  cachou. 

—  de  benjoin. 

—  de  c<dophane. 
>«  de  camphre. 

—  d'asa  fœtida. 

—  de  gomme-gutte. 

—  de  myrrhe. 

—  ae  scammonée. 

—  de  gonmie  arab. 

—  de  gomme  adrag. 

—  d'opium. 

—  de  sucre. 

—  de  cantharides. 

—  do  castoréum. 

—  de  corne  de  cerf  cal. 
•^  deul.  de  merc. 

—  oxyde  r.  de  merc. 

—  tart.  d'ant.  et  de  p. 

—  d'acide  arsénieux. 

—  de  tart.  acide  p. 

—  de  suif,  de  potasse. 

—  de  borate  de  soude. 

—  debicarb.  de  soude. 

—  nitrate  de  potasse. 

—  «ulf.  d'al.  et  de  p. 

—  de  tartrate  de  po- 
tasse et  de  soude. 

—  de  charb.  végétal. 

—  de  magn.  blanche. 


Résine  de  jalap. 

—  de  scammonée. 
Poix  de  Bourgog.  purifî. 
Sirop  de  sucre  incolore. 

—  de  sucre. 

—  de  fleur  d'oranger 

—  d^éther. 

—  de  codéine. 

—  dechlor.  de  morp. 

—  de  gomme. 

—  de  guimauve. 

—  de  baume  de  Tolu. 

—  de  fumeterre. 

—  de  pointes  d'asp. 

—  de  nerprun. 

—  de  groseilles. 

—  de  cerises. 

—  de  coings. 

—  de  mûres. 

—  d'œillet  rouge. 

—  de  violette. 

—  de  f.  sèches  d'abs. 

—  de  racine  de   gcnt. 

—  de  mousse  de  Corso. 

—  de  valériane. 

—  de  gaïac. 

—  de  salsepareille. 

—  de  digitale. 

—  de  belladone. 

—  dMpécacuanha. 

—  diacode. 

—  d'opium. 

—  de  ratanhia. 

—  de  thridacc. 

—  d'amandes. 

—  d'éc.  d'or,   amères. 

—  de  quinquina. 

—  de  quinq.  au  vin. 

—  des  cinq  racines. 

—  de  rhub.  composé. 

—  de  salsep.  composé. 

—  de  raifort  composé. 

—  d'érysimura  comp. 
Sparad.  diach.  gommé. 

—  do  colle  de  poisson. 
Collodion. 

Tablettes  de  b.  de  Tolu. 

—  de  bicarb.  de  soud. 

—  de  calomel. 

—  d'ipécacuanha. 

—  de  magnésie. 

—  de  manne. 

—  de  menthe  poiv, 

—  de  soufre. 
Pastilles  de  metvl^v^. 
Tcmiute  de  çftw\.\«xv<i. 

—  de  W\V>e*  de  tçAOa>. 

—  d'éc.  d'oTW^.  «Ett* 
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Teiiil.de  fl.  d'arnica. 

—  de  qunssia  amarn. 

—  de  racine  de  coloinl». 

—      de  jalap. 

—  —      de  rhiiD. 
---  de  sqiiam.dc  scille. 

—  de  quinquina. 

—  de  feuilles  d'abs. 

—      de  bellad. 

—  —      de  ciguë. 

—  —      de  digitale. 

—  do  ratnnhia 

—  de  vab'rianc. 

—  do  noix  vomiquo. 

—  de  girofle. 

.  —  de  cannelle. 

—  de  rac.  pyrclUre. 

—  d'aloès. 

—  de  cachou. 

—  de  scm.  do  coco. 

—  de  canlharides. 

—  de  castoréura. 

—  de  musc. 

—  de  safran. 

—  de  benjoin. 

—  d'asa  fœlida. 

—  de  myrrhe. 

—  d'iode. 

—  de  savon. 

—  d'aloès  composée. 

—  de  gent.  composée. 

—  dite  vulnéraire. 

—  balsamique. 

—  de  jalap  composée. 

—  d'absin.  composée. 

—  d'extrait  d'opium. 
Laudanum  dcSydenham. 

—  de  Rousseau. 
Teinture  éthérëe  digitale 

—  éthérée  de  camphre. 


Eau-do-vie  camphrée. 
Vin  de  gentiane. 

—  de  quinquina. 

—  aromatique. 

—  antiscorbutique. 
Qdorhydrate  de  morph. 
Chloroforme. 
Chlorure  d'or  et  de  so- 
dium. 

Chlorure  de  baryum. 

Codéine. 

Cyanure  de  potassium. 

—  de  jiiercure. 
Deutochlorure  de  merc 

sublimé. 
Deutoiodure  de  mercure 
Eau  de  chaux. 
Eau  de  goudron. 
Ether  sulfuriqiie. 

—  —        alcoolisé. 

—  acétique. 
Fleur  do  soufre  lavée. 
Fer  réduit  par  l'hydrog. 
Hypochlor.  de  chaux  liq. 

—  de  soude  liquide, 
lodure  de  potassium. 

—  de  plomb. 
Kermès  minéral. 
Lac  ta  te  de  fer. 
Limaille  de  fer  préparée. 

—  porphyrisee. 
Magnésie  calcinée. 
Monosulfure  de  sodium 

cristallisé. 
Morphine. 
Nitrate  acide    de   dcut- 

oxyde  de  mercure. 
Nitrate  d'argent  crislall. 

—  —  fondu. 
Oxyde  rouge  de  mercure 


Oxyde  de  zinc  voie  sèche 

Péroxvdedefer  hydraté. 

Phosph.  de  soude  cri  st. 

Isolasse  caust.  à  la  chaut. 

Poudre  de  Vienne. 

Protochl.  d'antimoine  li- 
quide. 

Protochl.de  mercure  par 
sublimation 

Protochl.  de  merc.  pulv. 

—  de  merc.  par  précip. 
Protoiodure  de  mercure. 
Safran  do  Mars  apératif. 
Savon  amygdalin. 
Solution  oflicmale  d'acide 

chromique. 
Solution    officinale     do 

perchlorure  de  fer. 
Solut.  arsen.  dePearson. 

—  d'arsen.  de  pot. 
Santoninc. 

Sous  sulfate  de  deutoxyde 

de  mercure. 
Sous-acétate  de  çlomb. 
Sous-nitrate  de  bismuth. 
Strychnine. 
Sulfate  de  fer  cristallisé, 

—  de  zinc  cristallisé. 

—  d'alumine  et  de  po- 
tasse desséché. 

Sulfate  de  soude  purifié. 
Sulfate  de  quinine. 
Sulfate  d'dtropine. 
Tartratc  neutre   de  pot. 

—  de  pot.  et  de  soude. 

—  de  pot.  et  d'antim. 

—  borico-potassiquc. 

—  ferrico-potassiqae. 
Tej,nture  de  Mars  tartr. 
Trisulfure  de  potas.  îtap. 
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DÉFINITIONS 

AUVENT.  —  Toute  substance  minérale  ou  organique,  digestible, 
ou  tout  au  moins  assimilable,  et  donnée  dans  le  but  de  nourrir  : 
Ex.  le  carbonate,  le  phosphate  de  chaux,  les  chlorures  de  sodium, 
de  magnésium,  etc.,  contenus  dans  les  eaux  potables  sont  des 
aliments  comme  l'amidon,  le  sucre',  les  huiles,  les  fruits,  les 
viandes,  etc. 

Nutriment.  —  Toute  substance  organique  susceptible  d'être 
assimilée  directement  et  de  nourrir  sans  avoir  été  digérée  : 
Ex.:  l'albumine  liquide,  la  fibrine  rendue  soluble  par  l'action 
prolongée  de  l'eau  bouillante,  par  l'action  du  suc  gastrique  ou  de 
la  pepsine  en  dehors  de  l'estomac,  les  bouillons,  l'osmazdme. 

GoiTDiVENT.  —  Toute  substance  minérale  ou  organique  donnée 
dans  le  but  de  stimuler  les  organes  digestifs.  Le  condiment  peut 
ne  pas  être  digestible  ni  assimilable  :  Ex.  :  Alcool,  huiles  essen- 
tielles, poivre. 

MÉDICAMENT.  —  Toutc  substance  administrée  à  l'intérieur  sous 
une  forme  étrangère  au  régime  alimentaire,  ou  appliquée  à  l'ex- 
térieur et  produisant  un  effet  non  mécanique,  en  vue  de  déter* 
miner  une  modification  fonctionnelle  et  d'atteindre  un  but  théra- 
peutique. 

Poison.  —  Toute  substance  qui,  administrée  ou  appliquée  à 
petite  dose,  produit,  par  une  action  non  mécanique,  une'  maladie 
susceptible  de  se  terminer  plus  ou  moins  promptement  par  la 
mort.  La  plupart*  des  médicaments  actifs  sont  des  poisons.  Ex.  : 
Ac.  cyanâydrique,  ac.  arsénieux,  atropine,  etc.  ;  quelques  condi- 
ments sont  aussi  des  poisons  :  Ex.  :  Essence  d'amandes  amères  ;  le 
poivre  à  la  dose  de  1  gram.  serait  un  poison  pour  un  enfant. 

€0NTRE^P0iS0N.  —  11  peut  être  chimiqtie:  Ex.  :  Magnésie  contre 
les  acides,  contre  les  sels  métalliques  ;  ou  dynamique  :  Ex.  :  Café 
zonire  les  narcotiques,  opium  conire  la  belladone. 

Traitement  ou  médication.  —  Ensemble  des  moyens  employés 
pour  atteindre  le  but  de  la  thérapeutique.  11  comprend  à  la  fois  ce 
qu'il  faut  prescrire  et  ce  qu'il  faut  défendre. 

Le  traitement  Pr(^hylactique  ou  Préservatif  a  pour  \i\\\.  ^^ 
prérea/r  une  maladie  :  Ex.  :  La  diète,  un  purgatif  Baiiti  çtftsmV.?» 
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aux  sujets   pléthoriques  menacés    de  congestions   cérébrale    ou 
pulmonaire,  ou  d'éruptions  herpétiques. 

Palliatif,  calme  les  douleurs  ou  retarde  la  terminaison  fatale 
des  maladies  qu'on  n'espère  pas  guérir  :  Ex.  :  narcotiques  contre  le 
cancer  ulcéré. 

Curalif,  qui  a  pour  but  la  guéridon;  on  distingue  le  traitement 
curatif  :  général  :  Ex.  :  Syphilides  guéries  par  les  mercuriaux 
administrés  à  l'intérieur;  chlorose  par  les  ferrugineux;  local  :  Ex. 
Cautérisation  d'un  naevus  ;  application  d'une  solution  d'azotate 
d'argent  sur  un  zona;  direct,  qui  s'adresse  à  l'élément  primitif: 
Ex.  :  Médicaments  qui  tUent  les  parasites,  employés  pour  guérîr 
les  affections  parasitaires;  lavements  astringents  contre  la  diar- 
rhée ;  indirect  qui  combat  les  éléments  accessoires  de  la  maladie  : 
Ex.  :  Toniques  reconstituants  contre  la  syphilis,  contre  les  fièvres 
intermittentes  rebelles  ;  rationnel,  fondé  en  raison  :  Ex.  :  Plaie 
enflammée,  c'est-à-dire  chaude,  rouge,  douloureuse,  engorgée, 
traitée  par  les  débilitants,  les  émollients;  plaie  indolente,  pâle, 
par  les  stimulants. 

Empirique,  non  fondé  en  raison,  applicable  à  tous  les  cas 
indistinctement  sans  tenir  Compte  de  l'âge,  du  sexe,  du  tempé- 
rament du  malade,  de  la  cause,  de  la  nature  de  la  maladie,  de 
l'intensité  des  symptômes,  des  contre-indications,  des  complica. 
tiens,  etc.  :  Ex.  :  Pommade  de  la  veuve  Farnier  contre  les  ophtbal- 
mies  ;  Rob  Boyveau-Laffecteur  contre  la  syphilis,  etc.  On  a  appelé 
empirique  le  traitement  par  les  spécifiques  dont  on  ignore  le  mode 
d'action  dans  son  essence,  mais  c'est  une  fausse  application  d'un 
mot  qui  entraîne  l'idée  de  l'ignorance  absolue  de  l'art  de  guérir. 
Les  spécifiques  sont  employés  rationnellement  lorsqu'on  tient 
compte  des  indications  et  des  contre-indications  résultant  de 
chaque  cas  particulier. 

Hygiénique,  appelé  à  tort  expectant;  le  plus  important  de  tous 
puisqu'il  modifie  les  conditions  mêmes  de  la  vie,  savoir  :  le 
milieu,  c'est-à-dire  l'atmosphère;  la  température,  c'est-à-dire 
l'activité  des  combustions  organiques;  le  vêtement,  c'est-à-dire 
les  fonctions  cutanées  :  évaporations,  excrétions,  et  aussi  la 
stimulation  du  réseau  nerveux  et  sanguin  superficiel;  Valiment, 
c'est-à-dire  la  nutrition,  les  sécrétions  et  les  excrétions  ;  les  mou- 
vements, c'est-à-dire  les  dépenses  de  forces  physiques  et  chimi- 
ques;  Yétat  moral,  c'est-à-dire  le  régulateur  de  l'organisme  : 
Ex.  :  Le  climat  maritime  et  la  gymnastique  contre  les  scrofules  ;  le 
climat  de  Madère  contre  la  phthisie,  le  régime  froid  contre 
l'hypcrsthénie    nerveuse;    le   retour  dans    les   foyers  contre  la 
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i*  Hygiéniques,  comprenant  toute  la  matière  de  l'hygiène  (ôyieia, 
santé),  savoir  :  le  milieu  où  l'homme  vit  (circumfusa)  ;  l'habitation 
et  le  vêtement  (applicata),  l'aliment  et  la  boisson  (ingesta)  ;  enfin 
l'action  métaphysique  ou  intellectuelle,  organique  ou  matérielle 
(acta). 

2o  Mécaniques,  comprenant  les  opérations  chirurgicales,  les 
bandages  et  les  appareils,  tout  ce  qui  est  exécuté  par  la.  main 
(xeip,  maiu;  ^pyov,  ouvrage), 

3"  PJtarmacologiques  (çapfiaxov,  médicament),  dont  l'cnseinble 
comprend  la  matière  médicale  proprement  dite. 

Action  des  médicaments^  —  Reconnue  par  divers  moyens  : 

1**  L^observation  clinique  ;  c'est  la  constatation  de  ce  qui  arrive 
naturellement  sous  les  yeux  de  l'observateur  et  indépendamment 
dé  son  intervention;  * 

2o  L'expérimentation  sur  l'homme  sain  ou  sur  les  animaux  qui 
a  pour  but  de  provoquer  les  phénomènes  et  de  les  étudier  en  en 
variant  les  conditions.  Mais  cette  expérimentation  est  hérissée  de 
difticultés;  il  faut  se  garder  de  conclusions  précipitées  fondées 
sur  un  «eul  phénomène  très-apparent  qu'oti  a  pu  constater.  Ainsi 
certain^  agents  sont  considérés  conune  diminuant  les  combus- 
tions organiques  bien  qu'ils  favorisent  le  travail  musculaire,  et 
on  les  a  appelés  aliments  d'épargne  ou  antidéperdileurs  parce 
qu'ils  produisent  le  phénomène  très-apparent  de  la  diminution 
de  l'urée  dans  les  urines,  mais  on  ignore  les  effets  de  ces  agents 
sur  d'autres  sécrétions  moins  faciles  à  analyser  que  les  urines,  sur 
les  sécrétions  intestinales,  cutanées,  etc.,  on  ignore  leurs  effets 
secondaires  ; 

3*  L'expérimentation  clinique  qui  exige  : 

A.  La  connaissance  de  la  maladie  et  du  malade  ; 

B.  La  connaissance  du  médicament  et  des  changements  d'ac- 
tion que  lui  impriment  les  formes,  les  doses,  les  mélanges,  etc. 

C'est  par  l'expérimentation  qu'on  réunit  les  faits  scientifiqucie 
dont  le  caractère  propre  est  de  se  reproduire  et  de  pouvoir  être 
reproduits  dans  des  circonstances  prévues  et  déterminées  ; 
4f^  Les  données  de  la  toxicologie  : 
On  considère  l'action  des  médicaments,  comme  : 
1"  Physiologique  ou  mieux  pathogénique,  comprenant  les  effets 
observés  sur  l'organisme  sain  :  Ex.  :  Galomel  :  effets  laxatif,  selles 
vertes,  puis  salivation,  plus  tard  anémie. 

La  connaissance  des  effets  pathogéniques  conduit  souvent  à 
employer  un  médicament  pour  modifier  l'organisme  malade  :  Ex.  : 
Tannin  :  produit  un  sentiment  â'astriction  et  de  sécheresse  datv% 
la  bouche,  d'où  J'on  déduit  l'utilité  du  tannin  dans  les  cas  d'Vife- 
mon-hagie  ou  de  aux  séreux,  ou  de  relâchement  des  tissus. 
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2^  Thérapeutique  ou  curative  Iorsqu*on  envisage  seulement  les 
effets  sur  le  malade  :  Ex.  :  Sinapisme,  vésicatoire  ou  caustique, 
appliqués  sur  le  siège  d'une  douleur  névralgique,  ont  une  action 
thérapeutique  manifeste. 

L'action  thérapeutique  peut  avoir  un  rapport  direct,  appréciable 
avec  l'action  pathogénique  ;  elle  est  alors  analogue  :  Ex.  :  Pédiluve 
sinapisé  détruisant  la  congestion  de  la  tête  en  produisant  la  con- 
gestion des  pieds;  perchlorure  de  fer  arrêtant  une  hémorrhagie 
par  la  coagulation  du  sang  et  Tastriction  des  capillaires. 

Elle  est  non  analogue  ou  spécifique  lorsqu'elle  n'a  pas  de  rap- 
port direct  appréciable  avec  l'action  pathogénique  :  Ex.  :  Sulfate 
de  quinine,  ac.  arsénieux  guérissant  la  fièvre  périodique;  mer- 
cure :  syphilis. 

3"  Primitive.  La  première  qui  se  produit.  Ex.  :  Électricité: 
contraction  musculaire  ;  calomel  :  purgation  avec  effet  anthelmin- 
thique. 

4**  Secondaire  :  Ex.  :  Électricité,  après  avoir  produit  la  contrac- 
tion, anime  la  nutrition  musculaire;  calomel,  après  l'effet  pur- 
gatif et  anthelminlhique,  produit  la  salivation  et  l'anémie. 

5**  Sympathique.  Résulte  de  la  solidarité  particulière  qui  unit 
certains  appareils  et  certains  organes  :  Ex.  :  La  peau  et  l'intestin; 
l'utérus  et  les  mamelles;  la  luette  et  le  diaphragme. 

6**  Chimique.  Résulte  de  la  combinaison  des  éléments  orga- 
niques avec  lemédicament  :  Ex.  :  Les  caustiques  :  potasse,  azotate 
d'argent,  etc.  On  a  aussi  en  vue  Yaction  chimique  pour  débar- 
rasser l'organisme  de  certains  produits  anormaux  :  Ex.  :  Gravelle 
urique  :  bicarbonate  de  soude,  benzoate  de  soude  ;  ou  de  certains 
poisons  :  Ex.  :  Intoxication  saturnine  :  fleur  de  soufre  à  l'intérieur, 
bains  sulfureux  à  l'extérieur. 

Souvent  on  cherche  à  éviter  l'action  chimique  lorsqu'on  yeut 
qu'un  médicament  agisse  après  avoir  été  absorbé;  on  y  réussit, 
soit  par  là  dilution  :  Ex.  :  Le  bichlorure  de  mercure  donné  en  so- 
lution très-étendue  (liqueur  de  Van  Swieten)  ;  soit  par  la  combi- 
naison préalable  avec  des  substances  organiques  qui  masquent  ou 
atténuent  les  affinités  chimiques  :  Ex.  :  Le  bichlorure  de  mercure 
donné  avec  l'albumine  ou  avec  le  lait;  les  oxydes  métalliques 
combinés  aux  acides  gras  ;  les  sels  de  fer  combinés  avec  l'acide 
citrique  et  le  citrate  d'ammoniaque. 

7°  Dynamique.  Action  de  certains  médicaments  sur  certains 
organes  ou  appareils,  ce  qu'on  appelle  quelquefois  Vaction  élective 
du  médicament,  n'est  pas  le  résultat  d'une  affinité  spéciale  pour 
tel  ou  tel  organe,  c'est  plutôt  le  résultat  de  la  sensibilité  parti- 
culière de  tel  ou  tel  organe  qui  se  manifeste  au  contact  du  sang 
tenant  le  médicament  en  dissolution  ;  c'est  ainsi  que  doit  s'en- 
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»or  la  pupille,  de  la  strychnine  sur  la  moelle,  etc.  C'est  par  la  sen- 
tibilllÉ  particulière  des  organes,  leur  contexlure  ou  leurs  fonctions 
qu'on  peut  expliquer  l'élimination  des  médicaments  par  les  uns 

Voies  d'introduction  des  «ëdiciIMENTS,  ce  sont  :  Vestûmac,  l'iit- 
|E>fm,  la  peau,  les  maqueutet,  les  caviten  closes,  le  dtfme  dtniidé, 
les  plaiet  et  les  veina. 

Enlomac.  C'est  la  ïoie  principale  d'introduction.  L'état  de  va- 
cuité de  l'estomiic  est  indîapeaeable  pour  l'adminislratiou  des 
mdilbcaments  qui  doivent  exercer  une  action  locale  but  la  mu- 
queuse, ou  une  action  chimique  sur  les  lécrétiana  stomacales.  11 
[sut  au  contraire  administrer  avec  les  aliments  les  médicaments 
destinés  k  modifier  la  composition  du  sang,  comme  te  phosphate 
de  chaux,  les  ferrugineux,  les  iodïques,  rtiuilederoie  de  mDi-uc,etc., 
et  qui  sont,  i  proprement  parler,  dos  aliments  méUicDmenteux- 
L'association  de  certains  médicaments  avec  les  substances  alimen- 
taires est  très-usitée  :  Ex.  :  Biscuits  au  bïchlorure  de  mercure  ;  bi~ 
chlorure  de  mercure,  icammonée  avec  le  lait  ;  magnésie  avec  le 
chocolat,  etc. 

L'/nleêtitt  i*cctum  est  m 
caments  surtout  loraqu'or 
gatIriquE. 

Les  médicaments  administrés  en  lavement  agissent  immédiate- 
ueat  sur  les  organes  voisins  par  imbibition,  ou  par  pénétration 
de  leurs  principes  volatils. 

La  Peau.  Les  dissolutions  aqueuses  ne  pénètrent  qu'en  quao 
tilés  inlinïtésïmaJes.  Les  solides  pulvérulents  ou  associés  aux  corps 
gras  ne  pénÈIrent  gjière  davanta^.  La  pammade  mercurïelle 
lemble  faire  exception.  L'action  de  beaucoup  do  topiques  s'ex 
pliquo,  soit  parc«  qu'ils  traversent  la  peau  i  l'étal  de  vapeur,  soi! 
tMrce  que  les  lapFurs  qu'ils  produisent  sont  inspirées  avec  l'air. 

La  if uquenia  respiratoire  est  une  voie  trfes-si^e  pom'  l'absorp- 
Uon  des  mddiciunents  volatils  ou  solubles  dans  l'eau  ;  les  solutions 
médjuunenleuses  sont  alors  divisées  mécuniqùemeat  (pulvérisées) 
»t  aspirées  avec  l'air  (Sales-Girons). 

Toutes  les  IHmitieuiies  sont  aptes  à  absorber  et  peuvent  être  uti- 
lisées pour  introduire  les  médicaments  dans  l'organisiiie. 

Lc4  injections  dans  les  Cavités  closeï  sont  employées  pour  modi- 
fler  les  surfaces  internes  de  ces  cavités  [épancheinents  séreux  ou 
pm-ulents|  mais  point,  jusqu'à  présent,  pour  en  utiliser  la  factUIé 
absorbante  en  vue  d'une  médication  générale. 

Le  Derme  dênuiM,  les  applicatioia  dermiques  exigent  la  destruc- 
'«i^ktBOttlèvemeul  deTépidermcpar  deavè&icuX». 
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Vïnocuhtion  ou  Vaccinatimi  sous-épidermique  au  moyen  d'Une 
lancette  chargée  d*une  solution  concentrée  du  médicament  est 
préférable  au  vésicatoire. 

Les  Injections  hypodenniques  au  moyen  d*une  petite  seringue 
graduée  en  cristal  dont  la  canule  s*adapte  à  celle  d'un  troeart 
capillaire  permettent  d'introduire  dans  le  tissu  cellulaire  sous- 
cutané  des  solutions  très-actives  (atropine,  morphine,  digitaline, 
quinine,  etc.),  qui  sont  absorbées  rapidement  et  sûrement. 

Les  Plaies  offrent  à  l'absorption  des  médicaments  une  voie  qu'on 
utilise  dans  quelques  circonstances  exceptionnelles. 

Les  Veines.  La  transfusion  est  comme  le  type  de  l'injection  intra- 
veineuse. .Malgré  les  tentatives  trop  hardies  des  Américains  et  de 
quelques  praticiens  qui  les  ont  imités,  les  injections  intra-veineuses 
resteront  un  procédé  d'investigation  expérimentale  sur  les  ani- 
maux vivants,  et  seront  repoussées  de  la  thérapeutique;  elles 
exposent  à  l'introduction  irr.médiate  de  l'air,  à  la  coagulation  du 
sang  et  à  la  phlébite  consécutive;  elles  sont  d'ailleurs  rempla- 
cées dans  les  cas  môme  les  plus  pressants,  par  les  injections  hy- 
podermiques ou  rectales  et  par  les  inhalations  qui  sont  moins 
périlleuses. 

Absorption  des  médicaments.  —  Corpora  non  agunt  nisi  soluta. 
Les  dissolutions  imbibent  les  membranes  et  les  traversent  par  endos- 
mose. Les  médicaments  rencontrent]dans  l'organisme  des  dissolvants 
très-actifs  : 

!•  Dans  V estomac  :  Veau  tiède  (un  très-grand  nombre  de  corps 
sont  beaucoup  plus  solubles  à  37°  qu'à  la  température  moyenne  de 
Tatmosphère)  ;  la  diastase^  qui  convertit  l'amidon  et  le  sucre  de 
canne  en  glucose  ;  la  pepsincy  qui  dissout  l'albumine  coagulée,  le 
caséum,  la  fibrine  et  le  gluten;  les  acides  du  suc  gastriquCy  qui 
agissent  comme  la  pepsine  sur  les  substances  protéiques,  et  dis- 
solvent un  grand  nombre  de  substances  minérales;  les  sels  du 
SUC  gastriquCi  (chlorures,  sulfates,  phosphates  alcalins),  qui  con- 
tribuent à  la  dissolution  des  substances  minérales  ; 

â*'  Dans  Vintestin  :  le  suc  pancréatique,  le  suc  intestinal  et  la 
bile,  qui  transfonnent  et  dissolvent  un  grand  nombre  de  sels  inso- 
lubles, d'oxydes  métalliques,  etc.,  et  qui  émulsionnent  les  corps 
gras  ; 

S'^A  la  surface  des  muqueuses j  dans  les  cavités  closes,  sur  le  derme 
dénudéf  dans  le  tissu  cellulaire^  le  sérum  chargé  de  bicarbonates 
alcalinSf  de  chlorures^  etc. 

Les  conditions  qui  influent  sur  l'absorption  des  médicaments 
sont  : 

1*  Pour  la  rendre  plus  active  : 

L'enfance  ou  la  jeunesse  des  sujets  et  surtout  l'abstinence  ; 
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2®  Pour  la  ralentir: 

La  vieillesse,  la  pléthore  sanguine,  la  plénitude  de  restomac. 

ÀCCDMULATION  DES  MÉDICAMENTS  ;  résulte  : 

1®  De  la  lenteur  de  rélimination  sécréloire,  ou  du  ralentissement 
accidentel  de  cette  élimination.  Ainsi  les  sels  qui  doivent  s'éli- 
miner par  les  urines  pourront  s'accumuler,  si  les  boissons  aqueu- 
ses sont  insuffisantes  et  si  la  transpiration  cutanée  prédomine  sur 
la  sécrétion  urinaire;  Ex.:  Sels  de  potasse  produisant  tout  à  coup 
Mes  effets  toxiques  ; 

2o  De  la  combinaison  inexpliquée  de  certains  médicaments  avec 
les  éléments  constitutifs  de  certains  organes,  d*où  une  sorte  d'em* 
magasinement  qui  finit  par  déterminer  des  effets  toxiques  ;  Ex.  :  An- 
timoine, Arsenic,  Mercure; 

3°  De  rinertie  morbide  momentanée  des  organes  digestifs  sur 
lesquels  on  compte  pour  l'absorption  ;  on  est  alors  induit  à  réitérer 
et  à  augmenter  les  doses  ;  puis  les  organes  revenant  à  l'état  nor- 
mal, les  doses  successives  qui  n'ont  point  été  absorbées  et  se  sont 
accumulées,  sont  absorbées  toutes  à  la  fois  ;  de  là  des  effets  lexi- 
ques; Ex.  :  Opium  dans  les  collapsus  et  l'algidilé  ; 

4**  La  sensibilité  élective  de  certains  organes  s'exagère  par  le 
contact  de  quelques  médicaments  spéciaux;  il  arrive  alors  que,  par 
un  effet  diamétralement  opposé  à  l'accoutumance,  une  dose  ordi- 
naire et  usuelle  produit  des  perturbations  disproportionnées  ;  Ex. 
Strychnine,  Electricité,  Alcool. 

ÉLIMINATION.  —  Expulsion  après  absorption  des  substances  : 

1**  Constituantes  des  organes  :  c'est  la  désassimilation  nor>- 
male,  qui  s'opère  par  toutes  les  voies  sécrétoires  et  excrétoires. 

^Étrangères  àVorganismet  non  assimilables,  toxiques;  celle-ci 
se  fait  aussi  par  toutes  les  voies  de  la  désassimilation  normale. 

Avant  d'être  éliminées  beaucoup  de  substances  sont  transfor- 
mées chimiquement,  dédoublées,  oxydées  ou  réduites. 

Les  Voies  d'élimination  varient  selon  les  substances  : 

A.  UrineSj  voie  principale.  Substances  éliminées  par  les  urines  : 

!•  Sans  altération: Eau,  carbonates,  azotates,  chlorures,  iodures, 
bromures,  chlorates,  phosphates,  sulfates,  borates,  oxalates,  alca- 
lins et  terreux,  ferro-cyanure  de  potassium; 

Sels  d'alcaloïdes  :  sulfate  de  quinine,  etc.  ; 

Matières  colorantes  :  indigo,  garance,  curcuma,  gomme-gutte  > 
rhubarbe,  etc.  ; 

Quelques  pnncipes  aromatiques.  ;  l'alcool  partiellement. 

^  Plus  ou  moins  aZ^eréa^:  Huiles  essentielles,  ac.  valérianique, 
asperge. 

3*  En  combinaison  :  Ac.  sulfurique,  azotique,  chlorhydriquc, 
oxalique,  snccinique,  à  l'état  de  sels  de  soude  ou  de  poU^^e. 
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4°  Transformées f  brûlées  :  Alcool  ;  acides  tartrique,  citrique,  acé- 
tique, benzoïque,  malique,  tartrates,  citrates,  acétates,  maiates  alca- 
lins, éliminés  à  Tétat  de  corbonates  alcalins  ;  les  benzoates  éliminés 
à  rétat  d'hippurates;  phosphore,  soufre,  sulfures  alcalins,  éliminés 
è  l'état  de  phosphates  alcalins,  d'ac.  sulfureux,  de  sulfates  alca- 
lins. 

B.  Substances  éliminées  avec  la  salive^  les  larmes,  le  lait  : 

1°  Sans  altération:  Chlorures,  iodures^  bromures,  alcalins. 

2°  En  combinaison  :  Iode  à  l'état  d'iodure  de  sodium  ;  le  mer- 
cure probablement  à  l'état  de  bichlorure. 
.  G.  Substances  éliminées  avec  la  bile  : 

La  plupart  des  acides  métalliques,  l'arsenic,  l'antimoine,  le 
cuivre. 

D.  Substances  éliminées  par  V exhalation  pulmonaire  : 

Eau,  acide  sulfhydrique,  huiles  essentielles,  alcool,  éther,  chlo- 
roforme, ac.  phénique. 

E.  Substances  éliminées  par  Vintestin  : 

.  Sels  métalliques;  le  fer  à  l'état  de  sulfure,  etc.,  acide  sulfhy- 
drique ;  sulfhydrate  d*ammoniaque. 

F.  Substances  éliminées  par  la  peau: 

Eau,  sels  alcalins  ;  quelques  huiles  essentielles;  le  soufre  à  l'état 
d'acide  sulfureux,  la  morphine. 

G.  Substances  éliminées  par  le  système  pileux  : 
Le  système  pileux  contribue  à  ré)imination  du  fer. 

—  L'élimination  commençant  dès  qu'un  agent  étranger  est  in- 
troduit dans  l'organisme  explique  pourquoi  certains  agents  toxi- 
ques ne  déterminent  pas  la  mort,  lorsqu'ils  sont  administrés  *à 
petites  doses  successives  :  Ex.  Gurare  (Glaude  Bernard).  La  durée 
de  l'élimination  est  très-variable  :  pour  les  substances  volatiles, 
.    elle  se  termine  en  moins  de  vingt-quatre  heures;  pour  les  alcalins, 
elle  se  termine  en  trois  ou  quatre  jours,  excepté  pour  le  bro- 
mure  de    potassium,  qui  paraît  avoir  la    singulière    propriété 
de  s'accumuler  dans  l'organisme  ;  certains  oxydes  étrangers  à  l'or- 
ganisme forment  avec  les  tissus  vivants  des  combinaisons  durables 
qui  retardent  l'élimination  ;  on  a  essayé  de  mesurer  approxima- 
tivement la  durée   de  l'élimination   dans  ces  cas:  arsenic,  ac. 
arsénieux,  12  jours;    mercure,  1  mois;    antimoine  (émétique), 
4  mois;  argent,  5  à  7  mois;  plomb  et  cuivre,  environ  8  mois. 
Incompatibilités.  —  Les  médicaments  sont  incompatibles  : 
1°  Au  point  de  vue  chimique  lorsque  de  leur  mélange  résultent 
des  réactions  qui  amoindrissent  ou  annulent  leurs  effets  :  Ex.  :  Aci- 
des et   alcalis,    sels   solubles  produisant  un  sel  insoluble  par 
double  décomposition,   tannin  et  trofi»  oxs^  \a4ValU.- 

çues,  etc. 
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2*  Au  point  de  vue  thérapeutique,  lorsque  par  leur  mélange  ils 
annulent  réciproquement  leurs  effets  :  Ex.  :  Opium,  café,  etc. 

S*"  Au  point  de  vue  physiologique  ou  pathogéniquc,  lorsque  les 
effets  sont  antagonistes  :  Ex.:  Opium,  fait  cesser  le  délire  atropique. 
Mais  rincompatibilité  physiologique  n'implique  pas  nécessairement 
rincompatibilité  thérapeutique,  car  Topium  ne  neutralise  pas  l'ac- 
tion sédative  de  la  belladone  contre  la  douleur. 

Tolérance  ;  Apathie.  —  Il  ne  faut  pas  confondre  la  tolérance 
avec  Vapatkie;  celle-ci  peut  être  idiosyncrasique.  Ex.:  certains  sujets 
digèrent  Thuile  de  ricin  qui  ne  les  purge  pas,  ou  sont  insensibles 
aux  doses  ordinaires  d'aloès,  etc.;  elle  est  plus  souvent  moi'hide^ 
Ex.:  les  vomitifs  sans  effet  chez  les  sujets  narcotisés  ou  dans 
les  cas  de  pneumonie  ou  de  phlegmasie  grave ,  les  rubéfiants 
ou  les  vésicants  chez  les  agonisants.  La  tolérance  pour  certains 
médicaments '  se  manifeste  dans  certaines  maladies.  Ex.:  l'opium 
dans  le  delirium  tremens, 

Association  des  médicaments.  —  Elle  peut  avoir  pour  but  : 

1**  D'augmenter  l'action  thérapeutique  par  la  synergie  d'agents 
du  même  genre;  Ex.:  Copahu.ct  cubèbe. 

^  De  diminuer  l'action  irritante  locale  en  diminuant  la  solubi- 
lité; Ex.:  Extraits  de  quinquina  et  sulfate  de  quinine. 

S*"  D'obtenir  en  même  temps  les  effets  de  deux  ou  de  plusieurs 
médicaments  différents  répondant  à  la  même  indication  ;  Ex.:  Opium 
et  belladone;  opium  et  quinquina;  morphine  et  chloroforme. 

4*  De  former  par  le  mélange  de  plusieurs  substances  un  re- 
mède nouveau;  Ex.:  Diascordium,  thériaque,  ou  bien, acide,  citrique 
et  bicarbonate  de  soude. 

5*  De  donner  au  médicament  une  forme  agréable  ou  convenable  ; 
C'est  le  but  qu'on  se  propose  par  les  véhicules,  les  intermèdes,  les 
correctifs. 

Art  de  formuler.  — Art  de  rédiger  par  écrit  la  prescription  des 
médicaments  simples  ou  composés  en  raison  des  indications,  et 
selon  les  propriétés  physiques  ou  chimiques  de  chacun  d'eux. 

Le  médicament  peut  être  : 

A.  Simple,  c'est-à-dire  ne  comprenant  qu'un  seul  agent  avec  ou 
sans  véhicule  ;  Ex.:  Poudre  de  quinquina,  sp.  d'opium. 

B."  Composé,  comprenant  la  combinaison  ou  le  simple  mélange 
de  plusieurs  agents;  Ex.:  Sp.  antiscorbutique,  poudre  de  Dower. 

C.  Officinal,  simple  ou  composé  peut  être  conservé  longtemps 
et  se  trouver  tout  préparé  dans  les  pharmacies;  Ex.:  Alcoolés, 
alcoolats^  alcoolatures,  sirops,  bydrolais,  elc  etc.,  Datvs  le^Tè^ftxvV 
ouvrage  Je  titre  de  toutes  les  /brnjules  des  médicamculs  olÎYdxvaxwL, 
ou  qu'on  peut  considérer  comme  iels^  est  précédé  d*un  asV.mn>3^^  '♦^ 

b 
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D.  Magistral;  préparation  non  susceptible  de  conservation  que 
le  uK'dccin  prescrit  chaque  jour  selon  les  indications.  Ex.:  Tisanes, 
|K>tioiis,  cataplasmes,  gargarismes,  etc.,  etc. 

Formule  ou  ordonnance.  —  Moyen  employé  par  le  médecin  pour 
communiquer  par  écrit  ses  prescriptions.  Elle  comprend  l'inscrip- 
tion inéUiodiquc  du  médicament  simple  ou  composé,  avec  le  modus 
faciendi  s*il  est  nécessaire,  le  mode  d'administration,  la  dose  d'une 
prise,  etc. 

11  est  utile,  dans  la  plupart  des  cas,  que  la  formule,  très-facile 
i\  lire  ou  à  interpréter  par  le  pharmacien,  soit  indéchiffrable  pour 
le  malade  ou  pour  ses  proches  ;  aussi  est-il^bon  de  formuler  en 
langue  latine^ 

On  évite  ainsi  les  commentaires,  les  répugnances,  les  préjugés 
qui  entravent  les  ti*aitements. 

Il  est  bon  dans  les  cas  graves  de  laisser  aux  personnes  qui 
soignent  le  malade  une  ordonnance  spéciale  indiquant  le  régime 
alimentaire,  les  détails  relatifs  à  l'administratioa  des  médica- 
ments, etc. 

Codex.  —  Recueil  officiel  de  formules  obligatoires  pour  tous 
les  pharmaciens,  qui  a  pour  but  : 

1®  D'assurer  l'approvisionnement  de  toutes  les  pharmacies  en 
certains  médicaments  d'un  usage  général  : 

2*  De  servir  de  guide  aux  pharmaciens  afin  que  les  mêmes  for- 
mules usuelles  soient  exécutées  partout  de  la  même  manière,  et 
par  conséquent  afin  que  les  qualités  des  médicaments  qui  en 
résultent  soient  identiques  dans  toute  l'étendue  du  territoire. 

Au  premier  abord,  cela  paraît'  commode  comme  toutes  les 
réglementations  précises  émanées  de  l'autorité  supérieure.  Mais 
le  Codex  officiel  a  de  regrettables  conséquences  : 

A  la  rigueur,  on  concevrait  des  formules  conseillées  par  un 
corps  savant,  par  exeniple  par  une  commission  de  l'Académie 
de  médecine  pour  l'exécution  des  médicaments  d'un  usage 
universel  ;  mais  la  substitution  de  la  science  et  de  la  prudence 
de  l'administration  à  la  science  et  à  la  prudence  des  médecins 
et  des  pharmaciens  abaisse,  au  grand  détriment  du  public,  les 
deux  professions  qui  concourent  à  l'exercice   de  l'art  de  guérir  ; 

La  liberté  de  la  science  fait  sa  dignité; 

Il  fi'y  a  pas  de  science  officielle  ni  de  science  réglementée  ; 

Les  erreurs  relevées  dans  un  premier  tirage  du  Codex  de  1866 
ont  donné  à  l'autorité  publique  un  rôle  inacceptable  et  ont  fait 

'  //  faut  malheureusement  reconnaître  que  le  certificat  de  grammaire  exigé 
des  candidats  aux  titres  d'officier  de  santé  ou  de  pharmacien  de  2«  classe  ne 
Justiûe  pas  d'études  littéraires  assez  étendues  v^^w  (\tte\'\»;iîfc  ^^X^Vmv^x» 
•Une  puisse  actuellement  être  généralisé  àana  \%a  lonii»\%%. 
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voir  l'impossibilité  pratique  de  son  intervention  dans  des  qucs- 
lions  scientifiques  (1). 

Lorsque  les  médecins  prescrivent  des  formules  d*après  leur 
titre,  ils  fmissent  par  oublier  les  doses  et  même  la  nature  des 
agents  que  ces  formules  comportent. 

Les  formules,  quel  que  soit  leur  auteur,  ne  devraient  être  que 
des  types  proposés  aux  médecins,  et  qu'ils  devraient  savoir 
modifier  selon  les  indications. 

Les  Spécialités  pharmaceutiques  sont  des  médicaments  dont  les 
formules  sont  publiées,  et  dont  certains  pharmaciens  s'efforcent 
de  monopoliser  la  préparation  et  la  vente  à  leur  profit  à  grand 
renfort  d*annonces  et  de  réclames. 

Les  spécialités  dont  les  formules  sont  connues  peuvent  se  jus- 
tifier par  l'émulation  du  bien  et  du  mieux  lorsque  les  pharma- 
ciens qui  les  préparent  les  recommandent  aux  médecins,  qui 
sont  les  vrais  juges  compétents  en  matière  de  médicaments. 

Mais  une  formule  publiée  ne  tarde  pas  à  être  oubliée,  et  alors 
le  médicament  désigné  par  son  titre  peut  être  assimilé  au  remède 
secret;  il  en  prend  tout  à  fait  le  caractère  lorsque  des  annonces 
et  des  prospectus  adressés  au  public  le  recommandent  comme 
propre  à  guérir  telles  ou  telles  maladies. 

Les  formules  officielles  ont  habitué  les  médecins  à  prescrire, 
d'après  leur  titre,  des  médicaments  composés  sans  s'inquiéter  des 
composants,  puis  à  prescrire  des  spécialités  et  des  remèdes 
secrets  d'après  les  propriétés  thérapeutiques  qui  leur  étaient 
attribuées.  En  même  temps,  les  malades  se  sont  persuadés  qu'ils 
pouvaient  s'administrer  eux-mêmes  des  spécialités  et  des  remèdes 
secrets  en  se  passant  de  médecins. 

Le  Remède  secret  a  pour  lui  le  prestige  du  mystère,  mais  toutes 
les  drogues  actives  sont  à  la  disposition  de  la  thérapeutique,  et 
jusqu'à  présent  il  a  toujours  suffi  que  la  formule  d'un  remède 
secret  fût  divulguée  pour  qu'il  cessât  d'être  en  vogue. 

Le  médecin  consciencieux  et  instruit  ne  consent  jamais  à  pres- 
crire un  remède  dont  il  ignore  la  composition,  car  il  n'en  peut 
apprécier  nettement  ni  les  indications  ni  les  contre-indications. 

*  Le  Codex  français,  publie  en  1866,  a  été  Tobjet  de  nombreuses  critiques, 
mais  l'ouvrage  n'avait  pas  été  tiré  intégralement,  on  l'avait  cliché  afîii  do  pou- 
voir procédera  des  tirages  successifs  au  fur  et  à  mesure  des  besoins  du  public. 
On  a  profité  de  cette  circonstance  pour  exdcuter  des  corrections  en  raison 
desquelles  les  exemplaires  vendus  le  l*'  avril  1867  se  trouvent  expurgés  de 
quelques-unes  des  erreurs  signalées  aussitôt  après  la  publication  du  livre. 
Mais  il  en  reste  encore,  et  qui  pis  est  la  correction  mémo  en  a  VTvlTodivnl  À^ 
nouvelles.  (Voy.  /ourn.  de  méd.  de  Bordeaux,  1866,  p.  559  ;  Union  méà\- 

S^^'  i^  ^''^  scientf/ique,  1867;  Bull,  de  la  Soc,  dePharnv.  de  Bor- 

tfîs/ar,  /Sffff,  p.  51;  Ufiion  médicale,  iô  mai  1868) 
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Enfin,  il  faut  remarquer  les  effets'  incroyables  que  produisent 
les  annonces  et  les  promesses  pompeuses  de  guérison,  non-pas  sur 
les  malades  seulement  mais  encore  sur  les  médecins  eux- 
mêmes. 

Le  meilleur  remède  à  tous  ces  désordres  consisterait  dans 
l'obligation  imposée  aux  pharmaciens  d'indiquer  en  abrégé  et  en 
langue  latine  sur  l'étiquette  l'exacte  composition  et  le  mode  de 
préparation  de  tout  médicament  délivré  par  eux;  l'étiquette 
imprimée  pour  les  médicaments  officinaux,  écrite  pour  les^médi- 
canients  magistraux. 

Alors  plus  de  remèdes  secrets,  plus  de  médecin  se  ravalant  au 
niveau  de  l'empirique  en  prescrivant  des  drogues  sans  les  con- 
naître, plus  de  pharmacien  sacrifiant  son  caractère  scientifique, 
en  vendant  des  préparations  qu'il  ne  saurait  pas  exécuter  et  dont 
il  se  déclare  irresponsable. 

—  Il  est  impossible  au  médecin  comme  au  pharmacien  de  con- 
server l'estime  du  monde  savant  s'il  garde  le  secret  de  ses  décou- 
vertes. La  mise  en  commun  du  résultat  de  ses  recherches  au 
profit  de  l'humanité  est  une  obligation  morale  qu'il  a  contractée 
en  venant  recevoir  dans  les  écoles  sa  part  du  patrimoine  scienti- 
fique. Cette  sévère  obligation  caractérise  la  profession  libérale. 
Évidemment,  la  médecine  et  la  pharmacie  n'existeraient  pas  si 
chacun  s'était  attribué  l'exploitation  égoïste  de  ses  découvertes; 
or  quiconque  par  sa  conduite  exclut  logiquement  la  science,  mé- 
rite d'être  exclu  par  les  savants. 

LÉGISLATION  SUR  LES  REMÈDES  SECRETS. 

Aux  termes  du  décret  du  18  août  1810,  la  vente  des  remèdes  secrets  est 
nterdite. 

Quand  un  remède  secret  est  approuve,  le  gouvernement  peut  en  acheter  la 
formule  et  la  pul}lier,  ou  par  extension  de  la  lettre  de  la  loi,  en  autoriser  la 
vente.  Aux  termes  de  l'article  36  de  la  loi  du  âï  germinal  an  XI,  la  publica- 
tion de  toute  affiche  ou  annonce  imprimée  qui  indiquerait  des  remèdes  secrets, 
sous  quelque  dénomination  qu'ils  soient  présentés,  est  sévèrement  prohibée.. 
D'après  la  loi  du  29  pluviôse  an  XIII,  ceux  qui  contreviendraient  aux  dispo- 
sitions de  cet  article  doivent  être  poursuivis  par  mesure  de  police  correction- 
nelle, et  punis  d'une  amende  de  25  à  600  fr.;  et  en  outre,  en  cas  de  récidive, 
d'une  détention  de  trois  jours  au  moins,  de  dix  au  plus. 

Les  pharmaciens  eux-mêmes  sont  soumis  à  Tapplication  de  cette  peine, 
puisqu'il  leur  est  interdit,  par  l'article  32  de  la  loi  du  21  germinal  an  XI,  ■ 
de  vendre  des  remèdes  secrets. 

Tout  inventeur  de  remède  secret  qui  veut  jouir  du  bénéBce  de  la  loi  de  1810 
en  adresse  sous  pli  la  recette  détaillée  au  ministre  de  l'agriculture  et  du  com- 
merce, qui  la  transmet  à  l'Académie  de  médecine.  Cette  compagnie  en  délibère. 
Si  le  remède  est  reconnu  bon,  une  autorisation  est  donnée  par  le  ministre,  ou 
'-'  fait  avec  les  inventeurs.  Depuis  YmsWVuWoti  Ôl^  Y  kvAÔL^mx^  ^e 
(gouvernement  n'a  acheté  aucun  rcmMe  aecteV.-.  c^VVû  ç.owvv!^sS«^\fe 
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savante  en  a  approuve  deux  seulement,  les  biscuits  d'Olivier  et  la  poudre  de 
Sency.  Depuis  le  décret  du  3  mai  1850  sur  les  remèdes  nouveaux,  aucune 
nouvelle  application  du  décret  du  18  août  1810  n'a  été  faite  (Bouchardat). 

DicRET  DU  3  MAI  1850  SUR  LES  REMÈDES  NOUVEAUX.  —  Les  remèdcs  qui 
auront  été  reconnus  nouveaux  et  utiles  par  l'Académie  nationale  de  médecine» 
et  dont  les  formules,  approuvées  par  le  ministre  de  l'agriculture  et  du  com- 
merce, conformément  à  l'avis  de  cette  compagnie  savante,  auront  été  publiées 
dans  son  Bulletin,  avec  l'assentiment  des  inventeurs  ou  possesseurs,  cesseront 
d'être  considérés  comme  remèdes  secrets. 

Ils  pourront  être,  en  conséquence,  vendus  librement  par  les  pharmaciens 
en  attendant  que  la  recette  en  soit  insérée  dans  une  nouvelle  édition  du 
Codex. 

INSTRUCTION   POUR  LA   RÉDACTION  D'UNE  FORMULE  OU  D'UNE 
ORDONNANCE    PAR  LE  ICÉDECIN. 

!•  Inscrire  le  titre  Potion,  Pilules,  Médicament  pour  Vusage 
externe,  Uniment,  etc.,  en  indiquant  si  on  le  juge  convenable 
Tintention  [thérapeutique  :  Potion  purgative,  Pilules  calmantes. 
Uniment  stimulant. 

On  peut  prescrire  par  leur  titre  seulement  et  sans  autre  détail 
que  le  chiffre  des  quantités  et  le  mode  d'administration,  les  mé- 
dicaments officinaux  inscrits  au  Codex,  à  moins  qu'on  ne  juge 
convenable  d'en  modifier  la  composition  ou  le  procédé  de  prépa- 
ration. 

2®  Il  est  d'usage  de  tracer  avant  le  nom  du  premier  composant 
de  la  formule  le  signe  ^  ou  R,  qui  signifient  Recipe,  ou  simple- 
ment P,  qui  signifie  prenez. 

3°  On  doit  inscrire  un  seul  composant  sur  chaque  ligne,  et  la 
dose  à  la  suite  en  poids  décimaux  et  en  chiffres,  l'espèce  d'unité 
étant  indiquée  en  toutes  lettres. 

Ex.  :  Sp.  thebaïcum 30  grammes. 

Indiquer  en  toutes  lettres  les  quantités  des  médicaments  très- 
actifs  et  les  souligner  lorsqu'on  dépasse  la  dose  ordinaire,  afin 
de  faire  comprendre  au  pharmacien  qu'on  la  dépasse  intention- 
nellement. 

Ex.  :  Bichloruret.  hydrargyricum cinq  centigrammes. 

4*  Désigner  les  composants  par  leurs  noms  scientifiques  en  évi- 
tant les  abréviations  d'une  interprétation  douteuse  ;  avoir  en  vue 
d'être  compris  sans  hésitation  par  le  pharmacien  et  de  ne  pas 
l'être  par  le  malade  ou  par  ses  proches. 

.  5"*  Sui\Te  autant  que  possible  dans  l'inscription  sucee^^vv^  À^% 
composants  ï ordre  dans  lequel  iis  devront  être  choisis  powtVeiLfc- 
cution  de  la  formule. 

6^  Calculer  la  dose  totale  du  composé  et  les  doses  deà  ^twi^^' 
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actifs  selon  les  doses  partielles.  Ainsi  il  faut  se  souvenir  que  le 
poids  total  d'une  potion  à  prendre  par  cuillerées  à  bouche  doit 
être  un  multiple  de  20  gram.  ;  il  faut  se  rendre  compte  aussi,  de  la 
dose  de  principe  actif  qui  sera  contenue  dans  20  gram.  ou  dans 
une  cuillerée  à  bouche  de  la  potion.  Les  mômes  calculs  doivent 
être  faits  pour  les  potions  à  prendre  par  cuillerées  à  café  ou  par 
doses  partielles  de  5  gram. 

7°  Pour  les  médicaments  prescrits  en  paquets,  en  pilules,  en 
bols,  en  tablettes,  en  pastilles,  etc.,  nous  recommandons  de  for- 
muler un  seul  paquet,  une  seule  pilule,  un  seul  bol,  etc.,  et  d'ins- 
crire à  la  suite  le  nombre  total  de  paquets,  de  pilules,  de  bols  à 
préparer  ;  c'est  le  meilleur  moyen  de  se  rendre  compte  exacte- 
ment de  ce  qu'on  prescrit  et  des  doses  partielles  qu'on  administre. 

8"*  Les  substances  prescrites  aux  mêmes  doses  dans  la  formule  peu- 
vent être  réunies  par  une  accolade  à  la  suite  de  laquelle  on  ins- 
crit les  signes  aa  ou  ana^  qui  signifient  de  chacune.  Lorsque  la 
formule  comprend  plusieurs  substances  du  même  genre  comme 
des  racines,  des  fleurs,  des  hydrolats,  etc.,  on  n'inscrit  le  nom 
générique  qu'une  seule  fois  pour  la  désignation  de  la  première 
substance  ;  au-dessous  on  le  remplace  par  une  barre. 

9*  Les  excipients  ou  les  intermèdes,  qu'il  est  inutile  de  doser-, 
comme  les  poudres  inertes,  le  miel,  la  mie  de  pain  pour  faire  des 
pilules,  sont  indiqués  par  le  signe  Q.  S.  quantité  suffisante. 

10"  Éviter  de  prescrire  en  trop  grandes  quantités  les  médica- 
ments facilement  altérables  comme  les  loochs,  les  potions,  les  ti- 
sanes, qui  doivent  être  renouvelés  au  moins  toutes, les  vingt-quatre 
heures. 

11°  Éviter  de  faire  entrer  des  médicaments  déliquescents  ou 
facilement  altérables  dans  des  paquets  ou  des  pilules  à  moins 
d'indiquer  les  précautions  qui  doivent  en  prévenir  la  diffluence. 

12°  Éviter  de  prescrire  dans  un  cas  pressant  un  médicament 
dont  la  préparation  exige  beaucoup  de  temps. 

13°  Éviter  de  prescrire  un  médicament  rare  ou  nouveau  avant 
de  s'être  assuré  que  les  officines  voisines  en  sont  approvision- 
nées. 

14°  Éviter  de  prescrire  aux  pauvres  des  médicaments  d'un  prix 
élevé  lorsqu'il  est  possible  de  le»  remplacer  par  des  agents  simi- 
laires à  bas  prix. 

15°  Au-dessous  de  la  formule  le  médecin  se  contente  d'inscrire 
le  signe  M.  F.  S.  A.  Mixtura  Fiat  Secundum  Artem  ou  D.  F.  S.  A. 
Dissolutio  Fiat  Secundum  Artem,  lorsqu'il  n'attache  aucune  in- 
tention particulière  au  mode  de  préparation,  ou  lorsqu'il  le  sup- 
pose connu  du  pharmacien  ;  mais  lorsque  le  mode  de  préparation 
n'esl  pas  usuel  ou  doit  modifier  les  propriétés  du  médicament,  il 
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est  nécessaire  d'en  donner  Texacte  description.  Ainsi  certaines 
substances  peuvent  être  traitées  par  macération,  par  infusion  ou 
par  décoction  plus  ou  moins  prolongée,  doivent  être  lavées,  fil- 
trées, triturées  ou  ne  Têlre  pas,  selon  l'intention  thérapeutique. 
11  faut,  en  un  mot,  que  la  formule  indique  positivement  au  phar- 
macien ce  qu'il  lui  serait  impossible  de  deviner. 

16''  A  la  suite  du  modus  faciendi  plus  ou  moins  détaillé,  il  faut 
inscrire  la  manière  dont  le  médicament  doit  être  administré,  si 
c'est  en  une  seule  fois,  ou  en  doses  partielles^  selon  quelles  me- 
sures (verrées,  cuillerées  à  bouche  ou  à  café,  gouttes)  et  à  quelles 
heures  de  jour  ou  de  nuil,  avant  ou  après  les  aliments  ou  les 
boissons.  Pour  les  médicaments  dont  le  dosage  doit  être  rigou- 
reux, on  prescrit  les  mesures  au  moyen  d'un  verre  gradué  ou 
d'un  compte-gouttes.  Rien  de  ce  qui  peut  éloigner  les  causes 
d'erreur  et  les  malentendus  ne  doit  être  négligé. 

17®  Le  signe  T.  TraiMcrihe  au-dessous  ou  en  tête  de  la  formule 
indique  au  pharmacien  d'avoir  à  transcrire  sur  l'étiquette  le  mode 
d'administration.  C'est  une  précaution  souvent  indispensable. 

18**  La  formule  doit  être  datée  et  signée  lisiblement,  enfin  eUe 
doit  porter  le  nom  et  l'adresse  du  malade,  à  moins  que  la  nature 
des  médicaments  prescrits  ne  puisse  divulguer  une  maladie  qu'il 
aurait  intérêt  à  cacher. 

19°  La  formule  terminée  doit  être  relue  avec  soin  avant  d'être 
délivrée. 

20°  Le  médecin  peut  conseiller  à  son  client  de  s'adresser  de  pré- 
férence à  une  officine  dont  le  chef  lui  inspire  confiance,  mais  il 
doit  se  montrer  à  cet  égard  extrêmement  réservé,  car  il  est  désho- 
norant pour  le  médecin  de  s'entendre  avec  un  pharmacien  pour 
tirer  profit  de  ses  propres  ordonnances. 

21°  Les  ordonnances  qui  ne  portent  qu'un  numéro  ou  des  signes 
conventionnels,  de  telle  sorte  qu'elles  ne  peuvent  être  exécutées 
que  par  un  seul  pharmacien  désigné  par  écrit  ou  de  vive  voix  au 
client,  compromettent  gravement  la  dignité  du  médecin;  elles 
motivent  la  présomption  d'une  connivence  avec  le  pharmacien  en 
vue  de  l'exploitation  du  malade. 

—  On  nomme  Base  le  médicament  principal  qui  entre  dans  la 
composition  d'une  formule;  Véhicule  ou  Excipient ^  la  substance 
solide  ou  liquide  servant  à  dissoudre  ou  à  diviser  le  médicament 
principal  pour  en  faciliter  l'administration  ;  Adjuvant  y  le  médica- 
ment qui  doit  aider  à  l'action  du  médicament  principal;  Cor- 
rectif,  celui  qui  doit  en  atténuer  l'action,  ou  bien  en  corriger  la 
saveur  désagréable  ;  Intermède,  la  substance  qui  rend  possible  la 
division  ou  le  mélange  du  médicament  principal. 

Souvent  une  formule  ne  comprend  rien  autre  chose  que  \ai)ûV 
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^  >vr^  V  xVlikHl«  ««Tl  en  interne  temps  d'adjuvant  et  de  correc- 
tif; l\^w%i^W*  w'«*i  P«8  ti*""  fréquent  usage. 

KXKMPLB  DK  FORMULE. 

Polion  baUamique. 

^%s^.irv«.  tk»  ei>|vihu. 50gram.  (Base.) 

•  »  ^mm  U\%»wr  «♦  1 20    —  {Intermède.) 

t  f  5^  ^K^  «^oUou 50    —      (Adjuvant-correctif.) 

J  à  ItMi  *IUt    »im|a 60    —  (yéhicule.) 

*  )  «jxUvhl  at»  m«^»ih««  |HÙY,  )  ^^      ^Q    _  {Correctifs.) 

l^ll\^»  UatHw|t^»,  tt>w  K»  jaune  d'œuf;  ajoutes  peu  à  peu  le  sp.,  puis 

r«H^u  oU»t    t^t  W»  li>diH4aU. 
Ow  »UM|v)0tuoul  :  }X.  F.  S,  A. 
\  A  |MSMu(»>,>  uuo  »MÙUww  ik  bouche   le  malin,  à   midi  cl  le  soir.  — 
'      A^Uo4  cU<««)m^  fuU. 
^  T 

Date.  Signature. 

H\m  \A  H^<\s\^9t(>  s\\\  waïado  (s'il  n'y  a  pas  de  raison 
|NSV^i<^i^«v  |HMW'  »Vn  aU»l«nir). 

AUTRE  EXEMPLE. 

Pilules  fébrifuges. 

Siull^l^  i|uiu cinq  centigrammes.        {Base.) 

K\li\  vte  K\\\m\.  r,  eulys un  ddeigramme.  (Adjuvant.) 

K\lr.  Ihébaiq cinq  milligrammes.    (Adjuvant.) 

\y.  jHHî.  puW.  \  ^^ ^^  {Intermèdes.) 

'%  {  K.  ^.  A.  une  pilulo 

iH)  lùlulea  aeniblubles.  Date.  Signature. 
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CV&t  U  le  modo  d'inscription  le  plus  convenable  pour  lespilules 
comme  pour  tou?  les  médicaments  qui  sont  ordinairement  prescrits 
en  nombre, 

(iràoe  ^  ce  système,  le  médecin  peut  toujours  avoir  présente  à 
l'eapi'il  Vunité  qu'il  lui  importe  de  ne  jamais  perdre  de  vue;  il 
peut  augmenter  ou  diminuer  sans  aucun  calcul  et  sans  aucune 
cbance  d'erreur  les  doses  des  composants  actifs  qu'il  prescrit. 

Une  formule  comprenant  les  mômes  médicaments  inscrits  à  la 
manière  babltuelle  fera  mieux  comprendre  les  avantages  du  système 
que  nous  recommandons  : 

Pilules  fébrifuges. 

Jf    Sulfate   quin deux  grani. 

Exlr.  do  quinq.  calys quatre  gram. 

ExU*.  thëbaïq ,  , deux  décigram. 

Rac.  régi.  pulv.  \  ft   «i 

Miel  blanc.  j  ^ 

y,  s.  A.  36  pilules. 


EXECUTION  DES  FORMULES.  XXIX 

—  Ici  pour  se  rendre  compte  exactement  de  ce  que  contient  cha- 
que pilule,  c'est-à-dire  l'unité  de  dose  du  médicament,  le  médecin 
devra  faire  un  calcul  minutieux  ;  il  devra  diviser  par  le  nombre  36 
chacune  des  doses  des  agents  compris  dans  sa  formule  : 

Sulfate  do  quinine     ^^'  =  ^5  milligram.; 

4  gram. 
Extr.  de   quinquina  — — —  =  11  centigram.; 

oo 

2dëcig. 
Extr.  thëbaïque.  .   — r»—  =  55  dix-milligram. 

Ce  que  nous  disons  des  pilules  s'applique  aux  bols,  aux  paquets 
de  poudre,  aux  tablettes,  etc.,  en  un  mot  à  tous  les  médicaments 
prescrits  en  nombre.  Mais  la  dose  totale  importe  peu;  ce  qu'il 
faut  graver  dans  la  mémoire,  c'est  la  composition  de  l'unité  de 
dose,  c'est-à-dire  de  chaque  pilule,  de  chaque  bol,  de  chaque  pa- 
quet. 

Le  système  que  nous  recommandons  perd  de  son  importance  ou 
n'est  plus  applicable  pour  les  médicaments  officinaux  complexes, 
qui  sont  ordinairement  prescrits  sans  être  formulés  et  qui  repré- 
sentent à  l'esprit  du  médecin  un  effet  thérapeutique  déterminé 
indépendamment  de  leurs  composants  ;  par  exemple,  les  pilules 
de  cynoglosse,  les  pilules  de  belloste,  la  poudre  de  Dower,  etc. 

« 

DiSTRUCTlON  POUR  L'EXÉCUTION  D'UNE  FORMULE  OU  D'UNE  ORDONNANCE 

PAR  LE  PHARMACIEN. 

1**  Lire  attentivement  la  foi*mule  afin  de  la  bien  comprendre. 

2o  Si  la  dose  de  quelque  médicament  très-actif  paraît  excessive 
et  si  la  rédaction  delà  formule  paraît  entachée  d'erreur,  demander 
un  délai  pour  l'exécution,  adresser  au  médecin  la  copie  de  sa  for- 
mule et  le  prier  de  vouloir  faire  connaître  s'il  a  eu  réellement 
l'intention  de  prescrire  et  d'administrer  la  dose  qui  semble  inusitée, 
ou  le  composé  dont  la  préparation  semble  impraticable. 

Le  médecin  doit  accueillir  cette  démarche  non-seulement  avec 
politesse,  mais  encore  avec  reconnaissance  ;  car  les  erreui*8  dont 
il  B*agit  engagent  sa  responsabilité  de  là  manière  la  plus  grave. 

Ce  contrôle  exercé  par  celui  qui  exécute  la  formule  est  de  la 
plus  haute  importance,  c'est  la  sauvegarde  des  malades  contre  des 
erreurs  dangereuses  dont  les  médecins  les  plus  instruits  et  les  plus 
soigneux  ne  sont  pas  exempts;  c'est  ce  contrôle  qui  motive  la 
distinction  des  deux  professions  :  médecine  et  pharmacie,  qui 
nécessite  l'indépendance  du  pharmacien  et  justifie  les  disçositlQW^ 
légales  par  suite  desquelles  le  iuédecin  ne  doit  point  ptè^^tet\\xv 
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feiMâme  leEinédicanieDls  qu'il  prescrit,  ni  le  pharm^icien  prescrire 

I  les  médicaments  qu'il  prépare  (1). 

On  doit  ?'en   tenir  à  l'arliclo  37  de  la  loi  de  germinnl  an  SI 
qui  n'autorise  la  vente  des   mâdicamenta  pur  les  ini^decins  que 
dans  les  bourgs,  villages  ou  communes  où  il  n'y  a  pas  de  phar- 
maciens ayant  officine  ourerte. 
3"  Exécuter  la  formule  selon  les  règles  de  l'art  et  sans  jamais  se 
.Gttre  de  subslituer  un  médicamejil  à  un  autre,  quelque  ani- 
■  ■„    '^  1"^  ''"'  puisse  croire  leurs  propriélés. 
4°  Ëtiqueler.   Si  le  médicament  préparé  est  destiné  i  l'usage 
'  externe,  il  doit  porter  nne  étiquette  spéciale  de  couleur  orange 
ne  dispense  pas  de  l'étiquette  blanche  ordinaire.  [Cire,  min- 
S  juin  1S55.) 

iB  médicaments  vénéneux  destinés  i  l'usage  cxlerne  doivent 
i  délivrés  dans  des  Doles  bleues.  Cette  précaution  prescrite 
I   le  service  des  hôpitaux  militaires  devrait  être  obligatoire 

f  L'étiquette  ordinaire,  au  nom  du  pharmacien,  doit  reproduire 
«oient  le  titre  et  le  mode  d'administration  du  médicament, 
is  d'après  la  formule;  cette  étiquette  doit  porter  en  outre  un 
|t  d'urdre  inscrit  en  même  temps  sur  Informulé  et  sur  un  registre. 

">  Avant  que  le  médicament  soit  livré  au  client,  la  formule  rc- 
)n  N°  doit  £tre  ti'anscrite  i,  son  rang  sur  un  regielre 
ad  hoc.  Cette  transcription  est  un  dernier  centrale  i  cause  de 
l'attention  qu'elle  exige. 

Le  M"  d'ordre  se  trouve  donc  ù  la  fois  sur  l'éliquelte,  sur  in  for- 
mule et  sur  le  registre.  Les  pharmaciens  soigneux  imitent  sur  le 
registre  les  signes,  les  abrévialiuns  et  les  chilTres  donl  le  médecin 
3'Bfl  servi,  et  i  la  suite  de  la  copie  de  la  formule  ils  notent  la 
nature  et  le  poids  des  excipients  dont  ils  se  sont  servis  lorsque  le 
signe  Q.  S.  Quantum  Sala  avait  laissé  A  leur  libre  choix  ces 
compléments  d'exécution.  Cette  dernière  précaution  a  pour  but 
de  leur  permettre,  si  le  médicament  leur  était  redemandé,  de  le 
reproduire  dans  des  conditions  d'identité  parl^ile. 

6"  Dans  certaines  villes  où  les  pharmaciens  ne  veulent  pas  se 
fiiire  entre  eux  la  coDcurrenco  des  bas  prix,  ils  inscrivent  sur  la 
formule  d'après  une  numération  en  lettres  convenues  le  prix  qu'ils 
ont  attribué  su  médicament  (S).  Dans  tous  les  cas,  ils  inscrivent  ce 

'  Lfl  prAnnda  proErl^  qui  coniislenit  à  lubordannet  lo  pliirmocicn  ta 
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prix  sur  le  registre  en  regard  de  la  copie  de  la  formule,  afin  que 
le  prix  réclamé  par  eux  à  différentes  reprises  pour  le  même  médi- 
cament ne  risque  pas  de  varier. 

Doses.  —  Unité  de  dose  :  quantité  de  médicament  que,  selon 
Texpérience  commune,  on  peut  administrer  à  un  adulte  en  vingt- 
quatre  heures.  C'est  l'unité  de  doses  qui  est  indiquée  à  la  suite  de 
toutes  les  formules  dans  le  présent  ouvrage. 

La  décroissance  des  doses  selon  les  âges  est  généralement  admise 
dans  les  proportions  inscrites  au  tableau  ci-après  : 

Pour  rhommc  adulte  de  20  à  60  ans  unité  de  \ 

dose: , 1  J  Pour  le  sexe  féminin 

Vers  l'âge  de  20  ans 2/3  j      on  diminue  encore 

—  44    — 4/2  f      environ  de  4/5; 

—  7    — 4/3    ?  Pour  les  vieillards  on 

—  3    — ^  .  .  .  .  4/4     I  se    règle   selon  le» 

—  4     — 4/8     I  forces  apparentes. 

A  la  naissance .  4/45  / 

On  cdlnprend  que  ce  tableau  dispense  de  spécifier  les  doses  qu'il 
faut  prescrire  aux  enfants,  à  moins  de  certains  cas  exceptionnels. 
Du  reste,  les  indications  ci-dessus  n'ont  rien  d'absolu  ;  il  n'est  pas 
rare  de  rencontrer  des  sujets  dont  la  susceptibilité  pour  certains 
médicaments  est  excessive.  Aussi,  à  moins  d'un  danger  pressant, 
est-il  prudent  de  ne  point  administrer  en  une  seule  fois  la  dose 
entière  d'un  médicament  très-actif  à  un  malade  nouveau  :  Primo 
non  nocere. 

Doses  partielles  :  divisions  de  l'unité  de  dose  que  l'on  prescrit 
à  différentes  heures. 

Doses  réfractées  :  très-petites  doses  administrées  à  de  courts 
intervalles  en  vue  d'obtenir  du  médicament  des  effets  différents 
de  ses  effets  ordinaires.  Ex.  :  Galomel,  unité  de  dose  :  comme  pur- 
gatif, cinq  décigram.,  comme  antisyphilitique,  cinq  centigram.  ; 
à  dose  réfractée  de  un  milligram.  toutes  les  demi-heures  il  est 
contro-stimulant. 

Doses  infinitésimales:  doses  homœopathiques.  Les  dilutions 
homœopatliiques  réduisent  la  matière  à  un  tel  état  de  division,  que 
le  rapport  de  5  centigi*ammes  d'une  substance  active  avec  le  vo- 
lume entier  des  eaux  de  l'Ocjéan  serait  encore  cent  millions  de  fois 
trop  fort  pour  l'exprimer.  L'action  de  ces  doses,  que  jamais  aucune 
observation  scientifique  n'a  pu  vérifier,  se  prouve  par  le  raison- 
nement et  l'affirmation  de  ceux  qui  exploitent  le  penchant  de 
l'esprit  humain  pour  l'absurde. 

HabHudé.  L'organisme  s'habitue  à  l'action  de  certains  agents» 
dont  il  faut  augmenter  journellement  les  doses  pour  obtenir  les 
mêmes  effets»  :  Ex.  :  l'opium.  La  science  ne  possède  à  c«\.  ^%bx^ 


ni  théorie  satisfaiEanle,  ni  i)onn«as  générales.  L'habitude 

drit  pas  raotion  des  irrjlanla  ni  des  eausliijuea  ;  il  faut  reléguer 

.   parmi  les  fnblea  ce  que  les  anciens  auteurs  rappoi'lent  de  Mithri- 
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Extrait  pd  décret  du  39  ocroDas  lSi6  son  la  tente  des  suu- 
STANCes  VËMËNEI'SES.  —  La  Tente  des  substances  vénéneuses  no 
peut  £(re  faite,  pQur  l'vsage  de  la  médecine,  que  par  les  pharma- 
ciens et  sur  la  prescription  d'up  médecin,  chirurgien,  officier  de 
santé  ou  d'un  vélérinaire  breveté. 

Cette  prescription  doit  être  signée  et  datée,  elle  doit  énoncer 
en  toutes  letti'es  la  dose  desdites  subslanees,  ainsi  que  le  mode 
d'administration  du  médîcamonL 

Les  pharmaciens  transcriront  Jesdites  prescriptions  avec  les 
indications  qui  précèdent,  sur  un  registre  spécial  coté  et  parafé 
par  le  maire  ou  le  commissaire  de  police. 

Ces  inscriptions  devront  être   faites  de   suite  et   sans  aucun 

Los  pharmaciens  ne  rendront  les  prescriptions  que  retétiics  de 
leur  cachet,  et  aprÈs  y  avoir  i-ndiqué  le  jour  où  les  substances 
auront  été  livrées,  ainsi  que  le  numéro  d'ordre  de  la  transcrip- 
tion sur  le  registre. 

Ledit  registre  sera  conservé  pendant  vingt  ans  au  moins,  et 
devra  être  représenté  à  toute  réquisition  de  l'autorité. 

Avant  de  délivrer  la  préparation  médicale,  le  pharmacien  j  ap- 
posera une  étiquette  indiquant  son  nom  et  son  domicile,  et  rappe- 
lant la  destination  interne  ou  externe  du  médicament. 

L'arsenic  et  ses  composés  ne  pouiTont  être  vendus  pour 
d'autres  usages  que  la  médecine,  que  combinés  avec  d'autres  sub- 
stances il). 

Les  quantités  livrées,  ainsi  que  le  nom  et  te  domicile  des  acbe- 
ir  le  registre  spécial. 

'de  ses  composés  sont  inlei'- 
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dits  pour  le  chaulage  des  grains,  rembaumement  des  corps  et  la 
destruction  des  insectes. 

Les  substances  vénéneuses  <]oive'nt  toujours  être  tenues,  par  les 
commerçants,  fabricants,  manufacturiers  et  pharmaciens,  dans  un 
endroit  sûr  et  fermé  à  clef. 

Extrait  du  décret  du  8  juillet  1850.  —  Dans  les  visites  spé- 
ciales, prescrites  par  l'article  44  de  Tordonnance  du  29  oc- 
tobre 1846,  les  maires  ou  commissaires  de  police  seront  assistés, 
s'il  y  a  lieu,  soit  d'un  docteur  en  médecine,  soit  de  deux  profes- 
seurs d'une  école  de  pharmacie,  soit  d'un  membre  du  jury 
médical  et  d'un  des  pharmaciens  adjoints  à  ce  jury  désignés  par 
le  préfet. 

Tableau  des   substances  vénéneuses    qui,  d'après  l'ordonnance  du 
29  OCTOBRE  1846  et  du  décret  du  8  juillet  1850,   doivent  toujours 

ÊTRE  tenues  dans  UN  ENDROIT  SUR  ET  FERMÉ  A  CLEF. 


Acide  cyanhydrique. 

Alcaloïdes  végétaux  vénéneux  et  leurs 

sels. 
Arsenic  et  ses  préparations. 
Belladone,  extrait  et  teinture. 
Cantharides  entières,  poudre  et  ex~ 

trait. 
Chloroforme. 

Cigué,  extrait  et  teinture. 
Cyanure  de  mercure. 
Cyanure  de  potassium. 


Digitale,  extrait  et  teinture. 

Émétique. 

Jusquiame,  extrait  et  teinture. 

Nicotiane. 

Nitrate  de  mercure. 

Opium  et  son  extrait. 

Phosphore. 

Seigle  ergoté. 

Stramonium,  extrait  et  teinture. 

Sublimé  corrosif  *. 


CLASSIFICATION  DES  MÉDICAMENTS. 

Les  facultés  de  comparer  et  de  généraliser  sont  des  plus  pré- 
cieuses de  l'esprit  humain.  Comparer  pour  reconnaître  les  ressem- 
blances et  les  différences;  généraliser  pour  rapprocher  sous  un 
terme  univoque  les  objets  semblables. 

Mais  en  fait  de  généralisation  comme  en  toutes  choses,  le  but 
engendre  la  méthode. 

L'hygiéniste  rapproche,  en  vue  de  l'alimentation,  les  végétaux 
féculents  ou  amylacés  :  pomme  de  terre,  froment,  seigle,  maïs, 
manioc,  arum,  orchis,  sagoutier,  etc.,  sans  tenir  compte  de  leurs 
caractères  botaniques  ;  il  range  dans  la  même  classe  tous  les  ani- 
maux dont  la  chair  est  blanche,  quelles  que  soient  les  différences 
de  leur  organisation  :  veau,  agneau,  poulet,  perdrix,  grenouille, 

*  Le  pharmacien  soigneux  et  prudent  doit  tenir  sous  clef  tous  les  médica- 
ments très-actifs,  même  non  compris  sur  cette  liste  très-incomplète,  qu'il 
juge  susceptibles  de  causer  à  très-fortes  doses  des  accidents  mortels.  —  On 
f'ëtoane  de  trouver  sur  cette  liste  sous  le  nom  de  Nicotiane,  le  tabac,  que  U 
population  consomme  par  miUions  de  Itilogrammes. 
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et  les  éloigne  peu  des  poissons  à  chair  ferme  comme  le  saumon, 
le  thon. 

Mais  le  botaniste  classe  la  pomme  de  terre  dans  la  même 
famille  que  la  belladone,  avec  la  jusquiame,  la  mandragore»  le 
piment,  la  tomate,  le  tabac,  sans  s'occuper  de  ses  tubercules  fécu- 
lents; et  le  zoologiste  ne  distingue  pas  le  veau  du  taui'eau,  ni 
Tagneau  du  bouc,  etc. 

De  même  le  thérapeutiste  considère  les  corps  de  la  nature 
comme  susceptibles  d*être  utilisés  pour  la  cure  des  maladies.  11 
reconnaît  des  reconstituants,  des  débilitants,  des  stimulants,  des 
anti herpétiques,  -des  antisyphilitiques,  des  antipériodiques,  etc.; 
pour  lui,  le  point  de  vue  de  la  cure  est  obligatoire  ;  il  serait  infi- 
dèle à  la  méthode  s'il  s'en  détournait  pour  s'attacher  à  l'action 
physiologique  ou  pathogénique  des  médicaments. 

En  conséquence,  nous  considérons  comme  absolument  vaines 
les  tentatives  qui  ont  été  faites  pour  classer  les  médicaments 
d'après  l'action  pathogénique. 

La  classification  pathogénique  regarde  la  toxicologie,  elle  est 
étrangère  à  la  thérapeutique. 

D'ailleurs  l'effet  pathogénique  de  la  plupart  des  médicaments 
s'exerce  sur  plusieurs  organes  à  la  fois  et  l'on  est  induit  à 
prendre  pour  base  de  classification  les  effets  les  plus  apparents 
ou  ceux  qu'on  a  réussi  à  constater  et  qui  ne  sont  pas  toujours  les 
plus  importants. 

L'imperfection  des  classifications  de  médicaments  est  la  consé- 
quence de  l'imperfection  de  la  classification  nosologîque;  lorsque 
la  pathologie  aura  découvert  la  classification  méthodique  des  mala- 
dies, la  thérapeutique  trouvera  naturellement  celle  des  médicaments. 

Jusque-là  il  faut  se  contenter  des  services  que  peut  rendre  une 
classification  des  médicaments  systématique  et  provisoire  en  évi- 
tant les  fausses  routes  ouvertes  par  la  toxicologie  sous  le  vocable 
trompeur  des  actions  physiologiques  ou  pathogéniques. 

—  Ces  principes,  soutenus  dans  la  première  édition  de  cet  ou- 
vrage, en  1870,  étaient  alors  vivement  contestés  par  les  physio- 
logistes; aujourd'hui  généralement  acceptés  par  les  thérapeutistes, 
ils  servent  de  base  à  la  classification  des  médicaments  dans  les 
Principes  de  thérapeutique  générale  du  professeur  Fonssagrives 
(Paris,  4875)  et  dans  le  Traitement  hydriatique  des  maladies 
chroniques^  tout  récemment  publié  par  le  professeur  Gubler. 

CLASSIFICATION   DES   AGENTS  AU   POINT   DE  VUE  DE  LA   PRATIQUE 

MÉDICALE. 

1.  Matières  premières  sans  action  thérapeutique  bien  déterminée; 
véhicules  ;  correctifs  ;  intermèdes  ;  agents  de  conservation  ; 
agents  physiques  ou  mécaniques,  etc 25 


FORMULAIRE 
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PRÉLIMINAIRES 

POIDS. 

La  loi  a  établi  le  système  décimal. 

Le  gramme^  unité  des  poids  nouveaux,  équivaut  au  poids  d*un 
centimètre  cube  d*eau  distillée,  à  son  maximum  de  densité,  -f*  '^''• 

Les  fractions  du  gramme  sont  : 

Le  dédgramme,  qui  est  la  dixième  partie  du  gramme  ; 

Le  centigramme,  qui  est  la  centième  partie  du  gramme  et  le 
dixième  du  décigramme  ; 

Le  milligramme,  qui  est  la  millième  partie  du  gramme,  la  cen- 
tième du  décigramme  et  la  dixième  du  centigramme. 

Les  grammes  s'écrivent  comme  les  nombres  entiers  ;  exemple  : 

1  gram. 
10    — 
125    — 

Les  décigrammes,  à  droite  d*une  virgule  qui  les  sépare  des  gram- 
mes, s'écrivent  ainsi  : 

0,1  gram.  «•  1  décigram. 
0,4     —         A       — 
0,6     —         6        — 

Les  centigrammes,  placés  à  la  droite  des  décigramme.'^,  s'écri- 
vent ainsi  : 

0,01  gram.  —  1  centigram. 
0,05    —         5        — 
0,08     —         8        — 

S'il  y  a  en  même  temps  des  décigrammes  et  des  centigrammes, 
chacun  des  chiffres,  représentant  les  uns  ou  les  autres,  conserve 
sa  place. 

0,12  gram.  ssa  12  centigram.  ou  1  décigram.  et  2  centigram. 
0,25    —        25        —  2        —  ^         — 

0,58    —        55        —  5        —  %         — 
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Les  milligrammes,  placés  à  droite  des  centigrammes,.  s'ëcriVent 

ainsi  : 

0,005  gram.  «  5  milligram. 
0,008     —        8        — 

S*il  y  u  eu  môme  temps  des  centigrammes  et  des  milligrammes,. 
chacun  d'eux  conserve  sa  place  : 

0,015  graui.  =  15  milligram.,  on  i  centigram.  et  5  milligram. 
0,046    —         .iO         —  4        —  6        — 

S'il  y  a  en  même  temps  des  décigrammes,  des  centigrammes  el 
des  milligrammes,  on  les  écrit  do  la  manière  suivante  : 

0,125  gram.  =  125milligr.,  ou  4  décigi'.  2  centigr.  et  5  milligr. 
0,530    —         530      —  5     —      3      —  6 

S'il  y  a  des  grammes  et  des  fractions  db  gramme,  on  suit  la 
même  règle  : 

1,236  gram.  =  l  gi'am.  2  décigram.  8  céntigrami  6  milligram. 

6,345  6     —  '3       —        4        —         5-       — 

Mais  comme  une  erreur  dans  la  position  de  la  virgule  poun*ail 
entraîner  des  difleronces  très-graves,  nous  avons  supprimé  dans 
les  formules  l'usage  de  la  virgule  et  indiqué  la.  nature  de  l'unité ,. 
yram.fdécigram.f  centigr am.t  milligram.,  em  lettres;. c'est  ainsi  q.wc* 
nous  conseillons  de  formuler. 

RAPPORT  EXACT  DES  POIDS  DÉCIMAUX  A  LA  LIVRE  METRIQUE  EN   USAGE. 

EN  FRANCE  JUSQU'EN  4840. 

gram.  Kv..  onc.  gros,  grainsi. 

4  kilogramme   ...  ou  1000  2  »  »          »• 

4  hcctogrammr^. . .          100  »  3  »  43,20 

1  décagrammc 10  »  »■  2  40,32 

1  gramme 1  »  »  »•  18,83 

1  décigramme.  . . .              0,1  >r  »  »        1,88 

1  centigramme...             0,1  »  »  »        0,188 

Ces  rapports  sont  trop  compliqués  ;  en  voici  de  moins  exacts,, 
mais  de  plus  simples,  et  pour  cela  plus  facilement  appréciables  r- 

RAPPORT  APPROXIMATIF  DES  POIDS  DECIMAUX  A  LA  LIVRE  ET  A  SES- 

DIVISIONS. 


1  kilog^. 

vaut  2  livres. 

375  gram. 

vaut  12  onces» 

750  gram. 

1  livre  1/2. 

350  gram. 

11  onces. 

625  gram. 

1  livre  1/4. 

320  gram. 

10  onces 

500  gram. 

1  liwe. 

280  gram. 

9  onces 

470  gram. 

15  onces 

250  gram. 

8  onces. 

440  gram. 

14  onces. 

220  gi-am. 

7  onces. 

400  gram 

13  onces. 

192  gram. 

6  onces. 

POIDS. 


150  gram.     vaut  5 
125  gram.  4- 

96  gram. 
80  gram. 
64  gram. 
48  gram. 
32  gram. 
24>  gram. 
20  gram. 
46  gram. 
12  gram. 
10  gram. 
8  gram. 

6  gram. 

4  gram. 

2  gram. 
1  1/2  gram. 
1  gram. 

1/2  gram. 
8  décigi'am. 

7  décigram. 

5  décigram. 
i  décigram. 

3  décigram. 


3 
2 

2 
1 
1 

6 
5 

1/2 
3 
2 
2 
1 
1 

36 
27 


onces 

onces. 

onces. 

onces  1/2. 

onces. 

once  1/2. 

once. 

gros. 

gros. 

once. 

gros. 

gros  1/2. 

gros. 

gros  1/2. 

gros. 

grains. 

grains. 

18  grains. 

9  grains. 
15  grains. 
11  gi*ains. 

9  grains. 

8  grains. 

6  grains. 


2  décigi'ani.     vaut  4  grains. 

1  décigram.  2  grains. 
100  centigram.  18  grains. 

50  centigram-  9  grains. 

40  centigram.  8  grains. 

30  centigram.  6  grains. 

25  c«ntigram.  5  grains. 

20  centigram.  4  grains. 

15  centigram.  3  grains. 

10  centigran?.  2  grains. 

5  centigram.  1  grain. 

4  centigram.  4/5  grain. 

3  centigram.  3/5  grain. 

2  1/2  centigi\  1/2  gi'ain. 
2  centigram.  2/5  grain. 
1  centigram,.  1/5  grain. 

50  milligram.  1  gi*ain. 

38  milligram.  3/4  grain. 

25  milligram.  1/2  gi*ain. 

15  milligram.  1/3  grain. 

10  miUigràm.  1/5  grain. 

6  milligram.  1/8  grain.  . 

5  milligram.  1/10  grain. 
1  milligram.  1/50  grain. 


RAPPORT  EXACT  DE  LA  UVRE  MÉTRIQUE  ET  DE  SES  DIVISIONS 
AVEC  LES  POIDS  DECIMAUX. 

gram. 
i  gi'ain . , 0,054 

1  scrupule  ou  24  grains 1,273 

1/2  gros  ou  36  grains 1,95 

2  scrupules  ou  48  grains 2,60 

1  gros  ou  1  drachme  ou  72  grains. . .  3,90 

2  gros 7,81 

1/2  oace  ou  4  gros 15,62 

1  oDce 31,25 

1  quarteron  ou  4  onces 125,00 

1/2  Uvre  ou  8  onces 250,00 

1  livre  ou  16  onces 500,00 

2  livres lOOO^OO 

Les  rapports  exprimés  dans  ces  tableaux  pour  ^elques-unes 
des  divisions  sont  trop  compliqués  pour  qu'on  puisse  les  cmpYo'^'CV 
dans  la  pratigùé  ordinaire;  en  voici  la  simplification  usuelle  ; 
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RAPPORT  APPROXIMATIF  DE  LA  LIVRE  MÉTRIQUE  ET  DE  SES   DIVISIONS 

AVEC  LES  POIDS  DÉCIMAUX. 

gram. 

1  grain ou  0,05 

2  grains 0,1 

1  scrupule  24  grains : 1,30 

1/2  gros  ou  36  grains 2,0 

1  gros  ou  72  grains 4,0 

2  gros .*..  8,0 

1/2  once  ou  4  gros 16,0 

1  once 32,0 

1  once  1/2 48,0 

2  onces 64,0 

3  onces 96,0 

4  onces 125,0 

1/2  livre 250,0 

1  livre 500,0 

2  livres 1000,0 

Pourtant  le  chiffre  adopté  pour  l'once  est  un  peu  élevé  ;  l'Aca- 
démie de  médecine  avait  adopté  les  rapports  suivants  concordant 
mieux  avec  Tancienne  livre  de  marc  : 

gram. 

1/2  once  ou  4  gros 15 

1  once  ■ 30 

1  once  1/2 45 

2  onces 60 

3  onces 90 

Au  reste,  les  différences  sont  si  légères  et  portent,  pour  l'ordi- 
naire, sur  des  substances  si  peu  actives,  qu'il  est  indifférent  d'a- 
dopter l'une  ou  rauti*e  concordance. 

RAPPORTS  APPROXIMATIFS  DES  FRACTIONS  DE  GRAINS  ET  DES  FRACTIONS 

DE  GRAMMES. 

gram. 

1/2  grain ou  0,025 

1/3  grain 0,017 

1/4  grain 0,013 

1/5  grain 0,010 

1/6  grain 0,009 

1/7  grain 0,008 

1/8  grain 0,007 

1/9  grain t 0,005 
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RAPPORTS  DES  DIFFERENTS  POIDS    MÉDICINAUX  ÉTRANGERS  AVEC    LE  «RAMMB. 
(UNITÉ  DE  POIDS  SELON  LE  SYSTÈME  DÉCIMAL). 

LIVRE.  ONCE.  GROS.      SCRUPULE.   GRAIN. 

gram.  gram.         gram.       gram.       gram. 

Autriche 4.20,009      35,001      4,375      1,453      0,073 

2^0';:::   i  ^'^»^      3^^250      3,906      1,302      0,065 

ÎÏlet?n".::    !   '''^^      ''^'^      3,888      1,296     'o,065  (2) 
Bavière......        360,000      30,000      3,750      1,250      0,063 

Hambourg. . . 
Hanovre 

NurTmbtr         ^  357,746      29,812      3,727      1,242      0,062 

Russie 

Wuiiemberg .    j 

Berne 356,578      29,715      3,714      1,238      0,062 

Suède 356,227      29,686      3,711      1,237      0,062 

^*® I   350,784      29,232      3,654      1,218      0,061 

La  livre  de  ces  différents  pays  se  compose  de  5670  grains  et  sd 
divise  en  12  onces  ;  l'once  contient  8  gros,  le  gros  3  scrupules,  et 
le  scrupule  20  grains.  Il  y  a,  par  conséquent,  480  grains  dans  une 
once,  60  dans  un  gros,  et  20  dans,  un  scrupule. 

La  Prusse,  la  Hollande  et  la  plupart  des  pays  allemands  ont  la 
livre  de  16  onces  pour  les  usages  commerciaux. 

LIVRE.  ONCE.  GROS.      SCRUPULE.     GRAIN. 

gram.  gram.  gram.  gram.  gram. 

Espagne 345,072  28,756  3,595  1,198  0,050 

Portugal 344,190  28,683  3,585  1,195  0,050 

Rome ^  339,161  28,263  3,533  1,177  0,049 

(i)  C'est  la  livre  Avoir  du  pois  et  ses  divisions,  la  seule  usitée  dans  les 
pharmacopées  anglaises  ;  elle  est  divisée  en  16  onces  et  en  7000  grains.  Le 
gros  et  le  scrupule,  divisions  de  cette  livre,  sont  inusités  et  sont  remplacés 
dans  la  pratique  par  des  sommes  de  grains. 

(2)  C'est  la  livre  Troy  et  ses  divisions,  inusitée  dans  les  phanaaito^^A 
Càtfea  français  (i866)  en  a  donné  les  rapn^  -  f^ramme  el  «i  wçBà»' 
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Dans  CCS  tlcrniors  pays,  la  livre  se  subdiVisc  en  onces,  groi^ 
srriipiilcs  ot  crains  ;  mais  le  scrupule  se  partageant  en  ti  grains  * 
au  lieu  de  20,  la  livre  contieut  ()U12  grains  au  lieu  de  5760. 

MESURES  DE  CAPACITÉ. 

Les  soûles  mesures  de  capacité  sont  le  litre  et  ses  divisions  dé- 
cimales. 

1  litre équivaut  à        1  décimètre  cube. 

1  décalitre  —  dix  litres —  10  décimètres  cubes. 

1  hectolitre — cent  litres —  100         —  — 

1  décilitre  — dixième  de  litre         —  100  centimètres  cubes. 
1  centilitre — centième  de  litre        —  10         —  — 

I  millilitre — millième  de  litre        —  1  centimètre  cube. 

VOLUMES,  POIDS,  DENSITÉS. 

On  trouve  par  le  calcul  le  volume  d'un  poids  donné  d*un  corps  * 
ou  le  poids  d'un  volume  donné,  lorsqu'on  connaît  la  densité,  et  ré- 
ciproquement la  densité,  lorsqu'on  connaît  le  poids  d'un  \'olume 
donné. 

On  connaît  le  volume  d'un  corps,  en  décimètres  cubes,  en  di- 
visant le  poids  exprimé  en  kilogrammes  par  la  densité  (  «^  —  Ç), 

On  connaît  le  poids  d'un  corps  exprimé  en  kilogrammes  en 
multipliant  son  volume,  exprimé  en  décimètres  cubes  par  sa  den- 
sité (p  =  vd). 

On  connaît  la  densité  en  divisant  le  poids  du  corps  en  kilo- 
grammes par  son  volume  en  décimètres  cubes  1  rf  =-  i- 1 

Exemple  :  Quel  est  le  volume  d'un  kilogramme  d'éther  sulfu*- 
rique,  la  densité  connue  de  ce  corps  étant  0,729  ? 

11  faut  diviser  1  kilogramme  ou  1000  grammes  par  la  densité 

0,729;  soit  1^^  =  1,371. 

Autre  exemple  :  Quel  est  le  poids  de  1,500-  centimètres  cubes 
4run  corps,  la  densité  connue  de  ce  corps  étant  1847? 

11  faut  multiplier  le  volume  1,500  par  1817,  soit  :  1,500  x 
18i7  =  2,770. 

rapports  de  la  livi^  anglaise  avoir  du  pot*;  il  en  résulte  un  défaut  de  concor- 
«iance  entre  le  tableau  p.  3  et  les  dosages  iad\(\ué&  acox.  {orm^kA  «xlmtos  de 
•aàarmacojMie  britannique,  p.  661  et  suivante*  de  ccl  owra^e. 
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Autre  exemple:  Quelle  est  la  deasjté  d^iMi  €«rp«  dont  .le  poids 
♦est  923,5  grammes  et  le  volume  500  ccntiniètros  cubes  ? 

Il  faut  diviser  le  poids  923,5  par  le  volume  500,  soll-p)^ 

=  1847. 

.DENSITÉ  DES  GAZ,  CELLE  DE  L'AIR  A  0<>  ET  0<»,7G  ifTMiT  PUlSfi  POUA  INITÉ. 

Air  (mélange  de  20,8  d'oxygène  et  79,2  d'azote, 

en  vol.) 1,000 

Oxygène d'après  M.  ReguauU.  1 ,10503 

Hydi-ogène id.  0,0692fl 

Azote id.  0,97137 

Chlore 'i,i7 

Hydrogène  protocarboné  (gaz  des  marais),  CMl*.  0,550 

Hydrogène  bicarboné  (gaz  oléfiant),  C*lï* 0,985 

Hydrogène  phosphore,  PhH' 1,214 

Hydrogène  arsénié,  AsU' 2,095 

Cyanogène,  C»Az 1,800 

Ammoniaque,  Az  H' 0,590 

.Pi-otoxyde  d'azote,  Az  0 1 ,527 

Bioxydc  d'azote,  AzC 1,039 

Oxyde  de  carbone,  CO 0,907 

Acide  carbonique,  CO*. .  d'après  M.  Hegnault. .  1,52901 

Acide  sulfureux,  S0« 2,234 

Acide  chlorhydrique,   CIH 1 ,247 

Acide  bromhydrique,  Br  H 2,731 

Acide  iodbydrique,  IH 4,433 

Acide  sulfhydrique,  SH 1 ,191 

Chlorure  de  bore,  BCl» 3,942 

Fluorure  de  bore,  BF1« 2,312 

Fluorure  de  silicium,  SiFF 3,57 

Chlorure  de  cyanogène,  C'Az.CI 2,124 

Oxyde  de  méthyle,  C'irO 1,617 

Chlorure  de  méthyle,  C*H'Cl 1,73i 

RAPPORT  UL*  POIS  DE  L'AIR  AU  POIDS  DE  L'EAU.    ' 

Pour  établir  une  liaison  entre. les  Tables  de  deiuitéf  qui  prM*^ 
dent  et  celles  qui  suivent,  nous  dirons  que,  d'apriin  le»  ntfhurcMtt* 
les  plus  récentes,  le  poids  de  l'air  atmosphérique  jwîc  à  \*iu:ï%f  à  Xa 
température  de  la  glace  fondante  et  sous  la  prtMÏon  de  ^/T,76,  eid, 

à  volume  égal,  ^^j^  de  celai  de  Feau  d'uiiUée. 
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DHNIIT^  DES  LIQUIDES.  CELLE  DE  L'EAU   A  +  4*  ^TANT  PRISE  POUR 

UNITé. 

MtM'cupo  (i\  0«) 13,596 

Broiuo 2,966 

Aeiilo  siill\iriquo  hydraté,  SO'.HO 1,841 

Acido  nioUque  ruinant,  AzOMiO .  1,451 

Acide  niotiquo  quadrihydratu,  Az0^4HO 1,42 

Acido  hypcKuotiquo,  Az  0' 1,451 

Acide  ohlorhydrique  hydraté.  Cl  11.6  HO 1,208 

Sumu^  de  carbone,  es* 1,263 

Beniine.  C"H* 0,85 

Kaaonce  de  térébenthine,  C««  H'"» 0,861 

Kaseiue  de  citron,  C^W* 0,847 

Kaaewce  d'amandes  amères,  C»  H*  ()« 1,043 

AUHHit  absolu,  r/H*0« 0,795 

Meivaptan,  C*H*S« 0,842 

Aldéhyde,  (VHH)* 0,790 

fctheri  C» H»*l>* 0,730  (1> 

Êther  rivm\iqw,  1?  HOM.*H*0 0,915 

ï^lh^r  acéliqm\  tVH'O», C* H*0 0,890 

Ifcth^^r  benioïmie,  (VHHV.eH*0 1,054 

ï^hw  osL^ai^ue,  C»0*,iC*H*0 1,093 

Rs|MHl  d«»  iH^*.  (?H*0* 0,978 

HmU^O^  |H\iiuiM«  déterra.  C**H'H>^ 0,818 

Uvi^HHur  *K\>i  IK4t^uia«t^  C»H*CP 1,^80 

AvHk-  %^^;Auh>^tr^lle.  e Ai  H ; 0.(697 

AcUl^  f^Mr%UH|M^^  eiPiV un 

As  hI<^  ;m>^IÀv|M^  woMMfe^arAlé'.  C*  H'  O'.  Hi^ l  .0(53 

^tMi  ^  U  iiwr  <.<Mft  llK^x«t^le^ LOiS 

tAil 1,03 

Vm OcîW» 

H«A»Ai.-  slVI^xe CLî^tô 

lHKS»»t*  Wj^  $>M;||W($»  W«.iK  Ml  k>Ut:  .1  +•  4  îftXXT  WU;»  NfH 

^  Sntiiit -»3^ 

Ai)«i>twwwf  1^  iiœiuif 


«h?^-  ttw.lf^  ,aiiii  ifcifcurt'iwi  ftHiiiHj  nitiii  r  "'nrrrrrT ^ rnmn 
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Antimoine 6,72 

Argent  fondu 10,47 

Arsenic 5,67 

Bismuth 9,82 

Bore  adamantin 2,69 

Cadmium 8,69 

Calcium 1,58 

(   anthracite. 1,34  à  1,46 

Carbone.    ]   graphite 2,09  à  2,24 

(  diamant 3,50.à  3,53 

Cérium 5,50 

Chrome 5,90 

Cobalt  fondu 7,81 

^    .         {  fondu.. 8,85 

<^"^^^«|   laminé ;...  8,95 

Étain 7,29 

Fer 7,79 

Glucininm 2,10 

Indium  ....   7,11 

Iode , 4,95 

Indium  fondu 21,15 

Lithium 0,59 

Magnésium ' 1,74 

Manganèse  ; : 8,01 

Mercure  solide  à  — 40° 14,39 

Molybdène 8,60 

Nickel 8,67 

^    (  fondu *. 19,26 

"^  j  forgé 19,36 

Osmium 23,00 

Palladium .....:...• 11,80 

Phosphore 1,77 

_:.  ^.       \  fondu 21,15 

P^**^"^   j  laminé 23,00 

Plomb 11,35 

Potassium 0,86 

Rhodium 11,00 

Rubidium 1,52 

Ruthénium 11,30 

Sélénium.. ." 4,30 

-.,.  .        (  graphitoïde 2,49 

Sihcmm  I   *ristallisé 2,65 

Sodium Q>^1 

Soufre  ocXaéàrique %fS\ 


I 
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Soufre,  prismatique 1,96  à  1,99 

Strontium 2,5i 

Tellure 6,2i 

Thallium 11,86 

Titane 6,30 

Tungstène 17,60 

ITranium .     18,33  k  18,40 

Zinc ; 7,19  • 

Zirconium i,14 

Corps  composés  divers. 

Glace  à  Qo,  HO 0,918 

Acide  sulfurique  anhydre,  80^ 1,97 

€haux,  CaO 2,3 

Chlorure  de  potassium,  KCi 1,84 

dhlorure  de  sodium,  NaCl 2,26 

Acide  arsénieux  vitreux,  AsO'  3,738 

Acide  arsénieux  opaque,  AsO^ 3,699 

Sel  ammoniac,   AzH^  Cl  H 1,528 

Azotate  de  potasse,  KO.AzO' 1,937 

Azotate  de  soude,  NaO.  AzO' 2,290 

Borate  de  soude,  NaO.BO' 1,716 

Alun  potassique,  KO.SO'  + Al'O^S SO'  +  24HO.  1,90 

Peroxyde  de  fer,  Fe'O' ■.  5,225 

Oxyde  de  zinc,  ZnO 5,60 

Litharge,  PbO 7,90 

Minium,  Pb^'O* 8,94 

Céruse,   PbO.CO- 6,57 

Oxyde  rouge  de  mercuue,  HgO  11,00 

Calomel,  Hg'Cl 7,14 

Sublimé  corrosif,  HgCl 5,42 

Cinnabre,  HgS 8,124 

Chlorure  d'argent,  fondu,  AgCl 5,548  (1) 


Le  tableau  suivant  offre  le  rapport  des  densités  au  volume  des 
liquides  de  5  en  5  centimètres  cubes,  depuis  l'éther  sulfurique 
purifié  du  commerce  dont  la  densité,  l'eau  étant  prise  pour  1000, 
est  724,  et  le  poids  du  décimètre  cube  724  gram.,  et  aussi  le  vo- 
lume du  kilog.  1375  centimètres  cubes,  jusqu'à  l'acide  sulfurique 
monohydraté  dont  la  densité,  l'eau  étant  prise  pour  1000,  est  1847 

(/J  Une  table  beaucoup  plus  ctenduo  des  doïv&\léa  àe»  TEiL\x\ét«(n.  t»  itouvo 
'aas  Jps  Annuaires  du  Bureau  des  longitudes  de  l^lBfe  ai  V^R». 


TOUniES,  FOIH,   DEKSCTt. 


H 


■et  le  poidi  da  dëcinièlre  cube  (817  from.  et  ainsi  le  rolume  du 

tkiloK.  hU  cenlimètres  cubes. 

On  j  a  JDJQl  la  coucordanre  appraiiimtJTe  de  l'arrâmètre  sen- 

itéslmal  et  de  l'artoiaèlrc  de  Cartier  et  les  rappwls  des  richesses 
ea  sel  marin  et  ea  sucre  avec  les  Tohunea  el  les  dcasiMa  des 
liduliani  de  ces  deux  eorps. 

Ce  taUsau  est  en  réalilé  l'échelle  d'un  Daaimélrt  UHitvrwl: 
1°  peur  les  liquides  moins  denses  que  l'eaa;  1*  pour  les  liquides 
plus  dense*  que  l'eau  ;  nais  comme  la  lige  d'un  pareil  instrument 
Jurait  trop  langue,  pour  In  coinmodité  de  l'usage,  ce  densiiuÈtre 
universel  serait  constitué  par  dcui  instruments  séparés,  l'un  i, 
zéro  iaKrieur  pour  les  liquides  moins  denses  que  l'eau,  Taulrc  i 

.zéro  si^rïcur  pour  les  liquides. plus  denses  que  l'eau. 


m  iiti 
ruillf 


-u,7^l— i,a 

— U,7i9— 1,370— 
—0,733—1,365— 
—0,735—1,360— 
—0,738—1,355— 
—0,740—1,350- 
—0,743—1,345— 
—0,740-1,340- 
—0,749—1,335— 
—0,701-1.330— 
—0,754—1,325— 
-0,757—1,320- 
—0,760-1,315- 
-0,703-1,310- 
—0,766—1.305- 
-0,7G»-1,300~ 
—0,772—1.395- 
-0,775-1,290- 
—0,778—1,465— 
-0,18)—},i80~ 
— 0,784— i,S75~ 
—0,7S7—i,S70-~ 


m 


iiî 


—0,790—1,365- 
I(10-"-™3-l,200- 

—  illU^  .,.,..  j«_ 


U,800- 


,350— 


— ^),8l)i^-^  ,335— 

— 0.S13— I,2:i0— ,,, 

-  '.)5— 0,816— l.fliS— *^— 

— 0,«IU— 1.320— 
-0,«23-l,al5--,H 
— 0,K2«— 1,210— ■"— 
— 0,833—1 ,2U5— 

-  00—0.833—1,200-0,. 

— 0,83(1- 1,195— '^'— 
-Hl»,8«K.l.iaP- 
— 0:S43— 1,IB5— „, 
R — 0,847-1,180--'*— 

-  "''— 0,S51— \,nT■,— 

-0,85V-\,V1ft-.^ 

-0,TO4-  \,\W1— 


1=^ 


lîi  î 


-1  226-  glS-'"»- 

,1,481  -li75- 

1,492  —670— 

-i.î34-  810-,,„ 
-l,aiS—  805—^'"" 

1,503  —665— 

1,515  -660- 

-1,250—  800—120— 

1,526  —655— 

-1,257—  795— ,„n_ 

-1,265  -m-r^ 

-1,273  -785-î*tl 
-1  307  -765-1*^ 

1,538  — C50— 

1,550-645- 

1,569-640- 

1,574  -635-^ 

1.587  —630— 
1,600  —625— 

1.621  -C20- 

1.626  -615- 

1,324  —755—                              - 

1,639  —610— 

1.333  -75fr- 

1,652  — 605— ■ 

1,312  -345- 

1,666-600- 

1,351  -740- 

1,680  -595- 

1,360  —735-                              - 

1,694  —590— 

1.369  —730—                              - 

1,709  —585— 

1,379  -725- 

1,724  -580- 

i;388  -720- 

1,730  -575- 

1,398  —715—                              - 

1.754  —570— 

],408  —710—                              - 

1,769  —56.'^ 

l,il8  -705- 

1,780  -560- 

1,428  -70O- 

1.801  —555— 

1,438  —695—                              - 

1,818  —550— 

l,i49  -690—                              - 

l,83t -545- 

-1,459  —685— 
— 1,«0  —680— 


1,851  - 


—  Pour  peser  les  liquider  plus  denses  que  l'eau,  Baume  a  ima- 
giné un  aréomètre  qui  marque  0  dans  l'eau  pure  et  15"  dans  une 
solution  de  sel  marin  contenant,  on  poids,  15  de  sel  pour  85  d'eau. 
Le  sel  marin  pur  ayant  été  desséchi  à  +  150°,  la  MAulwn  M^t 
dans  les  proporiioas  ei-desias  indiquées  offre  à+^&'  Va.  Ae(t»^Jb 
i.U0,725 (CouUer)  ou  l.iii  (Gerlich,  Baudin). 
/  ■aréomèuv  de  Baume  pour  le»  liquides  moins  detiaes  cpw»  Y 
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-1,005—  995— 
—1 ,010—  090— 
— 1,UI5—  985—    ~_ 
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—1,047- 
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est  quelquefois  employé  pour  apprécier  la  richesse  des  éthers.  Ce 
instrument  purement  empirique,  dont  le  zéro  inférieur  se  déter- 
mine   dans  une  solution  de.  sel  marin  contenant  10  do  sel  pour 
90  d'eau  à  +  42»,5,  D.  1,0847,  marque  10«  dans  l'eau  distillée  à 
+  12*,5.  L'alcoomèti'e  de  Cartier  en  diffère  peu. 

Dans  nos  formules,  nous  ferons  suivre  le  degré  densimétrique  du 
degré  de  l'aréomètre  de  Baume,  excepté  pour  Talcool,  l'usage  de 
l'alcoomètre  centésimal  étant  généralement  répandu.  (Voy.  Alcool,) 

Il  serait  à  désirer  que  l'aréomètre  dont  nous  venons  d'indiquer 
ies  avantages,  remplaçât  tous  les  autres  qui  ne  représentent  rien 
autre  chose  que  le  plus  ou  le  moins  de  densité  des  liquides.  Le 
tableau  suivant  indique  pour  les  liquides  plus  denses  que  l'eau  le 
rapport  entre  les  degrés  de  l'aréomètre  de  Baume  et  ceux  du  den- 
simètre. 

RAPPORT  ENTRE  LES  DEGRES  DE  L'ARÉOMÈTRE  (PÈSE-ACIDES,   PÈSE-SELS 
ou  PÈSE-SIROPS)  DE  BEAUMÉ  ET  LA  DENSITE  DES  LIQUIDES. 


:grés 

BAUME. 

DENSITÉ. 

•■M 

DENSITÉ. 

• 

• 
DENSITÉ. 

il 

DENSITÉ. 

U4  " 

0 

o 
19 

Q 

38 

2g 
57 

1000 

1152 

1359 

1656 

\ 

1007 

20 

1161 

39 

1372 

58 

1676 

2 

1014 

21 

1171 

40 

1384 

59 

1695 

3 

1022 

22 

1180 

41 

1398 

60 

1715 

4 

1029 

23 

1190 

42 

1412 

61 

1736 

5 

1036 

24 

1199 

43 

1426 

62 

1758 

6 

1044 

25 

1210 

44 

1440 

63 

1779 

7 

1052 

26 

1221 

45 

1454 

64 

1801 

8 

1060 

27 

1231 

46 

1470 

65 

1823 

9 

1067 

28 

1242 

47 

1485 

66 

1847 

10 

1075 

29 

1252 

48 

1501 

07 

1872 

il 

1083 

30 

1261 

49 

1516 

68 

1897 

12 

1091 

31 

1275 

50 

1532 

69 

1921 

13 

1100 

32 

1286 

51 

1549 

70 

1946 

U 

1108 

33 

1296 

52 

1566 

71 

1974 

15 

1116 

34 

1309 

53 

15^ 

72 

2000 

16 

1125 

35 

1321 

54 

1601 

73 

2031 

4 

17  1 

1134 

36 

1S34 

65 

1618 

74 

2059 

hs 

iiiS 

37 

134^ 

.  5fe 

>  \^%1 

175  \ 

2087 

T 

j_ 

\ 

• 

L 

\ 
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CUILLERÉES,  VERRÉE&,  POIGNÉES,  GOUTTES.  15 

EVALUATION  APPROXIMATIVE   EN   POIDS  DES  CUILLEREES,  VERRÉES,  POICNÉES, 
PINCÉES,  POUR  QUELQUES  SUBSTANCES  USUELLES.  {Cod.  fp.) 

Ces  mesures,  nécessairement  variables,  ne  doivent  pas  être  em- 
ployées pour  des  médicaments  actifs. 

Une  cuillerée  à  café  d'eau  équivaut  à 5 

—           à  bouche  d'eau,  à 20 

Une  verrée  équivaut  à  8  cuillerées  ordinaires  ou 160 

Une  poignée  de  semences  d'orge  équivaut  à 80 

—  semences  de  lin,  à, 50 

—  farine  de  lin,  à 100 

—  feuilles  sèches  de  mauve,  à 40 

—  .  —  chicorée,  à 30 

Une  pincée  de  fleurs  ou  de  feuilles  sèches,  à  1  ou        2 

Ajoutons  les  données  ci-après  : 

Une  cuillerée  à  café  de  sirop  de  sucre  pèse 6 

—  à  bouche  —  25 

—  à  café  d'huile 4,5 

—  à  bouche   — 18 

Nota.  La  jJroportion  des  [principes  actifs  des  sirops  est  tou- 
jours calculée  comme  si  la  cuillerée  à  bouche  de  sirop  pesait 
20  gram. 

1,  œuf  frais  pèse  en  moyenne 64 

1  blanc  d'œuf 40 

1  jaune  d'œuf , 20 

i  amande  mondée 1 


ÉVALUATION  DU  POIDS  DES  GOttTTES. 

Pour  cel'tains  médicaments  liquides  et  même  pour  les  plus  actifs 
le  dosage  à  la  goutte  est  fréquent.  Cependant  le  diamètre  et  la 
forme  des  déversoirs,  la  nature  des  substances  dont  ils  peuvent 
être  enduits  et  quelques  autres  circonstances  amènent  de  notables 
diiTérences  dans  le  poids  des  gouttes. 

Le  Codex  propose  un  compte-gouttes  dont  l'emploi  permet  d'ar- 
river à  un  dosage  suffisamment  exact.  Il  consiste  en  un  petit  ballon 
muni  d'une  tubulure  latérale  dont  le  diamètre  intévie\xr,  eowNfewa.- 
blement  réglé,  permet  au  liquide,  moyennant  une  lè^^ve  mtVvcv^v- 
soa,  de  couler  goutte  k  goutte  avec  régiilariié.  On  con%\à^YÇi  V«^ 
parea  comme  bien  réglé  lorsque,  à  la  tcinpéraluve  de  -V  ^^''^ 
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PRÉLIMINAIRES. 


gouttes  d'eau  distillée  pèsent  1  gram.,  à  moins  de  5  centigram. 
près. 


Q 

Compte-gouttes  Ae  Salleron. 

POIDS  CORRESPONDANT  A  20  GOUTTES  DES  LIQUIDES  GI-APRÈS,   OBTENUES 
[AVEC  LE  COMPTE-GOUTTES  PROPOSÉ  PAR  LE    CODEX  FRANÇAIS. 

Eau  distillée 1 

Acide  chlorhydrique  D.  1,17 0,950 

Acide  azotique  D.  1,42 0,861 

Acide  sulfurique  D.  1,84 0,700 

Alcool  à  90» 0,335 

Alcool  absolu 0,311 

Alcool  sulfurique  (eau  de  Rabel) 0,360 

Alcoolat  de  mélisse 0,350 

Alcoolature  d'aconit 0,397 

Ammoniaque  D.  0,92 0,909 

Chloroforme 0,370 

ÉtJier  sulfurique  pur 0,263 

ffuile  de  croton •    ^>^^^ 

"•'//e  volatile  de  menthe  poivrée ^>^^ 


COMPIE-COIITTES.  n 

Huile  de  térébenthine 0,385 

Laudanum  de  Rousseau 0,571 

—  Sydenhani 0,588 

Liq.  d'Hefltaann 0,291 

Teint,  d'arnica ; 0,340  ■ 

—  de  beUadone 0,391 

—  casloréum 0,357 

—  de  colchique  (bulbes) 0,356 

—  —  (semences) 0,390 

—  de  digitale 0,344 

—  éthérée  de  digitale 0,270 

Gomple-gouttes  de  Lebaigue.  —^  Voici  les  avantages  présentéi 
par  cet  ingénieux  insti'umenl: 

1°  Il  donne  exactement  deagoultesdupoids  de  5  centigrom.  ;  2°  il 
e»t  inattaquable  parles  liquides  ordinairement  employiis  en  phar- 
macie el  en  chimie  ;  3"  il  est  d'une  seule  pîËce  ;  i"  il  s'amorce  de 
lui-même,  quelque  petite  que  soït  la  quantité  de  liquide  ;  5°  il  laisse 
tomber  les  gouttes  d'elles-mêmes  ;  6°  il  peut  être  adapté  aux  flacons 
de  toutes  Tonnes  ;  7°  l'usage  ea  est  tellement  simple,  qu'il  peut  être 
mis  entre  les  mains  du  publin,  en  même'temps  qu'il  peut  servir  à 
■    la  pratique  journalière  des  pharmaciens  ou  des  chimistes. 

En  voici  la  ligure  qui  s'explique  d'elle-même. 


Campte-govOes  de  Lcbaiguo, 
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TABLEAU   DES   CORPS  SIMPLES,    DE   LEURS   ÉQUIVALENTS 
ET   DE   LEURS    SYMB<MLSS. 


k 

en 

H 

• 

•r. 

tfi 

u 

u 

"A 

o 

> 

a 

"* 

s 

"i^ 

>• 

c* 

OQ 

'a 

100 

Hg 

48 

Mo 

29,5 

Ni 

•48,9 

Nb 

98,3 

Au 

99,5 

Os 

8 

0 

53,2 

Pd 

31 

P 

98,6 

l»l 

103,5 

Pb 

39 

K 

52,2 

Rh 

85 

Rb 

52,2 

Ru 

39,8 

Se 

21 

Si 

23 

Na 

16 

S 

-i3,8 

Sr 

68,8 

Ta 

64,2 

Te 

203 

Tl 

59,5 

Th 

24,5 

Ti 

92 

W 

59,8 

U 

68,5 

V 

32,2 

Y 

32,7 

Zn 

NOMS 

(les 

CORPS  SIMPLES. 


/ 


Aluminium  . . 
Antiiuoinc.  . . 

Argent 

Arsenic 

Azote 

Baryum 

Bismuth 

Bore 

Bi'ome 

Cadmium. . . . 

Calcium 

Carbone 

Cérium 

Chlore 

Chrome 

Cobalt 

Cœsium 

Cuivre 

Didyme 

Erbium 

Étain 

Fer 

Fluor  

Glucinium.  . . 
Hydrogôno. . . 

Indium 

Iode 

Iridium 

Lanthane.  . . . 

Lithium 

Magnésium.. 
Maiigancso. . 


13,7 
122 
108  . 

75 

14 

68,5 
210 

11 

80 

56  • 

20 
6 

46 

35,5 

26,2 

29,5 
133 

31,8 

48 

59 
28 
19 

4,6 

1 

36,7 

127 

98,6 

46,4 

7 
12,2 
27,5 


Al 
Sb 

Ag 

As 

Az 

Ba 

Bi 

B 

Br 

Gd 

Ga 

G 

Ce 

Cl 

Cr 

Go 

Gs 

Gu 

Di 

Sn 

Fe 

FI 

Gl 

H 

lu 

ï 

ïr 

La 

Li 

Mg 

Mn 


NOMS 

dos 

CORPS  SIMPLES. 


Mercure 

Molvbdèno. . . 

Nickd 

Niobium 

Or 

Osmium 

Oxygène 

Palladium 

Phosphore. . . 

Platine 

Plomb.. 

Potassium.  . . 
Rhodium.  . . . 
Rubidium  . . . 
Ruthénium... 
Sélénium.  . . . 
Silicium. . . . . 

Sodium 

Soufre 

Strontium 

Tantale 

Tellure 

Terbium 

Thallium.  . . . 

Thorium 

Titane 

TungsUMic.  . . 

Uranium 

Vanadium.  . . 

Yttrium 

7Av\c 

7Avcow\\\ïv\.  . 


•i^,*^ 
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THERHOMÈntfiS,  FVSION,   ÉBULLITION.  19 

THERMOMÈTRES, 

La  température  de  la  glace  fondante  est  le  0  du- thermomètre 
de  Réaumw,  qui  marque  SO**  dans  Teau  bouillante  ; 

La  température  de  la  glace  fondante  est  le  0  du  thermomètre 
centigrade,  qui  marque  100°  dans  l'eau  bouillante  ; 

La  température  d'un  mélange  à  p.  é.  de  glace  piléc  et  de  sel 
ammoniac  est  le  0  du  thermomètre  de  Fahrenheit,  qui  marque  32» 
dans  la  glace  fondante  et  212°  dans  l'eau  bouillante  ;  par  consé- 
quent, ce  thermomètre  divise  en  180°  l'espace  compris  entre  la 
température  de  la  glace  fondante  et  celle  de  Teau  bouillante,  que 
le  centigrade  divise  en  100  ; 

Le  rapport  des  échelles  des  diflFércnts  thermomètres  est  le  sui- 
vant : 

Centigrade 1,0 

Réaumur. , 0,8 

Fahrenheit 1  >8 

Donc  5<»  centigrades  équivalent  à i»  Réaumur. 

—  —        à 9<»  Fahrenheit. 

POINTS  DE  FUSION  ET  D'ÉBULLITION  (1). 

TEMPÉRATimE 

NOMS  DES  SUBSTANCES.  "  "■         ^^         ^ 

de  fusion.  d'cbullition. 
(2) 

Acide  acétique  cristallisé 17°  120° 

—  azotique  monohydralé —50  86 

—  azotique  quadrihydraté 123 

—  benzoïque 120  240* 

—  carbonique — 78 

—  chlorhydrique  D.  1.110 110 

—  cyanhydrique — 13,8  26,2 

—  stéarique 70 

—  sulfureux —78,9  —10 

—  sulfnrique  monohydraté — 34  326 

—  sulfurique  bihydraté 7* 

—  tartrique 175 

Alcool  absolu <— 90  78,3 

—  1  p.  et  1  p.  d'eau —21 

Aàiylimiel  ^"*^®  ^^  pommes  de  terre.        —23  131,8 

(1)  Un  astérisque  indique  un  nombre  qui  ne  doit  être  cotvsVAftté  cç\ft  cûtWKvc 
une  valeur  approchée;  le  signe  <  indique  une  Icmpéralurc  MètvcvjiY^i  cW 
""'^^  T'^  <finï/%<ra/i/re  supérieure  à  celle  qui  est  •rnscnlo  lu  cîjV'û  à>\  ^\«^<i 
(^  EbuUiUon  sous  une  pression  voisine  de  la  pression  normale.  j 
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CORPS  BIXPLîa. 

1 

i 

^ 

NOMS 

1 

AnUtuDîiic.  . . 

Argenl 

Araenit 

Aïole 

Baryum 

Bismuth 

Bore 

Brome 

Oariiiiiiim.  • . . 

Calcium 

Cai'liullB 

Céfium 

Chlora 

ChromB 

1 

t3,7 

m . 
à 

(18.5 

2111 
11 

NO 
ÙG   ■ 
2U 

a 

35,5 
139,5 

f  59 

Al 
Sti 
Ag 
As 
As 
Ba 
IIÎ 
It 
Itr 
Cil 
Ca 
C 

Ce 

a 

Cr 

Mercure.  . . . 
HotjbilL'iia,  . 

Nickel. 

Niuliium.... 
Or 

Oxjg(-iie.... 
l'nlLKliiuii... 

l'ialillr' 

l'IumL. 

l'iHasaiom.  , 
Rhodium.  . . 

SéléTiium.  . . 

RlgsU:i><'.  - 

[Va-iailmin.  . 
YiU'iuiJi.,^ 

100 
U 

ia.5 

I8,tf 
«8.3 
•,1'J.Ô 

.'.:i,-2 
.   ;ll 

1  m.a 

:iy 
.18,2 

58,a 

ai 

Îh 

1 

Ni 

Nb 

Au 
Os 

l 

xib  m 

Rb    ■ 

^1 

■  ^H 

■ 

n 

FUSION,  ÉBULLITION.  21 

Fusion.        Ébullition. 

Essence  de  citcon 167 

—  de  moutarde 145 

—  de  térébenthine —10            156,8 

Étain : 235 

Éther  sulfurique <— 32              35,5 

—  acétique <— 36              74,1 

Fer  doux  français 1500* 

F»"t«defer ;     .  {«SO 

Graisse  de  mouton 51 

Huile  de  lin —20            387,5 

—  d'olive 2,^ 

—  de  palme 29 

—  de  ricin —18           265* 

Iode 107            176 

Mannite 166 

Mercure —39,5         350 

Naphtaline 78            210 

Narcotine i  70 

Nitrobenzine 3           213 

Or 1250* 

•  —  au  titre  de  la  Monnaie 1 180* 

Paraffine : 43,7         370* 

Phosphore 44,2         290 

Platine >1700 

Plomb 335 

Potassium 55           700* 

Potasse  caustique  (dissol.  saturée) 175 

Quinidine 160 

Quinine  à  6  équiv.  d'eau 120 

Salicine , 120 

Sélénium 217            700* 

Sirop  de  sucre ." 105 

Sodium 90            700* 

Soufre 114,5        400 

Spermaceti 49 

Stéarine -  61     - 

Succin 288 

Sucre  de  canne 160 

—  de  raisin 100 

Suif 33 

Sulfure  de  carbone 48 

Urée 120 

Vératrine 115 

Zinc 450*        1300* 
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STATIONS  HIVERNALES.   —  POUDRES.  —  ACIDE  ACÉTIQUE.        25 

TABLEAU   DES    PRINCIPALES    STATIONS    HIVERNALES   CLASSEES   SELON   LA 
TEMPÉRATURE    MOYENNE  DE  LA   SAISON  D'HIVER. 

Année 
Hiver.    Printemps.      Été.       Automne,    entière. 

Venise 3.3        42.6        22.8        13.3  12.5 

Pau 5.8        11 .5        18.6        13.1  12.3 

Pise 6.0        U.2        24.0        15.6  14.9 

Rome 7.5        13.8        24.9        18.3  15.8 

Amélie-les-Bains..      7.9        14.9        23.2        15.9  15.2 

Nice 8.3        13.7        22.9        16.1  15.2 

flyères 8.5        15.0        23.4        15.5  15.6 

Cannes 9.0        15.8        24.2        18.0  16.7 

Menton 9.2        16.2        24.6        17.5  17.6 

Naples 9.8        15.2        23.8        16.8  16.4 

Palerme 11.4        15.0        23.5        19.0  17.3. 

Alger 12.4        17.2        23.6        21.4  17.8 

Malaga 13.1        20.3        26.8        16.2  19.1 

Le  Caire 14.6        21.9        29.0       23.2  22.0 

Funchal 16.3        17.5       21.1        19.8  18.7 

Paris 10.6 

Londres 10.2 

Bruxelles 10.2 

POUDRES. 

Le  FoiTnulaire  des  hôpitaux  militaires  (F.  H.  M.)  îidmet  deux 
degrés  de.  ténuité  pour  les  poudres.  Les  poudres  n»  1  sont  obtenues 
au  moyen  de  tamis  offrant  100  mailles  ;  les  poudres  n<>  2,  au  moyen 
de  tamis  offrant  80  mailles  par  centimètre  carré. 


PREMIÈRE  SECTION 

MATIÈRES  PREMIÈRES  SANS  ACTION  THÉRAPEUTIQUE  BIEN  DÉTERMINÉE, 
VÉHICULES,  CORRECTIFS,  INTERMÈDES,  AGENTS  DE  CONSERVATION, 
AGENTS  PHYSIQUES  OU  MÉCANIQUES,   ETC. 

ACIDE  ACÉTIQUE. 
ACIDE  ACéTtQUE  FAIBLE  (Soc.    de  Ph.) 

Acide  acétique  glacial 25 

Eau  distillée 75 

M.  ;  D.  1,034,  (4%5  B.). 

Jbannel.  ^ 
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ilC   ACIDE  ACÉTIOUK  DILUK  A  3"   (F.   H.  M.)- 

Aci«l.'  acétique  coiiconlré  D.  1,073  (10>  B.) 5 

Eau 21 

M.  ;  D.  1,022,  (3«  B.).  100  de  cet  acide  représentent  15  d'acide 
acétique  pur  monohydraté.  Rendement  :  100/100  de  liquides 
mélangés. 

i<   VLNAIGRE  DiaXILLÉ  (Cod.  fr.)- 

Vinaigre  de  vin ....  « Q.  V. 

Distillez  au  bain  de  saille  dans  une  cornue  de  verre  mu«ie  d'une 
allonge  et  d'un  récipient  refroidi.  Retirez  environ  les  3/4  du  vi- 
naigre employé. 

Le  Cod.  fr.  ne  mentionne  aucune  préparation  dans  laquelle  flgiu*e 
le  vinaigre  distillé. 


•   ACIDE  DORIQUE  CRISTALLISÉ  Bo08,3H0  (Cod.  ff.). 

Borate  de  soude  cristallisé 300  gram. 

Eau  distillée 1200    — 

Ac.  sulfurique  D.  1,84  (66«  B.) 100    — 

Blanc  d'œuf ; N«l     — 

F.  dissoudre  le  borate  de  soude  dans  600  gram.  d'eau  chaude  ; 
f.  dissoudre  Tac.  sulfurique  daos  300  gram.  d'eau  froide  ;  battez  le- 
blanc  d'œuf  avec  300  gram.  d'eau  froide  ;  mêlez  l'eau  albunainewse 
à  la  solution  du  sel;  f.  bouillir;  ajoytez  l'acide;  filtrez;  laissez 
refroidir  ;  décantez  l'eau  mère  ;.  lavez  les  cri&taux  à  l'eaù  distiflée 
froide,  jusqu'à  ce  que  l'eau  de  lavage  soit  insipide  ;  desséchez  licB 
cristaux  entre  des  doubles  de  papier  Joseph. 

Prcp.  de  \dL. Crème  détartre  soluble. 

Autrefois  employée  sous  le  nom  de  Sel  sédatif  de  Homberg. 

AGUPUNCTUl(k 

Introduction  dans  les  tissus  à  travers  la  peau,  d'une  ou  de  plu- 
sieurs aiguilles  fines  qui  y  sont- laissées  pendant  un  tètxvps  pltis'  oit' 
inoins  long.  Il  est  bon  que  les  aiguilles  soient  gi^aissées.  -:-  Siihsti- 
lutif  et  révulsif  efficace  et  trop  négligé  !  Névralgies,  douleurs  irhu- 
matismales,  etc.  ! 

L'acupuncture  précédant  les  frictions  stibiées,  etc.,  en  assure  et 
en  accélère  les  effets  ! 

AIR  COMPRIMÉ. 

—  Diminution  de  la  respiration  et  de  la  circulation  ;.  absorption 
d'une  plus  grande  quantité  d'oxygène  par  les  poumons,  augmenta- 
tion  dans  l'excrétion  d'acide  carbonique,  amélioration  dans  Ift  HU* 
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Irition  et  dans  la  composition  du  sang,  augmentation  de  la 'capacité 
pulmonaire,  activité  musculaire  renforcée.  Action  particulière  sur 
l'appareil  auditif. 

Catarrhes  pulmonaires  chroniques,  tuberculose  chronique,  em- 
physème, asthme. 

1°  L'air  comprimé  peut  remplacer  le  cathélérisme  de  la  trompe 
d'Eustaché,  spécialement  chez  les  enfants  et  chez  les  personnes 
irritables  ; 

2«  Il  agit  mécaniquement  dans  le  traitement  des  surdités  catar- 
rhales  en  désobstruant  la  trompe,  en  évacuant  les  mucosités  de  la 
caisse  et  en  régularisant  la  cii'culation  des  muqueuses  atteintes  de 
phlogose  chronique  ; 

30  II  agit  dynamiquement,  d'aboi*d  comme  modificateur  naturel 
de  la  muqueuse  de  l'oreille  moyenne,  puis  secondairement  comme 
modificateur  général  de  l'économie.  (T.  Pravaz.) 

AIR    RARÊflé. 

—  Les  ventouses  appliquées  sur  un  point  quelconque  de  la  peau 
y  déterminent  une  congestion  sanguine  et  mênxe  une  exti*avasation 
des  liquides,  et  produisent  une  révulsion  passagère  ;  les  ventouses 
scarifiées,  excellent  moyen  de  déplétion  locale. 

Les  appareils  aspirateui*s  sont  fondés  comme  les  ventouses  sur  la 
raréfaction  de  l'air.  (Voy.  Térahdelle.) 

ALCOOL. 
•   ALCOOL  A  lOO»;  ALCOOL  ABSOLU,  C*H602  (Cod.   (c) 

Alcool  à  950 815 

Chaux  pulv.  et  fortement  calcinée 300 

F.  digérer  pendant  2  ou  3  j.  ;  agitez  de  temps  en  temps  ;  distillez 
au  B.  M.  jusqu'à  ce  qu'il  ne  reste  plus  rien. 
Réactif.  (Voy.  Hygiène  en  pathologie  dentaire.) 

if.  ALCOOL  A  95*  (Cod.  fr.). 

Alcool  à  850 30 

Carbonate  de  potasse  desséché ^ 

F.  digérer  pendant 2  j.  en  agitant  de  temps  en  temps;  distillez 
au  B.  M.  jusqu'à  ce  qu'il  ne  passe  plus  rien.  —  Réactif. 

—  On  ti-ouve  aisément,  dans  le  commerce,  des  alcools  à  92"  ou  93° 
qui  peuvent  être  amenés  à  95°  par  une  distillation  lente  sans  au- 
cune addition.  Il  existe  même  des  alcools  qui  marquent  95«  et 
sont  parfaitement  neutres,  c'est-à-dire  exempts  de  toute  subsl».Wi<* 
étrangèi*e. 
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DILUTIONS  DE  L'ALCOOL  (F.   H.   M.). 

Le  mélange  :  ,  Fournit  : 

Alcool  à  850 925   i    ,,      i  .  o/vo  4aaa 

,,  _p   }  Alcool  à  80® lOOD 

Lau 75   ) 

Alcool  à  850 656  i    ,,      ,  .  „^„  .^^ 

Eau 344   j   Alcool  à  60O 1000 

Alcool  à  OOo 927    l    .,      ,.g_,  .f^ 

Eau 73   1   Alcoolà85« 1000 

Alcool  à  90o 857  i  ,,      .  .  ^^  ,f^ 

Eau 143  1  ^^'^^^^^ ^^ 

Alcool  à  90o 607  J  ..      ,  ,  ^^  ,r^^ 

Eau 393  }  ^^''^^^^' ^^ 

Les  autres  dilutions  beaucoup  moins  usitées  sont  aisément  trou- 
vées par  tâtonnements,  d'après  les  données  ci-dessus. 

—  Si  l'on  opère  à  +  15©,  le  degré  de  l'alcoomètre  centésimal  est 
l'expression  exacte  de  la  richesse  alcoolique  en  centièmes  d'un  mé- 
lange d'eau  et  d'alcool.  Ainsi  l'alcool  à  85  contient  85  p.  100  d'al- 
cool absolu,  l'alcool  à  75  contient  75  p.  100  d'alcool  absolu,  etc. 

Si  l'on  opère  à  une  température  supérieure  ou  inférieure  à  +  15% 
il  convient  de  consulter  les  tables  dressées  par  Gay-Lussac  pour 
trouver  les  corrections  qu'il  faut  apporter  aux  indications  de  l'al- 
^coomètre  en  raison  des  dilatations  ou  des  contractions  irrégu- 
lières qu'éprouvent  les  divers  mélanges  d'alcool  et  d'eau. 

La  formule  suivante  permet  de  corriger  avec  une  suffisante  ap- 
proximation, selon  les  températures,  les  indications  de  l'alcoomètre 
sans  recourir  aux  tables  de  Gay-Lussac  :  a?  ~  d  ±  0,4  x  t;  a?,  ri- 
chesse alcoolique  réelle  cherchée  ==  d,  richesse  indiquée  par  l'al- 
coomètre ;  tt  degrés  de  température  comptés  à  partir  de  +  IS®  et 
qu'il  faut  affecter  du  signe  —  ou  du  signe  -|-  selon  que  la  tempé- 
rature est  supérieure  ou  mférieure  à  +  15o.  Ex  :  Quelle  est  la  ri- 
chesse réelle  d'un  alcool  marquant  60°  à  +  20?  d=60;  <«-5; 
a?  =  60  --  0,4  X  5  =  58°.  (Francœur.) 

Voici  d'ailleurs,  d'après  Gay-Lussac,  une  table  qui  donne  exacte- 
ment le  degré  et  le  volume  correspondant  des  alcools  usuels  à 
toutes  les  températures  depuis  Oo  jusqu'à  +  30". 
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Si  Ton  doit  mrstiirr,  au  contraire,  un  certain  nombre  de  litres 
(représentés  par  la  lettre  N)  d'alcool  à  85",  et  que  la  température' 
soit  4"  7",  l'alcool  devra  maniuer  82°,8,  et  le  nombre  de  litres 
-  N  0,992. 

iK  AMADOU.  AGARIC  (Polypovut  tçnianui,  P.  fomentariut). 

—  On  emploie  le  parenchyme  coupé  par  tranches,  fermenté,  laté 
et  battu.  Un  morceau  d'amadou  fonctionne  très-bien  comme  éponge 
fine  pour  laver  des  parties  délicates,«^es  plaies  doulom'euses  ;  pour 
transmettre  et  localiser  la  compression  d'un  bandage  ! 

^Trempé  dans  une  dissolution  de  nitre  et  séché,  il  s'allume  ^u 
contact  d'une  étincelle,  et  peut  servir  à  la  confection  des  moxa«  ! 
(Voy.  Moxas.) 

AMIDON. 

-k   AMIDON,  FÉCULE  DE  POMME  DE  TERRE. 

Pi^p.  de  la  dextrine  et  de  la  glycose.  Saupoudrer  les  surfaces 
aXJteiates  d'affections  prurigineuses  d'exanthèmes  ;  quelquefois  av^c 
caœfuhre,  i/10.  L'empois  suffit,  mêlé  à  la  gomme  pulvérisée,  po|ir 
COTif«c lionne r  le«  appareils  inamovibles. 

(Voy.  Pain  aiâ^me  ;  Cachets  médicamenteux;  Silicate  de  polas^ey 
fHâtref  Paraffine,  Mélange  soliéi fiable,  Pextriney  (Euf,  HecQns^ir 
.  twm4s  alimentaires;  Spéciaux  de  V appareil  digestif.) 

AmidoB. ^ Q.  s. 

Torréfiez  à  la  températui-e  de  150  à  200*,  dans  une  bassine  d's»'- 
geat  ou  ujae  capsule  de  porcelaine  chauffée  au  B.  S.,  en  agitant 
aDntinuelleinent  jusqu'à  ce  que  la  matière,  qui  a  pi'is  une  teiate 
\m  peu  j»unâjti*e,  ne  i)leulsse  plus  l'eau  iodée. 

•<*r-  Délayée  av^c  eau  ^.  S.  pow  f£Ûre  un  «irojp  épais,  elle  pe|it 
sewir  à  coafectiomier  les  appareils  inajeoovibles. 

ik   POVDRiE  IDIT^B  uth/Mm  SOLIDVIABLB  (F.  H.  M) 

'Oomme  du  Sénégal  pulv.  {Acacia  senegaknsis), .... —    1 
Dextrine 3 

M.'— Pow  bandages  inamoyibiles,  prenez  :  mélange  solidifiajbile,  f  ; 
eau  tiède,  3  ;  m.  ;  soit  80  gram.  pour  120  gram.  d'eau  formant  un 
liquide  visqueux  qui  suffit  pour  imprégner  1  met.  carré  de  toile. 

i(  &ÛMNC  ARABIQUE  {Acacia  vara)  ;  g.  fiv  Sénégal  {Acacia  vereh). 

Aliment  respiratoire.  On  assure  qu'elle  suffit  à  ralimentation  des 

nègres  qui  vont  la  récolter.  Entraîne  l'eau  et  la  retient,  lubrifie 

^tes  surfaces  muqueuses  et  tes  garantit  du  contact  de  l'air  ou  des 

ii«„i(jeg  ii-i-itaj^ts  — Considérée  comme  émoUiente,  elle  n*ag«t  réel- 
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lement  que  par  Teau  ;  à  ce  titre,  elle  peut  remplacer  tous  les  au- 
tres médicaments  mucilagineux  auxquels  on  attribue  à  tort  des  ef- 
fets spéciaux.  Boissons,  lotions,  injections,  collyres,  15  à  20  gram. 
par  litre  ;  pâtes  pectorales  (Voy.  Èmollients  ;  Spéciaux  de  V appa- 
reil respiratoire  ;  Mélange  solidifiable.  ) 


ANTIMOINE. 

iK  ANTIMOINE  PURIFIÉ  (Gjod.  fr.;  Soc.  de  Ph,). 

Antimoine  du  commerce  pulv , , . . . .     Q.  S. 

Étendez  en  couche  mince  sur  un  plat  vernissé  ;  chauffez  gra- 
duellismûnt  jusqu'à  ce  que  le  métal  comniencc  à  s'oxyder  ;  dimi- 
nuez le  (m  ;  brassez  le  métal  devenu  incandescent  ;  laissez  refroidir; 
faites  fondre  le  sous-oxyde  dans  un  creuset  couvert  en  ménageant 
la  chalçji^*,  vous  obtiendrez  un  culot  d'antimoine  pur  et  une  8C(H*ic 
contenant  les  oxydes  des  métaux  étrangers  en  combinaison  avec 
un  grand  excès  d'oxyde  d'antimoine.  Rendement  :  environ  1/4  de 
Tantimoine  employé.  —  Prép.  de  YOxydë  d'antimoine,  de  VAnti- 
moine  diaphorétique,  du  Sulfure  d'antimoine  artificiel. 

•  SULFURE  d'antimoine  Sb»  (Cod.  fr.), 

^Atimoine  pui'iné  pulv \% 

FJflur  de  soufre , 50 

Mêlez  ;  f.  fondre  dans  un  creuset  ;  donnez  un  coup  do  feu  à  la 
fin  pour  chasser  l'excès  de  soufre.  -^  Prép.  du  Kermè*,  du  Soufre 
doré  d^antimoinef  de  Y  Acide  sulfhydrique.  Ne  doit  pas  ôlre  con- 
fondu avec  le  sulfure  d'antimoine  naturel  qui  contient  du  sulfure 
d*arsenic  et  qui  doit  êti-e  employé  à  la  prép,  de  la  Tisane  de  Feltii 
et  des  Pastilles  antimoniales  Ue  Kunckel. 

iK  POUDRE  de  sulfure  d'antimoi^e  (Cod.  fr,). 

Sulfui'e  d*antimoiue  cristallisé « Q.  S. 

Pulv:  sans  résidu  dans  un  ukortier  de  fer  couvert;  passez  au 
.tamis  de  ^ois.  —  Prép.  de  V Acide  sulfhydriquey  du  Kermès  et  du 
Soufré  doré  d'antimoine,  (Voy.  Tisane  dûFeltA;  Tablettes  anti- 
moniales  de  Kunckel.) 


ik  ARGBNT  PURflrié  (Cod.  Ir.). 

Argent  de  monnaie  ou  d'oifi^vi'eric , 10 

Acide  azotique  D.  1,42 14 

Eau  distillée 6 

P.  dissoudre  ;  ji^iei  1  Ht  d'eau  dist.  ;  pais  acide  cVAqtYcj^vv- 
^<M  Q.  ft.  ;  lâvei  k  précipité  de  cblonire  d*ni*gcnt  ;  t^\\eift-\«^  '^^ 
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l.eier;  mÉlez-le  avec  ia  moîlié  de  son  poids  de  caibonuie  sodiquc 
I  anhydre  ;  calcinez  fortement  pendant  une  b.  dans  un  cri^uaot  di 
Hease.  Vous  abtiendre:B  un  culot  d'argenl  pur  et  une  Ecorie  d< 
chlorure  de  Bodiiun.  —  Prép.  de  l'A:iOtat(  tCargenl  crulalHié  e 
fondv.  Los  alliages  d'argont  et  do  cuirre  peuvent  servir  à  préparer 
l'aiotate  d'ai'gent  cristallisé  et  fondu,  puisque  ra;iDla(e  d'ar] 
it  être  aisément  débarrassé  d'azotate  de  cuivre. 
itriB  PVhmÈ  (Cod.  tr.j. 

Bismuth  liu  commej'ce  pulv 1( 

Azolale  de  pelasse  pulv 1 

M4lez  la  totalité  du  bismulh  avec  ta  moitié  de  l'azolale  de  po- 
tasse; calcinez  dans  un  creuset;  laissez  refroidir;  pulvérisai  le 
métal  ;  mdIeE-lc  oTtc  l'auti'o  moitié  de  l'azotate  ;  caleiDez-le  do 
<i  obtenu  n'est  pas  chimiquement  pur, 
rsenJc,  —  Prép.  du  Sous-atoUte  de  bit- 

C  {Htvea  auvaiUHtia ;  Sypbùttia  gui/iiHeniii ;  S.  braMietuiil 

—  Tissai élastiques  fllésavec  le  coton;  pelotes  do  bandages  her- 
;  pois  à  cautère  ;  sen  e-bra«  ;  auspenaoirs  ;  canules  ;  pes- 
urinaux,  vessie)  de  toutes  formes  ;  tubes  pour  irrigalioa 
et  réfrigéra  lion  médiate;  tubes  fins  introduits  dans  les  plaies  si- 
nuauscB  et  prafondes  pour  l'évacuation  continue  du  pus  :  draiuaga 
chirurgical  ;  bandes  pour  pansements  eompressifs,  parliculièremeiit 
utiles  sur  le  thorax,  les  mamelles,  l'abdomen,  (Vojcz  Antiherpi- 
gtiv^  fpéàaua. 

ucR»  (cm.0RiniE;iti),  C>a  iCod.  rr.)- 

Carbonalo  ilc  chaui Q.  V, 

Ac.  chlorlijdriquo  D.  1,17 Q.  S. 

I    Etendez  l'nride  de  son  vol.  d'eau  ;  f.  réagir  sur  le  cai'bonale  de 

.  en  excès  ;  QUrez  ;  f,  évaporer  à  siccilé. 

ir  obtenir  le  chlorure  de  calcium  cristallisé  GaCl,  6B0  (Cod. 

Jb.)  ■■  f-  «vaporcr  la  solution  Je  ehloi'ure  de  calcium  jusqu'à  D. 

t,3S  ;  laisser  cristalliser  par  retWiidisscmcnt. 

Pour  obtenir  le  chlorure  de  calcium  fondu  (Cod,  fr  )  :  f,  subir 
lu  fusion  ignée  au  chlorure  de  calcium  desséclië  ;  coulez  sur  le 
marbre  huilé.  —  Prép,  du  Carbonate  de  ehmu: précipité.  Dessic- 
cuiion  des  gai.  (Voj.  Antiicrofnteux.i 
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elles  une  pression  douce  et  élastique  ;  reçoit  les  topiques  qu*on 
veut  mettre  en  contact  avec  les  plaies  ;  absorbe  le  pus  ;  sert  à  faire 
des  mèches,  des  plumasseaux,  des  pinceaux. 

Il  est  de  la  plus  haute  importance  que  la  charpie,  corps  émi- 
nemment poreux,  soit  exempte  de  miasmes  nosocomiaux  ou  de 
gaz  putrides.  Elle  doit  être  consei^vée  dans  des  magasins  parÇaite- 
ment  secs  et  aérés.  Elle  ne  doit  point  séjourner  dans  les  salles  de 
malades,  encore  moins  sur  les  lits  des  blessés  atteints  d'érysipèles, 
de  résorption  purulente,  de  gangrène,  de  pourriture  d'hôpital  ;  elle 
devient  alors  une  source  de  contagion  très-dangereuse. 

iç  COMPRESSES,  BANDES. 

Faites  de  toile  usée  de  chanvre,  de  lin  ou  de  coton,  d'un  très- 
grand  usage  pour  les  pansements  ef  les  appareils  chirurgicaux, 
elles  doivent  être  l'objet,  quant  à  leur  conservation,  des  mêmes  soins 
et,  quant  à  leur  emploi,  des  mêmes  précautions  que  la  charpie 

ucs  linges  qui  ont  servi  doivent  être  soumis  à  des  lavages  et 
des  lessivages  exceptionnels  qui  en  garantissent  l'assainissement 
absolu. 

COTON. 

>r  COTON  (Gossypium  herbaceum). 

Employé  «ous  forme  de  coton  cardé  (ouate)  pour  garnir  lés  ap- 
pareils et  produire  une  pression  douce  et  élastique,  modérer  la 
pression  douloureuse  des  bas  élastiques,  envelopper  les  testicules 
enflammés  et  les  comprimer  au  moyen  du  suspensoir,  constitue 
alors  un  traitement  de  l'orchite  !  envelopper  les  articulations  at- 
teintes de  rhumatisme  aigu  ou  chronique  ;  traitement  des  plaies 
par  occlusion  (A.  Guérin)  !  (Voy.  Goudron.)  Topique  pour  le  trai- 
tement des  érysipèles,  des  brûlures  étendues  et  superficielles  ;  il 
adhère  aux  plaies  et  la  cicatrisation  s'opère  sans  autre  pansement  ! 
employé  sur  les  vésicatoires  volants,  qui  n'exigent  alors  aucun  autre 
pansement  !  appliqué  comme  hémostatique  moyennant  une  com- 
pression continue. 

Les  Anglais  en  font  un  tissu  mou,  feutré,  une  sorte  de  molleton 
qu'ils  emploient  comme  charpie. 

Les  tissus  de  coton  sont  aussi  bons  que  ceux  de  lin  pour  les 
pièces  de  pansements  :  bandes,  compresses  (Voy.  Moxas  ;  Cata- 
plasmes de  Carragaheen;  Coton  iodé). 

-k  FULMICOTON  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.;  Soc.  de  Ph.). 

Ac.  sulfurique  D.  1,84  (66''  B.) ^"5^ 

Àû.  azotique  D.  i,42  (43''  B)  ,  \Q^ 

Coton  séché  à  iOO"  (Gos^ium  he'rba^um).\\\\\\\\\      W 


HATIËRE3  PHGMÉHES,  ett. 
TfWBei  r«.  lulfiiriqLE  il^iita  far.,  .nolique  ;  [(lisseï  retroidii-  jw^ 
ia  +  30"  cnvir'm;  iBimcrgni  le  coWii  par  petites  iiortions;iai»- 
K  en  conlact  pendant  24, 3fi  au  tô  h.,  selon  que  la  température 
lâ  de  +  35,  +  ÏS  ou  4-  tS"  j  relirei  le  colon  ;  Inven-le  à  grande 
Hi  pour  «nJerer  jusqu'it  la  ilerniËiio  li^e  d'acide  ;  T.  sécher  i 
llr  libre  ;  conserwi  à  Tabii  île  l'hiimidilé.  fx  F.  H.  M.  p«Mrll 
Mido  amiique  D.  1,3H  (W  B.).  —  Prép.  du  CoiWion. 

Fiiln 


laocitra  (  C«l.  (r.j  K.  U,  U.;  Soc  ifc  P. 

Fiilmicolon 

M  siilfurJiiue  ».  (1,720  (68°  U.) 


Alcool  !i  9i 

Buile  de  ricin  {Hîcinus  eommunis) 1 

F.  dissoudre  te  fulmicoLon  dans  le  mélange  d'éther  et  d'*lGMl-i 
ajoutez  l'huile.  Les  proportions  d'étlicr  et  d'alcool  sont  trop  faibles 
d'nu  meïQs  1/3.  Ln  dissolution  est  loigours  incomplète. 
Le  ¥.  H,  M.  emploie  l'élher  D.  0,735  (63-  B.). 

—  le  Fnlloilion  peut  être  coloré  en  rose  par  la  macératioti  de 
y.  5. de  Miiiie  'rortandic  (Anchuta  tiitctoria], 

—  Aggluliiiiilir:  pansement  des  plaies  supprllcielles  ;  il  est  coot- 
niode  d'en  îinliïbor  îles  bandes  de  papier  ou  de  lïn^c  fin  an  mu- 
moal  mfiinc  de  l'application. 

—  Comprcuitcnraiwiodo  U  rctroctwn  qu'il  iSpruuve  en  séohant; 
de  lA  des  applicutiotis  ti'i^s-variâcs  :  engdlurcs,  brùluret,  érjsipâlas, 
aSbction»  cutuui^cs  clirotiiques,  gerçures  du  mamelon,  tumeurs  4i- 
versGs,  hernie  niiiliilicale  des  niuivcau-iiéG,  etc.,  préveulir  dos  ct- 
colfices  vuriotiquee. 

— iii1iplilojpsli[[ue  :  le  badigeontioge  de  la  peau  au  majen  du 
eultodiou  laisse  uuc  sorte  de  Terni:  qui  empêche  le  contact  de 
l'air  c(,  le  développciuoiii  de  l'iullammatiou  dans  les  oi-gaoci  sous- 
jacciiU  (de  Robert  de  Lalour). 

—  Ou  a  cmplojé  le  coUodion.  comme  excipient  do  médicimienls 
uctirs  :  canlliaridrs,  bichlorurc  de  mercure,  porchlorurc  de  fer, 
cbktrhydralc  de  morphine  ;  maLa  rimiMBsibiliié  de  l'enlever  i.  vo- 
lonW  offre  alors  «ouïcnl  des  inconvénients. 

uiDTGiHAL  (d«  Hobcrl  lin  Ijilniir). 


Fuliliii^Oton 

EihiT  sulTuriquc  D.  U.Tii  (liS'  Uj,. 

AkooU  W 

Huile  de  ricin  (/ticinu*  communi*), 
f.  ttisaouilre  le  fulmhaioa  ilana  le 
V  j^/outer  l'huile  de  ricl» 
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^  ik  COLLOMOX   PHOTOGRAPHIQUE. 

Fulraicoton. .  .*. 16 

Alcool  à  85° 100 

ÉtHer  sulfurique  à  60°  B 200 

lodhydrate  d'ammoniac{uc 3 

^  M.  dans  un  flacon  bo«u;hé  ;  agitez  d»  temps  en  temps  jusqu'à 
dissolution  complète. 


i-k. 


•  CUIVRÉ  (OXYDÉ  N(yiR  DE)  (Ph.  Gefm.). 
Carbonate  dé  cuivre »  4  » Q.  T. 

Calcinez  dans  un  creuset  de  porcelaine  jusqu'à  ce  que  Teau  et 
Tacide  cai'bonique  soient  entièrement  volatilisés  et  que  la  poudre 
restant  dans  le  creuset  soit  devenue  noire.  —  ^véç.  de  x]uelques 
collyres. 

—  Très-usité  pour  l'analyse  des  matières  organiques  à  oanse  de 
la  facilité  avec  laquelle  il  est  réduit  à  une  température  élevée  par 
l'hydrogène  et  le  charbon. 

DILATATEURS  DES  TRAJETS  HSTULEUX. 

-k  RACINE  DE  GENTIANE  [Geutiana  luted). 

On  en  taille  des  cônes  ou  cylindres  pour  dilater  les  trajets  fistu- 
leux,  en  raison  de  la  propriété  qu'elPle  possède  de  se  gonfler  en 
s'imbibant  d'eau.  (Voy.  Eponges;  Tiges  de  laminaire.) 

k  TIGES  DE  LAMINAIRE  {Laminaria  digitata). 

Avant  d'employer  eelte  algue  comme  dilalatcms  lavez^ln  à  l'eau 
tîède  après  avoir  gratté  l'épiderme  qui  la  recouvre >;  ne  l'enddlisee 
pas  de  corps  grais,  elle  i>efuserait  de  se  gonfler. 

Préférable  à  Téponge  préparée  et  à  la  racine  de  gentilUM  pour 
là  dilatation  des  plaies  flstuleuses,  du  eôl  utérin  !  *otc.  l^tfimd 
introduit  de  petits  cyKndres  de  Laminaria  iji<jit^a/a  soigneusement 
taillés  dans  les  rétrécissements  uréthranx,  nu  moyen  de  la  ^itiHe 
à  trois  branches  de  Hunter. 


EAU. 

A  EAU  DISTILLÉE  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Distillez  de  l'eau  commune  ;  commencez  à  recueillir  le  produit 

lorsqu'il  ne  précipite  ni  par  l'eau  de  cliafUX  (ac.  cafr\>om«{ûLft^^  m 

par  l'azotale  de  baryte  (ac,  suiftirique),  ni  par  YîiiolaVi  i^wtgï^tvV. 

/ac  chlàrhydtique,  chlorures),  tii  parTbitRlate  ft*ttmwïôn\a<çAii  V«»\& 

sa/Mes  do  chaux),  ni  par  le  bichlorixve  de  mercure  <»Xc^\W^X^%r 


^^■ji  UATiÉJiES  pughiéres,  etc. 

^^V-fiirei)  ;  arrêter  l'opération  lorsqu'il  re&te  dans  1; 

^^B^/4  de  l'eau  qui  y  a  été  iiitl'oduito. 

^^Bt  ,Le  F.  H,  M.  prcscril  dn  rejeter  le  premier  quart  rlu  produil, 

^^^Hnis  de  recueillir  ia  moitié  de  l'caii  emplo,vëe. 

^^B  EJID   POUR  LEB  TISANES   (F.   H.   M.|. 

^^^^  L'ébullition  modifiant  la  nature  des  substances  organiques  ossex 
profondément  pour  détruire  leur  action  nuisible,  les  tisanes  par 
infusion  ou  par  décoGlian  doivent  être  préférées  lorsqu'il  est  ini' 
possible  de  se  procurer  do  l'eau  de  bonne  qualité.  -~  On  peut 
ajouter  que  l'ébullition  dégage  les  gaî  et  précipite  les  bicarbo- 
nates de  chaui,  de  magnésie,  de  l'er,  etc.,  tenus  eu  dissolution 
dans  («riaincs  eaux,  trop  minéralisées  pour  servir  de  boisson. 
I  L'eau  de  chaux,  en  s'emparant  de  l'acide  carbonique  pour  former 

^^_,  4ii  carbonate  de  chaux  insoluble,  précipite  le  cai'lionaie  de  cbatti 
^^JLretenu  en  excès  dans  certaines  oaun  p:ir  l'acide  carbonique. 
^■^Boudet.) 


1 


s,  or,£a-ST^*nATE  ne  pldiib  (Cod.  fi'.*  f.  H.  Il 
Soc.  do  Pli.) 


Lilhargc  puk 

Axnnge.  {Siutcrofa.) 

Huile  d'oliye,  {Olat  Europaa.). 


U.  F  bouillir  dans  une  bassine  de  suivre  on  remuant  continua 
lemciil  jusqu'à  saponification  complète  des  corps  gras  et  dispari- 
tion de  la  litharge,  ce  qui  exige  plusieurs  heures.  Abirs  une  partie 
de  la  masse  projetée  dans  l'eau  froide  se  solidiQe.  Laissez  refraidir 
â  moitié;  malaxez  l'emplâlre  pour  en  exprimer  l'eau  et  le  rouler 
en  tn^[da!éon9. 
Rendement  ;  105/iOO  de  malil'ros  employées  sans  compter  l'eau. 
—  Rarement  employé  isolémeal ;  base  d'un  grand  nombre d'em- 
cumpusés.  (Voy.  Sparadrap.) 

nrLATnE  orAPALiiE  (Cm!,  k.}. 

EmplAlrc  simple SU 

Cire  blanche  {Api>  meliifiea) ^ 

Sulfa(«  de  «ne <.. 3 

Eau  chaude - ^ 

F-  dissoudre  la  sulfaledc  liiic  dans  l'eau;  f.  fondre  ensemble 
i'cuiplàli'o  et  la  cire;  oiautci  la  solution  solina;  continuez  do 
fAniU/èi'  doaeeateal  juiiju'à  ce  que  l'cuu  wil  entièrement  éva- 


I  en  tn^[aaieon 

^^_    Rendement 

^^^L^ —  Raremet 
^^B^res  cumpu 
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Le  nom  de  cet  emplâtre  vient  de  ce  qu'on  se  servait  autrefois 
d'une  décoction  de  régime  de  palmier  au  lieu  d'eau  pour  le  pré- 
parer. C'est  de  Templàtre  simple  (oléo-stéarate  de  plomb)  blanchi 
par  du  sulfate  de  plomb  qui  prend  naissance  par  la  double  dé- 
composition du  sulfate  de  zinc  et  du  sel  gras  à  base  de  plomb. 

i<   EMPLATRE  DIAGHYLOK  GOMMÉ  (Cod.  fr.). 

Emplâtre  simple; 150 

Cire  jaune  (Apis  mellifica) 25 

Poix  blanche  purif.  (Pinus  maritima) 40 

Térébenthine  (Ptntw  maritima) 15 

Résine  élémi  purif.  (Icica  icicariba). 10 

Huile  d'olive.  {Olea  Europœa) 5 

Gom.  ammoniaque  purif.  (  Dorema  ammoniacum) 3 

Galbanum  purif.  (Galbanum  officinale) 3 

Sagapenum  purif.  {Ferula  persica) 3 

M.;  f.  fondre  à  une  douce  chaleur. 

—  Préparation  de  sparadraps  agglutinatifs  !  (Voy.  Stimulants.) 

i^   EMPLATRE  DIAGHYLON  GOMMÉ  (F.  H.  M.). 

Même  dosage  qu'au  Codex  français. 

F.  fondre  l'emplâtre  simple  au  B.-M.;  ajoutez  la  cire  et  l'huile  ; 
r.  fondre  les  autres  substances  avec  10  gram.  d'eau  ;  passe?-les  ; 
môlez  ;  agitez  jusqu'au  refroidissement.  Rendement  :  95/100  de  ma- 
tières employées  sans  compter  l'eau  ! 

iK  EMPLATRE  ADHÉSIF  (GuiboÙrt). 

Emplâtre  simple 5 

Poix  blanche  (Pinus  maritima) 1 

F.  fondre. 

-k  EMPLATRE  AG6LUTINATIF  ;    EMPLATRE  D'ANDRÉ  DE  LA  CROIX 

(Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Poix  blanche  (Pinus  maritima) 8 

Résine  élémi  (Idca  icicariba) â 

Térébenthine  de  mélèze  (Larix  Europœa) 1 

Huile  de  laurier  (Laurus  nobilis) .  1 

F.  fondre  â  une  douce  chaleur;  passez. 

—  Stimulant.  Rendement  :  70/100  de  matières  employées. 

Sert  â  préparer  le  Sparadrap  d'André  de  la  Croix  (i^od.  ^r.^ 
moyennant  Yaddition  de  Q.  S.  d'huHe  d'olive.  Préférable  aux.  ercv- 
plitresà  base  d'emplâtre  simple  ! 
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-k  EMPLATiiE  AGGLUTINATIF  (VU.  bavaroise). 

Minium  (oxyde  rouge  de  plomb) 45 

Huile  d'olive  {OUa  Europœa) 35 

Cire  jaune  (x\pis  niellifica) 5 

Colophane  (Pinus  maritima) 7 

Térébentinc  de  Bordeaux  (Pinus  maritima) 15 

F.  chauffer  l'huile  vers  200*;  f.  tomber  le  minium  dans  le  bain 
d'huile  au  moyen  d'un  tamis;  remuez  avec  une  spatule  de  fer  et 
chauffez  jusqu'à  ce  que  la  matière  se  boursoufle  en  répandant  une 
odeur  empyreumati(|ue  ;  retirez  le  feu  et  continuez  de  remuer  jus- 
qu'à' ce  que  l'effervescence  soit  apaisée;  ajoutez  les  autres  sub- 
stances dans  la  composition  encore  chaude  ;  remuez  jusqu'à  fusion 
complète.  Cet  empÛtre  étendu  sur  la  toile  donne  un  sparadrap 
extrêmement  agglutinatif. 


ÉPONGES. 

ik  ÉPONGES  {Spongiavfflcinalis). 

Les  éponges  fmes  sont  très-usitées  pour  les  lavages  et  aussi 
pour  porter,  au  moyen  de  longues  pinces  ou  de  tiges  de  baleine, 
des  topiques  dans  les  organes  profonds  ou  anfractueux  :  Farrlère- 
gorge,  les  fosses  nasales,  l'anus,  le  vagin,  ou  bien  dans  le  fond  des 
plaies.  Elles  servent  à  comprimer  médiatement  les  parties  fMro- 
fondes  et  inaccessibles  qui  sont  le  siège  d'héiiiorrhagies. 

i<   ÉPONGES  PRÉPARÉES  A  LA  FICELLE  (Cod.   fr.;   F.   H.  M.). 

Éponges  fmes  (Spongia  officinalis) Q.  V. 

Battez  les  éponges  sèches;  laissez-les  tremper  dans  Teau  tiède 
pendant  M  h.;  lavez-les  jusqu'à  ce  qu'elles  n'abandonnent  plus 
rien  à  l'eau;  serrez  fortement  chaque  éponge  humide  au  moyen 
d'une  cordelette  de  chanvre  dite  fouetf  dont  les  spires  contiguës  lui 
donnent  la  forme  d'un  cylindre  ;  arrêtez  la  cordelette  par  un  nœud  ; 
f  sécher  à  l'étuve.  Rendement  :  environ  100/100  d'épongés  em- 
ployées. 

—  Les  cônes  d'épongé  préparée,  taillés  aux  dimensions  conve- 
nables, sont  fréquemment  employés  pour  dilater  les  orifices  des 
fistules  ou  les  orifices  naturels,  en  raison  du  volume  qu'ils  acquiè- 
rent en  absorbant  peu  à  peu  les  liquides  organiques.  On  s'en  est 
servi  pour  dilater  l'orifice  utérin  et  provoquer  l'accouchement  pré- 
maturé, mais  les  flouches  d'eau  tiède  sont  préférables.  (Voy.  Gen- 
tiane ;.  Laminaire;  Spéciaux  de  l'appafeil  utérin.) 

-k   ÉPONGES  PRÉPARÉES  A  LA  CIRE  (God.fr.). 

Éponges  demi-fines  battues,  lavées  à  l'eau  tiède,  séchées,  cou- 


H 
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rémnrit  eiilre  dcfl  plaqups  de  fer  chmiflees;  [mis  rrfiMidicsipnflo 

—  Mémi^  usages  que  les  Épongea  préparéen  à  lu  ficeltû,  qui 
viltnl  mieux. 

*  ÉTAiN  (pBtBi^n.jiE  n'i:  on  mussif  (Cuil.  fi.), 

Élain  pur [i 

Mercure fi 

Fl«ur  île  Bauftv 7 

Clilorh.viirahi  d'amiiiuuiii<|iii! G 

F.  fondre  l'itain  dons  un  oreniet;  ajoutsi  le  merrure;  triturez 
ramatgaiDd  BVK le  Eoufr<!  el  Uicl  mninoniai!;  introduisez  le  mé- 
lange koinogèiwdanauDaatrtB;  chaufr»;  lentement  nu  bain  île 
«able  jusqu'à  ce  qu'il  eesie  du  te  dé^gor  des  vnpeiirs  blanchee  ; 
laiaiei  refroidir;  ciiEs«K  le  malras;  l'ur  musiiit' en  i^cnllles  bril- 
laaleB,  crislalliues,  jaunes,  est  atUielié  aiix  parais. 

m  Sert  i,  enduire  les  coussins  des  machiiios  électi'tques. 
A  FUI  (sui-rullB  DK)  FeS  (Cad.  fr.). 

leur' de  «oofra 1 

mid  ;  chuiffei  doueeniRnl  dans  un  creuset  ;  lorsque  la  réaction 

très-tiT«  se  acr»  maniffalSe,  augmenleB  lo  feu  pour  fondre  le  aul- 

fure;  Mulez  sur  une  plaquu  de  fonte. 
—  Prép.  àcl'Aàde  iol l'hydrique.  (Voy.  Antiherjiétigites:  Einpni- 

loimunenti.) 


Cauléosatiun  des  li 
farté  au  touga  par  un 

cSaleur  du  fil  est  porté  au  rouge  blanc,  les  tissus  vivmils  sont  dm- 
itniitoa  Euatact  comme  avec  un  rasoir  et  rbi^mai'rliagie  n'est  pas 
MlM;  ouiia  lorsque  la  cbaleur  du  Ql  est  seulement  au  rouge  vif, 
l'incision  qu'il  produit  s'accompagne  d'une  esehare  qui  obture  los 
vailKiWK,  et  les  opéralioas  ne  sont  pas  suivies  d'Iiémorrhagies. 
(big.  B«4kel,l  La  pile  à  préférer  est  celle  de  Iheckel-Rcdslop, 
■nodineatioB  do  la  pile  au  biohromale  de  polnssc  et  à  l'acide  aulfu- 
rique  de  GrenoL 


X  pour  but  de  coaguler  le  sang  dans  les  eacs  anévi'ysmaux  ou  de 
"'■"    ■     Mtumgiiji  par  r«itf9gagJ9B.fc''.!8»'.lM  fvç^»_ 
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à  leur  base,  communiquant  avec  les  rhéophores  d'une  pile  et  trans- 
portant par  leurs  pointes  le  pouvoir  élcctrolyseur  de  celle-ci. 

i^  GÉLATINE. 

1"  Gélatine  pur;  grénétine.  —  Sert  à  préparer  des  gelées  mé- 
dicinales, à  recouvrir  les  pilules,  à  faire  des  capsules,  à  clarifier 
les  vins. 

2°  Colle  de  Flandre.  —  Prép.  des  bains  émollients. 

3*  Colle  de  Civet.  —  Prép.  de  la  colle  liquide. 

4°  Ichthyocolle  (Acipenser  huso).  Membrane  qui  se  transforme 
en  {çélatine  par  Tébullition  dans  Teau  ;  mêmes  usages  que  la  gré- 
nétine. 

La  gélatine  entre  dans  la  composition  des  bouillons,  des  gelées 
avec  les  principes  solublcs  de  la  viande  ;  elle  ne  suffit  pas  seule  à 
Talimcntation  ;  il  est  possible  qu'elle  y  contribue  dans  les  mélanges 
complexes  de  matières  alimentaires.  (Voy.  Sparadraps,) 

i<   CAPSULES  GÉLATINEUSES  (Cod.   fr.). 

Gélatine  incolore  (grénétino) -    3 

Gomme  arabique  pulv 3 

Sucre  blanc  piilv 3 

Miel  blanc 10 

F.  dissoudre  au  B.  M.  Plongez  dans  cette  solution  des  olives 
de  fer  élamé  un  peu  huilées,  dont  le  volume  représente  la  capacité 
des  capsules  à  préparer  ;  ces  olives  sont  munies  de  tiges  par  les- 
quelles elles  sont  fixées,  en  nombre  plus  ou  moins  considérable, 
sur  un  plateau.  Après  quelques  instants  d'immersion,  retirez  le 
plateau  et  imprimez-lui  des  mouvements  giratoires  jusqu'à  ce  que 
la  solution  gélatineuse  se  soit  fixée  par  le  refroidissement;  alors 
faites  sécher  dans  l'étuve  à  -\-  40®.  Les  capsules  dont  les  olives 
sont  revêtues  étant  incomplètement  sèches  et  encore  molles,  arra- 
chez-les une  à  une  avec  les  doigts  et  régularisez-en  l'orifice  avec 
des  ciseaux. 

Pour  opérer  le  remplissage,  commencez  par  dispdser  les^  cap- 
sules, Torificc  en  haut,  sur  une  planche  percée  de  trous  ;  faites 
couler  dans  l'intérieur,  au  moyen  d'une  burette  à  bec  effilé,  le  mé- 
dicament liquide  ou  liquéfie  par  la  chaleur;  fermez  l'orifice  de  la 
capsule  par  une  goutte  de  la  composition  gélatineuse  tiède,  que 
vous  déposerez  au  moyen  d'un  pinceau  ;  la  goutte  obturatrice  étant, 
consolidée,  plongez  le  quart  de  la  capsule  dans  la  composition  pour 
recouvrir  et  égaliser  la  surface  du  côté  de  l'orifice  ;  enfin  achevez 
la  dessiccation  dans  l'étuve  à  +  40*. 

Les  poudres  peuvent  être  administrées  dans  des  capsules  for- 
mées de  deux  petits  tubes  de  gélatine  fermés  par  un  bout  et  qui 
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8*einboitent  Tun  dans  Tautre  par  leur  extrémité  libre.  Ces  tubes 
sont  aisément  préparés  au  moyen  de  tiges  métalliques  d'un  dia- 
mètre convenable,  dont  Textrémité  est  arrondie,  qu'on  revêt  de 
gélatine  par  immersion  et  qu'on  fait  sécher  comme  les  capsules  de 
forme  olivaire. 

—  Les  Perles  sont  une  sorte  de  capsules  obtenue  par  un  procédé 
spécial  :  le  médicament  liquide  est  d'abord  introduit  entre  deux 
plaques  minces  de  composition  gélatineuse  dont  les  bords  sont 
soudés  par  pression,  il  eu  résulte  une  vaste  capsule  de  forme  len- 
ticulaire ;  celle-ci,  comprimée  entre  deux  lames  de  fer  percées  de 
trous  de  dimension  convenable,  se  découpe  en  sphéroïdes  aplatis, 
dont  chacun  contient  une  quantité  déterminée  de  liquide 

—  Les  praticiens  remplacent  dans  ces  préparations  la  moitié  de 
la  gomme  par  de  la  pâte  de  jujubes.  (A.  SchaeufTele.) 

—  Les  Tablettes  gélatineusesy  constituées  par  des  médicaments 
solubles  ou  pulvérulents  dissous  ou  mêlés  dans  de  la  gélatine  di- 
visée en  tablettes  desséchées  ont  été  proposées  comme  moyen  gé- 
néral de  conservation  et  d'administration. 

if  COLLE  LIQUIDE  (Dofvaalt). 

Colle  de  Givet 5 

Eau  commune 5 

F.  dissoudre  au  B.-M.  ;  ajoutez  peu  à  peu  : 

Acide  azotique  à  36"*  B 1 

Laissez  refroidir. 

i<  COLLE  LIQUIDE  (Balland). 

Acide  acétique  du  commerce 5 

Colle  de  Givçt  concassée 2 

F.  dissoudre  à  une  douce  chaleur. 

i<  COLLE  LIQUIDE  (Boettgcr). 

Colle  de  Givet 8 

Vinaigre 8 

Alcool  à  85* r 2 

Alun  pulv 1 

F.  dissoudre  à  une  douce  chaleur. 

iK  GELÉE  DE  COLLE  DE  POISSON  ALCOOLIQUE  (Bcral). 

Colle  de  poisson  (Acipenser  huso) 9 

Eau  distiUée 75 

F.  dissoudre  par  la  chaleur  ;  ajoutez  : 

AlcooIàSO*  ...: -i^ 
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M.  —  Cc'Uc  préparation,  qui  ^t*.  roiisen'e  indéfiniment,  peat 
servir  à  dniiiier  ih'.  lu  consisUinri;  aux  (ci'lt^ps  végétales;  elle  repré- 
8(Mil»  1/11  (lo  sou  poids  (i(^  gclatiup.  i*our  on  faire  usage  il  snfflt 
dVn  ajouter  la  ((uuntilé  convenable  au  liquide  qu'on  peut  trant- 
fornuT  <Mi  gelée  <*t  lie  faire  bouillir  quelques  instants  pour  chaner 
ralcool  ! 


:k  GLYCÉRINE. 

Pan.seuKMit  des  plaies;  elle  produit  une  stimulation  légers  qai 
favorise  la  cicalrisaliou  ;  ne  se  desséchant  pas»  elle  empêche  Tadh^ 
renée  des  pièces  de  pansement  avec  les  bords  des  plaies.  EUe  eit 
éminemineiil  antiseptique. 

Elle  sert  de  vétiicule  à  un  grand  nombre  de  médicaments  que  le 
Codex  réunit  sous  le  nom  de  Glycérés;  quelques  pharmacologittes 
avaient  déjà  adopté  les  dénominations  de  GlycéraU  pour  les  prépu»* 
tiens  molles  ou  solides  et  de  Glycérolés  pour  les  préparations  liquide» 
auxquelles  la  glycérine  sert  de  dissolvant  ou  véhicule.  Elle  doit  êtn 
employée  pure;  les  impuretés  dont  elle  est  souvent  souillée  la 
rendent  très-irritante.  On  peut  la  paifumcr  avec  1/iOOO  d'essence 
d'eucalyptus,  de  thym,  etc. 

—  La  glycérine,  dissolvant  les  huiles  essentielles,  peut  servir  | 
recueillir  les  arômes  fugaces  par  le  procédé  de  Tenfleurage;  Ion- 
qu'elle  parait  suffisamment  chargée,  on  Tétend  d'eau,  puis  on 
l'agite  avec  du  chloroforme  ou  du  sulfure  de  carbone,  qui  s'em- 
parent de  l'huile  essentielle  et  qu'on  sépare  par  décantation.  (Voy» 
En  fleur  âge.) 

—  La  glycérine  dissout  en  toutes  proportions  : 


Brome. 

Protoiodure  de  fer. 
Monosulfure  de  sodium. 
Chlorure  d'antimoine. 
Perchlorurc  de  fer. 
Hypochlorites  de  soude  et  de 

potasse. 
Acide  sulfurique. 

—  azotique. 

—  chlorhydrique. 

—  phosphorique. 

100  de  glycérine  dissolvent  : 

Carbonate  de  sonde 98 

Borax 60 

Tannin 50 


Acide  acétique. 

—  tar  trique. 

—  citrique. 

—  lactique. 
Ammoniaque. 
Potasse  caustique. 
Soude  caustique. 
Codéine. 
Azotate  d'argent. 
Azotate  acide  de  mercure. 


Urée 5(^ 

Arséniate  de  potasse 50 

Arséniate  de  soude 50 
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Chlorure  de  zinc 50 

lodure  de  potassium 40 

lodure  de  hdc 40 

Alun 40 

Sulfate  de  zinc 35 

Sulfate  d'atropine 33 

Cyanure  de  potassium 32 

Sulfate  de  cuivre 30 

Cyanure  de  mercure 27 

Bromure  de  potassium. ...  25 

Persulfure  de  potassium. . .  25 

Sulfatedefer 25. 

Sulfate  de  strychnine...    22,50 

Chlorhyd.  d*ammoniaque. .  20 

Chlorure  de  sodium 20 

Acide  arsénieux 20 

—    arséniqoe 20 

Carbon,  d'ammoniaque....  20 

Acétate  de  plomb 20 

Chlorhyd.  de  moi'phine... .  20- 

Laetate  de  fer Ifi; 

Acide  oxalique 15 

Chlorure  de  baryum \0 

Acide  borique 10 


Acétale  neutre  de  cuivre. .     10 

Sulfure  de  calcium 10 

Sulfure  de  potassium^  . ....  -10 
Bicarbonate  de  soude;. ...  8 
Tartrate  de  pot. .  et.  de-  fer.  8 
Bichlorure  de  mei-cure;..  7,50 
Sulfate  de  cinchonine....     6^0 

Émétique; 5^50 

Azotate  de  strvohnine. . .     3485 

Chlorate  de:  potasse;^ 3^50 

Atropine... — 3,00 

Sulfate  de  quinine... .... .     2,75 

Brucine.-.. 2,25 

Iode 1,90 

lodure  de  soufre 1,67 

Vératrine 1,00 

Tannate  de  quinine. 0,77 

Quinine 0;50 

Cinchonine: 0,50 

Morphine. 0;46 

Biiodur^  de  mercure. . . .     ^^29 

Strychnine; ô;25 

Phosphore....... 0,20 

Soufre 0,10 

(Surun;  Dorvault.) 


—  benzoïque 10 

GLYGÉRi  D'AMIDON  (God.  fr.;  Soc.  de  Ph.), 

Amidon  de  blé 1 

Glycérine  B.  1,24,  (28»  B) i& 

Eau 1 

F.  ehaufl^r  la  glycérine  jusque  vers  la  température  de-  -f-  60^; 
ajoute?  Tamidon  humecté  avec  l'eau  ;  remuez-  jusqu'à-  ce*  que  la 
maase  prenne  Taspeet  d'une  gelée  homogène;  Quelques  gouttes 
d'eau  facilitent  l'opération. 

—  Le  giycéré  d^amidon,  qui  peut  très-bien,  remplacer  le-céi'at 
peur  le»  pansements,  le  remplace  aussi  comme  véhicule  d'un  grand 
nombie  de  médicaments  composés. 

GLYCÉRÉ  D'ŒUF,  6LYC0NINE  (Ed.  Sicliel). 

Jaune  d'oeuf • 4 

Qyoérine 5 

IL  —  Pansements  de  toutes  sortes  :  brûlures,  érysipèles  ;  affec- 
tknis  cutanées,  gerçures  du  mamelon. 
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—  Appareils 
l^uttières,  elc, 
—  Excipient  des  caustiques  :  clilorurc  de  zinc,  palnssn,  salTate 
—  Des.fouillea  min 
méable  très-légers,  i 
paiisumcnts,  etc. 

La  solution  degutla-perchadansle  sulfure  de  carbonne,  él 
au  mojen  d'un  pinceau,  laisse  par  évaporalion  un  vernis  analogtM 
k  celui  qui  résulte  de  l'application  dû  callodian,  moiae  adhéreol, 
plus  facile  àenlever,  qui  peut  servir  i  produire  l'occlusion  deBfdaks 
■uperficiolles, 

UËUOSTATIQUES  PBÏ&IDUES  DU  HÉCANfÛtlES. 

'', —  La  cnmpreMion  médiate  ou  immédiate  est  le  plus  efBckoe  det 
*  loataliques;  elle  compléta  elBESurp  les  eHels  des  hémoHlatlqui 
lugonls,  coagulants  ou  caustiques;  elle  s'exécute  au  inojea  di 
iModagcs,  d'appai'eiU  ou  d'iiistrvmenls  -variés,  ou  simplement  ai 
moyen  des  duîgla  (eompressioo  digilule);  dans  les  plaies^elles- 
mêmes  au  moyen  de  pinces  élastiques  laissées  i  demeure  I  Cesl 
Forcipressure  (Verneuil).  (Voy.  AtlringenU.) 


^klra 
Kire 

^■yeau, 


(ni«ûii|. 

Traversez  ?r  peau  avec  une  épingle  que  i 

*     Varlère  et  rcssoKir  au  delà.  Quand  l'ortére  est  éloignée  de  11 

.  nxex  une  aiguille  auprès  d'elle  obliquement  dû  cliaque  cAté 

jeltoE  une  nnsc  de  tll  de  fer  fin  entre  les  aiguilles  pour  les  nip- 

pnMheri  ou  bien  implanter  une  lïpingle  à  c^té  d'une  artère,  taiitt 

déwire  k  la  l^s  de  l'épingle  un  quart  de  cerele,  puis  enfoncei'bi 

diTantogoaudcl&duvDiswau  dans  la  profondeur  des  liiai 

■"'■  '■  tiraillemont  qui  sutlîl  pour  intercepter  le  cours  ■ 

e  prSte  i  des  comb ï liaisons  Tariées. 

>A  la  Hiite  des  amputations,  les  épingles  et  les  aiguilles  pouvent , 

retirées  au  bout  de  48  b.  s'il  s'agit  do  grosses  artères,  et  M' 

I  de  H  b.   s'il  s'agit  des  petites,  sans  que  l'bémorrbagie  si 

HÉFHICÉRATIO». 

La  réfrigération  est  un  puissant  mojen  d'arrtVr  les  liétnorrha-   | 
^éïeiiir  l'inllammalion,  d'abaissé,-  In  icm[iéroturc  orga-  à 
_-,  -„.  (Voy.  Collodion,  TempéfOnts,  Glacf.  Baitu  fi-oidi). 
Ëeau  froide  ou  In  glace  sont  les  meilleurs  agents  de  réfrigÈralion. 
^pfi|diilHl»gl»wamfl6MtenMM!  *'  m^mnidlBifrals  dontf 
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le  principe  est  l'absorption  du  calorique  par  les  liquides  qui  se  vola- 
tilisent rapidement  dans  une  atmosphère  raréfiée  (appareils  Carré)  ; 
-2»  par  la  dissolution  de  certains  sels  très-solubles  qui  absorbent 
beaucoup  de  calorique  en  passant  de  l'état  solide  à  l'état  liquide. 

MELANGES  FIUGORIFIOUES.  V.  Abaissement 

de  température  de 

Chlorure  de  potassium  pulv 1  | 

Eau 1  I ^^ 

Azotate  d'ammoniaque  pulv 1  ) 

Eau ...   I  { <3* 

Azotate  d'ammoniaque  pulv 1  1 

Carbonate  de  soude  crist.  pulv 1  \ 16* 

Eau : 1  \ 

Sel  marin  putv i  )  ^^ 

Neige  ou  glace  pulv 3  J " 

Neige 3  i 

Ac.  sulfurique  étendu  de  son  poids  d'eau,  [ 30" 

et  refroidi  à  la  température  ordinaire. .  1  ) 

On  a  proposé  beaucoup  d'autres  mélanges  analogues. 

—  L'éther,  projeté  sur  l'hypogastre  par  un  pulvérisateur,  a  été 
employé  avec  le  plus  grand  succès  pour  arrêter  l'hémorrhagie  pro- 
venant de  l'inertie  utérine  après  l'accouchement  !  La  réfrigération 
par  l'éther  pulvérisé  suffit  quelquefois  pour  obtenir  la  réduction 
des  hernies  étrangères!   (Voy.  Anesthésiques.) 


DUECnONS  HYPODERMIQUES  (Vood). 

—  Employez  des  solutions  neutres,  récemment  préparées-et  par- 
faitement limpides  pour  vous  mettre  à  l'abri  des  accidents  d'irri- 
tation locale.  —  £n  général,  les  médicaments  sont  absorbés  plus 
rapidement  et  produisent  plus  d'effet  que  lorsqu'ils  sont  administrés 
par  la  bouche  ou  par  le  rectum.  —  Les  effets  thérapeutiques  sont 
les  mêmes,  que  l'injection  soit  pratiquée  près  du  point  malade  ou 
à  distance,  sauf  les  effets  locaux  de  ré\'ulsion.  — La  méthode  hypo- 
dermique doit  être  préférée  quand  on  désire  obtenir  une  action 
thérapeutique  rapide  et  énergique. 

Les  études  sur  lesquelles  sont  fondées  les  conclusions  ci-dessus 
comprennent  l'aconitine,  l'atropine,  la  morphine,  la  strychnine, 
la  quinine,  la  fève  de  Galabar,  la  conicine,  l'acide  cyanhydrique, 
l'iodure  de  potassium,  la  podophylline,  la  colocynthine,  l'aloès, 
la  solution  d'opium  de  Battley.  Conclusions  de  la  Société  médico- 
chirurgicale  de  Londres.  (Médic.-chirwg.  TransactionSy  1867. 
—  Les  iiqectioiis  hypodermiques  ont  aussi  pour  but  de  portf 
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dircclemcnt  dans  riiitiiuité  des  tissus,  où  ils  doivent  épuiser  leur 
action,  des  liiiuidcs  plus  ou  moins  irritants  et  môDie  caustique» 
(Luloiij,  ou  Teuu  distillée  ;  dose  :  1  grain.  (Poiain.) 

IltSUrFLAnONS. 

Les  insufflations  d'air  dans  Tanusau  moyen  d'un  soufflet  jusqu'à 
ce  que  ce  fluide  s'échappe  par  la  bouche  sont  employées  conlrr 
l'iléus  (Dobrcyut;;  J.  Glociuel);  elles  sufflsent  quelquefois  à  déter- 
miner la  ré(hiction  des  hernies  étranglées  (Griflin).  —  Le  soufflet 
doit  être  muni  d'un  embout  spécial  qui  obture  l'anus. 

IRIS. 
iç  RACINE  d'iris  DE  FLORENCE  (/m  florentitia). 

Sert  à  faire  les  pois  à  cautère.  Parfumerie.  (Voy.  Spéckmx  de 
Vappareil  respiratoire;  deVoculisiique;  Cosmétiques») 

i<  POUDRE  d'iris  (Cad.  fr.;  F.  H.  M.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  Bistorte,  Rendement  :  94/100. 

—  Employée  pour  pai'fumcr  la  Poudre  de  ri*  qui  sert  i  la  toi- 
lette ;  peut  remplacer  le  lycopode  pour  saupoudrer  les  plis  de  la 
peau  des  enfants  à  la  mamelle.  Prétendu  expectorant.  (Voy.  Spé- 
ciaux des  orgaiies  respiratoires;  Oculisliques;  Cosmétiqum  et 
Parfums.) 


*  LYCOPODE  {Lycapodium  clavatum). 

—  Employé  pour  poudrer  les  plis  humides  et  profonds  de  la  peau 
chez  les  enfants.  Peut  être  remplacé  par  Y  Amidon  ;  la  Farine  de 
m  (Oryiasatira);  la  Poudre  de  vieux  bois;  la  Poudre  d'iris;  le 
Talc;  la  Craie;  le  Sous^Mtate  de  bismuth. 

—  On  y  plonge  les  pilules  pour  les  isoler;  fort  bien  remplacé  dans 
cet  usage  par  la  Poudre  de  Rac.  de  réglisse  (Glye\jrrhi%a  glabra) 
ou  de  liac.  de  guimauve  (Athœa  officinalis). 

i<   POUDRE  DE  BIOXYDE  DE  MANGANÈSfi  (God.  fr.) 

.    Pi'ép.  comme  la  Poudre  de  sulfure  dantimoine, 

—  Prép.  de  V Hyper manganate  de  potasse^  de  VOxygénCt  du 
Chlore. 

MATIÈRES  COLORANTES. 
i<   BLEU  DE  PRUSSE. 

—  Teinture  en  bleu.  (Voy.  Antiépileptiqttes.) 

i<   COCHENILLE  (COCCUS  COCti). 

—  Teinture  en  rouge.  —  Carmia;  laque  cai'fiùnée. 


le  U  Poadre  de  cmtHiariiItt:  (Voy.  Spèti/i^i  de 


Pcép.  «smue  la  f^inf.  decaslareiMn;  1/10. 

A  ctncuiu  (GHKurna  tltK(n-Hi). 

Fournil  une  teinture  oltoolique  j 


^m! 


;t  qui  est  employRO 


i 


-  Teinlui'i:  en  bleu.    (  Voy.    Anliipatnioditpies ,   jlnligitlep- 


(MKhujd  tlnelvrta}. 
haliÈro  coLaranle  rougn  insoluble  dans  Tenu,  soliible  ilaos 
il,  l'éther,  les  corps  gras. 
*  TOUiimsoL  (Crolm  Nmtoriiim;  /Weeeil»  ((jwWrte). 
'Tmniesol  en  pains. 

rlrapenux. 
La  imtibre  colorante  du  laumesDr(Ë>yfMn«),  Ulniie  en  pré- 
des  ulMlis,  iiiuge  en  pré^nce  de;  acide;,  stlublt  dbn»  l'enu 
emplojée  pour  les  teintures  communes  et 


(Viola  ixlBrala). 
Un  en  prépare  uTi  sp.   violet  employé  comme   réacttr,    qtii 
pai'  les  alcalis  (Voy.  Spéciaux  dt  l'appaivil  re^ira- 

MATIËBES  GH4SSES. 

a<BraiidequBnlilé,m  qnanlilË',plui  forte  que  oelia 
it  BLre  émulsionnée  par  les  sucsialeslinMUK,  ils  puigcntpau- 
«tioD.  (Voy.  Vomilifs  et  purgùtifu.) 
Etisges  très-nombreux,  vm-iables  selon  les  principe*  auxquels 
Bnt  unis  naturellement. 
ËrCbasificRtion  »u  point  do  vue  thérapeutique  : 
^nrp»  gras  sans  action  déterminée,  servant  coTimie  matières 
lîèrei,   Téhïcules,  etc.  ;  iforigme  onnnnie  :   axonpo,    suif," 
b«irrc,  moelle   de  bœuf,  oétine,  cire,  hiiill?;  d'oiigitie végèUts : 
Uuiht  d'nlivM,  d^rachidos,  do  lin,   iramunclee,   du  uuLjo,  d'teil- 
btUOi  da  noix,  beurre  de  cacao. 
'■-  -        '  ■         ■  ■     ^^.jiua  à  d 
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cipes  indéterminés  :  liuilos  de  ricin,  de  croton,  de  foie  de  morue  * 
duc  à  des  huiles  volatiles  :  huile  de  laurier,  beurre  de  muscade. 

—  AliineiiU  respiratoires.  Quand  les  matières  grasses  manquent  à 
rorganisme,  Toxygène  qui  devait  se  combiner  avec  elles  pour 
produire  la  chaleur  nécessaire  à  l'entretien  de  la  vie  brûle  les 
matières  azotées  constitutives  des  tissus  organiques.  L'exagération 
de  la  quantité  d'urée  éliminée  accompagne  celte  sorte  d'autopha- 
gisuie  (BischofTj. 

-k   BEURRE  DE  CACAO  (Cod.  (t.). 

Cacao  non  terré  (Theobroma  cacao) Q.  V. 

Mondez  à  la  main  ;  torréfiez  légèrement  ;  brisez  les  enveloppes 
au  moyen  d'un  rouleau  ;  vannez  ;  criblez  ;  réduisez  en  pâte  fine 
dans  un  mortier  chauffé  ;  ajoutez  1/10  d'eau  chaude  ;  exprimei 
dans  un  sac  de  coutil  entre  les  plaques  de  fer  étamé  chauffées 
dans  l'eau  bouillante.  F.  fondre  le  beurre  de  cacao  au  B.-M.  ;  laissez 
refroidir  lentement  ;  séparez  le  dépôt  ;  f.  sécher  sur  du  papier 
Joseph  le  beurre  déféqué  ;  filtrez-le  au  papier  dans  l'entonnoir  à 
B.-M.  Conservez  dans  des  flacons  pleins  et  bouchés.  —  On  devrait 
le  bcnzoïner  comme  l'axongc  afin  d'en  assurer  la  conservation. 

—  Prép.  des  suppositoires  anaux  et  vaginaux.  Il  suffit  de  frotter 
journellement  la  peau  avec  un  fragment  de  beurre  de  cacao  pour 
remédier  aux  gerçures,  aux  érosions,  aux  crevasses  !  Excipient 
pour  les  pommades  médicamenteuses  ou  cosmétiques  ! 

-k   SUPPOSITOIRES  VAGINAUX  AU  BEURRE  DE   GAGAO   ET  A  LA  GLYGÉRIMB 

(  Moussous). 

Coulez  dans  un  moule  spécial,  en  étain,  un  cône  creux  en  beurre 
de  cacao  de  7  centimètres  de  longueur  et  de  2  centimètres  de 
diamètre  ;  la  cavité  intérieure  a  12  millimètres  de  diamètre,  et  les 
parois  ont  4-  millimètres  d'épaisseur.  C'est  comme  un  gros  étui  en 
beurre  de  cacao. 

Versez  dans  la  cavité  des  solutions  de  divers  médicaments  dans 
la  glycérine  ;  par  exemple  : 

Glycérine 10 

Tannin 4- 

ou  bien  : 

Glycérine ". 1000 

Morphine 5 

etc.,  etc.,  selon  les  indications  à  remplir. 

Ensuite,  bouchez  l'orifice  libre  du  suppositoire,  en  coulant  sur 
la  glycérine  une  quantité  suffisante  debeUrrc  de  cacao  fondu.  En 
raison  de  la  différence  de  densité,  celui-ci  ne  se  mêlant  point  à  la 
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glycérine,  forme,  en  se  figeant,  une  sorte  de  bouchon  hermé- 
tique. 

Vous  obtenez  ainsi  un  suppositoire,  dont  les  parois  en  beurre 
de  cacao,  suffisamment  résistantes  pour  l'introduction  dans  le 
vagin,  contiennent  un  glycéré  quelconque. 

Peu  après  Tintroduction,  la  chaleur  organique  fait  entrer  les 
parois  en  fusion  ;  mais  le  bouchon,  plus  massif,  obture  le  vagin, 
qui  reste  baigné  par  le  glycéré  médicamenteux  ! 

—  On  fait  aussi  des  capsules  closes  moulées  en  beurre  de  cacao, 
du  volume  et  de  la  forme  d*une  olive,  remplies  de  médicaments 
variés  selon  les  indications,  et  qu'on  introduit  dans  le  vagin  ou 
dans  Tanus.  Ces  capsules  se  rapprochent  des  suppositoires  ! 

■ 

iK   céRAT  AU  BEURRE  DE  CACAO  (Guibourt). 

Beurre  de  cacao  (Theobroma  cacao) )       p„ 

Huiles  d*amandes  (Amygdaltis  communis ]    ^    ' 

F.  fondre.  Gerçures  du  sein,  des  mains,  des  lèvres.  Excipient 
pour  des  cérats  composés  ! 

i<  HUILE  D'AKANDES  DOUCES  (Cod.  fr.). 

Amandes  mondées  {Amygdalus  communis) Q.  V. 

Secouez  fortement  dans  un  sac  de  toile  pour  détacher  la  pous- 
sière adhérente  à  la  surface  ;  vannez  ;  passez  au  moulin  ;  expri- 
mez fortement  la  farine  ;  filtrez. 

—  L'huile  obtenue  en  exprimant  les  amandes  amyres  {Amyg- 
dalus communiSy\3iT.  AmarB)esi  identique  avec  T huile  d'amandes 
douces. 

—  Excipient  d'un  grand  nombre  de  médicaments  officinaux. 
Quelquefois  prescrite  en  potion,  en  loochs. 

—  Prép.  du  SaVon  médicinal. 

iç  HUILE  d'arachides '(i4rac/iM  hypogœa). 

—  Comestible  lorsqu'elle  est  préparée  avec  soin,  bien  qu'elle 
conserve  presque  toujours  un  arrière-goût  légumiaeux.  Peut  rempla- 
cer l'huile  d'olives  dans  la  plupart  des  cas. 

i<  HUILE  DE  COLZA  (Brassica  oleracea). 

—  Falsification  d'huile  d'olives.  Éclairage. 

iK  HUILE  DE  LIN  (Lifium  usltatissimum)  (Cod.  fr.). 

—  Prép.  comme  V Huile  d'amandes. 

—  Quelques  opérations  officinales  emplastiques. 

Cuite avecla litharge,  elle  devient  trùs-siccî^tjve  et  sert  à  con- 
fectionner des  sondés  flexrble^.  •    '        *      «*'"•'' 
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*  DiTiLE  HE  NOisiTTiï  (Coryliu  avelluao)  (  C«d.  th.). 
Pri^p.   cùiiiiiiu    Y  [tuile    d'amandea.    Succédanée   de   Thuite 

*  mriLB  DE  Moix  (Jii.(Jfln»  PBjfa)  ICnd,  fc.J. 
comme  l'Hmle  iTamandts.   Alimentaire  ; 

IHnewritecn  Invenisnt;  entre  clans  quelques  onguenta. 

*  Hi'iLB  n'iïiLLETTE  {Papdcer  lomniferuin). 
AlÛKOlalion  ;  i]pelqueï  eaiplÂtro!). 

■k  NCtLi  D'DLivis  |01«R  Eanpari). 
Huilée  médicinales  ;  IJnimcnls  ;  empUHres  ;  onguenU,  à  T'ia- 
ellc  est  lasHlivo  paf  iodigo-slion  ù  la  doee  de  30  à  GO  grain. 
Yoniilifa  et  purgetifa.) 

A   dÉTFNE  ;  gLAXC  M  lALEIX^  [Pkuttler  ntmtTMtfiAaliu ). 

Prdp.  de  quelque!  cémls  et  de  quelques  eoeniétiquei. 

*  CÉRAT  DE  BLAKi:   U£   BALEINE   (PL.   Lund.). 

Blanc  de  baleine  (Phyteler  macrocephalan) I 

fiire  blancho  (Apia  owW/itta) 4 

Huile  d'olive  {Olea  Europaa) s 8 

,¥.  fondre.. —  Panaeioent  des  plains  aio^lus  ;  excipients  ds.cértla 
(Voy.  Cosmétiques  c\Parfumi.) 
*  ciBE  (ApU  nulH/Ua). 

—  errata  ;  emplïtres  ;  onguunU;  à  riulër.,  en  potion  raroinsM. 
^Voy.  Spieiaitxde  l'appareil  digestif .} 

—  Lu  Cire  jaune  provieat  îles.  g-Dteoux  simplcmciRlfonduiapcèi 
l'extraction  du  miel.  La  Cirt  blanch»  ou  Cire  vierge  a  éli  blan- 
chie par  des  procédés  industriels. 

*  clinw  S»n>U  ICmJ.  fr.). 

Huile  d'amandes  (Amygdalus  conimunin) 5 

Qfc  blanche  (Api»  millifeal 1 

I   F.  runrin-  au  B.  I    agitez  pendant  le  refroidissement.  —  Ëmol- 
Kepl  ;  paiiwmMit  de*  plaies  simpira. 

.  —  Ln  ccrat  a  pour  elTet  d'tnduiw  b  snr&ce  des  pItuM.  do  la 

IWrtAtor  contre  le  contact  du  l'air  et  l'empSclicr  l'adhérence  de» 

Eï^teos  de  fianseineiil  ;  il  a  rinconvénicnl  de  laisser  sur  les  bords 

lin  magma  souvent  rance.  qu'en  wi  peut  enlfvec  sans  risquer  de 

détruire  la  cicatrice  common^aiKe.  et  qui  est  irritant.  Il  est  géné- 

■   Meuvent  ibawlitoké  pour  le  pansement  des  plai 

V*  vi  EKMJtîèot  "'  ■         ■.■•-- 


/ 
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^  GERAT  SIMPLE  (F.  H.  M.). 

Huile  d'olive 35 

Cire  jaune 10 

F.  fondre  an  B.-^.;  ''passes  à  travers  im  liage  s'il  est  néces* 
saire  ;  agitez  pendant  le  refroidissement.  Rendement  :  97^/100. 

•k  cIrat  db  6ALIBN  (Cod.  fr.;  Soc.  de  Ph.). 

Huile  d'amandes  (Amt/gdalus  œmmunis) 4 

dre  blanche  {Apis  mellifica) 1 

Hydrolat  de  roses 3 

F.  fondre  la  cire  au  BwJL;  ajoutes  Thuile  et  la  moitié  de  Thjh 
drolat  ;  versez  le  mélange  dans  un  mortier  de  marbre  chauffé  à 
Feau  bouillante  ;  remuez  la  masse  pendant  le  refroidissement  pour 
empêcher  la  formation  des  grumeaux  ;  vers  la  fin  ajoutez  peu  à 
peu  le  reste  de  l'bydrolai  en  continuant  d'agiter  la  masse. 

—  Pansement  des  plaies  simples;  excipient  d'un  grand  nombre 
de  cérats  composés.  (Voy.  Cérat  simple.) 

it  GERAT  JAUNE  (God.  fr.;  H.  P.)  ;  cérat  de  galien  (F.  H.  M.) 

Cire  jaune  (Apis  mellifica) 10 

Huile  d'amandes  (Amygdalus  œmmunis) 35 

Eaii : 25 

—  Prép.  comme  le  Cérat  de  Galien  du  Cod.  fr.  Rendement  : 
97,1/100.  (\'oy.  Cérat  simple.) 

—  Le  principe  aromatique  contenu  naturellement  dans  la  cire 
jaune,  agissant  comme  le  principe  aromatique  du  benjoin  dont  on 
charge  Taxonge  benzoînée,  empêche  le  cérat  jaune  de  rancir. 

—  Le  cérat  jaune  est  exclii^sivement  adopté  par  les  Formulaires 
des  hôpitaux  civils  et  militaires. 

•k  ciRAT  POUR  LE  TOUCHER  (4eanncl). 

Uttile  d'amandes  (Amygpalus  communis) 4 

Cire  jaune  (Apis  mellifica) 1 

Hydrolat  de  laurier-cerise 3 

F.  chauffer  au  B.-M.  l'huile  avec  la  cire  et  la  moitié  de  l'hy- 
drolat  ;  coulez  dans  un  mortier  de  marbre  chauffé  à  l'eau  bouil- 
lante ;  remuez  le  mélange  jusqu'à  ce  qu'il  soit  presque  froid  ; 
incorporez  peu  à  peu  le  reste  de  l'hydrolat. 

Ou  bien  ajoutez  1  /200  d'essence  d'amandes  amères  au  cérat  de 
Galien  du  Codex  français. 

—  L'hydrolat  de  laurier-cerise  et  l'essence  d'amandes  amères 
comme  tous  les  composés  cyaniques  ont  pour  effet  de  détnure  les 
iMjeun  an«'n<'i««  iSoj.  HuUe  de  foie  de  morue  désinfectée.) 
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Axonge i 

cire  blanche '. 1 

^  t.  fondre.;  pnssez;  remuée  |)<indanl  le  rerroidtssement. 

AXOHOE  (Cud.  fr.;  F.  H.  M.;  Soc  de  Pb,). 

Panne  de  porc  {Sui  ïcro/îi) ft.  T. 

Retranches  les  membranes  iiinsi  que  toutes  les  partiel  rougea  i 

fsoupez  piu'  morceaux  ;  pilez  duns  un  mortier  de  marbra  poar  dé<- 

B^irer   les  méolea  du  tiasu  cellnlaii'e;  lavez;  chauflti  au  ~ 

eumplètP  ;  passez  à  Iravers  un  linge  serré  ;  agiiur 
^oucemeal  avec  une  spatule  jusqu'à  ce  que  In  graisse  soil  dever 
'danclie  et  opaque  sans  être  encore  entièrement  Hgée;  coules  fl; 
'  »  pots.  —  Rendement  :  IN)  a  93/lUO. 
'  -^  Excipient  d'un  grand  nombre  de  pommades,  d'ongtientl^ 
^'«mpUltrei,  etc.  (Voj.  Cosmétiques  el  Parfamg.) 

«CE  DENZJNei:  (Descbanipa;  Cod.  fr.;  Snc.  di 


.  iionge  fraîche  (5m  acrofa] !S 

Benjoin  concassé  (Styrax  benioin) 1 

ChauSéi  au    S. -M.    pendant  S  uu   3  h.;  passez  à  travert  ud 

—  Cette  nsonge  inutlore,  d'une  odeur  agréaMi-,  H  i]ui  u 
v«  trùs-langtvnipB  isans  rancir,  est  générali'Mii-iLl.  l'mployéc  pour 
k'  préparation  des  pommadée.  Le  haume  <\i:  Tii1u,  à  la  dose 
B  I/IÔO,  peut  remplacer  le  benjoin.  Le  baume  du  Pérou,  liquide 
i£l£  i  froid  avec  la  graisse,  à  la  dose  de  1/1000,  la  parfume  aat--- 
tamntent.  Les  autres  carpa  gras  peuvent  être  aromatisés  é(  pfA- 
^BWvés  de  la  rancidité  selon  la  mtmc  formule. 


x  IDiiiuhaiiipl. 

Allonge  fraîche  (Sui  tcrafa) 1000 

Bourgeons  de  peuplier  Ipopulus  nigrai 167 

Eau 8S 

'CliBun^z  dans  une  bassine  élaméc  jusqu'à  ce  qu'il  n'y  ail  plut 
Bld'Kumidité  ;  panez  ù  travers  un  lingr. 

e  aïongo,  de  couleur  jaune  pile,  a  une  odeur  assM  agréa- 
cooservc  très-Ion gtcmp»  sans  rancir. 
I  —  Vttp.  des  ponuiiadOB  colorées. 

t   (Cod.  Ir.i  S<x.  di.'  Pli,). 
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^  SUIF  DE  BŒUF  (Cod.  fr.;  Soc.  de  Ph.). 

—  Pi"èp.  comme  la  Graisse  de  porc. 

—  Quelques  préparations  officinales. 

•k  SUIF  DE  MOUTON  (Cod.  ff.;  F.  H.  M.;  Soc.  de  Ph.). 

—  Prép.  comme  la  Graisse  de  porc.  Rendement  :  92/100. 

—  Quelques  préparation^  officinales.  —  Suppositoires.  —  Les 
onctions  de  suif  sur  le  nez  et  sur  la  lèvre  supérieure,  remède  popu- 
laire contre  coryza;  mais  le  suif  de  chandelle,  toujours  rance, 
doit  être  proscrit. 

^  HUILE  d'œufs  (Cod.  fr.) 

Jaunes  d'œufs  frais Q.  V. 

F  sécher  au  B.-M.,  dans  une  capsule  d'argent  ou  de  porcelaine, 
en  remuant  doucement,  jusqu'à  ce  que  la  matière  exprimée  entre 
les  doigts  donne  de  l'huile  ;  introduisez  dans  un  sac  de  coutil  ;  ex- 
primez entre  des  plaques  de  fer  étamées  chauffées  à  l'eau  bouil- 
lante ;  filtrez  à  chaud. 

—  Employée  quelquefois  en  onctions  contre  les  fissures  du  ma- 
melon ;  le  beurre  de  cacao  la  remplace  fort  bien.  Inutile. 


MATIÈRES   SUCRÉES. 
•k  SUCRE  DE  CANNE  {Soccharum  officinarum). 

—  Aliment  et  cmidiment  très-recherchés  ;  aliment  respira- 
toire ;  Correctif  très-usité. 

—  A  la  fois  agent  de  conservation  et  correctif:  i"  dans  les 
gp.  composés  dont  la  dose  ordinaire  est  de  20  à  30  gram.  ;  2**  dans 
un  grand  nombre  de  saccharolés  mous  ou  solides  :  électuaires, 
gelées,  pâtes,  tablettes,  pastilles,  dragées,  granules,  administrés 
à  doses  très-variables. 

k  POUDRE  DE  SUCRE  (Cod.  fr.) 

Sucre  blanc  (Saccharum  officinarum) .'. Q.  V 

Pulv.  grossièrement  ;  f.  sécher  à  l'étuve  ;  pulv.  sans  résidu  ; 
passez  au  tamis  de  soie.  —  Sert  à  saupoudrer  les  saccharolés  so- 
lides. (Yoy.  Sucre  vanillé.) 

iK   SIROP  DE  SUCRE  INCOLORE;  SP.  BLANC;   SP.   SIMPLE  (Cod.  fr.). 

Sucre  très-blanc,  concass.  (Saccharum  officinarum)..    200 

Eau  commune 105 

F.  dissoudre  à  froid  ;  filtrez.  --  Excipient  ;  correctif  très-usité. 
—  Doses  :  dans  les  tisanes,  50  à  60  gram.  par  litre  ;  dans  les  po- 
tions, environ  25/100. 
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Sucre  Liane  ISaccliaram  nffiànai'tttn) •  ■ 

Blaiifi  d'œuf N"  1. 

P.  diaMiKlrc;  clarinEx  à  l'ébiillition  juiqu'i  ce  qne  le  gp.  bouil-  i 
■    ■  -   1,26  (SO"  B.)  ;  iwsseï.  (Voy.  ci-rfeiros,) 

^    BinaP  SWFLE;   smOP  DE  EUCRB   i¥.   H.   M.). 

Sucru  blanc  {Saccbarum  offiànarum) IQ  kil. 

Eau '. e  — 

Œyf. N"  1. 

,Ba.ttez  1b  blanc  de  l'œuf  dans  4  kil.  i'ei 

t.  chnufl^  doucemcDt  jusqn'JL  l'ébullition  ;  madén:^  le  bouraau&e-  J 

iMot  pai'  des  affUsiona  d'eau  ftoide  ;  t.  cuire  à  1>.  I,3Q  (SO"  B.)    \ 

EWiilIant;   pBiseï  à  rétaiiiinR,  —  RRUdcment    liH),10l]   de  a 

*  smop  SWPLB  (Pb.  Gemi.), 

Sucre  blanc  concassé  en  petits  Tragmenb :■ ...    30 

Eaucouuiiune U 

Remuez  de  tenupa  en  lempa  jusqu'à  dissolution  complète  ;  pmeg 
i  l'élamini;.  —  Vous  pouvez  accélérer  la  dissolution  du  sucre  n 
■  diaoITant  l'eau  vers  -{-95°,  et  clarlûcr  à  la  pâle  de  papier  ! 

—  Les  tïsflnes  des  uialadea  soumis  H  un  régime  atteignant  VBA 
I  portion  au  plus  aeraal  éduleoriei  avec  un  sp.  «mple  ou  mUica- 

'  m.  dont  in  dosnnuximunu  sera  GO/lUOO  (H.  P.). 

in  ne  dtnt  pas  prescrire  le  «n>p  simple  isolément.  Ilul»^ 

taûé  aux  médmns  tMHtftnta  île  ne  pas  prescrire  des,  tiniii  " 

1 W  dns  potions  lidulcorées  au  sucre  et  au  miel  aux  mahides  tpA  H 

~  >iT(!nt  la  demi-poi'tion  d'aUuienls  malin  et  soir,  said'  dans  des 

>■  (oui  i  fait  exceptionnels  (F.  H.  M.). 

A  uni.  (Apii  mtUilIca). 
m  léR^mnnnt  taxaiir;  ntilcment  pre«:ri(  contre  b 
?s  enfants.  Pain  d'épii.'es. 

—  Correeli/'souvent  employé  on  natura  pour  édulcorer  les  li 
Dosea:  50  à  100  graui.  par  lilre. 

'  Correctif  el  agrnt  dr  t»N«miiafion,'  on  prépRre  des  sirops  de 
miel,  BK^IIites  simples  on  compctséa  dont  l'usigr^  est  rr«i|uent 
iservest  moina  bien  que  le*  sin^s. 

—  L'hydromel  etl  lu  viu  Ue  miel  :  miel,  30  ;  eau,  100  ;  IbiOm  de 
,-,  .., .    ...  s^^iij^ie  nord  do  l'Europe.  {Voj,  A-whiTM.) 
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-k  MELLITE  SIMPLE  (Cod.  fr.). 

Miel  blanc  (Apis  mellifica) 4  kil. 

Eau  commune 1 

F.  dissoudre  à  l'ébuUition  ;  bouillant  D.  1,27  (SI»  B.);  écumez^ 
clarifiez  à  la  pâte  de  papier  ;  passez. 

—  Très^isité  pour  'édulcorer  les  tisanes  qu'on  veut  rendre  légè- 
rement laxatives.  Doses  :  50  à  100  gram.  par  litre.  —  Sert  de  cor- 
rectif aux' gargarismes.  —  Doses  :  30  à  60  grani.  pour  250. 

— Véhicule  des  collutoires. 

—  Le  F.  H.  M  prescrit  de  cuire  le  mellite  simple,  seulement  à. 
D.  1,26  (30*)  bouillant.  Cette  prescription  est  justifiée  par  le  peu 
de  temps  que  doit  être  conservé  le  mcUite  simple  qui  sert  à  édul- 
corer journellement  les  tisanes:  Rendement  105/100  de  miel  em- 
ployé. 

Lorsque  le  miel  dont  on  dispose  est  trop  coloré,  le  F.  H.  M.. 
prescrit,  avant  de  le  faire  bouillir  avec  Teau,  d'y  ajouter  1/40  de 
charbon  végétal  grossièrement  pulvérisé. 

La  craie  ou  la  magnésie  calcinée,  1/40,  sont  indispensables  lors- 
qu'on prépare  le  mellite  avec  du  miel  de  qualité  inférieure. 

it   POUDRE  DE  SUCRE  DE  LAIT  ;  POUDRE  DE  LACTINE  (God.  fr.). 

—  Prép.  comme  la  Poudre  de  sucre. 

—  Excipient  de  divers  médicaments. 


if  MsacuRE  PURniB  (Ced.  fr.). 

Mcreiire  du  commercer. 200 

Ac.  azotique  D.  1,42  (4^  B.) 2 

Eau  distillée 4 

Mêlez  dans  un  flacon  ;  agitez  de  temps  en  temps  ;  après  24  h. ^ 
décantez  ;  lavez  le  mercure  à  grande  eau. 

5*r   PAIN  AZYME. 

Le  pain  asyme  en  feuilles- est  souvent  employé  pour  faciliter  Tin-r 
gurgitatiim  des  naédicament»  pulvérulents,  des  électuaires,  etc.  Le 
fûtk  ramolli  par  l'eau  et  replié  sur  le  médicament  pour  l'enve^ 
lopper,  forme  un  bol  visqueux  que  le  malade  avale  aisément  avec- 
une  gorgée  de  liquide. 

•k  CACHETS  MÉMCAMENTEUX  (Limousin). 
Deux  petites  rondelles  de  pain  azyme  soudées  ensemble  par  leur 
circonférence  au  moyen  d'une  presse  à  main,  renferment  dans  leur 
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centre  des  poudres  médicamenteuses.  On  les  humecte  dans  une 
cuillerée  de  liquide  pour  les  avaler  ! 


•k   PARAFFINE. 

—  Employée  par  Lawson-Tait  pour  la  confection  des  appareils 
inamovibles  :  —  laissez  refroidir  la  paraffine  jusqu'à  ce  qu'elle  soit 
en  consistance  visqueuse  avant  d'en  imbiber  des  bandelettes  de 
flanelle.  Les  appareils  ainsi  préparés,  très-légers,  imperméables  à 
l'eau,  se  laissent  facilement  couper,  il  suffit  de  les  chauffer  lé^- 
rement  pour  les  enlever,  les  modifier,  etc.  !  (Voy.  Dextrine; 
Gomme,  Mélanges solidiliables ;  Plâtre;  Silicate  dépotasse.) 

—  Les  bouchons  paraffinés  qu'on  prépare  en  trempant  les  bou' 
chons  de  liège  ordinaires  dans  la  paraffine  fondue  et  chauffée,  vers 
+  100",  rendent  d'excellents  servioes  pour  le  bouchage  des  flacons 
qui  contiennent  l'iode,  le  perchlorure  de  fer,  les  acides,  etc.  Les 
robinets  en  bois  macérés  dans  la  paraffine  chauffée  vers  +  100**  et 
bien  essuyés  deviennent  d'un  excellent  usage  et  sont  inattaquables 
aux  acides. 

^  PLATRE. 

Le  plâtre,  gâché  avec  l'eau,  et  dont  on  imprègne  les  bandes  et  les 
compresses,  forme  de  très-bons  appareils  inamovibles. 

—  L'appareil  plâtré  n'a  pas  besoin  d'envelopper  entièrement  le 
membre.  Il  suffit,  la  fracture  réduite,  de  monter  sur  le  membre 
une  seule  attelle  longitudinale  demi-périphérique  ou  seulement 
de  0",05  ou  0",06  de  large,  du  côté  sain  ;  les  saillies  naturelles 
osseuses  ou  musculaires  suffisent  pour  assurer  l'immobilité  abso- 
lue, tout  le  reste  du  membre  restant  à  découvert.  Cette  attelle 
soutenue  par  une  planchette  permettant  la  suspension,  offre 
avec  la  plus  extrême  simplicité  de  construction  et  d'application 
tous  les  avantages  des  appareils  inamovibles  ou  amovo-inamovibles 
pour  le  traitement  des  fractures  simples  ou  compliquées!  (Périer). 

•k  PLOMB  (lames  de). 

—  Des  lames  de  plomb  de  1  millim.  d'épaisseur  environ,  imbri- 
quées comme  des  bandelettes  de  diachylon,  constituent  un  mode 
de  pansement  des  plaies,  même  les  plus  graves.  Des  injections  sim- 
ples ou  médicamenteuses  sont  faites  journellement  sous  la  cuirasse 
plombique  sans  la  déranger  (Burgraewe.) 

*  PRÉSURE  LIQUIDE  (PU.  Gerin.). 

Lavez  la  caillette  fraîche  d'un  veau  de  lait,  raclez-en  la  tunique 
interne  pour  obtenir  : 

Raclure  de  caillette 3 


ir  pondant  3  j.  ;  agileï  tréquemment  ;  Hllrei.  —  i  ou 
I.  sufGseat  pour  faire  cailler  iDimédiilemeiit  1  lilre  ilc  lait 
,at,  ou  pour  coaguler  en  masSe,  su  bout  de  quelques  heures, 
■e  de  lait  &  In  température  ordinaire. 


tuervalion  det  langsvts.  Le  marais  artiflciet  do  Vayssuii  e^t 
œ  meilleur  appareil  pour  la  conservalioa  des  aangsaea.  Il  se  eodi- 
pose  :  1*  it'im  baquet  peu  profond,  de  3S  à  i5  ecnlim.  de  diamètre  ; 
î<  d'un  pot  i  fleur  orilinairo  en  Icrrc  cuite  de  25  centim.  de  dia- 
mètre lupérieur  et  de  35  à  30  centim.  de  hauteur  rempli  de  terre 
lourheuse  ou  argileuse.  Le  baquet  contient  une  couche  d'eau  de  3 
à  4  centim.  de  hauteur.  On  ;  dépose  le  pot  à  Heur  ;  l'eau  qui  pé- 
nètre par  l'orifice  inférieur  vient  humecter  la  len'c  au  fond  du  pot. 
Lei  iaiigsucs  versées  sur  cette  terre  s'y  élablisseut  comme  dans  un 
marais  naturel.  Le  put  doit  être  recouvert  d'un  tamis  un  peu  lourd, 
i  mailles  lâches,  en  toile  mélallique  ou  en  crin,  qui  empAche  les 
sangsues  de  s'échapper.  Les  sangsues  gorgées  se  reproduisent  pen- 
dant l'été  dans  cet  appareil,  lorsqu'il  reste  exposé  au  soleil.  Chan- 
gez de  temps  en  temps  l'eau  du  baquet  et  enlevez  les  sangsues 
ulortes.  Les  dimensions  de  cet  appareil  varient  selon  ie  nombre 
(tes  sangsues  à  conserver  ;  celui  que  nous  avons  décrit  comme  type 
■udit  pour  350  sangsues  i 

^La  TtrabdetU  de  Damoiseau,  modifiée  par  Hamon,  est  une 
ventouse  à  pompe  destinée  i  remplacer  les  sangsues,  et  qui  s'ap- 
plique sur  les  mouchetures  du  acarïflcatenr  mécanique. 

Elle  peut  servir  i  vider  les  abcès  profonds  par  une  simple  piqûre 
de  lancette,  cti  évacuer  les  épanchementsplBtu^nxpar  la  piqûre 
(l'un  tror^rt  explorateur,  La  seringue  exploratrice  de  Van  den  Cor- 
pul  est  préférable.  (Voy.  Air  rore/ié.) 


—  Lo  savon  médicinal  d'huile  d'amandes,  le  savon  de  suif  ou  di; 
owclle  de  bœuf,  le  savon  mou  à  base  de  potasse,  peuvent  servir 
d'excipients  à  un  grand  nombre  de  dragues  simples  ou  composées. 
Les  savons  alcalins  sont  Irùs-proprcs  à  favoriser  l'absorption  par  ta 
l>ein  des  principes  acLifs  qu'ils  tiennent  un  dissolution  ;  ils  a'unis- 
«mt  aisément  aux  tcintnrcs  alcooliques  ou  éthérées,  aux  extraits  ; 
fConlEi-voua  de  les  mêler  aux  acides  ou  aux  sels  métalliques  solu- 
bles  qui  Im  décomposent.  On  donne  le  nom  de  Saponés  aux  niédi 
il  ont  pouf  excip.ieiit  le  savoD. 


58  MATIÈRES  PREMIÈRES,   ETC. 

ho.  plus  souvent  on  commence  par  dissoudre  le  savon  dans  Vul- 
cool  et  c'j^st  l'alroolé  de  savon  qui  sert  de  véhicule.  (Voy.  Spéci- 
fiques des  affections  rhumatismales.) 

—  Li;  Savon  de  potasse  commun  ou  savon  noir  est  employé  eu 
bains;  !250  gram.  ;  il  est  prescrit  pour  nettoyer  et  ramollir  Tépi- 
derme  avant  les  frictions  antipsoriques.  (Voy.  Pommade  antipith' 
rique.) 

—  On  prescrit  souvent  le  bain  savonneux  avec  250  à  1000  gram. 
<le  savon  blanc  de  Marseille.  Le  Savon  médicinal  ou  d*huile  d'a- 
mandes est  laxatif.  (Voy.  Spéciaux  de  V appareil  digestif.) 

—  Le  savon  d'oxyde  de  plomb  ou  Emplâtre  simple  est  l'excipient 
•d'un  grand  nombre  d'emplâtres  composés,  et  notamment  de  rEin- 
plâtre  diachylon  gommé,  dont  on  fait  un  sparadi*ap  très-usité. 

iK   SAVON  DE  MOELLE  DE  BŒUF;  SAVON  ANIMAL  (God.  fr.). 

Moelle  de  bœuf  purifiée 10 

Soude  caustique  liquide  D.  1,33  (36°  B) 5 

Eau  commune 20 

Chlorure  de  sodium 2 

F.  chauffer  ensemble  la  moelle  de  bœuf  et  l'eau  ;  ajoutez 4)eu  à 
peu  la  soude  en  agitant  et  entretenant  l'ébullition,  jusqu'à  ce  que 
la  saponification  soit  complète;  ajoutez  le  chlorure  de  sodium; 
laissez  refroidir  ;  enlevez  le  pain  de  savon  solidifié  à  la  surface  ; 
failes-le  égoutter  ;  faites-le  fondre  à  une  douce  chaleur  ;  coulez-lo 
dans  les  moules.  —  Prép.  du  Baume  opodeldoch^  etc. 

iK.    QUILLAftlA  SAPONARIA  ;    ÉCORCE  DE  PANAMA  ;    ALCOOLÉ  DE  QUILLAYA 

SAPONAHIA  (Lcbœuf). 

Ecorce  de  Panama  concassée  {Quillaya  saponaria) 1 

Alcool  à  90» 4 

F.  digérer  pendant  24  h.  ;  filtrez. 

Cet  alcoolé,  mêlé  à  l'eau,  lui  communique  à  un  très-haut  point  la 
propriété  d'émulsionner  les  corps  gras  ou  oléo-résineux.  —  Blan- 
chiment. (Voy.  Coaltar  saponiné.) 


i<  SILICATE  DE  POTASSE  (SOLUTION  DE)  (Schuh). 

Sable  blanc 60 

Carbonate  de  potasse  du  commerce 50 

Charbon  de  bois  pulv 4 

M.;  f.  chauffer  jusqu'à  fusion  tranquille  dans  un  creuset  dont  la 
capacité  doit  être  le  double  du  volume  de  la  matière  ;  coulez  sur 
une  plaque  de  fonte;  laissez  refroidir;  pulv.  ;  f.  dissoudre  dans 
.  l'eau  chaude  ;  f.  évaporer  la  solution  jusqu'à  la  densité  voulue. 
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—  Le  Silicate  de  potasse  ordinairement  fourni  par  Tindustrie, 
doit  offrir  la  D.  1,32  (35*  B).  (F.  H.  M.  après  correction). 

Ce  liquide,  étendu  à  la  surface  d*un  appareil  au  moyen  d'un  pin- 
ceau, se  dessèche  et  durcit  dans  Tespace  de  5  ou  6  heures  ;  Ten- 
duit  solide  qui  en  résulte  est  imperméable,  i/10  de  magnésie 
calcinée  en  accélère  au  besoin  la  solidification.  Le  verre  soluble  du 
commerce  employé  pour  imprégner  les  pièces  des  appareils  inamo- 
vibles au  lieu  de  dextrine,  paraît  avoir  les  avantages  suivants  : 
économie,  dessiccation  rapide,  simplicité  d'application,  solidité, 
imperméabilité,  enlèvement  facile  au  ifioyen  de  Teau  chaude  ;  mais 
les  linges  ne  peuvent  plus  être  remis  en  service.  (Voy.  Paraffine.) 

•k   SPARADRAPS. 

—  Tissus  de  lin,  de  coton  ou  de  soie,  baudruche  ou  papier,  en- 
duits de  substances  emplastiques. 

—  Étalez  Templâtrc  fondu  au  moyen  d\in  couteau  chauffé,  ou 
d'ui  appareil  spécial,  et  les  substances  dissoutes  au  moyen  d'un 
pinceau. 

Les  uns  sont  :  1*  à  base  d'emplâtre  simple  avec  ou  sans  addition 
de  gommes-résines,  ex.  :  Sparadrap  d'emplâtre  diachylon  gommé  ; 
^  à  base  de  cire  et  d'hiiile,  ex.  :  Toile  de  mai  ;  ils  adhèrent  ep 
raison  d'une  demi-fusion  au  contact  de  la  peau.  Les  autres  sont  à 
base  de  gélatine  (grénétine  ou  ichthyocoUe)  et  sont  appelés  tissus 
■agglutinatifs,  ex.  :  Taffetas  d'Angleterre  ;  ils  adhèrent  après  avoir 
-été  humectés. 

Usages  :  1**  Moyen  d'union  ou  de  contention  des  lèvres  ou  des 
lambeaux  des  plaies;  ?•  protection  des  plaies  contre  les  frotte- 
ments, les  chocs  ;  3**  protection  des  plaies  contre  le  contact  de  l'air, 
•contre  Févaporation  ;  ils  sont  alors  agents  d'occlusion  ;  ^^  ils  pro- 
duisent la  compression  des  parties  sous-jacentes  ;  5°  ils  servent 
d'excipients  pour  des  médicaments  actifs  :  rubéfiants,  vésicants. 
uarcotiques,  etc.  ! 

•k  SPARADRAP  D'EMPLATRE  DIACHVLON  GOHllé  (God.  fr.). 

Emplâtre  diachylon  gommé Q.  S. 

F.  fondre  l'emplâtre  à  feu  doux  ;  étendez-le  sur  les  bandes  de 
toile.  —  Stimulant  ;  agglutinatif.  Pansement  des  ulcères  par  ban- 
delettes imbriquées  ;  pansement  des  plaies  simples  ;  une  pièce  de 
sparadrap  remplace  souvent  avec  avantage  un  emplâtre  de  poix  de 
Bourgogne ,  peut  servir  d'excipient  à  l'huile  de  croton,  etc. 

•k   SPARADRAP  D'EMPLATRE  DIACHYLON  (F.  H.  M.). 

Emplâtre  diachylon  gommé 10  kil. 

Oléo-rés.  de  térébenthine  {Larix  EuropcM) ^  — 

^Salicot  50  met.,  larg.  0,80,  pesant  de  i  kil.  500  â. .      5  — 
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K.  fondre  ù  une  douco  chaleur  :  étendez  sur  le  calicot  divisé  en 
iKindeH  de  (1,15  de  larp^ur  environ;  f.  sécher. 

Keudenient:  95/100  du  poids  total  de  la  toile  et  des  matières 
om|doyéc8.  La  dose  de  térébenthine  peut  être  augmentée  ou  dimi- 
nut'^c  selon  la  température  atmosphérique  ! 

^   SPARADRAP  D'EMPLATRE  AG6LUTINATIF  (F.  H.  M.). 

Emplâtre  agglutinatif Q.  S. 

Étendez  sur  la  toile  ;  f.  sécher  à  Tair  libre. 
Rendement  :  95/100  du  poids  total  de  la  toile  et  de  remplâtre 
employés  ! 

*    SPARADRAP  AGGLUTINATIF   (Donaull). 

Résine  élémi  {Icica  icicariba) 2 

Huile  d'olive  {Olea  Europœa) 1 

Emplâtre  diachylon  gommé 40 

Cire  jaune  (Apis  mellifica) 3 

Oléo-rés.  de  térébenthine  {Pinus  maritima) 1 

F.  fondre  la  résine  élémi  dans  Thuile  ;  passez  à  travers  un  linge  ; 
f.  fondre  l'emplâtre  et  la  cire;  ajoutez  la  térébenthine;  mêlez; 
étendez  sur  les  bandes  de  toile.  — La  dose  d'huile  d'olive  peut  être 
diminuée  de  moitié  pendant  la  saison  chaude. 

—  Très-usité  en  bandelettes  pour  réunir  les  plaies,  en  forme 
d'emplâtre  pour  couvrir  les  ulcères.  En  hiver,  il  convient  de  le 
chauffer  légèromont  avant  de  l'appliquer  ! 

^   SPARADRAP  DE  COLLE  DE  POISSON  ;   SPARADRAP  A  L'IGHTHYOGOLLE  ; 
TAFFETAS  D'ANGLETERRE  (Cod.  ff.). 

Colle  de  poisson  {Acipenser  huso) 1 

Eau  commune 8 

Alcool  â  60» 8 

F.  macérer  la  colle  divisée  dans  l'eau  pendant  24  h.  ;  ajoutez 
l'alcool  ;  f.  dissoudre  au  B.-M.  ;  étendez  la  solution  â  demi  refroi- 
die, par  couches  successives,  sur  des  bandes  de  taffetas  tendues 
sur  un  châssis. 

—  Agglutinatif;  pansement  des  plaies  superficielles.  Humectez-le 
avant  de  l'appliquer  !    ■ 

^   SPARADRAP  A  L'HICHTHYOGOLLE ;    PERCALINE  AGGLUTINATIVE    (F.  H.  M.). 

Ichthyocolle  (Acipenser  huso) 32 

Eau.. 125 

Alcool  à  60°. 250 

F.  dissoudre  l'ichthyocolle  dans  l'eau  à  l'ébullition  ;  f.  évaporer 
jusqu'à  réduction  de  moiUé;  retirez  du  feu;  ajoutez  l'alcool;  pas- 
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sez  à  travers  un  linge  ;  étendez  d*un  seul  côté  sur  des  bandes  de 
percaline  blanche  ou  noire,  tendues  sur  un  châssis,  le  liquide  en- 
core tiède,  au  moyen  d'un  pinceau  ;  laissez  sécher  ;  appliquez  ainsi 
4  ou  5  couches  successives;  divisez  en  bandes  de  1  met.  de  long 
sur  0~,08  de  large  ! 

—  Pour  préparer  le  Taffetas  anglais  (F.  H  M.)  vous  étendrez  la 
môme  composition  sur  du  taffetas. 

-k   BAUDRUCHE  GOMMEE  (God.  fl.). 

Prép.  comme  le  Taffetas  d^ Angleterre. 

•k  BAUDRUCHE  GOMMEE. 

Ichthyocolle.  (Acipenser  huso.) 3 

Eau 25 

F.  dissoudre  en  chauffant  doucement  ;  ajoutez  : 

Alcool  à  56" 25 

Âlcoolé  de  benjoin 6 

F.  chauffer  au  B.-M.  à-^^*"  dans  un  ballon;  étendez  au  pin- 
ceau une  ou  deux  couches  sur  la  baudruche  tendue  sur  un  châssis. 
—  Réunion  des  plaies  superficielles  ;  pansement  des  brûlures  etc.  ; 
accessoire  obligé  de  la  trousse  du  chirurgien.  Mouillez  la  partie 
où  vous  voulez  rappliquer  ! 

-k  BOUGIES  EMPL ASTIQUES. 

Cire  jaune  (Apis  melUfica) 6 

Huile  d'olive  {Olea  EuropoMt) 1 

F.  fondre  ;  les  bougies  garnies  à  leur  extrémité  de  cette  matière 
emplastique  servent  à  prendre  l'empreinte  des  rétrécissements  de 
rurèthre  ! 

ZINC  AMALGAMÉ. 

Âc.  chlorhydrique 30 

Solution  saturée  de  bichlorure  de  mercure 3 

Mercure  métallique 15 

Mêlez  ;  plongez  les  feuilles  de  zinc  ;  frottez-les  avec  une  brosse  ; 
f.  égoutter  le  mercure  excédant. 

—  Le  zinc  amalgamé,  c'est-à-dire  recouvert  d'une  couche  légère 
de  mercin^,  est  employé  comme  élément  constitutif  de  la  pile  de 
Bunsen. 


JEAXSn» 


^  ACENTS  DÉSWFECTANTS. 

DEUXIÈME  SECTION 

AGENTS    DÉSINFECTANTS 

^l,'' Oxygène;  Otone;  Charbon;  Quitiqnina;  Goudron;  GoalUr;  AeUe 
phénique;  Créosote;  Essence  de  thym;  Chloroforme;  ChinraL 

OXYGÈNE  ;  OZONB. 

L*ox.vg6iic  et  Tozoïic  brûlant  les  composés  hydrocarboaés  gaieux 
ou  solides  arcideutcllcmeiit  dégagés  dans  ralmosphère,  sont  les 
agents  naturels  de  la  purificatioa  de  l'air. 

;  -k   POUDRE  ANTIPUTRIDE  ;  POUDRE  DE  QUINQUINA  ET  CHARBON. 

Quinquina  calysaya  pulv.  (Cinchona  calysaya).    J  ^   a 

Charbon  léger  pulv {   aa.  P.  B.- 

M.  —  Pour  couvrir  les  plaies  gangreneuses,  putrides. 

— Le  charbon  de  bois  agit  en  absorbant  les  gaz  putrides.  On  a  pro- 
posé la  poudre  de  houille  dont  l'action  doit  se  rapprocher  de  cdlfl 
^u  goudron. 

-k    POUDRE  ANTISEPTIQUE   (Dcchaux). 

Charbon  de  bois  pulv 15 

Quinquina  pulv.  (Cinchona  calysaya) 4 

Campiire  pulv.  (Laurtis  camphora) )  . 

Benjoin  pulv.  (Styrax  benjoin) j       '  *  " 

M.  —  A  l'extér.  :  pansement  des  plaies  renouvelé  3  ou  4  fols  par 
jour;  à  l'intér.  :  i  cuillerée  à  café  toutes  les  2  h.  dans  une  tasse 
d*infusion  aromatique  dans  les  cas  de  gangrène  du  poumon. 

CATAPLASME  ANTISEPTIQUE  CAMPHRÉ.   (ReuSS.) 

Pâte  de  cataplasme 250  gr    • 

Quinquina  pulv.  (Cinchona  calysaya) 30  ->— 

Camphre  pulv.  (Laurus  campJiora) 4  -^ 

M.  —  Plaies  gangreneuses,  putrides.  Ce  cataplasme  peut  être  ar- 
rosé de  vin  de  quinquina  ;  il  est  ordinairement  appliqué  froid. 

•k  GOUDRON  VÉGÉTAL  PURIFIÉ  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poix  de  Bourgogne  purifiée.  —  Antiseptique  ; 
détersif,  antiherpétique ,  anticatarrhal  ;  —A  l'intér.  :  pilules  ou  cap- 
sules. —  Doses  :  2  décigram.  à  4  gram.;  Eau  de  goudron,  par  verre, 
soit  en  mangeant,  soit  dans  l'intervalle  des  repas!  —  A  l'extér., 
sert  à  enduire  à  leur  surface  les  pièces  des  pansements  par  occlusion 
antiseptible  ;  solution,  émulsion  (voy.  ci-aprèsj. 
(Voy.  Antiherpétiques,  Antiblennorrhagiques). 


l 


GOUMON.  OB' 

-k  lAU  DB  60UDR0N. 

(Voy.  Spéciaux  de  Vappareil  respiratoire.) 

GOUDRON  PULVÉRULENT  (  Magnes-Lahens  ). 

Goudron  de  bois  ou  de  houille 1 

Charbon  de  bois  léger  pulv .^    2 

M.  —  Ce  mélange  ne  tache  pas  le  linge  et  peut  servit  à  la  dose 
de  1  à  50/1000  à  faire  avec  Teau  des  hydrolés  plus  ou  moins- 
chargés  pour  Tusage  externe,  ou,  après  filtration,  pour  Tusage 
interne. 

GLTCÉRÉ  DE  eOUDROK  (Cod.  fr.). 

Goudron  purifii» i 

<}Iycéré  d'amidon 3 

M.  —  Pansement  des  plaies  gangreneuses,  putrides. 

« 

«LYClÙlé  DB  GOUDRON  (Soe.  de  Ph.). 

Goudron  purifié 10 

Glycérine  D.  1,24  (28  D) *. 26 

Alcool  à  85» 5 

Amidon  de  blé 2 

Eau 2 

M.  le  goudron  avec  Talcool  ;  ajoutez  la  glycérine  ;  faites  chauflTer 
Ters-|-60*>  ;  agitez  ;  ajoutez  l'amidon  délayé  avec  l'eau  ;  f.  chauffer 
en  agitant  jusqu'à  ce  que  la  masse  prenne  la  consistance  d'une 
gelée  homogène. 

—  Pansement  des  plaies  gangreneuses. 

iK  ÉMULSION  DE  GOUDRON  (Adrian). 

Goudron  de  bois 2 

Jaune  d'œuf 3 

Eau  commune 15 

Triturez  le  goudron  avec  le  jaune  d'œuf  ;  ajoutez  l'eau  peu  à  peu 
en  triturant.  Cette  émulsion  très-active  peut  être  étendue  d'eau  à 
wlonié.  —  Plaies  suppurantes,  gangreneuses,  putrides.  —  Injec- 
tiom^  lotions! 

GOUDRON  GLTCéRINé  (Adfian). 

Goudron  de  bois 1 

Jaune  d'oeuf.  . . ." : 1 

Glycérine - .    2 

11.  •'^  Pansement  des  plaies  gangreneuses. 
Cette  préparation  peut  être  étendue  d'eau  pour  lotions,  injec- 
tioQa,  etc. 


fii  .\CF>T>   HKSINFRCTANTS. 

•k  »  MILLION  m:  i;uL'unoN  (JfuiiK'li. 

CarI»oiiati^  soiliqiu*  cn^t.tili<c  |iul\ 1 

<if)iiilroii  lit'  liois ' i 

Vau  cuiiiiiiiiiii' 100 

M.  In  poiulroii  et  le  i-urlKiiuitt'  !>o(liquc  dans  un  mortier  de  por- 
relui ii<>  ;  introduisez  d*  mêlante  avec  l'eau  dans  un  flacon  de  S  lit. 
il«>  raparitr*:  ai^itez  fortement  jus4iirù  réniulsionncmcnt  complet  du 
goudron  :  filtrez  ! 

—  Ciitte  i'niulsion  permet  de  doser  le  goudron  exactement  pour 
iKÛsftuns,  gargarismes,  lotions  :  bains.  5  gram.  contenant  5  centi- 
grani.  de  goudron  et  5  centigrani.  de  carbonate  sodique,  mêlés  à 
un  litre  d'eau,  Tournissent  un  liquide  louche  paraissant  contenir 
un  peu  plus  de  résine  anière  que  Teau  de  goudron  ordinaire.  On 
peut  porter  la  dose  à  il)  gram.  par  litre.  La  quantité  de  carbonate 
de  soude  qu'elle  contient  est  trop  faible  pour  exercer  une  action 
appréciable.  L'énmlsion  pure  est  un  puissimt  désinfectant  en  in- 
jection dans  les  plaies  fistuleuses  contre  les  écoulements  vaginaux 
infects,  en  lotions,  en  applications  sur  les  plaies  gangreneuses  pu- 
trides Cimccreuses.  Sarazin  en  généralise  remploi  pour  les  lotions 
antiseptiques  et  pour  imbiber  les  pièces  des  pansements  par  oc- 
clusion. 

-k  ALCOOLÉ  DE  COALTAR  SAPO.MNÉ  ;   CO.\LTAR  SAPGNINÉ  (Lebeuf). 

(îoaltar 10    * 

Alcoolé  de  quillaya  saponaria 12 

F.  digérer  pendant  8  j.  ;  fdtrez.  Cet  alcoolé,  mêlé  à  l'eau  com- 
mune dans  la  proportion  de  3/100,  fournit  une  énmlsion  stable. 

—  Les  compresses,  la  charpie  trcnq>ée  dans  Péumlsion  (coaltar 
saponiné  1,  eau  5)  exprimées  puis  séchées,  ser\'ent  au  pansement 
des  plaies  suppurantes,  gangreneuses,  putrides. 

ik   POMMADE  DE  GOUDRON   {C.od.  fr.). 

Goudron  purifié 1 

Àxongc 3 

M.  par  trituration.  —  Aflections  lierpéli(iut;s  ;  pansement  des 
plaies  gangreneuses. — On  prescrit  souvent  des  pommades  conte- 
nant seulement  quelques  centièmes  de  goudron  contre  le  Pityriasis 
copitis  /  (Voy.  Anliherpéiiqties.) 

POMMADE  DE  GOUDRON;  ONGUENT  DE  GOUDRO:^  {i>i)C.   (to  Ph.). 

Goudron  purifié 1 

Âkool (luclques  gouttes 

Axonge ^ 

H.  par  trituration.  (Voy.  ci-dessus). 


POIX  MOIRE  ;  COALTAR  ;  ACIDE  PHÉNIQUE.  65 

•k  POIX  MOIRE  PURIFIÉE  (God.  fr.). 

—  Prép.  comme  la  Poix  de  Bourgogne  purifiée.  —  Rare- 
ment employée  à  Tintérieur  au  même  titre  que  le  goudron  ;  Doses  : 
5  décigram.  à  A  gram.  —  Prép.  de  Y  Onguent  basilicumei  de  quel- 
ques autres  topiques. 

—  Un  emplâtre  de  poix  noire,  appelé  La  calotte^  appliqué  sur 
la  tête  et  qu*on  arrachait  ensuite,  servait  autrefois  au  traitement 
de  la  teigne  ;  c'était  un  procédé  barbare  d'épilation.  (Voy.  Traite- 
ment delà  teigne. 

^  POUDRE  DisiMFBCTAMTE  (Devergie). . 

Coaltar 1 

Amidon 30 

M.  —  Sueur  fétide  des  pieds. 

^  ÉMULSiON  DE  coaltar;  COALTAR  SAPONIFIÉ  (Demeaux). 


Coaltar 

Savon  coupé * J  aa.,    P.  É. 

Alcool  à  85» 


1 


F.  chauffer  au  B.-M.  jusqu'à  solution  complète. 

—  Cette  préparation  mêlée  à  Teau  dans  la  proportion  de  3/100, 
donne. une  émulsion  efficace,  mais  inférieure  au  coaltar  saponiné 
de  Lebœuf. 

LOTION  FULIGIMIQUE  (Blaud). 

Suie  de  cheminée 2  poignées. 

Eau  commune 500  gram. 

F.-  bouillir  1/2  h.  ;  passez.  —  Plaies  putiûdes,  cancer  ulcéré.  — 
Lotions,  applications. 

•k  POMMADE  FULIGINIQUE  (Debreyne). 

Suie  de  cheminée  pulv. . , |  ^ 

Axonge  (Sus  scrofa) \   ^""  ^ 

Essence  de  thym 1 

M.  —  Cancer  ulcéré  infect.  —  Pansements. 

-k  SOLUTION  CAUSTIQUE  D'ACIDE  PHÉNIQUE  (Déclat). 

Acide  phénique  cristallisé 


! 


Alcool  à  90«.  '   ^^"    ^•^' 

M.  —  Caustique  substitutif  et  désinfectant.  —  Toucher  au  moyen 
d'un  pinceau  les  ulcères  cancéreux  ou  les  ulcères  syphilitiques 
rebelles.  Toxique. 

4. 


i;(l  AGElfTS  DÉSnircCTANTS-. 

-k  POMMAim  cêKTRC  Ut  LUPUS  (VVhil(^ftcad). 

Acide  phf^iiiquc  cristallisé f 

iVrai  (Itf  bUuic  de  baleiw' 14 

3I..^C«iistiqve  désinfeetant.  — Onctions  ménagées  tou»le»3  ou 
4  jour*. 

ilC   GLYCKIlé  d'acide  PHÉNfQUE. 

Acide  phéniqae  cristallisé I 

Glycérine 200 

M.  —  Les  préparations  anatoniiques  simplement  badigeonnées 
au  moyen  de  ce  glycéré  sont  préservées  de  la  putréfaction  cl  con- 
servent leur  souplesse  ! 

iK   AGIDE  PHKNIQUE  LIOUIDE  (H.  P.). 

Acide  phénique  cristallisé 1 

Alcool  à  90» 9 

R.  —  Désinfectant,  caustique.  —  Prép.  des  solutions  plus  ou  moins 
étendues  d'acide  phénique  !  —  Toxique. 

•    SOLUTION  PHÉNIQUÉE   ([>HSSau). 

Acide  phénique 1 

Akool  à  85" )  -^ 

Eau  distillée )   ^^""    ^ 

F.  dissoudre. — Affections  typhiques,  plaies  gangreneuses,  p«« 
trides;  lotions,  applications! 

iK  EAU  PHÉNIQUÉE  (H.  P.).  • 

Acide  phénique  cristallisé 1 

£au  distillée ÎOO      • 

F.  dissoudre  l'acide  phénique  dans  un  peu  d'alcool  à  85**  ;  ajoutez 
Tcau. — Usage  extérieur:  plaies  gangreneuses,  infectées  de  pour- 
riture d'hôpital  ;  stomatites  ulcéreuses  (Tumcr)  ;  teigne  (Lemaire)  ; 
variole  confluente  (Chauffard).  Lotions,  gargarismes,  injections, 
applications.  A  l'intérieur  on  peut  donner  par  jour  5  décigram.  à 
1'',5  d'acide  phénique. 

—  Désinfectant  très-énergique.  Les  cadavre»  injectés  de  cette 
9olution,  les  matières  animales  qui  y  ont  macéré,  les  pièces  anato- 
miques  qui  en  sont  injectées,  se  dessèchent  à  l'air  et  ne  se  putré- 
lienl  point.  (Voy.  Poudre  de  Vafflard.) 

-k   SOLUTION  d'acide  PHÉNIQUE  PARFUMEE  (Lcbon). 

Akool  k%5r ^00 

Acide  phénique. • ^ 

Essence  de  citron ^ 


ACIDE  PlIÉlflQIJC.  67 

F.  (lissoiiclrc.  —  L*odeur  de  ref»sefie&  de  citron  couvre  celle  de 
1  acide  phénique. 

INJECTION  ANTIPUTRIDE  (Muller). 

Acide  phénique  cristallisé • 3 

Alcool  à  90" ^ i 

Eau 300 

F.  dissoudre;  filtrez. — Cystite  chronique  purulente.  —  Doses: 
100  gram.  pour  1  injection  à  renouveler  une  fois  ou  plusieurs  ibis^ 
chaque  jour  (¥oy.  Potiùn  hemzofique), 

iK   EAU  PHÉNIQUÉE;   SOLUTION  D'AGIOE  PHENIQUE  (F.   H.   M.). 

Acide  phénique  cristallisé. .   1 

Eau 1000 

F.  dissoudre.  —  Affections  typhiques  ;  dij^rrhées  rebelles.  —  Do- 
ses :  à  l'intér.  1  lit.  par  jour.  —  Plaies  putrides  ;  à  Text.  :  lotions^ 
injections,  applications.  Préparez  Teau  phéniquée  pour  la  désin- 
fection des  vases  de  nuit,  des  latrines,  etc.,  avec  Tacide  phénique 
du  commerce  I/IOÔO. 

— La  désinfection  des  égoiits  et  des  fosses  d*aisances,  l'aspersion 
des  habitations  par  la  solution  d'acide  phénique,  auraient  suffi  pour 
arrêter  une  épidémie  de  fièvre  typhoïde  (Gower),  et  pourraient  pré- 
venir l'extension  des  épidémies  de  choléra  (Dumas)  ;  l'emploi  mé- 
thodique de  cette  solution  a  préservé  le  personnel  des  pompes  fu- 
nèbres de  la  ville  de  Paris  de  toute  atteinte  de  choléra  pendant 
répîdémie  de  1865.  (Tafllard!)  Pour  cet  usage  VAcide  phénique 
impur  du  commerce  suffit  ;  le  prix  en  est  peu  élevé  ;  il  contient 
environ  la  moitié  de  son  poids  d'acide  phénique  pur. 

POUDRE  DÉSINFECTANTE  (Devergie). 

Afiide  phénique  cristallisé m       i 

Amidon 500 

M.' —  Sueurs  fétides  des  pieds  ! 

*  POUDRE  DÉSINFECTANTE  (Bouchardal). 

Acide  phénique  cristallisé 1 

Plâtre  tamisé 1000 

M.  —  Pansements.  —  Préférable  au  Plâtre  coalté  de  Corne  et 
Demeaux  ;  salit  moins  le  linge. 

iK  POUDRE  DÉSINFECTANTE  (Mac  Dougall). 


Phénaie  de  chaux. ...• i  p  £ 

Sulfite  de  magnésie 


I  aa. 

M.  — -  Pansements.  — Très-usité  en  Angleterre. 


r>8  AGENTS  DÉSINFEGTAHTS. 

—  Prép.  lo  Sulfiie  de  magnésie  comme  le'  Sulfite  de  dunus, 
et  lu  Phénate  do  chaux,  en  mêlant  par  trituration  40  de  chaux 
hydratée  avec  100  d*acide  phénique  cristallisé. 

in  SIROP  d'acide  phéniqub. 

Acide  phénique  cristallisé 3 

Sucre  blanc.  (Saccharum  of/icinarum) 2000 

Eau 1000 

M.  Tacide  au  sucre  concassé  ;  introduisez  lo  mélange  dans  va  « 
flacon;  ajoutez  Tcau;  f.  dissoudre  en  agitant;  filtrez., Ce  sp.  r^ 
présente  2  centigrain.  d*acide  phénique  pour  20  gram.  —  Affections 
typhiques,  catarrhes  pulmonaires  chroniques,  etc.  —  Doses:  20  à 
60  gram.  par  jour  et  plus. 

iK  VINAIGRE  PHiMiQUiâ  (Bouchanlat). 

Acide  phénique  cristallisé 1  . 

Vinaigre 100 

F.  dissoudre.  —  Désinfectant.  —  Usage  extérieur  ;  étendu  d*eau  : 
lotions. 

iK   VINAIGRE  PHÉNIQUE  CAMPHRÉ  (IL   P.) 

Acide  phénique  cristallisé 10 

Camphre  {Laurus  camphora) 1 

Alcool  à  90« 10    * 

Acide  pyroligneux 80 

F.  dissoudre  le  camphre  dans  l'alcool  ;  ajoutez  Tacide  phénique 
et  Tacide  pyroligneux. 

—  Cette  solution  caustique,  destinée  à  être  étendue  d*eau,  serait 
toxique,  si  elle  était  employée  en  lotions  sur  une  grande  étendue 
de  la  surface  cutanée. 

in   SOLUTION  ALCOOLIQUE  ET  ACÉTIQUE  D'AGIDE  PHÉNIQUE  CAMPHRÉE 

(Mcrletta).  * 

Alcool  à  85° ; 525 

Acide  acétique  cristallisable 25 

Camphre * 50 

Acide  phénique  cristallisé 6 

F.  dissoudre;  filtrez. — Antiseptique! 

iK    GLYCÉRÉ  D'ACIDE  PHÉNIQUE  (Ph.   Lond.). 

Acide  phénique  cristallisé 1 

Glycérine 4 

F.  dissoudre.  —  Caustique  coagulant  ;  commode  pour  préparer  la 
solution  aqueuse  plus  ou  moins  étendue  d'acide  phénique. 
—  Usage  extérieur  !  Toxique. 


ACIDE  PHÉNIQUE.  —  CRÉCSOTE.  69 

:A:  GLYCÉRÉ  CAUSTIQUE  lODO-PHÉNIQUé  (Déclat). 

Acide  phénique  cristallisé J  m 

Âlcooié  d'iode \ 

Glycérine 5 

Mêlez  par  Irilui'atioii.  —  Caustique.  Cancer,  lupus.  —  Pour  tou- 
cher les  parties  malades  au  moyen  d'un  pinceau  ;  agitez  chaque 
fois  !  Toxique. 

iK   GLYCÉRÉ  PHÉNIQUE;    GLYCÉRINE  PHÉNIQUÉE. 

Acide  phénique  cristallisé 1 

Glycéré  d'amidon 100 

M.  —  Plaies  gangreneuses,  putrides,  phagédéniques,  aloniques, 
dermatoses  rebelles.  — Pansements  !  Toxique.  ^ 

Prép.  de  même  le  Glycéré  de  créosote. 

SOLUTION  antiseptique-phéniquée-iodée  (Percy,  Boulton). 

Alcooié  d'iode 3  gram. 

Ac.  phénique  liquide  (p.  66) 6  gouttes. 

Glycérine 30  gram. 

Eau  distillée 150    — 

M.  —  filénnorrhée  ;  ozène;  écoulements  vaginaux  infects  etc. 
—  Injections  !  La  dose  d'ac.  phénique  peut  être  augmentée. 

:A:  SPARADRAP  d'emplatre  phéniqué  (Llster,  Parisel). 

Acide  phénique  cristallisé 1 

Emplâtre  simple 10 

F.  fondre  l'emplâtre  ;  mêlez  l'acide  phénique  ;  f.  un  sparadrap. 

:A:  HUILE  PHÉNIQUÉE  (Lister). 

Huile  d'olive 4 

Acide  phénique  cristallisé 1 

M.  —  Lister  trempe  le  bistowi,  dans  cette  huile  caustique  avant 
de  s'en  servir  pour  entamer  les  tissus.  —  Caustique.  Toxique. 

POUDRE  POUR  LA  CONSERVATION  DES  CADAVRES  (VafHaPd). 

Acide  phénique  du  commerce. 4  kil. 

Sciure  de  bois 16  — 

Arrosez  la  sciure  de  bois  avec  l'acide  ;  m.  intimement.  —  Pour 
1  cadavre  d'adulte.  Déposez  le  cadavre  dans  le  cercueil  sur  une 
couche  de  4  ou  5  centimètres  de  ce  mélange,  dont  vous  le  recou- 
vrirez ensuite  entièrement. 

— L'immersion  dans  cette  poudre  prévient  ou  arrête  d'une  manière 
absolue  la  putréfaction  des  cadavres  qui  s'y  momifient  en  se  dessén 
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chant  pou  à  \\qvl.  tCoiu»eil  de  salubrité  de  la  Seine  ;  Devergie  rap- 
porteur; 181)11.) 

POUDRE  POUR  LA  CONSERVATION  DES  CADAVRES  (F.  H.  H.). 

Acide  phéuiquc  du  commerce 4  kil. 

Charbon  de  buùs  jçros.  puJv 1 ■  ■Q.  S. 

M.  —  Ënvii'on  !25  kil.  pour  1  cadayrc  d*aduUe. 

—  Les  effet»  soni  les  m&nuis,  que  ceux  de  la  Poudre  de  VûfUerd^ 

(Voy.  ci-dessus.) 

iK  EAU  CRlbSOT^E. 

Créosote i 

Eau iOOO 

F.  dissoudre  par  l'agitation. 

—  Ulcères 'gangreneux,  putrides;  brûlures. —  Lotions,  applica- 
tions; injections. 

—  Conservation  des  pièces  anatomiqaes  :  après  quelques  heures 
de  macération  dans  l'eau  créosotée,  ou  après  avoir  été  injectées 
de  ce  liquide  les  pièces  anatomiqaes  sont  préservées  de  la  putré- 
faction et  se  dessèchent  à  Tair  ;  elles  sont  boucanées^  (Voy*  Ac.pM^ 
nique f  p.  65  à  09.) 

POTION  GRÉosoTJ^  (Pdcholicr). 

Créosote 3  gouttes. 

Eau  commune 90  gram. 

Hydrolat  de  fl.  d'orangjH* 30     — 

Essence  de  citron 2  gouttes. 

•  Mêlez  par  l'agitation.  —  Fièvre  typhoïde  au  début.  —  Doses  ;  1 
cuillerée  à  bouche  toutes  les  2  ou  3  h.  ;  administrez  en  même 
temps  matin  et  soir  1/i  de  lavement  d'eau  pure  avec  3  à  5  goutte» 
e  créosote. 

GARGARISME  GBéoSOTE  (Grcen). 

Créosote 1  gram. 

Alcoolé  de  lavande  composé.  ► 12     -^ 

—  de  myrrhe 12     — 

—  de  Capsicum  annutim 0     — 

Mêlez  ;  ajoutez  : 

Sp.  simple 24  gram. 

Eau  commune 150     — 

Mêlez. — Angines,  laryngites^  pharyngites  ulcéreuses;  muguet. 

iK   POMMADE  CRÉOSOTÉE  (Ph..  Lond.). 

Créosote 1 

Axonge  (Sus  8cro[a) 15 


ACIDE  THTMIQUE  7| 

H.  —  Ulcères  putrides.  —  Pansements.  A  employer  avec  pré- 
caution. L*action  de  la  créosote  est  analogue  à  celle  de  Tac.  phé- 
nique. 

in   ECILE  ESSENTIELLE  DE  TBTM  (God.  fr.). 

Frép.  comme  VHuile  essentielle  de  fi.  (Toranger. 

—  Prép.  de  YAdde  thynUque.  {Voy.  ci-après.) 

iK   ACIDE  THYMIQCE  (  Bouilhoil). 

Cristallise  lorsque  Fcssence  de  thym  est  soumise  à  un  refroidis- 
sement prolongé.  On  peut  encore  Tobtenir  en  saturant  Tessence  de 
thym  par  la  potasse,  séparant  par  décantation  le  tkymène  qui  sur- 
uagc,  et  en  décomposant  le  thymate  de  potasse  par  Tacide  tartri* 
que  en  excès.  ^ 

—  Proposé  pour  remplacer  YAcidephémque  sur  lequel  il  a  Tavan- 
lage  d'un  parfum  presque  agi'éable. 

•k  LOTION  X  l'acide  thtmique  (Boullum,  Paquet). 

Acide  thymique. . . . , 1 

Alcool  à  85« 4 

F.  dissoudre  ;  ajoutez  : 

Eau  distillée 995 

31.  —  Pansements,  lotions,  injections  antiseptiques. 

i<  POMMADE  A  L*AGIDE  THYMIQUE  (  Bouilhon,  P.iqiiot). 

Acide  thymique 1  à  4 

Axonge 100 

M.  —  Plaies  gangreneuses  putrides,  diphthéritiques.  —  Panse- 
ments. 

•k  iSLYciRÈ  THTMIQUE  (Bouilhon,  Paquet). 

Acide  thymique 1 

Glycéré  d'amidon 100 

M.  —  Plaies  gangreneuses,  putrides,  phagédéniques  :  plaies  ato- 
niques;  dermatoses  rebelles. — Topique. 

S<H.UTI0K  AQUEUSE  DE  GHLORAL  (Dujardin-Beaumetz). 

Chloral 1 

Eau 100 

F.  dissoudre.  En  lotions  ou  en  bains  pour  désinfecter  les  plaies 
putrides,  les  membres  gangrenés.  La  dose  de  chloral  peut  être 
doublée. 

CHLOROFORME. 

—  Le  chloroforme  liquide  ou  en  vapeur,  prévient  ou  arrête  la  fer- 
mentation putride  qui  reparaît  lorsqu'il  est  évaporé. 
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§  2.  —  Chlore;  Ac.  hypoaxotique ;  HypœhlorUes ;  Iode. 

FUMIGATION  GUYTONIENNE;  FUMIGATION  DE  CHLORE  (Cod.  fr.). 

Chlorure  de  sodium  pulv 5 

Bioxyde  de  raa^nanèse  pulv 2 

Ac.  sulfurique  D.  1,84.  (66»  B) 4 

Eau  commune 4 

M.  le  chlorure  de  sodium  avec  le  bioxyde  de  manganèse  ;  dé~ 
layez  avec  Teau  :  ajoutez  Tac.  sulfurique. 

Il  faut  employer  un  vase  de  verre,  de  porcelaine  ou  de  grès. 

—  Les  doses  varient  selon  les  dimensions  des  locaux,  à  désin- 
fecter. (Voy.  ci-après.) 

—  Traitez  l'oxychlorure  de  cuivre  par  Tac.  chlorhydrique  ;  il  se 
forme  de  Teau  et  du  chlore  qui  se  dégagent  par  la  chaleur  ;  il  reste 
du  chlorure  de  cuivi*e  qui  repasse  à  Tétat  d*oxychlorure  en  absor- 
bant Toxygène  de  Tair. 

FUMIGATION  CHLORÉE  (F.  H.  M.k 

Chlorure  de  sodium 100  gram. 

Bioxyde  de  manganèse 15     — 

Acide  sulfurique  D.  1 ,8-i  (66»  B.) 50     — 

Eau 60     — 

Mêlez  le  sel,  Toxyde  et  l'eau  dans  une  capsule  de  porcelaine 
placée  sur  un  réchaud  au  centre  de  la  salle  à  désinfecter  ;  fermez 
hermétiquement  toutes  les  ouvertures,  et  versez  Tacidc  sulfurique 
sur  le  mélange  ;  12  h.  après  renouvelez  Tair.  Pour  une  salle  de  100 
met.  cub.  de  capacité. 

—  Avant  de  commencer  l'opération,  étalez  les  couvertures  et  le» 
matelas  afin  de  présenter  toute  leur  surface  à  l'action  du  gaz. 

FUMIGATION  CHLORÉE  POUR  DÉSINFECTION  (H.  P.). 

Chlorure  de  chaux  sec 500  grani: 

Acide  chlorhydrique  D.  1,17  (21°  B) 1000     — 

Eau 3000     — 

Mélangez  l'eau  et  l'acide  dans  une  terrine  en  grès  d'une  capacité 
de  8  à  10  litres,  et,  au  moment  de  sortir  de  la  salle,  projetez  dans 
ce  mélange  le  chlorure  de  chaux,  préalablement  renfermé  dans  un 
sac  de  toile,  dont  l'ouverture  sera  soigneusement  liée.  Ces  quantités 
produisent  environ  45  litres  de  chlore. 

—  Avant  la  fumigation,  calfeutrez  toutes  les  ouvertures.  La  for- 
mule ci-dessus  est  calculée  à  raison  d'une  dose  de  mélange  pour 
l'espace  d'un  lit,  soit  20  met.  cub.  environ. 

—  Vous  pouvez  employer  le  vinaigre  au  lieu  d'ac.  chlorhydrique 
•lu. 
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:A:  CHLORE  EN  BOULES  (Haçer/. 

Sel  marin  sec  pulv ô 

Argile  fîguline  humide 5 

Mêlez  ;  ajoutez  : 

Peroxyde  de  manganèse  pulv i 

Sulfate  ferreux  pulv 5 

M.  —  Roulez  en  boules  du  poids  de  15  à  20  gram.  ;  f.  sécher  à 
rétuve.  Ces  boules  dégagent  du  chlore  lorsqu'on  les  chauffe  sur  des 
charbons  ardents. 

rUMIGATION  NITREUSE;  FUMIGATION  D'ACIDë  HYPOAZOTIQUE  (H.  P.i. 

Tournure  de  cuivre 300  grain. 

Acide  azotique 1500     — 

Eau 2000     — 

Mélangez  Tcau  et  Tacide  dans  une  terrine  en  grès  d'une  capa- 
cité de  8  à  10  litres,  et,  au  moment  de  sortir  delà  salle,  projetez 
dans  ce  mélange  la  tournure  de  cuivre.  Ces  quantités  produisent 
environ  60  litres  de  gaz  bioxyde  d'azote  qui  passe  à  l'état  d'acide 
hypoazotiqiie  au  contact  de  l'air.  Avant  de  procéder  à  la  fumigation, 
calfeutrez  toutes  les  ouvertures. 

—  Le  dosage  ci-dessus  est  calculé  à  raison  d'une  dose  de  mé- 
lange pour  l'espace  d'un  lit,  soit  20  met.  cub.  environ. 

—  Il  est  très-dangereux  de  respirer  l'air  mêlé  de  gaz  nitrcux 
«acide  hypoazotique). 

-k  CHLORE  Dissous  DANS  L'EAU;  SOLUTION  DE  CHLORE  (Cofl.  ff.). 

Bioxvde  de  manganèse  pulvérisé 250  gram 

Ac.  chlorhydrique  D.  1,18  (22o  B.). 1000     — 

Introduisez  le  bioxyde  dans  un  matras  portant  un  tube  en  S  el 
un  tube  abducteur  adapté  à  un  appareil  de  Woulf  dont  les  flacons 
seront  remplis  aux  3/4  d'eau  distillée,  et  qui  se  termine  par  une 
éprouvette  contenant  un  lait  de  chaux.  Versez  l'acide  peu  à  peu 
par  le  tube  en  S  et  chauffez  modérément  le  matras  pour  entretenir 
un  dégagement  régulier  de  chlore  jusqu'à  l^  saturation  de  l'eau 
qu'on  reconnaît  par  le  passage  intégral  des  bulles  de  gaz  à  travers 
le  dernier  flacon  de  l'appareil. 

—  Les  quantités  de  matières  premières  indiquées  dans  la  formule 
sufflsent  pour  saturer  30  lit.  d'eau  à  la  température  de  +  20*. 

—  La  solution  aqueuse  de  chlore  doit  être  conservée  dans  des 
flacons  noii*s,  bien  bouchés.  Elle  contient  environ  le  double  de  soiv 
volume  de  chlore  gazeux. 

JBANNKL.  5 
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iK   HYPOCHLORITE  DE  CHAUX  LIQUIDE;    CHLORURE  DE  CHAUX  LIQUIDE 

(Cod.  fr.  ;  Soc.  do  Ph.). 

Chlorure  de  chaux  sec 1 

Eau  commune 45 

Triturez  le  chlorure  avec  une  partie  de  Teau  ;  entraînez  par- 
décantation  la  poudre  ténue  qui  trouble  Teau  ;  renouvelez  la  tritu- 
ration et  la  décantation  jusqu'à  ce  que  le  chlorure  ait  été  entière- 
ment divisé  dans  la  totalité  de  Teau  ;  filtrez. 

—  Cette  solution  sera  à  20O>  chloromé triques  si  le  chlorure  em- 
ployé est  lui-même  à  90° y  ainsi  qu'il  doit  être.  Si  le  chlorure  de 
chaux  était  plus  faible  il  faudrait  diminuer  proportionnellement  la 

-  quantité  d'eau  pour  obtenir  la  solution  ofticinale  à  90"  chloro- 
métriques.  , 

—  Désinfectant  !  —  Le  chlorure  de  chaux  sec,  décomposé  par 
l'acide  carbonique  de  l'air,  fournit  un  dégagement  très-lent  de 
chlore  ;  il  donne  du  chlore  en  abondance  lorsqu'il  est  traité  par 
un  acide  étendu  et  remplace  ordinairement  le  chlorure  de  chaux 
Uquidc.  (Voy.  Fumigation  chlorée,  p.  72.) 

*   LOTION  ANTISEPTIQUE  (F,   H.   M.). 

Chlorure  de  chaux  sec  à  85"*  chlorométriques 50 

Alcoolé  de  camphre  étendu 50 

Eau 1000 

F.  dissoudre  le  chlorure  de  chaux  dans  l'eau  ;  filtrez  ;  ajoutez 
l'alcoolé  de  camphre.  —  Plaies  putrides  ! 

•k   HYPOCHLORITE  DE  SOUDE  LIQUIDE  ;  CHLORURE  DE  SOUDE  ;  LIQUEUR 
DE  LABARRAQUE  (Cod.  ff.  ;  F.  H.  M.). 

Chlorure  de  chaux  sec 1 

Carbonate  de  soude  cristallisé â 

Eau  commune 45 

F.  dissoudre  le  chlorure  de  chaux  dans  30  d'eau  ;  et  le  carbo- 
nate de  soude  dans  15  d'eau  ;  m.  ;  laissez  déposer  ;  filti'ez.  Le  li- 
quide doit  être  légèrement  alcalin. 

Selon  le  F.  H.  M.,  d'une  part  :  délayez  le  chlorure  de  chaux  dans 
20  d'eau  ;  après  3  h.  de  contact,  filtrez  ;  lavez  le  résidu  avec 
10  d'eau  ;  d'autre  part  :  f.  dissoudre  le  carbonate  de  soude  dans 
15  d'eau  ;  m.  les  solutions  ;  filtrez.  Rendement  :  45. 

— 11  est  préférable  d'employer  le  bicarbonate  de  soude  (1  suffit 
pour  ï  de  chlorure  de  chaux  sec),  alors  le  précipité  de  carbonate 
(le  chaux  est  cristallin  et  se  vasâem\i\e  UtSXeîûawV..  (.Société  d'en- 
couragement.) 
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—  Désinfectant  !   La  solution  aqueuse  à  3/iOO  est  efficace  en 
Jetions  contre  la  sueur  fétide  des  pieds.  (Voy.  Brûlures.) 

GARGARISME  CHLORURE  (P.  H.  M.) 

Hypochlorite  de  soude  liquide 10  gram. 

Mellite  simple - 30     — 

Décoction  d'orge 200     — 

M. — Angines  stomatites,  ulcéreuses,  gangreneuses,  fétidité  de 
r  haleine  ! 

(Yoy.  Gargarisme  antiseptique.) 

INJECTION  CHLORURÉE  (CiUlericr). 

Hypochlorite  de  soude  liquide l 

Eau 12 

M.  —  Écoulements  vaginaux  fétides.  —  Injections  fréquemment 
réitérées  ! 

LAVEMENT  CHLORURÉ  (Labarraque) . 

Hypochlorite  de  soude  liquide 5  à  20  grani. 

Eau 250     — 

Mêlez.  —  Fièvre  typhoïde.  —  Contre  la  putridité  des  matières 
intestinales  ! 

^    COLLUTOIRE  ANTISEPTIQUE  (Guersent). 

Décocté  de  quinquina 90  gram. 

Sp.  d*écorce  d'orange.  .^ 30     — 

Hypochlorite  de  soude  liquide 30     — 

M.  —  Stomatites  gangreneuses,  mercurielles  ! 

POTION  IODÉE  (Reg^is). 

Hydrolat  de  tilleul « 60  gram. 

—       de  fl.  d'oranger 20     — 

Sp.  simple 30     — 

Âlcoolé  d'iode 20  centigr. 

M.  —  Fièvre  typhoïde,  ataxique.  —  Doses  :  par  cuillerées  d'heure 
en  heure. 

ALCOOLÉ  DE  BROME  (Pharm.  des  États-Unis). 

Brome 1 

Alcool  à  90« 10 

M.  —  Plaies  gangreneuses,  putrides,  lotions  injections,  avccVçi^xx 
conunune.  —  Doses:  1  à  2  d' Âlcoolé  de  brome  pour  \Q^  ^<i«\x, 
Yoy.  Solution  aqueuse  du  brome.) 
L'Akooié  d'iode  plus  ou  moins  étendu  d'eau  el  les  So\uV\om. 
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ioilurées  iodées  (U^sinf(>rtPiit  puissamment  les  plaies,  les  foyers,  les 
clapiers  pui'ulfMits,  mais  ils  sont  irritants  et  caustiques.  (Voy.  loit 
substitutif;  A ntiscrofuleux.) 

g  3.  —  Permanganate  de  potasse;  Hyposulfltes ;  StUfites;  ChlonUe  de 

Potasse. 

-k   l'ERMANGANATE  DE  POTASSE  ;  KO.MnSQT  (Cod.  ff.). 

Bioxyde  de  manganèse  pulv 8 

Chlorate  do  potasse  pulv 7 

Potasse  causticpio iO 

Eau  distillée Q.  S, 

F.  dissoudre  la  potasse  dans  la  plus  petite  quantité  d*eau  po«^ 
siblc  ;  mêlez  le  bioxydc  et  le  chlorate  ;  ajoutez  la  solution  de  po- 
tasse ;  f.  chauffer,  en  remuant  le  mélange  dans  un  creuset  de  fer 
jusqu'à  ce  qu'il  soit  sec  ;  portez  au  rouge  sombre  pendant  1  h.  ; 
laissez  refroidir;  pulvérisez  le  produit;  traitez-le  dans  un  ballon' 
de  verre  par  iOO  d'eau  bouillante;  laissez  déposer;  décantes; 
filtrez  à  travers  de  l'amiante  ou  du  verre  pilé  ;  neutralisez  par 
Q.  S,  d'ae.  azotique  étendu;  f.  évaporer  à  une  douce  chaleur; 
laissez  cristalliser  par  refroidissement  ;  f.  sécher  les  cristaux  sur 
une  brique.  (Voy.  ci-après.) 

iK   PERMANGANATE  DE  POTASSE  (Grseg^Cf). 

Oxyde  de  manganèse  pur  provenant  de  Hi  calcination 

du  carbonate 65 

Chlorate  de  potasse T 50 

Hydrate  de  potasse *.  92 

Opérez  selon  le  procédé  du  Cod.  fr.  (Voy.  ci-dessus.) 

—  En  solution  dans  l'eau  distillée  de  1/10  à  1/1000  ;  la  solution 
à  1/10  est  caustique.  En  poudre  avec  P.  É.  de  carbonate  de  chaux 
ou  d'amidon. 

—  Désinfectant  énergique;  au  contact  des  substances  fétides,  il 
brûle  les  gaz  putrides  en  leur  cédant  de  l'oxygène. 

—  Ne  prescrivez  jamais  l'hypermanganate  de  potasse  associé  à 
des  substances  organiques,  à  la  glycérine,  aux  extraits,  etc.,  ces 
substances  le  décomposent,  quelquefois  avec  explosion. 

A  SOLUTÉ  DE  PERMANGANATE  DE  POTASSE  (Van  dcn  Corput). 

Permanganate  de  potasse 1  à  10 

Eau  distillée ...        200 

F.   dissoudre.  —  Désinfeclaul.  —  Lo\,\ow%\  Vo\ç^ç.V\q\v^\  ^^«^ 
rismes. 
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A   INJECTION  ANTIPUTRIDE  (Mallez). 

Permanganate  de  potasse 1 

Eau  distillée 100 

F,  dissoudre.  —  Cystite  chronique  purulente.  —  Doses  :  100  gr. 
pour  1  injection  à  renouveler  une  fois  ou  plusieurs  fois  chaque 
jour  ! 

•  LOTION  DÉSINFECTANTE  (H.  P.). 

Permanganate  de  potasse  cristallisé 1 

Eau 1000 

F.  dissoudre  ;  servez-vous  d'un  flacon  à  l'émeri  pour  éviter  le 
contact  du  liége.  —  Plaies  putrides  ;  sueurs  fétides  des  pieds  ;  la- 
vage des  mains  après  les  travaux  anatomiques,  des  vases  impré- 
gnés de  matières  infectes  ! 

i<  HYPOSULFITE  DE  SOUDE  ;  SULFITE  SULFURÉ  DE  SOUDE  ;  NaO^SSO^.SHO. 

(God.  fr.). 

Carbonate  de  soude  cristallisé 8 

Eau  distiUée 16 

Soufre  sublimé 1 

F.  dissoudre  le  sel  dans,  Veau  ;  sursaturez-en  la  moitié  par  un 
courant  d'ac.  sulfureux  ;  ajoutez  Fautre  moitié  ;  t.  bouillir  ;  vous 
obtiendrez  ainsi  un  sulflte  de  soude  neutre  ;  ajoutez  le  soufre  su- 
blimé ;  agitez  ;  f.  bouillir  et  évaporer  jusqu'à  1/3  du  vol.  primitif; 
laissez  cristalliser  par  refroidissement  pour  obtenir  ThyposulAte. 
Conservez  à  l'abri  de  l'air.  • 

—  Désinfectant  .  à  l'intérieur,  doses  :  8  à  .16  gram.  par  jour 
en  potion. 

—  Conservation  des  pièces  anatomiques  :  solution  saturée. 

—  L'action  conservatrice  des  hyposulfites  dépend  de  leur  affinité 
pour  l'oxygène  ;  ils  absorbent  ce  gaz  pour  passer  à  l'état  de  sulfates. 
En  réalité,  ils  préservent  les  substances  putrescibles  de  l'action  de 
l'oxygène  ;  mais  leur  action  cesse  dès  qu'ils  sont  entièrement  trans- 
formés en  sulfates.  Us  ne  corrodent  point  les  scalpels  lorsqu'ils 
sont  neutres.  (Voy.  p.  79.) 

A  HYPOSULFITE  DE  SOUDE  (Walkncr). 

Carbonate  de  soude  desséché 50 

Soufre  sublimé 15 

F.  chauffer  jusqu'à  fusion  ;  coulez  en  plaques  minces  pour  faire 
passer  le  sulfure  de  sodium  à  ïétat  de  sulfite  pav  Vaclioxv  Àft  Vc^k^- 
$hne  de  Fair;  f.  dissoudre;  filtrez  ;  f.  bouillir  \a  so\\\\\ôw  «sfccxxw 
excès  de  soufre  ;  Ûltrez  ;  f.  évaporer  et  cristalUsev  pî\t  \e  teko\^\v 
^went.  Conservez  à  Vabri  de  J  air.  (Voy    ci-dessus.^ 
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TISANE  D'HYPOSULFITB  DE  SOUDE  (Polli). 

Solution  (le  gomme  édulcorée 1  litre. 

HyposuIAte  de  soude 2à5  gram. 

F.  dissoudre.  —  Affections  typhiques,  gangi'éneuses.  —  Doses  r 
I  litre  par  jour. 

GARGARISME  A  L'HYPOSULFITE  DE  SOUDE  (Polli). 

Gargarisme  émollient 250  gram. 

Hyposulfite  de  soude 20     — 

F.  dissoudre.  —  Ulcérations  gangreneuses  de  la  bouche  ou  da 
pharynx. 

POTION  ANnZYMOTIQUE  (Polli). 

Hyposulfite  de  soude 15  gram. 

Eau  distillée 60     — 

F.  dissoudre  ;  filtrez  ;  ajoutez  : 

Sp.  simple 25  gram  j 

M.  —  Fièvres  éruptives,  paludéennes,  typhoïdes,  typhus  ;  phthi- 
sie  pulmonaire,  infection  purulente  ;  fièvre  puerpérale,  etc.  — 
Doses  :  1  cuillerée  à  bouche  toutes  lès  heures.  Les  hyposulfites 
ont  la  propriété  de  s*opposer  aux  fermentations  dans  Torganisme- 
vivant,  aussi  bien  que  dans  les  matières  organiques  soustraites  à 
l'influence  de  la  vie  ? 

SOLUrtON  ANTISEPTIQUE. 

Hyposulfite  de  soude 1 

Eau 5 

F.  dissoudre  ;  filtrez.  —  Pansement  des  plaies  gangreneuses.  Lo-^ 
lions  ;  applications  au  moyen  de  gâteaux  de  charpie  ! 

INJECTION  ANTIPUTRIDE  (Mallez). 

Hyposulfite  de  soude 1 

Eau 100 

F.  dissoudre  ;,  filtrez.  —  Cystite  chronique,  purulente.  —  Doses  : 
100  gram.  pour  1  injection  à  renouveler  chaque  jour  une  fois  ou 
plusieurs  fois  ! 

COLLUTOIRE  CONTRE  LA  FÉTIDITÉ  DE  L'HALEINE. 

Hyposulfite  de  soude 1  gram. 

Eau  commune 100     — 

Eau  de  Botot 1     — 

^f '— Pour  laver  la  bouche!  (Voy.  Dentifrices.) 
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iK  SOLUTION  POUR  LA  CONSERVATION  DES  PIÈGES  ANATOMIQUES  (Sucquet). 

Hyposulfite  de  soucie • Q-  V. 

Eau Q.  S. 

Pour  faire  une  solution  saturée.  Conservez  à  l'abri  de  Tair.  L'in- 
jection de  cette  solution  empêche  la  putréfaction  des  cadavres  des- 
tinés aux  études  anatomiqucs  ;  pour  la  conser\'ation  indéfinie  des 
pièces  ainsi  injectées,  il  faut  les  faire  macérer  dans  une  solution 
de  chlorure  de  zinc  à  4-o  B.  L'eflTet  antiputride  de  Thyposulfite  de 
soude  est  temporaire  ;  l'imbibition  par  le  chlorure  de  zinc  assure 
la  conservation  définitive  (Voy.  Chlorure  de  zinc,  p.  79). 

iK  SULFITE  DE  CHAUX;  CaO  SO»  (God.  fr.). 

F.  passer  un  courant  d'ac.  sulfureux  lavé,  à  travers  des  fragments 
de  craie  humectée  ;  lavez  le  sulfite  de  chaux  à  Teau  froide. 

—  Conser\'ez  à  Tabri  de  l'air.  Moins  commode  à  administrer  que 
Thyposulfite  de  soude  parce  qu'il  est  presque  insoluble.  Mêmes 
propriétés  thérapeutiques. 

^  TOPIQUE  POUR  LE  PANSEMENT  DES  PLAIES  (Fouchcf). 

Alcool  à  85» 10 

Glycérine 15 

Chlorate  de  potasse 1 

.  M.  —  Pour  imbiber  la  charpie  ou  les  linges  fenêtres  dont  on  re- 
couvre les  plaies.  Empêche  l'altération  du  pus  ;  favorise  la  cica- 
trisation ;  les  linges  n'adhèrent  pasj  —  L'.ilcool  et  la  glycérine 
suffisent  pour  amener  tous  ces  résultats. 

^   POMMADE  AU  CHLORATE  DE  POTASSE  (Puchc). 

Âxonge  benzoïnée 15 

Chlorate  de  potasse  pulv 1 

M.  —  Ulcères  phagédéniques.  —  Pansements. 

^  4!  —  Chlorure  de  »inc:  Sulfate  de  zinc;  Sulfate  de  fer;  Glycérine; 
Biï:hlorure  d'élaim;  Savon  arsenical. 

iK   SOLUTION  DE  CHLORURE  DE  ZINC  POUR  INJECTIONS  CADAVERIQUES. 

Chlorure  de  zinc  fondu 1 

Eau  disliUée 2 

F.  dissoudre  en  ajoutant  environ  1/ 100  d'ac.  chlorhydrique  ;  soit 
la  quantité  strictement  nécessaire  pour  dissoudre  l'oxyde  de  zinc 
que  contient  toujours  le  chlorure  de  zinc  fondu  ;  D  1 .33.  (36®  B.) 

—  Cette  addition  d'ac.  chlorhydrique  complique  inutilement 
l'opération  ;  il  est  préférable  de  séparer  l'oxyde  de  zinc  avec  les  au- 
tres impuretés  par  la  ffltration,  quitte  à  emplovet,  a'W  <i?»^.  tvfeç.^v 
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sairn,  un  pou  plus  de  clilorure  de  zinc  que  ne  Tindiquc  la  formule 
pour  (»])tonir  une  solution  offrant  la  densité  voulue  de  1,33. 

—  Très-efficace  pour  la  conservation  des  pièces  anatomiques, 
mais  altère  le  tranchant  des  scalpels.  (  Vov.  Ilyposulfite  de  soude, 

p.  77.) 

iK   SULFATE  d'alumine  ET  DE  ZINC  (Cod.  fr.). 

Sulfate  d'alumine  exempt  de  fer 60 

B:au 40 

Oxyde  de  zinc 6 

F.  dissoudre;  filtrez  ;  f.  évaporer  jusqu'à  D.  1,35  (38«  B)  astrin- 
gent plus  actif  que  Falun  ;  mômes  usages  thérapeutiques.  Inusité. 

—  Très-efficace  en  injection  pour  la  conser\ation  des  Ctidavres. 
(HomoUe.) 

*  POUDRE  POUR  LA  CONSERVATION  DES  CADAVRES. 

Sciure  de  bois  blanc 50 

Sulfate  de  zinc  pulv 20 

Essence  de  lavande  (Lavandula  vera) 1 

—  Répandez  au  fond  de  la  bière  une  couche  de  4  ou  5  centime- 
très  d'épaisseur  de  cette  poudre  ;  déposez  le  cadavre  ;  achevez  de 
remplir.  (Voy.  Ac.  phéniquej  p.  G9.) 

iK  CHARPIE  DORIQUéE;   BORACIC  LINT  (LlStCf). 

Acide  borique I   „„   ^   « 

Eau S  ^ 

Pour  faire  une  solution  saturée  ;  imbibez  la  charpie  de  cette 
solution  ;  faites-la  sécher.  —  Antiseptique.  —  Pansements. 

A  ONGUENT  BORIQUE  (Lisier). 

Acide  borique  pulv .....  1 

Cire 1 

Paraffine 2 

Huile  d'amande  douce 2 

F.  fondre  ;  remuez  pendant  le  refroidissement.  —  Antiseptique* 
—  Pansements. 

•k   POUDRE  POUR  LA  CONSERVATION  DES  CADAVRES  (Sucquct). 

Soufre  sublimé i  -^   ^ 

Acide  borique  pulv \  ^^'     *^-  *" 

M  — Environ  40  kil.  pour  1  cadavre  d'adulte;  les  effets  sont 
les  mômes  que  ceux  de  la  Poudre  de  Vaf/lard  (Voy.  p.  69.) 

DÉSINFECTION  DES  BAINS  SULFURES. 

Sulfate  de  zinc  cristallisé  impur 100  gram. 


SULFATE  DE  FER;  BICULORURE  D*ÉTAIN.  81 

F.  dissoudre  dans  Teau  du  bain.  —  Il  se  forme  du  sulfure  de 
zinc  blanc  qui  est  inodore.  —  La  désinfection  est  obligatoire  h  Paris 
avant  le  déversement  de  l'eau  sulfureuse  sur  la  voie  publique. 

— Le  sulfate  de  fer  produit  très-bien  la  désinfection,  mais  le 
sulfure  qu'il  forme  est  noir. 

-k   SULFATE  DE  FER. 

Le  sulfate  de  fer  brut  en  dissolution  dans  Teau  1/5  est  souvent 
employé  pour  désinfecter  les  latrines  et  les  urinoirs.  Il  fixe  l'ani- 
jnoniaque,  décompose  les  sulfliydrates  alcalins,  et  arrête  la  putré- 
faction. ^  '      , 

*   MIXTURE  POUR  LA  CONSERVATION  DES  PIECES  ANATOMIQUES. 

Glycérine '. H 

Cassonnade â 

Azotate  de  potasse 1 

M. — Après  quelques  jours  de  macération,  les  pièces  deviennent 
rigides,  mais  elles  reprennent  bientôt  leur  souplesse  dans  un  air 
sec  et  chaud  ;  et  lorsqu'elles  sont  ressuyées,  elles  peuvent  être 
vernies.  La  durée  de  la  macération  varie  selon  la  dimension  des 
pièces;  8  j.  suffisent  pour  une  main.  Les  pièces  ainsi  préparées 
n'altèrent  pas  les  instruments  de  dissection. 

-k  SOLUTION  DE  CARAMEL  (Gaflard). 

Caramel Q.  V. 

Eau Q.  S. 

Pour  une  solution  D.  1,26  (30"  B).  F.  tromperies  viandes  ou  les 
pièces  anatomiques  pendant  24  h.  ;  f.  les  égoutter,  puis  suspendez- 
les  dans  un  lieu  sec  pour  les  faire  sécher.  —  Le  caramel  est  puis-» 
samment  antiseptique. 

-k  BICHLORURE  D'KTAIN  ;    LIQUEUR  FUMANTE  DE  LIBAVIUS. 

Limaille  d'étain l 

Bichlorure  de  mercure  pulv ....     4 

M.  —  F.  chauffer  au  B.  S.  dans  une  cornue  de  verre,  munie  d'un 

récipient  refroidi  pour  recueillir  le  bichlorure  d'étain  qui  distille. 

—  Les  vapeurs  de  bichlorure  d'étain  qui  se  dégagent  d'un  flacon 

lébouché  auprès  d'un  cadavre,  préviennent  d'une  manière  absolue 

l'odeur  de  la  putréfaction,  sans  empêcher  les  progrès  de  celle-ci. 

(Sucquet.) 

TISSUS  IMPERMÉABLES. 

Les  cadavres  soigneusement  enveloppés  de  Tissus  iw.perwv.é<jbU^ 
ne  dégagent  pas  d'odeur  putride  ?  (Sucquel.) 


f 
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iK  SAVON  ARSENICAL  POUR  LA  CONSERVATION  DK8  PEAUX  D'ANIMAUX. 

(Cod.  fr). 

Ac.  carscniciix 32 

(^rl)onatc  de  potasse  sec 12 

Eau  cominunr 32 

Savon  de  Marseille 32 

Chaux  vive  pulv : . .  4 

Camphre  pidv.  {Laurtis  camphora) 1 

F.  dissoutire  dans  l'eau  à  rébullition  Tac.  arsfînicux  et  le  carbo- 
nate de  potasse  ;  puis  le  savon  ;  laissez  refroidir  ;  ajoutez  le  cam- 
phre ;  broyez  la  pâte  dans  un  mortier. 

—  Délayez  ce  savon  dans  le  doidile  de  son  poids  d'eau  pour  en- 
«luire  la  face  interne  des  peaux  à  conserver  !  —  Toxique.  Lcspous* 
sières  provenant  des  vieilles  collections  ainsi  préparées  sont 
toxiques. 

CONSERVATION  DES  CADAVRES  OU  PRÉPARATION  DES  PIÈCES  ANATOMIQUIS 

(Bninctti). 

1*^  Injection  d'eau  pure  dans  les  vaisseaux  pour  entraîner  le  sang 
et  les  liquides  organiques. 

2°  Injection  d'alcool  à  85°  pour  chasser  l'eau  ; 

3°  Injection  d'éther  pour  dégraisser  les  tissus  ; 

4"  Injection  d'une  solution  de  tannin,  10  à  15/100  pour  les  tanner; 

5°  Dessiccation  par  injection  d'air  chaud  et  sec  ! 

La  teinte  des  pièces  ainsi  préparées  est  uniformément  brune, 
mais  elles  ont  leur  volume  naturel  et  la  trame  des  tissus  est  admi- 
rablement conservée. 

(Voy.  Congrès  médical  intenwlionaly  1867.) 

g  5.  —  Assainissement  des  hôpitaux  en  temps  d'épidémie, 

RAPPORT  DU  CONSEIL  D'HTGIÈNE  ET  DE  SALUBRITE  AU  MINISTRE 

DE  L'INTÉRIEUR. 

1"  Assainissement  du  linge  :  le  tremper  dans  l'eau  contenant 
I/IO  do  chlorure  de  soude;  laver;  faire  sécher. 

2"  Désinfection  des  bassins  et  des  urinoirs  :  après  les  avoir  vidés, 
tremper  les  vases  dans  l'eau  contenant  1/20  de  chlorure  de  chaux 
sec;  laver. 

3°  Désinfection  des  cabinets  d'aisances,  des  urinaux,  etc.  :  jeter 
dans  chaque  orifice,  matin  et  soir,  environ  10  lit.  d'eau  contenant 
sulfate  de  fer  500  gram.,  solution  d'acide  phénique  à  1/100, 
100  gram. 

if^  Désinfection  des  amphithéâtres,  de  la  salle  des  morts,  du 
•'  du  linge  sale,  des  conduits  A^cultacWoiv  ^'«j«'.  îj>ft.  \rjv^^^^ 
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gneux,  1  lit.,  eau,  4  lit.,  chlorure  de  chaux  sec,  250  gram.  ;  le 
chlorure  sera  projeté  en  plusieurs  fois  dans  Teau  acidulée.  (Vov. 

p.  72.)  ■  " 

5"  Assainissement  des  salles  de  malades  :  disséminer  des  assiettes 

contenant  du  chlorure  de  chaux  humide  et  des  terrines  contenant 

chacune  2  lit.  du  mélange  suivant  :  eau,    10  lit.,  alcool  à  85*, 

1  lit.,  ac.  pliéniquc,  50  gram.  ;  5  terrines  pour  une  salle  de  30  à 

40  lits. 

6"  Bières:  répandre  sous  le  cadavre  2  kil.  de  chlorure  de  chaux 

sec*  répandre  sur  le  cadavre  1  lit  de  sciure  do  bois  imprégnée 

(Vi\c.  phénique,  10  gram.  (Voy.  Poudre  de  Vafflardf  p.  69.) 


TROISIEME  SECTION 

AGENTS  RECONSTITUANTS. 


AGENTS  RECONSTITUANTS  ALIMENTAIRES. 

§  1.  —  Substances  alimentaires  grasses, 

—  On  peut  utiliser  largement  les  graisses  pour  le  traitement 
des  diabètes  (Bouciiardat,  Brouardel).  Dans  toutes  les  maladies 
consomptives,  les  aliments  gras  peuvent  être  prescrits  aux  quan- 
tités qui  peuvent  être  digérées. 

i<   UUILE  DE  FOIE  DE  MORUE  (God.  fr.). 

Foies  de  morue  frais  {Gadus  morrhua) Q  Y. 

Séparez  les  membranes  ;  coupez  les  foies  par  morceaux  ;  chauf- 
fez au  B.  M.,  dans  une  bassine  étamée  en  remuant  continuelle- 
ment jusqu'à  ce  que  l'huile  se  rassemble  à  la  surface;  passez  à- 
travers  un  tissu  de  laine  ;  exprimez   légèrement  ;  laissez  déposer 
pendant  quelques  j.;  filtrez  au  papier. 

Préparez  de  même  l'huile  de  foie  de  raie  {Raja  vulgaris)  et 
Thuile  de  foie"  de  squale  (Squalus  catulm). 

—  Les  huiles  bnines  ou  noires  plus  ou  moins  épaisses  et  infectes, 
obtenues  de  foies  altérés  ou  bouillis,  ont  une  odeur  et  une  saveur 
très-fortes  de  poisson;  elles  doivent  êtres  rejetées  de  l'usage  médi- 
cal. C'est  à  tort  qu'on  les  a  crues  supérieures  à  l'huile  blanche  ou 
blonde  ;  l'analyse  chimique  dément  cette  présomption.  Rdjetez  les 
huiles  décolorées  et  épurées  par  le  charbon;  malheureusement 
aucun  réactif  ne  permet  de  reconnaître  celles  qui  ont  subi  celte 
opération. 

l'/itiJIe  de  foie  de  morue  est  un  corps  gras  ç;\i\otQ-\iYW!ûo-\si^^   ' 
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et  do  plus  sulfuré  et  pliosphorc.  La  composition  des  huiles  de 
foie  de  squale  et  de  foie  de  raie  est  presque  semblable. 

Ou  s'.iocordii  à  la  considérer  comme  essentiellement  alimeataire 
en  qualité  de  corps  gras  facilement  assimilable  ;  les  éléments  raé- 
alloïdes  qu'elle  contient  explicjuent  ses  ellcts  utiles  dans  les  affec- 
tions scrofuleuses  et  dans  les  consomptions.  L'embonpoint  du  ma* 
lade,  dont  il  est  utile  de  constater  les  progrès  par  la  balance, 
témoigne  des  effets  favorables  du  médicament. 

—  Doses  :  !20  à  250  gram.  par  jour,  ou  toute  la  quantité  que  le 
malade  peut  digérer  sans  difficulté  ni  fatigue. 

L'administration  de  l'huile  de  foie  de  morue  peut  être  facilitée 
si  l'on  offre  au  malade  d'abord  une  cuillerée  d'huile  et  aussitôt 
après  une  cuillerée  d'un  potage  épais  et  savoureux. 

A   HUILE  DE  FOIE  DE  MORUE  DÉSINFECTÉE  ET  PARFUMEE  (Jcaiind). 

Huile  de  foie  de  morue.  (Gadus  morrhua) 100 

Hydrolat  de  laurier-cerise 15 

Agitez  fortement  ;  laissez  déposer;  décantez.  Vous  pouvez  rem- 
placer riiydrolat  de  laurier-cerise  par  5  décigrammes  d'essence 
d'amandes  amères. 

Les  quantités  indiquées  d'hydrolat  de  laurier-cerise  ou  d'essence 
d'amandes  amères  ne  produisent  aucun  effet  défavorable. 

SIROP  d'huile  DE  FOIE  DE  MORUE. 

Sp.  d'orgeat \ 

Huile  de  foie  de  morue (     ^"'    *" 

Hydrolat  de  laurier-cerise 1 

M.  par  l'agitation  dans  un  flacon.  Agitez  chaque  fois.  Ce  mélange 
rend  facile  l'administration  de  l'huile  de  foie  de  morue  chez  les 
sujets  difficiles  à  médicamenter. 

GELÉE  D'HUILE  DE  FOIE  DE  MORUE  A  LA  GÉLATINE  (Mouclion). 

Gélatine  pure 1(5 

Eau  commune 125 

Sp.  simple 125 

Huile  de  foie  de  morue 250 

Essence  pour  aromatiser Q.  S. 

Pour  500  gram.  de  gelée  ;  f.  dissoudre  la  gélatine  dans  l'eau 
bouillante;  ajoutez  le  sp.,  l'huile  et  l'aromate;  placez  le  vase  dans 
l'eau  froide  ;  battez  le  mélange  pendant  5  minutes  ;  coulez. 

Vous  pouvez  remplacer  la  gélatine  par  une  égale  quantité  de 
Fucus  crispuSy  que  vous  ferez  bouillir  dans  575  gram.  d'eau  jus- 
qii'à  réduction  à  125  gram.;  passez  le  décocté;  le  reste  do  la 
préparation  comme  ci-dessus. 


FOIE  DE  morue;  BEURRE;  AXONGE;   BAIN  HVILEUX.  8d 

GELÉE  DE  FOIE  DE  MORUE  AU  QLANG  DE  BALEINE  (Mouchon). 

Huile  de  foie  de  morue 60 

Blanc  de  baleine  (Physeter  macrocephalus) ) ..,.  10 

Sp.  simple  ou  autre 25 

Rhum  de  la  Jamaïque 25 

F  fondre  le  blanc  de  baleine  ;  ajoutez  l'huile,  le  sp.  et  le  rhum  ; 
coulez. 

—  Cette  préparation,  comme  les  autres  analogues,  masque  assez 
bien  la  saveur  de  Thuilc,  mais  elle  en  double  le  volume  et  en  qua- 
druple le  prix. 

BEURRE. 

Séparez  la  crème  ;  [battez-la  dans  une  baratte  à  la  température 
de  +  18®  ;  lavez  à  grande  eau  le  beurre  réuni. 

La  séparation  du  beurre  est  singulièrement  accélérée  lorsqu'on 
opère  à  la  température  de  -f  18®. 

—  Excellent  aliment  très-assimilable  ;  proposé  pour  remplacer 
rhuile  de  foie  de  morue;  pour  cela  on  l'additionne  de-  1  à  21/000 
d'iodure  et  de  bromure  de  potassium.  Le  beurre  frais  lavé  et  sucré 
est  un  excipient  commode  pour  les  médicaments  pulvérulents  à  ad- 
ministrer aux  enfants.  C'est  aussi  l'excipient  de  quelques  pom- 
mades ophthalmiques. 

Quelquefois  employé  pour  le  pansement  des  vésicatoires  volants 
auxquels  il  communique  une  odeur  très-désugréable  ;  l'axongc 
benzoïnée  ou  plutôt  la  ouate,  celle-ci  restant  en  place  jusqu'à,  gué- 
rison,  sont  bien  préférables. 

AXONGE;  HUILE  D'OLlVE,  ETC. 

(Voy.  Matières  grasses,  p.  47.) 

BAIN  HUILEUX  (Jcaiinel). 

Carbonate  sodiq.  cristallisé 500  gram. 

Eau  tiède  pour  un  bain 300  litres. 

F.  dissoudre  ;  laissez  en  repos  1/2  heure  ;  ajoutez   : 

Huile  d'amandes  ou  huiles  de  foie  de  morue. . . .     250  gram. 

Agitez. —  La  dissolution  préliminaire  du  carbonate  sodique  est  in- 
dispensable pour  précipiter  les  sels  de  chaux  contenus  dans  l'eau 
commune  ;  sans  cette  précaution,  l'émulsionnement  du  corps  gras 
n'aurait  pas  lieu.  —  Ce  bain  fréquemment  renouvelé  favoriserait 
l'engraissement  des  malades  ou  des  convalescents  ! 
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§  2.  —  Substances  alimentaires  amyloïdes. 

TABLEAir  INDIQUANT  LES  QUANTITÉS  DE  DIVERSES  SUBSTANCES  ALIHfNTAIBIS 
AMYLACÉES  OU  SUCREES  QUI  REPRÉSENTENT  L'AMIDON  OU  LB  SUCRE  DE 
100  DE  rAIN  FRAIS  (Mavot). 

Pain  frais  onlinairo 100 

Amidon 60 

Farine  tle  blr '. .  70 

Riz  pulvérisa 80 

Pain  dessrcliô S3 

Échaudé 100 

PiUes  d'Italie 110 

Vermicelle  au  gluten 120 

Farine  Martin 190 

Pain  de  gluten,  compagnie  de  Vichy 156 

—  boulangerie  de  la  rue  de  Lancry....  160 

—  avec  la  farine  Martin 180 

Gâteau  de  riz  des  ménages 200  . 

Lentilles  cuites  à  Teiiu 222 

Marrons  rôtis 240 

Carottes  sautées  au  beurre 900 

Pommes  de  terres  cuites  au  four 300 

Haricots  blancs  cuits  à  l'eau 300 

Purée  de  pois  cassés 820 

Gluten  granulé 320 

Petits  pois  en  boîtes 400 

Purée  de  pommes  de  terre 600 

Carottes  cuites  dans  leur  jus 625 

Riz  crevé  à  l'eau 625 

Navets  en  ragoût 714 

Ce  tableau  fait  voir  dans  quelles  proportions  on  peut  permettre 
aux  diabétiques  la  consommation  des  substances  alimentaires  amy- 
lacées ou  sucrées,  sans  atteindre  l'équivalent  de  100  de  pain 
(Voy.  Gluten.) 

'k   AMIDON. 

L'Arow-root  (Maranta  anindinacea^  iirwm,  etc.),  le  Sagou 
(Sagus  RumphH)y  le  Tapioka  (Jalropha  manihot)^  etc.  ;  sont  aussi 
bien  que  la  fécule  de  pomme  de  terre  (Solanum  tuberosum)  dés 
variétés  d'amidon  qui  ne  diffèrent  entre  elles  et  qui  ne  diffi&rent 
de  l'amidon  du  blé  que  par  le  volume  et  la  forme  des  granules. 
Toutesles  variétés  ou  espèces  d'amidon  ou  de  fécule  ont  la  même 
composition  chimique  et  sont  alimentaires  au  môme  titre  :  elles  se 
convertissent  en  glycosc  sous  l'inlluence  de  la  diastase  salivaire  et 
pancréatique. 
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*   CHOCOLAT  DE  SANTE  (Cod.  fr.). 

Cacao caraque.  [Theobroma cacao.), i 

—    msirB^aan.  (Theobroma  cacao.) |  «a...  100 

Sucre  pulv 166 

GanneUe  pulv.  (Laurus  cinnamomum.) 1 

Nettoyez  le  cacao  à  la  main  ;  torréfiez-le  ;  vannez  pour  séparer 
les  enveloppes,  les  germes  et  tout  ce  qui  est  altéré  ;  réduisez  en 
pâte  molle  dans  un  mortier  de  fer  chauffé  ;  ajoutez  les  4/5  du  sucre 
prescrit,  broyez  par  portions  sur  la  pierre  à  chocolat  échauffée  ; 
mêlez  la  cannelle  incorporée  au  reste  du  sucre  et  repassez  sur  la 
pierre;  mettez  en  tablette^.  —  Analeptique  purement  alimen- 
taire. 

i<   CHOCOLAT  A  LA  VANILLE  <Cud.  ff.). 

Chocolat  sans  cannelle 100 

Poudre  de  vanille  sucrée 4 

Ramollissez  le  chocolat  dans  un  mortier  de  fer  chauffé  ;  ajoutez 
la  poudre  de  vanille  ;  m.  ;  mettez  en  tablettes.  —  Analeptique  pu- 
rement alimentaire. 

—  La  poudre  de  benjoin  est  emploj'ée  pour  donner  un  arôme  de 
vanille  aux  chocolats  de  qualité  inférieure. 

-k  CHOCOLAT  AU  SALEP  (Cod.  ff.). 

Chocolat • 100 

Sulep.  pulv.  {Orchis  mascula,) 3 

Ramollissez  le  chocolat  dans  un  mortier  de  fer  chauffé  ;  ajoutez 
le  salep  ;  m.;  mettez  en  tablettes.  —  Analeptique  purement  ali— 
mentaire. 

Prép.  de  môme  le  Chocolat  à  Arrow-root  et  au  Tapioka- 
(cod.  fr.). 

-k  PALAMOUD  (Soubciran). 

Cacao  torréfié  pulv.  {Theobroma  cacao) 25 

Farine  de  riz.  (Oryza saliva.) iOO 

Fécule  de  pommfe  de  terre.  (Solarium  tuberosum.) . . .  100 

Santal  rouge  pulv.  {Pterocarpus  indicus.) ^ 

M.  —  Analeptique  agréable  ;  pour  potages  au  lait  ou  à  l'eau  ! 

-k   RAGAHOUT  DES  ARABES  (Don'ault). 

Salep  pulv.  (Orchis  mascula.) 15 

Cacao  pulv.  (Theobroma  cacao.) * 60- 

Glands  doux  torréfiés  pulv.  (Quercus  ballota.) 60- 

Fécule  de  poinhac  de  terre.  (Solanum  tuberosum.) 45 

Farine  de  riz.  {Onjia  saliva.) ^ 


88  AGENTS  BECONSTITL'ANTS. 

Siicrc  bl.inc  pulv 250 

Sucre  vanillé 5 

M.  —  Analeptique  a(;réablo  pour  potages  au  lait.  Les  glandf 
doux  pulvérisés  peuvent  être  remplacés  sans  grand  inconvénieot 
par  leur  poids  defarine  de  riz. 

Dans  celte  préparation  dite  des  Araben  aucun  deB  compostots 
ne  vient  d'Arabie.  (Réveil.) 

*   KAIFFA;  FKCrLE  ORIENTALE  (Hajtor). 

Farine  de  riz.  {Onjia  saliva.) QO 

Fécule  de  sagus^  sagou.  {Sagus  Humphii.) '. . . . .  48 

Salep.  {Orchis  mascula.) 32 

Cacîio  pulv.  (Theohroma  cacao.) 40 

Fécule  de  poniinc  de  terre.  (Solanum  tuberosum.),, . .  88 

Gélatine  sèche  fgréuétine)  pulv 90 

Sucre  blanc  pulv 240 

Sucre  vanillé 1 

Mêlez.  —  Analeptique  agréable  à  l'eau  ou  au  lait. 

iK    rOlTDRE  DE  SALEP  Cod.   fr.)' 

Salcp  de  Perse  {Orchis  mascula.) Q.  V. 

F.  tremper  dans  l'eau  froide  pendant  24  h.;  essuyez  avec  un 
linge  rude;  concassez  ;  f.  sécher  à  l'éluve  sans  dépasser  la  tempé- 
rature de  -{-  50*'  ;  pulv.  sans  résidu  ;  passez  au  tamis  de  soie.  — 
Aliment  très-usité  en  Orient  sous  forme  de  boiuUie  à  Teau,  aro- 
matisée à  la  cannelle. 

iX   POUDRE  DE  CARRAGAHEEN  COMPOSEE;  POUDRE  ANALEPTIQUE  (Praflk.). 

Carragaheen  (Fucus  crispus.) 13  " 

Eau  counnunc 500 . 

F.  bouillir  jusqu'à  réduction  de  moitié;  passez  ;  ajoutez  : 

Sucre  blanc 125 

Gomme  arabique  pulv.  [Acacia  vera.) 30 

Iris  de  Florence  pulv.  {Iris  florentina.) .4 

F.  sécher  au  B.  M.  en  remuant  sans  cesse  ;  ajoutez  : 
Arrow-ropt.  {iMaranta  arundinacca.) 100 

M.  —  Alimentation  des  enfants  délicats.  —  Doses  :  1  cuillerée  à 
café  avec  q.  s.  d'eau  ou  de  lait  bouillants  pour  un  potage. 

LAIT  ANALEPTIQUE  AU  CARRAGAHEEN   (BÔral). 

Caragaheen.  (Fucus  crispus.) 5 

Lait  de  vache  ^ 150 

F.  bouillir  pendant  10  m.  ;  passez  ;  exprimez  ;  ajoutez  : 
Hydrolat  de  fleurs  d'oranger 45 
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—  Cette  préparation  prend  la  consistance  de  gelée  en  refroidis- 
sant. Aromatisez  avec  1  de  cannelle  concassée  que  vous  ferez 
bouillir  dans  le  lait  avec  le  carragaheen,  alors  supprimez  l'hydro- 
lat  de  fleurs  d*oranger.  Êdulcorez  avec  30  gram.  de  sirop  simple. 
—  Analeptique  agréable? 

i^  POTAGE  SAXON.  Ferculum  saxoniœ  (Hager). 

Farine  de  riz  (Oryza  sativa.) 133 

Sucre  blanc  pulv. 40 

Cannelle  de  Ceylan  pulv.  {Laurtis  cinnamomum.) 1 

M. — Autileptique  agréable.  F.  cuire  avec  l'eau  ou  avec  le  lait  q.  s. 
pour  une  bouillie. 

Dorvault,  d'après  Taddei,'  indique  sous  le  môme  titre  :  Farine 
trorge  i  70,  sucre  56,  cannelle  1  ;  ce  mélange  d'abord  cuit  au  four, 
puis  pulvérisé,  pour  faire  des  potages  au  bouillon  ! 

*  DICTAMIA  (Groult  et  Boutron-Roussel). 

Sucre  blanc  pulv 217 

Fécule  de  pomme  de  terre.  (Solanum  tuberosum.). . .  125 

Crème  d*épeautre.  {Triticum  spelta.) 92 

Cacao  caraque  torréfié  pulv.  {Theobroma  cacao.) 30 

Cacao Maragnan  torréfié  pulv.  (Tiieobroma  cacao.).. .  30 

Yanille.  (Vanilla  saixva.) '. 1 

M.  —  La  vanille  doit  être  pulvérisée  avec  le  sucre;  la  crème 
d^épeauk'e  n'est  que  la  farine  d'épeautre  cuite  à  la  vapeiur  et  séché. 
— Analeptique  agréable.  F.  cuire  avec  l'eau  ou  le  lait  q.  s.  pour 
une  bouillie. 

§  3.  —  Substances  alimentaires  protéiques, 

CONSERVATION. 

A  la  température  ordinaire  elles  se  décomposent  en  présence  de 
l'eau  par  la  fermentation  putride  dont  l'air  paraît  appprter  le  germe, 
et  dont  les  agents  promoteurs  sont  des  végétaux  et  des  animaux 
microscopiques  vivants  sans  oxygène.  {Anaérobies^  Pasteur.). 

Les  conditions  exclusives  des  organismes  inférieurs  sont  préci- 
ornent  celles  de  la  conservation  des  matières  alimentaires  ou  des 
matières  organiques  quelconques  : 

1*  Dessiccation  :  élimination  de  l'eau  à  une  température  mo- 
dérée :  procédé  Masson  pour  les  légumes  ;  procédé  américain  (ta- 
sajo)  ou  turc  (pastourma)  pour  les  viandes. 

2"  Salaison  suivie  ou  non  suivie  de  dessiccation  :  porc  salé  des 
États-Unis,  bœuf  salé  de  Hambourg  ;  poissons  salés. 

3**  Infumation  ou  boucanage  :  les  substances  dites  empyreiima- 
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tiques  provenant  de  la  combustion  incomplète  du  bois  qui  lont 
entraînées  tlans  la  fiunée  :  créosote,  ac.  pliéniquc,  tuont  les  oiga- 
nismos  inférieurs.  Le  boucanage  est  suivi  ou  non  suivi  de  dessic- 
cation :  jambons  fumés,  bœuf  fumé,  harengs  saurs,  etc. 

<i°  Procédé  d'Appert  :  coction  dans  des  vases  hcrmdtlqueineal 
clos.  La  chaleur  détruit  les  germes  de  la  fermentation  ;  peuMtra 
détermine-t-ellc  l'absorption  de  l'oxygène  contenu  dans  les  vases 
avec  les  matières.  La  fermeture  hermétique  empêche  rapport  de 
germes  nouveaux  (1). 

5*"  La  paraffmc,  procédé  Redwood  :  les  viandes  fraîches  im- 
mergées dans  la  paraffine  fondue,  puis  suspendues  à  Tair  libre, 
restent  couvertes  d'une  sorte  de  vernis  qui  les  préserve  de  toute 
décomposition. 

0**  Abaissement  de  température  à  0°.  La  conservation  dçs  ma- 
tières organiques  dans  la  glace  est  indéfinie.  L'usage  des  glacières, 
populaire  en  Suède,  n'est  pas  assez  répandu  en  France. 

7°  Immersion  dans  l'alcool  ;  usitée  pour  la  conser\'ation  des  pe* 
tits  animaux  entiers,  des  pièces  anatomiques. 

8*^  Atmosphère  saturée  de  vapeurs  toxiques  :  éthcr,  chloroforme, 
sulfure  de  carbone,  essence  d'amandes  amères. 

9"  Immersion  dans  l'eau  tenant  en  dissolution  de  la  créosote,  de 
l'acide  phénique  ;  immersion  dans  la  glycérine. 

lO  Injections  de  solutions  salines  :  chlorure  de  zinc,  chlorure 
d'aluminium,  etc.,  employées  en  injections  pour  l'embaumement 
des  cadavTcs,  pour  la  conser^'alion  des  pièces  anatomiques. 

11°  Le  vide  obtenu  au  moyen  de  pompes  à  air,  dans  des  réser* 
voirs  étanclies,  est  le  meilleur  des  procédés  pour  la  conservation 
des  grains  (Louvel). 

—  Alimentation  succulente  exploratrice^  sous  forme  de  bouillon 
substantiel,  doit  être  essayée  dans  les  cas  de  gastrite  douloureuse 
résistant  aux  émissions  sanguines,  aux  calmants,  aux  révulsif^ 
locaux  ;  si  l'alimentation  réussit,  les  stomachiques  (rhubarbe,  co- 
lombe) ou  l'opium  sont  indiqués.  (Dehreyne.) 

ALBUMINE  ANIMALE  ;  ŒUF  DE  POULE  (fiaUu*  bankxva). 

—  Le  poids  moyen  d'im  œuf  de  poide  est  64  gram.  Aliment  com- 
plet, d'uufî  très-facile  digestion,  surtout  lorsqu'il  n'a  pas  été  coa- 
gulé par  la  coction. 

—  Le  jaune  d'œuf  est  un  intermède  très-employé  pour  émul- 
sionner  les  lun'lcs,  les  oléo-résines,  les  baumes.  Un  jaune  d*(Buf 
pèse  20  gram.  Le  blanc  d'œuf  ou  albumine  sert  à  la  clariflcatiOD 

(1)  Le  chniiflu^'c  des  vins  consiste  dans  Li  destruction  dos  germes  de  fer- 
niontation  |Mr  la  clialour.  Le  chauffage  à  la  tenip<?ratnre  do  +  ^*  suffit  pour 
In  coQseivation  et  ramdlioration  des  vins. 
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des  sirops.  Un  blanc  d'œufpèse40  gram.  {\oy:  Dysenterie;  Em- 
poisonnements métalliques.) 

POTION  ANALEPTIQUE  (Sainte-Marie). 

Jaune  d'œuf. N°  2 

Crème . .  : , 180  gram. 

Hydrolat  de  cannelle 20     — 

Sucre  blanc 30     — 

M. — Convalescences.  —  Doses:  ad  libitum.  Alimenl  agréable  ! 

iç  SIROP  d'œufs  (Guibourt). 

Œufs  de  poule  (Gallus  bankiva) N°  10 

Sucre  pulv 300  gram. 

Eau 45     — 

Hydrolat  de  fi.  d'oranger 24     — 

Sel  marin ' 15     — 

Battez  les  œufs  avec  l'eau  et  l'hydrolat  ;  passez  à  travers  une  éta- 
mine  ;  ajoutez  le  sucre  et  le  sel  ;  faites  fondre  à  froid  ;  passez.  — 
Convalescence.  —  Doses:  par  cuillerées,  ad  libitum. 

Ce  sp.,  d'une  saveur  agréable,  ne  peut  être  conservé  longtemps. 

LAVEMENT  ANALEPTIQUE. 

Jaune  d'oeuf N**  1 

Salep  pulv.  (Orchis  mascula) 1à2  gram. 

Bouillon  de  viande  sans  sel 125     — 

Faites  bouillir  le  salep  avec  le  bouillon  ;  laissez  attiédir  ;  battez 
le  jaune  d'œuf.  —  S'il  est  indiqué  de  rendre  le  lavement  légère- 
ment stimulant,  ajoutez  50  gram.  de  vin  rouge  ! 

BOLS  DE  VIANDE  CRUE  (Dannecy). 

Viande  de  bœuf  maigre Q.  V. 

Coupez  en  morceaux  de  4  à  5  gram.  ;  pilez  dans  un  mortier; 
faites  passer  au  tamis  de  crin  ;  ajoutez  :  Sel  marin  pulv.  1/2 
pour  100  ;  divisez  en  bols  de  1  à  2  gram.  que  vous  roulerez  dans^ 
de  la  poudre  de  mie  de  pain  desséchée,  aromatisée  avec  un  peu 
de  persil  ou  d'estragon  haché  irès-fm. 

VIANDE  CRUE  (Bouchardat). 
Viande  de  bœuf  hachée tt-  V. 

F.  des  boulettes  roulées  dans  du  sucre  ou  des  confitures  ;  ou 
bien  associez  la  pâte  de  viande  crue  avec  des  purées  de  pomme 
de  terre,  de  lentilles,  de  haricots,  ou  avec  de  la  crème  ;  ajoutez 
quelques  condiments  au  goût  du  malade  :  sel,  poivre,  ail,  écha- 
lote, etc. 
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—  Amaigrissement  causé  par  le  sevrage  prématuré  ;  consomption 
glycosurique  ,  pulmonaire  ,  diarrhées  rebelles  !  —  Doses  :  100  à 
200  gram.  par  j.  Ces  doses  peuvent  être  encore  de  beaucoup  dé- 
passées. 

MARMELADE  DE  VIANDE  (Revcil). 

Filet  de  bœuf  cru 1000 

Séparez  soigneusement  et  "rejetez  les  aponévroses  et  la  matière 
grasse  ;  hachez  menu,  pilez  dans  un  mortier  de  bois  ;  ajoutez  : 

Sucre  pulv 20 

Chlorure  de  sodium  pulv 15 

—         potassium  pulv 5 

Poivre  noir  pulv.  (Piper  nigrum.) 2 

M.  —  On  peut  remplacer  le  filet  de  bœuf  par  la  chair  de  poisson, 
de  poulet,  de  veau. 

—  Diarrhées  aloniques,  convalescences,  dyspepsies  !  —  Doses  : 
par  cuillerées,  ad  libituin. 

MARMELADE  DE  VIANDE;  CONSERVE  DE  DAMAS  (Adrian). 

Filet  de  bœuf  choisi 60  gram. 

Sel  marin  pulv 1     — 

Gelée  de  fruits  (au  goût  du  malade). .   15     — 

Pulpez  lu  viande  ;  ajoutez  le  sel,  puis  la  gelée  de  fruits  ;  m.  Vous 
pouvez  remplacer  la  gelée  de  fruits  par  15  gram.  de  purée  de 
pomme  de  terre  ;  alors  ajoutez  25  centigram.  de  poivre  pulv. 

—  La  pulpe  de  viande  crue  est  facilement  acceptée  lorsqu*eIle 
est  délayée  dans  du  sp.  de  groseilles  ou  de  cerises,  ou  dans  du 
bouillon  tiède  (Voy.  ci-dessus). 

GELÉE  DE  VIANDE  (Rcvxiil). 

Muscles  de  bœuf  dégraissés,  hachés 500 

Eau  commune 1000 

Sel  marin 3 

Chlorure  de  potassium i 

Carottes,  navets,  poireau,  de  chacun 30 

F.  bouillfr  à  petit  feu  ;  écumcz  ;  réduisez  à  moitié  ;  laissez  re- 
froidir, filtrez  ;  ajoutez  . 

Gélatine  pure.  (Grénétine.) 50 

F.  dissoudre  à  une  douce  chaleur  ;  coulez  dans  un  moule,  laissez 
refroidir. 

—  Convalescences!  —  Doses:  par  cuillerées,  ad  libitum. 

A    SIROP  DE  MUSCULINE   (Rcveil). 

Muscles  de  veau  lavés,  dégraissés,  hachés  menu. . . .       200 
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Eau  commune : 1000 

Ac.  chlorhydrique  pur 1 

Chlorure  de  sodium i 

—         potassium .- j  «a..  1 

M.;  agitez  de  temps  en  temps;  après  12  h.  de  macération, 
passez  ;  filtrez  ;  ajoutez  : 

Pour 1000  de  liquide.    . 

Sucre  blanc  ...  : 2000 

F.  dissoudre  à  la  température  de  +  35°  à  -|-  40o. 
Convalescences.  —  Doses .  ad  libitum. 

BOUILLON  (Liebig). 

Viande  de  bœuf,  de  veau  ou  de  poulet  haché 

menu 250  grara. 

Ëau  commune 250 

Acide  chlorhydrique  pur 4à5  gouttes. 

Chlorure  de  sodium 4  gram. 

F.  macérer  1  h.  ;  passez  à  travers  un  tamis  de  crin  ;  ajoutez  sur 
le  résidu. 

Ëau  commune  glacée 250  gram. 

F.  macérer  1  h.  ;  passez  sans  exprimer. 

—  Convalescences. — Doses  :  ad  libitum  (Voy.  Extrait  de  viande.) 

THE  DE  BŒUF  (Beneke). 

Viande  de  bœuf  dégraissée,  hachée  menu. .  •  •    )         „    ^ 
Eau  froide-. ]  ^^'  *•  *^- 

F:  chauffer  lentement  ;  portez  à  TébuUition  ;  après  2  minutes, 
passez  à  travers  un  linge  ;  exprimez  ;  ajoutez  : 

Caramel  ou  oignon  brûlé  Q.  S.  pour  colorer. 

—  Dyspepsies,  convalescences  !  Doses  :  par  tasses  ad  libitum. 

i^   EXTRAIT  DE  VIANDE  ;  EXTRAIT  DE  VIANDE  DE  LIEBIG  ;  ExtraCtum  CamiS 

(Ph.  Germ.). 

Chair  de  bœuf  ou  de  vache  maigre  désossée  et  coupée 
en  petits  morceaux 10 

Pilez  dans  un  mortier  de  marbre  avec 

Eau  de  fontaine * 1 

Pour  faire  une  pulpe  homogène  ;  ajoutez  : 
Eau  de  fontaine 20 

F.  digérer  au  B.  M.  dans  un  vase  d'étain  pendant  1  heure  ; 
agitez  fréquemment  ;  passez  ;  exprimez  ;  ajoutez  au  résidu  : 

Eau  bouillante 
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Délayez  ;  passez  ;  exprimez  de  nouveau  ;  môlez  les  deux  solu- 
tions; faites  évaporer  au  B.  M.  et  réduire  à  3;  laissez  refroidir; 
séparez  la  graisse  qui  s*est  figée  à  la  surface  ;  f.  évaporer  au  B.  M. 
en  consistance  d'extrait. 

—  1  ou  2  gram.  de  cet  extrait  dissous  dans  une  tasse  d*eau  bouil- 
lante convenablement  salée  et'  additionnée  de  1  gram.  de  beurre 
frais  ou  de  graisse  fournit  un  bouillon  passable;  la  préparation 
devient  trës>agréable  si  l'extrait  est  dissous  dans  du  bouillon  de 
légumes.  Une  dose  d*extrait  trop  élevée  communique  au  liquide 
une  saveur  désagréable  de  colle  forte.  Cet  extrait  améliore  beau- 
coup les  diverses  préparations  culinaires  et  remplace  économique- 
ment les  jus  de  viandes  ;  c'est  plutôt  un  condiment  qu'un  aliment. 

I 

BOUILLON  DE  NAUCHE. 

Cervelle  de  veau  ou  de  mouton 150  gram, 

Navet,  carotte,  cresson,  de  chacun 30     — 

Choux  rouge  haché 500     -^ 

Eau  commune 1500     — 

Faites  bouillir  à  petit  feu  jusqu'à  réduction  à  750  gram.  ;  passez 
sans  exprimer  ;  ajoutez  : 

Lait  de  vache 150  gram. 

—  Affections  chroniques  de  l'estomac,  de  la  poitrine  !  —  Doses  : 
par  tasses,  ad  libitum, 

SANG. 

Le  sang  chaud  des  animaux  fraîchement  abattus  est  quelquefois 
employé  comme  tonique  reconstituant  ;  c'est  en  effet  certainement 
m\  aliment  plastique,  mais  il  est  d'une  difficile  digestion  ;  il  ^pit 
être  d'abord  coagulé,  puis  chimifié  dans  l'estomac,  cl  il  ne  fournit 
ses  principes  nutritifs  qu'à  la  seconde  digestion.  La  preuve  que 
l'assimilation  en  est  difficile,  c'est  l'odeur  fétide  des  excréments 
après  l'ingestion  de  cet  aliment  par  les  carnassiers.  Le  jus  de 
viande  saignante,  le  thé  de  bœuf,  la  viande  crue  elle-même,  sont 
préférables  au  sang.  C'est  un  aliment  qui  séduit  l'imagination  de 
certains  malades*.  On  a  administré  surtout  le  sang  de  veau  ou  le 
sang  de  volaille. 

Les  Capsules  hémaliques  (Foy)  contiennent  le  sang  évaporé  à 
froid  dans  le  vide  et  additionné  de  4/10  de  phosphate  de  soude. 
Chaque  capsule  contient  25  centigr.  à  5  décigr.  d'extrait  de  sang, 
c'est-à-dire  de  sang  desséché. 

LAIT. 

Le  lait,  aliment  complet.  Le  lait  de  vache  pur  est  composé  en 
moyenne  de  :  eau  862,8,  beurre  43,8,  sucre  de  lait  52,7,  caséum  38, 
sels  2,7  »  1000. 
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Quoique  le  lait  contienne  la  totalité  des  principes  nécessaires  à 
Talimentation,  il  figure  parmi  les  agents  hygiéniques  de  la  médi- 
cation asthénique.  L*aIimenlation  exclusive  par  le  lait  pur  et  froid, 
qui  soustrait  absolument  les  malades  aux  stimulants  alimentaires 
habituels,  joue  un  rôle  considérable  dans  le  traitement  des  affec- 
tions chroniques  sthéniques  :  gastrite,  gastro-entérite,  bronchite, 
surexcitation  nervoso-vasculaire  ;  cette  alimentation  est  extrême- 
ment utile  dans  certaines  hydropisies  non  symptomatiques  de  lé- 
sions organiques.  (Voy.  Diurétiques.) 

On  a  profité  de  ce  que  certaines  substances  actives  administrées 
aux  vaches  sont  éliminées  par  leur  lait  pour  administrer  le  chlo- 
rure de  sodium,  Tiodure  de  potassium,  le  bichlorurc  de  mer- 
cure, etc.  ;  on  a  pensé  que  le  médicament,  se  trouvant  ainsi  dissi- 
mulé dans  une  combinaison  organique  naturelle  avec  le  meilleur 
aliment,  serait  aisément  absorbé  et  mieux  supporté  que  sous 
toute  autre  forme.  (Labourdette.) 

Il  n*est  pas  absolument  prouvé  que  Taddition  pure  et  simple  des 
médicaments  en  question  au  lait  ordinaire  ne  donne  pas  à  moins 
de  frais  les  mêmes  résultats. 

LAIT  POUR  ALLAITEMENT  ARTIFICIEL  (G.  Marchand). 

Lait  de  vache  frais 1000 

Laissez  reposer  pendant  6  à  8  h.  dans  un  vase  muni  d'un  robinet 
à  sa  partie  inférieure  ;  soutirez  le  quart  inférieur  que  vous  rejet- 
terez ;  ajoutez  : 

Eau  fraîche  non  bouillie 250 

Sucre ; 35 

F.  dissoudre  ;  m.  —  Ce  mélange  moins  riche  en  caséum  que  le 
lait  de  vache,  se  rapproche  de  la  composition  du  lait  de  femme  ; 
il  doit  être  donné  tiède  et  préparé  autant  que  possible  au  fur  et  à 
mesure  des  besoins! 

—  Le  lait  de  vache  frais  et  de  bonne  qualité,  additionné  de  1/4 
de  son  volume  d*eau,  et  de  30  gram.  de  sucre  brut  par  litre,  est 
généralement  employé  pour  Tallaitement  artificiel.  Garon  y  ajoute 
i  gram.  de  sel  marin  par  litre  !  Il  est  de  la  plus  haute  importance 
de  veiller  à  la  propreté  du  biberon  et  de  donner  toujours  le  lait 
tiède. 

Les  quantités  de  lait  que  les  nourrissons  prennent  chaque  jour 
sont  en  moyenne  : 

1"  jour 30  gram. 

2«jour 150     — 

3«  jour. 160     — 

Après  le  1"  mois. 650     -- 
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ApW's  le  3«  mois 750     — 

Aprî's  le  i»  mois 850     — 

Du  G- au  9«  mois 950     —     (Bouchaud). 

CRÈME  DE  LAIT  GHL0n0<-DR01l0-I0Dt7lél. 

Crème  de  lait  fraîche 100  gram. 

lodure  de  potassium         ) 

Bromure  do  j^Otassium .    (   <*« ^  centigram. 

Cidorure  de  sodium .' 1  (pram. 

Sucre  vanillé 10     — 

M.  pour  une  dose  :  succédané  agréable  de  riiuilc  de  foie  de 
morue.  —  Aliment  pour  les  scrofuleux  !  (Voy.  AntiscrofuUux.) 

GLUTEN. 

Substance  azotée  .ilbuminoïdc,  analogue  à  la  fibrine  animale, 
existant  dans  la  farine  de  froment  et  qui  donne  à  la  pâte  la  pro* 
priété  glutineuse. 

—  Malaxez  très-lentement,  sous  un  fdet  d'eau  au-dessus  d'an 
tamis,  la  pâte  faite  depuis  une  heure  environ  avec  2/3  de  farine  de 
froment  et  1/3  d'eau  ;  Tamidon  est  entraîné,  le  gluten  reste.  La 
farine  de  bonne  qualité  doit  laisser  25  à  34/100  de  gluten  frais  oo 
8  à  11/100  de  gluten  sec.  On  le  retire  en  grand  des  farines  traitées 
pour  obtenir  Tamidon. 

Il  constitue  l'aliment  plastique  des  farines  des  céréales. 

Bouchardat  prescrit  d'en  préparer  une  sorte  de  pain  destiné  à 
tromper  Tappétit  des  diabétiques  pour  les  substances  amylacées. 
Ce  pain,  qui  contient  encore  une  forte  proportion  d'amidon,  peut 
être  remplacé  par  des  purées  de  légumes  pour  varier  Talimentation 
des  diabétiques.  (Mayet,  voy.  p.  86. j 

—  Le  gluten  granulé,  préparé  par  l'industrie,  remplace  très-aTan- 
tageusement  les  pâtes  d'Italie  dans  les  potages. 

—  Le  gluten  forme,  avec  le  bichlorurc  de  mercure,  une  combi* 
naison  mal  détinie,  insoluble  dans  l'eau,  soluble  lentement  dans 
les  organes  digestifs  ;  sur  cette  combinaison  est  fondée  la  prépa- 
ration des  Biscuits  dépuratifs  (TOlivierf  remède  secret  approuvé 
par  l'Académie  de  médecine.  Chacun  de  ces  biscuits,  dont  le  poids 
est  d'environ  16  gram.,  contient  1  centigram.  de  bichlorurc. 
(Poy.  ;  Voy.  Antisyphilitiques.) 

PAIN  DE  GLUTEN  (Bcrciigcr-Fcraud). 

NM  N°  2  N»  3  NM  N°  5 

Gluten 25  35  45       65        65 

Farine  de  firomcnt.    10  10  10        10        10 

Son 65  55  45  35  25 
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Ajoutez  les  quantités  de  sel  de  cuisine,  de  le\iîre  et  d*eau  né- 
cessaires pour  faire  la  pâte  ;  laissez  fermenter  jusqu'à  ce  qu'elle 
soit  levée  ;*  divisez  en  petits  pains  que  vous  ferez  cuire  comme  le 
pain  ordinaire. 

—  Alimentation  des  diabétiques.  (Voy.  ci-dessus  Gluten.) 

i<  PHOSPHATE  DE  BLÉ  (Ph.  anglaises). 

Son  de  froment 10 

Eau 100 

Faites  l)ouilIir  1/2  heure  ;  ajoutez  : 

Sucre  blanc 2 

F.  évaporer  à  siccilé  au  6.  M.  ;  pulv. 

—  Analeptique  pour  compléter  Talimentation  des  enfants  déli- 
cats. 

—  Doses  ;  15  à  25  gram.  par  jour. 

—  La  dénomination  de  ce  médicament  en  donne  une  fausse  idée. 

g  4.  —  Substances  alimentaires  salines. 
i<  CHLORURE  DE  SODIUM  NaGl  (God.  fr.). 

Faites  dissoudre  dans  Teau  tiède  Q.  V.  de  sel  marin  du  com- 
merce ;  ajoutez  Q.  S.  de  solution  de  carbonate  de  soude  pour  pré- 
cipiter les  sels  ten*eux  (chlorure  de  magnésium  et  de  calcium)  ; 
filtrez  ;  faites  cristalliser  par  évaporation.  Le  sel  du  commerce  con- 
tient aussi  des  matières  organiques  qu'on  peut  détruire  par  la  cal- 
cination  ;  le  produit  est  alors  le  Sel  marin  décrépité.  . 

—  Pour  la  plupart  des  usages  médicinaux  le  sel  blanc  du  com- 
merce est  suffisamment  pur. 

—  Alimentaire  comme  élément  essentiel  des  liquidss  et  des  so- 
lides animaux  ;  phthisie,  scrofules. 

—  Doses  ;  1  à  8  gram.  par  jour. 

Le  lait  d'une  chèvre  à  qui  Ton  fait  prendre  12  à  30  gram.  de 
sel  marin  par  j.  avec  ses  aliments  a  été  proposé  comme  curatif  de 
laphthisie.  (Â.Latour.)  {Y oy.  Lait  pour  allaitement  artt/îcte/,  p.95.) 

Les  aliments  plus  ou  moins  salés  peuvent  remplacer  toutes  les 
formes  pharmaceutiques  proposées  pour  l'administration  du  sel 
marin. 

—  Le  pain  à  Veau  de  mer  augmente  l'appétit,  favorise  les  diges- 
tions, rend  les  selles  plus  faciles  (Lisle). 

—  Collyre.  (Voy.  Oculistique.)  Purgatif  inusité  à  la  dose  de  20  à 
60  gram.  —  L'eau  marinée  ou  salée  préconisée  conune  méthode  gé- 
nérale pour  le  pansement  des  plaies.  (Devendre.)  —  Résolutif  po- 
pulaire. (Voy.  Bains  stimulants.) 

—  Conservation  des  substances  alimentaires:  poissoYva,  nK^tv^"^^. 

JEANNEL.  ^ 
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—  L'usage  prolongé  (l(^s  salaisons  détermine  le  scorbut.  La  pré- 
pondérance continue  du  chlorure  de  sodium  dans  les  aliineaU  dé- 
termine rélimination  du  chlorure  de  potassium  nécessaire  i  la 
constitution  physiologique  des  liquides  et  des  solides  ?  (Garrod.) 

BEURRE  CHLORO-RROMO-IODURé  (TrOUSSOftu). 

Beurre  frais 1S5  gram. 

lodurc  de  potassium  pulv 5  centig. 

Bromure  de  potassium  pulv 2      — 

Chlorure  de  sodium  pulv 2  gram. 

M.  ;  à  prendre  dans  la  journée  sur  des  tartines.  —  Scrofules.  — • 
Doses  :  20  à  200  gram.  par  j.  —  On  peut  saler  les  aliments  avec  do 
sel  marin  additionné  de  5/100  d'iodure  et '5/100  de  bromure  dir 
potassium!  (Voy.  Antiscrofuleux.) 

SOLUTION  ALCALINE  POUR  INJECTION  DANS  LES  VEINES  (Golsou). 

Eau  distillée 1000 

Clilorure  de  sodium 100 

Lactate  de  soude 66 

Phosphate  de  soude 25 

F.  dissoudre;  filtrez. 

—  Ce  liquide  chauffé  à  40**  a  été  injecté  sans  grand  succès  à  la 
dose  de  quelques  centaines  de  grammes  en  plusieurs  fois  dans  là 
période  algide  du  choléra  ;  il  a  pourtant  déterminé  de  la  réactioa 
et  dans  un  cas  on  a  pu  lui  attribuer  le  salut  du  malade. 

•  CARBONATE  DE  CHAUX  Ca  0  C  0*  (Cod.  fr.  ;  Soc,  de  Ph.). 

Chlorure  de  calcium  fondu 100 

Carbonate  de  soude  cristallisé 260 

F.  dissoudre  séparément  chaque  sel  dans  un  lit.  d'eau;  filtres 
les  solutions  ;  m.  ;  laissez  déposer  ;  décantez  ;  lavez  le  précipité 
par  décantation  avec  Teau  distillée  jusqu'à  ce  que  l'eau  de  lavage  ne 
précipite  plus  par  l'azotate  d'argent;  divisez  en  trochisques; 
f.  sécher. 

—  Rachitisme,  scrofules,  diarrhées. — Doses:  2  à  16  gram.— 
Entre  dans  quelques  médicaments  composés.  (Voy.  Spéciaux  de  rap- 
pareil  digestif.) 

-k  POUDRE  GALGIQUE  (Kuchcnmcistor). 

Carbonate  de  chaux 6  décigram. 

Phosphate  de  chaux 3        — 

Sucre  de  lait 1  gram. 

M.;  f.  un  paquet.  —  Rachitisme  ;  scrofules  ;  diarrhées.  —  Doses  : 
1  ou  2  paquets  avant  les  repas. 
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iK  POUDRE  DE  CORNE  DE  CERF  GALcmés  (God.  fi*.;  Soc.  de  Ph.) 

Cornichons  de  cerf  calcinés  à  blanc.  {Cervm  elaphus.)  Q.  Y. 

Enlevez  au  couteau  la  surface  demi-vitrifiée  des  fragments  ;  pul- 
vérisez dans  un  mortier  de  fer  ;  tamisez  ;  porphyrisez  ;  délayez  dans 
Feau  ;  séparez  par  décantation  la  poudre  la  plus  ténue  ;  divisez 
cette  poudre  en  trochisques. 

—  La  poudre  d*os  calcinés  se  prépare  de  même  avec  les  os  des 
mammifères.  Ces  deux  poudres  ne  diffèrent  pas  sensiblement  Tune 
de  l'autre  ;  elles  sont  composées  de  phosphate  tribasiquc  et  d'une 
faible  proportion  de  carbonate  de  chaux  (Voy.  Spéciaux  de  VappU" 
reil  digestif.) 

i^  PHOSPHATE  DE  CHAUX  ;  SOUS-PHOSPHATE  DE  CHAUX  PRKGIPiTÉ  ;  PHOSPHATE 

DE  CHAUX  TRIBASIQUE  3  Ca  0,  Ph  O^.  (Cod.  fr.;  Soc.  de  Ph.). 

Os  calcinés  à  blanc 5 

Ac.  chlorhydrique,  D.  1,17  (21»  B). . .   8 

Ammoniaque  liquide Q.  S. 

Pulvérisez  les  os;  ajoutez  Tac.  chlorhydrique  et  assez  d'eau 
pour  faire  une  pâte  fluide  ;  remuez  de  temps  en  temps  pendant 
3  j.  ;  délayez  avec  50  à  60  d'eau  ;  laissez  déposer;  décantez  ;  fil- 
trez.—  Versez  dans  le  liquide  Q.  S.  d'ammoniaque  pour  qu'il 
soit  légèrement  alcalin  ;  f.  bouillir  1  minute  ;  laissez  déposer  ;  dé- 
cantez ;lavez  le  précipité  à  l'eau  chaude  par  décantation  ;  f.  égout- 
ter  puis  sécher. 

—  L'effenescence  qui  se  produit  au  contact  de  l'ac-  chlorhy- 
drique provient  de  la  décomposition  du  carbonate  de  chaux  con- 
tenu dans  les  os.  La  Soc.  de  Ph.  propose  d'opérer  sans  faire 
bouillir.  Ainsi  préparé  le  Phosphate  de  chaux  est  gélatineux  et 
devient  corné  par  la  dessiccation.  Possoz  et  Collas  préparent  le 
Phosphate  de  chaux  gélatineux,  le  dessèchent  partiellement  entre 
des  plaques  de  plâtre  et  le  conservent  dans  des  flacons  bouchés. 
Le  Phosphate  de  chattx  peut  être  obtenu  directement  des  os  frais 
en  faisant  bouillir  les  os  pendant  plusieurs  heures  dans  la  solution 
de  potasse  ou  de  soude  caustique  (25/100).  Les  alcalis  dissolvent 
les  matières  organiques  Le  produit  en  poudre  impalpable  ne  fait 
pas  eifenescence  avec  les  acides. 

On  obtiendrait  le  phosphate  de  chaux  neutre,  peut-être  préfé- 
rable, en  précipitant  la  solution  de  chlorure  de  calcium  par  la 
solution  de  phosphate  de  soude. 

—  Alimentaire  comme  élément  essentiel  de  la  constitution  des 
OS  ;  rachitisme,  fractures  non  consolidées.  Doses  :  5  décigram.  à 
2  gram.  —  Antidiarrhéique  :  peut-être  alors  agit-il  mécanique- 
ment. —  Doses  :  I  à  10  gram.  (Voy.  Spéciaux  de  Vappareil 
digestif.) 
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iK  POUDUE  PHOSPHATÉE  BEC0N8TITUAXTE  (Rcveil). 

Sous-phosphato  de  chaux  précipité 1  gram. 

Sucre  blanc  pulv l      — 

Fer  réduit 2  décigrai 

M.  F.  un  paquet.  —  Doses  :  1  ou  2  par  j.  avant  les  repas.  ( 
Fer  réduit.) 

§  5.  —   Médicaments  nutrimentifs. 

-k  LAGTATE  DE  CHAUX  (Bëcliamp). 

Sucre  de  canne 5i 

Craie  récemment  extraite 40à    5( 

Eau  commune 200  à  30( 

'i' .  Viande  fraîche  hachée 

M.  ;  laissez  en  conlrct  à  +  35**  environ  pendant  1  mois  ;  le 
;  ;  sera  pris  en  une  masse  de  lactate  de  chaux  ;  exprimez  ;  f.  dîssoi 

ri  dans  Q.  S.  d'eau  à +50";  filtrez;  f.  évaporer  et  crisialliseï 

i"ii  Sert  à  préparer  l'acide  lactique. 

'ù.'-  — Le  lactate  de  chaux  ou  le  lactate  de  zinc  peuvent  être  obti 

Y  par  la  fermentation  de  la  glycose  et  du  lait  aigri  en  présence  < 

craie  ou  de  l'oxvde  de  zinc. 

•   ACIDE  LACTIQUE  (C8  H^  O^  (Cod.  fr.). 

Lactate  de  chaux 10 

Ac.  sulfurique  D.  1,84.  (66*  B) 3i 

Eau Q.  S 

Alcool  à  85* a 

F.  dissoudre  le  sel  dans  l'eau  ;  ajoutez  peu  à  peu  Tac.  si 
rique  étendu  d'eau  ;  ajoutez  l'alcool  ;  filtrez  ;  exprimez  ;  rei 
l'alcool  par  distillation  ;  f.  évaporer  au  B.-M.  en  consistance  t 
peuse. 

.    Autre  procédé  (Cod.  fr.)  :  décomposez  le  lactate  de  zinc  pa] 
courant  d'ac.  sulfhydrique  ;  filtrez  ;  f.  évaporer  le  liquide  au  B 
:'.  en  consistance  sirupeuse. 

;ij  — Préparation  des  Lactates  de  la  Limonade  lactique  et  d 

iij:^  solution  destinée  à  dissoudre  les  fausses  membranes  diphthé 

'1?  aues.  (Voy.  Gargarisme  lactique;  Spécifiques  des  maladies  diph 

..'■  ritiques.) 

■'.'.  LIMONADE  LACTIQUE  (Hôpital  des  onfaiils). 

Eau  commune 1  "Ut. 

■; i  Sirop  simple 60  gram 

v  Acide  lactique 4à8      — 

;•  M.  —  Dyspepsi  Ht  d'acidité  du  suc  gastrique.  —  Do 

,i.  par  verres  apr^ 


».' 


I  ■ 


■:<^' 
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*  PASTILLES  DE  LACTATE  DE  SOUDE  ET  DE  MAGNÉSIE  (Piétrequin 

et  Burin). 

Lactate  de  magnésie  pulv 1 

Sacchanire  de  lactate  de  soude  au  1/4 4 

Sucre  pulv 95 

Mucilage  de  gomme  adragant •  Q.  S. 

F.  100  pastilles.  —  Gastralgies  ;  dyspepsies.  Doses:  2à  10.  — Cha 
que  pastille  représente  5  centigram.  de  chacun  des  lactates  ! 

*  LAGTO-PHOSPHATE  DE  CHAUX. 

Phosphate  de  chaux  gélatineux Q.  V. 

Acide  lactique  étendu .' Q.  S. 

Pour  dissoudre  à  une  douce  chaleur;  f.  évaporer  au  B.-M.  jusqu'à 
siccité. — Reconstituant,  antiscrofuleux  ;  fractures  non  consDli- 
dées.  —  Doses;  4  à  6  gram.  (Dusart). 

POTION  CONTRE  LA  DYSPEPSIE  (Caron). 

Vin  de  quinquina  au  Bordeaux 100 

Sirop  théhaïque 30 

Acide  chlorhydrique 1 

M.  —  Doses  :  une  cuillerée  à  bouche  avec  une  cuillerée  à  bouche 
d'eau  avant  chaque  repas  ;  augmentez  la  proportion  d'eau  s'il  est 
nécessaire.  Dans  les  cas  de  constipation,  remplacez  le  vin  de  quin- 
quina par  le  vin  de  rhubarbe. 

POTION  ANTIDTSPEPTIQUE  (TfOUSSeau). 

Potion  gommcuse  du  Codex 125  gram. 

Acide  chlorhydrique 3  à    10  gouttes. 

M.  —  Dyspepsie  ;  gastralgie.  —  Doses  :  1  à  4  cuillerées  à  bouche 
après  les  repas. 

PEPSINE  DE  CORVISART. 

Matière  azotée,  complexe,  sécrétée  dans  l'estomac  des  mammi- 
fères et  des  oiseaux,  faisant  partie  du  suc  gastrique.  (Voy.  Suc 
gastrique;  Suc  paricréatique.) 

-k  PEPSINE;  PEPSINE  MéoiciNALE  (Cod.  fr.). 

Caillettes  de  moutons  très-récemment  tués Q.  V. 

Lavez  rapidement  à  grande  eau  ;  déchirez  et  arrachez  la  mcm- 
1)rane  interne  avec  une  brosse  de  chiendent  ;  f.  macérer  le  détritus 
qui  en  résulte  dans  de  l'eau  à  + 15*  pendant  2  h.  ;  passez  à  tra- 
vers une  toile  ;  ajoutez  au  liquide  obtenu  un  soluté  d'acétate  neutre 
de  plomb  jusqu'à  cessation  de  précipité  ;  décantez  ;  lavez  deux  fois 
par  décanUtion  ;  délayez  le  précipité  dans  *eau  ;  (.  çamt  \mv  cqw.- 
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raiit  (r.ic.  siilfliydriqiio  jusqu'il  cxe(*s  ;  distribuez  lo  liquide  et  le 
précipité  noir  de  sulfure  de  plomb  8ur  des  filtres  ;  évaporez  immé- 
diatement î^  siccité  dans  dos  assiettes  le  liquide  filtré,  sans  dé* 
passer  la  température  de  4-^**.  Recueillez  le  produit  en  raclonlles- 
assicttes  avec  un  coulcau  flexible. 

Le  procé<Ié  liuciiiier  décrit  ci-aprcs  est  plus  simple  et  de  tout 
point  préférable. 

Dannecy  ])n)pose  d'administrer  comme  pepsine  le  jabot  d'oi- 
seau desséciié  à  une  do^icc  ciialeur  et  pulvérisé.  L*expérience  n*B 
pas  encore  prononcé  sur  Tapplication  de  cette  idée. 

—  Propriété  caractéristique  :  en  dissolution  dans  Tcau  acidulée, 
la  pepsine  dissout  (mi  digère  en  l"!  \u  »  la  température  de  Torganisme 
40  f.  son  poid»  de  fibrine  humide  essuyée,  et  la  convertît  en  pep- 
tone  ou  nutriment  non  coagulal)le  par  la  chaleur,  et  non  précipi- 
table  par  l'ac.  azotirpic. 

Elle  perd  sa  propriété  de  dissoudre  la  fibrine  lorsqu'elle  est  sou* 
mise  à  une  température  «ipérieiu'e  à  +  45".  Comme  elle  est  très- 
altérable,  il  faut  se  gar<ler  de  Fintroduire  dans  des  médicaments 
composés  ;  il  faut  la  prescrire  isolément. 

Cependant  comme  elle  est  soluble  sans  altération  dan»  les  liquides 
alcooliques  et  sucrés,  on  peut  la  prescrire  sous  forme  ct^élixir  ou 
de  sirop. 

yr  PEPSINE  ACIDE.  AMYLACÉE  (Cor\'igart)> 

—  L'activité  dissolvante  de  la  pepsine  médicinale  est  variable; 
on  par>'ient  pourtant  à  en  préparer  un  médicament  dont  Faction 
est  uniforme.  L^unité  de  dose  pèse  1  gram.  après  addition  d*ac.  ci- 
trique et  d'amidon  torréfié,  et  contient  une  quantité  de  pepsine 
pouvant  dissoudre  6  gram.  de  fibrine. 

Supposons  qu'on  ait  préparé  100  gram.  de  pepsine  médicinale 
dont  on  ignore  l'activité  et  qu'il  faut  diviser  en  doses  de  1  gram. 
possédant  la  propriété  indiquée  ci-dessus.  On  constate  d*abord 
par  essais  préalables  quelle  quantité  de  cette  pepsine  est  néces- 
saire pour  dissoudre  6  gram.  de  fibrine  :  on  trouve  par  exemple 
que  cette  quantité  est  de  30  centigram.,  soit  3  dixièmes  de 
gramme.  Il  ne  s'agit  plus  que  d'ajouter  aux  100  gram.  de  pepsine 
qu'on  a  préparés  autant  de  fois  20  centigram.  ou  2  dixièmes  de 
gram.  d'ac.  citrique  et  50  centigram.  ou  5  dixièmes  de  gram.  d'a- 
midon torréfié,  qu'elle  représente  de  fois  30  centigram.  ;  alors 
chaque  dose  de  1  gram.  représentera  la  quantité  de  pepsine  néces- 
saire pour  dissoudre  6  gram.  de  fibrine.  Dans  le  cas  que  nous 
supposons  il  faudrait  ajouter  66  gram.  d'ac.  citrique  et  166  gram. 
d'amidon  torréfié  aux  100  gram.  de  pepsine  pour  obtenir  332  doses 
àc  1  gram.  Il  faut  rema"""**"  que  l'ac.  citrique  ne  varie  pas  ;  c'est 
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Tamidon  torréfié  qui  est  le  véritable  véhicule  dont  la  quantité 
varie  en  plus  ou  en  moins,  selon  que  la  pepsine  essayée  est  plus  ou 
moins  active. 

L'ac.  tartrique  et  l'ac.  lactique  peuvent  remplacer  Tac.  citrique- 
dans  la  préparation  de  la  pepsine  adde  amyladej 

—  La  pepsine  acide  amylacée  s'administre  dans  du  pain  azyme 
ou  en  cachet  médicamenteux  après  les  repas. 

Elle  détermine  artificiellement  dans  l'estomac  la  digestion  des- 
matières animales,  dans  les  cas  de  dyspepsies  causées  par  l'alté- 
ration du  suc  gastrique.  La  sécrétion  normale  et  la  fonction  diges- 
tive  se  rétablissent  bientôt  sous  l'influence  du  médicament. 

ESSAI  DE  LA  PEPSINE  (Cod.  fr.). 

Pepsine  médicinale 25  centigram. 

Eau  distillée 25  gram. 

Acide  lactique  concentré 40  centigram. 

Fibrine  humide 10  gram. 

M.  dans  un  flacon  à  large  ouverture  ;  placez  dans  Tétuve  à  eau 
chaude  à  +  40°  pendant  12  h.  ;  agitez  plusieurs  fois. 

—  La  digestion  est  complète,  lorsque  la  fibrine  est  trouvée  dis- 
soute sauf  un  léger  résidu  grisâtre,  et  lorsque  le  liquide  de  con- 
sistance demi-gélatineuse,  étendu  d'eau  et  filtré,  ne  se  trouble  pas 
par  Vébullition  et  ne  précipite  pas  par  l'ac.  azotique. 

yr  ËLixiR  DE  PEPSINE  (Corvlsart). 

Élixir  de  Garus 50 

Sirop  de  cerises  aigres 50 

Eau  distillée 50 

Pepsine  amylacée 10 

Triturez  dans  un  mortier  de  verre,  laissez  en  contact  1/2  h.  ; 
filtrez.  —  Chaque  cuillerée  à  bouche  représente  1  dose  de  pepsine 
amylacée. 

i(  ÉLlxm  DE  PEPSINE  (Mialhc). 

Pepsine  amylacée 6 

Eau  distillée U 

Vin  blanc  de  Luncl 54- 

Sucre  blanc 30 

Alcool  à  80^ 12 

F.  dissoudre;  filtrez.  — Doses:  1  cuillerée  à  bouche  avant  cha- 
que repas. 

iK  SIROP  DE  PEPSINE  (Bcsson)'. 

Prenez  la  solution  de  pepsine  (Voy.  p.  101)  provenant  de  50  cail- 
lettes ;  f.  évaporer  sur  des  assiettes  à  une  lemçérîxlwt^i  ^\\\  ^^ 
dépasse  pas  -f  45"  jusqu'à  réduction  à *i^Vi^ 
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Ajoutez  : 

Acide  lactique ,        11 

Alcooiature  d'écorcc  d'oranges.  {Cilrus  aurantium.),      100 
Extrait  alcoolique  de  curaçao.  (Citrtis  bigaradia.) , . ,      110 

F.  dissoudre  ;  filtrez  ;  ajoutez. 

Sucre  blanc » ; 4580 

Passez  ;  pour  obtenir  7  kil.  de  sirop  contenant  1  décigram.  de 
pepsine  pour  20  gram. 

-k  PEPSIXE  (Bnchner).         » 

Estomac  de  porc  frais,  encore  chaud  s'il  est  possible;  ouvrez 
l'organe  ;  lavcz-lc  sans  frotter,  à  grande  eau  ;  étendez-le  sur  une 
table,  la  surface  nuiqueuse  en  dessus;  raclez  avec  force  la  sur- 
face muqueuse  au  moyen  d'un  couteau  mousse.  Vous  obiiendrei 
environ  30  gram.  d'une  matière  semi-fluide  ;  agitez  cette  matière 
avec  150  gram.  d'eau  distillée;  f.  digérer  pendant  15  minutes i 
+  35°  ;  ajoutez  2  gouttes  d'acide  chlorhydrique  ;  passez  à  travers 
un  linge  fin  ;  laissez  éclaircir  par  le  repos;  décantez;  f.  sécher  i 
-f  45*  sur  des  assiettes. 

La  substance  semi-fluide  obtenue  par  le  grattage  peut  aussi  être 
desséchée  directement  sur  des  assiettes  à  +  45°  ;  puis  acidulée  et 
amylacée  selon  le  procédé  de  Corvisart  (voy.  p.  102)  ;  cette  ma- 
tière desséchée,  sans  autre  préparation,  reprise  par  l'eau  à  +  30*, 
acidulée  par  quelques  gouttes  d'acide  chlorhydrique,  puis  filtrée, 
donne  une  solution  très-active. 

i<  PASTILLES  DE  PEPSINE. 

Pepsine  amylacée 10 

Sucre  blanc  pulv 00 

Mucilage  de  gomme  adragant  à  l'eau  de  fleurs  d'o- 
ranger    Q«  S. 

F.  100  pastilles.  — Chaque  pastille  représente  1  décigram.  de 
pepsine.  — Dyspepsies.  — Doses  :  1  à  5  pendant  ou  après  le  repas. 

p::ptoxe  (Oebckc). 

Viande  maigre  hachée  menue 125  gram. 

Eau  distillée 250     — 

Sel  marin 1     — 

Acide  chlorhydrique 2  gouttes. 

F.  macérer  pendant  1  h.  ;  passez  au  tamis  ;  ajoutez  au  résidu  : 
Eau  distillée 125  gram. 

F.  macérer  pendant  1  h.  ;  passez  au  tamis  ;  réunissez  les  li- 
queurs;  ajoutez: 
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Pepsine. 1  gram. 

'  Acide  chlorhydrique 10  gouttes. 

F.  digérer  à  -f  40*  pendant  6  h.  Le  produit  pèse  250  gram.  —  Ce 
liquide  étendu  de  2  ou  3  f.  son  poids  d'eau  est  administré  en  lave- 
ment à  la  dose  de  45  gram.  toutes  les  3  h.  lorsque  Talimentation 
par  restoraac  n*est  pas  possible. 

•  malt;  DIASTASE;  MALTINE. 

Le  Malt  est  Torge  germée  et  desséchée,  préparée  pour  la  fabri- 
cation de  la  bière  ;  la  Diâstase  qui  se  produit  autour  de  la-radicule 
pendant  la  germination  est  une  sorte  de  ferment  qui  a  la  propriété, 
au  contact  de  Teau  et  à  une  température  convenable  (qui  ne  doit 
pas  dépasser  75*),  de  convertir  en  glycose  2000  f.  son  poids 
d'amidon. 

~  La  salive  et  le  liquide  pancréatique  contiennent  de  la  diâstase 
identique  avec  celle  de  Torge  germée.  La  diâstase  est  le  ferment  né- 
cessaire de  la  digestion  des  matières  amylacées,  comme  la  pepsine  est 
celui  de  la  digestion  des  matières  albuminoïdes.  De  là  Futilité  du 
malt  dans  certaines  dyspepsies  causées  par  Taltération  de  la  sécré- 
tion salivaire. 

—  La  Bière  de  malt  ayant  subi  Taction  d'une  température  supé- 
rieure à  -f-  75*  ne  contient  pas  de  diâstase. 

MALTINE. 

La  maltine  obtenue  [en  traitant  l'infusion  d'orge  germée  par  2  f. 
son  volume  d'alcool  à  90",  est  100  fois  plus*active  que  la  diâstase. 
Celle-ci  est  une  matière  par  elle-même  inerte  qui  ne  doit  son 
activité  qu'au  mélange  d'une  très-petite  proportion  de  maltine. 
(Dubrunfaut.) 

POUDRE  ANTIDYSPEPTIÛUB. 

Maltine 5  centigr. 

Bicarbonate  de  soude  pulv , 5      — 

Magnésie  calcinée 1  décigr. 

Sucre  blanc 5      — 

M.  pour  un  paquet.  —  Dyspepsie  amylacée.  —  Un  paquet  après 
chaque  repas.  —  La  maltine  peut  être  associée  à  la  pepsine 
amylacée. 

-k   SIROP  DE  MALT. 

Farine  de  malt 250  gram. 

Eau  tiède 1  ut. 

M.;  laissez  digérer  pendant  1/4  d'h.  ;  passez;  exprimez;  dé- 
layez le  résidu  avec  200  gram.  d'eau  tiède  ;  passez  *,  exçricacî:  v 
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réunissez  les  liqueurs  pour  compléter  le  litre  de  solution;- filtrez; 
ajoutez  : 

Sucre  blanc 1900  grani. 

F.  dissoudre  à  +  40\  —  Dyspepsie  des  aliments  féculents»  — 
Doses  :  1  ou  2  cuillerées  à  bouche  avant  ou  après  les  repas  ! 

POUDRE  DIGESTIVE. 

Malt  pulv ^.^    1  gram.. 

Pepsine  acide  amylacée ^ 5  décigram. 

Chlorure  de  sodium ^ ^    2        — 

M.  pour  un  paquet.  —  Dyspepsie.  —  Doses  :  1  ou  2  avant  ou  après* 
le  repas.  On  peut  mettre  ce  médicament  en  capsules  après  en  avoir 
fait  une  pâte  au  moyen  d'un  sirop  ! 

ACENT*  RECONSTITUANTS  MINÉRAUX. 
§  1.  —  Préparations  de  fer  oit  martiales. 

TABLEAU  DES  QUANTITES  DE  FER  CONTENUES  DANS  100  PARTIES  DES 
DIVERSES  PRÉPARATIONS  MARTIALES. 

Fer  0/0 

Fer  métallique  :  Limaille  ;  fer  réduit 100 

iÉthiops  martial,  oxyde  noir 72. 

Oxyde  ferrique 70* 

Hydrate  ferrique  2  Fe'O'  3H0 59» 

Safrai)  de  mars  apéritif  séché  à  Tair. . . .  51 

Sulfate  ferreux  cristallisé 2t 

Lactate  ferreux 19 

Sels     j    Carbonate  ferreux  supposé  sec .  47 

ferreux. ..  ]    lodure  ferreux ...  ^ 1^ 

Citrate  ferreux 30 

l    Phosphate  ferroso-fcrrique »• 

Chlorure  ferrique' 34 

Sulfate  ferrique' 28» 

Sels       J   Tartrate  ferrico-potassiquo 2S 

fcrriques.  )    Citrate  ferrique 22 

Pyro-phosphate  fernq.citro-ammoniacal.  18* 

Pyro-phosphate  de  fer  et  de  soude 20» 

-k   LIMAILLE  DE  FER  PREPAREE  (Cod.  fp.). 

Fer  doux — Q.  V.. 

Divisez  à  la  lime  ;  conservez  dans  un  flacon  sec  et  bouché. 
—  Prép.  du  Sulfate,  du  Chlorure  feneuxy  etc.. 

(i)  Pour  le  chlorure  et  le  snif»»^  ^''^rriqiies,  voy.  Astrin g erUs  minéraux. 
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iK  UXAILLE  «E  FER  PORPHYRISÉE  (God.  (t.). 

L'imadlle  de  fer  préparée Q.  V. 

Porphyrisez  à  sec.  Consci*vez  dans  un  llacon  sec  et  bouché. 

—  Doses.:  5  ceotigrain.  à  5  décigram.,  en  poudre,  pilules, 
•opiat,  tablettes,  chocolat  I  (Voy.  Fer  réduit  par  Vhydrogène.) 

—  La  dose  de  5  décigram.  souvent  prescrite  dépasse  de  beaucoup 
•ce  qui  peut  être  assimilé  ;  1  décigram.  avant  chaque  repas  est  une 
«lose  suffisante  pour  obtenir  les  effets  reconstituants  qu'on  attend 
des  ferrugineuiL  Cette  remarque  s'applique  à  toutes  les  prépara- 
tions de  fer. 

yc  CHOCOLAT  FERRUGINEUX  (Cod.  fr.). 

Chocolat 50 

Limaille  de  fer  porphyr 1 

KamoUisez  le  chocolat  dans  un  mortier  de  fer  chauffé  ;  incor- 
porez la  limaille  ;  mettez  dans  les  moules. 

—  Le  chocolat  ferrugineux,  d'une  conservation  difficile,  ne  doit 
pas  être  préparé  longtemps  à  l'avance. 

—  il  représente  5  décigram.  de  fer  pour  25  gram.  de  chocolat. 
Doses  :  2  à  25  gram.  ! 

yr  TABLETTES  MARTIALES  (Soubeiran). 

Limaille  de  fer  porphyrisée 17 

Cannelle  Ceylan  pulv.  (Laurus  cinnamomum) 2 

Sucre ' ,  180 

Gommç  adragant.  {Astragalus  verus) 4 

Hydrolat  de  cannelle 8 

F.  un  mucilage  avec  la  gomme  et  l'hydrolat  de  cannelle  ;  f.  340 
tablettes.  Chaque  tablette  représente  5  centigram.  de  fer.  —  Doses  '• 
1  à  10  par  jour  ! 

yr   PILULES  CHALYBÉES. 

Limaille  de  fer  porphyrisée 5  centigram 

Aloès  socotrin.  (Aloe  socotrina.) 1         — 

Cannelle  pulv.  {Laurus  cùmamomum.) . . .  1         — • 

Miel  blanc )  ^    « 

Racine  de  réglisse  pulv |       *  *  ^* 

M.  pour  une  pilule.  —  Doses  :  1  à  10  par  jour  ! 

-k  MIXTURE  DE  FER  AROMATIQUE;  HVBERDEN'S  MIXTURE  (Ph.  Dublin). 

Limaille  de  fer '. 15 

Quinquina  gris.  {Cinchona  micrantha.) 30 

Racine  de  colombe.  (Menispermum  palmatum.) 12 

Clous  de  girofle  (Caryophyllus  aromaticus.) 8 

Hydrolat  de  menthe ^^ 
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Concassez  les  espèces  ;  M.  ;  f.  macérer  pendant  3  j.  ;  agitez  sou- 
vent ;  filtrez  ;  ajoutez  : 

Teinture  de  cardamome  composée 80* 

—       d'écorce  d'oranges 12 

M.  —  Doses  :  2  ou  3  cuillerées  à  bouche  par  jour. 

yr   OPIAT  ANTIGHLOROTIQUE  (Lcvcnt). 

Limaille  de  fer  porphyrisée 20 

Safran  pulv.  {Crocus  salivus) 2 

Cannelle  pulv.  (Laurus  clnnamomum.) 4 

Miel  blanc.  {Apis  meUifica.) 60 

M.  —  Doses  :  5  décigram.  à  2  grani.  avant  chaque  repas  f 

A  PILULES  ANTICHLOROTIQUES  (Ciiomel). 

Scille  pulv.  (5ci//a  manfima.) )  k       r 

m^itvile  ^\i\\.{Digitalispurpurea:)..    \  ^^"    ^  centigram. 

Limaille  de  fer  porphyrisée 1  décigram. 

M.  pour  i  pilule.  —  Clilorose  compliquée  de  névrose  du  cœur 
et  d'albuminurie.  —  Doses  :  1  à  6  par  jour  ! 

•   FER  RÉDUIT  PAR  L'HYDROGÈNE  (Cod.  fr.). 

Peroxyde  de  fer  hydraté,  sec Q.  V. 

Introduisez  dans  un  tube  de  ]M)rcelaine  ou  dans  un  canon  de  fu- 
sil, placé  horizontalement  dans  un  fourneau,  communiquant  d'un 
côté  avec  une  source  d'hjdrogcne  pur  et  sec,  et  terminé' de  Tautre 
côté  par  un  tube  efQlé.  Chauffez  au  rouge  obscur  jusqu'à  ce  qu'il 
cesse  de  se  dégager  de  la  vapeur  d'eau  par  le  tube  effilé.  Laissez 
refroidir  en  continuant  le  courant  d'hydrogène.  Passez  le  fer  réduit 
sur  un  porphyre.  Conservez  dans  un  Ilacon  sec  et  bouché. 

—  Les  fers  réduits  du  commerce  sont  très-souvent  impurs  et  can- 
tienncnt  du  soufre,  du  phosphore,  du  carbone,  du  silicium,  de 
Tarsenic. 

Préparé  à  une  trop  haute  température,  le  fer  réduit  est  agglo- 
méré et  peu  oxydable  ;  préparé  à  une  température  trop  basse,  il 
est  pyrophorique. 

11  détermine  souvent  des  rapports  nidoreux  que  Deschamps  at- 
tribue à  ce  qu'il  contient  du  sulfure  de  fer  donnant  de  l'ac.  sulf- 
hydriquc  au  contact  des  acides  du  suc  gastrique  ;  Mialhe,  à  la 
formation  de  ce  même  acide  par  la  combinaison  de  l'hydrogène 
naissant  avec  le  soufre  des  matières  protéiques  contenues  dans 
l'estomac. 

(Juévcnne  a  reconnu  que  50  centigram.  de  fer  réduit  au  contact 

iOO  gram.  de  uc  gastrique  Haïssent  dissoudre  51  milligram., 
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tandis  que  50  centigram.  de  limaille  de  fer  porphyrisé  ne  laissent 
dissoudre  que  35  milligitim.  de  fer.  Le  rapport  de  solubilité  des 
deux  espèces  de  fer  serait  donc  comme  10  est  à  7. 

Quévenne  a  conclu  de  celte  expérience  que  le  fer  réduit  était  su- 
périeur à  la  limaille  ;  nous  en  ayons  conclu  qu'on  devrait  obtenir 
de  la  limaille  les  mêmes  effets  que  du  fer  réduit,  si  on  l'adminis- 
trait à  une  dose  plus  forte  dans  la  proportion  de  3  dixièmes  en- 
viron, et  que  cette  différence  relative  était  sans  importance  pour 
des  médicaments  administrés  par  décigrammes. 

De  plus,  on  a  reproché  au  fer  réduit  d'être  d'un  prix  très-élevé, 
d'être  souvent  de  mauvaise  qualité  ou  falsifié  et  de  ne  pouvoir  que 
difficilement  être  préparé  dans  l'officine  du  pharmacien.  La 
limaille  est  à  l'abri  de  tous  ces  reproches. 

En  résumé,  nous  nions  la  supériorité  thérapeutique  du  fer  ré- 
duit sur  la  limaille  de  fer  porphyrisée.  (Voy.  Limaille  de  fer  por- 
phjfriséey  p.  107.) 

—  Doses  :  5  centigram.  à  5  décigram.  en  poudre,  pilules,  opiat, 
tablettes,  chocolat. 

•k  CHOCOLAT  AU  PER  REDUIT.  (Miquelard  et  Qiicvcnnc). 

Fer  réduit 5  gram. 

Chocolat  fin 1  kil. 

M.  —  Les  tablettes  de  40  gram.  représentent  2  décigram.  de  fer 
réduit. 

On  fait  aussi  des  Pastilles  de  chocolat  au  fer  réduit  au  20*  ; 
chaque  pastille  de  1  gram.  représente  5  centigram.  de  fer  réduit. 

—  Doses  :  1  à  10  par  jour. 

iç  DRAGÉES  AU  F^R  RÉDUIT  (Mlquelard  et  Quévenne). 

Fer  réduit 2 

Sucre  blanc 18 

F.  des  dragées  du  poids  de  50  centigram.  repi*ésentant  chacune 
5  centigram.  de  fer  ;  aromatisez  ad  libitum, 

—  Doses  :  1  à  10  par  j.  avant  les  repas. 

-k  PILULES  FERRUGINEUSES  COMPOSÉES  (Bretonneau). 

Fer  réduit 16  centigram. 

Sulfate  de  quinine 1         — 

Gingembre  pulv.  {Amomum  Zingiber) 1         — 

Extrait  de  quinquina  jaune 3         — 

—      de  rhubarbe  composée 3         — 

Aloès  succotrin.  (Aloe  socotrina.) •     5  luilligram. 

M.  pour  1  pilule.  —  Chloro-anémie  ;  dyspepsie  anémique  ;  fièvres 
intermittentes  rebelles  ;  anémies  syphilitiques.  —  Doses  ;  1  à  6 

iBASNBL.  \ 
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(^js  pilules  produisent  les  offots  de  la  médication  reconstituante 
sans  déterminer  la  constipation  ! 

-k   FER  nWUlT  PAR  L'ÉLECTRICITÉ  (CuUa»). 

—  Doses  :  5  centigram.  à  5  décigram.  Inusité.  (Voy.  Fer  réduit 
par  V hydrogène,  p.  108.) 

•   OXYDE  NOIR  DE  FER  ;  ÉTHIOPS  MARTIAL  ;  FcO,    Fc*03.    (  Cod.   ff^ 

F.  H.  M.) 
Limaille  de  fer  fine  et  pure 2  kil. 

Placez  dans  une  terrine  de  jrrès ;  imbibez  d'eau;  tassez;  aban- 
donnez à  l'air  ;  lorsque  la  masse  commencera  à  s'échauffer,  re- 
muez-la et  remplacez  l'eau  évaporée.  Au  bout  de  2  ou  3  j.  la  masse 
étant  refroidie,  triturez-la  dans  un  mortier  de  fer;  jctez-Ia  sur  un 
tamis  de  crin  serré;  lavez  à  grande  eau  pour  séparer  l'oxyde  noir 
formé  ;  décantez  immédiatement  cette  eau  d'où  les  parcelles  de 
métal  non  oxydé  se  seront  précipitées,  l'oxyde  plus  léger  restant 
en  suspension.  Réunissez  l'oxyde  sur  une  toile  sen*ée;  égouttez; 
pressez  ;  f.  sécher  rapidement  sur  des  feuilles  de  papier  Joseph. 

Lorsqu'on  opère  en  hiver,  il  faut  favoriser  l'oxydation  de  la  li- 
maille en  la  déposant  dans  l'étuve  chauffée  à  +  30"  ou  on  la  pla- 
çant dans  un  mortier  de  fer  un  peu  chaud.  —  Cette  préparation  ne 
réussit  pas  bien  lorsipi'on  opère  sur  de  petites  quantités. 

—  L'éthiops  martial,  facilement  soluble  dans  le  suc  gastrique,  est 
une  des  meilleurcîs  préparations  ferrugineuses. — Doses  :  1  décigram. 
à  1  gram.  en  pil.,  opiat,  chocolat,  tablettes,  etc.  ! 

iK   ÉTHIOPS  MARTIAL  ;   OXYDE  NOIR  DE  FER  ;  OXYDE  FERROSO-FERRIQUE 

(Ph.  Rrit.;  Pli.  Hamb.). 

D'une  part  : 

Sulfate  ferreux  cristallisé 17 

Sulfate  ferrique  sec 25 

Eau  distillée  tiède 200 

F.  dissoudre  ;  d'autre  part  : 

Carbonate  de  soude  cristallisé 80 

Eau  distillée  bouillante 200 

F.  dissoucti'c;  versez  brusquement  la  solution  des  sels  de  fer 
dans  la  solution  de  carbonate  alcalin  :  lavez  par  décantation  l'oxyde 
noir  qui  s'est  déposé  ! 

—  Mialhe  préfère  avec  raison,  comme  d'une  composition  fixe  et 
comme  parfaitement  stable,  l'éthiops  martial,  ainsi  préparé,  à 
eoliii  r/iii  résulte  de  l'oxydation  directe  de  la  limaille  humide. 

—  Doses  ;  i  décigrani.  à  1  gram. 
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iK   OXTDB  FBUMflO-TBRBHtCE  ;  ÉimOPS  XARTIAL    (Ph.  Gem.L 

Sulfate  ferreux  cristallisé 8 

Eau  distiUée • 130 

F.  dissoudre  ;  ajoutez  : 

Solution  de  sulfate  fem(iue.  D.  1,34  (36*  B.) 40 

*Mêlez  ;  ajoutez  : 

Ammoniaque  liq.  étendue  de  4  fois  son  volume  d>au.  45 

*  Pour  rendre  la  liqueur  légèrement  alcaline,  f.  bouillir  dans  un 
vase  de  fer  ;  lavez  le  précipité  par  décantation  ;  faites-le  sécher  à 
une  douce  chaleur  !  (  Voy.  ci-dessus.) 

-k   OPIAT  ANTICHLOROTIQUE. 

Éthiops  martial 1 

Cannelle  pulv.  (Laurus  cinnamomïim.i 1 

Miel  de  Narbonne.  (Apis  mellifica.j So 

M.  —  Doses  :  1  à  4  cuillerées  à  café,  5  à  20  gram.  par  j.  avant 
les  repas.  Cet  opiat  représente  t  décigram.  d'éthiops  martial  pour 
5  gram.  ! 

—  On  peut  ajouter  à  la  formule  5  gram.  d'écorce  de  quinquina 
gris  on  jaune  pulv.,  si  Ton  veut  obtenir  les  dTets  d*un  tonique 
reconstituant  amer. 

•k  éLBGTDAiiiE  FERRUGiMnjx  LAXATIF  (Pères  jésuiles). 

Cannelle  pulv.  (Laurus  cinnnmomum.) 1 

Êthiops  martial 5 

Quinquina  jaune  piUv.  (Cinchona  calyMya,) 2 

Racine  de  jalap  pulv.  (Exogonum  purga.) 1 

Miel  blanc.  (Apis  mellifica.) 24 

M. — Chlorose  compliquée  de  constipation. — Doses  :  5à  1<5  gram. 
par  j.  avant  les  repas  ! 

k   PAS1TLLES  D'OXTDE  NOIR  DE  FER. 

Oxyde  noir  de  fer,  éthiops  martial 10 

Cannelle  pulv.  (Laurus  cinnamomum.) 2 

Sucre  blanc  pulv 88 

Mucilage  de  gomme  adragant Q*  S. 

F.  100   pastilles.  —  Chaque  pastille  représente  i  décigram. 

d*oxyde  noir  de  fer  !  —  Reconstituant.  —  Doses  :  1  à  2  avant  chaque 

repas. 

-k  OXYDE  DE  FER  HYDRATÉ  ;  SAFRAN  DE  MARS  APÉRITIF  (  Cod.   fr.; 

F.  H.  M.;  Ph.  Germ.). 

Sulfate  de  protoxyde  de  fer  purifié  et  cristallisé 15 

V^rbonate  de  soude  cristnUisé \^ 
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F.  «JJKKfiiiïIrc  nt-.p'Aréjttf.ni  U-n  deux  s*;\%  dans  Q.  S.  d*cau  dist. 
Vfi'M*/,  fKMi  à  |>f?ii  la  ]M>liitioii  t\t:  carbonate  de  soude  dans  celle  de 
•'tilfaU;  t\i'.  f(fr  ;  a;;itez  ;  lavi'z  le  préci|(ilé  à  grande  eau  |»ar  décan- 
ta lion  ;  f.  M'^her  sur  des  toiles  en  changeant  les  surfaces  exposées 
a  l'air  jij«u|ij'à  ce  que  le  prrKiuit,  d'abord  blanc,  puis  brun  ver- 
ilâtre,  soit  di'venu  jaune  rougeàtre. 

—  A|i|H;lé  iuiproprenient  s^ius-carbonate  de  peroxyde  de  fer. 
Ofinpositioii  variable;  mélange  d'hydrate  ferrique  et  de  sou*- 
carbonate;  ferrique.  Beaucoup  moins  soluble  que  VÊlhiops  martial: 

Doses  :  1  décigrain.  à  1  i^ram.  Poudre,  pilules,  opiat.  Trop 
ut»ité.  —  !>;  nafrande  Mars  astringent  préparé  par  la  calcination 
ilu  hafraii  de  Mars  apéritif  ou  de  Toxyde  des  battitures  de  fer,  tout 
à  fait  insoluble  et  ini;rte  doit  être  rejeté. 

if   BOLS  FEKHL'GINEUX  (Vclpoau). 

Kxtrait  de  valériane 1  gram. 

Safran  de  Mars  apéritif. 1  décigram. 

Racine  de  valériane  pulv Q.  S. 

M.  pour  1  bol.  —  Chlorose  hystérique.  —  Dose  :  â  à  6  par  j.  avant 
les  repas. 

—  Nous  pro|»osf)ns  de  remplacer,  dans  cette  formule  et  dans  les 
deux  suivantes,  le  safran  de  Mars  apéritif  par  Téthiops  martial. 

-k  MLULES  TONIQUES  antileucourhéiques  (Dcbreyne). 

Safran  de  Mars  apéritif. 1  décigram. 

(iacliou.  (Uncaria  gambir.) i        — 

Aloès.  {Aloe  xocotrina.) 25  milligram. 

Térébenthine  de  Venise.  (Larix  Europœa.).  Q.  S. 

M.  pour  1  i>il.  —  Anémie,  chlorose,  leucorrhée.  —  Doses:  1  à  6 
par  j.  avec  2  ou  3  cuillerées  de  vin  de  quinquina.  Cette  prépa- 
ration réussit  ordinairement,  à  moins  que  la  leucorrhée  ne  soit 
enlret(;inje  par  une  lésion  organique,  Tabus  du  coït,  Tonanisme. 
/'Voy.  ci-dessus.) 

-k  électuaire  ferrugineux. 

(îannclle  pulv.  (Laurus  cinnamomum.) 1 

Safran  de  Mars  apéritif. 3 

Quinquina  jaune  pulv.  {Cinchonu  calysaya.) 2 

Miel  blanc.  (Apis  mellifica) 24 

.M. — Anémie,  chlorose.  —  Doses:  2  à  10  gram.  par  j.  ayant 
les  repas. 

sucR^  ferrugineux  (Jeanne!) . 

Hydrata  ferrique  gélatineux  stable  (80/100  d'eau) 1 

Cassonade  LJanchc  en  gros  crVsVîxu^ 20 
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M.  sans  triturer  ;  f.  sécher  à  Tnir  libre,  âl)  grain.  repr<^8cntnnt 
2  déci^am.  de  peroxyde  do  fer  anhydiv. 

4r  OXYDE  ROUGE  DE  FER;  COLCOTHAR.  SESQrt-UXYDB  DE  FER;  FotO^. 

Sulfate  de  protoxyde  de  fer  purifié  et  crij^talHsé. . .    Q.  V. 

F.  dessécher  dans  une  chaudière  de  fonte  ;  calcinof.  dans  un 
creuset  de  terre  jusquW  ce  quMl  ne  se  dégage  phis  rîoii  ;  laiAsox 
refroidir  ;  pulvérisez   Toxyde  produit  ;  lavez  ti  l'eau  bouillante 
prophyrisez  ;   f.  sécher.  — ?  Usage  extérieur.   (Voy.  Hydrate  /Vr- 
rique.) 

iK   EMPLATRE  DE  CANET  :  ONGUENT  CANET  (Ood.  fl'.). 

EmphVtrc  simple 5 

—       diachylon  gommé r> 

Cire  jaune.  {Apis  mellifica.) 5 

Huile  d'olive.  (Olea  Europœa.) i 

Colcothar r> 

Porpbyrisez  le  colcothar  avec  la  moitié  de  IMiuile  ;  f.  fondre  le» 
emplâtres  et  la  cire  avec  le  reste  de  l'huile  ;  ajoutez  le  mélange 
de  colcothar  et  d'huile  ;  remuez  pendant  le  refroidisnement.  — 
Pansement  des  ulct*res  atoniques.  —  (iCt  onguent  nous  paraît  nu- 
dessous  de  sa  renommée  populaire. 

iK  SULFATE  DE  FER  CRISTALLISA  ;  SULFATE  FERREUX  ;  SULFATE  DE  PROTOXYDE 
DE  FER;  VITRIOL  VERT,  COUPEROSE  VERTE  ;   Fo  0  803,7  H  0  (C(h1.  fr.) 

I 

Limaille  de  fer 0 

Acide  sulfurique  D.  1,84  (66"  B) K 

Eau r>5 

M.  l'acide  et  l'eau  dans  un  ballon  ;  ajoutez  peu  à  peu  la  limaille; 
l'effervescence  ayant  cessé,  f.  bouillir  ;  filtrez  ;  ajoutez  :  ac.  sulfu- 
rique 1/700;  concentrez  par  l'ébuUition  à  D,  l,2îl  M2"  B)  ;  laissez 
cristalliser  par  refroidissement;  lavez  les  cristaux  nyoc,  un  peu 
d'alcool  à  85*>  sur  un  entonnoir;  f.  sécher  entre  des  douilles  de 
papier  Joseph. — Livré  à  très>bas  prix  par  le  ornmerce.  Mttlil're 
première  de  beaucoup  de  préparations  rccotistituaiitiiK. 

—  Mal  supporté  par  l'estomac  à  cause  de  son  astringence  ;  rare- 
ment administré  à  l'intérieur,  à  moins  qu'on  n'ait  en  vue  de  com- 
battre à  la  fois  la  chloro-anémie  et  une  hérnorrliagie  ((asNive, 

—  Existe  en  dissolution  étendue  dans  l'eau  minérale  f(r*rnigj-' 
neuse  de  Passy  et  d'Auteuil  d'où  il  est  promptenient  précipité  par 
l'oxygène  de  l'air  à  l'état  de  sous-sulfate  de  peroxyde.  (Voy»  Dé»ii^ 
fectanh.) 

SULFATE  FERREUX  STABLE  (  Pb.  AlUttn.  )» 

Sulfate  ferreux  cristallisé  purifié 

Eau  distillé ■. 
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F.  dissoudre  vers  la  température  de  +  OO*  ;  Hltrcz  ;  f.  couler  la 
solution  dans  un  vase  contenant: 

Alcool  à  90"  c, 2 

Laissez  refroidir;  décantez;  faire  sécher  entre  des  doubles  de 
papier  josepli  ;  conservez  à  ra))ri  de  l'air. 

Le  sol  est  alors  en  petits  cristaux  grenus  d'un  vert  clair;  il 'est 
presque  inaltériildo  à  Tair.  Est-ce  l'hydrate  à  7  écpiivaleiits  (l*cau? 

i>c  pn.ULES  ANTiciiLOROTiQUBS  (.Marsliall-ball.). 

Sulfate  ferreux )  .    ... 

Aloès  succotrin.  (Aloe  socolrina.) J        "  o       • 

M.  pour  une  pilule.  —  Doses:  1  à  3  par  j.  avant  les  repas? 

*    PILULES  FERIIUGINEUSES  ALOÉTIÛt'ES   (Pli.  allcm.). 

Sulfate  ferreux  desséché i  .^^ 

Aloès  succotrin.  (Aloe  socotrina.) \   ^^'     ^"  ^®°"^* 

Alcool  à  8.V Q.  S. 

M.  pour  1  pil.  — Tonique  et  purgatif;  emménagoguc?  —  Doses: 
1  à  2  pil.  îivant  les  repas. 

-k   EAU  FERRÉE. 

Sulfate  ferreux  cristallisé 2  à  3  ccntigrmn. 

Eau  commune 1  lit. 

F.  dissoudre. — A  boire  avec  le  vin  en  mangeant. 

—  Le  carbonate  de  chaux  en  dissolution  dans  IVau  commune, 
forme  par  double  décomposition  avec  le  sulfate  ferreux  du  car- 
bonate ferreux  et  du  sulfate  de  chaiix.  L'oxvgène  de  Tair  trans- 
forme  le  carbonate  ferreux  en  sous-carbonate  et  en  hydrate  fer- 
rique  hydraté.  —  Forme  commode  et  économique  pour  adminis- 
trer le  fer. 

-k    CARBONATE  FERREUX. 

Le  carbonate  ferreux  naturel  (fer  spathique),  pulv.,  inaltérable 
à  l'air,  pourrait  remplacer  très-avantageusement  le  carbonate  fer-. 
reux  artificiel  dans  toutes  IciS  préparations  ci-après. 

*    PILULES  DE  CARBONATE  FERREUX  INALTERABLE,  pirparées  SCloil  la  fomililo 

(le  Vallot  (Sur.  de  phann.  Bord.). 

Sulfate  ferreux  cristallisé  pur 20  gram. 

Carbonate  d<;  soude  cristallisé 2i     — 

Sirop  simple 9     — 

Mélasse 3     — 

Eau  privée  d'air  et  sucrée Q.  S. 

F.  <7/5soiir/ro  à  chaud  chaiiue  sel  séparément  dans  de  l'eau  privée 
d'air  par  i'ébuJlition  et  coulenawl  \\Vts  Oivi  %o\\  v^\^^  ^^  %M<a:e;  fil- 
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trez  les  liqueurs  et  réunissez-les  dans  un  flacon  ;  laissez  ropos:^r 
le  précipité  de  proto-carbonaite  de  fer,  enlevez  par  décantation 
i'eau  qui  surnage,  remplacez  ceRe-ci  par  de  nouvelle  eau  toujours 
privéa  d'air  et  sucrée  ;  continuez  les  lavages  jusqu'à  ce  que  le  li- 
quide décanté  ne  contienne  fflus  de  sulfastc  de  soude  ;  jetez  alors 
le  précipité  sur  une  toUe  imbibée  de  sp.  de  sucre  ;  exprimez-le 
fortement,  ajoutez  les  doses  indiquées  de  sirop  et  de  mélasse  ; 
concentrez  le  tout  au  B.  M.  jusqu'à  ce  que  le  produit  ne  pèse  plus 
<iuc  21  gram.  ;  épaississez  cdtte  ma«sc  avec  0^,5  de  poudre  de 
réglisse  et  i^^b  de  poudre  de  guimauve;  divieez-la  en  150  pi- 
lules ;  argentez. 

Chaque  pil.  représente  15  centigram.  de  carbonate  ferreux? 

A   PILULES  DE  PIIOTOCARDOSATE  DE  FER,   seloil  îa   foniiulo   dC   Vallct 

(Cod.  fr.;  Soc.  de  Plu). 

Sulfate  ferreux  cristallisé  pur 10 

Carbonate  de  soude  cristallisé 12 

Miel  blanc 3 

Sucre  de  lait  pulvérisé .- 3 

Sucre  blanc Q.  S. 

F,  dissoudre  le  sulfate  de  fer  dans  Q.  S.  d'eau  bouillie  et  cliaude 
contenant  1/20  de  sucre.  F.  dissoudre  de  niême  le  carbonate  de 
«oude  dans  Q.  S.  d'eau  bouilRe  et  sucrée.  Réunissez  les  liquides 
dans  un  flacon  bouché  qui  en  soit  presque  rempli  ;  agitez  ;  laissez 
déposer  ;  décantez  ;  lavez  le  précipité  par  décantation  avec  de  l'eau 
bouillie  et  sucrée  jusqu'à  ce  que  celle-ci  n'entraîne  plus  de  sol 
alcdin  ;  décantez  une  dernière  fois  ;  jetez  le  carbonate  de  fer  sur 
une  toile  imprégnée  de  sp.  de  sucre  ;  exprimez  fortement  ;  mettez 
le  carbonate  de  fer  dans  une  capsule  avec  le  miel  ;  le  mélange 
se  liquéfie  ;  ajoutez  le  sucre  de  lait  ;  concentrez  au  B.  M.  en  con- 
sistance d'extrait. 

Ajoutez  1/4.  d'un  mélange  à  p.  ë.  de  poudre  de  réglisse  et  do 
guimauve  et  fuites  des  pil.  de  25  centigram.  argentées  ;  conservez 
dans  des  flacons  bouchés.  Chaque  pil.  représente  environ  5  cen- 
tigram. de  protoxyde  de  fer. — Reconstituant;  antichlorotiquc. — 
Doses  :  1  à  10  pai*  jour. 

—  La  substitution  d«  la  glycérine  au  sucre  dans  feau  emrployée 
pour  dissoudre  le  carbonate  de  soude  et  poui*  laver  le  pi*écipité 
donne  de  bons  résultats  ;  il  convient  aussi  de  rejeter  la  poudre  de 
réglisse  et  de  faire  la  masse  pilulaire  avec  la  poudre  de  guimauve. 
Les  pilules  ainsi  préparées  ne  durcissent  point.  (A.  Schaeuflcle.) 

^   PILULES  FERRUGINEUSES  DE  SLAVD  (Cod.   Cf.). 

Sulfate  de  protoxydo  de  fer  desséché  et  pulv.    (  c.fv 


Carbonate  de  potasse  pur^  desséché  et  pulv. 


110  RECONSTIirANTS  MINÉRAUX. 

Gomme  arabique  pulv.  (Acacia  vera.) 5 

Kau 20 

Sirop  simple 15 

F.  dissoudre  la  gomme  dans  l'eau  au  B.  M.  ;  «ijoulez  le  sp.  et 
le  sulfate  de  fer  ;  mAlez  ;  ajoutez  Je  carbonate  de  potasse  ;  reames 
avec  une  spatule  de  fer  ;  chauffez  jusqu*à  ce  que  la  masse  soit  en 
consistance  pilulairc.  Retirez  du  feu  ;  f.  120  pil.  ;  séchei-les  à 
l'étuve  ;  argcntez.  Chaque  pil.  pèse  près  de  40  ccntigram.  et  re- 
présente environ  20  cenlijçram.  de  carbonate  de  fer.  —  Plus  allé- 
ral)les  que  les  pilulos  de  Vnllet.  Ces  pil.  contiennent  le  sulfate  de 
potasse  provenant  de  la  réaction  du  sulfate  de  fer  et  du  carbo- 
nate de  potasse  ;  la  ({uantité  en  est  insignifiante.  —  Doses  :  1  à 
5  par  jour. 


i<   PHX'LES  DE  CARUONATE  DE  FER  (F.  11.  M.). 

àSulfate  ferreux  pur  et  cristallisé "S 

Carbonate  de  potasse  pur (  Od.    P.  £. 

Sucre  j)ulv ) 

Racine  de  j^uimauve  pulvérisée Q-  S. 

M.  ;  pulv.  séparément  le  sulfate  de  fer  et  le  carbonate  de  po- 
tasse ;  mêlez  dans  un  mortier  de  fer  ;  la  masse  se  liquéfie  ;  i^tei 
le  sucre,  puis  la  poudre  de  guimauve.  F.  des  pil.  de  2  décigram. 
Cette  formule  ({ui  remplace  la  gomme  par  le  sucre  paraît  préfé- 
rable à  celle  du  Cod.  fr.  (Voy.  ci~ilessus.)  —  Tonique  reconstituant 
—  Doses  :  1  à  5  pil.  par  jour  ! 

ic   CARBONATE  DE  FER  SUCRÉ  (Ph.  Gcmi.). 

Sulfate  ferreux  pur 5 

Eau  distillée  chaude 20 

F.  dissoudre  ;  versez  dans  un  matras  à  col  long  et  étroit,  de 
dimension  convenable,  contenant  en  dissolution  : 

Bicarbonate  sodique .*.      4 

Eau  tiède 50 

Remplissez  aussitôt  le  matras  d*eau  bouillante  ;  laissez  reposer 
pendant  5  h.  ;  séparez  au  moyen  d'un  siphon  le  liquide  qui  sur- 
nage le  précipité  ;  remplissez  de  nouveau  le  matras  d*eau  distillée 
bouillie  ;  agitez  ;  décantez  ;  renouvelez  ce  lavage  jusqu'à  ce  que  le 
liquide  ne  se  trouble  presque  plus  par  l'azotate  de  baryte  ;  enfin 
versez  le  précipité  pâteux  dans  une  capsule  de  porcelaine  conte- 
nant : 

Sucre  blanc  pulvérisé 4 

3/.;  f.  évaporer  au  B.  M.  jus(\u'à  siccilé  \  pulvérisez. 
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Celte  préparatipn  représente  20/100  de  carbonate  ferreux. 

—  Doses  :  5  décigram.  à  5  gram.  en  pilules  ;  en  potion,  ou  bien 
dans  de  Feau  sen-ant  à  la  boisson  aes  malades  ! 

-iK  Pn^ULES  DE  MYRRHE  ET  DE  FER  (Ptl.  Bolgv). 

Myrrhe.  [Balsamodendron  myrfha.) i  décigram. 

Carbonate  de  soude  cristallisé \ 

Sulfate  ferreux  cristallisé [oa.     5  centigram. 

Mélasse ) 

M.    pour  1   pil.    —   Tonique    reconstituant;    autichlorotiquc. 

—  Doses  :  1  à  2  pilules  avant  chaque  repas. 

-k  POUDRE  FERRUGINEUSE  (Mcnzcr). 

D'une  part  : 

Sulfate  ferreux  cristallisé 17  centigram. 

Sucre  blanc  pulvérisé 5  décigram. 

M.  pour  1  paquet  n"  1. 
D'autre  part  : 

Bicarbonate  de  soude  pulvérisé. 17  centigram. 

Sucre  blanc  pulvérisé. 5  décigram. 

M.  pour  1  paquet  n**  2. 

F.  dissoudre  séparément  dans  quelques  cuillerées  d'eau  ;  môlcz 
pour  boire  aussitôt.  La  double  décomposition  donne  naissance  à 
environ  7  centigram.  de  carbonate  de  fer,  qui  restent  en  grande 
partie  dissous  à  la  faveur  du  bicarbonate  de  soude  en  excès. — 
Chlorose.  —  Doses  :  1  mélange  avant  chaque  repas. 

—  Cette  préparation  a  l'inconvénient  d'être  un  peu  compliquée. 
(Voy.  ci-après). 

i^   POUDRE  GAZOGÈNE  FERRUGINEUSE  (Cod.  fi*.). 

Ac.  tartriquc  pulv.  gross 4  gram. 

Sulfate  ferreux  cristallisé  pulv.  gross 15  centigram. 

Bicarbonate  de  soude  pulv.  gross 5  gram. 

Sucre  blanc  pulv 13      — 

M.  l'ac.  tartriquc  et  le  sulfate  de  fer  ;  ajoutez  le  sucre  et  le  bi- 
carbonate de  soude,  pour  1  paquet.  —  Dose  :  1  paquet  dans  1  bou- 
teille de  lit.  presque  entièrement  remplie  d'eau  ;  bouchez  ;  agitez. 
11  en  résulte  une  boisson  acidulée,  transparente,  d'un  goût  très- 
supportable  ! 

—  Pour  administrer  le  carbonate  de  manganfeac,  \\«vxWvV.'SÎ\)\q>^- 

ter  à  cette  formule  i  décigram,  de  sulfate  de  iwan^oofe^^i. 

1 
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i<   EAU  FERRUr.INEl!SB  ACIDULE  (S«HllHHrail ,'  H.  P.)* 

Siilfatf^  ferreux  cristallisi^ 5  centigram. 

Carbonate  de  soude  cristalliHé S  décigram. 

Eau  privée  d'air,  chargée  de  5  vol.  (racidc 

carbonique 625  gram. 

—  Chlorose.  —  Itoisson  ordinaire  ! 

-k   lIStiUITS  FERRUGINEUX. 

r;\te  à  biscuits <).  S. 

(îarbonate  ferreux  proveiuuit  de  la  décomposition  de  2  ceoti- 
graui.  iUi  sulfate  ferreux  par  le  carbonate  de  soude,  et  lavé  i 
l'eau  sucrée;  ou  mieux:  carbonate  ferreux  sucré  (Ph.  Germ.), 
"2  d  S  décigram. 

Pour  un  biscuit.  —  Tonique  reconstituant.  —  Doses:  1  à  4  par 
jour  aux  repas  ! 

PAIN  FERRUGINEUX  (Boisâicre). 

Pâte  de  farihe  de  froment Q.  S.  pour  un  petit  pain. 

Lactale  de  fer  pulvérisé 25  ccntigrani. 

M.;  f.  cuire  au  four.  — Reconstituant. — On  peut  remplacer  le 
lactate  par  quelque  autre  sel  de  Ht,  et  la  pi\te  de  pain  par  celle 
de  biscuit  !  (Voy.  ci-dessus.) 

-k   DRAGÉES  RE  PROTOCHLORURE  DE  FER  (Rabllloau). 

Protochlorure  de  fer 25  miUigram. 

Sucre  blanc Q.  S. 

F.  1  dr.ip:ée.  —  Chlorose;  chloro-anéiuic.  —  Doses:  4  à  6  par 
jour.  L'administration  du  protochlorure  de  fer  est  justifiée  par  ce 
fait  que  toutes  les  préparations  ferriqucs  sont  réduites  dans  Tor- 
ganisme  à  Tétat  de  protochlorure,  et  que  ce  sel  est  luinméme 
inoffensif. 

k   iODURE  DE  FER  ;  10DURE  DE  FER  CRISTALLISÉ  ;  PROTOIODURE  DE  FER  ; 

Fe  1.  (Cod.  fr.;  Pli.  Bad.,  Bolg:). 

Iode 4 

Tournui'e  de  fer l 

Fiau  distillée 5 

Introduisez  dans  un  ballon  Teau  et  la  tournure  de  fer  ;  ajoutez 
J'iode  par  partie  en  agitant  ;  filtrez  lorsque  la  liqueur  sera  deve- 
nue verdàtre. 

Évaporez  ra()idenient  en  présence  de  fragments  de  fil  de  fer 
jusqu'à  ce  qu'une  goutte  du  liquide  déposée  sur  une  lame  de  verre 
se  solidifie  en  refroidissant  ;  alors  coulez  dans  une  assiette  ;  laissez 
refroidir  ;  brisez  en  fragments  ;  conservez  dans  un  fiacon  bien  sec, 
bouché  à  l'émeri. 

—  S'JI  vient  à  s'altérer  en  devcaaul  d'^u  \jtu.w  lowc^,  la^ioft-le 
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dissoudre  dan«  nn  pou  d'eau  chaude  en  présence  tic  quelques 
grammes  de  limaille  de  fer  ;  agitez  ;  filtrez  lorsque  la  solution 
•sera  devenue  vcrdàtre,  évaporez,  etc. 

L'iodure  de  fer  exempt  d'altération  doit  se  dissoudre  dans  l'eau 
«ans  laisser  de  résidu,  en  donnant  une  solution  verdàtre. 

—  Ob  lui  «attribue,  d'après  des  idées  théoriques,  une  efficacité 
particulière  contre  la  phthisie,  les  scrofules-  Il  est  certain  qu'il 
«st  décomposé  dans  l'organisme  :  l'iode  esi  éliminé  rapidement 
par  les  urines,  les  larmes,  etc.,  à  l'état  d'iodiu*e  alcalin  ;  le  fer, 
tardivement,  par  la  bile,  l-intestin,  les  p«ils.  Il  ]iro(luit  les  effets 
ordinaires  des  médicaments  ferrugineux  et  ceux  de  Tiodurc  de 
potassium  employé  à  petites  doses,  mais  il  est  permis  do  se  de- 
mander si  l'on  n'obtiendrait  pas  à  moins  de  &*ais  des  résultats 
identiques  en  administrant  les  deux  agent*  séparément.  {Voy.  ci- 
après  :  E'au  iodo ferrée  gaieuse,  Sp.  iodo ferré).  —  Doses:  5  centi- 
ram.  à  i  granu  (Voy.  Spécifiques  des  maladies  scrofnleuses.) 


tr 


-k  SOLUTION  D'iODCRE  DE  FER  (S<)C.  dc  Ph  ). 

Iode 85 

Limaille  dc  fer 25 

Eau 200 

M.;  filtrez  lorsque  la  solution  sera  devenue  vordàtre;  conservez 
dans  un  fiacon  noir  ;  laissez  dans  le  liquide  un  fragment  de  fer 
métallique.  Cette  solution  représente  1/3  do  son  poids  d'iodurc 
de  fer,  (Voy.  cirdessus.) 

:k  SOLUTION  o'iODUaE  DE  FER  (Dupasquicf,  modificc  par  Deschamps). 

Iode 20 

Limaille  de  fer 10 

Eau 73 

Préparez  et  conservez  comme  ci-dessus. 

Cette  solution  représente  1/4  de  son  poids  d*iodure  de  fer. 

if   lODURE  D€  FER  LIQUIDE;  SOLUTION  M  MMIRE  DB  FER  AU  10*  (F.  H.  }L») 

Iode 4.1 

Limaille  i\o,  fer • 20 

Eau  distillée 450 

Introduisez  dans  un  matras  Teau,  la  limaille  do  fer  et  l'iode  ; 
f.  chaufier  doucement  ;  agitez  ;  lorsque  la  liqueur  est  devenue  vcr- 
dàtre, pres(iue  incolore,  filtrez  ;  lavez  le  filtre  avec  Q.  S.  d'eau 
pour  obtenir  500  de  solution.  Conservez  dans  un  flacon  contenant 
quelques  fragments  de  fil  de  fer.  Cette  solution  représente  1(10  do 
«on  poids  dloâure  de  fer. 
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i<  POUDRE  DE  PROTOIODURE  DE  PER  (SoC.  do  Ph.). 

Iode .* 8 

Limaille  de  fer 3 

£au  distillée 10 

Sucre  de  lail  pulvérisé 40 

M.;  triturez.  Cette  poudre  solublc  dans  7  f.  son  poids  d*6aii 
froide  contient  1/5  de  son  poids  d'iodure  de  fer  anhydre.  (Voy. 
ciniesstLs  :  lodure  de  fer.) 

iK   EAU  lODOFERRÉB  GAZEUSE. 

Tart^ate  ferrico-potassique 1 

lodnre  de  potassium '1 

Bicarbonate  de  soude 4 

Acide  citrique 5 

Eau  commune 650 

F.  dissoudre  les  sels;  ajoutez  Tacide;  bouchez. — Affections 
scrofuleuses  ;  chloro-anémie.  —  Doses  :  par  verre,  en  mangeant, 
surtout  si  le  sujet  est  constipé  î 

iK  SIROP  d'iodure  de  FER  (Cod.  fr.). 

Iode -4,25 

Limaille  de  fer 2 

Eau  distillée 10 

Sirop  de  gomme 785 

Sirop  de  fleur  d'oranger 200 

F.  avec  le  fer,  l'eau  et  l'iode  une  solution  comme  il  est  indiqué 
ci-dessus  ;  filtrez  (voy.  lodure  de  fer)  ;  lavez  le  filtre  avec  Q,  S. 
d'eau  pour  que  la  solution  et  l'eau  de  lavage  ajoutés  au  mélange 
des  deux  sirops  complètent  le  poids  de  1000  gram. 

—  La  combinaison  de  l'iode  et  du  fer  a  produit  5  gram.  d'io- 
dure ferreux;  le  sp.  préparé  représente  0,5/100  d'iodure,  soit 
1  décigr.  pour  20  gram.  —  Doses  :  20  à  80  gram.  et  plus. 

—  L'addition  de:  ac.  tartrique  ou  îic.  citrique  1/1000  rend  le 
sp.  d'iodure  de  fer  parfaitement  stable  et  en  diminue  beaucoup 
la  saveur  atramentaire.  (Jeannel.) 

i<  SIROP  d'iodure  de  fer  (F.  II.  M.). 

Solution  d'iodure  de  fer  au  10" 1 

Sirop  de  sucre  D.  1,345  (37'»  B) 19 

M.  20  gram.  de  ce  sirop  représentent  1  déci^ram.  d'iodure  de 
fer.  (Voy.  ci-dessus.) 

A  sirop  iodoferré  (H.  P.). 

lodure  de  potassium ^ 
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Tartr^te  de  potasse  et  de  fer 2 

Eau  distillée  de  cannelle 6 

Sirop  de  sucre 90 

F.  dissoudre  Fiodurc  de  potassium  dans  Teau  de  cannelle  ;  ajou- 
tez le  tartratc  de  potasse  et  de  fer  ;  filtrez  ;  ajoutez  le  sp. 

—  20  gram.  de  ce  sp.  contiennent  les  éléments  de  40  centigram. 
d*iodurc  de  potassium  et  de  40  centigram.  de  tartrate  de  potasse 
et  de  fer.  —  Doses  :  10  à  40  gram  ! 

iK   SIROP  DE  QUINQUINA  ROUGE  lODOFERRE  (Zuccarcllo  Patti). 

D'une  part  : 

Sirop  de  quinquina  rouge  au  vin  blanc 660 

Eau  distillée     |  „ 

Acide  citrique  j  ^* 

Alcoolaturc  d'écorce  d'oranges 20 

F.  dissoudre  l'acide  citrique  dans  l'eau  ;  mêlez  cette  solution 
au  sirop  ;  ajoutez  l'alcoolaturc  ; 

D'autre  part: 

Iode 6 

Limaille  de  fer 3 

Eau  distillée 29 

Sirop  de  sucre 440 

M.  l'iode,  la  limaille  de  fer  et  l'eau  ;  après  la  combinaison,  fil- 
trez ;  ajoutez  le  sp.  de  sucre  ;  M.  les  2  sirops.  Ce  sirop  représente 
environ  7  centigram.  d'iodure  ferreux  pour  10  gram. 

— Tonique  ;  antiscrofuleux.  —  Doses  :  10  à  60  gram.  (Voy.  Quin- 
quina.) 

iiÇ  PILULES  DE  PROTOIOOURE  DE  FER;  PILULES  DE  BLANGARD   (Cod.    fr.). 
Iode 4 

Limaille  de  fer 2 

Eau  distillée 6 

Miel  blanc.  (Apis  mellifica.) 5 

Racine  de  réglisse  pulvérisée ^  ^   „ 

Racine  de  guimauve  pulvérisée j   ^  "  ^*    * 

F.  réagir  l'iode  et  la  limaille  avec  l'eau  distillée  pour  obtenir 
It  protoiodurc  de  fer  ;  filtrez  ;  lavez  le  filtre  avec  10  gram. 
d'eau  miellée  ;  ajoutez  le  miel  ;  f.  évaporer  jusqu'à  réduction  à 
10  gram.  ;  ajoutez  les  poudres  pour  faire  une  masse  homogène  de 
consistance  convenable,  que  vous  diviserez  eu  100  pilules  roulées 
dans  la  limaille  de  fer  porphyrisée,  et  enfin  couvertes  d'un  vernis 
composé  de  mastic  et  de  baume  de  Tolu  dissous  Aîwvs  Y€V.\v^\,— 
Chaque  pil  représente  4  centigram.  de  proloioAut^i   ^^  ^^^  ^^ 


12^  IlKCdNSTITI  ANTS  MI?IÉR.\rX. 

niviron  1  rrnli;2;rain.  di'  liinailliMlo  for  p()r|)liyri8éc.  —  Toni<[iierc- 
ooiistitiiant ;  aiilisororiilciix.  —  Doses:  t  à  âO  pil. 

—  II  roiivioiit  «révitcr  I  niiploi  de  la  poiulro  do  réglisse  dusb 
prgp.  des  pil.  fornigiiieiises.  (A.  ScliaiMifTolc.) 

iK  HiJ'LKS  n'ionrRE  de  feii  (Blancard). 

lodo il 

Limaille  de  IVr âO 

Eau 80 

Miel .'lO 

Poudre  ahsorhaute  euviron 73 

F.  riodure  de  fer  à  la  mauière  ordinaire  ;  filtrez  dans  uno  eip- 
sule  de  f«;r  tarée  ;  lavez  le  lillre  avec  80  grani.  d'eau  miellée  ;  ans 
licpieurs  réuuies  ajoutez  le  miel  ;  faites  évaporer  à  feu  doux  jw- 
quVi  ce  ({ue  le  tout  pèse  10()  ^tùxïi.  ;  ajoutez  les  poudres  ib  ré- 
glisse et  de  guimauve  à  p.  é.  ;  roulez  la  masse  dans  du  fer  réduit; 
divisez  eu  1000  ])il.;  f.  sécher;  couvrez  de  deux  couches  de  Tcrau 
de  baume  de  Tolu.  (Bauuie  de  Tolu  1  :  éther  3.)  Chaque  pil,,r©- 
présente  1  centigram.  de  fer  ou  5  centigram.  (riodure  de  fer,  sans 
compter  uue  quantité  in<létcrminéc  de  fer  réduit.  —  Doses  :  S  à  90. 
—  Inaltérables  ;  très-usitées. 

*   PILn.ES  D'iOnURG  DE  FER   (PiMTOIIR). 

Iode \ 

Limaille  de  fer  porpiiyrisée [   aa..    A  centigprauu 

Siroj)  de  sucre 7 

Racine  de  guimauve  pulvérisée Q.  & 

Broyez  Tiode  avec  le  sp.  ;  ajoutez  peu,  à  peu  le  fer  en  tritumt 
jusqu'à  ce  que  la  couleur  de  Tiode  ait  disparu  ;  ajoutes  la  g«i^ 
mauve  pulv.  ;  roulez  dans  la  limaille  de  fer  porphyrisée.  —  Pour 
faire  1  pil.  représentant  5  centigram.  d'iodure  de  fer  et  cnviroii 
3  centigram.  de  fer  métallique.  —  Les  pil.  ]>réparéc8  selon*  cette 
formule,  vernies  au  baume  de  Tolu  (1),  rem[>lacent  trcs-biea  les 
pil.  de  Klancard  dont  la  préparation  est  plus  compliquée. 

(1)  i<  VERNIS  DE  TOLU  (SoC.   dc  Ph.). 

Bniiinc  do  Tolu { 

Mastic  en  larmes 1 

Éther  Rulfiiriquo  h  C2 0 

F.  dissoudre.  Pour  vomir  les  pilules,  mcttoz-les  dans  uno  capsule  de  por- 

i-elaine,  versez  dessus  Q.  S.  de  soIiUion  dc  Tolu  pour  h.<s  humecter  par  l'a^ 

lation  ;  répandez-les  sur  uno  table  do  marl)re  ;  Jaisscz-Ics  sécher  ;  rccoDUMB* 

cezlti  mèuic  traitement  jusqu'à  coque  la  couche  dc  vernis  soit  d'une  éf 

Buflmntc. 
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-k  PAftTiLUS  D'iOiMJRB  DE  FER  (Boucliardat). 
Iode 20 

Lhnaittte  de  fer 10 

Eau 200 

M.  ;  agitez  jusqu'à  décoloration  ;  filtrez  ;  ajoutez  : 

Sucre  granulé 1000 

Essence  de  menthe 5 

Uydrolat  de  menthe Q.  S. 

F.  des  pastilles  à  la  goutte  de  5  décigram.  —  Tonique  reconsti- 
tuant, antiscrojfuleux.  —  Doses:  5  à  20  par  jour.  —  Chaque  pas^ 
tille  représente  environ  12  milligram.  d'iodure  de  fer. 

iK  SACGHARURB  D'fODURB  DE  FER  (Ph.  Pruss.,  Bav.,  Au8t.,  Han.,  HeâS,, 

Feu.,  Dan.). 

Limaille  de  fer. ,.^ , 2 

Iode 4 

Eau  distillée • 5 

M.  ;  agitez  dans  un  bdlon  de  verre  jusqu'à,  ce  que  la  couleur 
brune  de  l'iode  ait  disparu  ;  filtrez  ;  lavez  le  filtre  avec  un  peu 
d*eau  distillée  ;  ajoutez  aux  liqueurs  : 

Sucre  de  lait  pulvérisé 12 

F.  évaporer  au  B.  M.  en  agitant  jusqu'à  consistance  pâteuse; 
ajoutez  : 

Sucre  de  lait  pulvérise 8 

F.  sécher  au  B.  M.  en  agitant  jusqu'à  ce  que  la  matière  soit 
pulvérulente.  Cette  préparation  représente  1/5  de  son  poids  d'io- 
dure  de  fer.  —  Doses  :  1  décigram.  à  5-  gram.  en  poudre,  en  pi- 
lules. 

PILULES  FERRUGINEUSES  lODUREES  (F.  H.  M.). 

lodiure  de  potassium 55  milligram. 

Sulfate  de  fer  cristallisé  pulvérisé 45  — 

Limaille  de  fer 5  — 

Gomme  pulvérisée  (Acacia  verek) 5  — 

Mie  de  pain 60  — 

Poudre  de  guimauve i  _    „ 

Mielblanc \  «^ ^'  ^' 

M.  successivement  les  substances  dans  l'ordre  indiqué  dans  la 
formule  pour  faire  1  pil.  que  vous  roulerez  dans  la  limaille  de  fer 
porphyrisée.  —  Le  suUatede  fer  rend  ces  pilules  très-astringentes 

-k    TARTRATE  FERRICO-POTASSIQUE  ;  Ko,  Fo*  O^,  G»  H*  0^0  (Cod.  fl*.). 

Bitartrate  de  potasse  pulvérisé 100 

Peroxjrde  de  fer  hydraté ^»  ^/ 


1:24  ^GENTS  REGONSTITUAN'iS. 

L'hydrnlc  fcrriqiio  étant  obtenu  sous  forme  d*une  gelée  hamide 
(vuy.  Iliidraie  fernque)^  déterminez  la  quantité  d'eau  qu*îl  ren- 
ferme eu  en  dcssécliant  10  grani.  Mettez  dans  une  capsule  de  p(H^ 
cclaine  la  quantité  de  cet  liydratc  qui  correspond  i  43  gram. 
d*oxyde  fcrriiiue  sec  ;  ajoutez  la  crème  de  tartre  pulv.  ;  f.  digérer 
pendant  tî  li.  à  +  60*;  filtrez;  distribuez  la  liqueur  en  couches 
minces  sur  des  assiettes  ou  des  lames  de  verre  ;  f.  sécher  dans 
l'étuvc^  (le  +  -iO"  à  4-  50^.  —  Doses  :  1  décigram.  à  4  gram.  ! 

—  Le  peroxyde  de  fer  précipité  par  l'ammoniaque  retient  tou- 
jours malgré  les  lavages  une  assez  forte  proportion  d*alcali  qid 
facilite  sa  dissolution  dans  la  crème  de  tartre,  sans  offrir  auciia 
inconvénient  quant  aux  propriétés  du  sel  double  ferrique.  Aum 
la  plupart  des  échantillons  de  tartratc  fcrrico-potassique  dégagent- 
ils  de  ramnioniaque  lorsqu'on  les  triture  avec  la  chaux. 

—  Très-facilement  assimilé  à  hautes  doses  sans  produire  ni  irri- 
tation gastri(iue,  ni  constipation  ;  employé  par  Aicord  pour  eom- 
hiittre  Tanémie  syphilitique  qui  complique  ou  détermine  les  chan- 
cres phagi'déniques.  Produit  rapidement  et  sûrement  les  effets  de 
la  médication  ferrugineuse.  Offrant  la  propriété  de  n'ôtre  point 
précipité  par  les  carbonates  alcalins  de  sa  dissolution  aqueuse, 
on  conçoit  qu'il  doive  être  absorbé  dans  l'intestin,  s'il  échappe  à 
l'absorption  gastrique. 

•  EAU  FERRUGINEUSE  (F.  H.  M.) 

Tartrate  de  potasse  et  de  fer 1 

Eau 1000 

F.  dissoudre.  —  Tonique  reconstituant.  —  Doses:  par  verres! 

i<   EAU  FERRÉE  GAZEUSE  (Cod.  fr.). 

Tartratc  fcrrico-potassique 0,15 

Eau  gazeuse  simple 650 

Introduisez  le  sel  de  fer  dans  la  bouteille,  puis  l'eau  gazeuse. 

—  Cette  eau  répond  aux  mêmes  indications  que  les  eaux  miné- 
rales naturelles  «le  5/M,  de  DussanÇy  de  Saint-AlUan,  de  Forges, 
d'Orewa,  etc.,  et  les  remplace  ! 

:Ac   EAU  FERRÉE  GAZEUSE  (Joanncl). 

Tartrate  fcrrico-potassique 15  centigram 

Acide  citrique 15 

Eau  gazeuse  à  5  vol 6:25  gram. 

M.  —  Boisson  ordinaire  du  malade  !(Voy.  ci-dessus.) 

^  EAU  FERRÉE  GAZEUSE  AU  TARTRATE  FERRICO-POTASSIQUE  (Millhc). 

Eau  commune,  une  bouteille 050 

BicarbonniQ  de  soude ^ 
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Tartrate  ferrico-potassiquc.  . . , 1 

Acide  citrique 4 

Introduisez  avec  Teau  le  bicarbonate  de  soude  et  le  tartrate  ; 
ajoutez  Tacide  concassé  ;  bouchez,  ficelez.  —  Doses  :  boisson  ordi- 
naire du  malade,  surtout  en  cas  de  constipation  ! 

iK   POUDRE  POUR  EAU  FERRÉE  (Jcannol). 

Tartrate  ferrico-potassiquc  pulv 1 

Sucre  blanc  pulv 50 

Acide  tartrique  pulv 3 

Bicarbonate  sodique  pulv 2 

M.  pour  un  paquet.  F.  dissoudre  dans  un  litre  d'eau. 

—  Doses  :  boisson  ordinaire,  avec  le  vin,  en  mangeant  ! 

—  Boisson  légèrement  acidulée,  dont  la  saveur  est  à  peine  ap- 
préciable. Vous  pouvez  neutraliser  l'acide  avec  Q.  S.  d'ammo- 
niaque liquide  sans  que  la  saveur  atramentaire  se  développe. 

POTION  FERRUGINEUSE  (TrouSSCail). 

Tartrate  ferrico-potassique 4à8 

Eau  distillée 100 

Hydrolat  de  cannelle 20 

Sirop  de  Tolu 30 

F.  dissoudre;  mêlez.  —  Purpura  hfiemorrliagica ;  variole  hémor- 
rhagiquc  ;  chancres  phagédéniques  ;  gangrènes.  —  Doses:  1  cuil- 
lerée à  bouche  d'heure  en  heure  ! 

—  L'addition  de  2  décigram.  d'acide  tartrique  ou  d'acide  citri- 
que à  cette  potion  en  diminue  la  saveur  atramentaire.  (Voy.  Anti" 
syphilitiques;  Sels  ferriques). 

i<   SIROP  DE  TARTRATE  FERRICO-POTASSiaUE  (Cod.    fr.). 

Tartrate  ferrico-potassique  en  paillettes 25 

Hydrolat  de  cannelle  (Laums  cinnamomum) 25 

Sirop  de  sucre 950 

F.  dissoudre  le  sel  dans  l'hydrolat  ;  filtrez  ;  mêlez  au  sp.  de 
sucre. —  Ce  sp.  représente  5  décigram.  de  tartrate  ferrico-potassique 
ou  1  décigram.  de  fer  pour  20  gram.  —  Saveur  légèrement  atra- 
mentaire.—  Doses:  10  à  40  gram.  ! 

—  La  saveur  désagréable  est  atténuée  par  l'addition  de  1/1000 
d'ac.  tartrique  ou  d'ac.  citrique. 

-k   PILULES  DE  TARTRATE  FERRICO-POTASSIQUE  (Mialhe), 

Tartrate  ferrico-potassique 25  cenligrara. 

Sirop  de  gomme    Q.  S. 

Racine  de  réglisse  pulv '  Q.  S. 

M.  Pour  /  pil.  —  Doses  :  i  à  15  ! 


i2G  RECONSTITUANTS  MINÉRAUX. 

iK   PILULES  TONIOrES  EMMKXAC0GUE3  LAXATIVKS  (JoanncI). 

Tartralc  fcrrico-poUssiquo 1  décigram. 

Aloèft  siiccolrin  (Aloe  gocotriiia) 3  ccntig^ram. 

Miol  blanc  J 

Racine  de  guimauve  pulv.  \        ^*  * 

M.  pour  1  pil.  —  Doses  :  2  à  10  ! 

-k   TABLETTES  FERRUGINEUSES   (Cod.  fr.). 

Tartrale  ferrico-potassique 5 

Sucre  blanc ^ 100 

Sucre  vanillé ' S 

Mucilage  de  gomme  adraganl 10 

F.  des  tablett(;s  de  1  gram.  —  Ch<i(iue  tablette  représente  5  een- 
tigram.  de  tartrate  fcrrico-potassi(iue. — Tonique  recoastituant 
—  Doses:  1  à  10! 

•  TABLETTES  DE  TARTRATE  FERRICO-POTASSIQUE  (Mialhc). 

Sucre  pulv 100 

Tartrate  ferrico-potassique 5 

Gomme  adragaut  pulv.  (Astrayalus  vents] 1 

Sucre  vanillé  à  1/8 3 

Eau 10 

F.  une  pûtc  ;  divisez  on  100  tablettes. — Cbaque  tablette  rcpré- 
fiente  5  centigram.  de  tartrate  ferrico-potassiqno. 

*    TEINTURE  DE  MARS  TARTARISKE   (Cod.  fr.). 

Limaille  de  for  pure 10 

Crème  de  tartre  pulv 25 

Eau  distillée 300 

Alcool  à  90° 5 

Mettez  la  limaille  de  fer  et  la  crôme  de  tartre  dans  une  chau- 
dière de  fer;  ajoutez  :  eau  Q.  S.  pour  faire  du  tout  une  pâle 
molle;  laissez  en  repos  pendant  2i  houros;  versez  le  reste  de 
l'eau;  f.  bouillir  pendant  2  beures  en  remuant;  remplacez  Teau 
qui  s'évapore;  laissez  déposer;  décantez;  fdtroz;f.  évaporer  jus- 
<iu'à  ce  que  le  liquide  marque  D.  1,28  (32"  B.);  ajoutez  l'alcool; 
mêlez;  fdtrez. 

—  Cette  liqueur,  d'une  couleur  brune  foncée,  n'est  pas  d'une 
composition  constante.  L'alcool  a  pour  effet  de  rempécher  do 
jnoisir.  Le  tartrate  ferrico-potassique  est  bien  préférable. 
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iK  BOULES  DE  MAJIS;  BOULES  DE  NANCY  (Cod.  fr.) 

Limaille  de  fer 1  kii. 

Espèces  vulnéraires 150  gram. 

Eau ' 1  kil. 

F.  bouillir  les  espèces  dans  Teau;  passez;  exprimez.  Versez  le 
•décocté  sur  la  limaille  de  fer;  f.  évaporer  à  siccité  dans  une  bas- 
sine en  fer,  pulvérisez  le  résidu.  Prenez  ensuite  : 

Produit  de  l'opération  précédente la  totalité. 

Tarlre  brut 1    kil. 

Espèces  vulnéraires , 150  grani. 

Eau 400     — 

F.  bouillir  les  espèces  dans  Teau;  passez;  exprimez;  mettez 
dans  une  bassine  en  fer  le  décocté,  le  produit  de  l'opération  pré- 
cédente et  le  tartre;  f..  évaporer  en  consistance  de  pàtc  ferme; 
laissez  en  repos  pendant  1  mois.  Pulvérisez  ;  prenez  : 

Composition  ci-dessus 2  kil. 

Tartre  brut  pulv 2  — 

Espèces  vulnéraires 400  gram. 

Eau 3  kil. 

F.  bouillir  les  espèces  dans  Teau  ;  passez  ;  exprimez  ;  mettez 
le  décocté  avec  les  autres  substances  dans  une  bassine  en  fer; 
f.  évaporer  jusqu'à  ce  que  la  masse  devienne  solide  par  le  refroi- 
dissement; roulez  en  boules  du  poids  de  30  gram.,  que  vous 
enduirez  d'une  légère  couche  d'huile;  f.  sécher  à  l'air  libre,  h 
l'ombre.  Au  bout  d'un  mois,  enveloppez  de  papier. 

—  Les  boules  de  Mars  représentent  un  composé  de  tartrate  de 
potasse,  de  tartrate  ferreux  et  de  tartrate  ferrique,  outre  l'extrait 
des  plantes  aromatiques.  Elles  sont  noires,  très-dures,  homo- 
gènes, inodores,  d'une  saveur  atramentaire  ;  très-solubles  dans 
Teau  qu'elles  colorent  plus  ou  moins  en  brun. 

—  La  solution  Eau  de  botde  :  remède  populaire  à  l'extérieur  con- 
tre les  contusions  (léger  astringent),  à  l'intérieur  contre  la  chlorose. 

—  Les  boules  de  Molsheim  diffèrent  des  boules  de  Nancy  parce 
qu'elles  contiennent  du  benjoin  et  d'autres  substances  résineuses. 

—  Quelques  praticiens  administrent  les  boules  de  Mars  sous 
forme  de  pil.  à  la  dose  de  1  à  5  décigram.  avant  les  repas  ;  c'est 
un  médicament  économique! 

lAr  TARTRATE    FERRICO-AMMONUCAL  ;    TARTRATE   D'AMMONIAQUE  ET  DE  FER  ; 

Feiro-Miunonium  tartaricum  ;  AmO,  T  -t-Fc^OS,  t  +  4  11  0.  (Hagcr). 

Acide  tartrique 15 

Eau  distiUéo 80 

Ammoniaque  liquide. ^•'^' 


l!2«  RECONSTIirANTS  MIN^.RAUX. 

F.   (lissoiulro  Vue.  tartriqun  dans  Teau;  salurcz  par  rammo- 
iiiaquc;  ajoutez  : 

Acido  tartri(]uc 15 

F.  (lissoiulro;  ajoutez: 

Hvilralo    IVniqiio    ivcomnionl    précipité    d  exprimé 
oiiviroii li 

ou  Q.  S.  pour  qn'iui  légor  cxros  reste  non  dissous  après  une  lon- 
jçue  dijçr'stioii  ;  filtrez  ;  f.  évaporer  à  une  douce  chaleur  pour 
réduin»  à  70;  f.  séclicr  à  l'étuve  en  couches  minces  sur  de» 
assiettos. 

—  Dosos  :  1  décij?ram.  à  4  grani.  sous  les  mômes  formes  que  le 
tartratc  forrico-potassique.  Inusité  en  France. 

^  smop  lODo-FERRÉ  (Mi^lhc). 

Sp.  de  sucre 500 

Tai'trato  ferrico-potcassiquo 8 

lodurc  de  potassium 8 

Hvdrolat  de  cannelle 8 

F.  dissoudre  le  tartrate  et  l'iodure  dans  Thydrolat;  filtres;  mê- 
lez au  sp.  de  sucre.  —  Ce  sp.  représente  5  décigram.  de  tartrate 
ferrico-potassiquc  et  5  décigram.  d'iodure  de  potassium  pour 
30  grani.  —  Doses  :  10  à  30  gram. 

—  Remplace  parliiitement  le  sp.  d'iodure  de  fer  et  doit  lui  être 
préféré  lorsqu'on  veut  combiner  l'action  thérapeutique  de  Tiodure 
alcalin  à  celle  du  fer  ! 

iK   EXTRAIT  DE  POMMES  FERRUGINEUX  (Pli.  Gcrm.) 

Pommes  acides  {Pirus  malus) 100 

Réduisez  en  pulpe  par  contusion;  mêlez  Q.  S.  de  paille  incisée; 
exprimez;  laissez  déposer  le  suc  pendant  1  jour;  décantez;  ajou- 
tez: 

Limaille  de  fer -4 

F.  digérer  au  B.  M.;  agitez  de  temps  en  temps  jusqu'à  ce  que 
le  fer  cesse  de  se  dissoudre;  laissez  refroidir;  ajoutez: 

Eau  commune  Q.  S.  pour  compléter 100 

Laissez  déposer  pendant  24  h.  ;  filtrez  ;  f.  évaporer  la  liqueur 
au  B.  M.  en  consistance  d'extrait.  Cet  extrait  contient  7  à  8/100 
de  fer  à  l'état  de  malatc  impur. 
—  Tonique  reconstituant.  —  Doses  :  1  à  5  décigram.  en  pilules. 
Préparez  de  même  V Extrait  de  coings  femigmcux. 
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iK   TEINTURE  D'EXTRAIT  DE  POMMES  FERRUGINEUX  (Ph.   Gorni.) 

Extrait  de  pommes  ferrugineux 1 

Eau  de  cannelle  vineuse 6 

F.  dissoudre;  filtrez.  —  Tonique  rcconstlluaiil.  —  Doses.:  1  à 
2  gram.  en  potion  ou  dans  du  vin. 

Préparez  de  même  la  Teinture  cTextrait  de  coings  ferrugi- 
neux, 

i<  CITRATE  FERREUX  (Bouchardat), 

Action  directe  de  la  solution  aqueuse  d'ac.  citrique  1/1  sur  la 
tournure  de  fer.  Inusité. 

-k  CITRATE  FERRIQUE;  Fc^O'.  Ci^HSCil -f- aq.  (Jcanncl). 

Acide  citrique  cristallisé 24 

Peroxyde  de  fer  hydraté  humide Q.  S. 

Eau  distijlée 24 

Employez  la  quantité  de  peroxyde  de  fer  hydraté  représentant 
10  de  peroxyde  sec.  Laissez  en  contact  à  froid  pendant  24  h.  ; 
filtrez.  F.  sécher  en  couches  minces  sur  des  assiettes  à  Tétuve  à 
+  40». 

—  Soluble  dans  Teau,  plus  sokiblc  dans  la  solution  de  citrate 
d*ammoniaque  ou  dans  Teau  légèrement  ammoniacale. 

—  Doses  :  1  décigram.  à  4  gram. 

iK   CITRATE  DE  FER  AMMONIACAL  ;  CITRATE  DE  FER  CITRO-AMMONIACAL  ; 

(Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Acide  citrique  cristallisé 100 

Peroxyde  de  fer  hydraté  humide Q.  S. 

Ammoniaque  liq.  à  22** 18 

Employez  la  quantité  de  peroxyde  de  fer  hydraté  représentant 
53  de  peroxyde  sec  ;  ajoutez  l'ammoniaque.  F.  digérer  à  +  60» 
jusqu^à  dissolution  ;  filtrez.  F.  sécher  sur  des  assiettes  en  couches 
minces.  —  La  dissolution  aurait  lieu  à  froid. 

—  Doses  :  1  décigram.  à  4  gram.,  très-peu  sapide,  surtout 
lorsqu'on  le  dissout  dans  l'eau  acidulée  par  Tacidc  citrique;  peut 
remplacer  le  tartrate  ferrico-potassique,  et  peut  être  administré 
sous  les  mêmes  formes  que  ce  dernier. 

i<   SIROP  DE  CITRATE  DE  FER  AMMONIACAL  (Cod.  fr.). 

Citrate  de  fer  ammoniacal  en  paillettes 25 

Hydrolat  de  cannelle 25 

Sp.  de  sucre 950 

F.  dissoudre  le  sel  dans  Thydrolat;  fiUrei*,  mèVei  ^>\  %^.  ^<5. 
sucre.  Ce  sp.  représente  5  décigram.  de  ciirale  àe  tet  ^wv\ûû\\vyR.^ 


130  RECONSTITrANTS  MrNËRAl'X. 

OU  ()  rriiti^rnni.  <lc  for  ]K)ur  ^  grain.;  il  n'a  pas  de  saveur  atra- 
nicntaire.  —  Doses  :  !20  à  (10  grani. 

iK   VIN  FEIIRUGINEUX  ;  VIN  CIIALIDÉ  (God.  fr.). 

('.iti'at(3  de  fer  amiuoniacal 5 

Vin  de  Mulaga 1000 

F.  dissoudre;  fdtrcz. 

—  :20  ^'raïu.  de  ce  vin  représentent  1  décigrani.  de  sel  ferriqne. 

—  Doses  :  20  à  GO  grain. 

-k    1>ASTILLKS  ItE  CITHATE  DE   FER  (Béni). 

Surre  vanillé 16 

(<itrate  de  fer  aininoiiinral 1 

Mucilage  de  goninie Q*  S. 

F.  20  pastilles.  —  Heconstituant.  —  Doses  :  ià  5  avant  iesre* 
pas.  —  Oliaque  pastille  représente  5  eentigraïu.  de  cilratc  ferricpie 
tinunoniacal. 

iK   PASTILLES  AU  CITRATE  DE  FER. 

Cjlrati?  feriicpu' 10  gram. 

Acide  citrique 10    — 

Essence  de  citron.  (Citrus  limov) 10  gouttes. 

Sucre  l)laiu' 200  gram. 

Eau ; Q.  S. 

F.  des  ])astinesà  la  goutte  de  5  décigram. — Tonique  rcconsti- 
luant.  —  Doses  :  i  à  20  par  j.  avant  les  re|uis. — Cliaquo  pastille 
représente  25  inilligrani.  de  citrate  fen'iquc. 

:Ar  VIN  FERRUGINEUX  {Drai>cr  el  Whida). 

(Citrate  ferriqne  anunoniacal 105 

Citrate  d'ammoniaque 39 

Sherry.  (Vin  d'Espagne  alcoolisé) 5000 

F.  dissoudre;  filtrez.  —  Tonique  reconstituant.  —  Doses  :  SO  à 
50  gram.  —  Ce  vin  représeate  environ  2/100  de  citrate  ferri<|ue! 

:*r  ÉLixiR  AU  ciTRO-LACTATE  DE  FER  (Soc.  dc  Pbariu.  do  Bord.). 

Citrate  ferrique  citro-amnioniacal 3 

Lactate  ferreux 1 

Élixir  de  Garus 200 

—  F.  dissoudre.  Cette  préparation  dissimule  entièrement  dans 
une  liqueur  très-agréable  dos  sels  de  fer  très-actifs. 

—  Doses  :  10  à  40  gram.  —  Ce  médicament  représente  environ 
i  décigram.  de  sels  fcrnigineux  pow  10  ^«m« 
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-k   LACTATE    DB    FBR  ;    LACTATE  DE  PROTOXYDE  DE  FER  ;  LACTATE  FERREUX , 

FcO,  C«H5  05,  3H0  (Cod.  fr). 

Laclatc  de  chaux 100  gram. 

Sulfate  feiTCux  cristallisé • 98    — 

Eau  distillée Q.  S. 

F.  dissoudre  les  sels  séparément;  mêlez;  il  se  fwme  un  préci- 
pité très-abondant  de  sulfate  de  chaux;  ajoutez  à  la  liqueur  le 
quart  de  son  volume  d^alcool  pour  compléter  la  précipitation  du 
sulfate  de  chaux  ;  assurez-vous  que  la  liqueur  ne  jirécipite  ni  par 
le  lactatc  de  chaux  ni  par  le  sulfate  de  fer,  et  ajoutez  Q.  S.  do 
l'un  ou  de  l'autre  sel  s'il  est  nécessaire;  exprimez  le  pi'écipité; 
filtrez;  f.  évaporer  au  B.  M.;  f.  sécher  à  l'étuve. 

—  On  peut  l'obtenir  directement  par  l'action  de  la  solution 
d'ac.  lactique  sur  la  limaille  de  fer. 

—  Doses  :  5  centigram.  à  5  décigram  ! 

La  supériorité  du  lactate  de  fer  a  été  affirmée  d'après  des  vues 
théoriques;  l'ac.  lactique  existant  naturellement  dans  le  snc  gas- 
trique, on  a  pensé  qu'après  l'ingestion  d'une  préparation  de  fer, 
il  devait  se  former  du  lactate  de  fer  dans  l'estomac  et  qu'il  serait 
utile  d'administrer  ce  sel  tout  formé.  La  plupart  des  thérapeu- 
tistes  pensent  que  pourvu  qu'elles  puissent  se  dissoudre  dans 
rcstomac,  poun'u  qu'elles  ne  soient  point  astringentes  et  qu  elles 
soient  administrées  à  doses  convenables,  toutes  les  préparations 
ferrugineuses  sont  à  peu  près  également  utiles. 

iK   PILULES  DE  LACTATE  DE  FER. 

Lactate  de  fer 5  centigram. 

Rac.  de  guimauve  pulv.    ) 

Sucre  blanc  pulv j   */* ^'  ^• 

Pour  i  pilule.  —  Doses  :  2  à  10  par  j.  avant  les  repas. 

i<   DRACbES  DB  LACTATE  DE  FER  (Gclis  et  Conté). 

Lactate  de  fer 5  centigram. 

Sucre  pulv Q»  S. 

Pour  1  dragée.  —  Doses  :  1  à  G  matin  et  soir  avant  les  repas. 
Très-usités! 

-k   PASTILLES  DE  LACTATE  DE  FER. 

Lactate  de  fer  pulv 5 

Sucre  pulv 92 

Suere  vanillé 3 

Mucilage  de  gomme  adragant Q*  ^* 

F.  100  pastilles.  —  Chaque  pasUlIc  reppésenic  5  cttv\.\%c«Ki.  <ifc 
lactate  de  fer!  —  Doses  :  i  à  ê. 
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i<  DRAGÉES  DE  LACTATE  DE  FER  (Bclill). 

Lactatc  de  for 9  centigram 

Ext.  de  (|uiiiquinu 9        — 

—  dii  rliubarbc 1        — 

VjixnncWc  \)u\\'.  {Laurus  cinnamomum,) 1       — 

M.  pour  1  pil.,  qu*ll  suffit  d'ciu'ober  de  sucre  pour  la  tranifor- 
mer  en  dragée. 

—  Reconstituant  qui  ne  produit  pas  de  constipation. — Dowi  : 
1  ou  2  dragées  avant  chaque  repas  ! 

:*r  PASTILLES  DE  LACTATE  DE  FER  A  LA  GOUTTE. 

Prép.  comme  les  Pastilles  au  citrate  de  fer  à  h  goutte.  (Viqf. 

p.  130). 

i<   PHOSPHATE  FERREUX  (Pli.  GcriD.). 

D'une  part  : 

Sulfate  ferreux 3 

Eau  distillée • 18 

F.  dissoudre  ;  d'autre  part  : 

Phosphate  de  soudo A 

Eau  distillée 16 

F.  dissoudre;  m.  les  deux  solutions;  lavez  le  précipité  à  Teau 
distillée  par  décantation;  f.  sécher  à  une  douce  chaleur;  puW. 

—  Rachitisme.  —  Doses  :  2  à  5  décigram.  en  pil. 

-k   PHOSPHATE  FERROSO-FERRIQUE;  PHOSPHATE  DE  FER  (Cod.  fr.). 

Sulfate  ferreux  cristallisé i 

Phosphate  de  soude  cristallisé 3 

Eau  distillée 30 

F.  dissoudre  séparément  les  deux  sels  dans  15  d'eau;  mêles; 
agitez;  après  24  h.  lavez  par  décantation  le  précipité  à  l'eau  dis* 
tillée,  jusqu'à   ce   que    l'eau  n'enlève  plus  rien;  f.    sécher. 

—  Doses  :  1  à  5  décigram. 

-k   PYROPHOSPHATE  DE  FER  CITRO- AMMONIAC  AL  (Robiquct;  God.  fr.). 

Perchlorure  de  fer.  (Solution  officinale) 156  gram. 

Pyrophosphate  de  soude  cristallisé' 84    — 

Ac.  citrique 26    — 

Ammoniaque Q.  S. 

1      •   PYROPHOSPHATE  DE  SOUDE  CRISTALLISE  (Cod.  fr.;  SoC.  de  Pli.), 

F.  subir  au  phosphate  de  soude  cristallisé  la  fusion  ignée  dans  on 

de  platine;  f.  dissoudre  dans  12  d'eau  bouillante;  filtrez;  f.  évap<HW  jusf 
V.  i,20;  f,  cristalliser  par  le  refroidlssemeuV* 
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D'une  part  :  f.  dissoudre  le  pyrophosphale  de  soude  dans  Q.  S. 
(l'eau  ;  versez  cette  solution  dans  celle  de  perchlorure  de  fer  éten- 
due de  son  volume  d'eau;  lavez  par  décantation  le  précipité  de 
pyrophosphate  de  fer  qui  s'est  formé. 

D'autre  part  :  f.  dissoudre  Tac.  citrique  dans  un  peu  d'eau: 
ajoutez  Q.  S.  d'ammoniaque  pour  faire  un  citrate  avec  excès  d'al- 
cali ;  versez  le  pyrophosphate  de  fer  dans  ce  liquide  ;  il  s'y  dis- 
soudra. F.  évaporer  en  consistance  sirupeuse;  étendez  avec  un 
pinceau  sur  des  lames  de  verre;  f.  sécher  à  l'étuye.  —  Il  repré- 
sente 18/100  de  son  poids  de  fer  métallique. 

—  Doses  :  1  décigram.  à  1  gram.  ! 

—  Le  citrate  d'ammoniaque  masque  d'une  manière  très-remar- 
quable les  propriétés  chimiques  des  sels  de  fer.  Réveil  s'est  de- 
mandé s'il  n'en  masquait  pas  aussi  les  propriétés  thérapeutiques. 
L'expérience  clinique  répond  que  le  Pijrophosphate  de  fer  ciiro^ 
ammoniacal  est  réellement  actif,  et  que  les  préparations  dont  il 
fait  partie  offrent  une  ressource  précieuse  chez  certains  sujets  très- 
impressionnables  et  difficiles  à  médicamenter. 

-k   SIROP  DE  PYROPHOSPUATE  DE  FER.  (Cod.    fr.). 

Pyrophosphaté    de    fer    citro-ammoniacal    en    pail- 
lettes    1 

Eau  distillée 12 

Sp.  de  sucre 97 

F.  dissoudre  le  sel  dans  l'eau  distillée;  filtrez;  mêlez  au  sp.  de 
sucre.  Ce  sp.  représente  2  décigram.  de  pyrophosphate  de  fer  ou 
4  centigram  de  fer  pour  20  gram.  —  11  n'a  pas  de  saveur  atra- 
mentaire.  —  Doses  :  10  à  80  gram.  ! 

iK   PYROPHOSPHATE  DE  FER  ET  DE  SOUDE  (Persoz). 

Préparez  le  pyrophosphate  de  fer  par  le  mélange  du  sulfate 
ferrique  17,  et  du  pyrophosphate  de  soude  60,  avec  eau  600;  le 
pjTophosphate  de  fer  se  redissout  dans  l'excès  de  pyrophosphate 
de  soude  ;  f.  évaporer  en  couches  minces  pour  l'obtenir  en  pail- 
lettes biiines.  —  Sel  très-peu  sapide,  très-usité  en  Angleterre, 
très-annoncé  en  France.  Le  pyrophosphate  citro-ammoniacal  du 
Codex  parait  préférable. 

iK   SIROP  DE  QUINQUINA  FERRUGINEUX  (  Grimaut). 

D'une  part  : 

Pyrophosphate  de  fer  et  de  soude 1 

Eau  distillée 30 

Sucre  blanc 70 

F.  diBsondr^  '  m  sp,  par  solution  auB.  ^\.\ 

JOUAI  ^ 
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D'antpc  part  : 

Extrait  hydro-alcoolique  de  quinquina  roujçe 5 

Alcool  à  50" 10 

F.  dissoudre;  fdtrcz;  m(Mez  au  sp.  de  pyrupliosphate  de  fer. 
Ce  sp.   représente  2  décigram.  de  pyrophosphatc  de  fèr   et 
1  décigram.  d'extrait  de  quinquina  pour  âO  gram. 
—  Doses  :  20  à  100  grain.  ! 

À   DRAGÉES  FERRUGINEUSES  (E.  Ilobiquot). 

Pyrophosphate  de  fer 1  décigram. 

Sucre  pulv Q.  S. 

Pour  i  dragée.  —  Doses  :  1  ou  2  matin  et  soir  avant  le  repas! . 

« 

-k    DRAGÉES  FERRUCINEUSES  MANNO-BISMUTËKS  (FouchOT  d'Orléans).     . 

Pyrophosphate  de  fer 5  centigram. 

S.-azotate  de  bismuth 5      — 

Manne  en  lannes  purifiée 25      — 

pour  i  dragée.  —  Clilorosc,  dyspepsie.  — Doses:  2  à  10  parj.! 

A   OLfcO-STÉARATE  FERRIQUE  (JcaiUlcl  Ct  Monscl). 

D'une  part  : 

Sulfate  ferrique  D.  1,26  (30«  B) 1 

Eau  commune 10 

M.  ;  d'autre  part  : 

Savon  blanc  coupé 8 

Eau  tiède 100 

F.  dissoudre.  M.  peu  à  peu  la  «olution  ferrique  à  la  .solution  de 
savon  jusqu'à  ce  que  le  liquide  s'éclaircisse  et  cesse  de  mousser 
par  l'agitation,  ce  qui  indique  "un  léger  excès  de  sel  ferrique; 
recueillez  le  précipité  d'oléo-stéarate  ferrique  et  lavez-le  en  le 
malaxant  dans  l'eau-froide. —  Tonique.  Usage  extérieur! 

:*r   POMMADE  A  L'OLÉO-STËARATE  FERRIQUE  (Joauncl). 

Oléo-stéarate  ferrique 100 

Axonge  benzoïnée 100 

Essence  de  thvm 1 

M.  —  Ulcères  atoniqiies;  chancres  phagédéniques.  —  Panse- 
ments ! 

A   HUILE  DE  FOIE  DE  MORUE  FERREE  (Uickcr). 

Saponifiez  d'abord  l'huile  par  le  procédé  ci-après  : 

Huile  do  foie  de  morue  {Gadus  morrhua) 10 

Solution  de  soude  caustique,  D.  1,^^  i^i^'»  "fc^ "^ 
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M.;  t  bduillir  en  agitant,  jusqu'à  saponification  ;  ajoutez  : 

Solution  de  sel  marin  25/100 10 

Cette  solution  sépare  le  savon;  passez;  exprimez.  Prenez  d'une 
part  : 

Savon  d*huile  de  foie  de  morue 6 

Eau  distillée 50 

F.  dissoudre  d'autre  part  : 

Sulfate  ferreux  cristallisé t2 

Eau  distillée 10 

F.  dissoudre;  mêle»  les  deux  solutions;  lavez  et  exprimez  le 
savon  ferrugineux  ;  enfin  prenez  : 

Savon  ferrugineux  d''huile  de  foie  de  morue 3 

Huile  de  foie  de  morue 50 

F.  dissoudre;  filtrez  : 

—  100  gram.  de  cette  huile  représentent  2  décigram.  de  fer  ! 

iK  HUUJE  DB  FOIE  DE  MORUE  FERRÉE  (Jcanncl). 

Huile  de  foie  de  morue  (Gadiis  morrhua) 250 

Eau  distillée. 250 

Carbonate  de  soude  cristallisé  pulv 14 

Sulfate  de  protox.  de  fer  cristallisé  pulv 15 

M.  dans  un  flacon  de  lit.;  agitez  de  temps  en  temps  pendant 
8  j.;  jetez  sur  un  filtre  mouillé,  l'eau  passe  d'abord;  changez  le 
récipient;  l'huile  ferrée  filtre  peu  à  peu.  Cette  huile  contient 
1/100  de  sesqjuioxydc  de  fer;  la  sîiveur  en  est  très-désagréable, 
mais  on  peut  la  m(^ler  à  la  dose  de  1/-4  à  1/5  avec  l'iiuile  de  foie 
de  morue  désinfectée;  alors  elle  devient  supportable. 

:k   HUILE  DE  FOIE  DE  MORUE  lODO-FERRKB  (Dcvcrgio). 

Limaille  de  fer 4 

Iode 17 

Eau'. ....  • • Q. S.- 

Huile  de  foie  de  morue  (Gadus  morrhua) 5000 

Triturez  le  fer  et  l'iode  avec  un  peu  d'eau;  f.  dissoudre  l'iodure 
formé  dans  l'huile  par  trituration;  filtrez.  — Cette  huile  repré- 
sente 0,2/100  d'iodure  de  fer. 

—  Reconstituant;  antiscrofuleux.  —  Doses  :  15  à  60  gram. 

T*r   CHLORURE    DE    FER    ET    D'AMHOMAQUE;    CHLORURE    FERROSO-AMMONIACAL 

(Soubciran). 

Chlorure  ferreux  desséché /* 

Chlorhvdrate  d'ammoniaque 

Eau ...% 
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F.  (lissouHro;  évaporez  à  siccité.  —  Chlorose;  rachîtisme;  KRH 
fulos.  —  D(»s<>s  1  à  5  décigrammes.  (Voy.  Mixture  de  Ckaruê») 

EAl-X  MINÉRALES  FBRRUGINKUSES 

Tn's-oommiinos ;  toujours  froides;  limpides  à  rémergeoee; 
inodores;  saveur  plus  ou  moins  atramentaire ;  se  couvrent  à  Faiir 
d'une  pellicule  irisée  et  abandonnent  un  dépôt  ocreux  où  prédo- 
mine Toxyde  ferritpie  ;  précipitent  en  noir  par  le  tanin,  en  Uea 
par  le  ferro-cyauure  de  potassium.  La  dose  de  fer  qu'elles  offrent 
à  rétat  de  combinaison  varie  de  3  centigr.  à  1  décigr.  partit; 
elles  contiennent  beaucoup  d'autres  principes  minéralisateors, 
mais  le  f<T  les  caractérise  au  point  de  vue  thérapeutique;  oay 
découvre  très-souvent  en  petites  proportions  de  rarsenic  qui  K 
retrouve  surtout  dans  les  dépdts  qu'elles  abandonnent. 

Quant  à  leur  composition  chimique,  elles  sont  : 

I"  Sulfatées.  —  Passy,  Auteuil  (Seine).  Sulfate  de  protoxjde 
de  fer;  origine  :  sulfure  de  fer;  se  dépouillent  presque 
complètement  à  l'air,  par  la  précipitation  du  fer  à  l'état  de 
sous-sulfate  ferrique. 

^  Carbonatées.  —  Bussang  (Vosges),  Orezza  (Corse),  Saltibach 
(Haut-Rhin),  Spa  (Belgique),  Pyrmont  (Westphalie).  —  Bi- 
carbonate (le  chaux  et  de  fer;  acide  carbonique,  etc.  Eaux 
gazeuses  ferrugineuses. 

3"  Crétiatées.  —  Forges  (Seine-Inférieure). 

4®  Manganésiennes.  —  Cransac  (Aveyron)  plus  manganésienne 
que  ferrugineuse;  Luxeuil  (Haute-Saône),  contient  de  Tar- 
séniatc  de  fer. 

—  Mode  d'administration,  doses  :  on  les  donne  comme  boisson 
ordinaire  aux  repas,  mêlées  avec  le  vin.  Très-rarement  en  bains. 

—  Employées  pour  la  cure  de  maladies  chroniques  très-variées, 
accompagnées  d'un  état  général  asthénique. 

—  Les  eaux  ferrugineuses  artificielles  sont  inusitées  ;  elles  sont 
très-bien  remplacées  par  les  solutions  étendues  des  divers  sels  de 
fer  dans  l'eau,  pure  ou  chargée  d'acide  carbonique.  (Voy.  Sulfak 
ferreux,  p.  113;  tartrate  ferrico-potassique,  p.  123.) 

§  i.  —  Préparations  de  manganèse. 

-k   SULFATE  DE  MANGANÎÎSE  ;  SULFATE  MANGANEUX,  MllO.SO'.iHO.  (Cod.  fr.) 

Bioxyd»'  de  magnèse  pulv )  a 

Sulfate  ferreux  cristallisé  pulv j   ^^ 

M.  ;  f.  chauffer  au  rouge  sombre  pendant  1  h.  dans  un  creuset 
do  terre;  laissez  refroidir;  pulvérisez;  ItaVlci  îjt  "i  Tft^\\sfc%  ^çw 
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3  d*eau  chaude;  filtrez;  f.  évaporera  rébuUition  et  cristalliser  par 
le  refroidissement. 

—  Sert  à  préparer  le  Carbonate  de  manganèse. 

iK   CARBONATE  DE  MANGANÈSE  ;  MnO.CO*  (Cod,  fr.) 

Sulfate  de  manganèse  cristallisé 200 

Cabonate  de  soude  cristallisé 260 

F.  dissoudre  séparément  les  deux  sels  daps  l'eau  chaude  ;  fil- 
trez ;  mêlez  ;  laissez  déposer  ;  décantez  ;  lavez  à  l'eau  chaude  par 
décantation  jusqu'à  ce  que  l'eau  n'entraine  plus  rien  ;  f.  sécher. 

—  Doses  :  5  centigram.  à  5  décigram.  en  pil.  Ordinairement  on 
associe  le  manj^anèse  au  fer. 

Quelques  chloroses  rebelles  aux  préparations  de  fer  sont  cau- 
sées par  le  défaut  de  manganèse,  un  composé  de  ce  métal  exis- 
tant en  très-petite  proportion  dans  le  sang  normal  (Hannon,  Pié- 
trequin,  Arnozan).  Le  manganèse  n'entre  pas  dans  lu  composition 
des  globules  sanguins;  les  chloroses  traitées  par  la  manganèse 
ont  guéri  malgré  ce  médicament  (Rabuteau). 

iK  PILULES  FERRO-MANGAMQUES  (Hannon,  Burin). 

Sulfate  ferreux 26 

—      manganeux 7 

Carbonate  sodtque  cristallisé 35 

Sp.  simple \ 

Miel  blanc ]   ^  ^      ^' ^' 

Opérez  comme  pour  la  préparation  des  pilules  de  Vallet.  (Voy. 
p.  115)  F.  des  pilules  de  2  décigram.,  argentées. 

—  Reconstituant;    antichlorotique.  —  Doses  :  1  à  4    pilules 
.  avant  chaque  repas  ! 

iK   POUDRE  FBRR0-MAN6ANEUSE  POUR  EAU  GAZEUSE. 

Dicarbonate  de  soude  pulv 25  . 

Sucre  blanc  pulv 75 

Sulfate  ferreux  pulv 2 

Sulfate  manganeux  pulv 1 

Mêlez  ;  ajoutez  : 

Ac.  tartrique 32 

M.  —  Dose  :  une  cuillerée  à  café  dans  un  verre  d'eau  pendant 
les  repas.  (Voy.  Poudre  gaiogène  ferrugineuse,  p.  117.) 

iK  PASTILLES  AU  LACTATE  FERRO-MANGANEUK  A  LA  GOUTTE  (Burin 

de  Buisson). 

Prép.  comme  les  Pastilles  au  citrate  de  fer  d  goutte,  (V^^^, 
p.  i30.) 
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^   PYROPIIOSf>H.\TE  DE  FER  ET  DE  MANGANÈSE  ClTRO-AMMOmACAL  (PIsrrJ). 

D'iinr*  part  : 

Pyrojihosphatc  de  soude  desséché 313 

Eau  distillée 9000 

F.  dissoudre;  flltrez; 

D'autre  part  : 

Pert'lilorure  de  fer  auliydrc 129,8 

Cidorure  de  uiangauèse  anhydre ^Sifi 

Eau  distillée 3090 

F.  dissoudre  ;  flltrez  ; 

M.  les  deux  solutions;  lavez  le  précipité  à  Teau  distîUée  pir 
décautation  ;  ajoutez  : 

Solution  concentrée  de  citrate  d*animoniaque Q.  S. 

pour  dissoudre  le  précipité  moyennant  une  douce  chaleur;  t 
séclior  sur  des  assiettes  à  Tétuve  chauffée  à  +  ^  environ. 

—  Touicpiiî  reconstituant.  —  Doses  :  1  à  5  décigram.  par  j.  en 
pilules,  en  sirop,  etc.  Ce  sel,  en  écailles  translucides  jaun&tres  et 
tris-soluhles,  est  à  iKîine  sapide. 

g  3.  —  Préparations  d'arsenic  administrées  comme  agûtits  i  <Tf  wiiNlWfi 

—  Acide  arsénieux. 

L'action  reconstituante  de  Tac.  arsénieux  et  des  prép.  arsenicales 
est  un  fait  clinique  resté  jusqu'à  présent  sans  explication  |rfaiH 
sihle.  Ces  médicaments  exercent-ils  une  action  stimulante  nir  le 
système  vasculaire  et  respiratoire,  ou  bien  produisent^  le , 
ralentissement  de  la  désassimilation  et  de  la  combustion  orga- 
nique? 

A  petites  doses  Tac.  arsénieux  est  un  des  meilleurs  toniques  et 
des  meilleurs  corroborants;  il  ne  devient  toxique  qu'à  haute  dose. 
Beaucoup  de  thérapeutistes  le  recommandent  dans  les  bronchites 
chroniques,  l'imminence  de  la  phthisie  pulmonaire,  la  chioro- 
anéniie  rebelle. 

i(   GRANULES  D'ACIDE  ARSKMEUX  ;  GRANULES  DE  DIOSGORIDE  (God.    ff.; 

Soc.  de  Ph.) 

Acide  arsénieux 1  gram. 

Sucre  de  lait AO    — 

Gomme  aratnqne  pulv 9    — 

Mellite  simple Q.  S. 

Triturez  l'acide  arsénieux  avec  le  sucre  de  lait  ajouté  peu  à 
peu,  puis  avec  la  gomme  et  le  meWilc  pour  l^\Y<i  \iwi  \xMa«ut\ié^ 
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mogène;   divisez   ea  1000  granules  argentés.    Chaque    granule 
représente  1  milligram;  diacide  arsénieux. 

—  La  fabrication' à  chaud,  connue  par  les  confiseurs  sous  le 
nom  de  granulation,  ne  comporte  pas  une  parfaite  égalité  dans 
la  division  des  médicamepts  actifs;  les  granules  d'acide  arsénieux 
du  Cod.  fr.  doivent  être  préparés  à  froid  comme  les  granules  de 
digitaline.  (A.  Schœuffele.)  (Yoy.  Granules  de  digitaline.) 

—  Consomption.  —  Doses  :  1  à  15  par  j.  î  —  Choléra  (Cohen). 
—  Boses  :  SO  à  50  par  j.  par  doses  fractionnées  de  2  granules. 

—  Congestion  cérébrale  (Ejaaaare-Piequot),  aliénés,  hallucinés, 
paralytiques  mélancoliques  exempts  d'hallucinations,  mais  présen- 
tant des  signes  de  congestion  cérébrale  (Lisle).  —  Doses  :  5  à 
16  milligram.  ea  trois  fois  avant  les  repas.  (Voy.  AniUierpé- 
tiques.) 

m.  AfiCNTS   RECONSTITUANTS  VÉGÉTAUX. 

I  I.  —  Préparations  de  quinquina  administrées  comme  agents  toniques 

reconstUuanls, 

iK  POUDRE  BB  QUINQUIMA  CALYSATA  (Cod.  fr.;  F.    H.  M.). 

£c.  de  quinquina  calysaya  mondée  (Cinchona  calysaya),  Q.  V. 

Concasses;  f.  sécher  à  Tétuve;  pulv.  jusqu'à  ce  qu'il  ne  reste 
plus  qu'un  résidu  liguevx  peu  sapide.  Rendement  :  n*  1 :  93/100: 
n»  2  :  96/100  (F.  H.  M.). 

—  Tonique  ;  doses  :  2  décigram.  à  4  gram.  —  Fébrifuge  ;  doses  : 
4  à  15  gram.  (Yoy.  Spécifiques  de  maladies  intermittentes.) 

ik  POUMUB  DE  QUINQUINA  GRIS  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Ec.  de  quinquina  gris  huanuco  {Cinchona  micrantha)^  Q.  V. 

Raclez  la  surface  pour  enlever  les  crj-ptogamcs  qui  y  adhè- 
rent; f.  séchera  l'étuve;  pulv.  presque  sans  résidu.  Rendement: 
n»  1  :  90/100;  n»2  :  96/100  (F.  H.  M.) 

Tonique.  —  Doses  :  2  décigranu  à  -i  gram. 

:Ar  POUDRE  DE  ociNQUiNA  ROUGE  {CUichona  succirubra). 

Prép.  comme  la  poudre  de  quinquina  gris. 

—  Tonique  :  doses  :  2  décigram.  à  A  gram.  —  Fébrifuge  :  4  à 
15  gram. 

-k  POOIHUI  DE  OOnCQUINA  CAMPHREE. 

Quinquina  gris  (Cinchona  micraniha) 16 

Camphre  (Laurus  camphora) 1 

Pulv.  ;  Bié&ei. 

—  Plaies  gangreneuses  et  putrides.  Saupqoâirei.  (,No^.  PomÀTt 
amiiâiptique,  p.  62,) 
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TIAANE  DE  QUINQUINA  (Cod.  fr.;  H.  P.). 

Proscrivoz  lVsp«'c«»  d'écorce  que  vous  voulez  employer. 
Iiifu8<i;  2()/l(K)  d'eau. 

Peut  étr<^  éilulcoré  avec  le  sp.  de  quinquina  90  à  60/1000.- 

—  Toni(iue;  fébrifujxo. —  Doses  :  par  verres! 

nKCOCTION  DE  QUINQUINA  f.RlS. 

Quinquina  gris  concass.  ^Cmc/^namicmnfAa)..     30  graai.   - 

Ec.  d'oiangiî  ain.  (Citrus  bigaradia) 5    — 

Eau .' 1  lit. 

F.  bouillir  rérorco  do  quinquina  jusqu'à  réduction  à  i/^  litre.; 
passez  ;  ajoutez  Técorce  d'orange  ;  laissez  infuser  jusqu^au  refirOH 
dissemcnt;  passez. 

Cet  infu^^é  qui  se  trouble  par  le  refroidissement,  ne  doit  pM 
(Hro  fdtré.  —  Tonique.  —  Doses  :  par  verres. 

DECOCTION  DE  QUINQUINA  JAUNE.  (F.  H.  M.) 

Pré|).  comme  la  Décoction  de  quinquina  gris,  (F.  H.  M.) 

—  Tonique  ;  fébrifuge.  —  Doses  :  par  verres. 

^    ALCOOLÉ  DE  QUINQUINA  JAUNE;  TEINTURE  DE  QUINQUINA  JADIU 

(Cod.  fr.;  Soc.  do  Pb.) 

Quinquina  calvsaya  pulv.  gross.  (Cinchona  cahjsaya)  ...    1  • 
Alcool  à  GOo.  .\  . .' 5 

Versez  peu  h  peu  l'alcool  sur  la  poudre  de  quinquina  dans  ri|H' 
pareil  à  déplacement  ;  ajoutez  Q.  S.  d'alcool  à  OO^  pour  obtenir  5 
de  teinture.  — Tonique,  fébrifuge.  —  Doses  :  5  à  20  gram.  ;  jamais 
prescrit  isolément. 

•k   ALCOOLÉ  DE  QUINQUINA  JAUNE  (F.  H.  M.) 

Prép.  comme  VAlcoolé  de  quinquina  gris  F.  H.  M. 
Rendement  :  85/100  d'alcool. 

—  Doses  :  5  à  20  gram.  en  potion,  ou  dans  du  vin. 

•  ALCOOLK  DE  QUINQUINA  JAUNE  (IMl.  Blilanil.). 

Quinquina  jaune  gross.  pulv.  {Cinchona  calysatja,}.,      219 
Alcool  à  OO» 1000 

Opérez  par  macération  et  déplacement;  ajoutez  sur  le  résidu 
alcool  à  fyô»  Q.  S.  pour  compléter  1000  d'alcoolé. 

—  Doses  :  10  à  40  gram.  en  potion  ou  avec  du  vin. 

-k  ALCOOLK  DE  QUINQUINA  CRIS  ;  TEINTURE  DE  QUINQUINA  CRIS  (God.  fr.). 

Prép.  comme  la  Teinture  de  quinquina  jauue;  V\^. 
—  Tonique.  —  Doses  :  5  à  ^  gram.  *,  iattv^û^  v^t^^ivW  \^Vsas«*^ 
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-k   ALCOOLé  DE  QUINQUINA  GRIS  (F.  H.  M.). 

Ec.  de  quinquina  gris  (Cinchona  micrantha) 1 

Alcool  à60» 5 

F.  macérer  pendant  8  j.  ;  passez  ;  exprimez  ;  filtrez. 
Rendement  :  85/100  d*alcool  employé. 

— Tonique,  fébrifuge  accessoire. — Doses  :  5  à  20  gram.  en  po- 
tion, dans  du  vin  ;  jamais  prescrit  isolément. 

-k   ALCOOLÉ  DE  QUINQUINA  ROUGE;  TEINTURE  DE  QUINQUINA  ROUGE 

(Cinchona  succirubra)  (Cod.  fr.), 

Prép.  comme  la  Teinture  de  quinquina  jaune  ;  1/5. 
—  Tonique,  fébrifuge.  —  Doses:  5  à  20  gram.;  jamais  isolé- 
ment. 

k  ÉLIXIR  ANTISEPTIQUE  (Chaussicr). 

Quinquina  jaune  {Cinchona  calysaya) 60 

CascariUe  (Croton  eluteria) 15 

Cannelle  Ceylan  (Laurus  cinnamomum) 12 

Safran  (Crocus  salivus) 2 

Vin  d'Espagne. .    I  -^ 

Alcoo!à5?...    I  «^ ^ 

Concassez  les  écorces;  incisez  le  safran.  F.  macérer  pendant 
8  j.  ;  passez  ;  ajoutez  : 

,   Sucre  blanc 150 

F.  dissoudre  ;  filtrez  ;  ajoutez  : 

Êther  sulfurique  pur 0 

M.  —  Tonique  ;  stimulant  ;  antispasmodique.  —  Doses  :  20  à 
fiO  gram. 

Rendu  célèbre  par  Chaussier  qui  remployait  contre  le  typhus 
en  1814  et  en  1815. 

A   ÉLIXIR  FÉBRIFUGE  DE  HUXHAM  ;    TEINTURE  ANTISEPTIQUE;    ALGOOLÉ  DE 

QUINQUINA  COMPOSÉ  (Ph.  Britann.  ). 

Quinquina  jaune  gross.  pulv.  (Cinchona  calisaya)...  109 

Ec.  d*orange  amère  divisée  (Citi'us  higaradia) 54 

Rac.  de  serpentaire  concass.  (Aristolochia  serpen- 

taria.) 27 

Safran  incisé  {Crocus  sativus) 6 

Cochenille  pulv.  (Coccus  cacii) 3 

Alcool  à  60<» 1000 

Opérez  par  macération  et  déplacement  ;  ajoutez  sur  le  résidu 
Q.  S .  d*alcool  à  60°,  pour  compléter  iOOO  d'alcoolé. 
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—  Toni(iu(>,  f'ébrifii^n.  —  Doses  :  10  à  40  gram.  avec  du  vin  <m 
en  potion. 

^  alcoolk;  de  quinquina  composé  ;  élixir  robora^it  de  whttt 

(IMi.  AUcm.). 

Quin({iiina  jaiino  ])itlv.  (Cinchona  caltjHatja) 21 

Rac.  de  geiUiane  pulv.  (Gentiana  lutea) 7 

Zestes  d'oranj^e  [Citrus  aurantium) 7 

Alcool  à  1)5» 122 

Hvdrolat  de  cannelle 42 

F.  macénT  pendant  8  j.  ;  passez  ;  exprimez  ;  fdtrez  ;  ajoutei  nr    , 
le  résidu  Q.  S.  d'nn  mélange  d'alcool  à  85",  3,  et  Inxirolat  decm- 
nrlle,  1,  pour  obtenir,  après  nouvelle  expression  et  fiUration, 
14^  d'alcoolé. 

—  Tonique  — Doses  :  10  à  30  gram.  ;  fébrifuge,  20  à  60  gram. 
en  potion  ou  avec  du  vin  ! 

•k  EXTHAiT  DE  QUINQUINA  JAUNE  LIQUIDE  (Ph.  Britann.  ;  Soc.  de  Ph.). 

Quinquina  jaune  (Cinchona  calysaya) 20 

Eau  distillée Q.  8. 

Alcool  à  90 1 

F.  iniic('rc/  le  quinquina  dans  50  d>au  pendant  24  h.;  agita 
souvent;  v;rsez  dans  le  percolateur;  épuisez  le  quinquina  par 
'  280  d'eau,  f.  évaporer  sans  dépassor  la  température  de  4-  70*  jus- 
qu'à ce  que  le  litjuide  soit  réduit  à  Sô»"  ;  laissez  refroidir  ;  filtre»> 
continuez  l'évaporation  jusqu'à  ce  que  le  volume  du  liquide  soit 
réduit  à  A"'"  ;  alors  ajoutez  l'alcool  pour  obtenir  5"  d'extrait  fluide 
représentant  environ  4  f.  son  poids  de  quinquina. 

Cette  formule  remplace  YEssence  de  quinquina,  ou  la  Liqueur 
antinévralgique  de  Battley, 

—  Tonique;  antinévralgique.  —  Doses:  3  décigram.  à  2  gram 
3  ou  4  f.  par  jour  ! 

*   EXTRAIT  DE  QUINQUINA  CALYSAYA  (Cod.  ff.;  F.  H.  M.). 

Quinquina  calysaya  pulv.  gross.  (Cincfiona  calysaya)...     1 

Alc()(»l  à  60- .' 6 

Eau  distillée 1 

Épuisez  le  quinquina  par  l'alcool  dans  l'appariîil  à  déplacement, 
distillez  au  B.  M.  pour  retirer  tout  l'alcool  ;  versez  l'eau  froide  sur 
le  résidu;  agitez  de  temps  en  temps;  après  12  li..  de  macération, 
fdtrez  ;  f.  évaporer  au  B.  M.  en  consistance  pilulaire  Ronde- 
ment :  154/1000. 

—  Tonique;  doses:  1  décigram.  à  4  ^tam.  l  —  V<îV\vifu^e,  2  à 
JO  gram.  ! 


\ 
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-k  EXTRAIT  DE  ftUlKQCniA  «US  (Cad.  fr.;  F.  H.  M.;  Soc.  de  Ph.i. 

Quinquina  gris  huanuco  {Cinehona  micrantha) 1 

Eau  distillée  bouillante.. , it 

-Pulv.  gross.  le  quinquina-;  f.  infuser  dans  8  d*eau  pendant  2i  h.; 
agitez  de  temps  en  temps  ;  passez  ;  faites  infuser  le  résidu  dans 
4  d'eau  ;  passez  ;  exprimez  ;  filtrez  et  f.  évaporer  séparément  les 
liqueurs  au  6.  M.  jusquen  consistance  sirupeuse;  réunissez-les 
pour  achever  Tévaporation  en  consistance  d'extrait  mou.  Rende- 
ment 19/100. 

—  Tonique,  fébrifuge  accessoire.  —  Doses  :  1  décigram.  à 
4  gram.  ! 

iK  EXTRATT  :OE  QUiNODlifA  ROOOE  (CtNcftomi  tuecimbra)  (God.  fr.V 

Prép.  comme  YExtrait  de  quhiquhm  calysat/a. 
— Tonique  ;  doses  :  1  décigram.  à  4  gram.  —  Fébrifuge  ;  doses  : 
j  à  10  gram.  ! 

^.  EXTRAIT  HTimOALCOOLIQCE  DE  Qri^QUTXA  CALYSAYA  (Cod    fr.; 

Soc.  de  Ph.). 

Quinquina  calysava 'gross.  pulv.  (Cinchona  calysaya). . .     1 
Alcool  à  60 " 6 

Humectez  le  quinquina  d'alcool;  introduisez-le  dans  l'appareil 
à  déplacement;  fermez  Fappareil;  laissez  en  contact  pendant 
Si  h.  ;  épuisez  le  quinquina  par  le  reste  de  l'alcool  ;  distillez  pour 
retirer  cêlui-Hsi  ;  f.  évaporer  au  B.  M.  en  consistance  d'extrait  mou. 
fondement  27/100. 

— Tonique  ;  doses  :  1  décigram.  à  4  gram.  — Fébrifuge  ;  doses 
1  à  8  gram.  ! 

-k  EXTRAIT  ALCOCLIQaB  :DB  QUIRQUrNA  GRIS  (God.  fr.). 

Prép.  comme  YExtr.  alcoolique  ée  digikUe.  Rendement  21/100 
— Tonique;  fébrifuge  accessoire. — -Doses:  1  décigram.  à^igram.! 

k  EXTRAIT  ALCOOLIQUE  DE  QUINQUINA  ROUGE  (CoiI.   fr.). 

Prép.  comme  VExtr.  alœoUque  de  digitale.  Rendement  25/100. 
—  Tonique;  fébrifuge  accessoire.  —  Doses  ;  1  décigram.  à 
4  gram.  ! 

T*r  EXTRAIT  RÉSINEUX  DE  QUINQUINA. 

Quinquina  jaune  gioss.  pulv.  (Cinekona  calysaya),    Q.  V. 
Alcool  à  85* Q.  S. 

Épuisez  le  quinquina  par  l'alcool  ;  distillez  au  B.  M.  ;  séparez  le 
liquide  aqueux  trouble  qui  reste  dans  l'alambic  ;  recueillez  l'extrait 
résineux  insoluble  ;  f.  sécher.  —  Ti*ès-riche  en  alcalovAcs. 

-- Tonique,  fébrifuge,  —  Doses  :  5  décigram.  à  4  gram.l 
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i<  EXTRAIT  SEC  DE  QUINQUINA  (God.  ff.). 

Extrait  de  quinquina  gris  huanuco Q*  ▼• 

Faites  avec  eau  distillée  Q.  S.  une  dissolution  en  consistaïuede 
sp.  épais  ;  étendez  sur  des  assiettes  au  moyen  d*un  pinceau  ;t  fi- 
cher à  l'étuvc. 

—  Tonique  ;  fébrifuge  accessoire.  —  Doses  :  1  décigram.  à 
4  gram.  ! 

-k   EXTRAIT  DE  QUINQUINA  (H.  P.). 

Quinquina  gris  gross.  f)ulv.  (Cinchona  micrantha) . . .      1 
Eau  distillée  bouillante 12 

F.  infuser  le  quinquina  pendant  24  h.  dans  8  lit.  d*eau;  pftHei; 
f.  une  seconde  infusion  avec  le  marc  et  4  lit.  d'eau  ;  réuniases  toi 
liqueurs  ;  laissez  déposer  ;  passez  ;  f.  évaporer  au  B.  M.  jiU|qii*8> 
consistance  d'extrait  mou. 

—  Tonique  ;  fébrifuge  accessoire.  —  Doses  :  1  à  4  gram« 

-k  SIROP  DE  QUINQUINA  GALYSAYA  (Cod.  fr.;  Soc.  de  Ph.). 

Quinquina  calvsaya  gross.  pulv.  {Cinchona  calysaya).  100 

Alcool  à  30»..*^. 1000 

Eau Q.  8. 

Sucre  blanc 1000 

Epuisez  le  quinquina  par  l'alcool  dans  l'appareil  à  déplaça* 
ment  ;  ajoutez  sur  la  poudre  environ  100  d'eau,  pour  obtenir  1008 
de  colature;  distillez  au  B.  M.  pour  retirer  tout  l'alcool;  laism 
refroidir  ;  filtrez  ;  ajoutez  le  sucre  ;  f.  concentrer  au  B.  M.  pour 
obtenir  15^  de  sirop. 

—  Tonique;  fébrifuge  accessoire.  —  Doses:  10  ù  100  gram.  ! 

k   SIROP  DE  QUINQUINA  FERRUGINEUX  (Gauvinièrc). 

Sp.  de  quinquina  au  malaga.  (God.  fr.) 200 

Solution  d'iodure  de  fer  à  1/10 10 

Acide  citrique , 1 

F  dissoudre  l'ac.  citrique  dans  la  solution,  d'iodure  de  fer  ;  nL 
—  Ce  sp.  représente  1  décigram.  d'iodure  de  fer  pour  20  gram.  ; 
il  est  stable  et  d'une  saveur  atramcntaire  à  peine  sensible. 

—  Tonique  reconstituant  ;  antiscrofuleux.  —  Doses  :  10  à 
100  gram.  !  {lodurede  fer^  p.  118;  Antiscrofuleux.) 

k  SIROP  DE  QUINQUINA  AU  VIN  (Cod.  fr.;  Soc.  de  Plï.). 

Extrait  aqueux  de  quinquina  calj'saya 1 

Vin  de  Malaga 43 

Sucre  blanc 56 

F.  dissoudre  l'extrait  dans  le  viw,  ùUïei-,  îv\Q\xV.Çii  \^  çA\^tv^ 
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'.  dissoudre  au  B.  M.;  laissez  refroidir;  passez.  —  lâO  gram.  de 
^  sp.  représentent  2  décigram.  d'extrait  de  quinquina. 

—  Tonique  stomachique  ;  fébrifuge  accessoire.  —  Doses  :  20  à 
iOO  gram^  et  plus  ! 

-^    SIROP  DE  QUINQUINA  GRIS  IIUANUCO   (CoU.  fr.). 

Prép.  comme  le  Sirop  de  quinquina  calysaya  en  employant  le 
double  d*écorce  de  quinquina  gris,  pour  la  même  quantité  des 
autres  substances.  —  Tonique.  —  Doses  :  15  à  100  gram.  ! 

iK   SIROP  DE  QUINQUINA  (H.  P.). 

Quinquina  gris  en  poudre  demi-fme.  {Cinchona  hua- 

nuco) 1 

Sucre  blanc 15 

F.  bouillir  le  quinquina  dans  10  d'eau  pendant  1/2  h.  ;  passez  ; 
f.  une  nouvelle  décoction  dans  une  même  quantité  d'eau  ;  passez  ; 
réunissez  les  liqueurs  ;  f.  évaporer  pour  réduire  de  moitié  ;  ajoutez 
le  sucre  et  f.  cuire  à  ^B.  —  Tonique.  —  Doses  :  15  à  100  gram.  ! 

SIROP  DE  QUINQUINA  GRIS  HUANUCO  AU  VIN  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  le  Sirop  de  quinquina  calysaya  au  vin,  en  em- 
ployant le  double  d'extr.  de  quinquina  gris  pour  la  môme  quantité 
des  autres  substaîices.  20  gram.  de  ce  sp.  représentent  i  déci- 
gram. d'extr.  de  quinquina  gris.  —  Tonique.  —  Doses  :  10  à 
100  gram.  ! 

iK  SIROP  DE  QUINQUINA  GRIS  FERRUGINEUX  {Cod.  fr.), 

Sirop  de  quinquina  gris  au  vin 100 

Citrate  de  fer  ammoniacal 1 

F.  dissoudre  le  citrate  de  fer  dans  2  d'eau  distillée  ;  filtrez  ; 
mêlez  avec  le  sp.  ;  20  de  ce  sp.  représentent  2  décigram.  de  sel 
fcrrique  et  4  décigram.  d'extr.  de  quinquina  gris. 

—  Tonique  reconstituant;  fébrifuge  accessoire.  —  Doses:  10  à 
100  gram.  ! 

:*c  VIN  DE  QUINQUINA  JAUNE  (Cod.  fr.;  Soc.  de  Ph.). 

Quinquina  calysaya  concassé  (Cindiona  calysaya) ....        3 

Alcool  à  60»..'.. .' ].........        6 

Vin  rouge 100 

Laissez  l'alcool  en  contact  avec  le  quinquina  pendant  24  h.  en 
vase  clos;  ajoutez  le  vin;  laissez*  macérer  pendant  10  j.  ;  agitez 
de  temps  en  temps  ;  passez  ;  exprimez  ;  filtrez.  Pour  la  prépara- 
lion  en  grand,  voy.  ci^après. 

Le  vin  rouge  est  partiellemoni  décoloré  par  \a  ùbv^  W^xv^xïïb* 
Jeannsl.  ^ 
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quinquina,  qui  retient  en  mémo  temps  une  forte  proportion  d'al- 
caloïde. (Soubeiran.)  Le  vin  blanc  d'Espagne  est  à  préférer  pour 
la  prépai*ation  des  vins  de  quinquina. 

Prép.  le  vin  de  Quinquina  au  madère  ou  au  malaga  avec  les 
mêmes  proportions  d'éc.  de  quinquina  et  de  vin,  mais  sans  alcod. 

—  Tonique,  fébrifuge.  —  Doses  :  50  à  150  gram.  ! 

-k  VIN  DE  QUINQUINA  JAUNE  (F.  H.  M.)- 

Quinquina  jaune  gross.  pulv.  (Cinckona  calysaya), ...      1 

Alcool  à  60* 2 

Vin  rouge 15 

F.  macérer  la  poudre  avec  Talcool  pendant  ^  h.  ;  ajoutez  le 
vin  ;  f.  macérer  pendant  8  j.  ;  agitez  df  temps  en  temps;  passes  ; 
exprimez;  filtrez.  Rendement:  151/150  do  vin  rouge  employé.— 
Tonique  ;  fébrifuge  accessoire.  —  Doses  :  50  à  150  gram. 

—  Pour  peu  qu'on  opère  en  grand,  il  faut  se  servir  d'un  mue 
à  robinet  inférieur  qui  permette  de  tirer  le  vin  clarifié  par  le  r^ 
pos  ;  on  évite  ainsi  les  embarras  et  les  pertes  résultant  de  la  fll- 
tration.  Le  dépôt  seul  doit  alors  être  exprimé  et  filtré. 

—  Dans  les  ambulances  le  Vin  de  quinquina  peut  être  pr^jMiré 
d'après  la  formule  suivante  : 

• 

Vin  rouge 100 

Alcoolé  de  quinquina  jaune 8 

Faute  d'alcoolé  de  quinquina,  on  pourra  faire  dissoudre  1  d'ex- 
trait de  quinquina  jaune  dans  100  de  vin  rouge. 

—  Le  vin  de  quinquina  préparé  extemporanément  par  le  mé- 
lange d'alcoolé  de  vin  rouge  est  trouble  ;  mais  au  point  de  yw 
thérapeutique  il  est  très-bon,  car  l'alcool  à  60°  est  le  meilleur 
dissolvant  des  principes  actifs  très-complexes  qui  sont  contenus 
dans  les  écorces  de  quinquina. 

•  VIN  DE  QUINQUINA  GRIS  (F.  H.  M.) 

Prép.  comme  le  Vin  de  quinquina  jaune  (F.  H.  M.)  Rendement 
environ  152/150  de  vin  rouge  employé.  — Tonique.  —  Doses  :  50  i 
150  gram. 

Aux  armées  on  peut  le  préparer  soit  avec  Talcoolé,  soit  avec 
l'extrait  de  quinquina  gris.  (Voy.  ci-dessus  '.  Vin  de  quinquinA 
jaune.  F*  H.  M.) 

iK  VIN  DE  QUINQUINA  GRIS  (Cod.  fr.)i 

Prép.  comme  le  Vin  de  quinquina  jaune  (Cod.  fr.),  en  employa 
le  double  de  quinquina  gris  pour  la  même  quantité  des.  toi 
substance»,  —  Tonique.  —  Doses  :  50  à  150  gram.  !  --.i 


VINS  DE  UinNUUINA  l-i? 

^   VIN  DE  QUINQUINA  (H.  P.). 

Quinquina  gris  concassé  (Cinchona  micrantiia) 9 

Alcool  à  60- 20 

Vin  rouge 100 

Tin  blanc 50 

Teraes  Talcool  sur  le  quinquina  ;  laissez  en  contact  dans  un  vase 
liBfiDé,  pendant  24  h.  ;  ajoutez  le  vin  ;  f.  macérer  pendant  10  j., 
ea  agitant  de  temps  en  temps  ;  passez  ;  exprimez  ;  filtrez.  (Voy.  Vin 
ie  qumquina  jaune  F.  H.  M.  p.  146) Doses  :  50  à  ISOgram.  ! 

^   VIN  DE  QUINQUINA  GOMPOSé  (Cod.  fr.)* 

Quin(iuina  j.  concassé  (Cinchona  calysaya).... ^.  10 

fie.  d'orange  amère  (Citrus  bigaradia) )  . 

n.  de  camomille  (Anthémis  nobilis) |    ^^ 

Alcool  à  80» 10 

Vin  blanc  généreux 90 

F.  macérer  les  éc.  de  quinquina  et  d*orangc  et  la  camomille 
dans  Talcool  et  le  vin  pendant  10  j.  ;  agitez  de  temps  en  temps  ; 
flitrez. 

— Tonique,  fébrifuge.  —  Doses  :  50  à  150  gram.  I 

—  Remplace  le  Vin  de  Séguin, 

VIN  Drr  DE  sécUiN  (Soc.  de  Pharm.  do  Bord.). 

Quinquina  j.  concassé  (Cinchona  calysaya) \ 

Ec.  d'orange  amère  (Citrus  bigaradia) [  aa     1 

FI.  de  camomille  (Anthémis  nobilis) ) 

Vin  de  Malaga 50 

F.  macérer  pendant  6  j.  ;  filtrez.  —  Doses  :  50  à  150  gram.  ! 

^xixm  TONIQUE  (Pierquin). 

Aloès  succotrin  {Aloe  socolrina) 8 

Myrrhe  {Balsamodendron  myrrha) 8 

Absinthe  (Artemisia  absinthium) 15 

Petite  centaurée  (Erythrœa  centaurium) 15 

Quinquina  jaune  {Cinchona  calysaya) 15 

Safran  (Crocus  sativus) 4 

Ee.  d*orange  amère  (Citrus  bigaradia) 12 

Vin  d^Espagne. . . .  • 1000 

F.  macérer  pendant  1  j.  ;  passez  ;  exprimez  ;  ajoutez  : 

Sucre  blanc 245 

F.  dissor 

"— toDÎ  e  et  légèrement  laxatif.  —  Doses  :  10* 

10  gniM  ^sentent  environ  6  centigram.  d'aloéi^ 


r 
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Cilrulu  (le  toe  uiiimuniacal 

Vin  de  quiTir|uina  gris  au  malaga 

F. dissoudre  le  cili'ale  de  fer  daaitO  d'eau  disl,  ;  mèlei  ;  Altrez.  1 
— 10  gram.  de  ce  vin  reprérentenl  environ  1  décîgram.  de  sel  fer-  | 
rique. — Tonique  rcconstiluanl.  —  Doses;  30  à  100  grain,  ! 

Le  Fi  H.  M.  prescrit  d'employer  te  vin  de  quinquina  gris  ai 
rouge  ordinaire  et  C'y  mflcr  le  citrate  de  (er  ammoniacal  dissout 
iltuis  le  iloublo  de  son  poids  d'eau  distillée  et  de  ftllrcr,  mais  celle  J 
'  préparation  ne  tarde  pas  à  se  (rouhler. 

*  vin  DE  DUIKDI'INA  AU  Cl^i;  VIH  Dï  BEJtaUEH:  HUKI-hIVA  ([IsiinK]'). 

Vin  li'E«pagne 2  lit. 

Qainquina  j.  pulv.  fCinchona  calysaija} .    1  ,  ,^ 

Café  torréfié  jiulv.  (Co/ïea  orniico.;....    j   ""    i*«  (-rHin, 

Lactate  de  fer 1      — 

Méiei  le   quinquina  et  le  café;  Irailez-lcs  par  di'pluccmciil! 
ajoutez  lit  lactate  de  fer;  mâlez;  Gltrcz. 

—  Telle  est  la  farmule  primitive  du  vin  de  Serghem  ;  un  préci- 
pité aiai^i  Hliondant,  qui  entraîne  une  certaine  proporUoa  d'oxjdc 
de  fer,  apparaît  lorsqu'on  ajoute  le  laclato  de  fer,  et  te  produit 
encore  peu  à  peu  dans  le  liquide  filtri:;  ce  prijcipité  eil  moindre 
et  la  préparation  est  plus  stable  lorsque  U  dose  de  lactate  de  fer 
est  <lissoulo  dana  UDe  petite  quantité  de  via  acidulé  par  1  gnai. 
d'acide  citrique,  avant  d'âtro  mile  il  la  n  '  '  '  .  ' 
quioa  au  café.  Le  vin  de  Berghem  représents  pour  !0  gram.  Ici 
principes  aclifs  de  1  gram.  de  quinquina  et  de  1  g 
plus  environ  1  ccntigram.  de  lactate  de  fer, 

—  Doses:  10  il  00  grain,  avant  les  repas! 

*  viH  toMoUE  ne  aviMiuiKA  jti'  CACAO,  nrr  lUNiauE 
SL'GEAUD  {Soc.  if  Phnriti.  Ac  Bord.). 

Cacao  c-iraquc  torréfié  (  Tfieobroma  eaeao) 

Uuinquina  cal^saja  {Cinehoiui  ctli/saya) 

Vin  de  MalogB 

Alcool  à  85' 

I      D'une  part  ;  concauol  le  quinquina  i  lajuei-le  niacérw  p 
[•dtnl  8  joun  dans  le  via  de  Malaga;  llltrei. 

D'autre  part  :  versci  l'alcool  sur  le>  cacao  torréfié  el 
meBl  broyé;  cxpoiex   le  mélange  à  une  lempératuru  ie  +  5. 
agitci  de  lempi   en  tempe  pendant  8  jours,  distille:  nlort  podC 
retirer  la  majeure  partie  de  l'alcuol.  el  verspi  te  résidu  dan*  ^ 
vin  ««i^iMnnina;  Minu  nwMnr  poodnt  tS  je 


quinquina;  potions,  etc.  H\i 

-^  Le  vin  de  Bugeaud  ne  retient  rien  des  principes  nutritifs 
du  cacao  et  est  dépouillé  de  {Presque  tous  les  principes  actifs  du 
quinquina.  (Magne-Lahens.) 

POTION  TONIQUE  (Cod.  fr.;  H.  P.). 

Sirop  de  quinquina 25 

Alcoolat  de  mélisse 5 

Hydrolat  de  menthe  poivrée 30 

Eaii  commune 90 

M.  —  Tonique  ;  stimulant.  —  Doses  :  par  cuillerées  à  bouche. 

POTION  DE  QUINQUINA  (F.  H.  M.). 

Quinquina  j.  concassé  {Cinchona  calysaya) 10  gram. 

Alcoolé  de  cannelle 5 

Sirop  simple 30 

Eau Q.  S. 

Pour  100  gram.  de  décocté.  Faites  bouillir  le  quinquina  dans 
Teau  pendants  min.;  laissez  infuser  jusqu'au  refroidissement; 
passez  ;  ajoutez  Talcoolé  et  le  sirop. 

—  Tonique  stimulant.  —  Doses  :  par  cuillerées  ù  bouche. 

GARGARISME  DÉTERSIF  (Brande). 

Décocté  de  quinquina,  6/100 100  gram. 

Infusé  de  roses  rouges,  2/100 100    — 

Alcoolé  de  myrrhe 8    — 

Acide  chlorhydrique. 10  gouttes. 

M.  —  Angines  pultacées ,  gangreneuses  ;  stomatites  ulcéreuses, 
Korbutiques!  (Voy.  Spécifiques  des  affections  diphthéritiques.) 

LOTION  AVEC  LE  QUINQUINA  (H.  P.). 

Quinquina  gris  concassé  (Cinchona  huanuco)...    30  gram. 

F.  bouillir  pendant  1  h.  avec  Q.  S.  d*eau  pour  obtenir  1  litre  de 
décocté;  passez  le  liquide  chaud. 

— Tonique  ;  lavage  des  plaies  atoniques  ;  applications  ;  injections  ! 
—  Vous  pouvez  doubler  la  dose  d'écorce ,  employer  une  autre 
^rte  de  quinquina,  etc.  Le  mélange  de  l'alcoolé  de  quinquina  h 
Teau  froide  dans  la  proportion  de  1/20  répondrait  à  peu  près  à 
la  même  indication. 

c£rAT  a  l'extrait  de  QUINQUINA. 

Extrait  alcoolique  de  quinquina  pulv 1 

Cérat  de  Galien 10 

M.  —  Tonique;  ulcères  gangreneux. 
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^  2.  Préparations  de  rhubarbe  et  d'aîoèê  adminiitrées  comme 

stomachique». 

POUDRE  STOMACHIQUE  (Hôp.  de  Londftt). 

Rhubarbe  pulv.  (Rkeitm  palmatum) 5  décigra» 

Gingembre  pulv.  {Zingiber  officinale) 5       — 

FI.  de  camomille  pulv.  {Anthémis  nobilis). . .    1  gram. 

M.  pour  un  paquet.  —  Doses  :  1  paquet  par  jour  une  heure 
avant  ou  après  le  principal  repas. 

^k   VIN  DE  RHUBARBE  AROMATIQUE  (Guibourt). 

Rhubarbe  (Rheum  palmatum) 15 

Cannelle  (Laurus  cinnamomum) 2 

Vin  de  Malaga 500 

F.  macérer  pendant  4  j.;  passez  ;  exprimez  ;  filtrez.  —  Stoma- 
chique, laxatif.  —  Doses:  5 à  25  gram.  avant  chaque  repas! 

—  10  gram.  de  ce  vin  représentent  les  principes  solubles  de 
3  décigram.  de  rhubarbe. 

'k  PILULES  DE  RHUBARBE  COMPOSÉES  (Ph.  Britann.). 

Rhubarbe  exotique  puU.  {Rheum  palmatum).  3  centigram. 

Aloès  succotrin  {Aloe  socotrina) 2       — 

Myrrhe  {Balsamodendron  myrrha) 15  milligram. 

Savon  amygdalin 15        — 

Essence  de  menthe 2       — 

Mélasse 4  centigram. 

M.  pour  faire  1  pilule.  Formule  décimale  approximative.  -^ 
Tonique,  stomachique,  laxatif  :  doses  :  1  à  2  !  —  Purgatif  :  doses  : 
2  à  10! 

iK  PILULES  ANTE  CIBUM  (God.    fr.). 

Aloès  du  Gap  {Aloe  ferox) 1  décigram. 

Extrait  de  quinquina  gris  huanuco 5  centigram. 

Gannelle  pulv.  {Laurus  cinnamomum) 2       — 

Sirop  d'absinthe 3        — 

F.  1  pil.  —  Tonique  stomachique,  laxatif  :  doses  :  1  ou  2  pU. 
avant  chaque  repas  !  —  Purgatif  :  doses  :  2  à  10  pil.  !  (  Voy.  Spé^ 
doux  de  V appareil  digestif). 

—  Les  Grains  de  vie  ou  Pilules  de  Cleramhourg  sont  analogues. 

iK  PILULES  STOMACHIQUES  (F.  H.  M.). 

Aloès  succotrin  {Aloe  socotrina) 5  centigr. 

Ext.  aq.  de  quinquina  (Cinchoua  ca(t|saya) . .      2      — 
Canneiic  Gcylan  pulv.  (Laurus  cinuamomumV     ^     — 


<>UASS1A   AU  AU  a;   lUTTKHA.  \'i\ 

M.  poui'  1  pu.  —  Doses  :  1  à  4  par  j.  !  —  A  plus  haules  dosos, 
Plies  seraient  purgatives. 

^  iLECTTAIRB  DE  SAFRAN  COMPOSÉ;  CONFECTION  D'HYAGLNTHE  (CoU.  fr.). 

Terre  sigillée  préparée 8 

Yeux  d*écrevisses  porphyi'isés 8 

GanucUe  de  Ceylaa  (Laurus  einnamomum) 3 

Dictame  de  Crète  (Origanum  dictamniis} 1 

Santal  citrin  (Santalum  album) 1 

Santal  rouge  {Pterocarpus  indicus) 1 

^         Myrrhe  {Balsamodendron  myrrha) 1 

)         Miel  blanc  (Ap»  me/U/Sca) 24 

î         Sirop  d'œiUet 48 

I         Safran  pulv.  {Crocus  sativm) 1 

f        F.  fondre  le  miel  dans-  lo  sirop  ;  passez  ;  laissez  refroidir  à 
r      demi;  mêlez  le  safran;  2  heures  après  ajoutez  les  autres  sub- 
stances pulvérisées  et  mélangées.  -^  Stomachique,  antidyspepti- 
que. —  Doses  :  1  à  15  gram.  Inusité. 

I  3.  QuasHa  amara;  Bittera;  Simarouba;  Colombo. 

if  POUDRE  DE  BOIS  DE  QUASSIA  AMER  {Quasita  amara).  (Cod.  fr.). 

Racine  de  Quassia  amara Q.  S. 

Râpez  ;  faites  sécher  à  Tétuve  ;  pulv.  au  mortier  de  fer  ;  passez 
au  tamis  de  soie.  —  Tonique  stomachique.  —  Doses  :  5  décigram. 
à  2  gram. 

TISANE  DE  QUASSIA  AMARA  (God.  fr.;  F.  H.  M.). 

Prép.  comme  la  Tisane  de  gentianey  5/1000. 

—  Tonique  stomachique.  —  Doses  :  par  verres. 

—  On  prescrit  quelquefois  du  vin  qu*on  a  laissé  séjourner  pen- 
dant quelques  heures  dans  un  gobelet  de  bois  de  quassia  amer.  Il 
est  impossible  de  savoir  quelle  dose  de  principe  actif  se  trouve 
ainsi  dissoute  ;  d*ailleurs  cette  dose  diminue  successivement  pour 
chaque  prise. 

iK  TEINTURE  DE  QUASSIA  AMARA  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Teint,  de  gentiane,  1/5.  —  Doses  :  2  à  10  gram. 
en  potion. 

-k  EXTRAIT  DE  QUASSIA  AMARA  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  VExtr.  de  gentiane.  —  Rendement  d'après  le 
Cod.  fr.  :  25/1000;  d'après  Soubeiran  :  73/1000. 

—  Stomachique.  —  Doses  :  1  à  5  décigram. 


l.'il  ïlB.onTITL'\.fTS  VEi.ET.u:X. 

n  .nnr  lE  iUTTER.v    BUtera  fetrifugm^, 

—  T'inii{iiK  iiui'i*:  pni]Misi*i  i:ijmuie  fébrifu^r»:  pourrait 
itî  lum  'le  (iiaâaiu  imer.  [niuilë. 

ri9.v.NK  JE  T:H.\iioi;D.%  Siinamba  •ifftctnaliM)  iCinL  fr.;  F.  B.  ILy. 

Pp-p.  '^ijinim;  la  Tiwint;  'ie  'jentiane.  0/  HXXJ. 

—  Tminiiiî  iiDmai'liiipir.  —  Ddsc;»  :  par  verres. 

lr    ?OUDHE    QSCUHLE   DE   n.\i:iM  OE  àUlVBOL'B.k  iGorf.  fr.i. 

Prfîp.  rjiinnu*  la  Powlrt  île  tjar*m.  —  Doses  :  ô  décigr.  i  3  gmn. 
#  poroRE  DE  •:oLi)aBij    Cocr.ulus  palmatus\.  \Cod.  fr.i. 

Prép.  i:uiiimt;  la  Powln  'ie  hinlorte.  —  .ifTcctioas  atooiques  et 
nerveusfî!)  «Iks  or^uir:!  iiitf*?stifs.  —  Do»*:»  :  5  il«k*i;praia.  à  4  gram. 

#    EXTILUT  .VL^UOLKlCE  DE  CULUMBO     Coti.   tt.K 

Prpp.  f^oQimo  ïExtr.  alcoolù^.  de  veille. 

Pu^nilement  :    16':î  liJtX).   —  Tonique  -stomachique.   —   Dotes  : 

ir  MJldiiLÛ.  Oe  COLASBO;   TETiTURE  DE  COLUIBO   l'Coii.  fr.). 

Prq>.  comme  la  Teint.de  gentiane,  1  3.  — Dwe:»  :  1  à  lOgraiii. 

fïï  potion. 

tr   TEINTURE  DE  COLOVBO  :Ph.    Britano.-. 

Racine  de  colombo 15 

Alcw,l  h&r !0D 

Of/îfcz  pnr  rrj;i^:ér;itiori  et  déplaremeut  :  ajoutez  sui*  le  résidu 
Q.  S.  d'alc^iol  pour  compléter  lOJ  de  teinture.  — Stomachique.  — 
(loi4f,$i  :  1  à  10  gram.  en  potion. 

•k  pili:lr3  toniques  de  xoscnr. 

Kxtrait  de  Colombo "* 

geiitiniie (  .        ^■ 

>  aa.    •>  ccntigrani. 
qiiasHia i  *' 

flnl  do  bœuf / 

lUu'iiip.  do  K^nliarin  piilv.  {GfntifUi't  lutea) Q.  S. 

M.  poiip  1  pil.       SUunarliiqun ;  antidyspoptique.  —  Doses  :  1  à 

2  Mpi'/îH  !«  nq»ft». 

A  f*OTlON  AU  COLOMBO  (Hanner). 

VMimihn  c.mïr.iWM\{C(}rculu9])almatun).  3  décigram.  àl  gram. 

Kiiu r)0 

P.  bouillir  un  iiiHtaiil;  paAHcz' 
•Sirop  d'i^coHM*  111 


COLOMBO;    GENTIAlfE.  153 

—  Diarrliées  atoniques  rebelles  chez  les  enfants.  —  Doses  :  par 
ciûllerées  à  bouche. 

ii(  NHTMUS  STOMACHIQUE  (Ph.  Vurtemb.). 

Colombo  {Cocculus  palmatus) }  aa  P  É 

Oleo-saceharum  de  cannelle ) 

PbIt.;  m.  —  Gastralgies,  dyspepsies  asthéniques.  —  Doses  :  1  à 
t  gram.  avant  les  repas. 

i€  corrris  amères  db  daumé  iCod.  fr.;  H.  P.]. 

Fève  de  Saint-Ignace  râpée  {Ignatia  amara) 500 

Carbonate  dépotasse..     • 5 

Soie 1 

Alcool  à  60* 1000 

F.  macérer  pendant  10  j.;  passez;  exprimez;  filtrez.  —  Atonie 
stomachique  et  intestinale;  colique  natulentc.  —  Doses:  1  à 
8  gouttes  dans  une  tasse  dMnfusion  de  camomille  ou  de  toute  autre 
espèce  amcre!  (Voy.  Spéciaux  de  V appareil  digestif.) 

m  4.  Gtntiane;  Petite  Centaurée;  Trèfle  d'eau;  ChiretU;  Grande  Cen- 
taurée;  GtandM  de  ehéne;  Houblon:  Chicorée;  Pissenlit;  Chardon 
bénit;  Chardon  étoile;  Chardon  Marie;  Chardon  Roland;  Fumeterre; 
Pefuée  sauvage;  Cerfeuil;  Saponaire;  Sues  d*herbes;  Germandrées ; 
Patience  ;  Bardane  ;  Espèces  amères. 

-k  POUDRE  DE  GENTIANE  (Cod.   fr.  ;  F.  H.  M.). 

Racine  de  gentiane  sèche  (Gentiana  lutea) Q.  S. 

Coupez  en  tranches  minces  ;  f.  sécher  à  Tétuve  ;  pulv.  par  con- 
tusion, jusqu'à  ce  que  le  résidu  devienne  blanchâtre  et  peu  sa- 
pide.  —  Rendement  :  n*  1,  85/100;  n*  2,  88/100.  |F.  H.  M.) 

—  Tonique  stomachique.  —  Doses  :  5  décigram.  à  -i  gram.  avant 
les  repas. 

TISANE  DE  GENTIANE  (Cod.  fr.;  l(.  P.). 

Racine  de  gentiane  coupée  (Gentiana  lutea) 5  gram. 

Eau  froide -1  litre. 

F.  macérer  pendant  A  h.;  passez. 

— Doses  :  boisson  ordinaire  du  malade;  peut  être  édulcoréc  avec 
le  sirop  d'écorce  d*orange  ou  avec  le  sirop  de  gentiane  ! 

INFUSION  DE  GENTIANE  (F.  H.  M.). 

Racine  de  gentiane  coupée  (Gentiana  lutea) 5  gram. 

Ean  bouillante 1  litr«* 

F.  inftiser pendant i/2  h.;  passez!  —  Doses:  voy.  ci-de» 


F 


EMTJAME  UDHPOS^E;    AIWËltE  AKER.    (F.  H.  H,|. 

Racine  de  gentiane  coupi^e  (Geutiana  Iiiteo) 8  gram. 

Eau  Q.  S.  pour i  litre, 

F.  bouillir  1/4  d'h,;verBO!  sur 

Espèces  aoièrca 8  gram. 

F.  ïnTuecr  jusqu'au  refroidiasemont;  passe!  sans  exprimer, 
,     —  Tonique.  Peut  être  édulcoré  avec  le  ap.  d'éc.   d'orang.  an 
ou  avec  le  ap.  de  genliaoe,  —  Doses  :  baissou  ordinaire  clu  nu 


I 


I 


Bac.  de  gentiane  {Gaitiana  iuUa) 5  gram. 

FI.  de  camomille  {Anthemu  nabilis) 2    — 

Sp.  d'abaitittie  (Artliemifia  absiitlliiiim} 50    — 

Eau  bouillante 1  Ut. 

¥.  inruser  la  gentiane  concassée  et  la  camomille  dans  l'eau 

bouilUmle  jusqu'au  refroidissement;  ajouleï  le  sp.  —Doses  :  50Q 

i  1000  gram.  l 

ATOlilIE  DE  DEHTJANE  COHrarilJ  (  Infuium  genlJAiHC  cOFnpoiilum) 
(eh.  Brilann.). 

Rac.  de  gentiane  divisée  {Genliana  lutta] 7 

Ec.  d'orange  amire  (Ciirus  bigaradia) ! 

Semences  de  coriandre  (Corittndrum  tativum) 1 

Alcool  à  00» Si 

Eau  disliUée ÎÎ7 

rf.  macérer  pendant  I  j.;  passet;  exprimez;  tlllrei.  ~  Ttniique 
Dtnaehiqnc.  —  Doses  :  100  à  500  gram.  ! 
UIÉIIE  STOKACUIDDB  lUiOLAlSE    (CbiIdI). 
Rae.  de  gentiane  concassée  (Gentiana  iulea) Hi 
£c,  fraîche  de  citron  {CUriu  limon) i^ 
Cannelle  concassée  (LaurM  dnnomamiiin) 4 

Bière 4000 
F.  macérer  pendant  4  j,  ;  poMej  ;   cxprîmei  ;  flllreï.  —  Toni- 
que, «tomachlque.   —  Doses  :  100  à  SOC  gram.  en  ï  f.  avant  le» 

*    IXTIIAIT  l)K  BEKTIAME  (Cwl.  fr.^  F.  K.    M.). 

Rac,  de  gentiane  grosi.  puh.  (Gtntiana  lutta) t  kil. 

Eau  distillée Q.  S. 

f  Humectez  la  gentiane  avec  la  moitié  de  son  poids  d'eau  ;  laisseï 
^^^■n  contact  ^ndanl  li  h.;  inlrortuiscn  dam  l'ippareil^it  délace* 
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ment;  lessivez  à  l'eau  distillée  froide  jusqu'à  épuisement;  chauf- 
fez au  B.  M.  ;  passez  poui*  séparer  le  coagulum  ;  f.  évaporer  en 
consistance  d'extrait  mou. 

Rendement  :  la  poudre  grossière  de  gentiane  épuisée  par  lixi- 
iriation  peut  donner  jusqu'à  500/1000  d'extrait  (Soubeiran); 
216/1000  (Cod.  fr.);  300/1000  (F.  H.  M.) 

L'évaporation  doit  être  faite  dans  le  vide  ou  tout  au  moins  au 
B.  M.  dans  l'alambic. 

—  Doses  :  2  décigr.  à  2  gram.  en  pil.  ! 

iK  VIN  STOMACHIQUE  (Gallois). 

Extrait  de  gentiane 1  gram. 

Sirop  d'écorce  d'orange 45    — 

Vin  de  quinquina. 150    — 

Alcoolé  de  noix  vomique 5  goutt. 

F.  dissoudre;  mêlez.  —  Doses  :  50  à  100  gram.  1/2  heure  avant 
chaque  repas. 

i(  SIROP  DE  GENTIANE  (God.  ff.. 

Prép.  comme  le  Sp.  de  coquelicot. 

—  Tonique  stomachique.  —  Doses  :  10  à  100  gram.  ! 

i(  SIROP  DE  GENTIANE  AU  VIN  (Béral). 

Vin  de  gentiane 11 

Sucre 19 

F.  dissoudre  à  ft'oid, 

—  Tonique.  —  Doses  :  30  à  90  gram.  —  Peut  rendre  sei*vice 
dans  la  médecine  des  enfants,  mais  ne  saurait  remplacer  le  vin 
de  gentiane,  dont  il  ne  contient  qu'à  peu  près  1/4  de  son  poids 
et  qui  s'administre  à  la  dose  de  50  à  150  gram. 

ic   TEINTURE  DE  GENTIANE;  ALCOOLÉ  DE  GENTIANE  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Hac.  de  gentiane  concassée  (  Gentiana  lutea) 1 

Alcool  à  60» 5 

F,  macérer  pendant  10  j.;  passez;  exprimez;  filtrez.  Rende- 
ment :  90/100  d'alcool  employé.  —  Doses  :  1  à  10  gram.  en  potion 
ou  dans  du  vin  ;  jamais  isolément. 

i(  ALCOOLÉ  DE  GENTIANE  COMPOSEE  (Ph.  Bfitann.). 

Rac.  de  gentiane  concassée  {Gentiana  lutea) 82 

Ec.  d'orange  am.  divisée  (Citrus  bigaradia) 41 

Cardamome  concassé  (Elettari  major) 13 

Alcool  à  60o 1000 

Opérez  par  macération  et  déplacement;  ajoutez  &ur  \à  Yè«v^>i> 


136  BEC05>TrrrA3rrb  vécétaux. 

alcool  à  60*  Q.  S.  pour  compléter  1000  cTalcoolé.  —  Tonique  bUh 
machique.  —  Doses  :  10  à  40  en  potion  ou  dans  du  TÎn. 

-k  ÉLUia  Di  CCTSTIAXE  ^DescluBp*). 

Rac.  de  gentiane  concassée  (Gentitma  luteë) 80 

Carbonate  d'ammoniaque 16 

Alcool  à  85» 5Î8 

Eau 1066 

F.  macérer  pendant  8  j.;  passez;  prenez  : 

Liqueur  obtenue 2 

Sucre  blanc 1 

F.  dissoudre  ;  filtrez .  —  Doses  :  5  à  30  gram.  ! 
Analogue  à  l'élixir  antiscrofuleux  de  Peyrilhe,   et  plus  fàci-  • 
lenient  accepté  par  les  malades. 

-k   TEINTURE  DE  GENTIANE  COMPOSEE;   ÉUXIR  AMER  DE  PEYRILHB  (God.  ff.) 

Rac.  de  gentiane  {Gentiana  lutea) 100 

Carbonate  de  soude 30 

AlcoolàCO» 3000 

F.  macérer  pendant  10  j.  ;  passez  ;  exprimez  ;  filtrez 

—  Tonique,  antiscrofuleux.  —  Doses  :  5  à  iO  gram.  ! 

La  Teinture  de  gentiane  ammoniacale  est  préparée  de  même 
en  remplaçant  le  carbonate  de  soude  par  25  gram.  de  carbonate 
d'ammoniaque.  —  Doses  :  5  à  30  gram.  ! 

Élixir  amer  de  Dubois  :  Gentiane,  50;  Garb.  de  potasse,  5; 
Eau-de-vie,  1000! 

k  VIN  DE  GENTIANE  (Cod.  fp.). 

Rac.  de  gentiane  incisée  {Gentiana  lutea) 3 

Alcool  à  60» 6 

Vin  rouge 100 

F.  macérer  la  gentiane  dans  l'alcool  pendant  24  h.  ;  ajoutei  le 
vin;  laissez  en  contact  pendant  10  j.  ;  agitez  de  temps  en  temps; 
passez;  exprimez;  filtrez.  —  Doses  :  50  à  150  gram.! 

iK   VIN   DE   GENTIANE;  VIN  AMER  (F.   H.  M). 

Alcoolé  de  gentiane  {Gentiana  lutea) 8  gram. 

Vin  rouge 100    — 

M.  —  Doses  :  50  à  150  gram.  ! 

GLANDS  DE  CHÊNE. 

Fruits  du  chêne  rouvre  {Quercus  rohur)^  amers.  Inusités. 
Glands  doux  (Quercus  hispanic^^  ♦««•fiittés  et  moulus  servent  à 
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préparer  une  infusion  brune  d*une  saveur  médiocrement  agréable 
qui  remplace  le  café  au  même  titi*e  que  la  chicorée. 

nSAME   DE   GLANDS;   CAFÉ    DE   GLANDS    (Fov). 

Glands  doux  torréfiés  {Quercm  hispanica) ...        15  gram. 
Eau 1000    — 

F.  bouillir  pendant  5  m.  ;  passez  ;  ajoutez  : 

Sp.  de  gentiane 60  gram. 

M.  —  Tonique.  —  Doses  :  par  tasses  dans  la  journée. 

:k  POUDRE  DE  PETITE  CENTAUREE  {Evythrœa  centaurium).  God.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  feuilles  d^oranger. 

—  Tonique  stomachique;  fébrifuge  accessoire.  —  Doses  :  4  à 
10  gram.  Inusité. 

TISANE  DE  PETITE  CENTAURÉE  (Cod.  fr.;  H.   P.) 

Prép.  comme  la  Tis.  de  feuil.  de  bourrache,  10/1000. 

—  Tonique  stomachique;  fébrifuge  accessoire.  —  Doses  :  par 
verres  ! 

INFUSION  DE  PETITE  CENTAURÉE  (F.  H.  M.). 

Prép.  comme  Ylnfusion  pectorale.  F.  H.  M. 

—  Tonique  stomachique  ;  fébrifuge  accessoire.  —  Doses  :  par 
verres  ! 

iK    EXTRAIT   DE  PETITE  CENTAURÉE  (God.  fr.) 

Prép.  comme  YExtr.  de  digitale.  —  Doses  :  5  décigr.  à  5  gram. 

-INFUSION  DE  TRÈFLE  D'EAU;  INFUSION  DE  MENYANTHE  (F.  H.  M.). 

Prép.  comme  YInfuHon  pectorale,  F.  H.  M. 

—  Tonique  stomachique.  —  Doses  :  par  verres. 

:k   SIROP    DE    TRÈFLE  D'EAU  (God.  fr.). 

Prép,  comme  le  Sp.  de  fumeteire. 

—  Tonique  stomachique.  Inusité. 

iK  EXTRAIT  DE  FEUILLES  DE  TRÈFLE  D'EAU  (God.  fr.). 

Prép.  comme  VExtrait  de  ciguë.  Rendement  :  22/1000  de  suc. 

—  Tonique  stomachique.  —  Doses  :  1  à  10  gram. 

INFUSION  DS  GRANDE  CENTAURÉE  (Centourea  cetitaurium). 
Prép.  comme  la  Tis.  de  feuil.  bourrache,  10/1000.  Inusité. 

:k  ALCOOLé  DB   CBIRBTTB;    TEINTURE   DE  CHIRETTB  (Ph.  Bfitann.). 

Chirette  pulv.  gross.  (jGentiana  chirayta) i^^ 

AkoolàaS* \W^ 


HECONSTIT  HAUTS  V 


y  Y-  macérer  pendant  8  j.  ;  Iilt[*ez. 


Prép,  c 


t  à  10  evam.  Inus.  vii  Fr 
s  BOUBLOS  {Cad.  tt.;  H. 

le  U  rij,  de  feuil.  de  bourrache,  10/100. 


[  ■ —  tonique  glomat^liiqui:.  (Voy,  SpÉciaun:  de  l'appareU  g^titai- 
■■;  Lupulin.j 

LllfSION    DE    HOUBLON    (F.   H.  M,  ). 

I  Prép.  comme  ÏInfasian  pectorale.  F,  U,  M. 

-  Tonique  alopwoliiquc.  —  Doïca  :  par  verres. 

CAnea  de  houblon  (Humulus  iupulimj 100 

Eau  bouillante ft,  S. 

[   H,  pour  1  cataplasme.  —  Ulcères  douloureux,  atoniquss. 

K.J>rép.  comme  ïExtrail  alcoolique  de  tcitle.  RonOemenl  :  !/10 

-  ToniquR  stopiacliîque.  —  Doses  :  3  décigram.  à  S  Bram, 
p  DE  abusa  KG  H<^usLON  {Cod.  fr.J. 

I  Prép.  conune  le  Sp.  de  caquelieol. 

-  Tonique  slomacliique.  —  Doses  :  30  à  100  grtm. 

TISANE  DE  FEUU.LEa   DE  CHICOIliE  (Cod,  (r.  ;   H.  P. 

F.  H.  M.). 

I.  comme  la  Tii.  île  feuil.  4r  bourrache,  lO/tOOO. 

-  Tonique  stomachique.  —  Dose*  :  par  wirea. 
DE  luciKEDR  cmconts  (U.  p.) 

KPrép.  comme  la  Tia.  de  quinquina,  âO/jUlM), 

-  Tonique  alomaehiqiie.  —  Doses  :  par  verres, 
iVC  DE  CHICantu  (Cad.  fr.).  ,, 

LFouîI.  fraîches  de  chicorée . .,     ().  Y». 

^lei;  exprimez;  ilItreB. 

-  Tonique.  —  Doses  ;  50  à  KO  gram. 

*   EXTnUT  BE  CUICDR^  (Cod.  ft,), 

le  VExtraii  de  ciguë.  Rendement  :  îl/1000  de 

-  Tonique  «tomachique.  —  Doses  :  1  â  tO  gram. 

XTEUIT  DE  PEUn.LES   DE  PISEENLIT  (Cuil.   tt.). 

ÏExIrait  de  ciguë.  Hendemenl  :  S6/IO0O  de 
p-Touiquo  stomachique.  —  Doses  :  1  it  10  gram. 
'    '"  •»  Traiches  de  pissenlit  sont  mangée 
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TISANE  DB  CBAADON  BÉNIT  (God.  fr.;  H.  P.). 

Prép.  comme  la  Tis,  de  feuiU  de  bourrache,  10/1000. 

—  Légèrement  amer.  Inusité. 

^   EXTRAIT  DE  CHARDON  BÉNIT  (God.  fr.). 

Prép.  comme  V Extrait  de  digitale.  Inusité. 

-k  CHARDON  ÉTOILE;  CHAUSSE-TRAPE  {CalcUrappa  tteUata). 

—  Rac.  autrefois  considérée  comme  diurétique,  fébrifuge,  etc. 
Inusité.   . 

CHARDON  MARIE  (Carduus  MaHanus). 

—  Légèrement  amer.  Inusité. 

CHARDON  ROLAND  ;  PANICAUT  (Erynçium  campeatre). 

—  Légèrement  amer;  passe  pour  diurétique  emménagogue. 
Inusité. 

TISANE  DE  FUMBTERRE  {Fumaria  oflicinalis)  (God.  fr.;  H.  P.). 

Prép.  comme  la  Tis.  de  feuU.  de  bourrache,  10/1000. 

—  Légèrement  amère;  prétendu  antiherpétique  et  antiscrofu- 
kux.  —  Doses  :  par  verres. 

^  EXTRAIT  DE  FUMETERRE  (God.  fr.). 

Prép.  comme  V Extrait  de  ciguë.  Rendement  :  28/1000  de  suc. 
—  Dosés  :  1  à  10  gram. 

^  SIROP  os  FUMETERRE  (God.  fr.). 

Suc  de  fumeterre  clarifié  à  chaud  {Fumaria  officinale)    10 
Sucre  blanc : 19 

F.  dissoudre  au  B.  M.  ;  passez  à  Tétamine. 

—  Tonique  amer.  Ântiscrofuleux ?  antiherpétique?—  Doses  : 
SO  à  60  gram. 

^  SIROP  DE  FUMBTERRE  (Falières). 

Suc  de  fumeterre  clarifié  à  chaud ....    10  gram. 

Sucre  blanc 19    — 

F.  un  sp.  par  solution  au  B.  M.  couvert;  passez  à  Tétamine; 
laissez  refroidir;  ajoutez  : 

Alcoolature  de  fumeterre 3/100  de  sirop 

Falières  prépare  de  même  les  sp.  de  : 

Bourrache,  pariétaire,  pointes  d'asperges,  trèfle  d*eau. 

—  Les  sirops  de  sucs  non  acides  s'altèrent  facilement  ;  Taddi- 
lioD  de  30  gram.  d'alcoolature  de  la  plante  pour  1000  de  sp.  pré- 
vieat  ce  grave  inconvénient. 


I.'^H                               REu:ON»lTDAirTS  «MCVA-»' 

■ 

F.  inacâi'i?!-  pendant  S  j.  ;  DUret. 

-  Tonique  amer.  —  Doses  :  141"' 

^ 

Prép.  comme  la  Tii.  de  faiil.  *fc.- 
—  Tonique  stomachique.  (Voy.  Spi'- 
vriiuiire;  Luputin.) 

■   -riasf 

»■   |.M 

Prép.  comme  ïlnfuaion  ptctoitk-  »  •* 
—  Tonique  stomachique.  ~  Dowi  .  ^ 

m,*nxit\ 

« 

IDU 
S. 

c^T\Tl.^sm  oe  HOtiniji'  *  - 

-u-rc  du  nu  U  : 
(iir  canllon  m 

ansi  de  houblon  {HanuUuilupiilw    , 

a.  pour  1  cataplasme.  —  UlcÈran  «- 

*    EXIBAIT    ALCDDUdlIE   MU-             - 

Prép-  comme  l'£«im(  alcanh-in''            ^  A^i ànm: 
—  Tnn[que  stomachique.       I*" 

Prép.  comme  le  5p.  de™-;;.. 
—  Tonique  atomacliique.  -     i 

J 

Y    1 
Pvép.  comme  In  fis.  île  feu. i 

■  .  H.  V.). 
.-,    111/1  (Kffi 

1 

Prép.  comme  la  Tùr.  de  y,,:,  , 
—  Tonique  slomdchique,  -    : 

âUD  ax  cu»»w 

,,.  1 

Peuil.  fraîches  dn  clilcoi-Ac . . . 
Pileî;  aiprimeï;  filtrea. 
-  Tonique.  -  Doses  :  50  à  . 

Prép.  comme  fÊxiroit  d4  c._ 

K, 

it  EXtnAiTpBrsuKt 

Pii!p.  comme  fExlrait  de 
—  Tonique  sUimichique.  ^ 

■■«M 

■ 

160  RECONSTITUANTS  VÉGÉTAUX. 

TISANE  DE  PENSKE  SAUVAGE  (God.  fr.  ;  H.  P.). 

Prép.  comme  la  Tut.  de  feuil.  de  bourrache. 

—  Légèrement  tonique  ;  prétendu  antiherpétique.  —  Doièi  :  par 
verres. 

i<   EXTRAIT  DE  PENSEE  SAUVAGE. 

Prép.  comme  YExtrait  de  digitale.  Inusité. 

SIROP  DE  PENSÉE  SAUVAGE  (Cod.  fr.). 

Pensée  sauvage  sèche  (Viola  tricolore  V.  arvensis).  8 

Eau  bouillante 100 

Sucre  blanc Q.  S. 

F.  infuser  ;  passez  ;  exprimez  ;  ajoutez  le  sucre  dans  la  propor- 
tion de  190  pour  100  de  colature  ;  f.  un  sp.  par  coction  et  clari- 
fication, bouillante  D.  1,26  (30«  B.). 

Falières  ajoute  à  ce  sp.,  lorsqu'il  est  refroidi,  25/1000  de  tein- 
ture de  pensée  sauvage.  (Pens.  sauv.,  1  ;  Aie.  à  60«,  5.) 

—  Prétendu  antilierpétique.  —  Doses  :  30  à  120  gram. 

SUC  DE  CERFEUIL  (Co(i.  ff.). 

Prép.  comme  le  Suc  de  chicorée. 

—  Tonique  stomachique  ;  n*est  guère  employé  isolément  ;  entre 
dans  quelques  sucs  d'herbes  composés. 

TISANE  DE  FEUILLES  DE  SAPONAIRE  (Cod.  fr.  ;  H.  P.). 

Prép.  comme  la  Tisane  de  feuil.  de  bourrache,  10/1000. 

TISANE  DE  RACINE  DE  SAPONAIRE  (Cod.  fr.  ;  H.  P.). 

Prép.  comme  la  Tisane  de  racine  de  bardane,  20/1000. 

—  Tonique  stomachique  ;  prétendu  fondant,  dépuratif,  diapho- 
rétique,  etc. 

—  La  saponaire  contient  de  la  saponine,  dont  la  solution  aqueuse 
mousse,  par  l'agitation  comme  l'eau  de  savon,  émulsionne  les  corps 
gras  et  résineux  et  sert  à  dégraisser  les  étoffes  ;  la  saponine  existe  , 
aussi  dans  l'écorce  de  Panama  (Quillaya  saponaria).  (Voy.^  Alcaolé 
de  Quillaya.) 

■    i<  EXTRAIT  DE  SAPONAIRE  (Cod.  fp.  ). 

Prép.  comme  VExt.  de  gentiane.  Rendement  :  Rac.  et.  tige  : 
30/100.  —  Doses  :  1  à  10  gram.  Inusité. 

i<  SIROP  DE  SAPONAIRE  (God.  fr.). 

Prép.  comme  le  Sp.  de  coquelicot.  —  Tou^vlô*,  «tv\;\\v«ï^fe\Msjafc\ 
'  Doses  :20  à  eO  gram. 


ESPÈCES  AMER  ES.  161 

f 

SUC  D'HIRBBS  ORDINAIRE  (G<k1.  fr.  ;  H.  P.). 

Feuil.  fraich.  de  chicorée  (Cichorium  intybus),  de  cresson  {Nas- 
turtium  officinale),  de  fumeterre  {Fumaria  officinalis),  de  laitue 
{Laciuca  capitata). 

De  chaque  P.  E.  Pilez  ;  exprimez  ;  filtrez.  —  Doses  :  50  à  250 
jgram. 

—  On  attribue  aux  sucs  d*herbes  une  action  dépurative  ;  ils 
nous  paraissent .  agir  plutôt  comme  toniques,  stomachiques  et 
reconstituants;  la  multiplicité  des  principes  organiques  et  des 
sels  assimilables  dont  ils  sont  composés  expliquerait  leurs  effets 
dans  les  cas  de  scrofule,  d*hydrémie,  d*herpétisme,  de  scorbut. 

suc  d'herbes  (F.  H.  M.). 

Feuil.  fraich.  de  bourrache  (Borrago  officinalis),  de  cerfeuil 
(Anthriscus  cerefolium),  de  cresson  (Nasturtium  officinale),  de 
cochlearia  (Cochlearia  officinalis),  de  fumeterre  {Fumaria  offid- 
nalis),  de  laitue  (Laciuca  capitata),  de  menyanthe  (Menyanthes 
trifoUata),  d*oscille  (Rumex  acetosa), 

.    De   chaque  P.  £.   Pilez  ;   exprimez  ;  filtrez.  —  Doses  :  50  à 
250  gram. 

Ces  espèces  sont  employées  ensemble  ou  séparément,  selon  la 
prescription  ou  selon  la  possibilité  des  récoltes.  (Voy.  ci-dessus.) 

GERMANDRÉE  GiFiciNALE,  PETIT  CHÊNE  (Teucrium  chamœdryf). 
Infusé,  10  à  20/1000.  —  Tonique  léger. 

GERMANDRÉE  AQUATIQUE  (TeucHum  scordium). 

—  A  donné  son  nom  à  l'électuaire  astringent  Diascordium. 

GERMANDÉE  iVETTE  {Teticrium  chaiïiœpUys). 
Infusé,  10  à  20/000.  —  Tonique  léger. 

INFUSION  DE  GERMANDRÉE  (F.   H.  M.). 

Prép.  comme  VInfûsion  d'anis.  (F.  H.  M.) 

—  Tonique,  stomachique.  —  Doses  :  par  verres. 

iK   POUDRE  DE  GERMANDRÉE  (God.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  feuil.  Soranger.  Inusité. 

-k   EXTRAIT  DE  GHAMiBDRYS  (God.  fr.). 

Prép.  comme  XExtrait  de  digitale.  Rendement  :  25/100. 
— -  Tonique,  stomachique.  —  Doses  :  2  à  10  gram.  Inusité. 

^  SIROP  DE  FEUILLES  DE  CHAMiBOKYS  (Cod.  tf.V 

Prép.  comme  le  Sp.  de  coqueUcot.  —  Tonique,  luusWè. 


w. 


TÉOÉT*t)X. 


I 


(Cod.  fr.;  H.  P.;  F.  H.  M,J- 
»tip.  comme  la  Tuaw  de  bardam,  aO/l*»Û, 

—  Prétendu  snlipsoriquc,  antisyptiililique,  sntidnrtreui.  laulilc 

1^  rotiuns  m  i>atienc:e  (Cod.  fr.). 
Prép.  comme  la  Poudre  île  bîslorle.  —  Inutile,  inuBité, 

Prép.  comme  l'Ext.  degentiaxe.  —  Inulilc,  iniisîti'. 
TIEANE  DE  baudake  (Cwj.  [r.;  H.  P.). 

Rue.  do  barUanc  coneassi^?  [tappa  major) SO  gram. 

Eau  l)ouillanlo 1  lil. 

F.  infuser  pendant  3  h.  ;  psssiu. 

—  Prétendu  antipsorique,  antisyphililique,  antiberpélique.  lau- 
lilo;  inusité, 

[\TUS10N  UB  BAKDAM    (F.    H.    M.). 

Rac.  de  bardane  [Lappa  major) 20  gram. 

(Hac,  de  réglisse  {GigcijrTkàa  glabra) 10 
Eau  bouillante 1  lit. 
*T.  inhiicr  pendant  3  h.  ;  passez.  Inusité, 
A    POUDRE  DE  BABDAHE  (Cod,  tr,). 
Prép,  comme  la  Pondre  de  Hxlorte.  —  Inusité. 
Prép.  romnio  VExtrail  île  gentiane.  Rondfltnnnt  ;  35/10(1. 

—  Tonique  ?  —  Doses  :  1  ù  10  p-am.  —  Inusité. 

*  \titimi  lUaiHBS  (Cad.  Ir,). 
Fcuil.  de  chardon  bénit  (Cnicu*  batedictiu).  Sommités  Deuriei 
de  (^rmandréfi  ITeiicrium  chaniadrija),  do  petite  cenlouréo  {Enj- 
llirma  centaarium). 

Do  chaqne  I'.  E.  —  F.  sécher  ;  inciaei  ;  m,  —  Tonique,  stoma- 
chique, —  Doses  :  10  i  30/1000  un  infusion. 
*  aspÂcEB  Aiinxs  (F.  H.  H.). 
Fi^iiilles  d'absinthe  I.Artemîaiit  aAiin(hiiim),  de  chicorée  {Ckko- 
rium  intubu»),   de  fumetorru  (FKmflrid  offiànaiuj,  de  goniNin- 
drée   aquatique   (Teuerium  icordiamjj  de   ^nnandréc    oDlcin. 
(Teuerium  idtanuedrya).   Cdncs    de   houblon  (^umului  lupuliu). 
Sommités  de  petite  centaurée  {Enjlhraa  cenlautium). 
De  chaque  P.  E.  —  Incises  ;  mélei.  Rendement  :  9T/100. 
~    '  "  ~      f:10t90[n«m.  raînlMiMi. 


ESPECES  AMÈRES;   CAMOMILLE.  16.1 

iK  ESPÂCIS  AMftRES. 

Feml.  ftècfar.  de  petit  chêne  (Teucrium  chamœdrys).  Sommités 
de  petite  centaurée  .{ErythrcM  centaurium).  Sommités  d'absinthe 
(Artemisia  abidnthium). 

De  cha<iue  P.  £.  —  Incisez  ;  mêlez.  --  Doses  :  10  à  15/1000  en 
inAision. 

TISANE  AMÈRE  (A.  P.;  F.  H.  M.). 

Espèces  amères. . . . .  ^ 10  gram. 

Eau  bouillante 1000    — 

F.  infuser  pendant  1  h.  ;  passez. 

—  Tonique,  stomachique  —  Doses  :  par  verres. 

i<  EXTRAIT  AMER  (P.  H.  M.)< 

Espèces  amères. • Q.  Y. 

Eau  distillée  bouillante Q.  S. 

F.  infuser  pendant  24  h.  ;  passez  ;  f.  évaporer  au  B.  M.  Rende- 
ment :  20/100.  —  Tonique,  stomachique.  —  Doses  :  5  décigram. 
à  2  gram.  en  pil. 

BIÈRE  AMÈRE  (Cadet). 

Bourgeons  de  sapin  (Abies  pectinata) 30 

Feuil.  fraich.  d'absinthe  (Artemisia  absinthium) ...  24 

Gentiane  sèche  concassée  (Gentiana  lutea) 15 

Bière ^ 5000 

F.  macérer  pendant  3  j.  ;  passez  ;  exprimez  ;  filtrez.  —  Tonique, 
stomachique,  anthelminthique.  —  Doses  :  50  à  250  gram.  ! 

§  5.  Camomille;  Éeqrce  d'orange, 

A  POUDRE  DE  CAMOMILLE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  roses  rouges, 

—  Tonique,  stomachique.  Inusité. 

-k   EAU  DISTILLÉE  DE  CAMOMILLE;   HYDROLAT  DE  CAMOMILLE  (God.  fr.). 

Prép.  comme  YEau  disHl.  de  tilleul.  —  Véhicule  de  quelques 
potions  stimulantes,  anthelminthiques.  Inusité. 

—  La  même  opération  fournil  V Essence  de  camomille.  (Cod,  fr.) 

A  HUILE  ESSENTIELLE  DE  GAMOMUiLE  (God.  fr.). 

Prép.  comme  VHuile  essentielle  de  fl.  d^oranger, 

—  Tonique  stimulant.  —  Doses  :  1  à  2  gouttes  sur  du  sucre, 
dans  une  infusion.  Inusité  en  France. 

TISANE  DB  FLEURS  DE  CAMOMILLE  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Prép,  comme  la  Tis.  de  feuil,  d'oranger,  5/1000. 


Idi  KECOIfSTirrAlfTS  ViGÊTAUX. 

—  Tonique  stomachique  très-usité  ;  souvent  prescrit  par  verres 
pour  favoriser  le  vomissement  après  radministration  des  vomitifiB. 

iK  EXTRAIT  DE  CAVOMILLE  (God.  fr.). 

Prép.  comme  VExtrait  de  digitale.  Rendement  :  225/1000. 

—  Tonique  stomachique  ;  fébrifuge.  —  Doses  :  1  à  5  gram. 

iK  SIROP  DE  FLEURS  DE  CAMOMILLE  (God.  fr.). 

Prép.  comme  le  Sp.  de  coquelicot.  —  Tonique  ;  inusité. 

iK  SIROP  DE  CAMOMILLE  (Falières). 

Fleurs  de  camomille  (Anthémis  nobilis), . . .  -. 85 

Eau  bouillante 1000 

Sucre  blanc Q.  S. 

Versez  Teau  bouillante  sur  les  fleurs,  laissez  infusée  6  h.  en 
vase  clos,  filtrez  ;  ajoutez  le  sucre  dans  la  proportion  de  190  pour 
100  de  colature  ;  faites  un  sp.  par  solution  au  B.  M.  couvert. 

Ajoutez  au  sp.  ci-dessus  refroidi  :  Teinture  de  fleurs  de  camo- 
mille, 75  gram.,  soit  25/1 0')  de  sp. 

—  Falières  préparc  de  la  même  manière  les  sps.  des  espèces 
suivantes  :  absinthe,  armoise,  capillaire  *,  centaurée,  chaouedrys, 
chèvrefeuille,  coquelicot,  frêne,  gentiane,  houblon,  hyssope,  lierre 
terrestre,  matico,  nénuphar,  œillet,  phellandrium,  polygala,  sapo- 
naire, sassafras,  semen-contra,  tussilage. 

iK    HUILE    DE  CAMOMILLE  (Cod.  fir.). 

FI.  de  camomille  sèche  (Anthemix  nobilis) 1 

Huile  d'olive  [Olea  europœa) 10 

F.  digt^ror  pendant  2  h.  ;  agitez  de  temps  en  temps  ;  laissez 
macérer  pendant  ti  h.  ;  passez  ;  exprimez  ;  filtrez. 

—  Remè«1e  populaire  contre  les  coliques  flatulentes  ;  embroca- 
lions  sur  le  ventre.  Vous  pouwz  en  augmenter  l'activité  par  Tad- 
«lilion  de  l'essence  do  camomille  \/iO  (Dequevauvillerj. 

•k   HUILE  DE  CAMOMILLE  CAMPHREE  (Cod.  fr.). 

Camphre  râpé  (Laurus  camphora) 1 

Huile  de  camomille 9 

F.  dissoudre  ;  filtrez. 

—  Stimulant,  antispasmodique,  carminatif.  Embrocations. 

(i)  Le  sp.  do  capillaire  est  particulièrement  agpréable  au  goût  quand  il  est 
alroolisc  avec  de  /a  tcitituro  Irès-réccnlc  de  iVié  notI-,  tnava  «AXa  ^^^vXÀaw, 
qui  le  rond  slimulnni,  ne  doit  être  failo  que  danslo  sv  A'^^t^uvoîA. 


ÉGORGE  D'ORANGE,  165 

INFUSION  O'écORCE  D'ORANGE  AMÈRE  (H.  P.). 

Prép.  comme  YInfusion  de  feuU.  bourrache^  10/1000. 
'    —  Stomachique,  stimulant.  —  Doses  :  par  verres  ! 

-      -k   ALCOOLé  D'écORCE  D'ORANGE  AMàRE;    TEINTURE    D'ÉCORCE  D'ORANGE 

AMÈRE  (  Cod.  fr.  )• 

Prép.  comme  la  Tdnt.  de  gentiane.  —  Stomachique,  stimulant; 
en  potion.  —  Doses  :  10  à  40  gram.  ;  jamais  isolément. 

^  ALCOOLÉ  D*0RAN6E  (Ph.  Britann.) 

Ec.  d*orang;c  amèi*c  concassée  {Cilrus  bigaradia) i 

Alcool  à  60» 9 

Opérez  par  macération  et  déplacement  ;  ajoutez  sur  le  résidu  : 

Alcool  à  60*.  Q.  S.  pour  obtenir  9  d'alcoolé. 

—  Stomachique,  stimulant  ;  en  potion.  —  Doses  :  10  à  40  gram.  ; 
jamais  isolément. 

iK  RATAFU  d'£gorge  d'orange  amère  ;  CURAÇAO  (Guibouft). 

£c.  d*orange  amère,  dite  curaçao  de  Hollande 

(Cilnis  bigaradia) 250  gram. 

Girofle   (Caryophyllm   aromalicus) 4    — 

Cannelle  (Laurus  cinnamomum) 4    — 

Eau-de-vie 5  lit.  . 

F.  macérer  pendant  8  j.  ;  ajoutez  : 

Eau  distillée 500  grain. 

Sucre  blanc • 1250    — 

F.  dissoudre;  filtrez.    —   Stomachique,  stimulant.   —  Doses  : 
10  à  20  gram.  après  le  repas. 

i<  SIROP  d'écorce  d'orange  amère  (Cod.  fr.). 

Ec.  séch.  d*orangcs  am.  {Citrt^  bigaradia) 1 

Alcool  à  60* 1 

Eau 10 

Sucre  blanc Q.  S. 

Metlez  les  écorces  en  contact  avec  Talcool  en  vase  clos  pendant 
12  h.  ;  versez  dessus  Tcau  bouillante  ;  f.   infuser  pendant  6  h.  ; 
passez  ;  exprimez  légèrement  ;  filtrez  ;  ajoutez  le  sucre  dans  la  pro- 
portion de  .190/100  de  colature  ;  f.  dissoudre  au  B.  M. 
—  Stomachique.  —  Doses  :  20  à  100  gram.  î 

-k  SIROP  d'écorce  d'orange  amère  (Falières). 
Ec.  ^ch.  d'orange  am.  (Cilrus  bigaradia) ...         10  gram. 

Alcool  à  60» \^    — 

£au iQO    — 

^«'^- a.  §>. 


F.  iiuirêrer  les  écorces  amc  rjJrool  pendant  ii  h.  ;  Tenez  des- 
511»  l>aii  bouillante  ;  Inmev  wimsfr  en  \a8c  clos  pendant  6  h  ; 
p«»cx  ;  exprimez  l^prreahnit  :  filtra  :  aû<>utez  le  sucre  dans  la 
proportion  Uo  190/IOD.  f.  un  ip.  par  solution  en  vase  clos»  au  B^  M 

—  Le  Codex  ne  pmcri:  i|ue  I  d'alcool  pour  1  d'écorces  ;  cette 
quantité  ne  suffit  pa^  pour  haxae^&fr  1»  ëcorces  et  pour  assurer  la 
conservation  du  sirop  ! 


"k  8IB0P  O'ÉCORCK  D'<MLCi%C  JJHKE  tS«r.  de  Ph.  dc  Bofd.)' 

Ext.  alcoolique  d*é«orce  d'oranipe  am 90 

Teinture  alcoolique  d*écorce  d*eran^  am 10 

Sirop  de  sucre 1800 

F.  dissoudre  l'extrait  dans  son  poids  d*eair  distillée;  ajoutez  la 
solution  et  la  teinture  au  sirop  de  sucre  ;  filtres  ! 

TISANE   D'ÉCORCE    D'ORANOE    COXPOSÉC;    APOzivB    STOIlAGHIQtfB 

(Ph.  Britaim.K 

Kc.  d*orangc  am.  sèch.  (Citrus  bigaratÎMi 15 

Kc.  do  citron  fraîche  (Citrus  medicai 8 

Girofle  (Canjophijllus  aromaticus) 4 

Bau  bouillante 500 

F.  in(\i8er  jusqu'au  refroidissement;  passez.  — ^  Dyspepsies  ato- 
niques  ;  convalescences.  —  Doses  :  3  tasses  par  jour  f 

MIXTURE   A.NTlDTSPBmQUB. 

Iiifti»^  d\V.  d'orange  amère,  2/iOO 125 

Bk^arh^Mtato  d«  soude J 

Akool^  d<*  rhubarbe. J 

^\^*cnrillo. 10 

\.  dc  î^^w 30 

m   -.  KmbMtNi»  gastrique  léger!  —  Doses  :  1  cuillerée  à  bou- 
che tout<»s  )f*  t  ^» 
^  ^ixn\  TiV«K%>W  (tiNllH>SK;  ^LixiR  VISCERAL  d'boffxan?(  (Ph.  Anem.). 

7.(*i^U-s  fntfs  ^fVWtt^e  (Ci<riM  aurantium) 6 

Fi<\  de  okHM^  vV^lan  (iéCurus  cinmmomum) 2 

Oufbonitt'  4^  ifrtï*» 1 

Vir  .=*V$«*V*^ ^ 

^|««;   *  ^MlUiMiC \ 

.%Mmho. î    ^  ^ 

^   ruit  a  oau I 

.ti    Mt4fiMi\\t / 
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f.  dissoudre  les  extraits;  laissez  en  contact  pendant  8  j.;  filtrez. 
—  Tonique  stomachique.  —  Doses  :  8  à  20  gram.  avant  les  repas  ! 

-k  éLIXIR   d'orange  AIIÂRE    D'HOFFMANN;    ÉLIXIR  d'orange  COMPOSé 

(Cadet). 

Ec.  d*orange  amère  (Citrusjbigaradia) 125 

Extrait  d'absinthe \ 

—  de  chardon  bénit f  „.,  • 

—  de  petite  centaurée i 

—  de  gentiane / 

Carbonate  de  potasse 4 

Alcoolé  d'écofce  d'orange -. r,        60 

Vin  d'Espagne 1000 

F.  macérer  l'écorce  d'orange  dans  le  vin  additionné  de  car- 
bonate de  potasse  pendant  8  j.;  passez;  exprimez;  ajoutez  l'al- 
coolé;  f.  dissoudre  les  extraits;  filtrez. 

—  Stomachique,  anthelminthique.  —  Doses  :  4  à  10  gram. 
Ce  médicament  représente  environ  1/8  d'extraits  amers. 

-k   TEINTURE  d'absinthe  COMPOSEE;  ELIXIR  STOMAGHiaUB  DB  STOUGHTOT 

(Cod.  fp.). 

Sonunités  sèch.  d'absinthe  {Artemisia  absin* 

thium)  

Ghamœdrys  {Teucrium  chamtxdrys) i    \   dd»        25 

Rac.  de  gentiane  {Gentiana  lutea) .........    \ 

Ec.  d'orange  amère  (Citrus  bigaradia) ) 

Rac.  de  rhubarbe  (Rheum  palmatum) 15 

Aloès  du  Cap  (Aloe  spUata) 5 

Ec.  de  cascarille  (Crolon  catcarilla) 5 

Alcool  à  60o 1000 

F.  macérer  pendant  10  j.  ;  passez  ;  exprimez  ;  filtrez. 

—  Stimulant  stomachique,  légèrement  laxatif.  —  Doses  :  5  à 
20  gram.  en  potion. 

§  6.  Fiel  de  bœuf, 

-k  extrait  de  fiel  de  bœuf  (Cod.  fr.). 

Vésicules  biliaires  de  bœuf  (Bos  taurus) Q.  V. 

Ouvrez  les  vésicules;  passez  la  bile  à  travers  une  étoffe  de 
laine  ;  f .  évaporer  au  B.  M.  en  consistance  d'extrait. 

—  Tonique,  stomachique.  —  Doses  :  1  à  4  gram.  en  pilules. 
Inusité. 
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8  7.  —  Thériaque. 
M  THÉRIAQUE  (God.  fr.). 

Rar .  de  gingembre  (Zingiber  officinale) 6 

triris  de  Florence  (Iris  florentina) 6 

--    (le  valériane  (  Valeriana  offiànaUi) 6 

de  valériane  celiique  (  Valeriana  celtica) % 

--    d'acore  aromatique  {Acorus  calamus) 3 

de  quintefeuille  iPoientilla  reptam) 3 

-    de  rhapontic  [Rheum  rhaponticum) 3 

—  -    de  gentiane  [Gentiana  lutea)- 2 

—  de  meum  i  Meum  athamanticum) 2 

—  d'aristoloche  (Aristolochia  clematitis) 1 

—  d*asarum  iAsarum  europœum) 1 

Bois  d'aloès  (  .4/ofxy/um  agaÛochum) 1 

Cannelle  de  Ceylan  [Laurui  dnnamomum) iU 

Squames  de  scille  sèch.  (ScUla  maritima) 6 

Schœnantlie  arabique  (Andropogon  lanigerum) 3 

Dictanie  de  Crète  {Origaiwm  diclamnus) 3 

Feuil.  de  laurier  scch.  {Laurus  nobilis) 3 

Sommités  de  scordium  (Teucrium  scordium) 6 

de  calament  (Calamintha  officinalis) 3 

~        de  marrubc  blanc  (.Varru6t{(m  rti/yarf)..   .  3 

—  de  pouliot  (Teucrium  poiium) 3 

—  de  chama>drys  [Teucrium  chamœdrgs), . . •. .  2 

de  chamippitys  {Ajuga  chamœpiiys) 2 

de  millepertuis  (Hijpericum  perforatum) 2 

—  de  petite  centaurée  (Enjthrœa  centaurium) .  1 

relaies  de  n>ses  rouges  {Rosa  gaUica) 6 

Safran  yCriKus  sativus) 4 

Fleurs  de  stœchas  {Lavandula  stœchas) 3 

Ecorcc  sèche  de  citron  {Cilrus  limon) 3 

Fruits  de  poivre  long  [Piper  longum) 12 

—  de  poivre  noir  [Pilier  nigrum) 6 

—  -    de  persil  [Petrosflinum  saiivum) 3 

--    d*amnii  (Ptycholis  fœniculifolia) 2 

—  d'anis  {Ptmpinelh  anisum) 2 

.  -    de  fenouil  [Fœniculum  dulce) 2 

—  -    de  séséli  de  Marseille  (Seseli  tortuosum) 2 

■—    de  Daucus  {Athamantha  creiemis) 1 

Semences  d'ers  {Ervum  ervUia) 20 

—  de  M\ei  sauvage  iBrassica  napus) 6 

clo  petit  cardamome  vEletlari  cardamomum^  % 

Agaric  Maiic  {Polyporus  ofliciiialis^ ^ 
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Opium  de  Smyrne  (Papaver  somniferum) it 

Suc  de  réglisse  {QlycyrrHia  glahra) ^. 6 

Cachou  (Unkaria  gambir) A 

Gomme  arabique  (Acacia  vera) 2 

Myrrhe  {BaUamodendron  myrrha) 4 

Oliban  {Boswellia  serrata) 3 

Sagapenum  (FenUa  persica) 2 

Galbanum  (Galbanum  officinale) 1 

Opoponax  (Opoponax  chironium) 1 

Benjoin  en  larmes  (Styrax  ben%oin) 2 

Vipères  sèches  (Vipera  berus) 6 

Gastoreum  (Castor  fiber) 1 

Mie  de  pain  desséchée 6 

Terre  sigillée 2 

Sulfate  de  fer  desséché 2 

Bitume  de  Judée 1 

Pilez  ensemble  toutes  ces  substances  et  passez  au  tamis  pour 
obtenir  une  poudre  fine,,  en  laissant  le  moins  possible  de  résidu. 
Cette  poudre  porte  le  nom  dé  Poudre  thériacale. 

Prenez  : 

Poudre  thériacale 20 

Térébenthine  de  Ghio  (Pistachia  terebenthus) 1 

Miel  blanc  (Apis  melUlica) 7 

Vin  de  Malaga 5 

F.  fondre  la  térébenthine;  ajoutez-y  de  la  poudre  thériacale 
Q.  S.  pour  la  diviser;  f.  fondre  le  miel;  versez-le  sur  le  mélange 
de  poudre  thériacale  et  de  térébenthine  pour  le  délayer;  ajoutez 
peu  à  peu  le  reste  de  la  poudre*  thériacale  et  le  vin  de  Malaga 
pour  obtenir  un  mélange  homogène;  au  bout  de  quelques  mois, 
la  thériaque  devenue  grumeleuse  doit  être  broyée  dans  un  mortier. 

—  4  gram.  de  thériaque  représentent  environ  5  cèntigram.  d*o- 
pium  brut  ou  25  milligram.  d'extrait  d'opium;  c'est  sur  la  pro- 
portion d'opium  que  se  règlent  ceux  qui  administrent  encore  cette 
panacée .  Le  mode  d'action  de  la  thériaque  n'est  pas  positivement 
déterminé.  Elle  est  rarement  employée  de 'nos  jours. 

On  la  considère  comme  tonique  et  en  même  temps  calmante. 


JEANNEL.  \Q 


TROISIEME  SECTION 

iREBIS  ASTRIWfiENTN  ET  MÉJIO5T*II0l'ES 


1 


■;  Periutfote  île  fer;  Bot  il'ÀrméKit. 


Ea  (Cod.  fr.i  F,  H.  M.). 
Solution  Je  protochlonire  de  fer,  D.  1,10 Q.  Vi 

Introduiaez  cette  solution  ilaos  une  série  de  flacons  iI'ud  apfi 
riîl  de  Woulf,  disposés  pour  recevoii-  un  courant  de  chloré.  L'ofi 
ration  est  terminée  lorsque  la  solution  devenue  d'un  rouge  bn 
n'absorbe  plus  de  chlore  pt  iic  donne  pins  Irara  de  bleu  de  P 
parle  cyanure ferrica-potaiaique,  ou  ne  déculorc plus  l'hyper 
gannlQ  de  potasse. 

Aluns  chasscK  l'excË»  de  chlore,  eu  chaulthnt  le  liquide  daiit  nA 
uupsule  de  porcelaine,  à  nnc  température  qui  ne  doit  pas  dépautf 
-|-  50*,  et  en  l'agitant,  ou  plus  simplement  en  y  Taisant  passer  M 
courant  d'air,  lancé  par  un  Boufflet. 

La  solution  ainsi  obtenue  a  une  denailé  supârieuro  k  1; 
'  (30°  B)  ;  ramenez-la  1  celle  donsilé  pai-  l'addition  d'une  Q.  S.  d's 
distillée  ;  elle  représente  96/100  de  pcrchlorure  do  fer  anhvdl 
cl  9/lOD  de  fer  métallique. 

—  Coagula  IrÈa-puissamineut  l'albumino  de  l'teuf  cl  le  sérti 
du  sang;  la  coaguhûn  est  aisément  rodiisoua  par  un  eicfe»  de  pi 
chlorure.  Rarement  employé  à  l'intérieur  comme  reconstiluanlj 
doses  :  1  i  10  gram.  en  potion  par  cuillerée  contre  l'angiiM 
diphlhériliquo  (Archnoibaul)  i  Très-usité  en  solution  plusou 
étendue  comme  hémoslalique  ;  proposé  en  injections  à  It 
de  quelques  gouttes  dans  Icb  anéiT^smcs,  rejeté  pour  cet  m 
vausu  des  dangers  de  gnngrûne  ou  de  ptilegnion.  Puissant  i 
AcaleuT  des  plaies  putrides,  gangreneuses,  atonîquesl  (Voy.  CM 
:ro-»limHlmU;  Glace;  Réfrigération). 

BcasiËro  l'emploie  pour  la  euro  de  l'OngU  inmmi  :  t  gotillo 


unguéalc,   i 
puiise  êlre  coupé  carrément  au  n 
Uuand  le  bord  Irancbanl  de  l'oni 


lei  application*  de  perehlorurc  de  tei 
troll  fois  jusqu'à  ce  que  la  guéri 
'"    {\9j.  Atolate  tU  plowb). 


r,  jusqu'à  ce  que  l'onfA 
■cilrémité  de  Torr  ~ 
sur  un  llssu  durej  f 
«,  peut  être  arnicU 
si  renouveléM  dai| 
l'ulcération  soit  m 
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PBRGBLORURE  ME  Wïïk  LlttUIDB  (Soc.  de  Ph.). 

Perchlorure  de  fer  neutre 1 

Eau  distillée Q.  S. 

Pour  obtenir  une  solution,  D.  1,26  (30°  B.),  qui  représente  enri- 
"on  1/4  de  ^n  poids  de  perchlorure  de  fer  anhydre. 

iç  PERCHLORITRE  DE  FER  CRISTALLISÉ  (Ph.  Germ.). 

F.  évaporer  dans  une  capsule  au  B.  M.  la  solution  de  chlorure 
érrique  (obtenue  par  l'action  du  chlore  en  excès  sur  la  solution 
le  chlorure  ferreux),  jusqu'à  ce  qu'une  goutte  se  solidifie  par  le 
efroidissement  ;  alors  f.  cristalliser  par  refroidissement  dans  la 
apsule  couverte  d'une  cloche  de  verre  ;  retirez  la  masse  cristal* 
ine  de  la  capsule  en  chauffant  légèrement  les  parois;  divisez-la 
n  fragments  que  vous  conserverez  dans  un  flacon  bouché  à 
'émerï.  ^ 

iK   SOLUTION  DE  PERCHLORURE  DE  FER  (Ph.  Germ.). 

Protochlorure  de  fer  cristallisé 2 

Eau  distillée 1 

F.  dissoudre.  D.  1,482  ;  contient  15/100  de  fer  métallique.  Cette 
olution  est  beaucoup  plus  concentrée  que  celle  du  God.  fr. 

^  TEINTURE  DE  PERCHLORURE  DE  FER. 

Perchlorure  de  fer  cristallisé  anhydre 1 

Alcool  à80» 5 

F.  dissoudre.  Représente  1/6  de  perchlorure  de  fer  anhydre. 

A  TEINTURE  DE  BESTUCHEF. 

Perchlorure  de  fer  cristallisé  anhydre 1 

Liqueur  d'Hoffinann 7 

M.  dans  un  flacon  à  Témeri.  Représente  1/8  de  perchlorure  de 
er  anhydre. 

Autrefois  employées  comme  médicament  ferrugineux  tonique, 
niyourd'hui  inusitées,  les  teintures  ferriques  sont  remplacées  par 
a  solution  officinale  de  perchlorure  de  fer. 

SOLUTION  DE  PERCHLORURE  DE  FER  POUR  INHALATION  (Fieber). 

Perchlorure  de  fer,  D.  1,26  (30»  B»).        1  décigram.  à  2  gram. 

Eau  distillée 100  gram. 

M.  —  Coryzas  chroniques,  laryngites  chroniques,  pharyngites 
pranuleuses,  hémoptysie,  —  Doses  :  f.  respirer  le  Uqu\de  ^wVv* 
10  moyea  de  Vappareil  Sales^irotis  ;  augmentez  les  doses  V"^- 
mMireweat 


173  ASTRINGENTS  ET  HÉMOSTATIQUES. 

LOTION  HÉMOSTATIQUE  BB  PERCHLORURB  DB  FER  (H.  P.). 

Solution  de  perchlorure  de  fer.  D.  1,26  (30»  B*) 1 

Eau 10 

M.  —  Hémorrhagics  ;  épistaxis  :  f.  plonger  les  narines  dans  le 
liquide  astringent,  appliquer  le  bord  du  vase  contre  la  lèvre  supé- 
rieure et  renverser  la  tète  pour  que  toute  la  pituitaire  soit  mm 
en  contact  avec  le  médicament  ! 

SIROP  DE  PERCHLORURE  DE  FER  (  God.  fr.). 

Solution  officinale  de  perchlorure  do  fer 3 

Sp.  de  sucre 197 

Mêlez.  —  âO  gram.  représentent  environ  3  décigram.  de  per- 
r.hlorure  de  fer  officinal,  ou  environ  8  centigram  de  perchlomre 
anhydre  et  2  centigram.  de  fer. 

Ce  sp.  est  instable  et  doit  ôtre  considéré  comme  préparation  mip 
gistrale  :  en  présence  de  la  solution  du  sucre,  le  perchlorure  est 
réduit  à  l'état  de  protochlorurc  ;  c'est  ce  qu'indique  la  décolora- 
tion du  médicament.  —  Doses  :  20  à  100  grammes  et  plus. 

—  Celte  préparation  est  destinée  à  faciliter  Fadministration  da 
perchlorure  de  fer  à  l'intérieur,  mais,  lorsqu'il  est  possible -de  sur- 
monter la  répugnance  du  malade,  il  vaut  mieux  donner  le  sel  en 
solution  dans  Teau  distillée,  sans  aucun  correctif. 

POTION  DE  PERCHLORURE  DE  FER  ;  POTION  ASTRINGENTE  (F.  H.  M.). 

Perchlorure  de  fer,  D.  1,26  (30«  B.) 5  décigram. 

Sp.  simple 30  gram. 

Eau  distillée 100     — 

M.  —  Diarrhées;  cholérines;  métrorrhagies ;  hémorrhagies  in- 
testinales ;  hémoptysies  ;  diphthérites  ;  la  dose  de  perchlorure  de 
fer  a  été  portée  jusqu'à  10  gi*am.  contre  le  croup! 

POTION  ASTRINGENTE  AU  PERCHLORURE  DE  FER  (H.  P.). 

Solution  normale  de  perchlorure  de  fer 5 

Sirop  de  sucre 30 

Eau  de  fleur  d'oranger 10 

Eau 100 

M.  —  Hémorrhagies,  hémoptysies,  diphthérites.  —  Doses  :  1  cuil- 
lerée à  café  tous  les  quarts  d'heure  ! 

LAVEMENT  DE  PERCHLORURE  DE  FER  (H.  P.). 

Solution- normale  de  perchlorure  de  fer 2 

Eau 500 

M.  —  Hémorrhagics  intestinales,  hénvoTTY\d\àaVeî»\  i\\Mx\i%«i, 
f/ysenteries  chroniques  l 
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CHLOROXTDB  FERRIQUE  LIQUIDE  (Jeanncl). 

Préparez  d*abord  Thydrate  ferrique  gélatineux  stable  : 
Chlorure  ferreux  cristallisé Q.  Y. 

Faites  dissoudre  dans  Teau  distillée  quantité  suffisante,  pour  ob- 
tenir une  dissolution  D.  1,21  (25*  B.);  filtrez.  Si  cette  dissolution 
précipite  par  le  chlorure  de  bai'yum,  ajoutez-y  peu  à  peu  de  ce 
réaciify  jusqti*à  ce  que,  filtrée  de  nouveau,  elle  ne  précipite  plus. 

Versez  la  solution  dé  chlorure  ferreux  sur  de  l'acide  azotique, 
exempt  d'acide  sulfùrique,  pour  la  suroxyder.  40^°  d'acide  azotique 
à40*B.  suffisent  pour  suroxyder  175^°  de  solution  de  chlorure  fer-« 
reux  D.  1,21  (25*  B.)  ;  un  excès  d'acide  azotique  n'offre  aucun  in^ 
convénient. 

Chauffez  doucement  à  -|~  ^  ^  pendant  1/2  h.,  pour  compléter 
la  réaction. 

Étendez  la  solution  ferrique  de  50  à  60  fois  son  volume  d'eau 
distillée  tiède,  et  saturez-la  par  un  léger  excès  d'ammoniaque  li- 
quide pure,  privée  de  sulfate  d'ammoniaque,  et  étendue  de  $-fois 
son  volume  d'eau  ;  versez  sur  un  filtre  de  papier  le  liquide  salin 
tenant  en  suspension  l'hydrate  ferrique  gélatineux  ;  lavez  à  l'eau 
distillée  tiède  le  précipité  retenu  sur  le  filtre,  jusqu'à  ce  que  l'eau . 
passe  insipide  ;  continuez  le  lavage  à  l'eau  distillée,  acidulée  avec 
1  à  2  millièmes  d'acide  chlorhydrique'pur,  jusqu'à  ce  que  le  li- 
quide filtré,  qui  a  pris  une  saveur  salée,  passe  légèrement  coloré 
en  jaune  rougeàtre  et  devienne  presque  insipide.  La  fiUration  de- 
vient très-lente  dès  que  l'hydrate  ferrique  cesse  d'être  alcalin. 
Laissez  égoutter  le  filtre  pendant  trois  jours. 

L'hydrate  ferrique  forme  alors  une  masse  adhérente  au  filtre,  et 
qu'il  est  facile  de  retirer  tout  d'une  pièce  en  retournant  l'enton- 
noir au-dessus  d'une  assiette  ;  f.  sécher  cette  masse  à  l'air  libre 
sur  du  papier  buvard,  reposant  lui-môme  sur  des  briques  sèches, 
jusqu'à  ce  qu'elle  ne  retienne  plus  que  80  centièmes  d'eau.  70  de  fer 
métallique,  qui  fournissent  100  d'oxyde  ferrique  anhydre,  doivent 
donner  500  d'hydrate  ferrique  stable. 

Prenez  :  ... 

Hydrate  ferrique  gélatineux  stable  (80/100  d'eau) 100 

Ac.  chlorhydrique  pur,  D.  1 ,20  (24"  B.) 5 

Eau  distillée 50 

Délayez  dans  un  mortier  de  verre  ;  filtrez  sur  un  filtre  lavé  à 
l'eau  acidulée  par  l'acide  chlorhydrique  pur  ;  reversez  sur  le  filtre 
le  premier  liquide  filtré  jusqu'à  ce  que  la  totalité  de  l'hydrate  fer- 
ri0je  soit  dissoute. 
^Stable;  nul/ement caustique,  sans  saveur  atramcT\U\Te \  cm- 
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gulc  le  sang  avec  énergie.  —  Proposé  comme  astringent,  hémo- 

8tatiquc. 

SOLUTION  D'AZOTATE  DE  FER  (Ph.  Belge). 

Tournui*e  de  fer 100 

Acide  azotique  à  35*> -. . . .        8,34 

M.  —  F.  chauffer  doucement  pour  achever  le  dégagement  dM 
vapeurs  hypoazotiques  ;  laissez  refroidir  ;  ajoutez  : 
Eau  distillée  Q.  S.  pour  compléter  166  de  liquide  filtré. 

—  Tonique  astringent,  hémostatique.  —  Doses  :  1  à  2  gram.  n 
potion;  ou  bien  en  lotions  ou  applications  contre  les  héaor- 
rhagios. 

SOLUTION  DE  SULFATE  FERRIQUE  (Ph.  Germ.). 

Sulfate  ferreux  cristallisé 10 

Eau  distillée 10 

Acide  sulfurique  pur  2 

F.  dissoudre  ;  f.  chauffer  à  Tébullition  dans  une  capsule  de  por- 
celaine ;  ajoutez  peu  à  peu  : 

Acide  azotique  pur .       3 

Ou  Q.  S.  pour  que  le  liquide  cesse  de  décolorer  la  solution  d*hy- 
permanganate  de  potasse  ;  f.  évaporer  en  consistance  de  miel  épais; 
ajoutez  : 

Eau  distillée 10 

F.  dissoudre;  filtrez.  —  Cette  solution,  D.  1,34,  contient  8/100 
de  fer. 

—  Astringent  ;  hémostatique.  Coagule  très-puissamment  Talbu- 
mine  !  Prép.  de  V Antidote  de  Varsenic, 

SOLUTION  DE  SULFATE    FERRIQUE;    SULFATE   DE  PEROXYDE  DE  FER  LIQUIDE; 
IIVDROLÉ  HÉMOSTATIQUE  DE  MONSEL  (F.  H.  M.). 

Acide  sulfurique,  D.  1,842  (66»  B.) 10  gram. 

Eau  distillée 100    — 

F.  bouillir  dans  une  capsule  de  porcelaine  de  la  capacité  de. 
1  litre  ;  ajoutez  : 

Sulfate  de  protoxyde  de  fer  pulv 50  gram. 

Après  dissolution,  ajoutez  : 

Acide  azotique  D.  1,384  (40*  B.) 16  gram. 

Lorsque  le  dégagement  tumultueux  de  vapeurs  rutilantes  est 
terminé,  ajoutez  peu  à  peu  : 

Sulfate  de  protoxyde  de  fer  pulv 50  gram. 

La  dissolution  de  cette  dernière  quantité  de  sulCalA  d^  v^oVa^4& 
*fe  fer  produit  un  nouveau  dégagemetvl  de  va^ew*  T>a\.\\«xv\»%  \ 
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complétez  le  volume  de  100°''  par  raddition  de  Q.  S.  d'eau  distil- 
lée ;  laissez  refroidir;  filtrez.  D.  1,45  (45<*  B.}. 

—  Hémostatique  moins  caustique  que  la  solution  officinale  de 
perchlorure  de  fer  ! 

POUDRE  DE  BOL  D'ARMÉME  (€od.  fr.). 

Pulv.  gross.  dans  un  mortier  ;  séparez  la  poudre  la  plus  ténue 
par  dilutions  réitérées  (lévigations)  ;  rejetez  le  résidu  ;  f.  égoutter 
les  dépôts  ;  f.  sécher  en  trochisques. 

—  Absorbant  chimique  et  mécanique  ;  peut-être  astringent  en 
raison  du  sel  ferrique  auquel  il  doit  donner  naissance  en  se  dis- 
solvant dans  le  suc  gastrique.  Inusité.  Prép.  du  Diascordium, 

g  2.  Acide  $ulfurique  dilué;  Vinaigre. 

ACU>B  SULFURIQUE  DUiUÉ;  ACIDE  SULFURIQUE  AFFAIBLI  (God.  fr.;  F.  H.  M.) 

(Soc.  de  Ph.). 

Acide  sulfurique  pur,  D.  1, 84  (66''  B.) '.     1 

Eau  distillée 9 

Versez  peu  à  peu  Tacide  dans  Teau  ;  agitez. 

—  Renferme  le  dixième  de  son  poids  d'acide  sulfurique  con- 
centré. 

—  Astringent  ;  dysenterie.  —  Doses  :  1  à  5  grammes  en  potion  ; 
10  à  20  grammes  en  boisson  ;  en  gargarisme  ;  en  collutoire. 

ACIDE  SULFURIQUE  ALCOOLISÉ;  EAU  DE  RABEL  (Cod.  fr.;  Soc.  de  Ph.). - 

Ac.  sulfurique  pur,  D.  1,84  (66*  B.) 25 

Alcool  à  90* 75 

Pétales  de  coquelicot 1 

Versez  peu  à  peu  Tac.  dans  l'alcool  en  agitant  ;  ajoutez  les  péta- 
les de  coquelicot  au  ijiélange  refroidi  ;  laissez  macérer  4  j.  ;  filtrez. 
Conservez  dans  un  flacon  bouché  à  l'émeri.  La  Soc.  de  ph.  propose 
l'alcool  à  0,835. 

—  Les  pétales  de  coquelicot  ont  pour  but  de  colorer  légèrement 
le  liquide. 

—  Astringent  ;  dysenterie.  —  Doses  :  1  à  3  gram.  en  potion  ; 
1  à  6  gram.  en  boisson,  en  gargarisme. 

ACIDE  SULFURIQUE  ALCOOLISÉ;  EAU  DE  RABEL  (F.  H.  M.). 

Acide  sulfurique  D.  1,842  (66<>  B.) 1 

Alcool  à  90» : 3 

Versez  très-lentement  l'acide  dans  l'alcool  ;  agitez.  Rendement  *. 
10O/1OO. 
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éLIXIR  ACIDE  DB  UALUDl  (Pfa.  Alleoi.)* 

Ac.  sulfùriquc  à  66* i    ^^    „   ^ 

AUooIàSO. {  oa    P.  É. 

M.  —  Beaucoup  plus  acide  que  Teau  de  Rabel.  laus.  en  France. 

LIMCMADE  SL'LFinUQUB  (God.  fr.;  H.  P.).      . 

Acide  sulfurique  pur,  D.  l,8i  (66*  B.) 2 

Eau 900 

Sp.  de  sucre 100 

M.  dans  un  vase  de  verre  ou  de  porcelaine, 

—  Astringent  énergique.  Dysenterie  ;  hémorrhagies  actives  ; 
prophylaxie  et  traitement  de  la  colique  saturnine  !  (Voy.  Spédf- 
ques  lie  V empoisonnement  par  le  plomb.) 

LIMONADE  SULFURIQUE  ;  LIMONADE  MIN^ALE  (F.   H.  M.). 

Acide  sulfurique  dilue  au  10"' 10 

Eau  aromatique  de  citron 30 

Sp.  simple 60 

Eau...- 900 

M.  dans  un  vase  en  verre  ou  en  porcelaine.  —  Dysenterie. 

—  La  dose  d'acide  sulfurique  peut  ôtrc  doublée. 

GARGARISME  SULFURIQUE  (F.   H.   M.). 

Acide  sulfurique  dilué  au  10'"' 10 

Mellite  simple 90 

Décoction   d'orge SOO 

M.  —  Angines  ulcéreuses,  aphthes. 

ÉLixiR  ACIDE  AROMATIQUE  (Brugnatelli). 

Feuil.  de  menthe  poiv.  sèche  {Mentha  piperita) 2 

—     de  menthe  crépue  sèche  (Mentha  crispa) 2 

Er.  de  cannelle  Ceylan  {Laurus  cinnamomum) 1 

Girofle  {Canjophyllus  aromaticus) 1 

Gingembre  (Zingiber  officinale) 1 

Alcool  à  54" 80 

Acide  sulfurique  D.  1,84  (66»  B) 10 

F.  macérer  pendant  8  j.  ;  passez  ;  exprimez  ;  filtrez.  —  Astrin- 
gent. —  Doses  :  2  à  10  gram.  en  tisane,  en  potion.  Ge  médicament 
représente  environ  1/9  d'acide  sulfurique. 

EAU  DE  VULNÉRAIRE  DE  THEOEN  ;  EAU  DE  TUEUEN  (Ph.  Autrich.). 

Vinaigre ^'^ 

Alcool  àSoo ^ 
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Acide  gulfurique  dilué  à  1/7 21 

Bliel  blanc 42 

Mêlez  ;  agitez  ;  filtrez.  —  Astringent  ;  lotions  ;  applications. 

POTION  ANTIHÉMORRHAGIQUE  (Et.-Unis). 

Acide  sulfurique  dilué  1/10 4 

Hydrolat  de  menthe 180 

Sp.  de  framboise 30 

M.  —  Hémorrhagies  passives  ;  hémoptysie.  —  Doses  :  pai»  cuil- 
lerées à  bouche  toutes  les  heures  ! 

LOTION  VINAIGRÉE  (H.  P.). 

Vinaigre  blanc 1 

Eau  froide 4 

M.  —  léger  résolutif. 

VINAIGRE  CAMPHRÉ  (  Cod.  fr.). 

Camphre  (Laurus  camphora) 1 

Acide  acétique  cristallisablc 1 

Vinaigre  blanc 40 

Pulv.  le  camphre  au  moyen  de  l'acide  acétique  ;  ajoutez  le  vi- 
naigre peu  à  peu  en  triturant  ;  versez  dans  un  flacon  ;  agitez  ; 
après  3  j.,  filtrez.  —  Résolutif;  avec  4  ou  5  fois  son  volume 
d*eau  ;  lotions  ;  applications. 

g  3.  Alun, 

'  SULFATE  D'ALUMINE  ET  DE    POTASSE  DESSécué  ;    ALUN  CALCINÉ  ; 

Alî0S.3S08,K0,S08.  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Sulfate  d*alumine  et  de  potasse  cristallisé Q.  S. 

F.  chauffer  vers  200°  dans  un  tét  ou  dans  un  grand  creuset 
jusqu'à  ce  que  le  sel,  qui  se  boursoufle  beaucoup,  n'émette  plus 
de  vapeurs  aqueuses.  Rendement  :  50/100. 

—  Cathérétique  astringent  employé  en   insufflations  contre  la 
pharyngite  granuleuse,  l'angine  chronique,  et  en  applications  sur 
les  plaies  fongueuses,  les  végétations,   les   tumeurs  hémorrhoï- . 
dales. 

POUDRE  DE  SULFATE  D'ALUMINE  ET  DE  POTASSE  T  POUDRE  D'ALUN  (Cod.   fr.). 

«  •     ^ 

Prép.  comme  la  Poudre  de  borate  de  soude. 

—  Astringent  très-usité,  en  insufflation  dans  les  cas  d'au^Vvie^ 
cbroaiques,  d'angine  granuleuse,  de  procidence  de  \a\uel\A,  o\x 
9our  saupoudrer  les  plaies  atonîques  î 
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PILL'LE.4  ALUNÉES  D'HELV^R'S  (God.  fr.). 

Alun  pulv i  décigram. 

Sang -dragon  pulv.  (CalamtM  r/raco) .. .    )         -         . 
Mielrosat .,,.   j   «»  ô  ceniigr. 

M.  pour  faire   1    pilule.  —  Hémoptysie,  hémorrhafpe  intesti- 
nale. —  Doses  :  8  à  20  pil.  par  jour  ! 

PILULES  ASTRINGENTES  (Dobroyoe). 

Alun  pulv )  a  AA^i^ 

Cachou  (  Unkaria  gambir) j   ^*   ^  *"^'^- 

M.  pour  1  pilule.  —  Hémorrhagies  passives;  métrorrhagies ; 
«liarrhêcs  ;  doses  :  10  à  12  pil.  par  jour  ! 

PILULES  ASTRINGENTES  (Gaporon,  Rdcamier). 

Cachou  {Unkaria  gambir) 12  centig. 

Alun 6    — 

Opium  brut  (Papaver  somniferum) 2    — 

Sp.  de  roses  rouges Q*  S. 

M.  pour  i  pilule.  —  Hémoptysies;  hémorrhagies  intestinales,  etc. 
—  Doses  :  i  pilule  toutes  les  2  heures  ! 

POTION  ASTRINGENTE. 

Alun 2à4  gram. 

Eau  distillée 140    — 

Sp.  simple 60^    — 

M. — Hémorrhagies  intestinales;  hémoptysies.  —  Doses  :  par 
cuillerées  à  bouche  toutes  les  heures  ! 

POTION  ASTRLNGENTE. 

Ext.  de  ratanhia 5  gram. 

Alun 5  décigram. 

Infusé  de  roses  rouges  1/iOO 150  gram. 

Sp.  de  roses  rouges )  gn    

—  de  cachou ) 

Eau  de  Rabel 15  gouttes. 

M.  —  Hémoptysies  ;  hémorrhagies.  —  Doses  :  par  cuillerées  à 
bouche  d'heure  en  heure  ! 

SOLUTION  d'alun  POUR  INHALATIONS  (Ficbcr). 

Alun  cristallisé 5  centigram.  à        4  gram. 

Eau 100    — 

F.  dissoudre;  fuirez,  —  AfTections  calaTthak^  cVvtoTv\q^<&<&  <3aa 
voios  respiratoires  ;  angines  chroniques,  oAc.  —  T^owa*  ^.  tes^Vwst 
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e  liquide,  pulv.  au  moyen  de  l'appareil  Sales-Giruns.  Augmentez 
es  doses  d'alun  progressivement  ! 

GARGARISME  ASTRINGENT  (God.  fr.;  H.  P.). 

Roses  rouges  sèch.  {Rom  gallica) 10 

Eau  bouillante 250 

Alun  cristallisé 4 

Mcllite  de  roses 50 

F.  infuser  les  roses  dans  Teau  bouillante  pendant  1/2  h.  ;  passez  ; 
exprimez  ;  f.  dissoudre  Talun  ;  ajoutez  le  mellitc  de  roses. 

—  Angines,  au  déclin  de  Tétat  inflammatoire  ! 

GARGARISME  ASTRINGENT  (F.  H.  M.)- 

Alun  cristallisé 3  gram 

Dec.  d'orge 200    — 

Mellitc  de  roses 30    — 

F.  dissoudre  ;  mêlez.  —  La  dose  d'alun  peut  être  portée  jusqu'à 
6  gram.  —  Angines  chroniques  ;  pharyngites  granuleuses  ! 

COLLUTOmE  ASTRINGENT  (F.  H.  M.). 

Alun  cristallisé  pulv 4 

Mellite  simple 25 

•k  SOLUTÉ  ALUMINEUX  BENZINE;  SOUS-SULFATE  D' ALUMINE  BENZINE 

(  Mentel). 

Sulfate  d'alumine 10 

Eau 20 

Hydrate  d'alumine  en  gelée Q«  S/ 

Benjoin  pulv.  (Styrax  beruoin) i 

F.  dissoudre  le  sulfate  d'alumine  dans  l'eau;  saturez  par  un 
excès  d'hydrate  d'alumine  ;  ajoutez  le  benjoin;  f.  digérer  pendant 
6  h.  à  la  température  de  -f-  80®  ;  agitez  de  temps  en  temps  ;  laissez 
refroidir;  filtrez.  D.  1,25.  (30®  B.). 

—  Astringent  énergique  ;  hémostatique.  Pansements,  injections, 
gargarismes.  —  Doses  :  comme  hémostatique,  employez-le  pur  ; 
comme  astringent  1  à  10/100  dans  l'eau  distillée  ! 

—  Ce  médicament  mériterait  d'être  plus  employé  qu'il  ne  Test. 

EAU  HEMOSTATIQUE  (Pagliari). 

Bei^oin  {Styrax  henioin) « . .      1 

Alun  cristallisé 4 .  i  ...<<..  «      2 

Eau 20 

F.  bouillir  pendaiit  d  h.  dans  un  pot  de  terre  vcttû&&&^^^v^>^'L 
sans  cesse  ;  remplacez  par  de  Veau  Chaude  l'eau  é\apOTè<i*,  Vî^âs^^^i* 
0ûvû//r;  nitrox.  ^  Cette  eau  est   Une   solution   saUxtèfi  ^'^\\\^^ 
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aromalisée  par  le  benjoin.  D'après  mes  expériences,  el&e  coagule 
ralbumiue  de  Tœuf  et  le  sérum  da  sang  comme  la  soluUon  satu- 
rée d'alun.  Elle  est  très-usitée  en  Italie. 

—  Pulucci  assure  que  VEau  de  Pagliari  devient  beaucoup  pins 
efficace  lorsqu'elle  est  saturée  de  sel  marin,  puis  filtrée. 

EAU  IIÉMOSTATIQUE  DE  PAGLIARI  (Meyer). 

Benjoin  en  larmes 6 

Alcool  à  89* 15 

Alun 30 

Eau 300 

F.  dissoudre  le  benjoin  dans  l'alcool  et  l'alun  dans  Teau  chaude; 
f.  bouillir  jusqu'à  ce  que  la  liqueur  soit  devenue  claire  ;  filtra 
après  refroidissement.  Cette  liqueur  doit  marquer  6»  B. 

EAU  hygiénique;  liqueur  PROPm'LACTIQUE  DES  MALADIES  V^NéanOllllS 

(Jeanncl). 

Alun  cristallisé 15 

Sulfate  de  fer 1 

Sulfate  de  cuivre 1 

Eau  de  Cologne 10 

Eau  commune 1000 

F.  dissoudre  les  sels  dans  l'eau  ;  ajoutez  l'eau  de  Cologne.  — 
Balanites,  leucorrhées,  érosions  du  col  utérin.  —  Lotions  ;  iigec- 
tions.  Les  injections  vaginales  astringentes,  pour  être  efficaces, 
doivent  être  exécutées  la  femme  étant  couchée  sur  le  dos,  le  bassin 
soulevé  par  un  coussin. 

—  Ce  liquide  ne  tache  pas  le  linge  ;  il  est  distribué  au  dispen- 
saire de  salubrité  de  Bordeaux,  au  prix  de  10  centimes  le  litre  ; 
les  proslituées  de  cette  ville  en  consomment  environ  300  litres 
par  mois. 

EAU  D'ALUN  GOSiPOSÉE  ',    EAU  D'ALUN  DE  BATH  ;    INJECTION  DE  PRIN6LBS 

(Ph.  Lond.). 

Alun  cristallisé 15 

Sulfate  de  zinc 12 

Eau  chaude lOUO 

F.  dissoudre;  filtrez.  —  Leucorrhées:  injections,  lotions  réité- 
rées. Conjonctivites  chroniques  :  instillations  ! 

EAU  alumineuse  COMPOSÉE  (Ph.  Lond.). 

Alun  cristallisé 1  « 

Sulfate  ferreux  crist }   ^^ 

Eau  chaude 100 

F.  dissoudre  ;  filtrez. 
—  Leucorrhées.  —  Doses  :  u>iccV\o\\s;\ov\o\\*t«\\^t«**- — ^*XNfc 
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solution  est. efficace,  mais   les  liquides  qui  coiUicniient  plus  de 
1/1000  de  sulfate  de  fer  ont  l'inconvénient  de  tacher  le  linge. 

-k  SOLUTION  DE  SULFATE  D'ALUMINE  BIBASIQUE  ;  SULFATE  D'ALUMINE  BIBASIQUE 

2A108,3S08  (Cod.  fr.). 

Sulfate  d'alumine  exempt  de  fer '. 1000 

F.  dissoudre  500  de  ce  sel  dans  5000  d'eau  ;  ajoutez  : 

Ammoniaque  liquide  à  22^  B.,  Q.  S.  (environ  ^35)  pour  préci- 
piter la  totalité  de  l'alumine  ;  lavez  par  décantation  ;  f.  égoutter  sur 
une  toile. 

F.  dissoudre  l'alumine  en  gelée  ainsi  obtenue  avec  500  de  sul- 
fate d'alumine;  f.  chauffer  au  B.  M.  et  évaporer  jusqu'à  D.  1,26 
(30°  B.)  ;  laissez  déposer  pendant  quelques  j.  ;  filtrez. 

—  Astringent  très-énergique,  préférable  à  l'alun  dont  il  n'a  pas 
l'acidité!  Peu  usité. 

CATAPLASME  ASTRINGENT  (Swédlaur). 

Sulfate  feiTcux  pulv )  „„  at  ^„^ 

Bol  blanc.  {Calcaire  argileux  desséché) 30    — 

Eau  commune 300    — 

Vinaigre 60    — 

Mie  de  pain Q.  S. 

M.  —  Plaies  atoniques. 

§  4.  Sels  de  %inc  employés  comme  astringents;  Sulfate  de  cadmium. 

•k   SULFATE  DE  ZINC  CRISTALLISÉ;    SULFATE  ZINCIQUE;  VITRIOL  BLANC; 
COUPEROSE  BLANCHE.  ZrO.SO^,?  HO.  (Cod.  fr.). 

Zinc  pur  en  grenaille 20 

Ac.  sulfuriquc  purifié,  D.  1,84  (66°  B.) 25 

Eau ^ 150 

M.  ;  reffer\esccncc  ayant  cessé,  filtrez  ;  concentrez  par  l'ébul- 
lition  ;  laissez  cristalliser  par  refroidissement.  Il  est  utile  de  dé- 
terminer la  cristallisation  en  projetant  quelques  cristaux  de  sul- 
fate de  zinc  dans  la  solution  refroidie.  . 

—  Astringent  très-énergique,  mais  non  caustique,  réservé  pour 
l'usage  extérieur.  —  Doses  :  1  à  5  décigram.  pour  100  gram.  de 
véhicule  aqueux  en  collyre,  en  injections;  à  l'intérieur,  vomitif; 
doses  :  5  décigram.  pour  100  d'eau. 

fVoy.  Jn/eçtions  antiblennorrhagiques  ;  Collyres  astringents. ^ 

JBANSEL,  W. 
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•  ACKTATE  DE  7IXC.  ZnO,  C*H*0»,  3H0.  (Cod.  fr.). 

Sull'aU^  (le  zinc 10 

('.arbonatc  de  soude  crislallisé H 

Ar.  acétiqiio,  D.  1,03 Q*  ^* 

F.  du  carbouale  <lc  zinc  par  le  mélange  des  solutions  bouilUn- 
ios  de  sulfate  de  zinc  et  de  carbonate  do  soude  ;  décantez  ;  laves  ; 
f.  dissoudre  le  carbonate  de  zinc  dans  Tac.  acétique  ;  concentre! 
par  la  chaleur  ;  laissez  cristalliser  par  le  refroidissement. 

—  Antispasmodique!  Astringent;  vomitif.  Inusité. 

-k  ACÉTATE  nE  ZINC  (Ph.  (icrm.). 

Hvdrocarbonate  de  zinc S? 

EÎiu  distillée 50 

Acide  acétique  étendu.  D.  1,040  (6°  B.) 100 

F.  dissoudre  à  chaud  ;  filtrez  ;  f.  évaporer  à  une  douce  chaleur 
jusqu'à  cristallisation  ;  essuyez  les  cristaux  entre  des  doubles  de 
papier  Joseph.  —  Astringent.  —  Doses  :  1  à  5  décigram.  pour  100 
do  véhicule  aqueux.  Inusité  en  France. 

iK  GLVOKRÉ  DE  CHLORURE  DE  zixc  (Maiflonneuvc). 

Chlorure  de  zinc 1 

Glycérine iOO 

M.  —  Astringent,  cathérétique.  —  Plaies  atoniques.  Topique. 
—  Le  chlorure  de  zinc  pur  est  cscharotique. 

*  srpposrroiREs  vaginaux  (Gaudriot). 

Chlorure  de  zinc  liq.  D.  133  (36"  B.) 5  gouttes. 

Sulfate  de  uiorpliine 25  milligrani. 

Mucilage  de  gomme  adragante (>  gram. 

Sucre  pulv 3    — 

Amidon. . .  .^ 0    — 

M.  pour  faire  une  pâte  que  vous  moulerez  en  forme  d'un  ovoïde 
aplati  creux  de  3  centimètres  de  long  sur  2  de  large,  dont  les  pa- 
rois auront  environ  2  millimètres  d'épaisseur  ;  f.  sécher.  —  Vagi- 
nite blcnnorrhagique,  leucorrhée.  —  Doses  :  1  suppositoire  ma- 
tin et  soir  ;  introduisez  le  suppositoire  au  delà  de  l'anneau  vulvaire  ; 
retenez-le  au  moyen  d'une  bande  rattachée  en  avant  et  en  arrière 
à  une  ceinture.  Les  sécrétions  vaginales  déterminent  la  fusion  du 
suppositoire,  dont  les  principes  actifs  se  trouvent  en  contact  perma- 
nont  avec  la  muqueuse  !  (Voy.  Suppositoires  vaginaux  de  Mous^ 
sous,  p.  -iS.) 


SULFATE  DE  CADMIUM;  ACÉTATES  DE  PLOMli.  l8;j 

*   SULFATE  DE  CADMIUM.  CdO,S03;4HO  (Cod.   fl'.). 

Cadmium  concassé '  1 

Ac.  azotique,  D.  1,42  (43"  B.) ...  :] 

Eau  distillée 4 

Carbonate  de  soude  cristallisé Q.  S. 

Ac.  sulfurique Q.  S. 

F.  dissoudre  le  métal  dans  Tac.  azotique  étendu  de  la  quantité 
d'eau  prescrite  ;  étendez  la  dissolution  de  8  f.  son  vol.  d'eau  dis- 
tillée ;  f.  bouillir  ;  ajoutez  Q.  S.  de  solution  de  carbonate  de  soude; 
laissez  déposer  ;  lavez  par  décantation  le  carbonate  de  cadmium  ; 
délayez-le  dans  eau  distillée,  Q.  S.  ;  ajoutez  peu  à  peu  ac.  sul- 
furique Q.  S.  pour  le  dissoudre  ;  filtrez  ;  concentrez  par  l'ébuUi- 
tion  ;  f.  cristalliser  par  refroidissement. 

—  Astringent  analogue  au  sulfate  de  zinc  employé  en  collyre  aux 
mêmes  doses  que  ce  dernier.  (Voy.  Spéciaux  de  Voculistique.) 

g  5.  Plomb. 

ACÉTATE  DE  PLOMB;  ACETATE  DE  PLOMB  CRISTALLISE;  ACETATE  NEUTRE  DE 
plomb;  sel  de  SATURNE;  SUCRE  DE  SATURNE;  Pb  0:  C^H^OS  H  0. 

Prép.  en  grand  dans  les  arts  par  la  dissolution  de  la  litharge 
dans  l'acide  acétique. 

—  Astringent,  à  l'intérieur,  contre  la  diarrhée,  les  sueurs  coUi- 
quatives.  L'action  secondaire  est  hyposthénisante  et  toxique.  — 
Doses  :  pil.  1  à  10  centigram.  et  plus  ;  lavements,  solution,  2  à 
25/100.  A  l'extérieur,  on  lui  préfère  généralement  le  sous-acétalc 
de  plomb. 

PILULES  d'acétate  DE  PLOMB  (Pouquier). 

Acétate  de  plomb  cristallisé 1  décigrain. 

Rac.  de  guimauve  pulv.  (Attkœa  officinalis)   \   ^^  ^^    g 


Sp.  simple. 


(   aa  Q. 


M.  pour  1  pil.  —  Sueurs  colliquatives.  —  Doses  :  4  à  5  par  jour. 
—  Action  secondaire  très-redoutable. 

PILULES  d'acétate  DE  PLOMB  OPIACÉES  (Ph.  Britann.). 

Acétate  de  plomb  cristallisé 6  centigr* 

Opium  brut  sec  pulv.  (Papaver  somniferum).    1      — 
Conserves  de  roses 4  ...*......  « 1      — 

M.  peur  1  piJ.  —  Sueurs  coUiqùatiyes  ;  doses  :   \  à  K  \g  %o\vv 
-  Dysenterie;  doses:  1  pil.  toutes  les  2  h.  (Voy.  cl-dcssus.) 


'  IS-l  ASTRINGENTS,   HËIOSTATIOUES. 

i'UUbUt   OONTKt  1.E3  SUEURS  C0U.1UUAT1VË9    (Pli.    l'nilS.). 

\  AeéUlE  de  plnml)  crialalliaé J  - 

I  Opiuaihru\.sec  iPapaver govuûfa^m) j       '■'■ 

I        Sucre  blïiic 13 

I  Pulr,  ;  tl.  —  Sueurs  et  diarrhées  colliquativcs  dos  plilhisiquva. 

K  —  Doses  :  1  à  i  dÉGigrain.,  matin  et  soir.  —  Dangereux. 

M  IMIMTION  O'ACÉTATK  TïniTtlB  US   PLOH»  ;    tNltCTlON   SkTDIUlINI 

■  (H.  P.^  F.  a.  N.J. 

H     Acétate  de  plouib  cnslallisé. 1 

■  Eau  disliJlée «» 

■  f,  dissoudre i  fdtrez.  —  Urethritcs;  Tagioiles,  leucorrhées^ 
F  — L'usage  habituel  des  injeclionaà  base  d'acétate  de  plomli  ilsît 
Kètro  interdit;  c'i'st  une  cause  insidieuse  d'intaxication  satumitu. 
|'(Voy.  Antibletmorrhagûiues.j 

V  OlillUENT   D'ACÉTATE   HK  P1.0II>  (Pli.  Ëepien'^c). 

■  Acétate  de  pinmt)  cristallisé ^ 1  . 

m     Huile  d'olivo  (Oleo  ËHropffifl) j   ""    P"  "' 

I,  F.  fondre  le  sel  dans  san  enu  de  cristallisation  {il  fond  à  -t-  56*,!5I 
BjBiAlei  peu  H  peu  A  rliuilc  d'olive  tiède  en  triturant.  —  Aslrin|tenL 
■lèsDlntif,  Topique.  —  L'usage  prolongé  serait  dangereu». 

I  raulADI  CBLaRO-fLDVBiaUE  (Uiiilhc). 

m      Acétate  de  ploinb  cristallisé 1 

K       Chlorure  de  sodium  (sel  marin) t 

■*    AxMge  benxlnée , 30 

H  M.  —  Ulcères  atoniques.  —  Pansements.  rVo;.  ci-deÊMU.) 

H  rOMHAOE    S^DATIVK    (DU|«ïlmi). 

H     ÀeéUle  do  plomb  cristallisé 1 

H    .Rcirait  de  b«llndono I 

H    Asange. li 

^^'RuuulliuM  l'cxti'ail  uv(-r  i|ui.-li|Ucs  uoutk'.s  douu;  mJtax.  -- 
BfÎHUrM  à  l'ituiis.  —  IntriHlulsct  des  mèches  d'un  volume  cl 
Hmir  croissanl,  enduites  de  cette  i>ommade.  (Voj.  â-tteiau.i 

m  liLW.l!Ui  ASTniKOlNT  (UÛU»)- 

■  Acétate  de  plomb  pitiv I 

I        Clycéré  d'amidon 30 

^^Jd.  —.EçjUiiiue, .«»âvti  ulironitiuK;  conju tic tî vile  chronim 


SOUS-ACÉTATE  DE  PLOMB.  lu^ 

iC   SOUS-ACéTATE  DE  PLOMB  CRISTALLISÉ   (Jcanncl). 

^late  neutre  de  plomb  cristallisé 15 

''iUiarge  anglaise  (en  paillettes) 5 

ïam  distillée 1 

".  par  trituration  la  litliarge  avec  l'acétate  de  plomb  ;  versez 
mélange  dans  une  capsule  de  porcelaine  ;  ajoutez  l'eau  ;  faites 
'ïauffer  jusqu'à  Tébullition  qui  a  lieu  à  +  103;  remuez  continuel- 
einent;  filtrez  au  papier  dans  un  entonnoir  chaulîé  au  B.  M.  — 
^a  dissolution  de  la  litharge  commence  dès  que  le  mélange  entre 
îfl  fusion  vers  -\-  60",  et  se  termine  dès  que  l'ébuUition  se  produit  ; 
alors  le  liquide  est  rendu  laiteux  par  un  peu  de  carbonate  de  plomb. 
i  de  sous-acétate  de  plomb  cristallisé,  dissous  dans  2  d'eau  dis- 
tillée, fournit  le  sous-acétate  de  plomb  liquide,  D.  1,32  (35°  B.). 

:*r   SOUS-ACÉTATE  DE  PLOMB  LIQUIDE;  EXTRAIT  DE  SATURNE  (Cod,  fr.). 

Acétate  de  plomb  cristallisé ' 3 

Litharge  pulv • 1 

Eau  distillée 8 

M.  dans  une  terrine  et  chauffer  au  B.  M.  jusqu'à  ce  que  la 
litharge  soit  dissoute;  filtrez.  D.  1,32  (35°  B.). 

—  On  peut  opérer  dans  une  bassine  de  cuivre,  à  condition  d'y 
introduire  quelques  grenailles  ou  mieux  une  lame  de  plomb  ;  plus 
simplement,  à  condition  de  chauffer  l'eau  jusqu'à  l'ébullilion  avant 
d'introduire  l'acétate  de  plomb  et  la  litharge  (Mahier). 

La  présence  de  la  lame  de  plomb  préviendrait  la  dissolution  de 
l'oxyde  de  cuivre  si  la  litharge  en  était  souillée. 

*  SOUS-ACÉTATE  DE  PLOMB  LIQUIDE  (Ph.  Gcmi.). 

Acétate  de  plomb  cristallisé 3 

Litharge  pulv 1 

M.  ;  ajoutez  : 

Eau  distiUée 10 

Introduisez  dans  une  bouteille  de  capacité  convenable  pour  que  . 
le  mélange  la  remplisse  ;  agitez  fréquemment  jusqu'à  ce  que  tout 
soit  dissous,  sauf  un  peu  de  résidu  blanc,  ce  qui  exige  environ  6 
à  8  h.  ;  filtrez  !  D.  1,238  ;  (27»  B.). 

Ce  procédé  très-simple  est  applicable  à  la  préparation  du  sous- 
acétate  de  plomb  offrant  la  densité  de  1,32  du  Cod.  fr.  et  du  F.  H. 
M.  ;  il  faut  alors  employer  les  proportions  suivantes  : 

^^ sous- ACÉTATE  DE  PLOMB  LIQUIDE  (F.   H.   M.). 

Acétate  de  plomb  cristallisé 30 

L'ithai^  pair. ^^ 

Eau  distillée V^ 


M.  -i.ui>  an  iiui(ri>;  j;Eiti'z  «le  teuip:»  ea  temps;  après  6  à  8h. 
If  -■•iiiai-r.  tili.p'/.  R<'i)i|i'iii"iiL  :  UltiSt  [XHir  105  de  mélange  ein- 

.ifiiN     iMii.    I.  \iKT\rK  Uli   1M.IJ1B:  E.\L'  BL.i:iCHK;  SAC  DE  GOULARD; 

ËAL'  vkmrru-virvÛLvLK  iCud.  fr.>. 

"^1  u>-.i<-i.'Ui'.  '  il'.'  pbuub  Uqriitii' 1 

K.hl  •'•Mlllllillli' 45 

V!i'i».»i;il  viihinriiii.' Â 

L'i^ui'  ii.iLii'.iii.'L  t[*^i  li.itioiis  ou  îles  injections  Taginales,  au  sou»- 
(•-I  '..I'.'  'l-'  i.-{'ii]ib  l[iiuLiit>.  i':st  uno  oaiise  insidieuse  d*intoxication 

'••r.i-N  b'vLtr.xnf  ml  i'lomb  BAsmiE;  E.^u  vk6Éto-mi:;kralb  (H.  P.). 

N;ii>-.t.'t'Uitr.'  d«^  plomb  liquitle 15 

Ï.a:{  -  i-ilillUllLi.' 1000 

M.  —  Eiiii.»r>rw;  contusions.  —  Lotions;  applications. 

FOMILNTVTIO.N   RfSOLlTlVE. 

Uilorhydralt»  il'anunoniaque 2 

t!liiu 45 

Al.'.>i^l  ù  ôO' 8 

Sous-acolato  île  plomb  liquide ,  1 

F.  diss«Muliv  lo  sol  ;mimoniac  dans  l'eau  ;  filtrez  ;  ajoutez  Tal- 
rool  et  le  sous-aeêtate  de  plomb. 

M.  —  Astringent,  résolutif.  —  Entorses,  contusions. 

KOMEMATION  S.\TIRMNE;   tW  DE  GOIL-UU)  1  F.  H.  M.). 

Sous-acêtale  de  plomb  liquide 20  gram. 

AI.\H>1  à  IW-» ' 80    — 

Fan  eommune 900    — 

M.  —  Vous  pouvez  remjdacer  le  sous-acétale  de  plomb  liquide 
par  aoétalo  de  plomb  cristallisé,  5  gram. 

SOLITION  D'ACÉTATE  DE  PLOMB  ALCOOLISÉE  (Ph.   Gcrill.). 

Eau  commune 45 

Sous-acétate  de  plomb  liquide 1 

Alcool  à  56» .{ 

M.  —  Astringent,  résolutif.  —  Lotions,  applications. 
Agitez  mi  uiomont  de  l'emploi. 


SOUS«AGÉTÂTE  DE  PLOMB.  187 

t  POMBMTATION  RÉSOLUTIVK  (Cadet). 

Uydrolat  de  roses .'....« 50 

Alcool  à  56« 3 

Sous-acétate  de  plomb  liquide 3 

W.  —  Astringent,  résolutif.  —  Entorses,  contusions. 

FOMENTATION  RÉSOLUTIVE  (Brodie). 

Alcool  camphré :.    i  .  „ 

Alcool  à  56» : \   ^^""     '*" 

Sous-acétate  de  plomb  liquide '...,.       3 

M. —  Astringent  résolutif.  —  Engorgements  indolents  des  mamel- 
les.—  Applications  continues  au  moyen  d'un  morceau  de  flanelle. 

CATAPLASME  SATURNIN  (F.  H.  M.). 

Cataplasme  émoUient 200 

Sous^acétate  de  plomb  liquide 5 

Versez  le  sous-acétate  de  plomb  sur  le  cataplasme. 

LINIMENT  SATURNE  (Pli.  Holland.). 

Sous-acétate  de  plomb  liquide 1 

Huile  d'olive  {Olea  Europœa) 2 

M.  —  L'huile  est  saponifiée.  —  Résolutif  ? 

CÉRAT  SATURNE  (Cod.  fr.). 

Sous-acétate  de  plomb  liquide 1 

Gérât  de  Galien 9 

M.  par  trituration  ;  doit  être  préparé  au  moment  du  besoin  ;  le 
sous-acétate  de  plomb  saponifie  les  corps  gras  à  froid  par  un  con- 
tact prolongé  en  raison  de  l'eitcès  d'oxyde  de  plomb  qu'il  contient. 
—  Astringent.  —  Pansement  des  plaies  asthéniques. 

CÉRAT  SATURNE  (H.  P.). 

Sous-acétate  de  plomb  liquide 1 

Gérât  jaune 9 

M.  (Voy.  (i-dessua.) 

GÉRÂT  DE  OOULART  (F.  H.   M.). 

Sous-acétate  de  plomb  liquide 1 

Gérât  de  Galien 10 

M.  fVoy.  ci-^e88tis.) 

GÉRÂT  SATURNE  ET  CAMPHRÉ  (Ph.  Lond.). 

Gire  (Apis  mellifica) 62 

Sous-acétate  de  plomb  liquide ^*1 

Buj'Je  d'oJjve  (Olea  £uropœa) , Vl^ 

Camphre. , . . . , \ 


IKK  ASTRINGENTS,  HÉMOSTÂTIQOES. 

F.  londro  à  une  doiico  chaleur  la  cire  avec  100  diiuile  ;  f.  dis- 
soudre lu  camphre  dans  le  reste  de  Thuilo  ;  môlez  Thuilc  cam- 
l>hré(!  au  crrat  ;  ajoutez  le  sous-acétate  de  plomb  à  la  fln  par 
trituration.  —  Pansement  des  plaies  asthéniques. 

ONGUENT  DE  CIRE  SATURNE  (  Soc.  dO  Ph.). 

Sous-acétate  de  plomb  liquide 1 

Onguent  de  cire 9 

M   —  Pansements. 

:Ar  POUDRE  DE  CARBONATE  DE  PLOMB  (God.  fr.). 

Prép.  comme, la  Poudre  cC hydrocarbonate  de  magnésie, 

—  Prép.  de  la  Pommade  de  carbonate  de  plomb. 

POMMADE  DE  CARBONATE  DE  PLOMB;  ONGUENT  BLANC  DE  RHA8IS  (  Cod.  fr.). 

Carbonate  de  plomb 1 

Axonge  benzoïné 5 

M.  sur  le  porphyre.  —  Érosions  ;  ulcères  asthéniques. 

—  Cette  pommade  rancit  très-rapidement. 

*  POUDRE  d'oxyde  DE  PLOMB  FONDU  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  sulfure  d'antimoine. 

—  Prép.  de  YEniplâtre  simple^  du  Sous-acétato  de  plomb 
liquide. 

cÉRAT  DE  MINIUM  (Van  Mons). 

Cérat  simple 8 

Minium 1 

M.  —  Ulcères  variqueux  ? 

^  AZOTATE  DE  PLOMB. 

—  Produit  chimique. 

—  Cure  de  l'ongle  incarné.  Il  suffit  pour  obtenir  une  guérison 
durable  do  saupoudrer  la  partie  malade  avec  Tazotate  de  plomb 
pulvérisé  et  de  reuveloppcr  d'un  linge  sec  (Bertet). 

TANNATE  DE  PLOMB  HYDRATE  (Ph.  Gcmi.). 

Écorcc  de  chêne  gross.  pulv.  {Quercus  robur) '8 

Eau Q.  S. 

F.  bouillir  1/2  h.  pour  obtenir  ÂO  de  décocté;  filtrez  ;  ajoutez  : 

Sous-acétatc  de  plomb  liquide,  D.  1,240,  environ 4 

Séparez  sur  un  filtre  le  précipité  de  tannate  de  plomb,  qiîi  doit 
peser  environ   12;   versez  le  tout  humide  àa,wa  wwt  ç».^wAfe\ 
njnutez  : 


TANNIN.  189 

Alcool  à  85° 1 

M.  —  Pansement  dps  eschares  du  sacrum. 

—  Ce  médicament  doit  être  préparé  au  moment  de  remploy«*r. 

ONGUENT  DE  TANNATE  DE  PLOMB  (Ph.  Germ.). 

Tannate  de  plomb  humide  et  pulpeux 1 

Axonge 2 

M.  —  Pansement  des  plaies  atoniques. 

§6.  Tannin;  Noix  de  galle;  Cachou;  Ratanhia;  Kino;  Sang-dragon; 
Paulliniaou  Guarana;  Monésia;  Acacia;  Rose  rouge;  Noyer  ;  Bistorte; 
TormentiUe  ;  Fraisier  ;  Vva-ursi;  Consoude  ;  ScaMeuse  ;  Espèces  astrin- 
gentes ;  Eau  de  Brochieri;  Eau  de  léchelle;  Diascordium;  Augusture 
vraie. 

iK  TANNIN;   ACIDE  TANNIQUE  ;  TANNIN   DE  LA  NOIX  DE  GALLE  (Cod.   fr.  ) 

Noix  de  galle  pulv.  (Quercus  infectoria) 10 

Éther  sulfurique  pm* .*.  60 

Alcool  à  90o 3 

£au  distillée 1 

Introduisez  la  poudre  dans  l'appareil  à  déplacement  à  l'émcri  ; 
versez  peu  à  peu  les  liquides  mêlés  ;  après  le  passage  il  s'est  formé 
dans  le  récipient  deux  couches  :  la  supérieure  est  l'éther  coloré, 
l'inférieure  est  une  solution  aqueuse  et  presque  sirupeuse  de  tan- 
nin; l'addition  d'un  peu  d'eau  rendra  plus  nette  la  superposition 
des  deux  liquides  ;  séparez  le  liquide  inférieur  au  moyen  d'un  en- 
tonnoir à  robinet  ;  faites-le  évaporer  à  l'étuve  à  -|-  50**. 

Il  est  bon  d'humecter  la  poudre  de  noix  de  galle  avec  2  d'eau 
quelques  jours  à  l'avance. 

—  Principe  actif  de  tous  les  astringents  végétaux.  Proposé  en 
potion  contre  l'albuminurie.  Dans  les  espèces  végétales  astrin- 
gentes, le  tannin  est  plus  ou  moins  atténué  par  la  présence  de 
l'cxtractif,  de  l'amidon,  etc.,  etc. 

—  Doses  :  à  l'intér.,  1  décigr.  à  1  grain.  ;  à  l'extér.,  doses  très- 
variées  selon  les  indications. 

•k   GLYCÉRÉ  DE  TANNIN  (Cod.  fr.;   H.   P.). 

Tannin  pulv 1 

Glycéré  d'amidon 5 

M.  —  Fissures  à  l'anus  ;  hémorrhoïdcs  ;  cancers  ulcérés  ;  vagi- 
nites. —  Pansements  ;  topique;  introduction  de  tampons  d'ouate 
imbibés  de  ce  médicament  !  (Dcmarquay.)  Catarrhe  de  l'oreille  : 
la  dose  de  tannin  augmentée  ou  diminuée  selon  les  indications  ; 
tampons  âc  on.itn  imhiht's  (ht  mériicamont,  ii\lvo(\\ûV,sAv\\\?.\Ç'.  cc^w- 
(fti/e  awlitif  (Triquel). 


IIM)  ASTRINGENTS,  HÉMOSTATIQUES. 

ik   flLYCÉRÉ  DE  TANNIN  (Soc.  de  Ph.). 

Tannin 6 

(;iyn*rine 26 

Amidon  do  hlé 2 

Eau 2 

F.  rliauifer  la  glycérine  avec  le  tannia  jusque  vers  la  tempéra- 
tuit'  (!('  +  (K)o  :  ajoutez  Tamidon  délayé  dans  Teau  ;  f.  chauffer  en 
renmant  jusqu'à  ce  que  la  masse  prenne  la  consistance  d*une  gelée 
homojrène.  (Voy.  ci-dessm.) 

PILULES  DE  TANNIN  (VoIllez). 

Tannin 15  centigr. 

Mucilage  de  gomme Q*  S. 

F.  uno  pilule.  —  Hémoptysies;  hémorrhagies  passives.  —  Doses  : 
i  à  10  pilulos  par  jour. 

POTION  ASTRINGENTE  (Gamba). 

Tannin 1 

llydrolal  d'absinthe  100  . 

Sp.  do  sjifran i 

VindoMalaga \  ^""  ^ 

M.  —  Hémorrhagies  passives.  —  Doses  :  1  cuillerée  à  bouche 
d'heurtî  on  heure. 

\1N  AROHATIQUE  TANNINÉ  (Ricord). 

Vin  ai*oinatique 100 

Tannin 1  à  5 

F.  dissoudi*e.  —  Tonique  astringent.  Pansement  des  ulcères 
a  Ioniques! 

GARGARISME  ASTRINGENT  (Jaimart). 

Tannin 4 

Hydrolat  de  roses ; 100 

Mellite  de  roses 100 

M,  —  Angines  chroniques  ;  hémorrhagies  buccales  ;  pharyngites 
^ranulousos  !  —  La  dose  de  tannin  peut  varier  selon  les  indica- 
tions, 

SOLUTION  DE  TANNIN  POUR  INHALATIONS  (Fiel)Or). 

't>mniu 5  centigram.  à  5  gram. 

K4U 100    — 

/*.  thsiknuhv;  ÛlUvx, 
'-■  AtltH'thiis  vnUirrhî\\os  chroniques  des  \o\e^  Tftav^v;v\ôvc^%\ 


^' 
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angines  chroniques  ;  oedème  de  la  glotte.  —  Doses  :  f.  respii*er 
le  liquide  pulv.  au  moyen  de  l'appareil  Sales-Girons  ! 

-%•  On  a  traité  le  croup  par  l'inhalation  de  la  solution  de  tannin  : 
5  à  10  pour  100  d'eau. 

LAVEMENT  ASTRINGENT  AU  TANNIN. 

Tannin  pur 1  à4- 

Eau  tiède 250 

Laudanum  de  Sydenham 1 

F.  dissoudre;  mêlez.  —  Diarrhée  atonique;  dysenterie;  hé- 
morrhagies  intestinales  ou  anales  ;  ineontinence  d'urines. 

—  11  est  à  croire  que  les  principes  actifs  du  laudanum  préci- 
pités par  le  tannin,  ne  contribuent  guère  à  Tefficacité  de  ce  médi- 
cament. 

^  COLLODION  STYPTIQUE  (Richardson). 

Tannin 1 

Alcool  à  90° 2 

CoUodion 10 

F.  dissoudre  le  tannin  dans  l'alcool  ;  ajoutez  le  coUodion,  puis  : 
Âlcoolé  de  benjoin 1 

M.  —  Hémostatique,  antiseptique,  cicatrisant.  Ce  médicament, 
projeté  à  la  surface  des  plaies  saignantes  pat  l'appareil  pulvérisa- 
teur, ajoute  l'action  de  la  réfrigération  par  l'évaporation  de  l'éther 
à  l'action  coagulante  du  tannin  et  de  l'alcool  !  —  Très-vanté  par 
les  chirurgiens  anglais. 

-k  LIQUEUR  lODO-TANNiQUE  (Socquet  et  Guilliermond). 

Tannin 9 

Eau  distillée .^ 10 

F.  dissoudre  ;  ajoutez  : 

Iode 1 

F.  dissoudre  ;  filtrez.  —  Astringent  ;  coagulant  ;  hémostatique  ; 
employé  en  injections  par  gouttes  pour  la  cure  des  varices.  5  à 
7  gouttes  de  cette  solution  équivalent  en  puissance  hémoplastique 
à  2  ou  3  gouttes  de  perchlorure  de  fer  à  30*.  (Desgranges.)  Dans 
ce  composé,  l'iode  combiné  n'est  pas  précipité  par  l'eau  même  en 
grand  excès. 

iK  SOLUTION  TANNIQUB  lODO-FERR^E  (Zucarello  Patti). 

D'une  part  : 

Tannin  pur 6  gram. 

Àe/de  citrique ^     — 

Hydrolat  de  roses \<iV^     — 
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M.  ;  d'antro  part  : 

Iode 84  ccntigram 

Limaille  de  fer 5  décigram. 

Eau  distillée 5  gram. 

M.  l'iode,  la  limaille  de  fer  et  l'eau;  après  la  combinaison,  fiS' 
Irez.  Mêlez  les  deux  solutions. 

—  Cette  solution  est  proposée  pour  faire  des  injections  astrin." 
jçentes,  particulièrement  dans  les  cas  de  blennorrhagie. 

*   SIROP  lODO-TANNIQUE  (H.  P.) 

Iode 1 

Tannin ; . .  4 

Sirop  de  ratanhia 50 

Sirop  de  sucre 440 

F.  dissoudre  à  l'aide  de  la  chaleur,  l'iode  et  le  tannin  dans  30 
d'eau  distillée  ;  laissez  refroidir  ;  filtrez  ;  mêlez  la  dissolution  au 
sp.  de  ratanhia  ;  f.  chauffer  le  mélange  au  B,  M.  jusqu'à  ce.  que  son 
poids  soit  réduit  à  60  ;  ajoutez  le  sp.  de  sucre  ;  mêlez. 

—  20  grain,  de  ce  sp.  contiennent  4  ccntigr.  d'iode. 

—  Goitre;  scrofule;  leucorrhée;  phthisie?  —  Doses  :  10  à  61 
gram. 

—  Les  sirops  iodo-tanniques  peuvent  être  préparés  en  mélan- 
geant d'abord  la  solution  alcoolique  d'iode  à  la  solution  aqueuse 
d'extrait  ;  notamment  :  le  Sirop  iodo-tannique  de  brou  de  noix,  \i 
Sirop  iodo-tannique  d'écorce  d'oranges  amères,  le  Sirop  iodo-tan- 
nique de  quinquina,  etc. 

*   SIROP  lODO-TANNIQUE  (Pcrrcns). 

Iode i 

Alcool  à  90o 12 

F.  dissoudre  : 

Tannin * 5 

Alcool  à  60" 20 

F.  dissoudre  ;  mêlez  les  deux  solutions  ;  ajoutez  : 

Sp.  simple 250 

F.  bouillir  quelques  instants  jusqu'à  ce  que  l'alcool  soit  éva- 
poré. (Voy.  ci-dessus.) 

-k   ALCOOLÉ  DE  NOIX  DE  GALLE  ;  TEINtURE  DE  NOIX  DE  ('.ALLE  (C<)d.  fp.). 

Prép.  comme  la  Teinture  de  getUiane,  1/5. 
—  Astringent.  —  Réactif  des  sels  de  fer. 
—  Représente  environ  i/S  de  tannin.  —  lîsugo.  o>tV,(iT\(i\\t\ 
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AlCQOhK  DE  NOIX  DE  GALLE  COMPOSÉ;   ALCOOLÉ  TAXMQUE   (Lo|Wm'C). 

Ndix  de  galle 2i 

Eau 80 

F.  bouillir  jusqu'à  réduction  à  200  ;  passez  ;  ajoutez  : 

[  Alcool  à  85» 40 

Alcoolat  de  citrons  composé 5 

M. Astringent  ;  leucorrhée  ;  toilette  des  femmes.  —  Lotions  ; 

injections! 

^  POMlftADE  ASTRINGENTE;  POMMADE  DE  NOIX  DE  GALLE  COMPOSÉE;  POM- 
MADE DB  LA  COMTESSE  ;  ONGUENT  ASTRINGENT  DE  FERNEL  ;  POMMADE 
VIRGI3^ALB. 

^^ix  de  galle  pulv.  {Quercus  infectoria) 

Cyprès  pulv.   (Cupressus  sempervirens) 

^-    de  grenade  pulv.  {Punica  granatum) . . .    }  aa. 

^^wWk  de  sumac  pulv.  (Rhus  coriaria) 

î*îisiic  (Pistada  lentiscus) 

^nççucnt  rosat >..     20 

^'  ~~~~  Hernies  des  enfants  ;  acnés  do  la  face  ;  relâchement  du  va- 
.       gi»^  y  liémorrhagies  hérnorrhoïdales.  —  Onctions.  —  La  pommade 
au  tunniu  1/5,  plus  active,  est  préférable. 

r 

V  •  ACIDE  GALLIQUE  ;  C1*H6010,  2  HO  (Cod.  fr.). 

f  ^oix  de  galle  {Quercus  infectoria) Q.  V. 

^  *•    une  pâte  avec  les  noix  de  galle  gross.  pulv.  et  de  l'eau  ; 

\       a^^^donnez  à  Tair  en  remuant  fréquemment  et  remplaçant  l'eau 

\       évaporée.  Au  bout  d'un  mois,  exprimez  ;  f.  bouillir  le  résidu  avcc 

\       10  f.  son  poids  d'eau  distillée  ;  laissez  cristalliser  par  le  refroid  isse- 

1       incnt;  reprenez  les  cristaux  colorés  par  8  f.  leur  poids  d'eau  dis- 

lillée  et  Q.  S.  de  charbon  animal  lavé  ;  f.  bouillir  ;  filtrez  ;  laissez 

cristalliser  par  refroidissement. 
~- Astringent  mieux  supporté  à  l'intérieur,  mais  moins  actif  que 

|e  tannin.  Proposé  contre  l'albuminurie.  —  Doses  :  3  décigrain. 

*  •  gram.  en  pil.,  dans  du  pain  azyme  ou  en  potion.  Inusité.  — 
Réactif. 

-k   POUDRE  D'écORCE  DE  CHÊNE  (Cod.   fr.). 

Hrép.  comme  la  Poudre  de  garou.  —  Astringent  réservé  pour 
l'usage  extérieur. 

LOTION  DE  TAN;  INJECTION  DE.  TAN   (H.  V.). 

T''in  (Éc.  de  chêne,  gross.  pulv.)  (Quercus  rohnr,) ...        ^> 
f^ubouillanle \V^^ 


\ 
I 
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F.  infuser  pendant  2  h.;  passez. 

—  Astringent  économique.  —  Lotions,  applications  ! 

FOMENTATION  TONIQUE  ASTRINGENTE  (F.  H.  M.). 

Éc.  de  chêne  gross.  pulv.  (Qutercus  robur.) 30 

Eau Q.  S. 

Pour  1  lit.  de  décoction.  F.  bouillir  pendant  1/2  heure;  pass^^ 

FOMENTATION  TONIQUE  ASTRINGENTE  CAMPHRÉE  (F.    H.    M.). 

Éc.  de  chêne  gross..  pulv.  {Quercus  robur.) 30 

Eau Q.  S. 

Pour  1  litre  de  décoction.  F.  bouillir  pendant  1/2  h.;  passez; 
laissez  refroidir;  ajoutez  : 

Alcoolé  de  camphre  étendu 60 

M.  —  Lotions,  applications. 


I  aa  P.  E. 


CATAPLASME  TONIQUE  ASTRINGENT  (F.   H.  M.). 

Farine  de  lin  {Linum  usitatissimum) 

Éc.  de  chêne  pulv.  {Quercus  robur) 

Eau  chaude ". Q;  S. 

M.  les  poudres;  incorporez-les  avec  Teau. 

CATAPLASME   TONIQUE   ASTRINGENT  CAMPHRÉ  (F.   H.  M.). 

Cataplasme  tonique  astringent 2à4 

Camphre  pulv.  (  Laurus  camphora) 200 

Ajoutez  le  camphre  au  cataplasme  tiède. 

-k  POUDRE  DE  CACHOU  (God.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  d'aloès. 

—  Astringent  employé  surtout  dans  des  médicaments  composés. 

—  Doses  :  5  décigram.  à  8  gram.  et  plus.  (Voy.  Dentifrices.)  ~ 

*   ALCOOLÉ  DE  CACHOU  ;  TEINTURE  DE  CACHOU   (Cod.  fr.  ;  P.   H.  M.). 

Prép.  comme  la  Teinture  d'aloès,  1/5. 
Rendement  92/100  d'alcool  employé. 

—  Astringent.  Potions;  boissons;  lotions;  jamais  isolémenl. 

—  Doses  à  l'intérieur  :  2  à  30  gram.  et  plus  ! 

:k  SIROP  DE  CACHOU  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  le  Sp.  de  ratanhia.  —  20  gram.  de  ce  sirop  re- 
présenteni  5  décigram.  de  cachou. 

—  Astringent.  —  Doses  :  20  a  \00  gYawv.X 


CACHOU.  IIC) 

^  CACHOU  DE  BOLOGNE  (  Dorvaulh. 

^trait  de  réglisse  par  infusion )  j.^, 

£au ) 

^.  fondre  au  B.  M.;  ajoutez  : 

Cachou  pulv.  (Unkaria  Gambir) ...   1^ 

Gomme  arabique  puW.  (Acacia  vera.) <iO 

)I.;F.  évaporer  en  consistance  d^extrait  mou  ;  ajoutez  : 

Mastic  pulv.  (Putada  lentiscus) \ 

Cascarille  pulv.  (Croton  duleria) ( 


Charbon  de  bois  pulv C 


aa.      8 
Iris  de  Florence  pulv.  (/m  florentina) . 

H.;  continuez  Févaporation  jusqu*en  consistance^  convenable: 
i*etirez  du  feu  ;  ajoutez  : 

Essence  de  menthe 8 

Alcoolé  de  musc /  . 

j.     K  }     aa.      i 

—     d  ambre \ 

M.;  coulez  sur  un  marbre  huilé  ;  étendez  au  moven  d*un  rou- 
leau  en  plaques  de  Fépaisseur  d*une  pièce  de  dO  cent.;  aprè« 
refroidissement,  enlevez  Thuile  adhérente  par  Tapplication  réi- 
térée d'une  feuille  de  papier  sans  colle;  humectez  légèrement 
les  surfaces  et  couvrez-les  d'argent  en  feuilles;  enfin,  découpez 
les  plaques  en  carrés  ou  en  losanges  de  3  ou  4  millim.  de 
large. 

' —  Stomachique,  astringent  employé  pour  corriger  la  fétidité 
de  Thaleine  et  particulièrement  pour  faire  disparaître  Todeur  du 
tabac  chez  les  fumeurs!  (Voy.  Cachundé.) 

^  TABLETTES  DE  CACBOC  (Cod.  fr.). 

Cachou  pulv.  (Unkaria  gambir) 20 

Sucre  blanc 80 

Mucilage  de  gomme  adragant 9 

F.  des  tablettes  de  5  décigram.  —  Chaque  tablette  repré- 
sente 1  décigram.  de  cachou.  —  Astringent.  —  Dof&es  :  i  à  30  tii- 
blettes  et  plus! 

TISANE  DE  CACBOC  (H.  P.l. 

Cachou  concassé.  (Unkaria  gambir) 8  graui. 

Eau  bouillante lOOT)    — 

F.  infuser  pendant  i  b.;  passez. 
—  Diarrhées;  hémorrbagies  ;  hémoptysiesl 
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TISANK  ASTBINOENTE  (Dobroyjio). 

C.,u'\u)\i  cimciXiisi'.  il' nharia  gambir) A 

(«uiiiollc  Cicylai»  ((nicasséiî.   (Laurus  rinnamomum).  A 

Eau  houillaiiU^ 1000 

F.  iiifiisiM'  jusqu'au  refroidissement;  agitez;  filtrez.  —  Vous 
pouvez  porter  ki  dose,  de  cacliou  jusqu'à  20  gram.  et  édulcorer 
avec  50  grani.  d(5  sp.  de  ralanhia.  (A.  Martin.) 

—  Héniorriiagies  i)assives;  métrorrliagies  ! 

TISANE  DE  CACHOU  (Pli.  Bfitann.). 

(iaoliou  [Vnharia  gambir) 24 

Garuielle  (Laurus  cinnamomum) A 

Eau  bouillante 500 

F.  infuser  jusqu'au  refroidissement;  agitez  de  temps  en  temps; 
passez.  —  Hémorrhagies,  diarrhées,  etc.  —  Doses  :  30  à  50  gram. 
«l'heure  en  heun;  ! 

LAVEMENT  ASTRINGENT  AU  CACHOU. 

(.achou  pulv.  {Unkarxa  gambir) 2à10  gram. 

Eau  rhaude 250    — 

Délayez.  —  Diarrhées  a  toniques  ;  hémorrhagies  intcstin^cs  ou 
anales;  incontinence  d'urines! 

•   VrN  DE  CACHOU;    VIN  ASTRINGENT  (F.   H.   M.). 

Alcoolé  de  cachou 8 

Vin  rouge 100 

Mêlez.  —  Diarrhées.  —  Doses  :  50  à  100  gram.1 

*    KLECTUAIRE  4AP0NNAIS. 

Cachou  pulv.  (  Unkaria  gambir) 20 

Cannelle  pulv.  (Laurus  cinnamomum) 5 

Kino  pulv.  (Pterocarpus  marsupium) 15 

Opium  brul.  (Papaver  somniferum.) 1 

Sp.  de  roses  rouges 135 

Délayer  l'opium  avec  un  peu  de  vin  ;  m.  — 8  gram.  de  celélec- 
luaire  représentent  à  peu  près  5  cenligram.  d'opium  brut. 

—  Diarrhées  atoniques.  —  Doses  :  4  à  Ifi  gram. 

*   POl'DRE  DE  RACINE  DE  RATANIIIA  (Cod.   fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  gentiane. 

—  Astringent  iniis.;  on  préfère,  avec  raison,  l'extrait  de  ratanhia. 

iir  r/SMiVK  de  racine  de  uatanhix  V^im\.  U.\\\.  V.V 
Prrp.  cmnmii  V/nfusionde  />rtrf/a»je,''20/V^\00. 
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—  Astringent  très-usité  ;  on  l'édulcofe  souvent  avec  50  jçrani, 
de  sp.  de  ratanhia!  —  Le  F.  H.  M.  la  préparc  par  décocUon. 

LAVEMENT  DE  RATANHIA   (F.    H.  M.). 

Rac.  de  ratanhia  (Krameria  triandra) 25  gram. 

Eau Q.  S. 

Pour  500  gram.  de  décoction.  F.  bouillir  pendant  1/2  h.;  passez. 

—  Vous  pouvez  remplacer  la  racine  de  ratanhia  par  : 
Extrait  de  ratanhia 5  gram. 

Que  vous  ferez  dissoudre  dans  500  gram.  d'eau  tiède. 

—  Diarrhées;  hémorrhagies  hémorrhoïdales  ;  fissures  anales  ! 
(Trousseau.)  (Voy.  Hémorrhoides,  Fissures.) 

:k   ALCOOLÉ  DE  RATANHIA;  TEINTURE  DE  RACINE   DE  RATANHIA  (  Cod.   fr.), 

Pivp.  comme  la  Teinture  de  quiiiquina;  1/5. 

—  Astringent.  —  Doses  :  4  à  40  gram.  en  potion. 

iK  ALCOOLé  DE  RATANHIA  (Ph.  BriUnn'.). 

Rac.  de  ratanhia  gross.  pulv.  (Krameria  triandra}.. .      136 
Alcool  à  60<» 1000 

Opérez  par  macération  et  par  déplacement;  ajoutez  sur  le  résidu 
alcool  à  60"  Q.  S.  pour  compléter  1000  d'alcoolé;  filtrez. 

—  Astringent.  —  Doses  :  5  à  40  gram.  en  potion. 

*  EXTRAIT  DE  RACINE  DE  RATANHIA;  EXTRAIT  DE  RATANHIA  (Cod.  ff.). 

Prép.  comme  V Extrait  de  gentiane  (1). 

Rendement  :  •125/1000. 

Astringent  très-usité.  —  Doses  à  Tinter.  :  5  décigram.  à  10  gram, 
en  boisson,  en  potion,  en  pilules;  à  l'extér.  :  doses  très-variées 
en  pommades,  suppositoires,  solutions,  etc.l 

—  L'extrait  de  ratanhia  renferme  environ  50/100  de  tannio 
(Falières).  (Voy.  Gerçures,  Fissures). 

T*r  EXTRAIT  DE  RATANHIA   (F.    H.   M.). 

Rac.  de  ratanhia  gross.  pulv.  (Krameria  triandra).    Q.  V. 
Eau  distillée  froide Q.  S. 

Épuisez  la  poudre  dans  l'appareil  à  déplacement;  f.  évaporer 

(1)  Le  Cod.  fr.  commet  ici  une  erreur  :  la  préparation  de  l'extrait  ââ 
tiane  comporte  la  coagulation  par  la  chaleur,  de  l'albumine  couVetvwe 
8o)uté provenant  du  lessivage  do  la  racine;  ce  procédé  ne  a'aipv'^Vqjfc. 
il  onfoaratJon  de  l'Extrait  de  ratanhia  puisqife  la  racine  de  Ta\AuYv\«L^ 
•'hiimine  à  l'eau.  Voy.  Extrait  de  ratanhia  (F.  H.  lA-V 

0^ 
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au  B.-M.  jusqu'à  consistante  sirupeuse;  achevez   Tévaporation  à 
r«Huvo  sur  (les  assiettes  pour  obtenir  un  extrait  sec  en  écailles. 
Ilemlemcnt  :  13  à  15/100. 

—  Cet  extrait  doit  être  entièrement  soluble  dans  Teau  froide. 

—  Doses  :  5  décigram.  à  10  gramJ 

POTION  ASTRINGENTE  AU  TiATANHIA   (God.  ff.;   H.   P.). 

Extrait  de  ratanhia ....  -     5  gram. 

Eau  commune , 100    — 

Sirop  de  coings 50    — 

F.  dissoudre  l'extrait  dans  l'eau  ;  filtrez  ;  ajoutez  le  sirop. 
Héniorrhagies  ;  hémoptysies.  —  Doses  :  1  cuillerée  à  bouche 

toutes  les  1/2  heures  ! 

*   SIROP  DE  RATANHIA  (Cod.  ff.). 

Extrait  do  ratanhia 1 

Eau  distillée 2 

Sirop  simple 39 

F.  dissoudre  l'extrait  dans  l'eau  distillée  chaude;  mêlez  au  sirop 
bouillant;  f,  bouillir  jusqu'à  ce  que  le  poids  du  sirop  soit  réduit 
à  40;  passez.  —  20  gram.  de  ce  sirop  représentent  5  décigram. 
d'extrait  de  ratanhia. 

—  Astringent. — Doses  :  20  à  100  gram.  en  tisane  ou  en  potion! 

^  SIROP  DE  RATANHIA  (Falières). 

Extrait  de  ratanhia 24 

Sirop  de  sucre 946 

Teinture  de  ratanhia •. 30 

Faites  dissoudre  l'extrait  au  B.M.  dans  environ -lOO  de  sirop  de 
sucre;  ajoutez  cette  solution  au  reste  du  sirop  de  sucre  préala- 
blement mêlé  avec  la.  teinture. 

—  20  grammes  de  sirop  contiennent  5  décigrammes  d'extrait 
de  ratanhia  ! 

—  Prép.  de  même  les  Sirops  de  monésia  et  de  cachou.  Cette 
f«»rmule  parait  préférable  à  celle  du  Codex. 

-k  POMMADE  ASTRINGENTE. 

Extrait  de  ratanhia  pulv 1 

Axonge  benzoïnée 5 

M.  —  Flux  hémorrhoïdaux  ;  fissures  anales.  —  Introduisez  un 
cône  de  charpie  ou  de  linge  enduit  de  cette  pommade. 

iK  ALCOOLÉ  DE  KINO  ;  TEINTURE  DE  KINO  (Cod.  ff.). 

Prép.  comme  la  T'emmura  d'aloès;  \/^. 
—  Pourrait  être  employée  comiue  VaAcooVè  Ag  ciîvcYvqw, 


Kmo;  sang-dhagon;  pauluniâ,  monésia.  1911 

A  POUDRE  DB  KINO  COMPOSÉE  (Ph.  Lond.). 

Kino  {Plerocaijms  marsupium) 15 

Cannelle  {Laurus  cinnamomum) 4 

Opium  brut  {Papaver  somniferum) 1 

Pulv.;  mêlez.  — Astringent;  hémostatique;  sédatif;  hémopty- 
sies;  métrorrhagies. 

—  1  gram,  de  cette  poudre  représente  5  centigram.  d'opium  brut 
ou  25  milligram.  d'extrait  d'opium.  —  Doses  :  1  gram.  toutes  los 
3  heures. 

POMMADE  ASTRINGENTE  (Leroy-d'Étiolles  fils). 

Axonge  benzoïnée 20 

Kino  pulv.  {Pterocarpus  marsupium) 15 

Sulfate  de  zinc  pulv 1 

M.  —  Pour  introduire  dans  l'urèthre,  au  moyen  d'une  bougie 
à  boule,  en  cas  d'écoulement  chronique  entretenu  par  im  rétré- 
cissement. 

-k   POUDRE  DE  SANG-DRAGON  (Cod.  ff*). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  benjoin. 

—  Astringent.  Inusité.  Sert  d'excipient  à  la  Poudre  arse^iicale 
escharotique  de  Dubois. 

iK  POUDRE  DE  PAULUNIA  OU  DE  GUARANA  {PaulUfiia  sorHlis)  (God.  fr.). 

Mettez  le  paullînia  en  poudre  grossière  ;  f.  sécher  à  l'étuve  ;' 
achevez   la  pulvérisation  ;  passez  au  tamis  de  soie.  —  Tonique 
astringent.  —  Participe  des  pi-bpriétés  du  café   et  de  celles  du 
tannin  ;  a  été  vanté  contre  la  migraine  et  contre  la  diarrhée.  — 
Doses  :  2  à  10  gram.  dans  du  pain  azyme  ou  en  cachet  Limousin  ! 

^   PASTOLES  DE  GUARANA. 

Guarana  pulv.  {Paullinia  sorbilis) 1 

Sucre  vanillé 9 

Mucilage  de  gomme  adraganle Q*  S. 

F.  10  pastilles.  —  Diarrhées  atoniques  ;  migraines.  —  Doses  : 

5  à  40  et  plus  !  —  Chaque  pastille    représente  1  décigrammc  de 

guarana. 

-k  SIROP  DE  GUARANA  (Cbastellux). 

Extrait  alcoolique  de  guarana 1 

Sp.  simple ^^ 

F.  dissoudre.  —  Diarrhées;  migraines.  —  Doses  *.  ^0  'WQ^  ^vvvvt^ 
et  plus. 


Ift  ASTBWCeNTS  ^^ttktn. 

idirniophutlum  Itncojthlaum)  |Corl.  fr.). 
Prtp.  comme  ïExtrait  lie  gentiane.  Remlemcni  :  S0;100. 
—  Astringent;  ilysenleries;  diarrhéen  clironiqurs,   —   (>•>•: 
>  8  gram.  par  joui',  (Uebrcyae.) 

A  SIROP  DE  MiKN^au  (Cod.  fr.). 

Prfp.  Pomme  le  Sirop  de  ratanhia.  —  20  gram,  de  ce  ap. 
prii9eiiteii[  5  dérigratu.  il'uxtniït de nioni'sin.  ^Astringent  ;  dmot: 
^^30  i  iW)  gram.  et  plus. 

^^^^u  diatillée I 

^^■Sp.  simple 98 

^^^H.  —  Astringent.  —  Doses  :  20  à  100  gram.  et  plue. 

^^Hwtonu  par  l'évilporalion  A  aicr.ité  do  suc  des  goiiiae!;  verlej. 

^^Blnusité  :  remplacé  par  te  cacliou. 

^^^f  *  ParonE  de  roses  nniroKs  (Cod.  tr.). 

^^^Bétales  de  roses  rouges  {Roia  sallica) Q.  V. 

^^^B,  sécher  A  l'éluve  ;  pulv.  par  contusion  ;  passer  au  tamis  de 
^^Hfc;  rejetez  le  résidu  pile  et  insiplite.  —  Préparation  de  la  Con- 
^^Bw  dt  roues  rûugef. 

^^^kwnW  DE  nOSBB  RQUfiRS;    TISANE    DE  ROSES   EOUOES   |  Coi).  tr.;   II.  P.|. 

^^Hyp.  commis  In  Tin.  de  feiiil.  bourraeht,  10/1000,  —  Asiringenl 

^^Hh  *  caKsetiVE  DE  ROSES  (Cad.  fr.). 

^^B^mdfe  lie  roses  muges  {Root  gidliea) 1 

^^^Bfdrotat  do  roses 3 

^^KiCNpulv S 

^HKjBioèrer  la  iiondro  dans  l'hydntl&t  pendant  i  h.:  qjoulex  le 
^^^Ege;  m.  en  Iritui'ant.  —  Astriri|j<>n[  léger  et  agrêublc. 
^^^- J>aBe«:3  k  !0  gi-aui.  ri  plus! 

^^H  *  GOHamVE  Ul  CVHaHHHUItOKS  ICod.  fr.). 

^^r  t^norrtiOdons  un  pnu  avani  la  nwturilé  (liosa  ca- 

^M      nina] - U.  V. 

^K  Sucre  Mme - Q.  S 

^^■hnto  1^  fgiitt  il»  iink«,  dn  «iUm,  .du  pédenMla,  ilmuUmi 


CYNORRHObONS ;  ROSES  ROUGES.  20l 

et  des  poils  intérieure  ;  laissez-les  ramollir  avec  un  peu  de  vin 
blanc  en  les  remuant  de  temps  en  temps  ;  pilez  dans,  un  mortier 
de  marbre  et  f.  passer  la  pulpe  au  tamis  de  crin  ;  ajoutez  3  de 
sucre  pulv.  pour  2  de  pulpe  ;  f.  chauffer  au  B.  M.  en  remuant 
pour  rendre  le  mélange  homogène  ;  laissez  refroidir. 

—  Astringent  et  tempérant  agréable.  Alimentaire  en  Allemagne. 

—  Doses  :  ad  libitum. 

-k  SIROP  DE  ROSES  ROUGES  (Descliamps). 

Roses  rouges  sèches  (Rosa  gallica) 153 

Eau  bouillante 1060 

F.  infuser  pendant  12  h.  ;  passez  ;  exprimez  ;  filtrez  ;  prenez  : 

Infusé  ci-dessus 130 

Sucre  concassé 1000 

F.  dissoudre  au  B.  M.  ;  laissez  refroidir;  filtrez. 

—  Astringent.  —  20  gi*am.  de  ce  sp.  représentent  les  principes 
solubles  de  1  gram.  de  roses  rouges.  —  Doses  :  20  à  100  gram. 
et  plus. 

—  Ce  sirop  est  préférable  au  mellite  de  roses,  qui  est  beau- 
coup plus  souvent  prescrit. 

-k   MELLITE  DE  ROSES  ROUGES  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Roses  rouges  sèches  (Bosa  gallica) 10 

Eau  bouillante 60 

Miel  blanc  {Apis  mellifica) .'....* 60 

F.  infuser  les  pétales  de  roses  dans  l'eau  pendant  12  h.  ;  passez  ; 
exprimez  ;  laissez  déposer  ;  décantez  ;  f.  évaporer  au  B.  M.  jusqu'à 
réduction  à  15;  ajoutez  le  miel;  f.  bouillir  un  instant;  D.  1,27 
(3i«>  B.)  bouillant  ;  écumez  ;  clarifiez  à  la  pâte  de  papier  ;  passez. 
Le  F.  H.  M.  prescrit  de  cuire  à  D.  1,26  (30«  B.)  bouillant.  Ren- 
dement :  105/100  de  miel  employé. 

—  Astringent  léger,  souvent  employé  en  gargarisme.  —  Doses  : 
20  à  60  gram. 

INFUSION  VINEUSE  DE  ROSES  U0UGE3   (H.  P.). 

Roses  de  Provins  [Rosa  gallica) 6 

Vin  rouge. 100 

Mettez  le  vin  dans  un  vase  couvert,  avec  les  roses;  chauifez  jus- 
qu'à  une  température   voisine   de   1  ebullition  ;   retirez  du  feu  ; 
laissez  infuser  pendant  1  h.  ;  passez  ;  exprimez  fortement. 
A  cette  préparation  on  ajoute  souvent  6  à  25/100  d'alcool. 

—  Irritant  et  astringent.  Cette  préparation  était  aulvetov?.  evtv- 
ployée  en  injection  pour  la   cure  de  l' h vd recèle.    (Von.    Alcoolé 


iOi  ASTRINGENTS  VÉGÉTAUX* 

:Ar   VIN  DK  ROSES  ROUGES  (H.   Ph.). 

Roses  de  Provins  {Rosa  gallica) »  «... .         H 

Alcool  à  DOo 10 

Vin  rouge 100 

Laissez  en  contact  dans  un  vase  fermé  pendant  40  j.;  agitez  de 
temps  en  temps  ;  passez  ;  filtrez. 

—  Tonique  astringent  employé  surtout  pcmr  Tusage  extérieur. 

•   VINAIGRE  ROSAT  (Corf.  fr.). 

Roses  rouges  sèches  {Rosa  gallicê) 1 

Vinaigre  blanc *  / 12 

F.  macérer  pendant  10  j.  ;  agitez  de  temps  en  temps;  passez; 
exprimez  ;  filtrez.  —  Astrin|fént,  tempérant. 

GARGARISME  DÉTERSIV;  GARGARISME  AU  MIEL  ROSAT  (H.  V.)» 

Orge  entier , 5  gram. 

Miel   rosaf 30    — 

F.  bouillir  l'orge  dans  Q.   S.  d'eau,  jusqu'à  ce  qu'il  soit  crevé, 
pour  obtenir  200  gram.  de  liquide  ;  passez  ;  ajoutez  le  miel  rosat. 

—  Angine,  ail  déclin  de  l'état  inflammatoire. 

GARGARISME  DETERSIF  (F.  H.  M.), 

Mellite  de  roses 30  gram< 

Décoction  d'orge...." 200    — 

M.  — Angines! 

GARGARISME  DÉTERSIF. 

Eatl  commune 200  gram. 

Vinaigre  rosat 30    — 

Mellite  de  roses 50    — 

M.  —  Angines  î 

GARGARISME  DÉTRRSn'  (H.  P.). 

Gargarisme  au  miel  rosat N*  1 

Alcool   sulfurique 1  gram. 

M.  — Stomatite  ulcéreuse,  scorbutique;  angine  chronique  ;  mu- 
guet !  (Voy.  Diphthérite.) 

GARGARISME  DÉTERSIF   (Cod.  fr.). 

Décoction  d'orge  mondé 250  gram. 

Mellite  de  roses 60    — 

Alcool  sulfurique ...        2    —  • 

M.  —  Angines   chroniques  \   slom-AlUcft  \x\ç.(iY«v\%ft%\  xMa^^W 
"^oy.  Dipht9iérite.) 


.^tutmù^ 


^i..  1 


rEUnxES  DE  noyer;  espèces  astringentes.  i03 

INJBCnON  DE  FEUILLES  DE  NOYER  (Cod.  fr.). 

Veuilles  de  noyer  sèches  {Juglans  regia) 1 

Ëan  bouillante »...   .  ^ 'iO 

F.  infuser  pendant  1  h.  ;  passez  ;  exprimez. 

—  Astringent  ;  antiscrofuleux  ;  très-efficace  contre  les  leucor- 
rhées à  condition  que  le  liquide  séjourne  dans  le  vagin  ;  il  faut 
pour  cela  que  Tinjection  soit  faite,  la  femme  étant  couchée  et  le 
bassin  relevé  ;  ces  injections  doivent  être  renouvelées  trois  fois 
par  jour  !  (Voy.  Antiscrofuleux.) 

FOMENTATIGN  DE  FEUILLES  DE  NOYER  (H.  P.). 

Feuilles  de  noyer  sèches  (Juglans  regia) 3 

Eau  bouillante 100 

F.  infuser  pendant  1  h.  ;  passez. 

—  Astringent  ;  antiscrofuleux  ;  lotions  sur  les  plaies  atoniques  ! 

soc  d'ortïe  (Urtica  urens). 

Prépara  comme  le  Suc  de  cerfeuil. 

—  Antihémorrhagique? 

-k  POUDRE  DE  RACINE  DE  RISTORTE  (Cod.  fr.). 

Racine  de  bistortc  (Polygonum  historta.) Q.  V. 

Concassez  ;  f.  sécher  à  Tétuve  ;  pulv.  par  contusion. 

—  Astringent  médiocre  ;  inusité  ;  inutile. 

TISANE  DE  RISTORTE;   INFUSION  DE  RISTORTE  (F.  H.  M.). 

IVép.  comme  Y  Infusion  de  bardane,  20/1000. 

—  Astringent  léger.  —  Doses  :  par  verres.  —  Inusité. 

iK  EXTRAIT  DE  RACINE  DE  RISTORTE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  V Extrait  de  gentiane.  Rendement  :  175/1000. 

—  Astringent.  —  Doses  :  1  à  10  gram.  —  Inusité. 

-k  POUDRE  DE  RACINE  DE  TORMENTILLE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  historié. 

—  Astringent  médiocre  et  d'activité  variable.  -^  Inusité  ;  inutile. 

TISANE  DE  RACINE  DE  FRAISIER  (Cod.  fr.;  F.  H.  P.)- 

Prép.  comme  V/nfuMon  de  bardanCy  20/1000. 
—  Léger  astringent  administré  f/ueJquefois  coumie  dvuvè' 


AETHIN-nems  tïaÉTADK. 


i  précisos  dans  les  I 


Enu  bauillHDtt: , . 

F.  i»fusc?r  jiendiint  1  b.  ;  passe!. 

—  Asli'in;jcnl  léger  prescrit  sans 
(l'ulfeclioDS  des  organes  urinaires. 

tiSAXï  hb  baclhs  be  grande  consoubk  (Cod,  fr.;  H.  P.-,  F.  It,  M,), 
IWp.  coaune  17n/ù«on  de  bardanc,  20/10™- 
^  Prélnailu  astrtogenl  ;  inuLïlc. 

A  SinOP  DE  CONSOUDK  [Cvd.  Ir.j. 

I>rËp.  comme  le  Sirop  de.  guimauve. 

—  Prélendii  aslringenl.  —  Doaca  ;  ad  libiluin. 

TISAKE  as  KEUILLES   Bi  SCABIEUSE  (C'hI.  fr.). 

Prép  MuimB  la  Tismie  de  feuil  bourrache,  tO/iO(KI. 

—  Inusilé    itLiilik 

4noi>  ut,  ^ctGTEDai  (did   r  I 
Prép   Louime  le  Sirop  de  coquelicot 

—  Âalringent  /  Anlilicrpiliqtia  '  Inusitii    inuUle 

Ëpitarpe  de  ^rtnade  (Punira  granalum)         | 

RMuno  de  bittortc  {Polysonam  hulortai         .    aa.   1*.   t- 

—     do  IcirmcnliUe  [TormenUlla  erecia)       ' 
P.  SLLhor    ineisi?    mfilPi 

—  Aïtiiiigenl  médiocre.  —  Dotct  .  lU  a  fiO/lOOO  en  'mtosUi 
A  EAU  P«  JiruKCmERI  (Cummuniquile  ptt  l'mituur  à  Ddcnill}. 

Mvnus  ïopeiiux  de  bois  île  sapin I 


K.  uiacériT  ]ienilaiil  1  j.  ;    ilïaliQez   pour  obtenir  1  d' 
sâpMrcK   l'esii>iiEn  i|ui    sili'iiBge.   —  Pn^tendii   liéiiiattatJi[iMi 
UoeuB  :  ad  lihi'luni,  inliu  et  ejitra.  (Vnj.  £1»  lie  PagUmi.) 

*   ILAU   UE  'tin  UEKNi  U^MOSIATIUVI  (1)   tFmii  Ol  lUUlU). 

Boit  lie  pin  ^iimé  frais  (f'iniw  mariliiiuij 


EAUX  HÉMOSTATIiHJES;  DlASCORDim.  905 

-  qui  surnage.  —  Prétendu  hémostatique.  —  Doses  :  ad  libitum^ 
;l  «Uw  tt  extra. 

-k  EAU  HéMOSTATlQUE  (Tisserand). 

k|      ^ang-dragon  (Caiamu^  (iroco) 1 

Térébeathine  d'Alsace  (Abies  pectinata) 1 

Eau : iO 

M.;  f.  digérer  pendant  12  h.  sur  des  cendres  chaudes  ;  filtrez. 

—  Hémostatique  médiocre.  (Voy.  Perchlorure  de  fer,  Alun,  Tan- 
nin.) 

'k  EAU  HÉMOSTATIQUE,  DITE  DE  L'ÉCHELLE  (Soc.  de  Pharm.  de  Bofd.). 

Feuilles  fraîch.  de  noyer  (Juglans  regia)  ;  som.  fraich. 

de  millepertuis  {Hypericumperforatum)  ;  de  menthe 

poivrée  {Mentha  piperita)  ;  de  mélisse  {Melissa  off.); 

de  sauge  (Salvia  off.);  de  romarin   {Rosmarinw; 

off.)  ;  d'hysope  (Hyssopus  off.)  ;  de  rue  (Ruta  gravée- 

Uns);  de  thym  {Thymus  vulgaris)  ;  de  chaque 100 

Fleurs  sèch.   d'ai'nica  {Arnica  montana);  de  roses 

rouges  {Rosa  gallica)  ;  de  chaque 25 

Bourgeons  secs  de  peuplier  {Populus  nigra)  ;  de  sapin 

{Abies  excelsa) ;  de  chaque * 150 

Rac.  de  gentiane  sèche  {Gentiana  lutea) 300 

Divisez  les  substances,  f.-les  macérer  12  h.  dans  12,000  d'eau  ; 
distillez  pour  retirer  4-,000  de  produit  ;  ajoutez  8  d'alun. 

—  Prétendu  hémostatique.  —  Doses  :  ad  libitum  intus  et  extra. 
(Voy.  Perchlorure  de  fer,  Alun,  Tannin.) 

-k    DIASCORDIUM ;  ÉLEGTUAIRE  DIASCORDIUM  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Feuil.  sèch.  de  scordium  {Teucrium  scordium) 6 

FI.  de  rose  rouge  {Rosa  gallica) . . .' 2 

Rac.  de  bistorte  pulv.  {Polygonum  bistorta) 2  . 

—  de  gentiane  {Gentiana  lutea) 2 

—  de  tormcntillc  {Tormentilla  erecta) 2 

Semences  d'cpine-vinette  {Berberis  vulgaris) 2 

Gingembre  {Zingiber  officinale) 1 

Poivre  long  {Piper  longum) 1 

Cannelle  de  Ceylan  {Laurus  cinnaniomum) A 

Dictame  de  Crète  {Origanum  dictamnus) 2 

Benjoin  en  larmes  {Styrax  benwin) 2 

Galbanum  {Galbanum  officinale) 2 

Gomme  arabique  {A  cacia  vera) ^ 

Bo]  d'arménic  préparé •  ^ 

Extrait  d'opium 

JEAJfNBL. 


206  ASTRINGENTS  VÉGÉTATJX. 

Miel  rosat iî 

Vin  de  Malaga". î 

F.  évaporer  le  miel  rqsat  jusqu'à  réduction  à  100;  ajoutez 
trait  d'opium  en  dissolution  dans  le  vin,  et  peu  à  peu  tout 
autres  substances  finement  pulvérisées  ;  mêlez.  —^  1  gram.  ( 
médicament  représente  environ  6  milligram.  d'extrait  d'oj 
—  Diarrhées.  —  Doses  :  1  à  10  gram.  ! 

^   ÉLEGTUAIRE  ASTRINGENT  (Sauoders). 

Diascordium *. 

Ec.  de  cannelle  Ceylan  {Laurus  cinnamomum) 

Cachou  {Uncaria  gambir) 

Alun ; 

Sang-dragon  (Calamus  draco) 

Sp.   simple Q. 

M.  —  Astringent  plus  actif  que  le  diascordium.  —  Dian 
hémorrhagies.  —  Doses  :  2  à  20  gram.  ! 

*   ÉLECTUAIRE  ASTRINGENT  (Fullcr). 

Diascordium \ 

Bol  d'Arménie 

Sang-dragon  (Calamus  draco) 

Fleurs  de  grenadier  (Punica  granatum) 

Conserve  de  roses I 

Essence  de  muscades 

—         cannelle ^ . . 

Sp.  de  roses  rouges î 

M.  —  Astringent  plus  actif  que  le  diascordium.  —  Diar 
hémorrhagies  ;  hémoptysies.  —  Doses  :  2  à  20  gram.  ! 

-k  POUDRE  D'ANGUSTURE  VRAIE  (  Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  cannelle. 

—  Inusité;  inutile.  L'écorce  d'angusture  vraie  (Galipea  of^ 
Us) y  purement  astringente  et  amère,  a  le  grave  inconvéai 
ressembler  à  l'écorce  d'angusture  fausse  (Strychnos  nux  vo 
qui  est  éminemment  vénéneuse. 


CHALEUR,  un 


QUATRIEME  SECTION 

AGENTS  STIMULANTS 


g  I.  —  Chaleur. 

e  des  stimulants  ;  peut  être  transmise  à  l'organisme  par  un 
nombre  de  moyens  :  à  Textér.  air  chaud  (incubation)  ;  bains 
)eur  ;  bains  locaux  ou  généraux  d'eau  chaude  ou  de  sable  ; 
alions  de  linges  secs  chauffés  ;  fomentations  ;  cataplasmes  ; 
Iles  remplies  d'eau  chaude  ;  cailloux,  briques  chauffées  ; 
•epasser,  etc.  ;  transmise  en  excès,  la  chaleur  devient  le  plus 
it  des  révulsifs  cutanés  rubéfiants  ou  vésicants,  et  le  plus 
lue  des  substitutifs  et  des  escharotiques  :  marteau  de  Mayor, 
î  objectif,  cautère  actuel;  à  l'intér.,  les  boissons  chaudes 
uissamment  stimulantes  et  diaphorétiques.  (Voy.  Cautères 
ions;  Moxas,  Sinapismes,  Jaborandi,  etc.) 
tialeur  transmise  le  long  du  rachis,  au  moyen  d'un  sac  al- 
m  caoutchouc  rempli  d'eau  chaude,  régularise  les  fonctions 
ies  dans  les  maladies  congestives,  la  pleurésie,  l'hémoptysie, 
latisme,  etc.  (Chapman.) 

le  traitement  de  l'hydarthrose  chronique  :  Couvrez  l'arti- 
n  d'une  couche  épaisse  d'ouate,  puis  de  sachets  de  sable 
s-chaud,  recouvrez  le  tout  d'un  épais  tissu  de  laine  (Ber- 

OXYGÈNE  GAZEUX  (Cod.   ff.). 

)rate  de  potasse  fondu 10  gram. 

ffez  à  feu  nu  dans  une  cornue  de  verre  munie  d'un  tube  à 
lir  les  gaz.  —  100  gram.  de  chlorate  de  potasse  fournissent 
18  d'oxygène. 

In  peut  employer  commodément  le  chlorate  de  potasse 
isé  moyennant  la  précaution  de  le  mêler  avec  son  poids 
Lyde  de  manganèse  calciné  et  pulvérisé,  qui  régularise  la 
>osition  du  sel  sans  agir  chimiquement.  Le  môme  oxyde 
srvir  indéfiniment. 

e  protochlorure  de  cuivre,  Cu'Cl,  absorbe  à  froid  l'oxygène 
•  et  passe  à  l'état  d'oxychlorure,  CuCl,  CuO,  qui,  chauffé  à 
;rd  1  atome  d'oxygène  et  se  reoonstitue  à  l'état  de  protochlo- 
L  ainsi  de  suite,  indéfiniment,  sans  aucune  perte.  1  kil. 
ilorure  de  cuivre  fournit  28  à  30  litres  d'oxygène.  L'opération 
exécuter  dans  les  vases  de  verve  ;  inêlea  du  sa\)V<i  ^>3k^  ^^^^ 
:  pour  J'empùciwv  de  fondre.  (Mallet.) 


:—  En  inliBlatioli  au  mn^cn  d'apparvils  spéciaux.  Chlom-nnémis, 
aaroTiilog,  inloxiuationB  niiaEinn tiques,  astlimc,  syncoii»,  nspbyxiM 
par  l'acide  Bulftyciriquo  !  le  gaz  d'éclairage,  l'oiydc  (le  Rsiionn, 
asphyxies  par  submersion,  etc. 

~  L'eau  cliargée  Je  3  ou  i  fois  son  volume  d'osygénc,  au  moyen 
de  rappnreil  servant  à  la  préparalioH  des  eaux  gazeuses  artiK- 
cielles,  a  é\é  proposée  en  boiâsens  comme  sljmulonl  reconstiluonl, 
(Limousin), 

§  11.  —  Ammoniaque  ;  Sels  a  m  mon  idCriMj-. 

*   AHNOMACVE  I.tOi;iDE:  lUALl  VDMTJL;    SDLL'TION  ACUJUlse 

»ii\maMt.Q,VB  AzEia  (Cml.  tr.). 
CUlorhydrale  d'ammoniaque  pulv I  „   ^ 

ChBitf  éteinte  pulv \  ""■'•'■■ 
Hèlct  ;  introduisez  dans  une  cornue  de  grêi  lutée,  à  laquelle 
TOUS  adapterez  une  allonge  et  ù  L-i  suite  de  ccUe-ci  un  ballon  ds 
verre  ;  le  linllon  communiquera  avec  un  nppareil  de  Wouir  ;  le  t* 
flacon,  llnnon  laveur  contiendra  peu  d'eau  ;  le  2",  75  d'eau  pour '"" 
de  cil lorliyd rate  d'amreiuutaque  employé  ;  le  3*  est  destiné  à  r 
nir  ïeixk»  d'ammoniaque.  Les  tubes  ndducleurs  doivent  aTHe 
la  surface  de  l'eau  dans  les  Bacons  rcFroidis. 

Le  feu  rluil  âtre  augmenté  peu  ù  peu  et  réglé  snlon  te  dégi 
ment  du   gaz.  Vous  recueillemï   dans   le  3"  tlacon  100  d'am 
ninque  liquide,  D.  0,B2  (aa-B.)  pour  100  de  chloi'hydrate  d'un-, 
moniaiiuc  employé. 

—  A  rinlér.  a  été  signalé  comme  séricusoment  encace  ci 
le  tétanos.  —  Doses  :  G  à  7  gou  ttes  dans  une  tasse  d'iiifUsion  de 
violettes  tontes  les  j/3  buurcs.  Il  as  produit  une  diaphorfrie  abonr- 
daiitc.  Spéeillque  de  l'ivresse  alcoolique.  (Voy.  Acétate  fammo- 
niafue;  Spéàfiquesderasthme.)  —  A  l'exirtr.,  mWIlanl,  vésicanl, 
romtnarfe  ite  Gondret.) 

•                                      *   ALC00l£  D'ANNONUDlFi  <Ph.  Bav.). 
Ammoniaque  liq.  n.  0,9Î,  (3Î-  B) 1 
.    Alcool  i  BO» l 
ï"  M.  —  A  l'inlér.,  stimulant.  — 1)016»  :  5  décigram.  à  2  gnini.  m 
potion  ;  ù  l'extAr.,  rubéliant  ;  vésicani  ;  en  frietions,  application!. 

*    ALUraU  p'ANNONIAOUti   UaL'"'a  AIIONIACALI  DE  DZONUI; 
ISmiT  on  DEONUI  (Mbept), 

Amiiioiilaque  Uqiildu  D.  0,9Î fiO 

AlooûUOO» a 

IntroduîMX  ramnuniiuque  liquide  diiu  une  cornue  de  vett*,. 
UQ  Lulia  recsurlii  3YÇC  tiP  flacon  iBvçuf.  n 


•Twi  taà^  Je  sàniéH  eonlonant  1  iraloiK)!  A  90":  fuites  comiuii- 
II^  ftacDB  ti^mir  avec  un  flacon  do  Woiiir  i^froidi,  roiitr- 
li  dO  «TalniMol  à  90*:  faites  chauffer  (IouoouumiI  la  ronuK^  jii;<- 
^'i  ce  que,  par  1^  dissolution  du  gaz  anunouiaquo»  h;  volitinr  d«* 
Fakcml  dans  le  flacon  de  Woulf,  soil  égal  ù  •!«').  Ot  aloool  roiitinit 
alors  I.  10  de- son  poids  de  gaz  ammoniaque  nntiydro  I).  O.NlO 
à  0^15. 

—  Stimulant,  rubéfiant,  vésicant.  —  Très-bien  rouiplacé  pur 
Pammoniaque  liquide  à  «!^  ou  par  l'alcoolé  d'iviimoniaque.  —  (nu!«. 
en  France. 

i^  AMXOMAQUE  DiLué  (Pli.  Édimh.). 

Anmioniaque  liquide,  D.  0,0â 1 

Eau  disUUée 2 

^.  —  Plus  facile  à  doser  que  ranunoniaquo  liquide  i\  22".  — 
Inus.  en  France. 

POTION  AMMONIACALE  (Cod.'  fr.). 

Eau  commune 1(H)  gnun. 

Sirop  de  sucre .'10    — 

Ammoniaque  liquide,  D.  0,02....      5  dérigruni.  à  1     — 

M.  —  Prescrile  pour  dissiper  les  sympU^ines  de  l'ivresfio  alcoo- 
lique, produire  la  diaphorèsc,  rcmc^dier  aux  arcè»  (ruHthine. 

—  Doses  :  la  potion  entic'ro  on  2  ou  3  fois  A  1/i  d'Iieure  d'in- 
tcrvallc  ! 

ilC  LOTION  AMMONIACALE  CAMPHRÉE  (Cod.  fr.;  H.  P.;  F.  H.  M). 

Ammoniaque  liquide  D.  0,92 0 

Alcool  camphré 1 

Chlorure  de  sodium 0 

Eau  distillée 100 

F.  dissoudre  le  sel  dans  Tcau  ;  filtrez;  ajoutez  l'alrool  cunipliré 
puis  Tammoniaque;  agitez  au  moment  do  remploi. 

—  Cette  lotion  est  très-improprement  appelée;  ICau  nédalive  par 
Raspail,  qui  en  a  donné  la  formule  ;  elle  est  rubéfiante,  elle  de- 
vient môme  vésicante,  lorsque  les  compresses  qui  en  sont  imbi- 
bées restent  longtemps  en  contact  avec  la  peau. 

LINIMENT  "AMMONIACAL  ;  LINIMENT  VOLATIL  (Cod.  fr.;  II.    P.;  Sor,  do  Pli,). 

Huiles  d'amandes  (Amygdalus  communis) 0 

Ammoniaque  liquide  D.  0,92 1 

M.;  consenez  dans  un  flacon  bouché.  —  SlimwUuV^  T\\WA\^\A.^ 
vésicant,  selon  la  durée  de  i'/ipplication;  frictiou». 


i\0  AGENTS  STIMULANTS. 

hlNIMKNT  ammoniacal;  LINIMENT  VOLATIL   (F.   H.  M.). 

Ammoniaque  liquide  D.  0,9â 5  gram. 

Huile  d'arachides 30    — 

M.  dans  une  fiole  bouchée.  (Voy.  ci-dessus). 

LINIMENT  AMMONIACAL  CAMPHRÉ  ;   LINIMENT  VOLATIL  CAMPHRÉ  (F.  H.  H  -  }  • 

Ammoniaque  liquide  D.  0,92 5  gram. 

Huile  camphrée 30    — 

M.  dans  une  liole  bouchée.  (Voy.  ci-dessus.) 

LINIMENT  AMMONIACAL  CAMPHRÉ;   LINIMENT  VOLATIL  CAMPHRÉ  (H.  P.; 

Cod.  fr.). 

Huile  camphrée 9 

Ammoniaque  liquide  D.  0,92 1 

M.  dans  une  fiole  bouchée.  —  Stimulant,  rubéfiant,  \éms^^ 
selon  la  durée  de  l'application  ;  frictions,  applications. 

LINIMENT  AMMONIACAL  CAMPHRÉ  OPIACE  ;  LINIMENT  VOLATIL  CAMPHRE  0PIA>< 

(F.  H.  M.) 

Ammoniaque  liquide  D.  0,92 5  gram. 

Huile  camphrée 30    — 

Alcoolé  d'extrait  d'opium 5    — 

M.  dans  une  fiole  bouchée.  (Voy.  ci-dessus.) 

•   LINIMENT  EXCITANT  (H.  P.). 

Alcoolat  de  Fioraventi i8 

Huile  d'amandes  douces 4^ 

Alcool  camphré 13J 

Ammoniaque  liquide  D.  0,92 1 

M.  dans  un  flacon  bouché.  (Voy.  Antiarthriques,) 

i<   GLYCERÉ  AMMONIACAL  (F.  H.  M.). 

Ammoniaque  liquide  D.  0,92 4  gram. 

Glycérine 30    ~ 

M.  (Voy.  Uniment  ammoniacal.) 

LINIMENT  CAMPHRÉ  COMPOSÉ  (Ph.  Britann.). 

Camphre  (Laurus  camphora) , . . .  23    — 

Essence  de  lavande  (Lavandula  vera) 1    — 

i4/nmoniaque  liquide   D.0,^0 ^   — 

Alcool  à  85*» ,^, .  \\^    -^ 

M'  —  'SfimuJant,  antirhumi\Usn\a\;  tuY>(^V\îvu\. 


CARBONATE  D'AMMONIAQUE.  Hi 

UNIMENT  AMMONIACAL  CAMPHRÉ  (Ph.  Édiiub.) 

Ammoniaque  liquide  D.  0,90 5 

Alcool  camphré 2 

Alcoolat  de  romarin 10 

M.  -  Rubéfiant. 

-k  ESSENCE  DE  WARD;  LINIMENT  AMMONIACAL  DE  HAWKIN3  (Ph.   Anglaises). 

Alcoolat  de  lavande 100 

Ammoniaque  liquide  D.  0,92 37 

Camphre ". 12 

M.  Taicoolat  avec  Tammoniaque  liquide  ;  distillez  au  B.  M.  pour 
recueillir  137  environ  d'alcoolat  ammoniacal  ;  ajoutez  le  camphre. 
—Stimulant,  rubéfiant,  antispasmodique  ;  remède  empirique  contre 
la  migraine;  en  frictions  sur  le  front. 

LINIMENT  STIMULANT  (Ma^^ondie). 

Alcoolé  de  noix  vomique 15 

Ammoniaque  liquide  D,  0,92. .  : 4 

M.  —  Paralysies.  —  En  frictions  ? 

BAIN  STIMULANT  (Jeannel). 

Ammoniaque  liquide  D.  0,92 .♦  200  gram. 

Alcoolé  de  camphre  concentré 200    — 

^el  de  cuisine 3  kilog. 

;       ^^-  à  l'eau  du  bain. 

POTION  STIMULANTE;    POTION  DIAPHORETIQUE ;    POTION  AU  CARBONATE 

D'AMMONIAQUE  (Stalll). 

r^''*>oaate  d'ammoniaque 8  gram 

*^"  distillée 200    — 

^''OP  de  gomme AO    - 

j*  "^^soudre  :  mêlez.  —  Exanthèmes  languissants,  varioles,  rou- 
en  h  ^*  ^^^'l^'ifiGS  ataxiques.  — Doses  :  1  cuillerée  à  bouche,  d'heure 

POTION  DIAPUORÉTIQUE  (Bouchardat). 

^'bonate  d'ammoniaque 2  à  5  gram. 

^^^ 20    ^ 

J?^  Commune 100    — 

'^^P  simple 20    — 

le ji^J^.* foudre;  mêlez. —  Glycosurie.  —  Doses  :  la  potion  entière 
Ca  (f^  ^^  ^jeun  en  2  fois  à  i/2  heure  ou  1  heure  d'\tvV.etN^\\ft.  — 
f  e^t^  ^^  carbonate  d'ammoniaque,  augmentée  peu  à  peu  ^ç\wv 
^  obtenus,  peut  être  portée  à  10  gratn.  \  suvNevWer. 


t\t  AGE.VTS  STIMULANTS. 

FOMENTATION  AMMONIACALE  CAMPHREE  (IMl.  Alloill.) 

(îarboiiati'  d'iuiimoniaquo li 

Eau : {>0 

Alcool  oamphré 20 

M.  —  Stimulant,  antispasmodique,  rubéfiant.  —  Topique. 

POMMADE  RÉSOLUTIVE  (Giicncau  do  Mussy). 

Carlxniato  d'ammoniaquo  pulv 5 

(iamphro  pulv i 

Axougo 30 

M.  —  Ganjçlions  cervicaux  indolents.  —  Onctions,  puis  appli* 
tion  de  ouate. 

:Ar  SOLUTION  DE  CHLORHYDRATE  D'AMMONIAQUE  (Hôp.  du  ICdl). 

Chlorhydrate  d'ammoniaque 1 

Eau  commune ÎO 

F.  dissoudre.  — Engorjçements  ganglionnaires  struincux;loUdM| 
applications.  (Voy.  Antiscrnfuleux.) 

(lAHGARISME  STIMULANT  (Qn.irill). 

Infusé  de  sauge 250  gram. 

Alcoolat  de  cochlearia 24    — 

Chlorhydrate  d'ammoniaque 8    — 

Rac.  de  pyrètlire  pulv.  (Anacijduspyreihrum).  6    — 
F.  macérer  pendant  12  h.  ;  passez  ;  ajoutez  miel 

blanc 15    — 

F.  dissoudre.  —  Paralysie  de  la  langue? 

FOMENTATION  RESOLUTIVE  (  Schmiickcr). 

Chlorhydrate  d'ammoniaque 10 

Camphre  (Laurus  camphora) 3 

Savon   blanc 6 

Alcool  à  56"^ 140 

F.  dissoudre.  — Stimulant  ;  résolutif  ;  engorgements  indolents 
entorses  ;  engelures  î 

PÉDILU\-E  AU  CHLORHYDRATE  D'AMMONIAQUE   (Gru). 

Chlorhydrate  d'ammoniaque 250 

Eau Q   S. 

Pour  i  pédiluvc.  —  SlimwVawl. — V»îv\\ç,m\c.  s^énile.  Après  lepé- 
fliliivcy   .'ip]>Jiquez  des  compveî^si's  Vv^^wv^^^'s»  ^ww^  \\w>. 'î«3»îôis8^^fc 
chlorhydraU}  d'ammoniaque,  \  1*2.0. 


ACÉTATE  D'AMMONfAttCE.  1t$X 

-k  ACKr^TB  D'AMMONIAQUE  LIQUIDE;  EftPRIT  DK  nt%hÙé$St:*  *f.  H.  Jt  • 

Cod.  fr). 

^^'  acétique,  D.  1,022  (3- B.) il  % 

*^^onate  d'ummoniaquc <t/.  h. 

oalui»ç2  lac.  acétique  tiède  par  le  carlMinaU?  «fajrftjwc^iiM^  *m 
^^f^Xcès  ;  filtrez!  —  La  quantité  dceartwnaV?  •rT^uftUM'itfUttf^  «^^^ 
î^ssaire  pour  saturer  100  d'ac.  acétique;  D.  i/^  ^^  U./-w4^irt»t^> 
''^'^*5.  La  liqueur  saturée  doit  majr({Wir  l>.  Xj^f^t  ^%*  %  ).  Kajk 
collent  1/13  d'acétate  d'ammoiiLai|ue  ttrï^VàtU*^.  B/»«4(e«tt*?ut  t'/î 
JJ'^r  100  d'acide  acétique  dilué.  —  La  tormuUt  ptimiiiv^.  4/^  %ji^ 
j^rérus  comprenait  le  carbonate  iVzmmintui^wi  ftmyyr^tmtiiÊA^^i^,  i 
esprit  de  Mindérérus  con8er\'ant  ïhnïUt  empyriat^^AiMf/^.f  à^mi  \k 
^bonate  d'ammoniaque  brut  était  impréfçtîé^  a-»  jut  4^  yr^f^'u^i^ 
)tispasmodiques  analogues  à  ceWitéa  VUuiSft  tHup\r«t*miM^ifitm  4k 
'Ppel.  Maintenant  qu'on  emploie  le  eaft><M*a1>;  tfuMmomiUfiwt  pm, 
préparation  pourrait  être  simpli&V'.  0«  pourrait  iisiiiu-éfr  4^ 
c.  acétique  au  moyen  de  Y^muïfmvèf{iift  liquide  :  ori  tAiXmiAnii 
isi  une  solution  concentrée  â^HftétuUi  d*^mmoiil^^w*f  quVi  étefi» 
lit  d'eau  distillée  jusqu*à  ce  qu'elle  offrît  la  detiMté  vottb»e« 
>36  (5*  B.).  Ce  procédé  est  âulmis  par  le  F-  H-  M.  po«r  le  «er- 
e  des  armées  en  campagne,  (Voir,  dHtpre9.\ 
Rendement  :  535  pour  iOO  d*acide  acétique  e<f>aeefltré,  D.  1//73 
«  B). 

—  Stimulant,  diurétique,  diapborétîque,  11  a^  tiHiié  daii«  lor« 
lismc  et  transformé  en  carbonate  d'amoMiniaque  élimifté  f>ar 
poumons.  —  Doses  :  i  â  60  grain,  eti  potion  î  IJeatteoup  de 
ticiens  oublient  que  l'on  désigne  sou»  b*  fiofn  d'acétate  d'ani- 
niaque  une  solution  aqueuse  qui  ne  contient  que  i/l3  de  s<^fl 
de,  et  prescrivent  ce  méâicatoeai  à  une  do*rî  insignjdant'f.  — 
!i  dose  de  10  à  15  grani,  dans  un  %'erre  d*eau  sucrée  ou  dans 
t  tasse  de  thé  ou  de  café,  il  dissipe  rivresse. 

^  SOLUTION  d'acétate  d'àmm»%ià4^e.  (Pb<  Gêna.). 

Ammoniaque  liq..  D.  0,96^) 10 

Acide  acétique  dilué,  D.  1,04^) * 13 

►u  Q.  S.  pour  la  saturation  de  l'animoniaque  ;  ajoutez  : 

Eau    distillée Q.  S. 

r  obtenir  30  de  produit;  D.  1,040;  contient  15/100  d'acétate 
nmoniaque  réel.  —  Ce  procédé  de  préparation  est  bien  préfè- 
te à  celui  du  Cod.  fr.  (Voy.  ci-dessus.) 

ponox  DiAPBORÉTiQCE  (BoocUardai). 
céiaùe  d'ammoniaque  liq.  h.  1,036  (5*  B) V^ 


m  AGENTS  STIMULANTS. 

Ilydi'olal  de  caimclle 

—      de  menthe \  aa. ...     50 

Sp.  simple 

M.  —  Stiimilaul,  diapliorétique.  — Doses  :  1  cuillerée  à  bouche 
d'heure  en  heure  ! 

POTION  ANTISEPTIQUE  (F.  H.  M.)- 

S<*rpcntairc  de  Virginie  (Aristolochia  serpen- 

taria) 8  grani. 

Extrait  aqueux  de  quinquina  gris 5  — 

Alcoolé  de  quincpiina  gris 5  — 

Acétate  d'annnoniaciue 30  — 

Hydrolat  de  fleurs  (l'oranger 5  — 

Sirop  simple 30  — 

Eau,  Q.  S.  pour  100  gram.  d'infusion. 

F.  infuser  la  rac.  de  serpentaire  dans  l'eau  pendant  15  minutes  ; 
passez  ;  f.  dissoudre  l'extrait  dans  la  colature  ;  ajoutez  Talcoolé 
de  quiniiuina,  l'acétate  d'ammoniaque,  l'hydrolat  de  fleurs  d'oran- 
ger, puis  le  sirop  ;  mêlez.  —  Fièvre  typhoïde.  —  Doses  :  1  cuil- 
lerée à  bouche  d'heure  en  heure  ! 

POTION  ANTISEPTIQUE  CAMPHRÉE  (F.  H.  M.). 

Camphre  pulv.  (Laurus  camphora) 5  décigram. 

Potion  antiseptique N»  1. 

F.  dissoudre  le  camphre  dans  l'alcoolé  de  quinquina;  le  reste 
de  la  préparation  comme  ci-dessus.  —  Fièvre  typhoïde.  —  Par 
cuillerées  à  bouche. 

g  3.  —  Phosphore. 

*   HUILE  PHOSPHORÉE  (Cod.   fr.). 

Phosphore 2 

Huile  d'amandes  (Amygdalvs  communis) 100 

Introduisez  l'huile,  puis  le  phosphore,  dans  un  flacon  d*une  ca- 
pacité telle  qu'il  soit  presque  entièrement  plein  ;  bouchez  le 
flacon;  chauflez  au  B.  M.  pendant  20  m.  ;  agitez  de  temps  en 
temps  ;  laissez  éclaircir  l'huile  par  le  repos  ;  décantez  ;  renfermez 
dans  des  vases  pleins  et  bouchés. 

Lo  procédé  ci-après  est  préférable. 

—  Le  phosphore  est  un  stimulant  diff'usible,  un  aphrodisiaque 
très-énergique  et  en  môme  temps  un  toxique  des  plus  dangereux. 

On  Ta  essayé  contre  les  fièvres  adynamiques,  la  paralysie  sans 
lésions  lies  centres  nerveux,  Vamatv\YOï.e,  la  c^ilaracte,  etc. 
I'«'i</im/iistration   de  ce  mécWcamcuV  c^\v,«tTa  \,Q>\\a>\^\^"î.'^^ 
grandes  précautions. 


r 


PHOSPHORE.  ilo 

—  Doses  :  1  à  5  milligram.  à  Vin  ter.  ;  à  l'extêr.,  5  à  10. 
(Voy.  HuUe  phospkorée  de  Tarignot;  Spéàfiqnes  de  rempoi-- 

totmement  par  le  phosphore.) 

iK   HUILE  PHOSPHORES  (SoC.  de  Pli.). 

Phosphore l  grani. 

Huile  d'amandes  douces 100    -r- 

F.  chauffer  Thuile  dans  une  capsule  de  porcelaine  à  la  tenipt^ 
rature  de  +  150»  pendant  IM  d'heure,  puis  à  la  températun^  do 
-|-  200  à  250  pendant  10  minutes  ;  laissez  refroidir  ;  filtrcB  ;  ver- 
sez l'huile  dans  un  flacon  à  l'émeri  bien  sec,  de  la  capacité  de 
12  centilitres  ;  ajoutez  le  phosphore  sec  et  transpai'ont  ;  bouchez 
le  flacon  ;  faites-le  chauffer  au  B.  M.  ;  débouchez-lo  2  ou  3  fois 
sans  l'agiter  pour  donner  issue  à  l'air  dilaté  ;  lorsque  la  tempé- 
rature se  sera  élevée  jusqu'à  -{-  85<>  environ,  ajfitez  jusqu'à  disso- 
lution du  phosphore. 

Méhu  (à  qui  est  due  la  proposition  d'employer  l'huile  surchauf- 
fée) et  le  F.  H.  M.  n'emploient  que  95  gram.  d'huile  pour  1  gram. 
de  phosphore,  et  complètent  le  poids  de  100  gram.  par  5  gnun. 
d'éther  ajoutés  après  la  dissolution  du  phosphore  et  le  refroidis- 
sement du  flacon. 

L'huile  surchauffée  se  dépouille,  des  traces  de  matières  orga- 
niques étrangères  qu'elle  contient,  et  se  décolore  ;  ce  sont  ces 
matières  qui  rendent  l'huile  phosphorée  ordinaire  faciloin(înt 
altérable,  sm*tout  par  l'action  de  la  lumière. 

—  Celte  huile,  parfaitement  stable  et  dosée  à  1/100  de  phos- 
phore, peut  aisément  être  administrée  sous  forme  de  pilules  : 
10  gram.  avec  Q.  S.  de  poudre  de  guimauve  et  divisée  eu  100 
pilules,  fom'niront  des  pilules  contenant  chacune  1  milligram. 
de  phosphore.  —  Doses  :  1  à  5  pil.  ;  à  l'extér.,  5  à  10  gram.  oti 
frictions. 

—  Dannecy  prépare  l'huile  phosphorée  en  ajoutant  à  100  d'huilo, 
20  de  sulfure  de  carbone,  tenant  en  dissolution  1  de  phospiiore  ; 
le  sulfure  de  carbone  s'évapore  spontanément  à  l'air  ou  moyennant 
une  douce  chaleur,  et  il  reste  de  l'huile  phosphorée  à  1/100. 

-k  CAPSULES  D'HUUiE  PHOSPHORÉE  (Schmitt). 

Phosphore 1  décigram. 

Huile  d'amandes  douces  chauffée  à  +  225«  et 

filtrée 40  gram. 

'  Introduisez  l'huile  dans  un   flacon  eu  verre  vert  de  60  centi- 

niètres  cubes  de  capacité,  lavé  à  l'alcool  cl  sécAxtt  îi  YfeVvvs^*'> 

ajoutez  le  phosphore  séché  entre  des  doubles  d<î  pa\ûe.t  'vw>vVv  \ 

bouchez  le  flacon;  faites  chauffer  au   R.  M.    à  -V  ^^^*   yv^VV^^V 


.iirhonali'  li'iunrnoiiiaqiie. 
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M.  —  Stimul.iiit,  anliapasrnodique,  rubiifiatll.  —  Topique. 
romi.m  nisotUTiVE  (Gaencan  do  MhsbjI. 

Carbonatû  d'ammoniaquo  pulv 

Cnmphre  pulv 

Axoiige 3 

H.  —  Gati^Uons  cervicaux  itidolcats.  —  Onctions,  puiï  applH 
lion  de  ouate. 

A  SOLUTION  DK  CHLDHIIVI^FUTB  D'aHMONUQUE  (HAp.  ta  lillU 

Chtiirliidrato  d'ammoniaiitiB 1 


T  IQuru 


)nfu3o  de  tuiuge £iO  ai'"'"- 

Alaoalal  de  coditearia ii  — 

Chlorhydrate  d'nmmoniaqui! 8  — 

Bac.  de  pyrÈthrc  putï.  {A7Uicsetiu pijrflhnm).  6  — 

F.  macérer  pendant  13  11.  ;  pnisez  ;  njoal^x  miel 

blanc 15  — 

F.  rliasoudi'e,  —  Paralysie  de  la  langue  ? 


01). 


Chlorliydrale   d'ammoniaque lU 

Camphre  (Laurus  camphara) 3  , 

Savon   hianc 6 

Alcoui  4  se- liû 

F.  dlimudre.  — Sliinulanl  ;  rËBolutif  ;  engorgements  ïndoli'n 
I  enlorieiii  enKclurct! 


CtalorliydrnlR  d'nmmoniaqnc.. 


;  musculaires  :  scro^lea.  — 
-  Plusieurs  fonnuUirca  indiiiuenE 
te  quaatité  eiîgerait  une  quantité 
■'  pilules  dépasseraient  le  poids  de  5  dé< 

;i  (Tivisnot). 

1  milligram, 

8  cenligr. 

8      -  . 

Q-  S. 

niqui^s  ;  paralysies  musculaires,  sera- 
it par  jour. 

:e  {gaubeiraal. 

»  vera) 8    — 

60    — 

100    — 

.;  ajoute:  l'hutlc  et,  peu  i  pou,  l'hj' 
1,  —  Doses  ;   1   cuillerée  i  bouche 
l^tez  les  eCTuts. 
Il  MrOSFHaRK  (Cadci). 

1 

150 

1  ;  agitez  de  temps  en  temps  ; 

t  1  iléL'iijrara.  de  phosphore  pour 
'  à  S  décLgram.  en  potion. 

la  la  ph.  prussienne  prescrit  :  phos- 
"  osphore  1,  éthcr  80;  ph.  nor- 
a  quantité  de  phosphore  dis- 

onE  (ljBl>diu>). 


fait.  —  Dascs  :  1  à  8  décigi'aii 


1 

160 
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30  m.  ;  laissez  refroidir  ;  divisez  Thuilc  eu  100  capsules  gélati- 
neuses, dout  la  capacité  soit  telle  qu'elles  se  trouvent  exactement 
remplies.  Cha<iue  capsule  représente  1  milligram.  de  pliosphore. 
L'huile  se  conserve  sans  altération  dans  ces  conditions.  —  Doses  : 
1  à  5  capsules  par  jour. 

PILULES  DE  PHOSPHORE. 

Phosphore 1  milligram. 

Huile   d  amandes 8  centigr. 

Beurre  de  cacao 8      — 

Rac.  de  guimauve  pulv ; 18      — 

Pour  1  pil.  Mêlez  le  phosphore  avec  les  corps  gras  dans  un  flacon 
de  capacité  convenable  pour  en  être  rempli  ;  bouchez  le  flacon; 
f.  fondre  au  B.  M.  ;  versez  dans  un  mortier  sur  la  poudre  de  gui- 
mauve; mêlez.  Chaque  pil.  représente  1  milligram.  de  phosphore. — 
Doses  :  1  à  5. 

PILULES  DE  PHOSPHORE  (Dannocy). 

Phosphore 1  gram. 

Sulfure  de  carbone 10    — 

Beurre  de  cacao 100    — 

Poudre  de  réglisse Q.  S. 

F.  dissoudre  le  phosphore  dans  le  sulfure  de  carbone  ;  môlez  la 
solution  au  beurre  de  cacao  ;  divisez  en  1000  pil.  Chaque  pilule 
représente  1  milUgram.  de  phosphore.  Les  pilules  préparées  doi- 
vent rester  exposées  à  l'air  pendant  quelques  heures,  jusqu'à  ce 
qu'elles  n'exhalent  plus  l'odeur  de   sulfure  de  carbone. 

—  Doses  :  1  à  5. 

PILULES  DE  PHOSPHORE. 

Phosphore 1  milligram. 

Suif  de  mouton  {Ovis  aries) 2  décigram. 

Pour  1  pil.  F.  fondre  ensemble  dans  un  matras  au  B.  M.  ;  cou- 
lez dans  un  mortier  ;  agitez  jusqu'au  refroidissement  ;  roulez  dans 
la  poudre  de  savon  ;  couvrez  de  gélatine.  —  Doses  :  1  à  5. 

PILULES  PHU3PH0IŒE3  (MaïuU,  GobU7). 

Phosphore 1  décigram. 

Sulfure  de  carbone 40  gouttes. 

Huile  d'amandes 8  gram. 

Magnésie  calcinée Q.  S. 

F.  iOO  pilules  gélatiiiisées.   Chiu\uc  v\\vx\fe  YÇiV\vi^Çi\\V.<i  V  vsàSU.- 
ifi'aw.  de  phosphore. 
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—  Fièvres  adynâmiques  ;  paralysies  musculaires  ;  scrofules.  — 

Doses  :  1  à  5  pilules  par  jour.  —  Plusieurs  formulaires  indiquent 

18  gram.  d'huile  d'amandes,  cette  quantité  exigerait  une  quantité 

de  magnésie  telle  que  les  pilules  dépasseraient  le  poids  de  5  dé- 

cigram. 

PILULES  PUOSPHORÉES  (Tavig^not). 

Phosphore .• 1  milligram. 

Huile  d'amandes 8  centigr. 

Savon  amygdalin 8      — 

Poudre  inerte Q.  S. 

F.  1  pil.  —  Fièvres  adynâmiques  ;  paralysies  musculaires,  scro- 
fules. —  Doses  :  1  à  5  pilules  par  jour. 

POTION  PHOSPHORES  (Soubeiran). 

Huile  phosphorée  à  1/1000. 8  gram. 

Gomme  arabique  pulv.  {Acacia  ver  a) 8    — 

Sp.  simple 60    — 

Hydrolat  de  menthe 100    — 

Battez  la  gomme  avec  le  sp.  ;  ajoutez  l'huile  et,  peu  à  peu,  l'hy- 
drolat  de  menthe  en  triturant.  —  Doses  :  1  cuillerée  à  bouche 
toutes  les  2  heures.  —  Surveillez  les  effets. 

-k  iTHÉROLÉ  DE  PHOSPHORE  (Cadct). 

Phosphore  divisé 1 

Éther 150 

Laissez  en  contact  pendant  1  mois  ;  agitez  de  temps  en  temps  ; 
décantez  dans  de  petits  flacons  de  verre  noir. 

Ce  médicament  représente  1  décigram.  de  phosphore  pour 
'15  gram.  —  Stimulant.  —  Doses  :  1  à  8  décigram.  en  potion. 

VÊthérolé  de  phosphore  de  la  ph.  prussienne  prescrit  :  phos- 
phore 1,  éther  60;  ph.  saxonne  :  phosphore  1,  éther  80;  ph.  nor- 
wégienne  :  ph.  1,  éther  100,  mais  la  quantité  de  phosphore  dis- 
soute est  toujours  d'environ  1/150. 

-k  éiHéROLÉ  DE  PHOSPHORE  (Lsbelius). 

Phosphore 1 

Éther 160 

Essence  de  menthe 12 

M.  —  Agitez.  —  Stimulant.  —  Doses  :  1  à  8  décigram.  par  jour, 
en  potion  gonmieuse. 

-k  POMMADE  PHOSPHORÉE  (Cod.    T.\ 

Phosphore ,         \ 

Àxonge  (Sus  scrofa) .    .      ,    \QKi 

JEANNEL.  •  .  .         .  ^^ 
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Mêlez  dans  un  flacon  de  verre  à  large  ouverture  muni  d'un  bo 
chon  à  TcnitTi  ;  f.  chauffer  au  B.  M.  ;  bouchez  lo  flacon  on  rnéa 
g(!ant  une  issue  ù  Tair  dilaté  ;  agitez  de  temps  en  temps  joiqii 
dissolulion  complète  du  phosphore  ;  bouchez  hermétiquement 
flacon  ;  agitez  pondant  le  refroidissement. 

—  Stimulant  dont  Tusagc  est  mal  déterminé.  —  Onctioiuu 

—  L'adilition  ilo  1/100  d'essence  do  térébenthine  empêehein 
Toxydation  du  phosphore  et  rendrait  cette  pommade  compléteaiB 
stable,  mais  alors  probablement  iuactive. 

:A:  PiiOSPHURE  DE  zinc;  Ph  Zn'  (Vigicr). 

Faites  passer,  sur  du  zinc  en  ébuUition,  de  la  vapeur  de  ph( 
phore  entraînée  par  un  courant  d'hydrogène. 

—  Ce  mode  de  préparation  a  l'inconvénient  de  n'être  pas  pr 
tique.  —  Même  action  thérapeutique  que  le  phosphore;  (v( 
p.  2U.)  —  Doses  :  2  à  8  milligram.  par  jour. 

PILULES  DE  PHOSPia-RE  DE  ZINC  (Vigicr). 

Pliosphure  de  zinc  pulv 8  décigram. 

Rac.  de  réjjlissc  pulv ; 13        — 

Sp.  de  gomme 9        — 

M.  pour  faire  100  pil.  Chaque  pilule  représente  2  milligram. 
phosphore.  —  Doses  :  1  à  4  pil.  par  jour. 

—  Chacune  de  ces  pilules  ne  pèse  que  3  centigram.  Il  ser 
utile  de  doubler  la  dose  des  excipients  afin  de  les  rendre  pi 
volumineuses. 

g  4.  —  Alcool. 

-k   ALCOOL  RECTIFIÉ  (Cod.  fr.). 

Alcool  de  vin  à  85« Q.  V. 

Distillez  au  B.  M.  pour  recueillir  les  2/5  de  l'alcool  employé  i 
vaut  marquer  88**  à  90°.  Recueillez  séparément  le  reste  qui  s< 
plus  faible.  (Voy.  Alcool^  p.  27.)  —  L'alcool  de  vin  n'est  pas  néa 
saire,  l'alcool  d'autre  provenance  peut  être  employé  pourvu  qi 
neutre,  c'est-à-dire  purifié  de  tout  mélange  d'alcool  amyliqi 
méthylique,  etc.  —  Primitivement  stimulant,  l'alcool  abaisse  i 
condairemcnt  la  température  animale,  ralentit  les  battements 
cœm'  et  la  respiration,  et  modifie  les  combustions  organiques. 

Toodd  regarde  l'alcool  comme  le  remède  héroïipie  dans  les  aff< 

tiens  aiguës  fébriles  :  fièvres,  phlegmasics,  typhus,  «  toutes  les  f 

qu*ily  a  tendance  à  la  dépression  des  forces  ».  Il  faut  Tadn 

nistrer  à  doses  fractiomvéca,  sans  vtoàwVcft  Vvsvesse,  sans  q 

l'haleine  exhale  Fodeur  a\coo\\c\uc.  Vtoi  îfeVvY^  v^^t  c^fe^x^^ 
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fïftsribrees  s^accompagne  ée  la  tolérance  pour  Talcpol.  Les  doses 
fiaient' Éél!iin  l'intensité  des  symptômes  asthéniques 
:  .  LlalGOol  peut  remonter  Torganisme  affaissé,  relever  le  pouls  et 
■^4àit  diminuer  la  fréquence,  ralentir  la  respiration,  provoquer  le  som- 
meil, la  transpiration,  l'appétit,  augmenter  la  sécrétion  urinaire, 
'  tfissipeir  le  coma  ou  le  délire. 

^  -À  Fextér.  les  alcooliques  favorîsent  la  réunion  immédiate  des 
"plaies,  préviennent  le  phlegmon  diffus,  les  phlegmasies  des  syno- 
viales tendineuses,  l'infection  purulente,  les  phlébites,  les  angéio- 
leucites.  Dans  le  pansement  des  plaies  récentes,  il  faut  aban- 
donner les  corps  gras,  les  cataplasmes  ;  il  faut  employer  les  alcoo- 
liques (Batàilhé  et  Guillet).  Lecœur  préfère  VAlcoolé  de  brou  de 
noix  à  tous  les  autres  alcooliques. 

—  Doses  :  à  l'intérieur,  eau-de-vie  ou  rhum  depuis  40  gram. 
jusqu'à  600  gram.  par  jour  avec  ou  sans  addition  d'eau  et  de  sucre. 

—  L'alcool  à  90»  est  employé  en  injection  hypodermique  et 
jusque  dans  l'épaisseur  des  tumeurs  comme  stimulant  résolutif; 
doses  :  2  à  5  gram.  (Luton.) 

FUMIGATION  ALCOOLIQUE  (H.  P.). 

Alcool  à  90° 100  gram. 

Pour  produire,  par  l'ébullition  des  Vapeurs  alcooliques  qui  doi- 
vent être,  dégagées,  soit  dans  une  Mie  où  le  malade  se  trouve 
enfermé  jusqu'au  col,  soit  sous  les  couvertures  du  lit  où  il  est 
couché.  —  Diaphorétique,  stimulant  cutané. 

—  Les  produits  de  la  combustion  de  l'alcool  (acide  carbonique 
et  vapeur  d'eau  à  une  température  élevée)  dirigés  par  un  tuyau 
sous  les  couvertures  soulevées  par  un  vaste  cerceau,  et  entraînant 
un  courant  continu  d'air  chaud,  offrent  un  moven  commode  et 
économique  pour  administrer  les  bains  de  vapeur  sans  que  les 
malades  sortent  de  leur  lit.  (Voy.  Chaux  vive.) 

LIMONADE  ALCOOLIQUE  (H.  P.)- 

Alcool  rectifié  à  90» 60  gram. 

Sirop  tartrique 60    — 

Eau 880    — 

M.  —  Les  limonades  au  rhum  et  à  l'eau-de-vie  se  préparent  en 
substituant  à  l'alcool,  60  gram.  de  rhum  ou  d'cau-dc-vie.  (Voy. 
Alcool,  p.  218.) 

POTION  ALCOOtiQUE  (Trestour). 

Eau 100  gram. 

Eau-àe^vie  de  Cognac 80    — 

i5p.  de  quinquina ^    — . 
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—  Pnciimonios  ;  chez  les  sujets  débilités,  adjuamie.  —  La  dôie 
de  cognac  petit  être  doublée  aubcsoin.  — A  prendre  par  cuiÙeféei  . 
à  bouche,  d'Iieurc  en  heure. 


POTION  ALCOOLIQUE  (Gubler). 

Alcool  à  85" 

Eau  connnune ^  aa.  50  granr. 

Sp.  simple  ou  sp.  d'écorce  d'orange ... . 

M.  —  Doses  :  1  cuillerée  à  bouche  toutes  les  deux  heure;^  ou 
plus  frcipuMuincnt,  selon  les  indications. 


î 


POTION  ALCOOLIQUE  (JacCOUd)^  '  - 

Vin  rouge 100  ^gram." 

Alcoolé  de  cannelle -8    —^.."r 

Extrait  aqueux  de  quinquina 3  à      4r    .^j-  •  .  ' 

Eau-de-vie  de  Cognac 30  à  100-   *—  ■'    " 

Sp.  d'écorce  d'orange 30    —  .-ii-' 

F.  dissoudre  l'extrait  dans  le  vin  ;  mêlez.  —  Fièvre  typhoïde, 
phthisic  aiguë.  —  Doses  :  par  cuillerées  à  bouche  toutes  le»  2  ou 
3  heures.  ,  { , 

PUNCH  (Bouchardat).  ...  r 

Thé  {Tliea chinensis) 10  gram.. ■ 

Eau  bouillante 250    —     •  '' 

F.  infuser  ;  passez  ;  ajoutez  : 

Rhum  ou  eau-de-vie 150    — 

Sp.  simple 150    — 

Citron  coupé  {Citrus  medica) n"       1 

M.  —  Stimulant  ;  choléra  ou  période  algide  des  fièvres  p^ni- 
cieuses,  etc.  ;  empoisonnement  par  l'arsenic.  —  Doses  :  une  tasse 
à  café  i-ms  les  quarts  d'heure  jusqu'à  réaction  satisfaisante';  on 
l'administre  chaud. 

SIROP  DE  PUNCH  (Dorvault). 

Sucre 1500  gram. 

Eau 800    — 

Thé  Hyswen  (  Thea  chinensis) 8    — 

Acide  citrique *   1    — 

Citron  frais  (Citrus  medica) n"  1 

Rhum  de  la  Jamaïque 1500    — 

F.  un  sp.  clarifié  avec  le  sucre  et  l'eau  ;  ajoutez  au  sp.  bouil- 
lant  le  cilvon  coupé  par  tranches  el  Vc  IhévC  Uo\ûUir  ^ndant 
15  minâtes  ;  versez  le  sp.  dans  uu  \aftc  couyi\MML\.\w:\^<i  «ÀVrvncMi 


f 


ie  Cognac ( 

cannelle }   ««'•     90_gcam. 
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fuW.  ;  laissez  refroidir  ;  ajoutez  le  rhum  ;  passez.  On  peut  rem- 
l^acer  le  rhum  par  Teau-de-vie  de  Cognac, 

Pour  préparer  le  punch,  prenez  : 

Sp.  de  punch .    |  ^ 

Eau  bouillante }  ^*      ^'  ^• 

M. 

MIXTURE  ALCOOLIQUE  (Dorvaillt). 

Edu-de-vie  de  Cognac. 
Hydrolat  de 

Jaunes  d'œufs n»      2 

Sucre  blanc  pulv  • 15  gram. 

Battez  le  tout  ensemble.  —  Stimulant  cordial.  —  Doses  :  20  à  60 
gram.  ;  à  renouveler  au  besoin.  —  Cette  préparation  est  une  imi- 
tation rationnelle  de  VEgg-flip,  mélange  de  bière,  "de  jaune  d'œuf, 
de  sucre  et  d'aromates,  qui  est  d'un  usage  populaire  en  Angle- 
terre. 

LIMONADE  VINEUSE  (H.  P.). 

Vin  rouge, 250  gram. 

Sirop  tartrique 60    — 

Eau 700    — 

M.  —  Préparez  dans  les  mêmes  proportions  toutes  les  tisanes 

vineuses.  —  Le  vin  est  un  stimulant  alimentaire,  variable  dans 

ses  effets  selon  ses  qualités  naturelles. 

EAU  VINEUSE  (F.  H.  M.). 

Vin  rouge 100  gram. 

Eau 850    — 

Sp.  simple 50    — 

M.  —  (Voy.  ci-dessiLs). 

LIMONADE  TARTRIftUE  VINEUSE  (F.  H.    M.)- 

Substituez  dans  un  litre  de  limonade  tartrique  100  gram.  de 
vin  rouge  à  100  gram.  d'eau. 

VIN  SUCRÉ  (F.  H.  M.). 

Sp.  simple 25  gram. 

Vin  rouge 100    — 

M. 

VIN  DE  CANNELLE  (F.  H.   M.). 

Âlcoolé  de  cannelle ^ 

Vin  rouge \Q^ 

M.  —  Doses  :  50  à  iôO  gram. 
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VIN  DE  CANNELLE  COMPOSÉ    (F*  R.   M.)*  ,- 

Alcoolé  (le  caimcllo ■    i  '8^raa*.;:: 

Alcoolat  ilo  mélisse  composé *  i . . .-.  '     5    | — 

Vin   roujfc ■    100    -i- 

Sp.  simple .' 30  ■  — •     •■ 

M.  —  Doses  :  50  à  150  gram. 

V^  VIN  DE  cannelle;  vrN  (ToRDLAL  (Béral). 

Cannelle  concassée.  {Laurus  cimiatnomum) '    3 

Vin  de  Malaga .-  '''60 

F.  macérer  pendant  4  jours  ;  filtrez.  —  Stimulant  'itôlÉlifâcfb^ue. 
—  Doses  :  50  à  150  gi'am.  '  -  '''■  '■"' 

iK   VIN  CORDIAL  (H.  p.).  '         .     '    . 

■  ■  ■  '     .  ■  . 

Teinture  de  cannelle :.., .  .«.■:, 40  . 

Vin  rouge 4K)- 

M.  —  Stimulant  stomachique.  ■..■...  ji 

POTION  cordiale  (H.  P.).  -   -  '  ■ 

Vin  cordial 120  gram. 

Sirop  d'écorces  d'oranges !  30    -^ 

M.  — Stimulant  stomachique.  ,    '  .         ' 

FOMENTATION  VINEUSE;  \1N  ;UI£I4,é  (God.   fri).  .      ... 

Vin  ronge  du  Midi r , ,  .-.là  . 

Miel  blanc  {Apis  mellilica) r  •  •  •  i   •  ' .    ^ 

F.  dissoudre  à  froid.  ^-  Pansement  des  plaies  atoniques. 

LOTION  ou  FOMENTATION  VINEUSE  (IL  P.).        ' 

Vin  rouge ,. ".     ft 

Miel 1 

F.  dissoudre  à  froid.  —  Pansement  des  plaie»  atOAiques. 

INJECTION  IRRITANTE  (Trou9«canx  ot  Pidoux). 

Vin  rouge - 100- 

Alcool  à  90" ■ :....:..,..,.'       4 

M.  —  llydrocèle.  (Voy.  Injection  iodée). 

FOMENTATION  ANTISEPTIQUE  (F.  Il-  M.). 

, Quinquina  jaune  concassé.  {Cinchona  calynaya),. ..  50 

Camphnî  (Laurus  camphora) 8 

Alcoolé  de  quinquina  jaune 15 

Alcool  à  85° 15 

Eau <i-Sv 

pour  i  litre  de  décoction. 
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Ëpuiscz  le  quinqufna  par  deux  décoctions  successives  ;  f.  dis- 
soudre, le  camphre  dans  l'alcool;  ajoutez  Talcoolé  de  quinquina; 
versez  peil  à  peu  dans  la  décoction. 

—  Plaieff  atoniques,  gangreneuses,  putrides;  lotions,  applica- 
tions. (Voy;  Désinfectants,  p.  62.) 

8  5.  —  Café  ;  thé  ;  coca. 

I     .-. 

-k  CAFÉ  TORRÉFIÉ  (F.  H.  M.). 

Wé  Bourbon. ,.,     Q.  S. 

.•rintroiduiscz.le  ,çafé.  dans  le  cylindre  en  tôle  (fun  appareil  à 
torréfier  ;  tournez  sans  interruption  d^In  mouvement  égal  et  lent 
au-dessus  d'un  feu  vif  de  charbon  ;  remuez  fortement  la  masse  de 
temps  à  autre,  en  dehors  du  fcn,  pour  détaclier  les  pellicules  et 
mélanger  uniformément  les  grains.  Continuez  ainsi  jusqu'à  ce  que 
le  èâfé  ait  acquis  une  couleur  d'un  brun  fauve  peu  foncé, 
étendez  à  l'air  libre;  laissez  refroidir;  vannez.  Rendement  :  80 
à  82/100. 

POTION  AU  CAFÉ  (F.  H.  M.). 

:;..■■■  .;  ■'*•!        . 

Café  tprréfu'' 15  gram. 

Sp.  simple 30    — 

Eau  bouillante 115    — 

F.  infuser  le  café  pondant  10  -m.  en  vase  clos  ;  passez  :  ajoutez 
le'iiirop.      

—  Stimulant  cncéphcdique  ;  éloigne  Je' besoin  de  réparation  ali- 
mentairej  tout  en  augmentant  l'aptitude  au  travail  intellectuel  et 
musculaire  ;  abaisse  la  teinpératare  organique,  ralentit  la  circula- 
lion  et  la  respiration.  —  Période  cyarîique  du  choléra,  accès 
pei^icieux' asphyxiques,  étranglement  herniaire,  empoisonnement 
par  leô  n2[rcoll(}ues,'  l'oxyde  de  carbone.  —  Doses  :  par  tasses  plus 
ou  moiaftirapprocliées.         >  •  i  -    : 

tiSÀNifr  tm  chfi  (H;  P.>. 

Café  toiréfié  {X^offèa  arabica) .  ; 20  gram. 

Eau  bôûill.1rtfe. 1000    — 

F.  infuser  1/2  h.  ;  passd^l  (Voy.  d-desms.) 

Préparez  la  Tiirnûk  de  cùfê'au  quinquina  en  faisant  dissoudre 
dsJAs  rinfusi<m'tiM!t)és6u»'!  -  \  '    > 

.'Extrait  ùe  Tprinquina- gris. ..:..'... 4  gram. 

*'^  '.  .■■•:i     .  ■" 

Cl  ...  TISANE  DE  CAFE  TORRÉFIÉ. 

'tM  torréfié  moulu.  »».»»» .. .    50  à  100  gram. 

Eau  bouillante ^i  j  ; .         •    500    — 
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F.  infuser  l/-i  (riiciir^,  ou  f.  passer  l'eau-  bouillante  surfer 
dans  une  cafelièrc.  On  peut  ajouter;  '    "    - 

Sp.  simple 50 . 

On  peut  ajouter  à  la  dose  ci-dessus  :  .    -  ■'< 

Eau-de-vie  dr;  Cognac 50 

Le  médicament  en  devient  stimulant  dmphorétique. 
(Voy.  Potion  fébrifuge  au  café.) 

INFUSION  DE  THÉ;  TISANE  DE  FEUILLES  DE  THÉ  (Cod.   ff.). 

Prép.  comme  la  Tis.de  feuil.  d'oranger,  5/1000. 

—  Stimulant  analogue  au  café.  (Voy.. Punc/*,  p.  220.):     -,    . 
Le  F.  II.  M.  double  la  dose  de  feuilles  de  thé  et  ajoute  :Sf. 

simple  50.  ... 

INFUSION  DE  THÉ  ALCOOLISEE  (F.  H.  M.)-  .     ■        -f-. 

Thé  Hyswen  (Thea  chinensis) 5  gi^V 

Eau  bouillante 500    ^-^  ■ 

F.  infuser  pendant  15  minutes;  ajoutez  : 

Alcool  à  00" ,50  gruo.. 

Sp.  simple 50    — 

M.  —  Stimulant  !  Cyanose  cliolérique.  —  Doses  :  par  verres.  — 
Cette  infusion  est  administrée  ciiaude. 

*    ÉLIXIR  DE  COCA    (Rcis). 

Feuilles  de  coca  {Enjlhroxijlum  coca) 1 

Alcool  à  8r>« 4 

Sucre  ...  ; ;  3 

Eau : 3 

Épuisez  le  coca  gross.  pulv.,  dnus  l'appareil  à  déplacement,  pai 
l'alcool;  exprimez  le  résidu;  faites-le  bouillir  avec  3  d'eau;. fil- 
trez le  décocté;  faites-y  fondre  le  sucre;  m.  le  sirop  à  l'alcool  ; 
après  48  h.  de  contact;  liltrez.  10  gram.  de  cette  liqueur  repré- 
sentent 1  gram.  de  coca.  —  Dyspepsies  ;  gastralgies.  —  Doses 
10  gram.  à  GO  gram. 

—  Le  coca  éloigne  le  besoin  de  la  réparation  alimentaire  et  pro- 
duit une  stimulation  qui  rend  momentanéuicnt  possible  reffor 
musculaire  par  un  sorte  d'autophagisme. 

iK  ÉLixm  DE  COCA  (Foumicp). 

Feuilles  de  coca  concassées.  (Enjthroxyhnn  coca) 1 

Alcool  à  85« 7 

Sucre  blanc 3 

Eau ^ 


POIVRE  noir;  piment.  2^ 

F.  par  déplacement  un  alcoolé  ;  passez  ;  exprimez  ;  reprenez  le 

fésMu  par  l'eau,  f.-  bouillir  quelques  minutes  ;  passez  ;  exprimez  ; 

f.  fondre  le  sucre  dans  le  décocté  ;  mêlez  Talcoolé  avec  le  décocté 

•  sucré;  laissez  en  contact  pendant  2  j.;  filtrez.  —  Doses  :  10  à  60 

gram.  (Voy.  à-dessus.) 

3  0.-^ Poivre  noir;  Piment;  Maniguelte;  Cardamome; Muscade;  Laurier; 
Gingembre  ;  Curcuma  ;  Galanga;  Zédoaire;  Serpentaire. 

-k   POUDRE  DE  POIVRE  NOIR  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  safran. 

—  Condiment  d'un  usage  presque  universel;  stimulant  stomaciii- 
que  ;  aphrodisiaque  ;  anticatarrlial  ?  fébrifuge  ?  antiblennorrlia- 
gtque?  parasiticide,  résolutif,  rubéfiant.  —  A  l'intér.,  doses  : 
5  centigram.  à  2  grammes  en  pilules  ou  délayé  dans  du  vin  blanc  ; 
peu  employé.  A  l'extér.  comme  parasiticide,  la  poudre  de  poivre 
est  avantageusement  remplacée  par  la  Poudre  de  pyrèthre  ;  comme 
résolutif,  par  les  stimulants  ammoniacaux  (voy.  Chlorhydrate 
éCammoniaqueyii.  212)  ;comnfie  rubéfiant,  par  la  Farine  de  moutarde. 

La  poudre  de  poivre  entre  dans  les  Pilules  arsenicales  dites 
asiatiques'  et  dans  un  grand  nombre  de  composés  officinaux. 

-k   POUDRE  DE  PIMENT  DE  LA  JAMAÏQUE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Pourfre^'w^. 

—  Condiment  usité  en  Angleterre,  en  Allemagne  ;  stimulant 
stomachique  analogue  au  poiVrè  noir. 

MIXTURE  STIMULANTE  (LacOStc). 

Eau-de-vie  de  Cognac 100 

Poivre  de  Cayenne  concassé  {Capsicum  annuum) 2 

•     F.  macérer  pendant  48  h.;  filtrez.  —  Choléra  algide.  —  Doses  : 
une  cuillerée  à  bouche  toutes  les  10  minutes. 

i<  POUDRE  DE  CARDAMOME  (Cod.  fr.). 

Fruits  du  petit  cardamome  i^Elettari  cardamomum).    Q.  V. 
Mondez  les  semences  des  péricarpes  ;  f.  sécher  à  Tétuve  à  +  40*»  ; 
pulv.  sans  résidu. 
-^  Condiment  employé  dans  Tinde;  stimidant  stomachique. 

—  Doses  :  2  décigram.  à  2  gram.  Entre  dans  quelques  médica- 
ments officinaux. 

:Ar  POUDRE  DE  MANiGUETTE  {Amomum  granum-paradisi).  (Cod.  fr.). 

—  Condiment  employé  en  Afrique  ;  stiinulant  stomachique  ana- 
.  logue  au  poivre  ;  quelquefois  prescrit  par  les  vétérinaires  ;  entre 

ôans  queJquçs  composés  officinaux,  —  Doses  *.  i   dèc\^TMXv.  vi  ""l 
gram.  Inusité. 


tif'  AGENTS  STIML'LASTS. 

fr  POrMl£  fiC  MTsCAOE  iCod.  fr). 

V'nicii':'"»  iW.  Uni vMii'.'  •  MtjrMca  moscMû}. , Q. 

Ojncas-f^/ :  );ii>>i-z  .'lu  inuiiliii  à  café;  passez  au  tamis  dé    cni^ 
—  Stiiinilaut  &t>iii:.'irliiiii)p  rarement  employé  isoléipent. 

—  liov»  :  i  <li*«i;;r;iiii.  :i  i  ;:raiii. 
--  Tn>-n*<ln'!rh»*<:  connut;   «rondinicnl,   entre  dans  lûi  ignod 

nombre  «le  niédii-anients  composés.  Prép.  du  Beurré  de  imucade' 

ir   nKlItHR  I»E  JirSCADE  «Coil.  fi".). 

Muscail*-  iMijiist'un  moschnta) :. ...    Q.  V. 

l'niv.  ;  expose/  l,i  p.nulre  sur  un  Uimis  de  crin  à  la  vapeur  d'eao 
houillante;  (exprimez  dans  un  sac  de  coutil,  entre  des  plaquçs  dfr 
t'iT  (^:lainé,  rlianfrées  dans  Tcau  bouillante;  laissez  refroidir ^  f. ié> 
cher  sur  des  doubb.-s  de  papirr  josepb  ;  fdtrez  aii  papier  dans 
r(>ntonnoir  au  IL  M. 

—  Kinpioy/'  en  Iriclions   pr^^tcndnes  anlirhûniatisaiales.  Entre 
dans  (|ncb|iics  ('oni|>osés  oflicinanx. 

*  CKKAT  Dï:  MrscADE  (Pli.  Gorm.). 

Cire  jainic  [Apis  meWfica) ■ 1 

lluilr  d'olivjî  {Olea  PJuropeii) ; . .  ;. .  ■.-■.  :  • . .".  i ^    2 

Brurn*  dr.  nnisoacbj  {Myristica  moscJiata) 6 

V.  fonch-c  à  uni!  doncc  chaleur;  coulez  dans  des  capsules  de 
liapiiT.  IMaifs  aloniipies;  ^(irç.urcs  ^  excoriations.  — Paaae- 
uifuts  ! 

A  uriM'.  m  FiiriTs  de  lauuteh;  uuile  dk  laurier  (Cud.  fr.). 
l'ruils  {.W  iaurii'.r  séchés  (Laurus  7iobilis) Q.  V. 

l\\Me/  au  moulin  ;  exposez  sur  un  taniis  de  crin  à  la  vapeur 
dVau  bouillaule;  exprimez  dans  un  sac  de  coutil,  entre  des  pla- 
viue>  do  W'v  l'tamô,  cliaulTées  dans  feau  bouillante  ;  filtrez  Thuile 
.m  (Mpior.  dans  rontonnoir  au  B«  M. 

IVwr  \dMouir  l'Iiuile  des  fruits  frais,  broyez-les  ;  cbaulTez  la 
;»i:liv  N"k   •   »M^';  expiinn'z  el  fdtrez  comme  ci-dessus. 

ï-'iVsV  ^îsUi*  quelques  composés  officinaux  stimulants. 

^  t\HORlt  nE  OINlïEXDRE  (  Coil.  fr.;  F.  H.  M.i. 

*^^\i.  ,H«ii .  •..'  Ui  i\>U{irtr  de  historte.  Rendement  :  95/100. 

Stimii.uii.  v  .':".ji»"Uique  très-usité  dans  l'Inile,  en  Angleterre, 

.    4>»ttf«?vt<   -11..'.'  ,-.'«dinient  et  eomnii»  médicament.  —  Dys- 

.  .-^^  •*■'.    ■•»*^     .".-"VCSif  des  puriratifs.  sialagojruc  ;  employé 

.   ï^         .^    .    .  .  ji^  '  s<»u$  fonue  do  calavVacï>u\c.  —  d^VvfwUr.i 


gohïeiibre;  serpeittaire.  2x1 

.1.^  JHàlMiJ>K.GUlSEilBa6j(Bôral). 

.''Membre  c6àcisé'sé  lamomum  iiti^iber),: ;  : . . .      1 

"*fc^. ...'.:;.;;.......,...... V 45 

'•  ïftàcërer  pendant  il'  j.-|  pâ^èft';  OKprfmez  ;  Tiltlèz;  i 
jy  ,r^  Tonique  stomachique.  -^  DôSeâ  i-  50  à  ^BO'jgi^m . 

•'^^■■if  AMSO0Lé,OS  OI^GEMBI^E;  TEINJURE  DE  GIN(iEMBRP  (Cod.  fr.). 

Pfép.  comme  YAJlcofilé  de  cannelle. 

—  Stimulant  très-énergique.  —  Doses  :  2  à  10  gram.  en  potion 

'  ii^''yi     .  .- -jAr  ESl^^CE  W  GIN€i|:MBRE  DE  LA  MMAÏQUE  (Ox^y). 

(tiàgèfaStih  '  (Zingiber  offleimle) ...:;...;..... 9 

Ëicorce  "de  dirùn  sèche  •  {Citrus  thnori) ....?.' ^    3 

'^''iflèôoi'à  ^.\. .  : . . .  :': . . .  [  .V: ... .  :: . .... .:.....;.    iOO 

j.  .F.  macérer  pendant .4  j.  j|>assez^  ^i^r^^r  —  Stimulant..  —  Do- 
ses ;  2  à  10  gram.  en  pouon.  '      '    , 

-k  POUDRE  DE  -cui^GUXA  [Cui'cuma  tinctoria)  (Cod.  fr.}. 

Prép.  comme  la  Pçudrede  bistqrt^  .,, ,  ^     i,\..; 

—  Stimulant  stomacliique.  Inusité.  (Voy.  p.  203.) , 

•  POUDRE  DÉ  GALÀNCA  (ffiîWcntfl  cWlii^fW^y  (Coarfr.). 

*  '■.••■•■■.'        .1 

Vrép.  comme  lis  Poudre  de  gentiane. 

—  Stimulant  stomachique.  —  Doses  r  2  à  4  gratn.  Ihusfiié. 

—  Entre  dans  quelques  composés  officinaux. 

•iK  POUDRE  DE  ZEDOAiRE  [Cucurma  xedoana)  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  bislorte. 

r—  Stimulapt  stomachique.  —  Doses  :  2  à  4  gram.  Inusité 

-T-  Eiitre  dan$^,qv^)ques  çomposfés  officinaux. 

-k  POUDRE  DE  RACINE  SERPENTAIRE'  DE  TIROntlE  (  God.    fr.) 

Prép.  conune  la  Poudre  dé  valériane. 

—  Stimulant  diaphorétique.  —  Doses  :  5  décigram.  à  2  gram. 
Inusité. 

TISANE  DE  SERPENTAIRE;  INFUSION  DE  SERPENTAIRE  (H.  P.;  F.  H.  M.). 

Prép.  comme  la  Tisane  de  quinquina^  20/1000. 

—  Stimulant,  diaphorétique.  Inusité.  (Voy.  Potion  antiseptique^ 
p.  Î14.) 
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§  7.  —  Cannelles. 

*    POUDRE   DE  CANNELLE  (Cod.  fr.;    F.    H.  M.). 

Éc.  de  cannelle  de  (Man  (Laurus  clnnamomum) . .     Q.  V. 

Concassez  ;  f.  sécher  à  rétuvc  pendant  12  h.  à  la  tbmpéralure 
de  -f  40*  ;  pulv.  par  conlusion  sans  résidu  ;  passez  au  tamis  de 
sole.  Rendement  :  n»  1,  94-/100,  n»  2,  96/100.  (F.  H.  M.) 

—  Condiment  Irès-usité  ;  stimulant  stomachique  ;  correctif  de» 
purgatifs.  —  Doses  :  5  décigram.  à  2  gram. 

-k  POUDUE  DE  CANNELLE  BLANCHE  {Conella  albû)  (Cod.  fr.). 
Prép.  comme  la  Poudre  de  cannelle. 
Succédané  de  la  Poudre  de  la  cannelle  de  Ceylah.  Inutile. 

if   POUDRE  AROMATIQUE  ;  POUDRE  DE  CANNELLE  COMPOSÉE  (  Pli.,  Gom.). 

Cannelle  pulv.  (Laurus  cinnamomum) 5 

Petit  cardamome  pulv.  (Elettari  cardamomum) 3 

Gingembre  pulv.  (Zingiber  officinale) 2 

M.  —  Stimulant  stomachique  ;  dyspepsie  atonique  ;  correctif  des 
purgatifs.  —  Doses  :  2  décigram.  à  1  gram.  dans  du  pain'as^e, 
dans  du  miel. 

•  POUDRE  DK  CANNEI.LE  COMPOSÉE  (Ph.  Loild.). 

Cannelle  {Laurus  cinnamomum) Â 

Cardamome  {Elettari  major) 3 

Gingembre  {Zingiber  officinale) 2 

Poivre  long  (Piper  longum) 1 

Pulv.  ;  m.  —  Stimulant,  stomachique,  condiment. 

—  Doses  :  5  décigram.  à  1  gram. 

-k   POUDRE  AROMATIQUE  ;  POUDRE  DE  GAKNELLE  COMPOSÉE  (Ph.  Bntann.). 

Cannelle  Ceylan  pulv.  {Laurus  cinnamomum) 8 

Muscade  râpée  {Mijristica  moschata) 6 

•    Safran  desséché  {Crocus  sativus) "6 

Girofle  {Caryophijllus  aromalicus) 3 

Cardamome  (Elettari  major) 2 

Sucre 250 

Pulv.  avec  le  sucre,  la  muscade,  le  safran,  le  girofle  et  le  car- 
damome ;  ajoutez  la  cannelle;  mêlez;  tamisez.  Au  moment  d'ad- 
ministrer, ajoutez  eau  Q.  S.  pour  faire  un  électuairc. 

—  Stimulant  stomachique  ;  antispasmodique  ;  eininénagoguc. 

—  Doses  :  iO  à  50  gram.  î  Ce  médicaiacwt  Tcççés,<i«vte  i{iQ  de 
substances  aromatiques. 
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:Ar  POUD|tE  DE  CRAIE  AROMATIQUE  (Pli.  Biitaiin.). 

Carbonate  de  chaux . .' " 1 

Poudre  a^nmiatique'  (Voy.  ci-dessus) 3 

M.  -■  -  Stimiikint,  antispasmodique,  antidiarrhéique,.  emména- 
gogiie. —  Doses-:  4  à  8  gram;  î  Au  mômctit  d'adniimstrcr,  ajoutez 
eau  Q.  $.  pour  faire  un  électuaire. 

:*C   POUDRE  DE  CRAIE  AROMATIQUE  OPIACEE  (Pli.  Britann.). 


Poudre  de crj^ie. aromatique  (Voy.  ci-dessus) 39 

Opium  brut  puïv.  (Papaver  somniferum) 1 

M.  —  Stimulant  antispasmodique,  antidiarrhéique,   cmména- 
gogue.  —  Doses  :  1  a  8  gram.  par  j.  Au  moment  d'administrer 
ajoutez  eau  Q.  &.•  pour  faire  lin  électuaire. 

:4c   EAU  DISTILLÉE  DE  CANNELLE;  HYDROLAT  DE  CANNELLE  (Cod.   fr.) 

Cannelle  Ceyian  (Latirus  cinmmomum) Q.  V. 

Eau  commune..,.  ^ , .  .• Q-  S. 

Concassez  la  cannelle  ;  laisscz-la  macérer  pendîmt  1^  h.  ;  dis- 
tillez pour  obtenir  4  d'hydrolat  pour  1  de  cannelle. 

Recohobez  et  recueillez  l'hydrolat  dans,  le  récipient  florentin, 
pour  obtenir  17mi7e  volatile  de  cannelle.  (Cod.  fr.) 

—  Véhicule  de  potions  stimulantes  ! 

OLEO-SACCIIARUM  DE  CANNELLE. 

Essence  de  cannelle 1 

Sucre  blanc ./....'. 80 

Triturez.  —  Stimulant,  stomachique.  —  Doses  :  1  à  10  gram. 

-k  EAU  DE  CANNELLE  VINEUSE  (Pli.  anciennes). 

Cannelle  concassée  {Laurus  cinnamomum) 10 

Vin  blanc » 11 

F.  macérer  pendant  24  h.  ;  distillez  pour  obtenir  10  d'hydrolat 
spiritueux.  —  Stimulant.  —  Doses  :  2  à  8  gram.  en  potion  ! 

A   EAU  DE  CANNELLE  SPIRITUEUSE  (Ph.  Allcni.). 

Cannelle  concassée  (Laurus  cinnamomum) 1 

Alcool  à  85« 2 

Eau  distillée 16 

Distillez  au  B.  M.  pour  obtenir  9  d'hydrolat  spmluew^.  —  ^NX- 
mulant.  —  Doses :4  à  20  gram,  en  potion  l 
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-k  HYDROLAT  DE  CANNELLE  ALCOOLISE  (Pli.  Germ.). 

Cannelle  de  Ceylan  (Launis  cinyiamomuit^Ji ! :\'ty.  ?^^^^ 

Alcool  kh^.,.. .............. \..\\. . .;; : .V'.".';?, .'V.   »- 

Eau  commune ■...■.'.'.■......■...' ".' '}',  '.  1". .';'.  /l'a" '  iO 

Distillez  au  B.  M.  ;  retirez  5  d*hydr<^.alcp<^^^'H--.'Sti}nwS0^ 

—  Doses  :  20  à  100  gram  en  po^jpn  ! ..     -  ,,.', ..   ^  ,,,../  .  . .   i/ 

•k   ALCOOLÉ  DE  CANNELLE;   TEINTURE  DE  (lANNELLE  (God.  fr.;  F.  H.  M*)' 

Cannelle  de  Ceylan  en  poudre  dcmi-iinc  (Launis  «liNMh' 

momum » .  .^  .....►•.  ;;:.  "1 

Alcool  à  80° Q.  S.. pour  teinture. .  4 .  .v.  ,'v.\  '  '5 

Opérez  par  déplacement.  —  Le  F.  H.  M.  prescrit, de 'faire  itAfA^ 
rcr  pendant  6  j.  —  Rendement  95/100  d'alcôôl  eniirtByé.  ' 

—  Stimulant  stomachique  administré  on  potion,  dans  du  vin; 
jamais  isolément.  —  Doses  :  4  à  30  g^am.  !  ..•        :    ■»   ■;:«... ;.-!<; 

•  ALCOOLAT  DE  CANNELLE  f  ESPRIT  DE  CÀNNELL^'  (CcHilI'îr.y.^'' 

Cannelle  gross.  pulv.  (Laurus  cimàmomum)^^ ,  »\  <,*jii,i  t 
Alcool  à  80° ♦ . . w , . . ,.vw«^*.*'  '8 

■ 

F.  macérer  pendant  4  j.  ;  distillez  au-  B.  M.  pouV  i^etirèff  la  to- 
talité de  l'alcool.  ■:■   '   ■•'■i   •■'■':*•-•:■•.■ 

—  Stimulant  très-énergiquc.  —  Dûâes  :  4>^  tô  g^anil^n-iisane, 
en  potion,  dans  du  vin,  jamais  îëalément'?       "•■••' 

-k  smoF'  DE  cantœlLe  X  Cûll:'  tr.), 

.  .        .,'\-     .'I-    '■/■   .r-    '  '■ 

Prép.  comme  le  Sirop  de  /leur  d*  oranger^  ........... 

—  Stimulant  stomachique.  -^  Doses.:  15  à  60  graat,  en  tisane» 
en  potion,  dans  du  vin!  ....  ; 

POTION  aromatiqme;  potion  cpRbiALH.(Co(L.li!,l..    ... ,  .-» 

Sp.  d'oeillet '  30  ^pram. 

Alcoolat  de  cannelle '.  :  1 J  15    — '-' 

Confection  d'hyacinthe ■ ...  w  ,.■.... .      5 .'  ^4- 

Hydrolat  de  menthe .'. 60    *-  *     ■ 

—      de  fl.  d'oranger w.. 60    — •    . 

M.  les  hydrolats,  l'alcoolat  et  le  sirop  ;  délayez  la  confection 
d'hyacinthe. 

—  La  confection  d'hyacinthe  introduit  dans  cette  potion  ^Jâ  de 
sp.  d'ûDJJJet,  l*»  ,25  de  miel,  0"',4  de  terre  sigillée,  0^,4  d'yeux 

d'écrevissc  ci  O^'^i  de  poudre  slimu\aivXc  *,  t^Vai  %«t\.  \  \xw&A»c  Va. 
potion  plutôt  qu'à  l'améliorer. 
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,  ..  ^         -^OTJON  ÇORPIALE.  <Delioux). 

•Ole  de  cannelé . ....... .  s 10  gram. 

dé  Malaga. .' . '. 60    — 

frôlai  dé  menthe. .. *. ....,  .  30    — 

^      dé  mélissè'. "...........-..     30    — 

?'  À*éc.  d*orangeè  amère. . ......;..: 20    — 

—  A  prendre  en  2  ou  3'lbis  !" 

VIN  DE  CANNBL&E  GOXPOSé;  VIN  CORDIAL.  (F.  U.  M.).  '  . 

^ïn  rougc.^ . V ...  i .....'...  * V . . . . V. . . .    100  gram. 

ycf ojé  .de  cannelle ^    -^ 

Ucoolat  .de  jnéliwe  composué . .  ; r>    .-- 

Sp.  siiQple. . , , .,.....,      30  . — 

l.  —  Stimulant  énergique,  r—  A  prendre  en  2  ou  3,  fois  ! 

:■  iK  ALCOOLÉiDlE  CâNI^ELLE  €0l|P0Sé.('Ph. .«lie».). 

Cannelle  gross.  pulv.  {Laurùs  dnnamomum) ........      4 

Petit  cardamome,  concassé  (Elettari  cardamomum)...      1 

Girofle  concassé  {CaryophyÙûs  aromaticus) 1 

Galanga  ^ossl  pJkW^  {HètleniA  Chinenm..  ....,...>•..      1 

Gingembre  gress.  pulv.  •  {Zingiber  officinale) 1 

Akool  à  85». ,,..,. , . , ,. . .  48 

Opérez  par  macération  ;  passez  ;  exprimez  ;  filtres.  ' 

—  Stimulant  très-énergique.  n-"  r.    ■'•         .; 

—  Doses  :  8  à  30  gram.  en,  potion  ,pu  dans  du  vin  [ 

A  ^ixm  DE  GKMJS  Ulieo  (Donrault). 
Alcoolé  de  safran ; \ 

—  de  cannelle..'. ....'...........  .i    (''  mpl 

—  de  girofle;......   .^.;, * 

—  de  muscade / 

Hydrolat  de  fl.  d'oranger*. 100 

Safran  incisé  {Crocui  sativus)  ; . . 1 

Alcool  à  85». 400 

Sp.  de  .capillaire. ^    53P 

F.  macérer  le  safran  dans  Thydrolat  de  fl.  d'oranger  pendant 

quelques  heures  ;  ajouXez   toutes  les  autres  substances  ;  môlez  ; 

Sllrez.  —  Tonique,  stomachique  ;  liqueur  de  table.  . 

-k  ËLixm  ALKERMES  (Ph.  italienne). 

Cannelle  Ceylan  (Laurus  dnnamomum) 23 

Macis  {Myristica  moscfiata ^5 

Girofle  {Caryophyllus  aromaticus) ^ 

Maêcade  (Myristica  mosdiata) , ^ 

Alcool  à  m^, ..     _     ^»55ft 


232                                           AGESTS  STWCIANTS. 

^^% 

F.  digérer  pendant  5  j.  ;  diaLillcï  au  B.-M.  pou 
lilé  de  l'nkiinl  ;  ajoulez  : 

obtenir  UiolM 

Solulé  de  cochonillL-  [tour  tolorcr 

F.  dissoudre;  mêlez;  [iitrca. 

—  Tonique  stomachique,   liqueur  de  table.  — 

Doses  :  30  à  « 

Prcp.  Mmmc  la  Poiulrt  de  cataitlle. 

LE  (Cod.  tr.)- 

Vrép.  cùmine  la  Teinture  de  cannelle 

—  Succiklflilé  d    la  Itinlurt  de  tan  iHlc   Inutil 

-- 

tIi   ALCOOLÉ  de  Ci^NïiXK  AKnflt   ÏÛSOim     ES«E\CF  0  1 

■Grand  cardamome  {BMtttn  m  ijoi 

•Galanga  {Hellema  sineiua) 
Girotlc  {taTyofhgUus  aromaUiiii\ 
Cingciolio  {7>Haiher  of/ianatf) 
Poivre  loo^  (P'ptr  tongum} 
Muscade  l)lijrutii.a  moKAataj 
Araliru  gris  iPh<jarlher  macrocefihaluti 
Musc  (MowAiM  mosùhtfei-us) 
Alcool  â  JO" 

4o0 
IIH) 
J(K) 
75 
75 
60 
W 

1 

se» 

P.  digérw  pcnJant  8  j     passoï    exprimon    fillnai                    fl 

*   ilKCIUAlaï  ABOÏATiaUEl   CÛStKCTlOS  ABUMMIBIJI 

lPI..Ju*40. 

H 

......      13 

S" 

Pulv.  avec  le  lucrc,  la  niuMude,  le  girolle,  le  csnJuiHMW  «1  k| 
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fa  moment  d'administrer,  ajoutez  eau  Q.  S.  pour  faire  une 
pitev    '  ■'■  '' 

—  Tonique,  stomachique,  antidiarrhéiquc.  —  Doses  :  5  à  25 
gram.  ! 

—  Ce  médicament  représente  environ  1/7  de  son  poids  do  sub- 
stances aromatiques  et  environ  1/3  de  carbonate  de  chaux. 

iK   ALCOOLÉ  DE  CARDAMO)IE  COMPOSÉ  (Ph.  Britatlll.). 

Cardamome. concassé  (Elettari  major) 12 

Fruits  de  cani  concassés  {Carum  carvi) VA 

Raisins  de  Corinthc  écrasés  (  Vitis  vinifero) 109 

Cannelle  concassée  (Laùrus  cinnamomun) 27 

Cochenille  pulv.  {Coccus  cacti) 6 

Alcool  à  60». ....... .' 1000 

Opérez T)ar. macération  et  dépljaceaicnt  ;  versez  sur  le  résidu  al- 
cool à  60*  Q.  S.  pour  compléter  1000  d'alcoolé.  —  Stimulant. 
—  Doses  :  10  à  30  gram^  en  potion  ou  avec  du  vin  ! 

-k  ESSENCE  DE  girofle;  huile  volatile  de  girofle  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  V Huile  volatile  de  cannelle. 

—  Stimulant  stomachique.  —  Entre  dans  quelques  composés 
odontalgiques  et  cosmétiques.  (Voy.  Dentifrices.) 

-k  ALÇOOLÉ  DE  GIROFLES  ;  TEINTURE  DE  GIROFLES  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  TeifU.  de  noix  vomique,  1/5. 

—  Stimulant.  Inusité, . 

k  ALCOOLAT  DE  GIROFLE  {God.  ff.). 

Prép.  comme  raicooiâ^  de  cannelle 

—  Stimulant  stomachique. 

k   POUDRE  DE  SASSAFRAS  (Cod.  fr.). 

Rac.  de  sassafras  {Laurus  sassafras) Q.  V. 

Réduisez  en  copeaux;  f.  sécher  à  Tétuve  pendant  12  h.;  sans 
dépasser  la  teinpérature  de  -)-  40°  ;  pulv.  sans  résidu. 

—  Stimulant  prétendu  antirhumatismal;  prétendu  antisyphiii- 
tique.  Inusité. 

-k   ESSE>'CE  DB  SASSAFRAS;  HUILE  VOLATILE  DE  SASSAFRAS  (Cod.  ff.). 

Prép.  comme  Vhuile  volatile  de  cannelle. 

—  Stimulant,  prétendu  antirhumatismal.  Inusité. 

k   POUDRE  DE  SANTAL  ROUGE  ^God.  fr.). 

Prép«  comme  la  Poudre  de  quassia  amara. 

—  Stimulant  aromatique.  Inusité,  entre  dans  quelques  composés 
officinaux,  dans  quelques  parfums.  (Voy.  Parfums.) 


i 
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•   POUDRE  DE  SA.NTAL  CITRIN  (Cod.  fr.).     .   .  ,  .,.,j  ^ 

-  Jl-  ■  ^- 

l*rép.  comme  la  Poudre  de  sassafras,  (Voy.  Poudré  4tii0^ 

ronge.)  ii^'^ 

§  8.  —  Anis;  Badiane;  Ombellifères  arrnnatiquest 

.■-.■■■îi— * 

-k  POUDRE  d'anis  (Cod.  fr.).  .       ..r- 

Fruits  d'anis  vert  {Pimpinella  anisiim) Q^^»  ' 

Vannez;  séparez  à  la  main  les  corps  ' étrangers  ;  f«  séchtfd^ 
lY'tuYc  À  +  ^O""  ;  P"lv.  par  contusion  ;  passez  au  tamis  de  cris* 

—  Stiuuilant  stomachique;  correctif  des  purgatifs. 

—  Doses  :  "2  décigram  à  2  gram. 

—  Les  fruits  d'anis  couverts  de  sucre  ou  les Dragéesd^asm^^c 
nues  sous  le  nom  dMnts  de  Verdun^  sont  une  des  formes  sousl^ 
quelles  ce  médicament  peut  être  administré,  mais  dans  cèe  ingé 
ordinairement  préparées  et  vendues  par  les  confiseurs^  la  piropp 

tion  d'anis  Cfst  indéterminée.  V"    '. 

.  .  :■  .1." 

INFUSION  D'ANIS;   TISANE  DE  FRUITS  D'AMIS  (Cod.  fr.;  (M.  jPi).". 

Prép.  comme  la  Tis.  de  feuil.  de  bourrache,  10/1000. 

—  Stimulant  agréable  ;  coliques  atoniques,  flatulentes  ! 

INFUSION  D'ANIS  (F.  H.  M.). 

Fruits  d'anis  {Pimpinella  anisum) ■iO 

Hac.  de  réglisse  {GlyctjrrhiM  glahra) ....;. V\ ..«. .       iO 
Eau .•....-.•.':   4000 

F.  infuser  jusqu'auTcfroidissement-;  passez  ;  ■ajoutée  : 

Sp.  simple .'  ; '...... '60 

ou  bien  '  '"  "         *  . 

Mellite  simple .' • .  ^. . .     50 

—  Stimulant  très-agréable.  —  Doses  :  par  verres. 

-k  EAU  DISTILLÉE  D*ANIS  ;  HYDROLAT  D'aMS  (Cod.  ff'.).'       ' 

*     ■  "       ■        '        ■         .  •        . .     .  •      ' 

Prép.  comme  VEau  distillée  de  TilleuU 

—  Véhicule  de  potions  stimulantes. 

—  La  même  opération  fournit  ï Essence  d'anis  (€od.  fri)  ;'ikia 
l'eau  du  réfrigérant  doit  être  maiiitenue  à  +  30?.  (Voy.  Baume  c 
soufre  anisé.) 

*  ALCOOLAT  D'ANIS;  ESPRIT  D'ANIS  (Cud.  fr:). 

Fruits  d'anis  (Pimpinella  àmsum)  i : 1 

Alcool  à  80« 8 

Laissez  isacérer  pendant  2  j.  ;  distillez  au  B.  M  \^\jx  retire 
raleool  employé.  :.\  v,  .. 
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.  "-Stimulant  stomachique. —  Doses  :  8  à  30  gram.  et  plus. 
'^'inMe^dst'Unalèoolat.Bucré  d'anis,  de  .coriandre  et  de  fe- 
wail. 

A   OLÉO-SACCHARURE  D'aNIS  (Cod.  fr.). 

essence  d*anis '. * 1 

Sucre  blanc •. .  : .  ;;.....  i .. .- 80 

'Wtuçez.. 

"^   Stiflcmlant  stomachiqnc  et  intestinal;   coliques  flatulentes 
Jf^^Uses,"  atoniqnes  ;-  ecrroctif  -des  purgatifs.  —  Doses  :  2  à 

iic  ALCOOLAT  d'aniS' «OXPOSÉ  (Ph.  LoikL). 

;  ^J*luts  d'inis  (Pimpinella  utiisum) )  ^^         I 

--  d'mj^éliqae  {Archimgelica  offic.)  — . .    )       *" 
Alcool  à  560. . . . .  ; . . .  ;  ; . ...........;..........:,...    8 

,  r«  'macérer  pendant  2lj.;  distîlïez  au  B.-M,  pour  retirer  là  to^ 
^^^  de  l'alcool. 
■        Stimulant  stomachique.  —  Doses  :  8  àr  30-  gi*am.  et  plus. 

•  ALCOOLé  b'ARNiCA  AROilATïQUE  (Bôuchardàt). 

fleurs  d'arnica  (Arnica  montana) 5 

Ch-ofle  (Caryophyllus  ïtrôftiàHeus)'.'. ....'. 1 

Cannelle  {Laurus  cinnamomnm}.  .i'. .  - . 1 

Cingcmbre  (Zingiber  offidnale). .  1 

Ahis  (Pimpinella  anisum) lO- 

Alcool  .à.  85% 85 

^.  macérer  pendant  8  j.  ;  filtrez. 

—  Stimulant.  —  Doses  :  2  à  20  gram.  en  flotion. 

<Voy.  Contro -stimulants.) 

:k  SIROP  d'anis  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  le  Sirop  de  (leurs  (Toranger. 

—  Stimulant  stomachique.  —  Doses  :  15  à  60  graoï. 

POTION  CARMINATIVE  (Ainslio). 

Essence  d'anis,  w i . .  *  12  gouttes. 

Sucre  blanc ...  ; 4  gram. 

Alcoolé  de  gingembre 8    — 

Hydrolat  menthe  poivrée 250    — 

M.  —  Çolîîjues  flatulentes.  —  Doses  :  15  à  60  gram. 

POTION  ANISÉE  (Bouchardat) . 

PotJoa  gommeuse IbO  gCMCV.. 

Alcoolat  d'anis ,       \0     — 
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M.  —  Coliques  flatulentes.  —  Doses  :  par  cuillerées. 

-k   POUDRE  DE  BADIANE  ;  POUDRE  D'ANIS  ÉTOILE  (Co(I.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  d'anis. 

La  badiane  est  un  agréable  succédané  de  Tanis. 

TISANE  DE  RADIANE;  INFUSION  D'ANIS  ÉTOILÉ  (H.  P.)> 

Prép.  comme  la  Tis.  de  feuil.  de  bourrache,  10/1000 

—  Stimulant  agréable.  —  Doses  :  par  verres. 

iK  ALCOOLAT  DE  BADIANE  (CO(I.  fr.). 

Prép.  comme  V Alcoolat  de  cannelle. 

—  Stimulant  agréable.  —  Doses  :  5  à  SOgram.  en  tis.,  en  potion. 

-k   EAU  DISTILLÉE  DE  BADIANE;  IIYDROLAT  DE  BADIANE  (Cod.  ff.). 

Prép.  commfî  VEau  distillée  de  cannelle. 

—  Vébicule  de  potions  stimulantes. 

k   POUDRE  DE  CARVI.   (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  d'anis. 

Le  carv'i  est  un  succédané  de   l'anis  très-usité  comme  condi- 
ment, en  Angleterre  et  en  Allemagne. 

-k   ESSENCE  DE  CARVI  ;   HUILE  ESSENTIELLE  DE  CARVI  (Cod.    fr.). 

Prép.  conmie  V Huile  essentielle  de  fl.  d^oranger. 

ALCOOLAT  DE  CAR VI   (God.  fl*.). 

Prép.  comme  V Alcoolat  d'anis. 

—  Stimulant.  —  Doses  :  4  à  20  gram.  en  potion. 

k   POUDRE  DE  CORIANDRE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  d'anis.  —  Succédané  de  l'anis. 

k   ALCOOLAT  DE  CORIANDRE  (God.  fr.). 

Prép.  comme  V Alcoolat  d'anis.  * 

—  Stimulant.  —  Doses  :  4  à  20  gram.  en  potion.  Inusité. 

k   POUDRE  DE  CUMIN   (God.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  d^anis. 

—  Le  cumin  est  un  succédané  inutile  et  inusité  de  l'anis. 

k   ESSENCE  DE  CUMIN;   HUILE  VOLATILE  DE  FRUITS   DE  CUMIN   (God.  ff.). 

Prép.  comme  V Huile  volatile  de  fl.  d'oranger. 

k   POUDRE  DE  FENOUIL  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  d'unis. 

Le  fenoui],  trcs-usité  comme  condiment  dans  le  nord  de  l'Eu- 
rope,  est  un  succédané  de  Tunis. 
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-k   EAU  DISTILLÉE  DE  FENOUIL;  HYDROLAT  DE  FENOUIL  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  YEau  distillée  de  tilleul. 

La  même  opération  fournit  VEssence  de  fenouil  (Cod.  fr.)  ;  mais 
Teau  du  réfrigérant  doit  être  maintenue  à  -|-  30*. 

:*C  ALCOOLAT  DE  FENOUIL  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  VAîœolat  étams. 

—  Stimulant.  —  Doses  :  4  à  20  gram.  en  potion.  Inusité. 

-k   ESPÈCES  CAMIINATIVES  ;  SEMENCES  CARMINATIVES  (Cod.  fr.). 

Fruits  d'anis  {Pimpinella  anisum) \ 

—  de  carvi  (Carwm  earvi) f  p  « 

-^     de  coriaùdre  {Coriandi'um  sativum)  î 

—  de  fenouil  {FœnictUum  dulce) .....  J 

—  Stimulant  stomachique.  —  Doses  :  10  à  20/1000  en  infusion. 

k   HYDROLAT  D'ANGELIQUE  COMPOSÉ;  ESPRIT  THâllAGAL  (Ph.  allem.). 

Rac.  d'angélique  (Archangelica  ôf/tcinali») 8 

—  valériane  (Valeriana  officinalis) 2 

-  :  •  Baies  ^  geniô^Te  {iuniperus  commums) 2 

Alcoolà85» 48 

Eau  commune. 24 

F.  macérer  pendant  1  j.  ;  distillez  au  B..-N.  ;  pour  recueillir  48 
d*alcoolat,  ajoutez  : 

Camphre 1 

F.  dissoudre  ;  Gltrez. 

—  Stimulant,   antispasmodique.   —  Doses  :  5  à  20  gram.   en 
potion. 

-k  POUDRE  CARMiNAtivE  (Copland). 

Fruits  d'anis  pulv.  {PimpineUa  anisum)  •  •  •   |  ^^    I  décier. 
—    de  fenouil  pulv.  (F(entctt/um  cfu/ce)  j 

Safran  pulv.  {Crocus  sativus)  -  .► 5  centig. 

Magnésie  calcinée i     ^    4  décigr. 

Sucre  blanc  pulv. j 

M.  pour  1  paquet.  —  Coliques  flatulentes,  atoniques.  —  Doses  : 
l  paquet  en  2  fois,  à  1  heure  dMntervalle. 

-k  ALCOOLAT  d'akoélique  COMPOSÉ  (Ph.  Gcrm.). 

Rac.  d'angélique  (Archangelica  officinalis) 16 

—  de  valériane  {Valeriana  officinalis) 4 

Baies  de  genièvre  {Juniperus  communis) 4 

Alcool  à  5  6« VQÛ 

E3U  commune \Q|Çi 


Dislillc2  au  B.  M.  pour  rulirec  100  d'iijdrolal  ;  ajoutiez 

Caraplire , 

F.  dissoudre  ;  lUlrei. 
-~  Stimulanl;  antispasmodique, 
gram,  en  polion;  à  l'DSttr.  ;  Q.  V.  e 

-  Uenllie;  Smiae;  Lnbiitt  aramdtlgKet  ;  Armeiu;  AiuU<. 
iiDN  ue  mufES  ;  iisUiK  ue  iTmLi.ES  de  attTBE  (Cnd.  (r.). 
I   Prép.  comme  la  Tti.  de  feuit.  <V oranger  ;  .^/lOOO. 
itimutaot  diapli  are  tique.  —  Doses  :  pnr  vertes. 

fré\u  conima  ïlnfmioïKlanis.  F.  H.  if. 

—  Stimulanl,  diaphorétiqoo.  —  Doses  :  par  verres. 

TIS*NB  DE  MENTHE  COMPOliE  IPti.  Ullvl.). 

Feuill.  de  mentlie  p/entfta  piperita) ,         S  gram. 

Eau  bouillante 250    — 

I'  t.  infuser  pendant  1/4  d'heure;  passex;  ajoutez  : 

Sucre 8    — 

JUcuolé  de  canlamauie  composé 15    — 

H.  —  Stimulant,  tarminalif.  — Doses  :  la  dose  entière  en  àwt 

A    UV11R0I.É  DE  MENTUEl  E*U  An01IATII|VE  DE    M 

Pi'Ép.  comme  l'Eau  aromatique  de  citron. 

—  Stimulant  ;  véhicule  de  polions  Etimulantcs.  —  Doses  ;  !J0  à  | 
1(10  gram.  —  L'hydrolé  de  menthe  est  au  moins  auisi  agréable 
au  goOt  que  l'bj'drnlat. 

*    EAU  DISTILLÉE  DE  UESIUE  f   mDflOLAT  DE  UESTBE  (Coil.  h.). 

frép.  comme  l'fau  distillée  de  tailue. 
.a  Bitme  opération  rournit  i'Eiseiice  de  menthe  dans  le  récî- 
nt  Oorentin.  (Cod.  lï.) 

—  Véhkulede  potions  stimulantes  onlispaïmodiques.  — DoMt; 
0  à  100  grnm. 

Menthe  poivrée  nvanl  la  Iloraisoo  [Jltntha  piperita)...     I 


menthe;  sacge.  i39 

Prép.  àes  Pastilles,  de  VAlcooléy  de  VHydrolé  àe  menthe.  (Voy. 
Dentifrices,  cosmétiques  et  parfums.) 

ALCOOLÉ  DE  MENTHE;  Esteuce  of peppermtnt  (Pb.  ang-Iaises). 

Alcool  à  56*» 500 

Essence  de  menthe  (Mentha  piperita) 15 

Feuil.  fraîches  d*épinard  (Spinacia  oleracea) 10 

F.  macérer  ;  passez  ;  exprimez  ;  filtrez. 

Les  feuilles  d'épinard  ont  pour  effet  de  colorer  Talcoolé. 

—  Stimulant,  camiinatif,  antispasmodique.  —  Doses  :  1  à  2 
gram.  sur  du  sucre,  ou  2  à  5  gram.  dans  un  \'erre  d'eau  sucrée. 

:k   ALCOOLAT  DE  MENTHB  POIVRâB  ;  ESPRn  DE  MENTHE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  V Alcoolat  de  romarin. 

—  Stimulant  très-énergique.  —  Doses  :  8  à  30  gram.  en  potion. 

iK   SIROP  DE  MENTHE  POIVREE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  le  Sirop  de  fleur  d'oranger. 

—  Stimulant.  —  Doses  :  20  à  100  gram. 

i<    TABLETTES  DE  MENTHE  POIVRIÊB  ;  PASTILLES  DE  MENTHE  ANGLAISES 

(Cod.  fr.). 

Sucre  blanc  pulv 100 

Essence  de  menthe  (Meiitha  pipej'ita) 1 

Mucilage  de  gomme  adragant 9 

M.  l'essence  à  10  de  sucre;  f.  une  pûte  avec  le  reste  du  sucre  ; 
f .  le  mucilage  ;  ajoutez  le  mélange  d'essence  et  de  sucre  ;  f.  des 
tablettes  de  1  gram. 

—  Stimulant  stomachique.  —-  Doses  :  2  à  10. 

-k   PASTILLES  DE  MENTHE  (Cod.  fr.). 

Essence  de  menthe  (Menttui  piperita) 1 

Sucre  blanc 200 

Eau  distillée 25 

Pilez  Q.  S.  de  sucre  ;  passez  au  tamis  de  crin  ;  repassez  la  pou- 
dre au  tamis  de  soie  pour  obtenir. sur  le  tamis  200  de  sucre  grt^- 
nulé  ;  môlez  l'essence  au  sucre  granulé  ;  f.  une  pâte  avec  l'eau 
prescrite  ;  f.  chauffer  cette  pâte  par  quantités  de  120  gram.  en- 
viron dans  un  poêlon  à  bec,  en  remuant  continuellement  jusqu'à 
ce  que  le  mélange  soit  suffisamment  ramolli  pour  se  diviser  par 
gouttes,  lorsqu'on  le  fait  tomber  sur  une  feuille  de  fer-blanc  au 
moyen  d'une  tige  métallique  ;  laissez  refroidir  les  pastilles  ;  faites- 
les  sécher  à  l'éture  à  -/-  40^- 

—  Stimulant  stomachique,  —  Doses  ;  2  à  10. 
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-k   ALCOOLAT  DE  MENTHE  COMPOSÉ  (SpielmaïUl). 

Mentlie  crépue  fraich.  (Mentha  crispa) 750 

Absintlie  (Ariemisia  absinthium) 90 

Basilic  [Ocimum  basilicum) 60 

Menthe  pouliot  (Mentha  pulegium) 60 

Romarin  (Hosmariniis  ofjicinalis) )  o 

Lavande  (Lavandula  vera) \ 

Cannelle  Ceylan  (Laurus  cinnamomum) 15 

Girode  (Caryo])hyllus  aromaticus) -  4 

Coriandre  {Coriandrum  sativum) 4 

Alcool  H  Sô-» 4800 

Hydrolat  de  menthe 1875 

Contusez  les  plantes  ;  f.  macérer  pendant  8  j.  dans  Talcool; 
ajoutez  riiydrolat  de  menthe;  distillez  au  B.  M.  presque  à 
siccité. 

—  Stimulant  très-énergique.  —  Doses  :  8  à  30  gram.  en  potion. 

INFUSION  DE  SAUGE  ;  TISANE  DE  FEUILLES  DE  SAUGE  (God.  fr.)« 

Prép  comme  la  Tis.  de  feuil.  d'oranger;  5/ 1000. 

—  Stimulant  diaphorétique.  —  Doses  :  par  verres. 

INFUSION  DE  SAUGE  (F.   H.   M.). 

Prép.  comme  VInfusion  d^anis.  F.  H.  M, 

—  Stimulant  diaphorétique.  —  Doses  :  par  verres. 

M    HUILE  VOLATILE  DE  BAUGE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  YHuile  volatile  de  fl.  d'oranger. 

—  Inusité.  —  Parfumerie. 

FUMIGATION  DE  SAUGE  (Dcbreyne). 

—  Surdité,  suite  d'affections  catarrhales  ou  d'angines. 

—  Fumer  des  feuilles  sèches  de  sauge  {Salvia  officinalis)  a 
moyen  d'une  pipe  ;  tenir  la  bouche  et  le  nez  fermés  et  faire  un 
forte  expiration  pour  refouler  la  fumée  dans  la  trompe  d'Ëustacht 
renouveler  cette  opération  plusieurs  fois  par  jour. 

Les  fumigations  de  la  trompe  d'Eustache,  pratiquées  par  ce  pro 
cédé  au  moyen  de  vapeurs  stimulantes,  arsenicales,  etc.,  son 
très-efficaces  (de  Lucé).  (Voy.  Poudre  pour  fumigations  arseni 
cales.) 

INFUSION  DE  sureau;  TISANE  DE  FLEURS  DE  SUREAU  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Prép.  comme  la  Tis.  de  feuil  d^ oranger;  5/1000. 
—  Diaphorétique.  —  Doses  :  par  Netres. 
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FOMENTATION  DE  SUREAU. 

n.  de  sureau  (Sambucus  niger) 30  gram. 

Eaubouillante 1  lit. 

F.  infuser  pendant  1  h.  ;  passez.  —  Prétendu  résolutif. 

INFUSION  DE  lavande  (F.  H.  M.). 

f^      Prép.  comme  Y  Infusion  cVanu  F.  H.  M.  —  Diaphorétique.  Inus. 

fC  ESSENCE  DE  LAVANDE;   HUILE  VOLATILE  DE  LAVANDE  (Cod.   fl'.). 

Prép.  comme  Vhuile  essentielle  de  fl.  (Voranger. 

Prép.  de   VAlcoolé  de  lavande  composé  y   de  divers  composés 
officinaux;  médecine  vétérinaire;  parfumerie. 

-k  ALCOOLAT  DE  LAVANDE;   ESPRIT  DE   LAVANpE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  VAlcoolat  de  romarin, 

—  Stimulant.  Inusité.  —  Parfumerie. 

ik  ALCOOLÉ  DE  LAVANDE  COMPOS    (Pli.  Britanii.). 

Essence  de  lavande  {Lavandula  vera) 5 

—         Tomdinn  (Rosmarinus  offîcinalis) 1 

Cannelle  (Laurus  cinnamomum) 10 

Muscade  (Myrisiica  moichata) 10 

Santal  rouge  (Pterocarpm  indiens) 10 

Alcool  à  85\ ; 944 

F.  macérer  les  espèces  pendant  8  j.  ;  passez  ;  exprimez  ;  ajou- 
tez sur  le  marc  Q.  S.  d'alcool  à  85°  pour  compléter  944  d'alcoolé  ; 
ajoutez  les  essences. 

—  Stimulant  antispasmodique.  —  Doses.:  10  à  30  graml  en 
potion. 

INFUSION  DE  ROMARIN  (F.  H.  M.). 

Prép.  comme  VInfusion  d^anis.  F.  H.  M. 

—  Stimulant,  diaphorétique.  —  Doses  :  par  verre. 

iK  ESSENCE  DE  ROMARIN;   HUILE  VOLATILE   DE  ROMARIN  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  Vhuile  volatile  de  fleur  d'oranger. 

—  Diverses  préparations  officinales.  —  Parfumerie. 

k   ALCOOLAT  DE  ROMARIN  ;  ESPRIT  DE  ROMARIN  ;  EAU  DE  LA  REINE  DE 

HONGRIE  (Cod.  fr.). 

Feuil.  fraich.  de  romarin  (Rosmarinus  offic.) 2 

Alcool  à  80o 6 

Eau  distillée  de  romarin 2 

F.  macérer  pendant  4  j.  ;  distillez  au  B.  M.  pour  obtenir 
d*alcoolat  de  romarin.  —  Stimulant.  Inusité. 

ilAKMBL.  KK 


Prip,  comme  la  Poti4re  rie  feuit.  iTçrittigtf. 

—  Stimulant  aromnligue  analogue  à  lu  SHU^liUlÙliÊi.Sptra 

dans  quelques  compusùs  ofTiuinaus,  dmia  in  Pomkê.tteifMttt' 


Prêp.  comme  la  Pondre  de  frml.  (foi'irjijei;. 

—  Stimulant  urnmntique  analogue  à  la  sauge.   InusilÉ.  ZrMt- 
I  dans  quelques  couiposéa   oflicinaux,  dans   la  Poudre  utenmta^ 

\  tmre. 

*   VOmne   DE  FEUILLES  DE  DICTJHE  I>E  l'.nËTE   (Code  tl.i. 

Prép.  comme  ta  Poudre  de  feuit.  de  dlnitûle. 

—  Slimuliinl.  inueilé.  Enlro  dansiaffiMaîMe,  le  S^J-iTm-ii 
eon^osé,  etc. 

tISAM  B-AnHOtBB  'Od.  t,:.  H.  P.). 

Teuil.  el  iaaau.  d'ormeiee  {Artemitia  vulgoris).     H)  gnm 

Eau  boBlllantO ; I  lit. 

F-  infuser  pendant  1  h,  ;  passez.         ''  ' 

—  On  admet  eénéralement  sans  preuves  suEBaanles  (juo  l'ioAi^ 
►  ^00  d'annoise  est  etrmiénagogue.  ToolHS  les  boissons  CbMtdes  e| 

■tiniuliuiles  sont  emœénàgogues  au  mèibe' degré.       '      "-'    •   • 
Pcmdre  d'armoise  ;  prétendu  anliépîleptiqU*.         '        •'■'>'      ' 

EKTn*IT  DE  tEUILLES  D'MLMOXSE  (Crrf.  &.)■ 

Prép.  comme  TÊjidnJI  rfe  digitale.  Rendement  M/lOO. 

—  Stimulant.  —  Doses  :  I  à  3  gram.  Analogue  i  l'eïtrlûl  il'ul 
sinthe.  Inutile  ;  inuiilé. 

Prép.  comme  la  Poudre  rfe  tittorle. 

—  Stimulunt  ;  doses  :  .1  fi  S  tgtaua.  Stomachique  ;  doses  :  h  d4- 
cifram.  à.  1  gitm.  Inusité. 

TISINK  DI  ntClKE  D'AD^  (C'iJ.  St.'.  H.  P.l. 

Prép.  conune  h  Timne  île  bardane,  «O/IOOO. 

—  Slimulanl,  slomacliiquf;  pri't«ndu  dinrétique.  ItUiiîtii''.* 

*   TEISTCnï  DE  HJCISï  d'AUSÉE   (Cud.  fr,), 


% 


rr 
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VIN  D'AtlciE  (Cod.  fr.;  H.  P.). 

^^cine  d'aunée  incisée  {Inula  helmium) 3 

■  '  'Wcool  à  60*. ....  ; 6 

"^in  blanc 100 

F.  macérer  pendant  24  h.  avec  l'alcool  ;  ajoutez  le  vin  ;  laissez 
en  contact  pendant  10  j.  en  agitant  de  temps  en  temps  ;  passez  ; 
exprimez;  filtrez. 
..  -]  Stimulant,  stomachique.  —  Doses  :  50  à  150  gram. 

I  iO.  —  Citron;  Mélisse;  Vanille;  Rose;  Espèces  aromatiques;  Espèces 
vulnéraires  ;  Arnica  ;  Aromates;  Térébenthine  ;  Résines  ;  Oléo-résines. 

if  HYDROLÉ  DE  CITRON;  EAU  AROMATIQUE  DE  CITRON  (F.  H.  M.). 

Huile  volatile  de  citron 1 

Sucro  . . . ." 5 

Alcool  à  60" '. 5 

Eau 1000 

TVitupez  dans  un  mortier  de  verre  le  sucre  et  l'huile  volatile  ; 
ajoutez,  en  continuant  la  trituration,  l'alcool,  puis  l'eau. 

—  Correctif  pour  aromatiser  la  limonade  tartrique,  etc. 

—  Dows  :  30/1000. 

—  L*alcoolaturc  de  citron  à  la  dose  de  5/1000  communique 
aux  limonades  un  arôme  beaucoup  plus  agréable  que  l'hydrolé 
de  citron  ;  ce  dernier  a  presque  toujours  un  arrière-goût  de  té- 
rébenthine. 

iK    HYDROLAT  DE   CITRON  ;   EAU  DISTILLÉE  DE  CITRON  LAITEUSE 

(Ph.espagn.). 

Zestes  frais  de  citron —      150 

Alcool  à  90"...." 125 

Eau  commune 3000 

F.  macérer  pendant  2  j.  ;  distillez  au  B.  M.  pour  obtenir  1500 
d*hydrolat  légèrement  alcoolique. 

—  Léger  stimulant  ;  prép.  des  sirops  d'agrément. 

Prép.  de  même  Vllydrolat  (Torangey  d'aniSj  de  fenouiU  etc. 

OLÉO-SACGHARURE  DE  CITRON  (Cod.  fr.). 

Citron  frais  (Citrus  limon) N«  1 

Sucre  blanc 10  gram. 

Frottez  le  sucre  concassé  sur  la  surface  extérieure  pour  déchirer 
les  utricules  et  absorber  l'essence;  triturez.  —  Correctif  aroma- 
tigue. 
—  Doses  :  5  gram.  pour  aromatiser  1  litre  de  Umouaàe. 


2ii  AGENTS  STIMULANTS. 

-k  ALCOOL ATURE  DE  CITRON  (Cod.  fr.).  ' 

Zestes  frais  de  citron  {Citrus  limon) 1 

Alcool  à  80- 2 

F.  macérer  pendant  8  j.  ;  fdtrez. 

—  Stimulant  aromatique  très-agréable,  employé  surtout  conuBB 
correctif.  —  Doses  :  2  à  15  gram.,  en  potions,  tisanes,  etc. 

*  ALCOOLATURE  D'ORAXCE  (Cod.  ff.). 

Zestes  frais  d*orange  (CAtrm  aurantium) .' '....,    1 

Alcool  à  80o " 2 

F.  macérer  pendant  8  j.;  filtrez. 

—  Stimulant  aromati<|ue  très-agréable,  employé  surtout  comme 
correctif.  —  Doses  :  2  à  15  gram.  ;  potions,  tisanes,  etc. 

*   ALCOOLAT  D'ÉCORCE  D'ORANCE  ;  ESPRIT  D'ORANGES  (Cod.  fr.). 

Zestes  frais  d'orange  {Citrus  aurantium) 1 

Alcool  à  80° 6 

Laissez  macérer  pendant  2  j.  ;  distillez  au  B.-M.  pour  retirer 
la  totalité  de  l'alcool. 

Préparez  de  même  les  Alcoolats  de  hergamotte,  de  cédrat ^  di 
citron  y  de  ft.  d'oranger,  (('od.  fr.) 

—  Stimulant,  correctif.  —  Doses  :  2  à  15  gram.  ;  en  potions, 
tisane;!,  etc. 

-k  CliRAT  ROUGE  (Ph.  Gcmi.). 

Huile  d'amandes ÎK) 

Orcanctte  gross.  pulv.  (Alkanna  tinctoria) 4 

F.  digérer  pendant  6  h.;  ajoutez.: 

cire  blanche  (Apis  mellifiai) 60 

Cétine  (Physeter  7nacrocephalus) ". •. .     10 

F.  fondre  à  une  douce  chaleur  ;  ajoutez  : 

Essence  de  bergamotte )  m 

—      de  citron J 

M.;  coulez  dans  des  capsules  de  papier  ou  dans  des  boites  (h 
bois.  —  Excoriations  des  lèvres  ;  onctions. 

INFUSION  DE  MKLISSE;   TISANE  DE  FEUILLES  DE  MELISSE  (Cod.   ff.). 

Prép.  comme  la  fis.  de  feuil.  d'oranger  :  5/1000. 

—  Stimulant,  diaphorétique.  —  Doses  :  par  verres. 

-k  EAU  DISTILLÉE  DE  MELISSE;  IIYDROLAT  DE  MËLI:sSE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  YEan  c/istillcc  rfc  laitue. 
Véhicule  de  potions  stimulautes. 
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INFUSION  DE  MÉLISSE  GOlIPOSéE  (Gop  nnd). 

Feuil.  de  mélisse  sèch.  {Melissa  offic.) •  *  J   ^^    aq  „-^j« 

Réglisse  (GlyqfrrfUw  glabra) )  °  ' 

Fruits  d'anis  {Pimpinella  anisum) . , ^ 

—  de  fenouil  (Fœniculum  dulce) \  aa      2    — 

—  de  coriandre  {Coriandrum  sativum)  ) 

Eau  bouillante 1  litre. 

Gontusez  les  espèces  et  les  fruits  :  f.   infuser  pendant  1   h.  ; 
passez.  —  Stimulant,  diaphorétique.  —  Doses  :  par  vcrros. 

-k   ALCOOLAT  DE  MÉLISSE  GOXPOSÉ  DE  DARDEL  ;  EAU  DE  DARDEL 

(Guibourt). 

Alcoolat  de  menthe )  ^  j^o 

—  de  romarin ( 

—  de  sauge 90 

—  de  thym 80 

—  de  mélisse  composé IGO 

M.  Simplification  de  Teau  de  mélisse  des  Carmes.  —  Stimulant. 
—  Doses  :  10  à  30  gram.  en  potion. 

-k  ALCOOLAT  DE  MELISSE;    EAU  DE  MÉLISSE  DES  CARMES;    EAU  DES  CARMES 

(Cod.  fr.). 

Mélisse  fraich.  en  fleurs  {Melissa  officmalis) 180 

Zestes  frais  de  citron  (Qitrus  limon) . .   30 

Cannelle  de'  Ceylan  (Laurus  cinnamomum) . .    \ 

Girofles  (Caryophyllus  aromaiicus) \  aa        16 

Muscades  (Myristica  moschata) ) 

Coriandre  (Coriandrum  sativum) è   ^^         g 

Rac.  d*angélique  {Arctiangelica  offic.) ) 

Alcool  à  80» 1000 

Coupez,  incisez,  concassez  ;  f.  macérer  dans  l'alcool  pendant 
4  j.  ;  distillez  au,  B.  M.  pour  obtenir  833  de  produit. 

Simplification  de  la  fameuse  Eau  de  mélisse  des  Carmes  de  la 
rue  de  Vangirard  ;  ne  lui  cède  en  rien  quant  à  la  suavité  et  quant 
aux  propriétés  thérapeutiques. 

—  Stimulant,  c'^rminalif,  panacée  populaire. 

—  Doses  :  à  l'intér.,  5  à  20  gram.  dans  de  l'eau  sucrée,  dans  du 
vin  ;  à  l'extér.,  Q.  V.  en  frictions  et  fomentations  avec  ou  sans 
addition  d'un  excipient.  L'eau  de  mélisse  jaune,  obtenue  par  la 
macération  de  safran  5,  dans  alcoolat  distillé  1000,  est  qv\c\(v\xeÇo\% 
demsmdée  pour  l'usage  exiérieur. 

i\. 


^^ 

*.,m0HIDE»UlSâECl.Bi.0iL{r     H     H) 

1 

Sklissefiikli   cnllpursdW.ttii     ff<-,t  h 

ZLSlea  frais  do  citrons  {LiCrw  li  i 

te   de  pannpneCejlanflniKr 

Cirolli.8  {Canjophynui  aroiniili 

Wiiscade  (Mymlico  moschalii 

Coriandre  (Conandt  um  satiium) 

Rac  (longélique  (Atchanijeliea  offiemalii)    \    . 

Alood  à  60°                    ,                 ,  „       ,     ,  P 

II 

Coupez  h  nieU  ■.      t  1  i  z    Ils  de  cilrons ,  conniMiU 
Mjbstan..p      II               1     1    II    Uns  laicool  pflniltt)H 
tiUez  [>uu  1                       1         1 

U  m  11                                       j   \oi)htfù   ]ni    1/S  fl 
sèoho  (Voj     1           '                      Cuit   fr ,  p   245  ) 

■1 1  ,  dia.^ 

■0  mélisse   1 

r        Fcuil   fiaish  <le  melisae  IIlIe'uiM  o(iu:,nalit}     , 

—  il  h^sopp  IWyii îppK»  ipiroffl) 

—  il  aiieLli  ]iiL  1  \r(Iiangelwa  nffii  1 

Safran  (Crocus sadiinj 
MuïCfldu  (J^fnsdcit  iiioicliulaj 
^g3olâ56" 

11 

^^^^■bMrer  1  alcoDl  met  les  subaunins  f^ihes  pomlant  U  h-jH 
^^^^^^i^B   Mf  pour  retirer  In  IMdï  de  laldiol,  f  imcfnH 

^^P^Sucre  bliinc 

,,    H 

^P        — Slimulmt,  liiuciir  dp  lublo   --  On  issuri.  i\\\p  lÊlixir  dt  b 

*   AUOOlATMB^nUsfM    fr  ) 

1 

iloè.  MMe  npiwfa) 

^^h          Gironc  [tunjophijtta»  anuitiiiiaiK) 
^H          Uuscaile  (l/viioficii  tiiMcActa] 

^H        SHfian  (CracHt  rafiirni) 
^B>      AlcoaUBU- 

^          J 

1           1 

S        1 

ID         1 
20        J 

B    M 
ta»   M 

^H       Concdswi,  mcivi    r  onciror  i^iiulant  4  j     [lllnu 

Wut^fl 

•    •■     VANILLE.  247 

i  i(  éLixiR  DB  6ÀRUS  (Cod.  fr.}. 

b'unepart:     '  ^       '^ 

■  Al(k)olalde  Gajrus-j .\\.. ... .,.'..  1 ...... '. 2000 

.;  Vanille  coupée  '(  yanïlla  sàtwà) ....!..... 2 

;  Safran  incisé  (Crocus  sativûs) 1 

F.  macérer  pendant  2  j.    .,  , 

D'autre  part-:  >^ 

Capillaire  du  Canada  (Adianlum  peclatum) 40 

[^1  7  &u  b()uilîi»nte. ; 1000 

F*  infuser  pendant  1/2  li.  ;  passez  ;  exprimez  ;  ajoutez  : 

Hydrolat  de  0.  d'^rangep. . . , . 400 

Sucre  blanc ..'.:.. ' . . .  '. 2000 

F- un  sirop  à  froid;  ajoutez  l'alcoolat  additionné  de  vanille  et 
•^c  safran;  môlez  ;  flltrèz  au  papier.  —  Liqueur  de  table.  —  Sti- 
™^ant  stomacliiquo  très-usité. .  (Voy.  Êlixir  de  Garus,  illicà 
P."23I)..   .       .  V  ,  ■    • 

i(  éllXlK  DE  SANTÉ;  IMITATION  DE  LA  FORMULE  BONJEAN  (DaiUieCj). 

•'  Feuil,  de  mélisse  sècïi.  (Melissa  officimlis) 20 

—     de  menthe  poiv.  scch.  {Mentha  piperita) 20 

~    .  ^le  thé  perlé  {Jhea  chinensis) 40 

Cachou  {Uncaria  gambir) 20 

.  Anis  vert  (Pimpihella  miisum) , *(> 

Cumin  {Curninum  cymmum) 3 

Carvi  (Cartùn  carvi) 3 

Éther  sulfurique  à  60" 24 

AlcoolàOO» 750 

F.  macérer  pendant  8  j.  ;  passez  ;  exprimez  ;  ajoutez  : 
Sp.  simple:,.,,...  j..^.. 600 

Laissez  en  contact  ^^cndant  8  j.  ;  filtrez. 

—  Remède  secret  très-vanté  dans  les  annonces  de  l'auteur 
comme  présen'atîf  du  choléra.  La  formule  ci-dessus  donnée  par 
Dannecy  le  reproduit  exactement  quant  à  ses  propriétés  physiques 
et  chimiques.  —  i>timulant  antispasmodique  ;  léger  astringent. 

'—  Doses  :  15  à  60  gram. 

*   POUDRE  DE  VANILLE  SUCREE;  SUCRE  VANILLÉ  (Cod.  ff.). 

Vanille  fine  givrée  (Vanilla  satiua) 1 

Sucre  blanc 9 

Coupez  la  ranWo  en  petits  morceaux  ;  pilez  avec  1  de  î>\xç.yo.\ 
au  tamis  de  soie;  ajoutez  i  de  sucre  au  résidu,  v^?>s^^ 


i 


ACOTS  STIUULAim, 

•e  an  (amis  et  aillai  de  suite  Jiiaqu'à  la  Qn  ;  misiez  les  diverses 

onB  (le  poudre. 

Correclif  employé  pour  aroiiialiscr  direre  saccharolés, 

Candimeiil  IrËi-usitê  par  les  oiiiifiBeuni.  et  les  pfktlsBÎf 

A   ALCaOLf  DE  V*H[LI,B  ;  rEI.ITDRE 


îiMDiœ  flE  VANILLE  |Cod.  rr.)- 
ép,  pomme  ['Alcoalè  de  luifran. 

—  Slimulant  aphrudisiaque  ;  cori'eclif  ;  conilimcilt  trËs^voherehi- 

—  Dnses  :  5  à  10  graiii.  en  potion;  en  pommade  1/10.  (VoyÉ 
Cosmétiques  et  parfumi.) 

A  ALCOOLÊ  DS   ViUaiLLE  (Fuliirai). 

Vanille  fendue  et  coupée  {Vanilia  lativnj 1 

Eau  distillée  â  +  OO''. 3 

Alcool  à  no- 7 

Piie«  cnscmblo  la  ïaiiillo  el  le  sucre  ;  ajoulei  l'eau  ohaude,  plti 

Talcool;  laissez  en  contact  pendant  S  j-i  passoi;  cxprimei;  Ùtrci, 

Produit  plus  suave  que  l'Alcoolé  de  vanille  du  Cod.  Tr. 


.G  (Pb.  E 


™). 


Vanille  (Vanilia  wifivti) 4 

Carlionatc  de  potasse 1 

Aleoot  à  90- fit 

Eau 6t 

F.  macérer  pendant  .1  j.;  disliilez  au  B.  M.  pour  retirer  60  il'i 
E.'fl(»dat.  —  Stimulant  Dramatique,  employé  comme  l'alcoolé 
~  ~  Hiilk  qui  est  jirérériible. 

A    mnOT  DS   VANILLE   |Dc»[iaiUli5). 

Vanille  coupée  (Vamlla  «ati'pnl Sî 

AIcooU  U- «« 

F.  macérer  pendant  4  j.;  f.   infuser  au  B.  M.  ù  -f  70"  pendu 
,S  h.;  laUsex  rerroidlr;  Ultrci;  prenei: 

Alooolé  ci-dciaua — 5 

Sucre  concassé • -.  -    A 

F.  ditsoudre  au  B.-M,  ;  Inisaei  rcTroidir;  Dlli'et:. 

—  Stimulant,  Bnlispnsinadi<|ue;  correctif  ngréable. 

—  Doses  :  ao  à  40  fc-ram.  —  20  grnm.  do  te  sp, 
F  1m  parties  sulnliles  de  I  gram.  ilo  vanille. 
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f  »   macérer  pendant  24  fi.;  distillez  au  B.  M.  pour  obtenir  1  d'al- 
eoolsit. 
—  Stimulant  aromatique^  correctif  agréable. 
-r-.Boses  :  10 à  30  gram.  en  tisane,  en  potion. 

*  ALCOOLAT  DE  FRAISES. 

?rép.  comme  V Alcoolat  de  framboises. 
.:  —  Mêmes  usages. 

^  ESSENCE  DE  FRUITS  (Sougnot). 

distillez  les  fruits  murs  au  B.  M  et  ne  recueillez  que  1/20  du 
poids  des  fruits  employés.  L'eau  distillée  ainsi  obtenue  possède  à 
ttû  très-haut  point  le  parfum  des  fruits  :  framboises,  abricots, 
P^hes,  ananas,  etc.  Vous  pouvez  obtenir  par  ce  procédé  le  parfum 
des  noyaux  de  cerise  et  celui  des  feuilles  de  thé  après  les  avoir 
humectées. 

'k  EAU  DISTILLÉE  DE  ROSE;  HYDROLAT  DE  ROSE  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.)- 

Pétale»  de  roses  pâles  (Rosa  centifolia 1 

Eau 2 

I^istillez  pour  obtenir  un  poids  d'hydrolat  égal  à  celui  des  fleurs 
onptoyées.  La  même  opération  fournit  VEssence  de  rose  (Cod.  fr.); 
"^is  l'eau  du  réfrigérant  doit  être  maintenue  à  +  30*.  (Voy.  Cas- 
™^  et  parfums.) 

—Véhicule  de  collyres  ;  correctif;  entre  dans  le  cérat  de  Galien. 
•"Cest  par  erreur  qu'on  lui  attribue  des  propriétés  astringentes. 

•  ESPÈCES  AROMATIQUES  (Cod.  fr.). 

Feuilles  et  sommités  d'absinthe  (Artemisia  abslnthium)^   — 

Q^hysope  {Ilyssopus  spicata)^  —  de  menthe  poivrée  (Mentha  pipe- 

^^i  —  d'origan  (Origanum  vulgare),  —  de  romarin  {Rosmari- 

J^J*  o//îc!na/is),  —  de  sauge  (Salvia  officinalis),  —  de  serpolet 

\t^nm  serpillum)y  de   thym  (Thymus  vulgaris).  —  De  cha- 
que :  p.  E. 

F-  sécher;  incisez;  m.  —  Stimulant,  surtout  pour  l'usage  exté- 
rieur :  lotions,  bains.  —  Doses  :  5  à  20/1000  en  infusion. 

Les  espèces  aromatiques  sont  quelquefois  prescrites  pour  rem- 
pur  des  paillasses  sur  lesquelles  on  fait  coucher  les  enfants  scro- 
luleux,  anémiques.  {\oy.  Esp.  aromatiques  pour  sommiers,  p.  250.) 

-k   ESPÈCES  AROMATIQUES  (F.  H.  M.). 

ï'euillcs  et  sommités  fleuries  de  : 

I-avande  (Lavanda  vera),  mélisse  (Melissa  ofpcinalis)^  menthe 
poivrée  (Mentha  pipenta)^  origan  (Origanum  vulgare)^   Toxwmxv 
^ûsmrinus  officinalis),   sarriette  (Salureia   /lorlcnsis^,   ç.3cw%^ 


AGENTS  StlilUt.ANIB. 


(SnliJiŒ  o/yiciiwiis),  BOTpolol  ITfiymits  s«ïii(um),  hyiopei 
,   Jpicalfl),  [liym  {Thjpnus  l'utgarii).  —  fle  clntipiv  i  H,  E.. 

[nciseï  ;  laÈlei.  Rendement  :  97/100. 

StimiUant,  surlaut  puuf  l'iisBas  extér.  —  Inroeion  aroiaalique 
[   10  à  SU/IOUI). 


'2;  —  <]e  roma- 

Ji  aeipillami,  3' 
lavande  {Levant 
aromnlicui),   I. 


Fouilles  de  msntln' 


n  llios, 


■  offu;, 


marjolaina  (Ùrigatiui 

dula  vera),  1;  clous  a--  lm 

poivre  cubÈlie  (Piper  mibela), 

Incisez;  contusoï  ;  séparai  la  paossièrc;  m.  (Vuj'.  cv-ilesàus~) 
)  inrDstON  u'espëcss  AnonATiiiues  (F.  11,  M.). 

I       Prép, -0001016  IVn/usioiuTnnw  il'.  H.  JU-,     ,  .... 

I       —  StiniulBnl,  diaplioiéliqua.  —  Doses  :  pw,  verras. 
•  A  EarkcEi  isoiUTiQUEi  pouh  âanuiEns. 

t  Feuilles  ràchcE  ûv  feugtrc  ntâle  (Kepbfçilmm  filii-mas}j'X^, 
f  Ibuilles  et  eoiiunilés  sèulics  de  inai'jolainc  lOrlgannm  tnajormiilfr, 
f  100)  —  (le  mcTitbe  poivrée  [MetUlui  piperito),  lUO;  ~  dti  taugo 
[.'(jalcin  ofUcinalis],  100;  lleur«  bbchea  de  mélllul  ( Melilotut  o/jî- 
l  emod's),  10;  —  do  sureau  (Snmfiucui.  «iger),  10  ;  -—de  rtnet 
f  TiHi^B  [Aoid  gnKi'cBJ,  10;  —decanioniillc  (AntlmmU  nobiiii)i  10; 
rniDUBsc  du  CaJ'ïo  (Giuoflina  ktlinintkocortani,  15;  eamplire  (  '  ~ 
I  cassé  (toin-iw  camphora),  3;  Poivro  noir  concassa  (Piper 
t  jwm),  Q. 

L      H.;|ircnez  Q.  S,  puitr  fali'o  unsomiuii'r;  le  complirc  ellepoivi 
I  MTont  inlroduils  dans  un  sacliel  placé  au  centi-u, 
f      —  Pour  raira  coucher  les  euranls  scroruleux,  dcLiloi.  . 
I      —  Vous  ponvei  l'oraplaccr  celte  formule  par  un  mélBIlgB 
I  .plantes  sAches,  choisies  parmi  les  labiées  du  las  ajnaathér^es  U 
[   nntiques  les  plus  communes  dsns  le  jinys  que  voua  liabitar. 
b  IMS  jUiDHATtDUK  (Coll.  tr.). 

I         Esp&eea  aromatiiiues ■  ■  -  ■     ^i<^  grain. 

b*      Eau  bouillant)? - .  -  ■       10  Ut. 

t      F.  infiiser  pendant  l  li.  ;  ptissui  ;  exprimez;  ajonlM  i  Teatt 

■  "bain. —  Cette  dose  ne  rcpi^scnlu  i[uc  f'.O  il'capiiccs  RranwUill 

f  par  nirc  li  lo  bain  est  de  300  litres!  ello  devriiît  âtrs  au  nW 

f   triplée.  — Sliinulanl, 

F  nAiN  AnaMATifiL'i  (il.  !■.). 

1  Espî'Ccs  MOiiiatLi|ii<rs 1  kîl. 


]«  ' 
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«flw.n|fu86r:pepdant  l' h.;  passez;  m.  avec  Teau  du  bain. 

—  Cette-tlolei  qui-  ■  hç:  «rbpréseinte  .  (Jiie  d"^,^  d'espèces  aroma- 
liqaespar  litre  si  le  bain  est  de  âOO  litres,  est  insnffisante. 

i^émaromatlq^  F.  H.j  M.  comporte  1  kil.  d^espèces  aronia- 
tiques  infusées  avec  10  litres  d'eau  bouillante. 

BAIN  DE  VAPÈcà  AHô'torÇuE  (II.  P.). 

."'''espèces  apomatiqucS;'.-, .  V\ vl'. ..^ .\ .60  gram. 

•Irièî^ëzlni.  à  l'eau  bouillante  dont  la  vapeur  est  répandue  au- 
t^-du  ntoladé:  "'         "■  ••  • .     ■ 

'  '  :Ar  V^  AROMATIQUE  {Cod.  fr.). 

Espèces  ai'opiatjques., ,.,,...... 1 

Teinture  vulnéraire 1 

Vin  rouge. .  : . .   .;..-....'. 10 

F.  macérer  les  espèces  datis  le  vin  pendant  10  jours;  agitez  de 
tempg  en  teraps"7  passez;  etprîmcz  ;'  ajoutez  la  teintui*e  :  filtrez. 

—  Pansement, des. plaies. atoniquos,  des  chancres.  Il  convient, 
fcplus  souvent,  d'atlénuer.le  vin,  aromatique  par  le  mélange  d'une 
P^portion  d'eau  plus  o^.moips.considéi'âble,  selon  les  cas.  (Voy. 
ll^mmtAqutF.  n.M:) 

T*r   ALCOOLÉ  AROMATIQUE  (F.  H.  M.). 

Esî^èces  aromatiques  divisées 1 

Abolà  60». .....;......  : 9 

F. madérer  pendant  8  j.;  passez;  exprimeis;  filtrez. 

—  Stiinulant;  usagé  eitér.'  Wép.  du  Ftrt  aromatique. 

FOMENTATION  AROMATIQUE  (F.  H.  M.). 

Espèces  aromatiques 50  gram. 

Eau  bouillante 1  lit. 

F.  infuser  pendant  2  h.;  passez. 

*  FOMENTATION  AROMATIQUE  VINEUSE;  VIN  AROMATIQUE  (F.  H.  M.). 

Alcoolé  aromatique 1 

Vin  rouge .:.......; 9 

M.  —  Stimulant;  usagg  extér.;  pansements. 
Il  est  souvent  indiqué  de  l'étendre  d'eau. 

FOMBNTAtlON  AROMATIQUE  CAMPHRÉE  (F.  H.  M.). 

Çspèces  arpmatique^ '. 50  gram. 

ïau  bQuillante. 1  lit. 

'•infuser  pendant  2  h.;  passez;  ajoutez  : 

Alcoolé  de  camphre  étendu 30  %xva\.. 

^ -Stimulant;  usage  extérieur;  pansements. 


i 


Feuilles  et  sominili^s  d'absinlhe  (Arteiniia  abninlhium),- 
béloine    (Betomca   of/ic.),  —  lie  Lugle  (Ajuga  repttma),  —  4_ 
caliuncnt  (Calamiiilha  ofjic.),  —  de  germcadrée  {Teucrium  eto-  | 
mtedryt).  —  d'Iivsope  (llijssopUi   apieata),  —  Je  lierre  terrestre 
[Glectmma  hederaceaj,  —  de  millefeuille  (Aehillea  imliefolium), 
■—d'origan  (Origaniim  valgare),  —  do  peirenclic  {Vînca  majitrj, 

—  de  romarin  {Ros)narirms  ofjla.),  —  do  Buniclu  {Snniciila  mro- 
pœtt),  —  (le  siiuge  (Satvia  offiç-),  —  de  !colo|iGndre  {Sroloiien- 
ilriiini  ûffic-),  —  lie  scordiuin  (relieritim  êcordiamj,  —  do  thym 
(Tliiinuif  fulgarisj,  —  de  ïéioiiii|«e  (Teranica  offii:.);  flanrs 
d'.iriiii'i  t  Arnica  moniana),  —  de  pied-de-cliil  {AnUiotaia 
(/luinj  I,  —  (lo  lulissigB  {Tttssilago  fur  fora}.  —  De  chnque:.!"   "^ 

F.  sécher;  incisez;  mSIcz. 

—  Léger,  stimulant  aliiiuel  Se  ililgaire  ntiribue  gratuilcmeat  la 
prapriÉté  de  guérir  tes  contnsioiia  ol  les  blessures.  —  Dosce  ;  '  ' 
SO/1000  en  inrusion  édulcorâe. 

*   ALCOOLAT  l-ULVinAIRB  (Cod.  fr.). 

Feuilles  fraîches  d'absînlhe  {Artemiiia  abiinlhiam},  —  d'an 
]lqae  {Archangelica  offic),  —  de  basilic  (Odiauiu  basilieum),  — 
de  calanienl  (Galammla  of/ic),  ■ —  do  renoiiil  ineniculum  dûloe), 

—  d'iijsope  (llyssoiiua  spicala),  —  de  mariolaine  (Origanvm  om- 
joraHa),  —  de  mélisse  {Métissa  ofjic.),  —  de  menthe  {MaMa 
p^erita),  —  d'origan  {Origanum  vulgare],  —  de  romarin  (ftoimc- 
rinui  ùffic),  de  rue  (/tuCa  graveoleiuj,  —  de  sarietto  [Snfunia 
ftoileiui.i),  —  de  sauge  (Satvia   offic),  —  de  sorpolel   ( Tbymm 

vpilluin).  —  de  thym  {Thymus  vulgaris);  —  soram.  il.  d'hjpA- 
.cuiii  {lliji>erieum  iierforalum);  tl.  de  lavnndc  (Lavaiulula  eera). 

De  chaque 1 

AluuolnHO-. 4S 

Incisez  :  r.  macérer  pendant  6  j.;  distiller  pour  obtenir  30  èfiA- 
COOlW.  —  RemËdc  autrtfuis  populaire  contre  les  contiuieuB,  IM 
blessures  ;  aujourd'hui  détrOné  par  la  teinture  d'arnica.  —  A  riMdr., 
doses  :  a  à  15  gram.  dans  do  l'eau  sucrée;  à  l'extér.,  phw  ou 
moins  étendu  d'eau  ou  do  lin  en  lotions,  en  applications. 


li  (Cod.  ft.). 

Feuilks  ft'alcbes  d'ahsiatlic  (ArUmrsia  absintliiina),  —  d'o^ 
liquB  Mrc/ioiifl«Jica  o//i<:.),  —  de  basilic  (Ocimuin  baaHeum), — 
■le  calauiciil  (Calamiitllia  offic),  —  de  r<^iioiiil  (l-'mnioUitm  4me^ 
-  d'hysopa  (llgtiopua  ipicata),  —  do  rnarjolaiiio  (Origtnmm  ■»• 
",  ^fcBUfaw  (Meliaa  oflîc.).  ' — ~^ 
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■ 

[Menthapiperitu),  — d'origan  (Origanum  vuJgare),  —  de  romarin 
{AoimartntM  ofpc.),  — .de  rue  (Ruta  graveolens),  —  de  sarietu 
{jkturàa  hortensis)y  —  de   sauge   (Salvia  offic),   de  serpolet 
(Tfcymiw  strp\Hum)y  —  de  Thym  {Thymus  vulgaris):  —  somm 
l  d'hypéricum  {Hypericum  perforatum),  —  de  lavande  {Lavan-  ^ 
èda  vera). 

De  chaque 1 

Alcool  à  80» 30 

Incisez;  f.  macérer  pendant  10  j.;  passez  ;  exprimez;  filtrez. 
—  Employé  comme  Y  Alcoolat  vulnéraire.  (Voy.  ci-dessus.) 

*  ALCOOLAT  DE  FIORAVEXTl  ;  BAUME  DE  FIORAVENTI  (Cod.  ff.;  F.  H.   M.). 

Térébenthine  de  raélèse  {Larix  europœa),  50;  résine  élémi 
(l(m\ckariha),iQ\  —  tacahamaque  {Icica  guyanensis),  10;  succin 
(Swcmum)j  10;  styrax  liquide  (Liquidambar  orientale)^  10, 
galbanum  (Galbanum  offic),  10;  myrrhe  { Balsamodendron  myr- 
ï^),  10;  aloès  socotrin  (Aloe  soccotrina),  5;  baies  de  laurier 
jLaunw  nobilis),  10;  racines  de  galanga  {Ilellenia  chineHsis}^  5; 
—  de  gingembre  (Zingiber  offic),  5;  —  zédoaire  (Curcuma  %e- 
doflfia),  5;  cannelle  de  Ceylan  (Laurus  cinnamomum),  5;  girofles 
{Car\iophylhis  aromaticus)y  5;  muscades  (Myristicavioschata),  5; 
feuilles  de  dictame  de  Crète  {Origanum  dictaniniis)  y  5. 

Alcool  à  80» 30a 

Pulv.  grossièrement  les  racines,  la  cannelle,  le  girofle,  la  mus- 
cade ci  les  feuilles  de  dictame;  écrasez  les  haies  de  laurier;  laissez 
macérer  ces  substances  dans  l'alcool  pendant  4  j.;  ajoutez  le  succin 
IMiIt.,  les  résines,  les  oléo-résines,  le  styrax  et  l'aloès;  laissez 
"Mcérer  encore  pendant  2  j.;  distillez  au  B.  M.  pour  obtenir  250 
de  produit. —  Stimulant.  —  A  l'extér.,  Q.  V.  en  frictions  contre 
les  rhumatismes  chroniques  ;  en  vapeur  obtenue  en  versant  quel- 
<iue8  gouttes  du  médicament  dans  le  creux  de  la  main  dont  on 
approche  les  yeux.  (Voy.  Spéciaux  de  VOculisiique.) 

"k  ALcooLi  d'aloès;  teinture  d'aloks  (Cod.  fr.;  F.  II.  M.;  Soc.  do  Ph.). 

Aloès  du  Cap  gross.  pulv.  (Aloe  spicata) 1 

Alcool  à  60<> 5 

F.  macérer  pendant  5  j.;  agitez  de  temps  en  temps;  filtrez.' 
Rendement  ;  96/100  d'alcool  employé. 

—  Pansement  des  plaies  atoniques  ;  mêlé  à  l'eau  commune  en 
proportions  variées  selon  les  indications  !  (Voy.  Purgatifs.) 

-k  ALCOOLé  de  brou  de  noix  (Lccœur). 

ï^  de  noix  (Jugians  regia). . . . . . , \ 

Muffo/à  70'. '  (^ 

"**«^-  Vs 
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F.  macérer  pendant  15  j.;  passez;  exprimez;  jfiltrez. 

—  Pansement  de  toutes  les  plaies  simples  ou  compliquées! 

^  TEINTURE  BALSAMIQUE  ;  BAUME  DU  COMMANDEUR  DE  PERMES  (  God.  fr.}. 

Racine  d'angélique  {Archangelica  offic.) 1 

Somm.  11.  d'hypéricum  {Hypérkum  perforatum) 2 

Alcool  à  80" 73 

Incisez;  f.  macérer  pendant  8  j.;  passez  ;  exprimez;  sautez  : 

Myrrhe  (BaUamodendron  myrrha) \ 

Oliban  {Bosiveliu  seirata) }   ^* 

Divisez;  f.  macérer  pendant  8  j.;  ajoutez  : 

Beaume  de  Tolu  (Myrospermum  toluiferum   I  ^ 

Benioïn  (Styrax  benioin) )   *^ ° 

Aloès  du  Cap  (Aloe  spicata).^. 1 

F.  macérer  pendant  10  j.;  filtrez. 

—  Remède  populaire  autrefois  administré  à  l'intérieur,  aujour^ 
d'hui  exclusivement  employé  pour  le  pansement  des  plaies. 

—  Les  récents  travaux  qui  ont  mis  en  honneur  les  liquides 
alcooliques  justifient  l'ancienne  réputation  du  baume  du  Comman- 
deur. Il  doit  être  plus  ou  moins  étendu  d*eau  selon  que  les  plaies 
sont  plus  ou  moins  douloureuses  et  enflammées. 

i^C  ALGOOLÉ  D'ALOÈS  ET  DE  BENJOIN;  TEINTURE  DE  BENJOIN  G0IIP06& 

(Ph.  allcin.). 

Benjoin  (Styrax  benzoin) 9 

Aloès  (Aloe  soccotrina) > . . .  i 

Baume  du  Pérou  (Myrospermum  Pereirœ) 2 

Alcool  à  85o 72 

F.  digérer  pendant  4  j.;  filtrez  pour  obtenir  72  de  produit. 

—  Stimulant  antiseptique.  —  Employé  pur  ou  plus  ou  moin^ 
étendu  d'eau  pour  pansemeai  ! 

C'est  une  variante  du  Baume  du  Commandeur  du  Cod.  fr. 

-k  BAUME  DE  FRIARD;  GOUTTES  DE  WADE  (Dorvault). 

Benjoin  (Styrax  beriMin) 90 

Storax  (Styrax  offic.) • 60 

Baume  de  Tolu  (Myrospermum  toluiferum) 30 

Aloès  socotrin  (Aloe  soccotrina) 15 

Alcool  à  85<» 1 OOO 

F.  dissoudre  ;  fuirez,  —  Panaemetvls»  ^\o^.  <Â-àe«»»,\ 
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TISANE  D'ARNICA. 

Fleurs  d'arnica  {Arnica  montand) 2à5 

Eau  bouillante 950 

Sp.  simple 50 

F.  infuser  jusqu'au  refroidissement;  passez  sans  exprimer; 
iUtrèz;  ajoutez  le  sirop. 

—  Action  mal  déterminée  ;  vomitif  à  hautes  doses  ;  rarnica  pa> 
ralt  se  rapprocher  des  contro-stimulants.  Autrefois  désigné  sous 
le  nom  de  Quinquina  despauvres,  il  est  devenu  la  panacée  popu- 
laire des  coups  et  blessures,  Panacea  lapsorum. 

TISANE  DE   FLEURS  D'ARNICA  (Cod.  fr.;  H.  P.). 

Fleurs  d'arnica  (Arnica  montana) 4 

Eau  bouiUante 1000 

F.  infuser  pendant  1/2  h.;  filtrez.  Le  F  H.  M.  porte  la  dose  de 
fleur  d'arnica  à  5/1000. 

—  On  administre  Tinfusion  d'arnica  dans  les  cas  de  contusion, 
sans  se  rendre  compte  des  effets  qu'on  en  obtient. 

•   ALCOOLATURE  DE  FLEURS  D'ARNICA  (Cod.   fr.). 

Prép.  comme  VAlcoolature  d'aconit. 

—  Vomitif?  contro-stimulant? —  Doses  :  4à  12  gram.  en  potion. 

it  ALCOOLé  d'arnica;  teinture  de  fleurs  d'arnica  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Prép.  comme  la  Teint,  de  gentiane,  1/5. 
Rendement  :  90/100  d'alcool  employé. 

—  Remède  populaire  et  empirique  contre  les  coups,  les  bles- 
sures, les  commotions. 

—  Doses  :  à  l'intér.  2  à  20  gram.  en  tisane ,  on  potion,  jamais 
isolément;  à  l'extér.,  en  lotions,  en  applications  avec  Q.  S.  d'eau. 
Pour  les  pansements  il  offre  les  avantages  de  l'alcool  qui  sont 
incontestables  ;  cependant  l'alcoolé  d'arnica  pur,  appliqué  sur  la 
peau  au  moyen  de  compresses,  produit  souvent  la  vésication. 

-k  GACHUNDÉ  (DorvauU). 

Terre  bolaire,  50;  succin,  25;  musc  (Moschus  moschi férus),  3; 
ambre  gris  (Physeter  macrocephalus),  3;  bois  d'aloès  (Aloexi- 
lum  agallochum),  16  ;  carbonate  de  magnésie,  23  ;  santal  rouge 
{Pterocarpus  indicus),  100;  santal  citrin  (Santalum  album) 
mastic  {Pistacia  lentiscus),  3;  acore  vrai  (Acorus  calamr 
galanga  {Hellenia  chinensis),  3  ;  cannelle  (Laurus  rintuinu 
3;  aloès  {Aloe  socotrina),  3;  rhubarbe  {Rhe*' 
rayroboïans  (3/yrobolanus  citrina),  3  ;  absintl 
i/um/,  3;  ivoire  calciné,  90. 


iV,  ACE-VfS  «TIIIILA5T*. 

H>.J..,I.*    î:  :   V- 25 

M.:  ;»j'jiit*:z  : 

su'»*- aïoo 

>|iK:ilîi^''r  «l»i  ^'  jji.îne  .'l'Ir;!/;!!!!'' Q.  S. 

F.  «k";  |»;i*tilK'*  dcr  0  déci^rram.  —  Stimulant  stomachique; 
aphro'Jisia^Ino.  Kiiipjovv  pour  rlr-sinfecler  riialcinc  des  fumeurs. 
—  Do.»';-)  :  1  ou  2  pa-lilk-s  3  ou  i  fois  par  jour. 

ic    PAiïTILLES  DU  SLHAIL  (Donailltl. 

V;jiiill«r  •Vanilla  saliva),  20;  musc  (Moschus  moschiferus),  l; 
caniicll»*  Lniirus  cinnamomum,  10;  safran  (Crocus  smUvus),  ^0: 
ambro  (rris  l'fujfieter  macrocephalus),  10;  ^'irofle  (Caryaphyllu$ 
nromnticuHiy  10;  jjoivrc  cubèbo  (ïHper  cubeba)f  75;  gingembre 
(Zitujiher  offic),  30;  niacis  IMijristica  moschala),  57;  sucre  et 
nnicilag<^  à  l'oau  de  roses,  «fl,  Q.  S. 

F.  df.'s  pastilles  de  15  ccntigram.  que  vous  pouvez  dragéifier. 
Ne  pas  eonfondre  ces  pastilles  avec  les  clous  fumants  qui  portent 
(pielcpiefois  le  même  nom. 

—  Stimulant  aphrodisiaque.  —  Doses  :  2  à  4  pastilles. 

-k    PArtTU.LKS  DE  riINSKNC;    PASTILLES  DE  RICHELIEU  (Guibourt). 

Hîirine  de  ^'insenj»  (Panax  qtiinquefoUum)...  30 

Vanilhî  (  Vanilla  saliva) 60 

Kssenec  d»»  eannelle 10  goutl. 

Alcooh^  (rand)n» 2    — 

Sucre,  pulv 1000  gram. 

Mu«'ilap;e Q.  S. 

F.  «les  pasiilles  «le  (>  décijçram.  —  Plusieurs  auteurs  ajoutent  i 

la  f(U'mule  ci-dessus  l  gram.  d'alcoolé  de  cantliarides.  —  Stimu- 

lanl  aphrodisiacpie.  —  Doses  :  2  à  -t  pastilles. 

•A    TABLETTES  AnOMATlUlES   ll'll.  balave^. 

Sucre  Manc 500 

Kau 120 

F.  cuire  ;\  la  jîrande  plume;  ajoutez  : 

Amandes  ilouc.  mondées  [Amygdalus  commums\  60;  Écorccsde 

citron  pulv.  [Citrus  limon\  15;  cannelle  pulv.  •  Laurus  cinnamO' 

mum^t  i;   nmscade  pulv.   [Myrislica  moschatii  .  4:   gingembre 

pul\.  [^Zingiher  offiK\).  4:  cardamome  pulv.    EUttari  major),  4; 

/.m/;*/)^m  ;»h/v.  (//W/riiùi  chineim*',  4;  Ttwo^t  v^Vî.  vCor^v^^Uw 
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Pilez  les  amandes  avec  un  peu  d*eau;  ajoutez  les  poudres;  m.  ; 
battez  le  tout  avec  le  sp.  de  sucre;  f.  des  tablettes  de  1  gram. 

—  Stimulant  stomachique.  —  Doses  :  1  à  2  tablettes  avant  cha- 
<Ioe  repas. 

•   VINAIGRE  AROMATIOUE  DES  HÔPITAUX  (Cod.  fr.  ;   H.  P.). 

Feuilles  de  mélisse  (Melissa  offic.) 5 

—  de  menthe  poivrée  (Menla  piperita) 5 

—  de  romarin  {Rosmarinus  offic.) 5 

—  de  Sauge  (Salvia  offic.) 5 

Fleurs  de  lavande  (Lavandûla  vera) 10 

Bulbes  d'ail  {Allium  sativum) 2 

Vinaigre  blanc ; , . .  400 

Incisez  les  plantes;  f.  macérer  pendant  10  j.;  agitez  de  temps 
en  temps;  passez;  exprimez;  filtrez. 

—  Stimulant  antispasmodique,  employé  en  frictions  ;  on  en  fait 
aussi  respirer  les  vapeurs. 

POTION  TÉRÉBENTHINÉE  (Gravcs,  dc  Dublin). 

Essence  de  térébenthine  {Pinus  maritima) 6 

Huile  de  ricin  {Ricinus  communis) 9 

Eau : 100 

M.  — Fièvre  typhoïde,  ataxique. —  Doses  :  1  cuillerée  à  bouche 
toutes  les  heures;  agitez  chaque  fois.  Faites  concurremment  des 
embrocations  sur  le  ventre  avec  le  Uniment  térébenthine  ci-naprès  : 

LINIMENT  TÉRÉBENTHINE  (Graves,  de  Dublin). 

Huilp  d'olive  {Olea  europœa)  10 

Essence  de  térébenthine  (Pinus  maritima) 1 

-    M.  —  Fièvre  typhoïde,  ataxique.  —  Embrocations  sur  le  ventre. 

ONGUENT  DIGESTIF  SIMPLE  (God.  ff.;  H.  P.). 

Térébenthine  du  mélèze  (Larix  europœa) 4 

Jaune  d'œuf. 2 

Huile  d'olives  {Olea  europœa) 1 

Mêlez  le  jaune  d'œuf  et  la  térébentliine  ;  ajoutez  peu  à  peu  l'huile 
d'olives.  —  Pansement  des  plaies  atoniques  !  (Voy.  Onguent  di- 
gestif amméy  p.  264.) 

•  OiNGUENT  BASILICUM  (Cod.  fr.  ;  F,  H.  M.  ;  Soc.  do  Ph.). 

Poix  noire  (Pinus  maritima) 1 

Colophane  {Pinus  maritima) 1 

Cire  jaune  {Apis  mellifica) .* ^■ 

Huile  d'oJ/re  (Olea  europœa) 4 
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F.  foiutiv  la  poix  et  la  colophane;  igoutez  la  cire  et  rinile; 
pafst^z  Â  travers  uuo  toile;  remuez  pendant  le  refh>idi88enieBt. 
RoiutonuMit  \il  i(Kt  ito  matières  employées.  —  Stimulant  antipiH 
trido:  paiistMUtMit  dos  plaies  atoniqucs,  sanieuscs.  (Voy.  Diiùh 
ftctants.  p.  tii.  p 

CATAPLASME  MATURATIF  (Cod.  ff.)* 

Poudi^e  ômollionle 100  gram. 

Eau Q.  S. 

Onguent  basilicum 20    — 

IKMayez  la  |>oudre  dans  l'eau  froide  pour  obtenir  une  bouillie 
très-olaire  :  f.  ohaufTer  en  remuant  jusqu*à  ce  que  la  masse  ait  pris 
une  consistance  convenable  ;  (goûtez  Tonguent  basilicum. 

CATAPLASME  SIATURATIF  (F.  H.  M.) 

dtaplasme  êniollieut SOO  gram. 

PnllH»  d*oioiiji>ns  cuits 50  — 

Onguent  luisilicum 30  — 

•Huile  d'olive  [Olea  ruropiea) 15  — 

Délayez  l'onguent  dans  l'huile;  incorporez  avec  la  pulpe  d'oignon 
dans  le  cataplasme. 

i<  ONtiLEM  U'ARCJiL'S;  BAUME  d'arc.bl'3  (Cod.  ff.;  F.  H.  If.). 

■  Suif  «le  mouton  (Ovis  aries) 4 

Résine  élémi  ykica  icicariba) 3 

Âxonge  (5ms  svrofa) 2 

Térébenthine  du  mélèze  [Ahies  larix) 3 

F.  fondre  le  suif,  la  résine  et  Taxonge;  ajoutez  la  térébenthine; 
ipassi'z  i\  travei<5  une  toile;  remuez  pendant  le  refroidissement. 
Rendement:  11/li  de  matières  employées. 
—  Stinmlant;  pansement  des  plaies  atoniques. 

•K  baume  de  fhaiim;  ongltnt  térébenthine  (Ph.  bav.;  Soc.  do  Ph.). 

Cire  jaune ) 

Térébenthine  de  Venise  Ll6/>sj>^diwa/a).  ..    J  aa.    P.  É. 

Essence  de  térébenthine ' 

F.  fondre  la  cire;  ajoutez  l'oléo-résiue  et  l'essence  de  térében- 
thine. —  Pansements  des  plaies  atoniques. 

*  RAUME  DE  GAYAC  (Van  Mons). 

Résine  de  gayac  {Guajacum  officinale) 15 

Axongc 125 

Baume  du  Pérou  [Myrospermum  Pereirœ) 4 

F.  fondre  la  résine  et  l^ixongc;  ajoutez  le  baume  du  Pérou;  m. 
—  Pansements  des  plaies  atoniques. 


j 


ï 


it  tmoÊàSM  snxPLAxre  <Lrr»clierU 

Cent  «mple ^) 

Esience  île  lérébenlkiiic  {Pinus  marUima) S 

Laudanum  de  Sydenham i 

IL  —  Pansements  des  ulcères  atoniquct. 

iK   BACHE  DE  BOLLAKOB  (Ph.  bnlAVr). 

Oléo-rés.  de  térébenthine  {Abies pectinata) 3 

Résine  élémi  (Icica  icicariba) 3 

Suif  de  mouton  {Ovis  ânes) -i 

Baume  de  Tolu  (Myrospennum  toluiferum) là 

F.  fondre  à  une  douce  chaleur  en  remuant  la  masse  ;  pa«8cx. 

—  Pansement  des  ukères  atouiques. 

:Ar   BAUME  DE  GENEVIÈVE;  ONGUENT  TÉHÉDENTHINIr:  Cï^MPIini^  (dillibuiirl). 

Huile  d'olive 24 

Oléo-résine  de  térébcnlliine  (Abies  pectimla) H 

Cire  jaune 4 

Santal  rouge  pulv.  (Plerocarpm  indicus) 1 

Camphre  (Laurus  camphora) «I 

F.  fondre  la  cire  dans  Thuile  ;  ajoutez  lu  léi'éJmuthinc  ol  In  pou- 
dre de  santal,  enfm  le  camphre  ;  passez. 

—  Pansement  des  plaies  atoniqucs. 

-k  ONGUENT  d'altilea  (Co(L  fr.). 

Huile  de  fenugrcc H 

Cire  jaune  (Apis  mellifica^ !2 

Poix  résine  (Pinus  maniima) 1 

Térébenthine  du  mélèze  (Larix  eurêpœaj 1 

F.  fondre  la  cire  et  la  résine  avec  Thuile  ;  ajoutez  la  téréb^n** 
thine;  passez  à  travers  une  toile;  renoez  pendant  \n  rcfroîdisiMV 
iiieat.  —  Stimulant  ;  pansement  des  plaies  AU>u'u\tu:n. 

—  Médicament  mal  dénommé,  puisqu'il  ne  c^>ntir;nt  \ni%  d*altlur;a, 
et  puisque,  loin  de  participer  aux  propriétés  de  ïnliUmUf  il  est  au 
contraire  stimulant. 


kTBE  wmcj;  OKCDrr  be  la  mIke  luUit  OA.  tr.;  'fint..  àa  Mi^;. 

Hnik  d'olive  ffjlùâ  europœAf 10 

Axooge  'Su*  serofÊ; 5 

Beum    Bo»   T*unu/ I> 

Cire  jaune  Apé$  meUifUA; '> 

LiUur^  pair % 

Suif  de  uifWiUMi   On*  ëne* 5 

•Pmms  mëntima, \ 


!âGi)  AGENTS  SnilCLAlfTâ. 

F.  r.liaulVrr  riiiiilo,  ruxonge,  le  beurre  et  la  cire  jusqu'à  ce  qw 
la  iiiiiti«>ro  i-rpaiiih'  (h'i  vapeurs  provenant  d*un  commencem^ de 
(lôcuiiipnsitinii;  ajonU>z  la  litharge  ;  continuez  de  chauffer,  eaie- 
niuaiit  av(M!  im(>  spalulc  d(;  bois,  jusqu'à  ce  que  la  masse  ail  prit 
unr  teinte  |)i  uik»  f'onréc.  ;  alors  ajoutez  la  poix  noire.    . 

--  Sliimilaiit,  niaturatif. 

*   KMPLATRE  BRUN  (F.  II.  M.). 

L«*  F.  II.  M.  su|)|)rimc  le  beurre  et  le  remplace  par  une  égale 
quantité  «l'axon^c  ;  il  pn»srrit  de  réser\*er  la  cire  pour  la  Caire 
fcuidri'  iwor  la  |)nix  et  l'ajoutcr  à  la  ftn.  {\q\.  ci-dessus.) 

llentkMin'ut  :  77/llK)  de  matières  employées. 

-k    POMMADK  I)K  LAURIER  ;   ONGUENT  DE  LAURIER   (God.  fr.). 

Feuilles  fralclics  (le  laurier  (Laurus  nofei/i«) {   aa      1 

Haies  (le  laurier  {Laurus  nobilis) \ 

Axoujie  {Sus  scrofa) 2 

(iOntusez  les  feuilles  et  les  baies;  faites-les  chauffer  avec  la 
(2:raisse  jus(iuïi  ce  «{ue  toute  humidité  soit  dissipée  ;  passez  ;  ex- 
primez ;  laissez  (léi)oscr,  pour  séparer  le  dépôt  ;  enlevez  la  pom- 
made. C(mehe  par  couche  au  moyen  d*une  spatule  ;  f.  fondre  de 
nouveau.  —  Pans(Mucnts.  —  Inusité. 

lAc   ]>()I\  DE  nOURGOGNE  PURIFIEE  (God.  fr.). 

Poix  (le  IJourjçojjuc  {Abies  excelsa) Q-  V. 

F.  fondre,  à  \mio  douce  chaleur;  passez  à  travers  une  toile-;  ex- 
primez. —  Pn'paration  d'emplâtres  produisant  à  la  longue  de  la 
d('mangeaisou  et  une  éruption  furonculeuse,  moins  en  raison  de  la 
(pialité  irritante  de  la  résine  qu'en  raison  de  la  rétention  des  pro- 
duits de  la  transpiration  par  un  enduit  imperméable.  (Voy.  Ëm- 
pldtre  stibié.) 

iK  EMPLATRE  DE  POIX  DE  BOURGOGNE  (Cod.  ff.;  F.  H.  M.;  Soc.  de  Ph.). 

Poix  blanche  ou  de  Bourgogne  (Abies  excelsa) 3 

Cil  c  jaune  (Apis  mellifica) ^ 

F.  fondre  à  une  douce  chaleur;  passez. 

Rendement  :  95/100  de  matières  employées. 

—  Stinmlant  ;  bronchite  chronique.  —  Sous  forme  d'écusson. 

:Ac   POIX  RÉSINE  PURIFIÉE  (God.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poix  de  Bourgogne  purifiée. 

—  Prép.  de  topi(iues  qu'elle  rend  stimulants  et  agglutinatifs. 

•   GALIPOT  PURIFIÉ  (Cod.  fl'.). 

Prép.  comme  la  Poix  de  Bourgogne  purifiée. 

—  Stimulant.  —  Entre  dans  quelques  lovvq>i<iî.  tQvsvvQ%%.%, 
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i(  POIX  BLANCHE  PURIFIEE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poix  de  Bourgogne  purifiée. 
Prép.  d*emplàtres  composés. 

lAc   GERAT  DE  POIX  BLANCHE   (Ph.  Gcrin.). 

Cire  jaune  (Apis  mellifica) 4 

Poix  blanche  (Pitius  maritima) 2 

Suif  de  mouton  (Ovis  aries) i  I 

Oléo-rés.  de  térébenthine  (Pinus  maritima). . .  •    j 

F.  fondre  à  une  douce  chaleur  ;  coulez  dans  des  capsules  de 
papier.  —  Pansements. 

iK  POUDRE  DE  COLOPHANE  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

•  « 

Prép.  comme  la  Poudre  de  benjoin.  Rendement  :  96/100. 

—  Stimulant  inusité.  —  Hémostatique  médiocre. 

*   RÉSINE  ÉLÉMI  PURIFIEE   (Cod.   fr.). 

Prép.  comme  la  Poix  de  Bourgogne  purifiée. 

—  Stimulant.  Entre  dans  quelques  topiques  composés  ;  commu- 
nique à  un  très- haut  degré  la  propriété  agglutinative  aux  emplâ- 
tres et  aux  sparadraps. 

*  SACAPENUM  PURIFIÉ  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Gomme  ammoniaque  purifiée. 

—  Stimulant,  anticatarrhal,  antispasmodique. 

—  Doses  :  à  l'intér.,  5  décigram.  à  2  grain.  ;  à  Textér.,  prépa- 
ration de  topiques  auxquels  il  communique  des  propriétés  stimu- 
lantes et  agglulinativës. 

*  GALBANUM  PURIFIÉ  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Gomme  ammoniaque  purifiée. 

—  Stimulant,  anticatarrhal,  antispasmodique. 

—  Doses  :  à  l'intér.,  5  décigram.  à  2  gram.  ;  à  l'extér.,  prép. 
de  topiques  auxquels  il  communique  des  propriétés  stimulantes  et 
agglutinatives. 

*   POUDRE   DE  RÉSINE  SANDARAQUE   (Cod.   fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  benjoin. 

—  Tonique  stimulant?  —  Inusité.  —  Entre  dans  quelques  com- 
posés ofTicinaux.  —  Sert  à  faire  des  vernis. 

*  POUDRE  DE  MTORHE   (Cod.   fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  gomme  résine  ammoniaque. 

—  Tonique  stimulant  ;  anticatarrhal  ? 

—  Doses  ;  5  décigram.  à  4  gram.  —  Inusité.  —  î.ï\lvc  Oi^ttvs  \ixv 
grand  nombre  de  composés  otricinaux. 
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:Ac   TEINTURE  DE  MYRRHE  (God.  fr.;  F.  H.  M.). 

Prép.  comme  la  Teinture  de  benjoin  :  1/5.  Rendement  :  11/10 
d'alcool  employé.  —  Tonique  stimulant  ;  anticatarrhal  ?  —  Doses  : 
2  à  8  grani.  en  potion.  —  Inusité. 

INFUSION  DE  genièvre;    INFUSION  DE  BAIES  DE  GENIÈVRE. 

Baies  de  genièvre  concass.  {Juniperus  communis)        20  gr. 
Eau  bouillante lOOO  — 

F.  infuser  jusqu'au  refroidissement  ;  passez  ;  édulcorcz  avec  le 
«irop  de  Tolu.  —  Anticatarrhal;  stomachique.  —  Doses  :  par 
verres  ! 

INFUSION  DE  BAIES  DE  GENIÈVRE  (H.  P.). 

Prép.  comme  Y  Infusion  d'anis;  10/1000. 

:*r  EXTRAIT  DE  GENIÈVRE  (Cod.  ff.;  F.  H.  M.). 

Baies  de  genièvre  sèch.  concass.  {Juniperus  communis)    1 
Eau  distillée  à  +  30» 6 

F.  macérer  les  baies  avec  3  d'eau  pendant  24  h.  ;  passez  à  Téta- 
mine  ;  exprimez  légèrement  ;  f.  macérer  de  nouveau  le  résidu 
avec  3  d'eau  pendant  12  h.  ;  passez  à  Tétamine.  F.  évaporer  sé- 
parément la  première  et  la  seconde  solution  au  B.  M.  jusqtt*en 
consistance  sirupeuse;  mêlez  les  deux  produits;  achevez  l'évapo- 
ration  au  B.  M.  en  consistance  d'extrait. 

—  Stimulant  stomachique,  anticatarrhal.  —  Inusité. 

—  Doses  :  2  à  5  gram.  Excipient  de  pilules  composées. 

iK  HUILE  ESSENTIELLE  DE  GENÉVRIER  (Cod.  ff.). 

Prép.  comme  V Huile  essentielle  de  fl.  d'oranger, 
— Stimulant,  anticataiThal.  —  Inusité. 
Doses  :  2  à  0  gouttes  en  pilule  ou  en  potion. 

:Ac   ALCOOLAT  DE  GENIÈVRE  (Cod.   ff.). 

Prép.  comme  V Alcoolat  de  cannelle. 

—  Stimulant.  —  Doses  :  8  à  30  gram.  en  potion. 

Les  baies  de  genièvre  infusées  dans  l'eau  et  fermehtées  four- 
nissent à  la  distillation  une  eau-de-vie  aromatique  usitée  dans 
quelques  pays  comme  boisson  enivrante.  Le  genièvre  de  Hollande 
{gin)f  très-usité  dans  le  nord  de  l'Europe,  est  de  l'eau-de-vie  de 
grains  aromatisée  par  disliWaïUou  wcc  Vvi  V^o\%  d<i  ^«^névrier  et 
»  de  genièvre. 
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-k   ALCOOLAT  DE  GENIÈVRE  COMPOSé  ;  ESPRIT  DE  GENIÈVRE  COMPOSÉ 

(Ph.  Lond.). 

Baies  de  genièvre  (Juniperus  communis) . .   .• 50 

Fruits  de  fenouil.  {Fcmiculum  dulc.  ) |   ^^  g 

—  de  carvi  (Carum  carvi) | 

Alcoolà56» :.....  ^400 

Eau 100 

Laissez  macérer  pendant  4  j.;  distillez  pour  obtenir  400  d'al- 
coolat. —  Stimulant;  liqueur  de  table.  —  Doses  :  10  à  30  gram. 

lAc   EMPLATAE  DE  GOMME  AMMONIAQUE  (Cod.  fl'.). 

Cire  jaune  {Apis  mellifica) 1 

Poix  résine  {Pinus  maritima) 1 

Térébenthine  du  Mélèze. (La/ir  europàa) .* .  1 

Gom-  ammoniaque  purif.  (Dorema  ammoniacam) ....  2 

F,  dissoudre  ;  remuez  pendant  le  refroidissement.  — Stimulant. 
:Ar  EMPLATRE  DE  GOUDRON  (Van  Mons). 

Poix  noire 8 

Cire  jaune  (Apis  meUifica) 90 

Goudron 125 

F.  dissoudre  la  cire  à  uuc  douce  chaleur  ;  mêlez  la  poix  et  le 
goudron.  —  Stimulant  antiseptique  !  (Voy.  Goudron t  p.  62.) 

A  EMPLATRE  CÉROÈNE  (Cod.  fl'.). 

Poix  de  Bourgogne  (Abies  excelsa) 40 

—    noire  (Pinus  maritima) 10 

Cire  jaune  (Apis  mellifi,ca) 10 

Suif  de  mouton  (Ovis  aries) 

Bol  d'Arménie  préparé 10 

Myrrhe  pulv.  (Balsamodendron  myrrlia) 2 

Encens  pulv.  (Boswelia  serraia) 2 

Minium  porphyrisé 2 

F.  fondre  la  poix  de  Bourgogne,  la  poix  noire,  la  cire  et  le 
suif;  passez;  exprimez;  laissez  refroidir  à  moitié  :  incorporez 
les  poudres.  —  Stimulant.  —  Inusité. 

*   STYRAX  LIQUIDE  PURIFIÉ   (Cod.   fr.). 

Prép.  comme  la  Poix  de  Bourgogne  purifiée. 

—  Catarrhe  vésical  ;  blennorrhagie  ;  détersif  des  plaies. 

—  Doses  :  à  Tinter.,  5  décigram.  à  4gram.  ;  à  l'cxlér.,  onguent 
sijrax,  onguent  digestif,  etc.  (Voy.  Aïitiblcnnorrhagvques.'^ 


^^K(                            AfiÊRTS  Stimulants. 

^V                  ONC1IE.NT  niûESTiP  ASud  (Cad.  tp,;  H.P.; 
Onguent  dieeslff  simple , 
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Mâluï.  —  Pnnsemcnl  des  ulcères  gaugniiieu 
^Onguent  ,Uge»lif  àmpk.  p.  257.) 

Colophaiii;  (Pini/«  inorifimo) 

Résine  éiémi  (/.ira  icicariba] 

F.  fondra  a  un«  doHïe  chnleur  la  colopimne 
ne  élémi  ;  retire*  la  liiUBiiiu  du  fàu  ;  ajoulM  1 

ânt  des  plati^s  utoiiiqueE  '. 

*  ovGiwT  8rïB«  |F,  H,  M.), 
KuilB  d'aliva  (Olea  mroprea) 

la  cire  e 
sijrax  et 
Siimulam 

'i,  Toaitre  lo  Etyrax  dans  l'huile;  m'uiitcs  l^s  rvsinci  el 

LWIïKKT  COSIBE  LES  ESCAIIHBS  (GroYCl). 

auile  du  ricin  (flirinus  MBinwn««) 

H.  —  Punscincnl  de»  escarres  du  iscruni. 

A  VAPÎERS  A  CAUTÈREa  (Cad.  rr.). 

(are  jailli..  I^Api,  lUeltipea) 

Tdrilionlhinc  du  HtUai,  (/.uri«  fumpira).. 

r.  fomti'c  la  |iuix  ol  la  cire  ;  ajonte:  In  léiélii; 
du  Piirou  ;  passeï:  élendcï  ïur  de»  bandes  de 
en  recuiigloB  de  0-,0U  sur  0*,065. 

lliine  et  1 
papier  ;  d 
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-k  BAIN  STIMULANT  (Soc.  de  pharin.  do  Bord.). 

Carbonate  sodique  cffleuri 250  gram. 

Phosphate  de  soude 10    — 

Sulfate  de  soude  effleuri 5    — 

Borate  de  soude 5    — 

Chlorure  de  sodium 50    — 

Indure  de  potassium. 1    — 

Sulfate  ferreux 1    — 

Essence  de  romarin   (  ja        .x 

-  thym...    \    "" 10  gouttes. 

—  lavande 5    — 

Broyez  le  sulfate  ferreux  avec  un  peu  de  carbonate  sodique; 
mêlez  ;  f.  dissoudre  dans  Teau  du  bain.  —  Stimulant.  —  Imitation, 
d*après  l'analyse,  d'un  remède  secret  très-vanté  ! 

*   BAIN  S.\LIN  AROMATIQUE  (H.   P.). 

Carbonate  de  soude  cristallisé 250    gram. 

Carbonate  de  chaux 10    — 

Chlorure  de  sodium 100    — 

Bromure  de  potassium 5  décigram. 

lodure  de  potassium 5    — 

Essence*  de  lavande 1  gram. 

Essence  de  romarin 1    — 

Essence  de  thym 1    — 

M.  avec  les  essences  ;  les  sels  gross.  pulv.  ;  pour  un  bain  ! 

BAIN  STIMULANT  TONIQUE  (Joannel). 

Chlorhydrate  d'ammoniaque , 2  kil. 

Chlorure  ferreux  cristallisé 500  gram. 

M.  à  Veau  du  bain.  —  Ghloro-anémie,  scrofules. 

On  peut  ajouter  : 

Eau  de  Cologne 100 


itV»  RrtUXiTrS,  TESKATTS,  CArSTlQCES. 

CISQUIÈME  SECTION 

AGL>T>  RlBE:nA5TS,  VÊSICA5TS,  CArSTIQCES 


%i.  —  ChûUur. 
-k   c\l'TfcKES  EN  CRAYONS  iBli;tn:i!l<'.iii). 

(lliaiiKin  V'^t'.v  piilv 40 

Az'jlaU.'  «It:  pota^^»: 3 

Ooiiiiiie  a<lra^;iiit«^  '.l^Z/aya/ux  rent») 10 

Eau 48 

F.  un  mut.-ila^e  a  vire  la  connue  et  l'eau,  tfuaiit  le  sel  en  dissolu- 
tion; ajoutez  le  cliarbon  ;  roulez  en  cylindres  de  1  décim.  de  long 
et  du  diamètre  voulu. 

—  Ces  crayons,  allumés  à  leur  extrémité,  continuent  de  brûler 
lentement  d'eux-mêmes,  et  permettent  de  limiter  la  cautérisatioa 
ignée.  (Ve;«t  un  moxa  d'un  maniement  commode. 

—  Une  fenle  déjà  produite  sur  une  lame  de  verre  ou  sur  la  pft- 
roi  d'un  vase  de  vnrre,  peut  être  prolongée  indénniment  dans  la 
direction  voulue  par  la  pointe  incandescente  d'un  pareil  crayon. 
(Voy.  Chaleur,  p.  207.) 

lAc   NOXA  DE  MARMORAL. 

Papier  buvard Q.  V. 

Sous-acétate  de  ploinb  liquide Q*  S. 

Imbibez  le  papier  :  faites-le  sécher;  découpez-le  par  bandes  de 
2  ceiitini.  de  large  ;  roulez  ces  bandes  sur  elles-mêmes  pour  obte- 
nir des  cylindres  de  1  centim.  de  diamètre  environ  assujettis  à  leur 
surface  au  moyen  d'un  peu  de  colle. 

—  (ics  Mioxas  brillent  lentement  et  régulièrement  sans  qu*il  soit 
nécessaire  d'en  activer  la  combustion  par  le  soufflet! 

-k   NOXAS  DE  COTON. 

La  ouate  ou  simplement  le  calicot,  imprégnés  de  solution  d*azo- 
tate  de  |>ota8se  î\  5/100,  séchés  et  roulés  en  cylindres  se'rrés  et 
assujettis  par  dos  spirales  de  111,  constituent  des  moxas  qui  ont 
souvent  l'inconvénient  de  briller  trop  vite  ou  inégalement. 

—  V Amadou  nitréCy  roulée  en  cylindres  forme  un  bon  moxa. 

—  Le  Marteau  de  Mayor  (marteau  ordinaire  chauflfé  dans  l'eau 
bouillante)  offre  un  moyen  très-conmiodo  d'applicfuer  la  chaleur 
comme  su/»sh'tutif  vésicant  ou  cscUavotûvue  *t;loii  la  durée  de 

rapplicalion  ! 
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Un  ffiorceau  de  camphre  allumé  sur  la  peau  constitue  un  moxa 
instantané. 

—  Le  Moxa  Japonais  formé  de  duvet  d*armoise  et  le  Moxai  de 
velours  de  Percy,  formé  de  moelle  de  grand  soleil  (Helianthus 
mmuus)  sont  aujourd'hui  inusités.  (Voy.  Galvoancaustie,  p.  39.) 

g  3.  —  Alcool  absolu  ;  Acides  concentrés. 

iç  ALCOOL  ABSOLU  (Voy.  p.  27). 

Caustique  appliqué  chaque  jour  au  moyen  d'un  petit  tampon  de 
coton  dans  la  cavité  des  dents  cariées,  afin  d'en  détruire  le  nerf 
avant  de  les  aurifier.  (Voy.  prép.  du  CMoral;  Dentifrices.) 

iK   ACIDE  SULFURIQUE  PURIFIÉ  (Cod.   fl'.). 

Acide  sulfurique  du  commerce Q.  V. 

Distillez  sur  des  spirales  de  platine  (2  à  3/100  d'acide  sulfu- 
rique) ou  sur  des  fragments  anguleux  de  silex  ou  de  porcelaine, 
dans  une  cornue  de  verre  à  très-long  col,  placée  sur  une  grille 
annulaire,  et  après  addition  de  2/100  de  sulfate  d'ammoniaque. 
Adaptez  au  col  un  ballon  récipient  sans  lut  ni  bouction.  Il  serait 
dangereux,-  il  est  d'ailleurs  inutile  de  refroidir. 

Après  avoir  soustrait  le  premier  dixième  de  l'ac.  distillé,  re- 
cueillez les  2/3  seulement  de  la  quantité  à  purifier.  L'ac.  hypoazo- 
tique  contenu  dans  l'ac.  du  commerce  est  éliminé  par  le  sulfate 
d'ammoniaque  ;  i'eau  et  l'ac.  sulfureux  passent  avec  le  premier 
dixième  distillé;  l'ac.  arsénique  reste  dans  le  résidu.  —  Pour 
priver  Tac.  sulfurique  des  composés  azotés  qu'il  peut  contenir, 
il  suffit  de  l'agiter  avec  du  charbon  de  bois  récemment  préparé 
et  pulvérisé,  et  de  le  filtrer  à  travers  un  tampon  d'amiante.  (Skcy.) 

—  Purification  de  Vac,  sulfurique  arsénifère.  Chauffez  l'ac. 
sulfurique  avec  un  peu  de  charbon  pulv.  qui  réduit  l'ac.  arsénique 
à  l'état  d'ac.  arsénieux;  f.  passera  travers  l'ac.  sulfurique  chaud, 
un  courant  de  gaz  ac.  chlorhydrique  ;  celui-ci,  en  réagissant  sur 
l'ac.  arsénieux  produit  du  chlorure  d'arsenic  volatil  qui  se  dégage. 
(Blondlot.) 

—  Escharotique  coagulant;  astringent.  (Voy.  Limonade  stUfu- 
rique.ji.  176.)  Prép.  de  VEau^eRabel  (voy.  p.  175)et  d'un  grand 
nombre  de  composés  chimiques. 

—  L'acide  sulfurique  du  commerce  sert  à  préparer  le  Caustique 
sulfo-carbonique  et  le  Caustique  sulfo-safrané.  (Voy.  ci-après.) 

—  La  cautérisation  superficielle  de  la  peau  par  l'acide  sulfu- 
rique concentré,  se  fait  au  moyen  d'un  tube  de  verre  creux  d'u' 
petit  diamètre  qu'on  trempe  dans  un  flacon  row\>\\  vV^idôû. 

liquide  retenu  à  Vintérieur  du  tube  parla  capiWanVé.  IvitaMi'i 


^HK8  ttL'BËnAH7B,  VËS1CUCTS,  cadstiode;. 

^Kneal  des  slriea  sur  la  ]>cnu.  On  peut  aussi  ompliiyer  un  pïnMatl 

^KtT-Bmïnntlie.  CeLte  ciiulérisalion  peul  remplacer  les  raina  de  liM 

^nrauriles  cantiu  tes  alTucLiunB  arllauUin»  chroniques,  les  ni- 

^KralgieB,  la  sciatiquo  '. 

^m  i^austiuue:  sulpo-rahdoS'iiivk  (nlntnl). 

^M      Ciliai'bon  de  boie  piiiv Q,  V, 

■      «ciilp  siill'iiri  I  if>  D    l.U,  (Sti"  ll.J (j,  S. 

^K   Paui  fine  uLi    pUo  molle. 

^V  —  DeslruLti  m  des  clianere!  indiiréB  et  des  chiiiii'i'ej  plingé'léni- 

BmibbI  (Rieord    Ciillencr.} 

^B  I.AUBTIOUB  SULFO-SArilANÉ  (Vtllïaii  ;  11,  P.). 

H     ba-lnn  lu  grum. 

^M     Acide  sulfurjijuo  concentré Q.  S. 

V  ,  Pincez  le  safran  dans  un  morLîcr  de  parceloine  cl 
■A  Bouttfl  l'acide  suifurlque;  triluroz  et  ne  versci  û 
KgliD  lorsque  le  mélange  sera  lioitiogène. 
^El| —  Cette  préparation  doit  fitre  faite  quelques  instanls  uvant  le 
^nuHaenl  île  l'appliquer. 

Wf  four  '0  ^e  EAfran  la  proportion  d'acide  sulFurique  vari 
Hlt||t  |6i  suivant  l'indicalioa  alu  cliirurgien  qui  dÉsire  a- 
^^■H&iJÉMWt  plus  ou  moins  consistant. 
^^^^^Hnie  a^chc  ou  la  pondra:  de  réglisse  peuvent  reiD)i 
^^^^^HBç'la  préparation  île  ce  calisliquc.  En  réalilé  le  s 
^^^^^^Hl^icnt  lomenleux  qui  retient  l'acide,  el  -  ■  ■* 
^^BWmge  pnrtlculier, 
^p^  in  eacharcs  sont  lilcn  limitées  ;  elles  sont  plus  ou  moins  pro^ 
HhsdiH  selon  répaissmir  de  la  couche  du  caustique.  —  Cliut£riile 
Hton  dM  cancroïdcs! 

V*»  uisE  AzoTiiiitE  opnciNAi::  AciDt  nitrique;  AiO°,  4110  (Cod..<K). 
^t    Aïolàle  do  poluMï  piilï [  .qqo 

V  AcWe  sulTuriiiuc  D.  1,84,  (BB*  B) ) 

^E.IatroduiK)[  lo  ael  dans  une  eornuc  de  verre;  puis  l'ncid*  Mi 
HBoyen  d'un  limg  lube  nûn  qu'il  ne  mouille   jimb  lus  pami* 
^Bmvm  du  col;  adaptiez  une  allonge  ut  un  récipient  do  verra  iqf 
UvAfi'   dialillui.   Vou)   ubtiendrei  OSO   d'acide    aïoliquc    in^mr^ 
^&  1,50.  Ajoiitei  :  vau  distillôf,   113  (17.5/lAOj;  il  marque  alor^ 

1),  1,43>  Vous  pouvez  séparer  :  U  clilure  à  rroid  parraiolaUd^tra 
g«nl  Q.  S.;  laiïsci  déparer;  décsnlvi;  el  l'avide  suinirique.p 
riislill«lion  sur  aioUtc  de  baryte  1^00  ;  la  produits  azo' 
ir  te  bieliroiualo  de  potuse  I  à  illOÛ.  (Vii]i.  f 


ACIDES  MINÉRAUX.  2G9 

•K  ACIDE  AZOTIQUE  MONOHTDRATé;   ACIDE  AZOTIQUE  FiniANT;  AzO^.HO. 

(God.  fr.). 

Acide  azotique  officinal i  p   i^ 

Acide  sulfurique,  D.  1,84.  (66»  B.) (   "^    ^' ^' 

Distillez  pour  obtenir  un  volume  égal  à  la  moitié  de  Tacidc 
azotique  employé.  D.  1,52.  Il  contient  un  peu  d'acide  sulfurique 
•que  vous  séparerez  par  nouvelle  distillation  sur  1/100  d'azotate 
de  baryte.  Un  courant  d'acide  carbonique  pur  et  sec  entraînera 
l'acide  hypoazotique. 

—  Escharotique  très-douloureux.  Prép.  de  Y  Acide  azotique  ou 
fUtrique  alcooliséf  de  la  Pommade  oxygénée  et  d'un  grand  nom- 
bre de  composés  chimiques.  (Voy.  Limmiade  azotique.) 

ic  ACIDE  CHLORHYDRIQUE  DISSOUS;    ACIDE  CHLORHYDRIQUE  ;    ACIDE    HYDRO- 
CHLORIQUE;    SOLUTION    AQUEUSE    D'ACIDE    CHLORHYDRIQUE;     HCl    -f    Aq. 

(CkkI.  fr.). 

Sel  marin  purifié  et  décrépité  * 3 

Acide  sulftiriquc  pur,  D.  1,84.  (66^»  B.) 3 

Eau-  commune 1 

Introduisez  le  sel  dans  un  matras  communiquant  avec  un  appa- 
reil de  Woulf,*et  disptisé  sur  un  bain  de  sable;  ajoutez  peu  à  peu, 
et  par  un  tube  en  S  adapté  au  matras,  l'acide  étendu  de  la  quan- 
tité d'eau  prescrite;  chauffez  d'abord  modérément;  augmentez  le 
feu  jusqu'à  ce  qu'il  ne  se  dégage  plus  rien.  Le  premier  flacon,  dit 
flacon  laveui*,  ne  doit  contenir  que  très-peu  d'eau;  les  autres  fla- 
cons de  l'appareil  ne  doivent  contenir  de  l'eau  qu'aux  deux  tiers 
de  leur  capacité;  les  tubes  de  dégagement  doivent  affleurer  la 
surface  de  l'eau  dans  les  flacons  ;  tous  les  flacons,  excepté  le  flacon 
laveur,  doivent  être  refroidis.  Il  doit  offrir  la  D.  1,17  (21*  B)  et 
conlient  alors  36,36/100  d'acide  réel.  (Soc.  de  Ph.) 

—  Caustique  substitutif.  —  Prép.  du  Chlorej  etc.  Entre  dans 
«les  Collutoires  et  des  Gargarismes  détersifSy  dans  des  Potions 
antidyspeptiques f  etc. 

iK   ACIDE  CHLORHYDRIQUE  PURIFIÉ  (F.   H.  M). 

Acide  chlorhydrique  du  commerce Q.  V. 

Ajoutez  : 

Bioxyde  de  manganèse Q*  S. 

Pour  obtenir  un  léger  dégagement  de  chlore  libre  qui  fait  pas- 
ser l'acide  sulfureux  à  l'état  d'acide  sulfurique  ;  ajoutez  : 

Protochlorure  de  fer Q.  S. 

Pour  fixer  le  chlore  à  l'état  de  perchlorure  ;  ajoutez  : 

Chlorure  de  baryum Q. 


S. 


i 


ifO  ni'BÈnAXTS,  YÉSICA!ITS,  caustiûces. 

Pour  fixer  l'aride  sulfuriquc;  ajoutez  : 

Sulfure  (le  haryuiu  . . . .' ■    Q.  S. 

Pour  lîx«T  11'  rlilonire  «rarseuic  à  Tétat  de  sulfure. 

F.  cliaufTcr  oi  recueillez  le  gaz  dans  rappareil  de  Woulf  doi 
les  nacuiis  coiilieiidront  de  Teau  distillée. 

—  11  est  |ilus  sini|ile  de  préparer  Tacide  clilorliydrique  pur  p 
le  pmcédé  «lu  r^>d.  fr.  en  traitant  le  sel  marin  purifié  et  décrépi 
par  un  mélau^'c  d'acide  sulfuriquc  pur  et  d'eau  distillée. 

-k  E.VU  RÉGALE. 

Acide  azotique  D.  i,3i.  (35«  B.) 1 

.\cide  clilorliydrique  D.  1,17.  (if  «.) 3 

Mêlez  dans  un  flacon  à  rémeri  en  verre  jaune  qui   doit  reï 
ouvert  pendant  quelques  jours. 
{  —  L'acide  azotique  D.  1,-12  mêlé  avec  1/4  de  son  poids  d'c 

distillée  donr.e  l'acide  azotique  D.  i,3à. 

—  Piép.  du  Chlorure  dCor,  du  Chlorure  d'or  et  de  itodium,  e 

*  ACIDE  chroxique;  Cr03  iCod.  fr.j. 

Bichromate  de  potasse  cristallisé 1 

Eau  connuune 10 

Acide  sulfmiquc  D.  i,8t.  lOfi'  11. ) 20 

F,  dissoudre  le  sel  dans  Teau  rliaudc;  veiscz  Tacidi;  peu  àp< 
agitez;  laissez  refroidir.  Après  2t  h.  décantez;  f.  é^joutcr  les  ci 
taux,  d*acide  chromique  dans  un  entonnoir  sur  des  fragments 
verre;  faites-les  sécher  sur  une  brique  dans  Téluvc  à  environ  -f-  S 

Rendement  :  65/100  de  bichromate  de  potasse. 

Pré]),  de  la  Solution  officinale  dacide  chromique. 

—  Escharotique  en  solution  concentrée.  —  Destruction  i 
végétations  vulvaires,  prépuciales.  (Voy.  ci-après  Solution  off 
nale  dac.  chromique;  Sabine.) 

-k  SOLUTION  OFFICINALE  d'acide  chuoxiqce  ^Cod.  fr.;  II.  p.;  Soc.  de  PI 

Acide  chromique  cristallisé (    „^    ^  f 

•p      j-  *-iic  ?   art    P.  il. 

Eau  distillée ) 

F.  dissoudre;  D.  1.47  (40°  B)  à  +  15». 

—  Végétations  rebelles  ;  épithélioma  du  col  utérin  (Verneui 
Substitutif  en  applications  légères  pour  modifier  les  ulcératic 
buccales.  (Voy.  Sabine.) 

iK  .\CU)B  ACÉTiaUE  CRISTALLISABLE ;  ACIDE  ACÉTIQUE  PUR;   ACIDE  AGETIC 
GLACIAL;  ACIDE  ACbTiUUE;  C*H»05,H0.  (Cod.  fr.). 

Acétate  de  soude  cristallisé 125 

Acide  sulfurique  D.  \  M-  ^^'  ^^-^ ^ 


ALCALIS  CAUSTIQUES.    .  271 

F.  sécher  Tacétate  de  soude  au  bain  de  sable  ;  pulvérisez-le  dès 
4pi*i\  est  refroidi;  introduisez-le  dans  une  cornue  tubulée  munie 
d'une  allonge  et  d*un  ballon  récipient  plongé  dans  l'eau  froide; 
versez  Tacide  sulfurique  en  une  seule  fois  par  la  tubulure;  bou- 
chez celle-ci  ;  le  mélange  s'échauffe  et  une  notable  quantité  d*acide 
Jicétique  distille  immédiatement;  lorsque  le  dégagement  spontané 
■commence  à  se  ralentir,  chauffez  doucement  la  cornue  jusqu'à  ce 
<fue  la  quantité  de  produit  distillé  s'élève  à  36  environ.  Rectifiez 
ce  produit  par  une  nouvelle  distillation  sur  40  d'acétate  de  soude 
desséché.  II  aura  la  D.  1,063  (8S5  B).  à  +  20^ 

—  Vous  pouvez  remplacer  l'acétate  de  soude  par  l'acétate  de 
jplomb  cristallisé  |3  pour  1  d'acide  sulfurique). 

—  Rubéfiant,  caustique  ;  employé  pour  détruire  les  verrues. 
Sert  à  garnir  les  flacons  de  poche  ;  on  en  humecte  alors  des 

cristaux  de  sulfate  de  potasse,  c'est  ce  qu'on  appelle  Flacons  de 
sel  anglais;  ses  vapeurs  stimulent  vivement  la  pitui taire  et  peu- 
vent 8er\'ir  à  ranimer  les  sujets  tombés  en  syncope.  (Voy.  Vinaigre 
4tnglais;  Anticancéreux.) 

^   VINAIGRE  RADICAL  (Co4.  fr.)- 

Acétate  de  cuivre  cristallisé Q.  V. 

Distillez  dans  une  cornue  de  grès  munie  d'une  allonge  et  d'un 
récipient  refroidi  sui*monté  d'un  long  tube,  jusquà  ce  qu'il  ne  se 
dégage  plus  rien;  purifiez  le  produit  coloré  «en  vert,  par  une  nou- 
velle distillation  au  bain  de  sable  dans  une  cornue  de  verre.  L'acide 
le  plus  concentré  passe  à  la  fin  de  la  distillation. 

—  Le  vinaigre  radical  diffère  de  l'acide  acétique  cristallisable 

par  une  petite  quantité  d'acétone  qu'il  tient  en  dissolution  et  qui 

lui  donne  un  parfump  artieulier  ;  il  a  les  mêmes  usages.  (Voy.  o- 

dessus.) 

§  3.  —  Alcalis  caustiques. 

^  CHAUX  VIVB;  CaO  (Cod.  fr.). 

Marbre  blanc Q.  S. 

Calcinez  au  rouge  vif  dans  un  fourneau  à  réverbère  jusqu'à  dé- 
composition complète. 

Prép.  de  la  Potasse  caustique,  de  la  Lessive  des  savonniers,  de  la 
Poudre  de  Vienne,  etc. 

—  La  chaux  vive  commune  offre  un  moyen  commode  et  écono- 
mique de  donner  des  bains  de  vapeur  sans  déranger  les  malades. 

Les  couvertures  étant  soulevées  au  moyen  d'un  cerceau,  intro- 
duisez dans  le  lit  un  vase  en  grès,  ou  mieux,  une  marmite  en 
cuivre  ou  en  fonte  contenant  environ  2  kilog.  de  cUaoK  nvn^  çôw- 
eaMsàe,  versez  peu  à  peu  sur  cette  chaux  envirou  \  \vV.v<i  ^Q^ 


L 


•ili,  l;ri;KFJAXTS,  VÈSICANTS,  CAlîSTIQl'ES. 

cliaii(l<%  fHi  rnii'iix,  «riiiiiisp  aroinalique.  II  se  produira  d'abondaal» 
vaiM^urs .' 

—  Il  faut  >«'  ^Mnlrr  il'rnvoloppcr  les  fragments  de  choux  dansdei 
lin<?es  iiiniiillrs.  )Miur  ilr^a^er  des  vapeurs  chaudes  dans  le  litàei 
malades  :  la  rliah>ur  ilrpi^^ée  par  la  chaux  est  assez  intense  pou 
i{W'  h's  lin^o.s  |irt>iiiieiit  fi-u. 

)f   l'OTASSE  CACSTIUI'R  A    LA  CHAUX;    POTASSE;    PROTOXTDE  DB    POTASSm 
IIYDIIATÉ;   l'IEItllE  A  CAUTÈRE;   KO.HO  (Cod.  ff.). 

r.arbiinat('  do  polassf  (soi  de  tarlre) 2 

Ciliuux  vi  vo 1 

Eau  coiiiiiiuiic 25 

Dôlayr/  la  chaux  dans  5  d*eau  ;  f.  dissoudre  la  potasse  dans  le 
resli'  de  Toau;  ï.  huuillir  dans  une  chaudière  de  fer  la  dissolution 
de  potasse;  ajoutez  l'eau  do  chaux  peu  à  peu  sans  interrompre 
réhullilion  ;  uiaiuleuoz  Tébullition  1/i  h.;  remplacez  Fcau  évapo- 
rée. Lorsqu'une  parlie  du  la  liqueur  filtrée  ne  donne  pas  de  pié- 
cipité  par  Fcau  de  chaux,  versez  toute  la  masse  sur  une  toiie; 
lavez  le  dé|i(U  avec  â  uu  3  d'eau  chaude;  réunissez  les  liqueurs 
claires:  f.  évaporer  rapidement  jusqu'à  fusion  ignée  dans  une 
bassine  d'argeut  et  coulez  en  plaques,  en  cylindres  ou  en  pastilles. 

Prép.  do  la  Poudre  île  Vienne,  de  la  Potasse  à  l*alcool,  etc. 

—  Escharoliquc  fluidifiant,  substitutif  employé  sous  forme  de 
pastilles  ou  de  fragmqnls  pour  ouvrir  les  abcès,  les  lipomes,  dé- 
truire les  tumeurs  cancéreuses,  etc.;  a  l'inconvénient  de  se  liquéfier 
et  de  produire  une  cscharc  mal  limitée.  Une  couche  de  ouate 
superposée  atténue  cet  inconvénient.  (Bonnet,  de  Lyon.) 

—  La  cautérisation  superficielle  déterminée  par  le  simple  con- 
tact d'un  morceau  de  potasse  mouillé,  suffit  souvent  pour  aiTôter 
le  développement  des  nœvi  mateniil  (Vclpeau.) 

iç.    POTASSE  CAUSTIQUE  ;  HYDRATE  DE  POTASSE  IMPUR  ;  POTASSE  A  LA 
CHAUX;  PIERRE  A  CAUTÈRE  (F.  II.  M.). 

Carbonate  de  potasse  purifié -4 

Chaux  vive 3 

Eau  commune 40 

F.  dissoudre  le  carbonate  de  potasse  dans  30  d'eau  à  l'ébullition; 
éteignez  et  délayez  la  chaux  avec  10  d'eau  ;  versez  peu  à  peu  le 
lait  de  chaux  dans  la  solution  bouillante  de  carbonate  de  potasse; 
soutenez  l'ébullition  jusqu'à  ce  qu'une  partie  du  liquide,  iiltrée 
après  avoir  été  étendue  de  son  volume  d'eau  distillée,  ne  fasse 
plus  d'effervescence  par  un  excès  d'acide  chlorhydrique  :  retires 
le  feu  ;  couvrez  la  chaudière  ;  laissez  déposer  ;  décantez  la  liqueur 
claire  au  moyen  d'un  siphon;  i.  évaporw  ol  %rA\\vV  t«\]L\l;).w%  une 


POTASSE,  SOUDE,  POUDRE  DE  VIENNE.  tl'A 

bassine  d*argcnt;  f.  fondre;  coulez  sur  une  lame  (Kitr^i^ont  on  «II* 
fer-blanc  ou  dans  une  lingotière!  RendcmeiU  50/100  <Ie  carbuiiaU; 
de  potasse  employé. 

i<  POTASSE  pure;  potasse  a   l'alcool  (C()<I.   fr.). 

Potasse  caustique  à  la  chaux Q.  V. 

Alcool  à  90' Q.  S. 

F.  dissoudre  la  potasse  dans  son  poids  (Kalcool  à  rai»ri  <le  Tair; 
après i8  h.  décantez;  lavez  2  fois  le  rôsidu  avec  la  uirino  quantit*' 
d'alcool  et  décantez;  réunissez  les  solutions;  laissez  di'poscr;  dé- 
eanlcz;  distillez  dans  une  cornue  de  verre  jusqu'à  inoiti»'»;  f.  éva- 
porer à  grand  feu  dans  une  bassine  d'arjçcnt;  onhjvoz  IYmmiuh^  noire 
qui  apparaît  vers  la  fin  de  révaporation  ;  lorsque  la  malien;  sera 
en  fusion  tranquille,  coulez  sur  des  plais  d'argent. 

—  Réactif;  n'offre  aucun  avantage  sur  la  pierre  à  cautère  connue 
cscharotique. 

-k  SOUDE  CAUSTIQUE  LIQUIDE  ;   SOUDE  ;  PROTOWDF:  DE  SODIUM  HYDRATÉ  ; 

LESSIVE  DES  SAVONNIERS;  NaO.llO  (Cod.  fr.;  Soc.  (le  Ph.). 

Carbonate  de  soude  cristallisé 5 

Chaux  vive 2 

Eau 30 

Opérez  comme  pour  préparer  la  potasse  caustique  à  la  chaux; 
f.  évaporer  jusqu'à  ce  que  la  dissolution  refroidie  marque  D  1,33 
(36*  B.).  Prép.  des  savons;  du  Savon  médicinal. 

—  La  Soude  pure,  employée  comme  réactif,  pont  être  obtenue 
économiquement  en  brûlant  du  sodium  métalli([ue  à  l'air  libre 
dans  un  vase  d'argent. 

4r  POUDRE  DE  VIENNE;  CAUSTIQUE  DE  VIENNE  (II.   V.). 

Potasse  caustique .    ^^     p   g 

Chaux  vive S 

Pulvérisez  séparément;  Mêlez. 

—  Escharotique  fluidifiant,  substitutif  très-usité.  Destruction  des 
issus  anormaux,  des  nsevi;  ouverture  des  abcès,  des  lipomes! 

—  Pour  employer  la  poudre  de  Vienne,  il  faut  en  délayer  la  Q.  V. 
dans  un  peu  d'alcool  pour  en  faire  une  pâte  ferme  dont  on  appli- 
que une  couche  de  1  à  2  millim.  d'épaisseur  et  dont  on  tâche  de 
limiter  l'action  au  moyen  d'un  morceau  de  sparadrap  percé  d'un 
orifice  selon  la  dimension  présumée  de  l'eschare  à  produire,  miiis 
le  diamètre  de  l'eschare  dépasse  toujours  (le  1  à  3  millim.  l'espace 
couvert  de  pâte  caustique.  L'action  est  terminée  au  bout  de  8  à 
15  m.  À  défaut  d'alcool  il  n'y  a  pus  grand  inconvénient  à  déka^jeT 


^^B  la  pondre  ôe  Vienne  ilans  un  liqaîile  alcooliqu?  quelconque 
^^K^mtmc  dans  l'eau. 

I 


nuDËFiANTS,  TËSTCutn,  CÀnsnauES, 


IINNE  (Hnl.  [T.;  F.  H.  H.). 
Pola^»c  caustiqac  Â  la  chaux 5  grani. 


Pi 
^^  doul 


Cliaul  ïive 6    — 

Puhérisez  successivement  les  ileux  siibslnnccs  dons  un  raorticr 
IbrchaulTé;  m.  {Voï.  ci-deinva  Poudre  de  Vienne  H.  P.), 

CAUSTIOUg  DE  VIENNX  ITiDOLOne  (Pil!lllBni!l). 

Poudre  do  Vienne i 

Clilorliydrate  de  uiorphinc  pulv 1 

Alcool  ou  eaudislillëe Q.  S. 

fiire  une  pitc.  —  L'application  de  ce  caustique  n'est  pM 
douloureuse  ? 

1^  CAUsnaiIE  FONOD  DE  f 

(Cod.  rr.: 

Potage  à  la  ebnux S 

vive  pulv - ■ 1 

F.  fundi'o  la  potasse  dans  une  cuiller  en  fer;  Bjoulei  la  (^huis 
des  lulMS  tic  ptomb  de  la  longueur  et  du  dia 
itrfl  voulus,  fermés  d'un  bout  par  la  pression  d'une  Tarte  pine 
dressés  dans  du  sable  pour  présontcr  leur  orillce  libre. 
Dis  <iuR  le  caustique  est  refroidi,  plongcx  les  deux  bonis  il 
tubrs  Jans  de  In  t'utta-percha  ou  de  la  cire  h  cacheter  foi^dna; 
UisBei  refroidir;  ou  bien  coulei  le  caustique  dans  une  liiigotllri' 
poiU'  obtenir  des  cylindres  que  vous  plongerez  dans  un  bain  dC 
gdlta-perclia  ou  de  cire  à  cactieler  afin  de  les  pr^rver  du  oonlatt: 
de  Pair,  ou  bien  encore  que  youa  comrrire»  d'un  vernis  Rm 
d'une  dissolution  ilcgutla-percha  dans  lesulfuro  de  cariiooe! 

CooiGi-vez  dans  des  tubes  de  verres  remplis  avec  do  la  chaux  tCts  - 
,  llv-  et  bien  bouchés. 

;'Oo  proBcrit  aussi  3  de  potasse  pour  1  do  chaux.  Les  tubet  Ml 
-  exilerai  G  à  S  uiillim.  de  diamare  et  H  à  9)  rL'ntim.  dp  bMH 

.Pour  t'iisage,  gralleE  la  cire  à  cacheter  ou  le  vernis  pour  inetn 
'  ilîque  A  décDUverl. 
Ces  tubes  sont  commodes  pour  cauiéris 
'~)pbi£ei,  le  col  de  t'ulérus  ulcéré,  etc.  t 
A  un  CADSTUIUE  (Pollial. 

Potasse  caustique  pulï 

Savon  médicinal  sec 

Cliain  étcinle  puly, -^^^^^^^^^^^ 
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• 

_.  H*;  feile»  une  poudre  fine  ;  conservez  à  Tabri  de  Tair.  —  Délayez 
■fW  Q.  S.  d'alcool  pour  faire  une  pâte  au  moment  de  l'emploi. 

—  pestruction  des  ncevi  matemif  des  verrues.  La  durée  de 
Tapplication  est  d'environ  5  minutes.  Remplace  très-bien  la  pâle 
le  Vienne  ;  l'eschare  est  mieux  limitée  ! 

iK    PATE  CAUSTIQUE. 

Chaux  vive  pulv i  ^   ^ 

Savon  blanc  pulv j   ""'    *'  *" 

M*  —  Cautérisation  superficielle  des  nœvi  matemi.  —  Appli- 
cation au  moyen  d'un  morceau  de  sparadrap  pendant  plusieurs 


BOUGIES  CAUSTIQUES  A  LA  POTASSE  (Bonnafont). 

Silicate  de  potasse  D.1,32  (35*B.) 30  gram. 

Potasse  caustique • 0,1  à    1    — 

Extrait  d'opium 0,5  à    2    — 

^•dissoudre  la  potasse  et  l'extrait  dans  le  silicate;  trempez  dans 
*®|te  solution  des  bougies  du  volume  voulu  ;  laissez-les  sécher  à 
"Mr  libre,  la  pointe  en  bas,  pendant  10  m.  environ. 
I  —  Cautérisation  superficielle  de  l'urèthre  ou  de  la  trompe  d'Eus- 
Jjche,  dans  les  cas  d'écoulements  ou  de  catarrhes  chroniques.  — 
Cw  bougies  doivent  être  employées  peu  de  temps  après  leur  pré- 
paratûm. 

-k   CAUSTIQUE  A  LA  POTASSE  ET  A  LA  GUTTA-PERCHA. 

^p.  comme  le  Caustique  au  chlorure  de  zinc  et  à  la  gutta- 

*  POinUDE  AMMONIACALE  ;  POMMADE  DE  GONDRET  (Cod.  ff.;  H.  P.;  F.  H.  M.; 

Soc.  de  Ph.). 

Suif  de  mouton  {Ovis  aries) 1 

Axonge  {Sus  scrofa) , .     1 

Ammoniaque  liquide  D.  0,92 2 

'.  fondre  le  suif  et  Taxonge  au  B.  M.  à  +  50**  environ  dans  un 
flacon  à  large  ouverture  muni  d'un  bouchon  à  Témeri  ;  lorsque  le 
jJ^^Mmge  sera  presque  refroidi,  ajoutez  l'ammoniaque  ;  bouchez  le 
flacon;  agitez  vivement;  plongez  de  temps  en  temps  le  flacon  dans 
Teau  froide  pour  accélérer  le  refroidissement.  —  Rubéfiant  après 
♦  ou  5  minutes  d'application;  vésicant  après  8  ou  10  minutes; 
«charotique  après  15  ou  20  minutes. 

—  Gondret  avait  institué,  au  moyen  de  ce  révulsif,  dont  W  îaVawl 
dtt  ^phcations  successives  sur  le  front  et  sur  le  cuir  che\e\u,  Mtv 
'  fnitement  empirique  de  J'amaurose. 

t   ■     . 


HDBËFUNTS,  VÉSIGAHTS,  CiDSTrOUES. 

-  Des  rondelles  de  linge  ou  d'agaric  superpoEâct,    imt 
Timon laqiiF,  cl  maïnliriJuus  sur  la  penu  nu  moyen  d'une  lame  ll« 
re  ou  (l'uiip  pièce  de  oioiioaie  produisent  les  iiitVnes  effets  ! 


g  4.  —  Àasiale  i'argfit. 


(Cod.  Tr.). 


■;  AïO,Ai 


Argent  purifié 50 

Acide  aintlqiie  0.  1.43  (4^°  B) 09 

Bail  distillée '...    31 

H.;  f.  rËagir  en  ehaulTant  dauccment  sous  uun  ehemlnée  lirunl 
Ami;  aprËs  dÏBEolutton  complèti;  de  l'argent,  Inissfz  cnttvliltdF 
k^r  leFroidissBinenl,  décantez  ;  f.  évaporer  l'pau-mfcre  i  moiliit^ 
r-Iaisnez  cristalliser  de  nouveau;  réuniEsez  let  FriBlniix  sur  nn  e»i 
[■.tonnoir;  lavei-lcs  avoe  un  peu  d'eau  disliUée;  laigsci-les  Bidierj 
l'air  libre. 

On  peut  préparer  l'aïntatp  d'argent  avec  l'allii 
traîk-i  r.el  rilliagr!  comme  il  est  dil  ci-deuus;  lavez  le  sel  avec 
peu  d'»cidc  nzoliciue;   ruilus-le  disiaudrc  dans  ]'«au  distillée,  et 
cristalliser  de  nouveau  après  évaporution  par  la  chaleur. 
■  aleur  d'une  lampe  à  oluool ,  qui  aufTit  pour 
de  cuivre,  ne  décompose  pas  l'azolale  d'argent.  Voua 
:,  évaporer  à  siccitc  la  solution  azotique  d'urfenl  m 
u  un  creuset  de  porcelaine,  calciner  h  l'aide  d'uiia  11 
ool  ol  reprendre  par  de  Teau  distillée  qui  dissoul  l'is 
geiit  et  laisse  le  cuivre  i  r^étït  d'uxyde  insoluble. 

a  solution  à  S  centigram.  pour  100  gram.  d'eau  est  M 
I  ;  elle  devient  cathérélique  et  caustique  à  mesure  que  I(  pn- 
du  set  est  BURuientée  dans  la  solutinn. 
ti  solution  à  1/6  ou  1/10  est  employée  en  injection 
«  Euttititutive  dans  l'épaisseur  des  tumeurs  indolonlei;  3 
'te  ordinairemenL   un  petit   nbcÈs:  doses  :  25      '"' 
a.  La  Solution  Mlurée  de  tel  maria  employée 
tniques  produit  des  efTets  analogues  [Luion.j 

*  laotAts  D'AiiaiN-r  cnieiAi.u^li  (F.  Il,  M.)      . 

*  itgeti  pur. 100 

Acide  aiOliqu«  0. 1.381  (40*  B) 151 

Eau  rtistilléc 48 

Qpérti  comme  prescrit  te  God.  tr.  Hcndcment  :  151'â  15S  p 
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iç   AZOTATE  d'argent  CRISTALLISÉ   (Pli.  Î^Cmi.). 

Argent  pur 3 

Acide  azotique'  pur 8 

F.  dissoudre,  f.  évaporer  et  chauffer  jusqu'à  la  fusion  dans  une 
capsule  de  porcelaine;  laissez  refroidir;  ajoutez  : 

Eau  distillée 10 

F.  dissoudre  ;  filtrez  ;  f.  cristalliser. 

:*r  AZOTATE  d'argent  fondu;  pierre  infernale  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 
Azotate  d'argent  cristallisé Q.  V. 

F.  fondre  dans  un  creuset  d'argent  ou  do  platine  ;  maintenez  en 
fusion  pendant  quelques  instants;  coulez  dans  une  lingotière 
graissée  et  chauffée. 

—  Si  on  coule  le  sel  aussitôt  qu'il  est  entré  en  fusion  les  cylindres 
sont  d'un  gris  clair,  mais  ils  sont  très-fragiles  ;  chauffé  quelques 
instants,  le  sel  brunit  par  suite  d'une  réduction  partielle,  mais  les 
cylindres  sont  plus  consistants.  Rendement  :  95/100.  (F.  H.  M.) 

—  Trempez  les  cylindres  refroidis  dans  une  solution  de  gutta- 
percha  dans  le  sulfure  de  carbone  et  faites-les  sécher;  ils  restent 
alors  couverts  d'un  vernis  qui  permet  de  les  manier  et  de  les  tailler 
commodément  ! 

—  Cathérétique,  caustique,  selon  la  durée  de  l'application.  Fait 
partie  de  la  trousse  du  chirurgien. 

—  Les  taches  d'un  noir  violet  produites  sur  l'épiderme  par 
l'azotate  d'argent  sont  enlevées  par  de  l'iodurc  -  de  potassium  et 
de  l'ammoniaque  liquide.  Frottez  pendant  quelques  instants  avec 
un  cristal  d'iodure  de  potassium  la  tache  humectée,  puis  lavez-la 
avec  l'eau  ammoniacale  et  'enlin  avec  l'eau  pure. 

—  L'hyposulfite  de  soude  est  encore  plus  efficace  que  l'iodurc  de 
potassium.  L'iodocyanure  de  potassium  en  solution  iodurée  et  le 
cyanure  de  potassium  peuvent  être  employés  avec  succès,  mais 
ils  sont  toxiques. 

*  crayons  d'azotatès  d'argent  et  de  potasse  (H.  p.). 

Azotate  d'argent  cristallisé 2 

Azotate  de  potasse 1 

F.  fondre  ensemble  les  deux  sels  dans  une  capsule  de  porcelaine; 
coulez  dans  une  lingotière. 

—  Ces  crayons  caustiques,  un  peu  moins  actifs  que  les  crayons 
d*azotate  d'argent  pur,  sont  d'un  excellent  usage  ! 

—  La  Ph.  germ.  prescrit  pour  les  crayons  d'azotate  d'argent 
fondu  mitigé,  les  proportions  suivantes  :  azotate  d'argent  cristallisé, 
1,  azotate  de  potasse,  2. 

AMIOL.  \^ 
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AxotBle  d'argent  rrislallisé ,     5  dâcigrsm.  â    3  gram. 

Kau  distillée 100  gram. 

F.  diSEotidi'e. 

—  Affeclions  chroniiiues  du  pharynx  et  du  larynx,  coryias  chro- 
,  angioea  diphlhérilïqaee.  —  Doses  :  varinblea  selon   let 

idieatîons;  t.  respirer  le  liquide  pulv.  au  moyen  de  l'appafcït' 
'  '  "■  "  ■  l  de  préaen'cr  la  face  du  malade  par  i" 
IB  liuilcuaes  ifu  un  masque. 
— Laaotutioii  d'aculate  d'argcnl  à  1/100  est  employée  enloUo 
a  cqppliCHlions  pour  la  guérison  de  l'orchite  blennorrhagiqua,  du 
iri,  des  ptile^muns. 

tOTIOS  llATHKRKTJOUfiiCidIoriw). 

JiZCitalB  d'argent  cristalliïii i  dteigriim. 

distillée 100  gram. 

F.  dissoudre.  —  Pour  tuuchor  la  muqueuse  iln  gland  el  du  prt- 
\a  dans  les  cas  de  lialano-postbite  ;  la-dose  d'azotate  à'ui 
it  être  portée  jusqu'à  I  gram.  ! 

VOMMADE  A  L'A/OTATE    D'AHOENT  (JoLlKrll.  , 

Aïonge 31 

Aïolate  d'argenl i,  8  ou    W 

-  Tumeurs  blanches;  hjdarthroses  ;  érjaipftic,  phlogmonSi  ■ 
-  Doses  ;  1  à  2  gram,  en  frictions, 

-  Cette  pommade,  éminemment  eaustiquc,  agit  comma  révubtf 
EOmme  subsliiutir. 

d'azotate  d'aiuient  (F.  II.  M.).  ' 

AïOtale  d'argent  cristallisé 2  décigrara. 

Axonge 15  gram. 

i   H.  —  Caustique.  Augmente:  ou  diminuez  la  dose  d'azotate  d'ir- 
don  les  indications. 
A  PuuunK  GAiisTiguJi  coKThE  t'oTonna^E  (Bonnifoni). 

>t«|g  d'argent  fondu I 

= J   aa.    P.  g- 

■  Lycopode  (Lycopodium  clavatum] \ 

Puh.;  mâlei  dans  un  llacoii  noir.  — Caustique  substilulif. 
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rt.     H 

çtilB  8  5.  —  Iode. 

:i^£ALCOQLé  d'iode;  teinture  d'iode  (Cod.  fr.). 

rzasôl        !?*'• ^ 

sefecl       ^^Ià90» 12 

'^PPtf      ^'  ^^ssoudre,  filtrez.  Ce  médicament  s'altère  avec  le  temps, 
e  par  I      ^  F.  H.  M.  ne  prescrit  pas  de  filtrer.  Rendement  100/100. 

^  Irritant  substitutif  :  applications  le  long  du  trajet  des  veines 
^  î<HkM  Aoâammées  dans  les  cas  de  phlébites,  sur  les  plaies  atteintes  de 
*^^  pourriture  d'hôpital,  sur  les  callosités  des  vieux  ulcères;   badi- 
Jfionnages  sur  Térysipèle,  sur  les  articulations  atteintes  d'hydar- 
^i^rosef  sur  Tabdomen  dans  les  cas  d*a^cite,  sur  le  thorax  contre  la 
Pbtbisie  commençante,  sur  le  front  contre  la  photophobie,  sur  le 
^/.     Col  utérin  ulcéré,  et  sur  toute  la  suiface  vaginale  contre  la  vagi- 
^ie.  Injections  h3npodermiques  dans  le  parenchyme  des  tumeurs  : 
goitres,  adénites,  kystes,  tumeurs  malignes,  etc.;  doses  :  25  cen- 
tigram.  à  5  gram.  (Luton.),  etc.  !  (Voy.  Injections  iodées.) 

INJECTION  IODÉE  (Velpeau  ;  H.  P.). 

Teinture  d'iode 1 

Eau  tiède ^ 2 

M.;  filtrez. 

—  £n  injection  après  la  ponction ,  pour  la  cure  de  l'hydrocèle, 
de  Tascite,  de  kystes  ovariques. 

On  a  employé  aussi  le  même  mélange  non  filtré  ;  alors  une  par- 
tie de  Viode  précipité  par  Teau  reste  en  suspension  et  augmente 
beaucoup  Tirritatioa  substitutive. 

—  Quand  on  filtre,  on  perdi  inutilement  les  7/10"  de  l'iode  qui 
restent  indissous.  Les  proportions  suivantes  fournissent  une  solu- 
tion transparente,  qui  n'a  pas  besoin  d'être  filtrée,  et  qui  est 
saturée  d'iode  (Falières.)  : 

Teinture  d'iode 3 

Alcool  à  90" 7 

Eau  tiède 20 

SOLUTÉ  lODURÉ  CAUSTIQUE  (Lugol  ;  H.  P.). 

lodure  de  potassium /     „^       a 

Iode \    *"•      ^ 

Eau  distillée 2 

F.  dissoudre.  —  Caustique  substitutif;  ulcères  scrofuleux  ;  lupus 
pBpnio-érjrtbémateux. 
—  Touc/t  naïades  au  moyen  d'un  pâticcau 


I 

I 


sau             P.L-B 

FUSTS,    TÉSICtNlS,   CAUSTT8LËS. 

^^^^1 

TinN  lODUHÉi  HUB! 

ITHSTE  (H.    P.). 

lodam  de  polas 

_  —    Révulsif  fu 
d'ioitel 

badigeon  nage    e 

ur  la   peau  comn 

ne   l'alcooU 

[oduro  de  nous 

ium 

...       I 

l'iode  part, 
causu  trop  de  douluui'.  Cette  salutioti  plus  ou  mains  étendue  d'em 
selon  riiidicatlon  sert  au  pansement  des  ulcères  de  maaraû^ 
uature,  en  injecLion  dans  les  plaies  fislulenaes  résultant  de  -"-^ 
DBseuse  !  Elle  ii  été  conseillée  contre  les  piqûres  ou 


ICuibourt;  Cad.  fr,;  F.  H.  1I.(. 


Induré  de  potassium ( 

Alccool 

Eau  distillée 

F,  disaoudrc;  m.  —  Subelitutif;  pinceau  imbibé  pour  toi 
les  parties  mnladea  :  ulcères  aloniques,  putrides,  lupu»!  ' 
3D0  grain,  en  injection  duns  la  timiquo  vaginale,  dons  li 
toino  ou  dans  In  plèvre  après  la  ponction  de  l'hydrocèle  de  Ti 
ou  del'hifdrolhorax!  Injoe lion  dans  les  hjgroioasl 

HIECTIUX  DÉTII19IVE    (Mullei). 


F.  diiaoudro.  —  Cïstîle  chronique,  —  Doie»  :  100  grua.  p 
'  1  it^jeotion  i  renouveler  chaque  jour  ! 

IKjeeTWH   DËfEHSIÏE  IT   CALUNTE  (Utilllll. 

Alooolé  d'iode • 

lodiira  de  putussium '  aa.       1 

Extrait  de  belladone 
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F.  dissoudre;  filtrez.  —  Cystite  chronique  douloureuse. —  Doses  : 
100  gram.  pour  1  injection  à  renouveler  chaque  jour. 

GLYGÉRÉ  D'IOOURE  DE  POTASSIUM  lODURÉ  (F.  H.  M.). 

[odure  de  potassium 5 

Iode 1 

'  Glycérine 40 

M.  par  trituration   —  Caustique  substitutif! 

GLYGÉRÉ   d'iode  (FoucllOi*). 

Alcoolé  d'iode 2à      i 

Glycérine 15 

.M.  —  Topique  irritant,  substitutif! 

GLYGÉRÉ   d'iode   CAUSTIQUE  (Hebra). 

Iode. 1 

lodiire  de  potassium 1 

Glycérine 2 

F.  dissoudre.  —  Caustique  substitutif.  — Lupus,  ulcères  sanieux. 
—  Toucher  les  parties  malades  au  moyen  d'un  pinceau  trempé  dans 
le  médicament  tous  les  2  ou  3  jours  ! 

GLYGÉRÉ  d'iode  phéniqué  (Maiidl). 

Iode 1 

lodure  de  potassium 2 

Acide  phéniqué 1 

Glycérine 100 

F.  dissoudre.  —  Angine  granuleuse.  —  Toucher  les  parties  ma- 
lades 1  ou  2  fois  par  jour. 

§  0.  —  Acide  arsénieiix. 

A  POUDRE  d'acide  arséxieux  (Cod.  fr.). 

Pulv.  dans  un  mortier  de  porcelaine  ;  passez  au  tamis  de  soie  ; 
si  vous  voulez  la  poudre  trcs-fine,  porphyrisez.  Très- dangereuse  à 
préparer  ;  il  faut  se  garantir  de  la  poussière. 

—  La  poudre  d'ac.  arsénieux  entre  dans  les  poudres  escharotiques 
employées  avec  succès  pour  détruire  dès  leur  début  les  cancroïdes, 
les  ulcérations  de  mauvaise  nature  !  (Voy.  ci-après.) 

PATES  ARSENICALES  ESCHAROTIQUES. 

Les  pâtes  escharotiques  arsenicales  ne  doivent  jamais  être  appli- 
quées sur  de  larges  surfaces  ;  le  principe  actif  absorbé  peut  déter- 
miner des  empoisonnements  mortels.  On  les  étend  en  couche  de 
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1  à  2  millimètres  d'épaisseur  qu'on  recouvre  de  toile  d'anigntel^ 
tout  simplement  de  papier  Joseph  ;  on  laisse  le  tout  en  pliMJ»- 1 
«qu'à  ce  que  l'eschare  tombe  d'ellc-môme  !  3| 

i<  POUDRE  ESCHAROTiQUÊ  ARSENtCAtÉ  t^oRïË  (Frère  Gome  ;  God.  t.). 

Acide  arsénieux  pulv 1    . 

Sulfure  rouge  de  mercure  pulv ,5    * 

Éponge  torréfiée  pulv 2 

M.  —  Celte  poudre  contient  1/8  d'ac.  arsénieux.  —Au  momeoft 
de  vous  en  servir  ajouter  :  eau,  Q.  S.  pour  faire  une  pâte  ! 

iK  POUDRE  ESCHAROTIQUE  ARSENICALE  FAIBLE  (Antolno  DuboU;  God.fr.). 

Acide  arsénieux  pulv 1 

Sulfure  rouge  de  mercure  pulv 16 

Sang-dragon  pulv.  {Calamus  draco) 8 

M.  —  Cette  poudre  contient  1/25  d*ac.  arsénieux.  —  Au  moment 
de  vous  en  servir  ajoutez  :  eau,  Q.  S.  pour  faire  une  pâte  ! 

^  POUDRE  ARSENICALE  MERCURIELLE  (Ph.  BataVO). 

Acide  arsénieux  pulv 1 

Galomel,  précipité  blanc 199 

M.  —  Caustique  substitutif;  darlres  rongeantes.  —  Doses  :  1  &2 
gram.  pour  saupoudrer  les  parties  malades  ! 

'k   POUDRE  DE  SULFURE  JAUNE  D'ARSENIG  (Cod.  fr.). 

Pi'ép.  comme  la  Poudre  âtac,  arsénieux.  Très-dangereuse  à  pré- 
parer. —  Entre  dans  le  Collutoire  de  LanfranCy  dans  quelques  i\Nh 
épilatoires. 

-k  POUDRE  DE  SULFURE  ROUGE  D'ARSENIG  (Cod.  fr.). 

Prép.   comme  la  Poudre  d^ac.  arsénieux.  Très-dangereuse  & 
préparer.  —  Inusité. 

§  7.  —  Oxyde  rouge  de  mercure;  Sels  caustiques  de  mercure* 

k     OXYDE    DE    MERCURE  ;     OXYDE    ROUGE    DE     MERCURE  ;     DEOTOXTDB    DE 
mercure;    BIOXYDE    de    MERCURE;    PRÉCIPITÉ    ROUGE.    Hg.O    (  God.    fr.; 

F.  H.  M.). 

Mercure  pur 4 

Ac.  azotique  à  1,42.  (43'»  B.^ 3 

Eau  distillée 1 

latras  à  for  -«  par  une  douce  el» 

/"  métal  :  "smsmx  dessécher  d' 
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dedégager  des  vapeurs  rutilantes.  La  chaleur  doit  Atrc  assez  éle- 
yét  pour  opérer  la  décomposition  complète  de  l'azoUite  sans  dé- 
composer l'oxyde  de  mercure  ;  on  serait  averti  de  cette  décom- 
l^ition  par  l'apparition  de  globules  métalliques  très-fins  qui  se 
déposeraient  sur  la  paroi  intérieure  du  col  du  ballon. 

La  Ph.  germ.  prescrit  de  faire  digérer  l'oxyde  rouge  provenant 
de  la  calcination  de  Tazotate  de  mercure,  avec  de  l'eau  légère- 
ment alcalinisée  par  la  potasse,  puis  de  le  laver  à  Tcau  distillée 
tiède,  enfin  de  le  sécher  et  de  le  pulvériser. 

—  Cathérétique,  caustique  ;  jamais  employé  à  Tinter.  ;  entre 
dans  beaucoup  de  pommades  ophthalmiqucs  qui  doivent  être 
porphyrisées  avec  le  plus  grand  soin.  (Voy.  Deutoxijde  de  mer- 
cwrepar  voie  humide,  p.  283);  Spéciaux  de  Voculvitique.) 

-k  POUDRE  d'oxyde  ROUGE  DE  MERCURE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  d^ac.  arsénieux.  Très-dangereuse  à 
]>réparer.  (Voy.  Spéciaux  de  Voculistique.) 

iK   DEUTOXYDE  DE  MERCURE  PAR  VOIE  HUMIDE  (Ph.  germ.). 

D'une  part  : 

Bichlorure  de  mercure 1 

Eau  distillée  bouillante 6 

F.  dissoudre  ;  d'autre  part  : 

Soude  caustique. .'. 1 

Eau  distillée  bouillante 0 

F.  dissoudre  ;  mêlez  les  deux  solutions  ;  la\^z  le  précipité  à 
Feau  chaude  sur  un  filtre  ;  f.  sécher  à  une  douce  chaleur. 

—  Le  deutoxyde  précipité  par  voie  humide,  naturellement 
divisé  en  poudre  impalpable,  est  beaucoup  plus  actif  que  celui 
qui  provient  de  la  calcination  de  l'azotate  de  mercure  ;  il  devrait 
être  préféré  pour  la  préparation  des  Pommades  ophtJialmiques. 
(Voy.  Spéciaux  de  Voculistique.) 

iK  EAU  PHAGÉDÉNIftUE  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Bichlorure  de  mercure 1 

Eau  de  chaux 400 

F.  dissoudre  le  bichlorure  de  mercure  dans  5  d'eau  distillée 
chaude  ;  m.  ;  agitez.  Il  se  forme  un  précipité  jaune  de  bioxyde  de 
mercure.  —  Léger  cathérétique  employé  pour  laver  les  ulcères 
Ténériens,  les  syphilides  humides,  etc.  !  Avant  de  vous  en  servir, 
agitez  pour  mettre  le  précipité  en  suspension. 
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■k    E.\V  PHAOEDÉMttUB  (Sx.  de  Th.). 

Biclilonire  de  mercure 

Eau  diitlllée 

Eau  de  iJiauK 

Prip.  cnnime  ci-dessua,  — Un  peu  plus  activer  iinn  FEau  phi 
pigédénique  du  Cod.  Tr. 

A  WuRRE  CAUSTIQUE  (PIciurli), 

Oïjde  roupe  de  mercure,  précipité  rouge j  . 

Alunïnlcin^ '. j   "" 

Sabine  pulï.  {Juniperits  Sabinnj iS 

S.  -~  Dwtrtictiun  dos  iiigÉlaliona.  —  Applicalions  JDiirnnllèrf 
l(Voy.  Sabine.] 


*  nouoib;  UTUÉnÉTtnuEs  t 


i  Mvet.  v. 


0K6\x:n  BRIIH  DE  I^RHET  (Coii.  fr.)  F.  U.  U.). 

Onguent  biuilicum 15 

Bimcydo  de  morciu'e 1 

H.  sur  lo  porptifre.  — Cathérélique;   pansement  dci 
HtyphUiliipes  an  lierpÉtiques.  [Voy.  Pommade  iToxgile  ronge 


■e.) 


E  |Cih1.  fr.). 


>mnip  4u  Paudre  d'ae.  anmienx.  TrJi»-dangeHU*o 
—  Etiln'  (luiiB  quelqucB  composi^  escliaroliquos,  dU 
■  '  dea  Pommades  ophthalmîques. 

-  Le  liicliluniiT  de  mercure  est  la  meilleur  cmstique  i  en 
fcr  pour  l;i  dcblructiun   de  la  pustule  m&lignc  :  nprfc»  Bygi 
iaé  la  luni'.'ur  pur   une  incision   cruciale,   enlevet   Ktm   di 
K  Ciseaux  l«s  quiilre  limiUeaiix  résulUiit  île  l'incision,  et  feraptûM 
*c  petit  gndet,   ainsi  formé  de  bjrlilorura  en  poudre  grOÛiiM 
le  tout  d'un  umpliïtre   adliàtif.   La  tivu  rioutour  qa'i 
nialiidu  indii(iie  l'action  farurable  du  caustii^ua!  [Sol 
goois.) 

*    LOTION   l»nGDHI«U.E  (F.  11.  M.). 

uro  do  mercure 1  diScigram. 

lillËe Iâ5  grnm. 

jdre,  —  t^lliéréliquo-  Co  mâdieamenl  serait  toilmal 
f»  »'il  Aail  ^ia  1  l'ioUiiew. 
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--  Traitement  des  bubons  suppures  :  appliquez  un  vésicaloire 
nr  la  tumeur  ;  enlevez  Tépiderme  ;  pansez  deux  ou  trois  fois  avec 
une  compresse  imbibée  de  solution  de  bichlorure  :  5  décigram. 
pour  100  gram.  d*eau  distillée  ? 

iK  SOLUTÉ  ESGHAROTIQUE  (Frcybcrg). 

Bichlorure  de  mercure 1 

Camphre  (Laurus  campfiora) 1 

Alcool  à  85° 15 

F.  dissoudre.  —  Végétations,  condylômes.  —  Toucher  au  moyen 
d'un  pinceau.  —  Toxique. 

^  POMMADE  DE  CIRUiLO  ;  POMMADE  CAUSTIQUE  AU  BICHLORURE  DE  MERCURE 

(II.  P.) 

Bichlorure  de  mercure  pulv 1 

Âxonge 20 

M.  sur  le  porphyre  avec  un  peu  d'^eau.  —  Caustique  substitutif 
dartres  rebnlles,  lupus,  en  applications  très-ménagées  ;  autrefois 
employé  en  frictions  sous  la  plante  des  pieds  pour  le  traitement 
antisyphilitique.  —  Toxique. 

:Ar  POMMADE  DE  BICm^ORURE  DE  MERCURE;   POMMADE  DE  GIRILLO 

(F.  H.  M.). 

Bichlorure  de  mercure 

Chlorhydrate  d'ammoniaque 

Axonge ' 8 

Triturez  longuement  dans  un  mortier  de  verre,  ou  mieux  sur 
le  porphyre.  L'addition  du  chlorhydrate  d'ammoniaque,  favorise 
dissolution  du  bichlorure.  —  Caustique.  —  Toxique. 

iK  TROCmSQUES  ESCHAROTIQUES  AU    BICHLORURE  DE  MERCURE  ET  AU 

MINIUM  (Cud.  fr.). 

Bichlorure  de  mercure  porphyrisé 2 

Minium  (oxyde  rouge  de  plomb) 1 

Mie  de  pain  tendre 8 

Eau  distillée , Q.  S. 

F.  une  pâte  ferme  ;  f.  des  trochisques  en  forme  de  grain  d'avoine 
pesant  chacun  15  cenligram. 
—  Élargir  l'orifice  des  trajets  fistuleux  !  —  Toxique. 

iK  TROCHISQUES  ESCHAROTIQUES  AU  BICHLORURE  DE  MERCURE  (Cod.  fr.; 

F.  H.  M.). 

Bichlorure  de  mercure  porphyrisé 1 

Amidon ! 2 

Mucilage  de  gomme  adragante Q.  S. 


I  aa.    1 
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M.  le  bichlorurc  avec  Tamidon  ;  f.  une  pâte  ferme  avec  e  ■ 
cilage  ;  f.  des  trochisqucs  en  forme  de  grain  d'avoine  pesant dnai  ^\; 
15  centigram.  —  Élargir  Toriflce  des  trajets  fistuleux  !  tm^ 

iç  CAUSTIQUE  ESGHAROTIQUE  MERCURIEL  (Béni).  V^ 

Bichlorurc  de  mercure  pulv i      ( 

Pâte  d*ami(lon  au  mucilage  de  gomme  arabique 15 

M.  —  Escharotique  puissant  qu'il  ne  faut  pas  appliquer  sur  vus 
grande  surface  à  cause  de  Tabsorption  possible  du  bichlomrel 
—  Toxique. 


iK  AZOTATE  DE  MERCURE  CRISTALLISÉ;  AZOTATE  DE  PROTOXIDB  DE 

3Hg0^2AzO»,3HO  (God.  fr.;  F.  H.  M.). 

Mercure 4 

Ac.  azotique,  D.  1,42  (43«  B.) 8 

Eau  distillée 1 

Mêlez  ;  laissez  réagir  à  froid  ;  après  24  h.  décantez  ;  lavei  kl 
cristaux  sur  un  entonnoir  avec  de  Tac.  azotique  étendu  ;  laisttS 
égoutter.  ^ 

Le  F.  H.  M.  emploie  l'acide  azotique  D.  1,38  (40«  B.). 

Prép.  du  Protochlorure  de  mercure,  précipité  blanc. 

—  Il  est  décomposé  par  Teau.  —  Sa  solution  dans  l'acide  azotique 
plus  ou  moins  étendu  est  quelquefois  employée  conune  caustique 
aussi  bien  que  l'azotate  de  deutoxyde  de  mercure. 

'k  NITRATE  ACIDE    DE    DEUTOXYDE   DE   MERCURE;    AZOTATE   ACIDE   DE  1X0- 
TOXYDE  DE  MERCURE;  AZOTATE  DE  MERCURE  LIQUIDE  (God.  fîr.;  F.  H.  M.; 

Soc.  de  Ph.). 

Mercure 20 

Ac.  azotique  D.  1,42  (43°  B.) 30 

Eau  distillée 10 

M.  ;  laissez  réagir  à  froid  ;  f.  évaporer  la  dissolution  jusqu'à  ce 
qu'elle  soit  réduite  aux  3/4  de  son  poids  primitif,  soit  à  45. 
Le  F.  H.  M.  emploie  l'acide  azotique  D.  1,384.  (40»  B.) 

—  Il  est  décomposé  par  l'eau. 

—  Caustique  substitutif  très-énergique,  employé  pour  toucher 
au  moyen  d'un  pinceau  les  ulcérations  rebelles  du  col  utérin,  les 
lupus,  les  végétations,  les  chancres  serpigineux,  les  ulcérations 
rebelles  !  Il  est  prudent  de  borner  la  cautérisation  à  une  surface 
restreinte  (1  ou  2  centimètres  cai'rés),  à  cause  de  l'absorption 
consécutive  du  sel  mercuriel  qui  reste  dans  l'eschare. 

iK  SULFATE  DE  DEUTOYDE  DE  MERCURE  HgO.SO^  (God.  ff.). 

■ 

Mercure 6 

Àc.  sulfurique  pur  D.  1,84.  (66*  B.) ^ 


i 
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F.  réagir  en  chauffant  au  baia  de  sable  ;  chauffez  jusqu'à  des- 
iatîoa  complète. 

—  L*ac.  sulfureux  qui  se"  dégage  peut  être  utilisé  pour  diverses 
pr^arations.  —  Prép.  du  sous-sulfate  de  deutoxyde  de  mercure. 
«-A  rétat  de  bisulfate,  il  constitue  l'agent  électro-moteur  des  piles 
deGaiffe,.de  Ruhmkorff,  de  Marié-Davy. 

-k  SOUS-SCLFATE  DE  DEUTOXYDE  DE  MERCURE;   TURBITH  MINÉRAL 

3HgO.S03  (Cod.  fr.). 

Sulfate  de  deutoxyde  de  mercure  pulv 1 

Eau  bouillante 15 

M.  ;  agitez  ;  laissez  déposer  ;  décantez  ;  lavez  à  Teau  bouillante 
par  décantation  ;  f.  sécher. 

—  Antisyphilitique,  antiherpétique.  —  Doses  :  à  l'intér.,  2  à 
Scentigram.  peu  usité;  à  Textér.,  en  pommades  contre  la  tçigne, 
les  dartres  rebelles,  etc.  !  (Voy.  Parasilicides.) 

CÉRAT  AU  MINHJM  ET  AU  CINABRE  (Àlfr.  Hardy). 

Gérât  simple 15 

Minium 1 

Cinabre 1 

M.  —  Ulcères  variqueux  ;  pansements. 

§  8.  —  Chlorure  de  zinc;  chlorure  d'antimoine. 

*  CHLORURE  DE  ZINC;  Zn.  CI.  (Cod.  fr.). 

Zinc  laminé Q.  V. 

Ac.  chlorhydrique  D.  1,17.  (21»  B) Q.  S. 

Étendez  Tac.  de  2  f.  son  poids  d'eau  ;  f.  réagir  sur  le  métal  en 
excès  jusqu'à  ce  que  tout  dégagement  d'hydrogène  ait  cessé  ;  dé- 
cantez, f.  passer  un  courant  de  chlore  pour  convertir  en  sesquichlo- 
nire  le  protochlorure  de  fer  en  mélange  dans  la  hqucur  ;  f .  bouillir 
pour  dégager  l'excès  de  chlore  ;  ajoutez  1/100  d'oxyde  de  zinc 
pour  précipiter  le  fer  à  l'état  de  sesquioxyde  ;  filtrez  sur  l'amiante  ; 
f.  é\'aporer  jusqu'à  ce  que  le  chlorure  de  zinc  se  solidifie  par  le 
refroidissement  ;  coulez  sur  le  marbre  huilé. 

lii  Soc.  de  Ph.  propose  l'emploi  du  zinc  pur  pour  cette  prépa- 
ration. 

—  Escharotique  très-douloureux,  coagulant,  non  suivi  d'hé- 
morrhagies  !  —  Conservation  des  pièces  anatomiqnes  et  des  ca- 
davres. (Voy.  Désinfectants,  p.  .79) 

iK   SOLUTIO.N  SATURÉE  DE  CHLORURE  DE  ZINC  (Clouet). 

Eaa 18 

Chlorure da  liac ^...,    M 


sa     .  nUBËriANTS,  TËJtUUNtS,  CADSTIQl'ES. 

F.  dissnudrc  pnr  l'agitation  dans  un  flacon. 
Pour  l'usage  ardlnnire,  il  surilt  (l'i^l^nduiI'l^  dans  un  Oacon  1 
I  'ché  1  pari,  d'aau  et  3  pari,  de  chlorure  de  zinc,  l'excËs  de  e 
rc  de  zinc  qui  ne  se  dissout  pas  est  sans  inconvénient. 

—  Cautf-risalion  des  ulcérati-ons^tiililiques,  dos  chancrei  m 

s  c1inncr(!s  phagédéniqoes,   des  plaques  muquausM.  Provt  . 

[  ia  cicatrisation  et  ne  tache  pas  le  linge  ;  il  Tant  quelquerois  en  réil 

rer  l'application  !  (Ar.  DasprÈa.) 

—  Lipomes  ;  goitres,  tumeurs  diverses.  —  Injections  au 

I  3e  la  seringue  Praïni  ;   doses  :  1    à  3  gouttes.    Il  eu  rénillê 

[  mortification,   bienlât    Buiviedu  Tétiuo  dation  fiicile    île  la  ti 

jrl  (Riohet;  Luton  consoUla  aux  mêmes  doses  la  srtution  *" 
[  ou  10/100.) 

INQUliIN  (Cmi.  fr.;  |[.  P-:  F.  !t.  H.). 
j    m.     P.  É. 


F.  dissoudre  le  sel  dans  quantité  suflisanle  d'e.iu  distillée, 
r  triturant  d.ms  un  mortier  de  porcelaine;  ajouln/  ia  l^rinc,  et 
une  pHte  serrée  que  vous  étcndrcii  en  plaque. 

—  Escliiirotique  coagulant  très-usité  1 
N'agil  pas  sur  la  peau  couverte  d'épiderme. 

*   PATS  BB  CANQUaiN   À  LA    GLICJHINE   (DcilUin]Qa;), 

Chlorure  de  zinc S 

Farine  de  froment 10 

Glwérine.. 1 

£mi ft*. 

F.  disioudre  le  chlorure  de  zinc  dans  ta  glj'Cérine  et  AtmXa 
[   ijnutcz  peu  à  peu  la  Tarine  Je  Cromcnt. 

—  La  pâte  ainsi  préparée  conserve  indéfiniment  sa  ductililâ. 

Chlorure  de  zinc 

Oxydedeiinc 

Fwine  daiiéchÉe  iV  +  lOO* 3 

Eau ....;,   ^ 

H.  l'oxjdo  de  linc  i.  In  farine  ;  f.  dissoudre  le  chlontrs  4a' 
^   dans  l'eau;  m.  intimement  pour  obtenir  une  pftte  lioiDActoi 
Celte  pil«,  d'ahord  un  peu  trop  niollc,  prend  au  haut  de 
beurei  une  consistance  sufllsante,  qu'elle  garde  indAIlniiacot: 
L  doit  Être  conscnée  en  vue  clos. 
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-Ar  nLàcHBs  caustiques  au  chlorure  de  zinc  (Somme). 

Gntta-percha  {Isonandra  gutta) i  ^ 

Cailorurc  de  zinc »   ^^'    ^'  '^' 

Kamollissez  la  gutta-percha  dans  Talcool  bouillant  ;  incorporez 
r^chlorure  de  zinc  ;  roulez  en  cylindres  efTilés  que  vous  conser- 
ares  dans  la  chaux  vive. 

—  Vous  pouvez  ramollir  la  gutta-perclia  en  la  chauffant  tout 
tBaplement  à  feu  doux  dans  une  capsule  de  porcelaine. 

-—  Employé  pour  porter  la  cautérisation  dans  la  profondeur  des 
Vganes  ! 

#r   CAUSTIQUE  AU  CHLORURE  DE  ZINC  ET  A  LA  GUTTA-PERCIIA  (E.  Robiquct 

et  Maunoury). 

Gutia-percha  {Isonandra  gutta) 2 

Chlorure  de  zinc 1 

F.  fondre- la  gutta-percha  ;  incorporez  le  chlorure  de  zinc. 

—  Peut  être  étendu  en  plaques,  roulé  en  cylindres,  coulé  en  pas- 
tilles, la  gutta-percha  formant  une  sorte  de  réseau  solide  qui  re- 
tient le  sel  caustique.  Humectez  d'alcool  au  moment  de  Tappli- 
nation  ! 

-k  COLLODION  RICINÉ  AU  CHLORURE  DE  ZINC  (Friant). 

CoUodion  riciné ." 10 

Chlorure  de  zinc 1 

H.  Cautérisation  des  chancres  mous. 

—  Doses  :  quelques  gouttes  déposées  à  la  surface  de  l'ulcère  au 
moyen  d'un  pinceau  ;  la  plaie  doit  être  d'abord  soigneusement 
essuyée  ;  après  dessiccation  du  collodion  caustique,  pansez  avec 
de  la  charpie  ou  de  la  ouate. 

LOTION  AU  CHLORURE  DE  ZINC   (Morgan). 

Chlorure  de  zinc 8 

Eau 100 

F.  dissoudre;  filtrez.  —  Lotions  à  la  surface  des  plaies  pour  en 
prévenir  la  suppuration. 

*    SOLUTÉ  CAUSTIftUE  AU  CHLORURE  D'OR  (Récaniicr). 

Chlorure  d'or 1 

Eau  régale 100 

—  Caustique  substitutif.  —  Toucher  les  parties  malades  au 
moyen  d'un  pinceau  de  charpie.  —  Le  chlorure  d'or  tombé  en 
déliquium  à  l'air  humide  ost  u:i  excellent  caustique  qwl  we  \m?><i 

de  cicatrices  sur  la  peau,   mais  qui,  après  des  aççWc^iVio'tv^ 

JKASNEL.  %^ 
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répétées,  laisse  dos  taches  bleues  indélébiles.  (A^  Dcvcrgie.)  (^«T  ■  ,  r^^i 
Chlorure  (Vor;  Chlorure  d'or  et  de  sodium.)  I      , 

-k   PROTOCHLORURE  D'ANTIMOINE  ;  BEURRE  D'ANTIMOINE  ;  SS  Q»  (Cli  ^^  ("Tç^ 

Sulfure  d'antimoine  pulv i 

Acid«'  chlorhydrique,  D.  1,17  (21»  B.) 3 

Traitez  comme  pour  obtenir  Tacide  sulfhydrique  ;  la  réicùl' 
étant  terminée  après  quelque  temps  d*ébullition,  laissez  reCrwàii; 
décantez  dans  une  capsule  de  porcelaine;  f.  évaporer jusqa'à 9 
qu'une  {çoutte  du  liquide  déposée  sur  une  lame  de  verre  se  «&• 
dific  par  le  refroidissement  ;  versez  dans  une  cornue  de  verre  nnott 
d*unc  allonge  et  d*un  récipient  ;  distillez  au  bain  de  sable  josqA 
siccité.  Vous  préviendrez  Tobstruction  du  col  de  la  cornue  ou  d» 
rallonge  en  les  chauffant,  s*il  est   nécessaire,  par  rapproche  d» 
quelques  charbons  ardents. 

— ^Escharotique  coagulant  très-douloureux  ;  agit  à  peu  prèscomw 
le  Chlorure  de  zinc. 

iK   PROTOCHLORURE  D'ANTIMOINE  LIQUIDE  (Cod.  fr.;  F.  H.  H.)* 

Protochlorure  d'antimoine Q.  V. 

Déposez  dans  un  entonnoir  obstrué  par  des  fragments  de  verre, 
sur  un  flacon,  à  côté  d'une  capsule  remplie  d'eau,  sous  une  clo- 
che de  verre  ;  au  bout  de  quelques  jours  il  sera  liquéfié.  Ou  bien 
f.  dissoudre  le  beurre  d'antimoine  dans  de  l'eau  aiguisée  d*acide 
chlorhydrique.  (F.  H.  M.) 

—  Escharotiquo  coagulant  qui  pénètre  aisément  dans  les  an- 
fracluosités  des  plaies  envenimées.  On  le  dépose  au  moyen  d'un 
tuyau  de  plume  ou  d'un  pinceau  de  charpie. 

§  0.  —  Sulfate  de  cuiwe  ;  Acétates  de  cuivre, 

-k   CRAYONS  DE  SULFATE  DE  CUIVRE  (BouiUlon). 

Sulfate  de  cuivre  pulv )  ^   ^ 

Gutta-pcrcha }    ^'     ^'  ^• 

F.  fondre  la  gutta-percha  par  une  douce  chaleur  ;  M.  le  sulfate 
de  cuivre  ;  roulez  la  masse  encore  chaude  en  cylindres  du  volume 
voulu. 

—  Escharotique  superficiel  !  N'agit  pas  sur  la  poau  revêtue  d'é- 
piderme.  —  Ces  crayons  se  laissent  aisément  tailler  en  pointe 
aiguë  ;4nais  comme*  ils  sont  constitués  par  une  éponge  de  gutta- 
percha  dont  les  aréoles  retiennent  le  sel  de  cuivre,  il  faut  les  avi- 
ver de  temps  en  temps  pour  dénuder  ce  dernier. 

—  Ce  procédé"  s'applique  à  la  préparation  de  tous  les  crayons 
caustiques.  (Voy.  Flèdies  caustiques  au  chlorure  dt  xvac.^.'^a;^ 
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:Ac    CRAYONS  ESCHAROTiaUES  AU  SULFATE  DE  CUIVRE  (H.  P.). 

Sulfate  de  cuivre  pulv 10 

Alun  pulv ; 5 

Azotate  de  potasse  pulv 5 

H.  ;  f.  fondre  dans  une  capsule  de  porcelaine  ;  coulez  dans  une 
in^tière.  —  Escharotique  superficiel  très-usité  ! 

-k    CRAYONS  CAUSTIQUES  AU  SULFATE  DE  CUIVRE  (F.  H.  M.). 

Sulfate  de  cuivre  pulv 75 

Gomme  adragante  pulv 1 

Eau 10 

F.  un  mucilage  avec  Teau  et  la  gomme  ;  ajoutez  et  mêlez  peu 
à  peu  le  sulfate  de  cuivre  ;  roulez  en  cylindres  de  12  à  15  centim. 
de  longueur  et  du  volume  voulu  ;  f.  sécher  doucement.  Rende- 
ment :  100/100  de  sulfate  de  cuivre. 

—  Le  sulfate  de  cuivre  en  poudre  grossière,  chauffé  à  une 
douce  chaleur  dans  une  capsule  de  porcelaine,  sans  aucune  addi- 
tion, se  ramollit  jusqu'à  se  laisser  aisément  façonner  en  cylindres 
qui  deviennent  solides  en  refroidissant.  (W.  Steffen.) 

'k   PIERRE  DIVINE  (  Cod.  fr  ). 

Sulfate  de  cuivre  crist.  pulv 20 

kioisie  de  potasse  pulv 20 

Alun  crist.  pulv 20 

Camphre  pulv.  (Laurus  camphora) 1 

M.  les  sels  ;  chauffez-les  dans  un  creuset  jusqu'à  fusion  aqueuse; 
:youtez  le  camphre  ;  M.  ;  coulez  sur  un  marbre  huilé. 

—  Astnngent  cathérétique.  Conjonctivites  catarrhales,  scrofu- 
leuses.  —  Doses  :  1  à  5"  décigram.  pour  100  gram.  d'eau,  en  collyre  1 

4r  PIERRE  miraculeuse;  Lapis  vulnerarius  exlernus  (Ph.  Wurtemb.). 

Alun  cristallisé 24 

Sulfate  ferreux. 12 

Sulfate  de  cuivre 6 

Chlorhydrate  d'ammoniaque 1 

Sous-acétate  de  cuivre 2 

Pulv.  ;  môlez  ;  f.  fondre  à  une  douce  chaleur  dans  une  capsule 
de  porcelaine  ;  coulez  dans  une  assiette.  —  Astringent  ;  léger  sub- 
stitdtif.  —  Toucher  les  plaies  a  toniques,  la  conjonctive  oculaire  ou 
palpébrale  dans  les  cas  d'ophthalmies  chroniques. 

Solution  :  1  à  2/100  en  injections  vaginales  contre  les  érosions 
du  col  utérin,  les  leucorrhées,  etc. 
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iK   SOLUTION  ASTRINGENTE  ESGRAROTIQUE  (Heine). 

Sulfate  de  cuivre '. ) 

Sulfate  de  zinc ].' 

Eau  distillée 

F.  dissoudre. 

—  Formule  rationnelle  destinée  à  remplacer  la  liqueur  de 
qui  parait  avoir  quelquefois  déterminé  de  graves  accident! 
Liqueur  de  VUlate.) 

-k  GLYcéRÉ  CATHÉRÉTiQUE  (Gnefe). 

Glycérolé  d'amidon 

Sulfate  de  cuivre  pulv 

M.  —  Substitutif.  —  Pansement  des  ulcérations  rebelles 

iK   SULFATE  DE  CUIVRE  AMMONIACAL  (Cod.  fr.). 

Sulfate  de  cuivre  pulv Ç 

Ammoniaque  liquide  à  22® ( 

F.  dissoudre  le  sel  dans  l'ammoniaque  ;  versez  sur  la 
dans  une  éprouvetle  de  capacité  suffisante,  1  vol.  égal  au  si 
cool  à  90°  ;  couvrez  ;  laissez  en  repos  pendant  24  h.  ;  d< 
f.  sécher  les  cristaux  rapidement  entre  des  doubles  de 
Joseph. 

—  Hystérie,  épilopsie,  chorée,  asthme.  —  Doses  :  2  à  2 
gram.  en  pilules.  Peu  usité.  (Voy.  Antispasmodiques.) 

—  Ulcères  atoniqucs;  leucorrhées,  blennorrhées,  oph 
scrofulcuses ;  à  l'extérieur  solution  étendue  {Eau  cèles 
4  décigram.  pour  100  d'eau  en  lotions,  injections,  coUyrei 

A    ACÉTATE   DE  CUIVRE  BRUT  ;    ACETATE  BIDASIQUE   DE  CUIVRE  ; 
VERT-DE-CRIS  ;  SCuCC^H^O»  -t-  CHO. 

—  Escharotique  ;  vomitif.  Très-vénéneux. 

—  Entre  dans  diverses  préparations  officinales  caust 
substitutives. 

A   POUDRE  DE  SOUS-ACETATE  DE  CUIVRE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  sulfure  d^antimoine.  Dang< 
préparer. 

—  Entre  dans  diverses  préparations  escharotiqucs. 

A   POUDRE  ESCHAROTIQUE  DE  HUNTER  (Ph.  espagnole). 

Verdet  pulv i 

Sabine  pulv.  (Juniperus  sabina) ^  aa  . 

Pulv.  ;  M.  —  Végétations  des  orgîiïves  %6tv\U\x:s..  —  Oosc 
pour  couvrir  les  parties  malades  l 
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A  nXTUltE  CATHÉRéTIQUE;  COLLYRE  DE  LANFRANG  ;  COLLUTOIRE  DE 

LANFRAMC  (God.  fr.). 

^8 succotrin  pulv.  {Aloe  socotrina) ..: 1 

f  UriThe  puly.  (Balsamodendron  myrrha) 1 

89U8-acétale  de  cuivre  pulv 2 

Snlfure  jaune  d'arsenic  pulv 3 

•  Bjdrolat  de  roses 76 

Vin  blanc ' 200 

*  ÏHturez  dans  un  mortier  de  verre  toutes  les  poudres  avec  le 
'^  blanc  ;  ajoutez  Thydrolat  de  roses.  Ce  médicament  laisse  un 
^pàl  jaunâtre  qu'il  faut  mettre  en  suspension  par  Tagitation  au 
^meni  de  remploi. 

—  Stomatite  ;  angine  ulcéreuse.  —  Doses  :  toucher  les  ulcéra- 
ions  au  moyen  d*un  pinceau  imbibé  !  Très-vénéneux. 

if   COLLYRE  DE  LANFRANG  ;  COLLUTOmE  DE  LANFRANG  ;  SOLUTION 

GUPRO-ARSéNiÉE  (F.  H.  M.). 

Âloès  {Aloe  socotrina) i 

Myrrhe  {Balsamodendron  myrrha) 1 

Acétate  de  cuivre  brut 2 

Sulfure  jaune  d'arsenic 4 

Vin  blanc 392 

MMez  et  pulvérisez  le  sulfure  d'arsenic  et  l'acétate  de  cuivre  ; 
outez  les  gommes-résines  ;  triturez  longuement  ;  ajoutez  le  vin 
vr  petites  portions  et  décantez  après  chaque  addition,  jusqu'à  ce 
le  la  totalité  de  la  poudre  soit  entraînée.  Rendement  :  390. 
Agitez  pour  mettre  la  poudre  en  suspension  avant  d'en  faire 
âge.  —  Stomatite  ;  angine  ulcéreuse  ! 

Très-vénéneux.  Cette  formule  diffère  quelque  peu  de  celle  du 
»d.  fr.,  qui  doit  être  sensiblement  plus  active.  (Voy.  ci-dessus.) 

:Ar  LIQUEUR  de  villate  (Moiroud;  H.  P.). 

Sous-acétate  de  plomb  liquide 12 

Sulfate  de  zinc & 

Sulfate  de  cuivre 6 

Vinaigre  blanc 80 

Agitez.  —  Gathérétique  astringent,  emprunté  à  la  médecine 
itérinaire  ;  employé  avec  succès  en  injection  dans  les  trajets  fis- 
leux  entretenus  par  la  carie  osseuse  ;  mal  perforant  du  pied  ; 
^tule8  lacrymales,  etc.  (Notta.)  Agitez  le  médicament  avant  de 
employer  pour  mettre  en  suspension  le  précipité  de  sulfate  de 
omb. 

—  Ce  médicament  a  produit  des  intoxications  \orsq\V\\  ^  ^^^ 
feeté  dans  des  clapiers  étendus  et  anfractueux. 
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-k   LIQUEUR  DE  SGHMALZ. 

Siilfate  (le  cuivre ) 

Sulfate  de  zinc >  aa..     3 

Verdet ) 

Mellito  de  roses 18 

Eau iO 

F.  dissoudre  dans  Teau  le  sulfate  de  cuivre  et  le  sulfate  de  zine; 
triturez  1«'  verdet  avec  la  solution  ;  ajoutez  le  mellite. 

—  Catliérétique.  —  Injection  dans  les  trajets  fistuleux.  —  Âu- 
logue  à  la  liijueur  de  Yillate.  (Voy.  ci-dessus.) 

iK  BAUME  VERT  DE  METZ  (Soubcifan). 

Huile  de  lin 


—    d'olive  '     *^ 


—  de  laurier  30 

Oléo-résine  de  térébenthine  {Abies  pectinata) 60 

F.  fondre  à  une  douce  chaleur  ;  ajoutez  : 

Aloès  pulv.  (Aloe  xpicata) 8 

SulAite  de  zinc  pulv 6 

Verdet  pulv iS 

M.  dans  un  flacon  ;  ajoutez  : 

Essence  de  geniè\Te 15 

—  de  girofle 4 

—  Substitutif;  antiseptique.  —  Pansement  des  ulcérations  re- 
belles.  Agitez  le  flacon  chaque  fois. 

*   EMPLATRE  D'AGÉTATE  DE  CUIVRE;  CIRE  VERTE  (Cod.  fp.). 

Cire  jaune  {Apis  mellifica) ...  4 

Poix  blanche  (Pinus  maritima) 2 

Térébenthine  du  Mélèze  {Larix  Europœa) 1 

Sous-acétate  de  cuivre  porphyrisé 1 

F.  fondre  la  cire  et  la  poix  blanche  ;«  ajoutez  Tacétatc  de  cuivre 
divisé  dans  la  térébenthine  ;  remuez  pendant  le  refroidissement. 

—  Cathérélique  ;  Cors  aux  pieds.  —  Prép.  du   Sparadrap  de 
cire  verte  (Cod.  fr.),  moyennant  l'addition  d'huile  d'olive,  Q.  S. 

A   MIEL  ESCH ARCTIQUE  ;   ONGUENT  EGYPTIAC   (Cod.  fl*.). 

Sous-acétate  de  cuivre  pulv 5 

Vinaigre 7 

Miel  blanc  {Apis  mellifica) 14 

F.  chauffer  dans  une  bassine  de  cuivre  en  remuant  continuet- 
Jemcnt  jusqu'à  ce  que  le  mélange  ait  pris  une  couleur  rouge  (due 
à  la  réduction  du  sel  de  cuivre),  el  utvc  co\\%\«\awift  (iç>Tsv\€v. 
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Au  bout  (Tun  certain  temps,  du  protoxyde  de  cuivre  se  préci- 
ipite;  il  faut  en  opérer  le  mélange  dans  le  mellite  avant  l'emploi. 
*-  Presque  exclusivement  à  Tusage  des  vétérinaires. 

iK  EMPLATRE  CONTRE  LES  CORS  (Baudot). 

Cire  blanche  (Apis  melUfica) 16 

Emplâtre  de  poix 8 

Galbanum  {Galbanum  officinale) 8 

F.  fondre  à  une  douce  chaleur  ;  ajoutez  : 

Acétate  de  cuivre  pulv 8 

Essence  de  térébenthine 1 

Créosote 2 

M.  —  Étendez  en  couche  mince  sur  de  la  peau  blanche  ou  sm* 
du  papier  ;  appliquez  sur  les  cors  ! 

iK  GERAT  BORé  (Ph.  Bfunswick). 

Cire  jaune 50 

Sanguine  (peroxyde  de  fer  argileux) 15 

Sulfate  de  zinc  pulv 15 

Oxyde  de.  cuivre 5 

Verdet  pulv 5 

Borax  pulv 5 

F.  fondre  la  cire  ;  incorporez  les  autres  substances  ;  remuez 
pendant  le  refroidissement.  —  Guérison  des  cors  aux  pieds  : 
Étendre  en  couche  mince  Q.  S.  de  cette  composition  sur^une 
rondelle  de  peau  blanche,  et*  rappliquer  sur  la  partie  malade. 

:*r  ACÉTATE  NEUTRE  DE  CUIVRE;  CRISTAUX  DE  VÉNUS;  ACÉTATE  DE 
BIOXYDE  DE  CUIVRE  (Gu  0,  C*H308,  HO). 

—  Caustique  ;  très-vénéneux.  —  Prép.  du  Vinaigre  radical. 

§  10.  —  Moutarde:  Acide  chlorhydrique,  etc. 

:k   POUDRE  DE  MOUTARDE;  FARINE  DE  MOUTARDE  (Cod.  ff.;  F.  H.  M.). 

—  Prép.  comme  la  Poudre  de  semences  de  Un. 
Rendement  :  96  à  97/100. 

Cette  poudre  ne  peut  être  conservée  plus  de  15  j.  à  1  mois. 

PÉOILUVE  SINAPISÉ  (Cod.  fr.;  H.  P.). 

Farine  de  moutarde  {Sinapis  nigra) 150  gram. 

Eau  tiède 6  lit. 

Pour  1  péàiluve.  —  Révulsif  tvès-employé  !  11  est  imiU\e  cç^x^i 
i0  iempérsuure  de  Veau  dépasse  -f  30^ 
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—  La  farine  de  moutarde  perd  sa  propriété  rubéfiante,  lonqifeBft 
<'st  délavée  dans  Teau  au-dessus  de  +  60"  environ.  %s  ei 

PÉDILUYE  ou  XANILCVE  SINAPISÉ  (F.  II.  M.). 

Sem.  de  inoutarde  pulv.  (Sinapis  nigra) 100  gram. 

Eau  froide 250    — 

—  Délayez  la  poudre  dans  Teau  froide  ;  laissez  en  contact  pear> 
dant  1/4  dMi.  ;  versez  dans  Teau  du  bain  qui  doit  être  tiède! 

BAIN  siNAPisé  (H.  P.). 

Farine  de  de  moutarde 1000  gram. 

E;m  tiède Q.  S. 

Introduisez  la  farine  dans  un  sac  de  toile  forte  que  vous  jdace^ 
rez  dans  la  baignoire  et  que  vous  malaxerez  pour  le  vider  par 
expression.  La  baignoire  doit  être  couverte  d*un  drap  pour  proté- 
gor  le  visage  du  malade. 

—  Faiblesse  générale  ;  refroidissement  périphérique  ! 

—  Le  bain  siiiapisé  :  farine  de  moutarde,  20  gram.,  eau  tiède, 
(i  litres,  est  employé  avec  succès  dans  les  hôpitaux  d*enfants 
trouvés  pour  ranimer  les  nouveau-nés  trop  débiles  pour  prendre 
le  soin  î 

CATAPLASMES  RUBÉFIANTS;   SINAPISME  (Cod,  fr.;  H.  P.). 

Fariné  de  moutarde  {Sinapis  nigra) 200  gram. 

Eau  tiède Q.  S. 

Délayez  la  farine  dans  Teau  pour  obtenir  une  pâte  de  consistance 
convenable.  Il  faut  se  garder  d'employer  de  Feau  très-chaude,  da 
vinaigre  ou  de  Talcool  ;  la  réaction  d'où  résulte  la  formation  de 
riiuile  essentielle,  principe  actif  de  la  moutt'U'de,  n*aurait  pas  lieu. 

—  Rubéfiant  au  bout  de  10  à  20  minutes  d'application.  Il  faut 
surveiller  les  effets  du  sinapisme,  chez  les  sujets  dont  la  peau  èsi 
frappée  d'anesthésie  ;  une  application  prolongée  produit  la  vésica- 
tion  et  mémo  roscharifîcation.  —  La  dose  varie  nécessairement 
selen  la  dimension  du  sinapisme. 

Le  F.  H.  M.  réduit  à  100  gram.  la  dose  de  farine  de  moutarde 
pour  le  sinapisme.  Cette  dose  suffit  ordinairement 

—  Le  cataplasme  émollient  saupoudré  de  farine  de  moutarde 
fournit  un  sinapisme  efficace.  Recouvrez  de  mousseline  î 

-k   M0UTA1U>E  EN  FEUILLES;  PAPIER  SINAPIQUE  (Rigollot). 

La  moutarde  en  feuilles  est  de  la  poudre  de  moutarde  privée 
d'huile  fixe  par  le  sulfure  de  carbone  et  fixée  par  la  pression  d*un 
rouleau  sur  du  papier  enduit  d'une  solution  de  caoutchouc  dans 
lo  sulfure  de  carbone.  Il  suttît  do  \w\Kçet  àwv%  W^'  -^-^^wvx 
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linéiques  secondes  un  morceau  de  ce  papier  de  la  dimension  voulue 
'pm  en  faire  un  sinapisme  très-actif! 

^  La  poudre  de  moutarde,  privée  d'huile  fixe,  ne  s*altère  que 

Irès-lentement  au  contact  de  Tair  ;  elle  est  plus  active  que  la  pou- 

4n  de  moutarde  ordinaire. 

—  Le  papier  sinapique  est  adopté  en  France  pour  le  sen'ice  des 
hdpitaux  militaires. 

:Ar]lESSENGE  DE  MOUTARDE  (Ph.  Germ.). 

Sem.  de  moutarde  pulv.  {Sinapis  nigra) 1 

Exprimez  fortement  pour  extraire  la  plus  grande  proportion 
possible  d*huile  grasse  ;  pulvérisez  le  tourteau  ;  ajoutez  : 

Eau  commune ^..    4 

Laissez  macérer  pendant  12  h.  ;  distillez  ;  recueillez  Thydrolat 
tant  qu*il  laisse  déposer  de  Tessence  ;  séparez  celle-ci  par  décan- 
tation ;  filtrez-la  s*il  est  nécessaire. 

Réservez  Thydrolat  pour  une  opération  ultérieure.  Evitez  de 
Yous  servir,  pour  cette  préparation,  d*ustensiles  de  cuivre  ou  de 
plomb. 

iK  ALCOOLé  SINAPIQUE  (Fauré). 

Essence  de  moutarde 1 

Alcool  à  56° •   20 

F.  dissoudre.  —  Un  linge  imbibé  de  cet  alcoolé  produit  les 
effets  d*un  sinapisme.  Inusité. 

:Ac  ALCOOLÉ  d'essence  de  moutarde  (PU.  Germ.). 

Essence  de  moutarde 1 

Alcoolà85» 49 

M.  —  Rubéfiant.  Inusité  en  France. 

péDILUVE  CHLORHYDRIQUE  (God.  ff.;  H.  P.). 

Acide  chlorhydrique  D.  1,18  (22»  B) 100  gram. 

Eau  tiède 6  lit. 

M.  pour  1  pédiluve.  —  Ne  vous  servez  pas  d'un  vase  métallique. 

—  Révulsif  efficace  et  économique.  Recommandé  contre  les  af- 
fections cardiaques? 

—  Préparez  le  pédiluve  Nitra-muriatique  avec  100  gram.  d*eau 
régale. 

PULPE  DE  BULBES  D'AIL  (God.  ff.). 

Bulbes  d*ail  {Allium  sativum) ^*  ^* 

Hàpex. — Employé  dans  quelques  pays  pour  (aire  des  calapVa&me% 
ubéâaais  et  prétendus  vermifuges. 

\1. 
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URTIGATION. 

Conseillée  contre  Taccès  de  catarrhe  suffocant  compliquant  la 
rougeole  ;  se  fait  en  flagellant  la  peau  au  moyen  d*un  paquet  d'(V* 
ties  fraîches  {Urtica  urens)  !  (Trousseau.) 

§  11.  —  Cantharides;  Garou. 

iK   POUDRE  DE  GANTHARIDES  (God.  fr.;    F.  H.  M.). 

Cantharides  sèches  (Cantharis  veskatoria) Q.  V. 

Criblez  ;  f.  sécher  à  l'étuve  à  -f-  SO*  ;  pulv.  sans  résidu  dansuB 
mortier  couvert  ;  passez  au  tamis  de  soie  couvert.  Très-dangereose 
à  préparer  ;  opérez  dans  un  courant  d*air. 

—  Base  d'un  grand  nombre  de  préparations  vésicantcs.  Stimu- 
lant spécial  des  organes  génito-urinaires. 

Rendement  :  n°  1,  88/100;  n°  2,  92/100.  F.  H.  M. 

iK  GANTHARIDINE  (God.  fr.). 

Cantharides  pulv.  {Cantharis  vesicatoria) Q.  Y. 

Alcool  à  90» Q.  S. 

Épuisez  les  cantharides  par  l'alcool  dans  l'appareil  à  déplace- 
ment ;  distillez  au  B.  M.  pour  retirer  l'alcool  ;  laissez  cristalliier 
le  résidu  ;  décantez  ;  laissez  égoutter  ;  lavez  les  cristaux  avec  un 
peu  d'alcool  froid;  reprenez  les  cristaux  par  l'alcool  bouillant; 
ajoutez  un  peu  de  charbon  animal;  filtrez;  laissez  cristalliser  par 
refroidissement.  —  Principe  actif  des  cantharides.  Inusité. 

i<  GANTHARIDINE  (Fumouze). 

Épuisez  les  cantharides  concassées  par  le  chloroforme  ;  passez; 
exprimez  ;  distillez  le  chloroforme  jusqu'à  ce  qu'il  reste  un  extrait 
vert,  gras,  épais;  traitez  cet  extrait  parle  sulfure  de  carbone  qui 
dissout  les  matières  étrangères  et  point  la  cantharidine.  Reprenei 
par  le  chloroforme  ;  f.  évaporer  à  l'air  libre  ;  la  cantharidine  cris- 
tallise. Inusité.  (Voy.  Cantharidate  de  potasse,  p.  302.). 

iK  ALCOOLÉ  DB  CANTHARIDES  ;  TEINTURE  DE  GANTHARIDES  (God.  fr.; 

F.  H.  M.). 

Cantharides  gross.  pulv 1 

Alcool  à  80° 10 

F.  macérer  pendant  10  j.  ;  passez  ;  exprimez  ;  filtrez.  —  A  l'exté- 
rienr,  rubéfiant,  vésicant,  antirhumatismal  ;  à  l'intérieur,  stimulant, 
aphrodisiaque  ;  doses  :  5  à  20  gouttes  en  potion  à  prendre  par 
cuillerées,  (Voy.  Spéciaux  de  l'appareil  gèmlo-AwvMwre,.'^ 
Rendement  :  92/100  d'alcool  cmpVo^è.  'Ç.  ^. ^. 
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PAPIER  GANTHARIDé. 

—  Le  papier  Joseph  imbibé  d'alcoolé  de  cantharides,  puis  séché, 
produit  sur  la  peau  la  vésication,  et  pourrait  remplacer  tous  les 
emplâtres  vésicatoii'es  (Dequevauviller). 

:k   éTHÉROLÉ  DE  CANTHARIDES;  TEINTURE  ÉTHÉRÉE  DE  CANTHARIDES. 

Cantharides  pulv,  (Cantharis  vesicatoria) 1 

Ëther  acétique 10 

F.  macérer  pendant  10  j.  ;  passez  ;  exprimez  ;  filtrez.  —  A  l'ex- 
térieui%  rubéfiant,  vésicant,  antirhumatismal  ;  à  Tintérieur,  stimu- 
lant aphrodisiaque  ;  doses  :  5  à  20  gouttes  en  potion  à  prendre 
par  cuillerées.  Inusité. 

i<   EXTRAIT  ALCOOLIQUE  DE  CANTHARIDES  (God.  fr.). 

Prép  comme  YExtr.  alcoolique  de  sdlle.  —  Rendement  ;  1/5. 

—  Vésicant  ;  aphrodisiaque  dangereux  et  infidèle.  —  Doses  : 
1  i  3  centigrammes.  Inusité. 

:Ac  ACIDE  ACÉTIQUE  CANTHARIDÉ;  nriNAIGRE  VÉSICANT  (Pli.  Loud.). 

Cantharides  gross.  pulv 1 

Acide  acétique  D.  1,073  (lO^B.) 10 

F.  macérer  pendant  8  j.  ;  agitez  de  temps  en  temps  ;  filtrez. 

—  Vésicant.  —  Une  compresse  imbibée  de  cette  prépai'ation  ap- 
pliquée sur  la  peau  et  recouverte  de  taffetas  gommé  ou  de  spara- 
drap produit  la  vésication  en  quelques  minutes. 

Hager  prescrit  : 

Cantharides  pulv 5 

Euphorbe 1 

Acide  acétique  concentré 48 

—  Ces  préparations  sont  irès-bien  remplacées  par  l'ammoniaque 
liquide  ;  du  reste  l'acide  acétique  concentré  n'a  pas  besoin  d*êti*e 
cantharidé  pour  déterminer  la  vésication. 

iK  EXTRAIT  ACÉTIQUE  DE  CANTHARIDES  (Dorvault). 

Cantharides  gross.  pulv.  (Cantharus  vesicatoria) .....      4 

Acide  pyroligneux 1 

Alcool  à  85» ,    16 

F.  digérer  pendant  4  j.  ;  passez';  exprimez  ;  filtrez  ;  f.  évaporer 
au  B.  M.  à  -{-  40*.  Le  produit  est  une  hliile  verte. 

—  Le  papier  imprégné  de  cette  huile  est  vésicant. 

i<  HUILE   DE  CANTHARIDES  (God.  ff.). 

Canthai'ides  gross.  pulv.  (Cantharis  vesicatoria) 1 

Huile  d'olive  (Olea  Europœa) ♦ . .  %  •    ^^ 


i 

^^HuRBei  {  exprimez  ;  flUrez. 

^^K  —  Kubéllani,  antirhumatismnl,  vésieanL. 


RUPÉn*NT3,  vÉeiCANTS,  cadstiques. 

-M.  pendant  6  h.  en  ïiaeclos;  a^-Tlez  souier 


I 


*  VIKAKHE  ■unértA'iT  (F.  H.  K.). 

té  (Allium  aalivum) 30 

moutarde  gross.  pulv,  {Sïniqra  ni^ra) 50 

Poivre  noir  concassé  (Piper  nigrum] 50 

Cantbarides  pulï,  {Cmtlltari)  vctiealoria) 15 

Camphre  (Lavrw  camphora) 7 

Yinnigre  blanc IfiOO 

Alcool  a  85' 4S0 

Acide  acétique  tonccntré,  D.  1,073  (1(V  B.J T5 

'HutneclGz  la  poudre  de  moutarde  nvcc  eon  poids  d'eau  froide; 
laissez  macérer  pendant  15  j.  ;  agilei  du  temps  en  temps  ;  pas- 
exprimez;  lUti'ez.  Rondement  :  SOOO  environ.  —  Stimalanl, 
rubéSant. 


Cantharides  pulv.  {Cantkaria  vfMealoTia) 5 

Cljcéiine S 

Laissez  digérer  à  +  50°  pendant  1  li.  ;  laissez  l'efroidir;  ajoHliei: 

Alcool  i  85° 4- 

Élher  acétique 1 

Laissez  macérer  pendant  8  j.  ;  passez  ;  exprimci  ;  dllret  dans 
entonnoir  fermé. 
Celte  préparation  étendue  à  la  siu-rocc  d'un  emplAtM  iiiid- 
c«niiue  EutUt  pour  lo  rendre  vésicanl;  à  In  surTaca  de  l'empUlra 
Tésieatoire,  au  moment  où  il  eat  délivré,  elle  eu  wsiu^l'ulmté. 
L'éther  gt  l'alcool  s'évaporent;  il  ne  reste  plus  Â  la  surfiicc  quo.k 
cérinn  cantharidée  qui  rend  l'emplâti'e  tleniblo  cl  adhésif  ! 
A  KH^UTRE  VÉSICATaihE  (Cod.  fr.). 

Résine  £lËmi  purifiée,  (/cûa  iekariba) 5 

Buile  d'olive  (Olea  Ettrop(M) "■■      S 

Onguent  basiltcum 1S 

Cire  jaune  (Apii  melliflca). 80 

Cantbaridua  pulv,  (Cantharii  vesicaloria) SI 

F.  fondre  la  résine  dans  l'hui  to  ;  ajoutez  la  cire  cl  l'onguent; 
incorporer  la  poudre  do  canlharides;  rcmuea  pendant  la  reA^  . 
diueroenl.  —  Véaicant.  —  La  ïéaicaliou  est  produite  dans  l'eqtw 
de  6  A  13  11,  selon  l'état  de  la  peau. 

—  On  prescrit  souvent  da  recouïrir  lo  ï*»icatoirc  de  papier  Ji 
•eph  Imprégné  d'huile  camphrée.  L'aeU^r^^teUM   '  "  "*" 


i 

V 
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par  la  dissolution  de  la  cantharidine  dans  l'huile  dont  le  papier 
est  imbibé. 

—  Préparez  le  Vésicatoire  camphré  en  versant  sur  l'emplâtre 
vésicatoire  ordinaire  Q.  S.  d'éther  saturé  do  camphre  ;  Téthcr  en 
se  volatilisant  laisse  une  couche  de  camphre  en  poudre  impalpable  ! 

—  Il  ne  faut  pas  compter  sur  l'action  du  camphre  pour  préve- 
nir la  cystite  cantharidienne.  La  meilleure  précaution  consiste  à 
enlever  l'emplâtre  vésicant  aussitôt  que  l'épiderme  commence  à 
se  soulever. 

—  Le  tempérament  nerveux  très-irritable,  les  affections  rénales 
et  cardiaques,  l'albuminurie,  les  affections  typhiques,  sont  des 
contre-indications  formelles  de  l'emploi  du  vésicatoire  cantha- 
ridé. 

iK  EMPLATRE  vésiCATOIRE  (F.   H.  M.)- 

Suif  de  mouton  {Ovis  aries) 3 

Cire  jaune  (Apis  mellifica) 3 

Poix  blanche  {Pinus  maritima) 1 

Axonge  (Sus  scropha) 7 

Cantharides  pulv.  {Cantharis  vesicatona) 7 

F.  fondre  les  4  premières  substances  ;  laissez  refroidir  à  demi  ; 
ajoutez  peu  à  peu  la  poudre  de  cantharides  divisée  au  moyen  d'un 
tamis  ;  M.  jusqu'au  moment  du  refroidissement.  Rendement  :  20/21. 

—  Doses  :  10  gram.  pour  1  vésicatoire  ordinaire  qu'il  est  inutile 
de  saupoudrer  de  poudre  de  cantharides  ! 

Vous  pouvez  au  besoin  le  remplacer  par  un  emplâtre  quelconque, 
ou  même  par  une  pâte  faite  de  farine  et  de  vinaigre,  saupoudrés 
de  1  à  2  gram.  de  poudre  de  cantharides.  (Voy.  Papier  cantha- 
ridé,  p.  299.) 

i<  MOUCHES  DE  MILAN   (God.  fr.). 

Poix  blanche  purifiée  {Pinus  maritima) 50 

Cire  jaune  {Apis  mellifica) 50 

Cantharides  pulv.  {Cantharis  vesicatoria) 50 

Térébenthine  du  mélèze  (Larix  Europœa) 10 

Essence  de  lavande  {Lavandula  vera) 1 

—       de  thym  {Thymus  vulgaris) 1 

F.  fondre  ensemble  les  deux  premières  substances  ;  ajoutez  les 
cantharides  ;  laissez  digérer  au  B.  M.  pendant  2  h.  ;  ajoutez  la  té- 
rébenthine puis  les  essences;  remuez  pendant  le  refroidisse- 
ment. —  Vésicant  !  (Voy.  Emplâtre  vésicatoire,  p.  300.) 

iK  MOUCHES  DE  MH^AN  (Ph.  italienne). 

Résine  élémi  {Icica  icicariba) 25 

Styrax  liquide  {Liguidambar  orientale) 'îSi 
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Cire  jaune  {Apis  mellifica) 

Camphre  pulvérisé  (Laurus  camphorà) 

Cantharides  pulv.  (Cantharis  vesicatoria) 

F.  fondre  la  résine  et  la  cire  ;  ajoutez  le  styrax,  puis  le0  ^ 
tharides  ;  maintenez  en  fusion  sur  un  feu  doux  pendant  1/2  ïkeiMi 
remuez  pendant  le  refroidissement;  incorporez  le  camptii^  ' 
peu  avant  la  solidiflcation. 

—  Excellent  vésicatoire  en  couche  très-mince  sur  un  tissu  i^ 
perméable  quelconque  ! 

iK  EMPLATRE  VÉSICATOIRE  ANGLAIS. 

Emplâtre  de  cire  (cire  jaune  3,  suif  3,  poix-résine  1). . .    1 

Axonge  (Sus  scropha) 1 

Cantharides  pulv.  (Cantharis  vesicatoria) 1 

P.  fondre  à  une  douce  chaleur  Templâtre  et  Faxonge;  ajouta 
la  poudre  de  cantharides,  remuez  jusqu'au  refroidissement. 

iK   SPARADRAP  VÉSICANT   (God.  ff.). 

Résine  élémi  purifiée  {Icica  icicariba) 20 

Huile  d'olive  (Olea  Europœa) "8 

Onguent  basilicum' 45 

Poix-résine  purifiée  (Pinus  maritima) 20 

Cire  jaune  (Apis  mellifica) 75 

Cantharides  pulv.  [Cantharis  vesicatoria) 84 

F.  fondre  les  substances  grasses  et  résineuses  ;  incorporel  les 
cantharides  ;  agitez  ;  étendez  sur  de  la  toile  cirée.  Pendant  l'hi- 
ver augmentez  de  5  la  dose  d'onguent  basilicum  ;  diminue?,  d'au- 
tant la  dose  de  cire  jaune  ;  faites  l'inverse  pendant  les  chaleon 
de  l'été. 

—  Vésicant  !  —  Adopté  pour  le  service  des  hôpitaux  militaires. 
(Voy.  Emplâtre  vésicatairCy  p.  300.) 

-k  CANTHARIDATE  DE  POTASSE  (Delpcch  ct  Guichard). 

Cantharidine 10 

Alcool  à  85° 750 

Hydrate  de  potasse 8 

Eau  distillée 8 

F.  dissoudre  la  cantharidine  dans  l'alcool  et  la  potasse  daiu 
l'eau  ;  M.  ;  le  mélange  se  prend  en  masse  :  f.  égoutter  sur  un 
filtre  ;  exprimez  pour  achever  la  séparation  de  l'alcool. 

tAt  tissu  VÉSICANT  (Delpcch  et  Guichard). 

Grénétine NSi  ^Be^is&. 

Eau  distillée '^    — 
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^^^îU85o 50gram. 

*^wiaridate  de  potasse 1    — 

Glycérine 2    — 

^-  "issoudre  dans  l'eau  chaude  le  cantharidate  de  potasse,  puis 
.  ï*  grénétine,  ajoutez  Talcool  et  la  glycérine  ;  étendez  sur  des  feuilles 
™"ïces  de  gutta-percha  ;  f.  sécher.  Les  quantités  indiquées  dans 
w  formule  ci-dessus  doivent  couvrir  1  mètre  carré  de  feuilles  de 
^tta-.percha.  —  Ce  tissu  doit  être  mouillé  avant  l'application  ;  il 
produit  la  vésication  en  6  heures.  (Voy^.  ci-dessus,) 

vésiCATOIRES  SANS  DOULEUR. 

"-  Saupoudrez  Templâtre  vésicatoire  de  3  à  4  décigram.  de 
chlorhydrate  de  morphine?  (Piedagnel.) 

—  Avant  d'appliquer  Templâtre,  faire  une  injection  hypodermi- 
QDe  de  5  à  10  gouttes  d'une  solution  de  chlorhydrate  de  morphine 
dans  l'eau  distillée,  2/100. 10  gouttes  de  cette  solution  représentent 
^  centigram.  de  chlorhydrate  de  morphine.  (Bricheteau.) 

iK   EMPLATRE  PERPÉTUEL  DE  JANIN;   VESICATOIRE  DE  JANIN. 

Mastic  (Pistacia  lenliscus) 18 

Oléo-résine  de  térébenthine  {Pinus  maritima) 18 

Euphorbe  {Euphorbia  canariensis) 3 

Emplâtre  diachylon  gommé 3 

F.  fondre  ;  ajoutez  : 

Ganlharides  pulv.  (  Cantharis  vesicatoria) 6 

M.  —  Cet  emplâtre  est  laissé  en  place  pendant  plusieurs  jours  ; 
la  suppuration  se  produit  par-dessous,  mais  on  ne  peut  l'enlever 
sans  entraîner  l'épiderme,'  ce  qui  est  souvent  très-douloureux.  Un 
vésicatoire  dont  on  entretient  la  suppuration  est  bien  préférable. 

i<  POMMADE  éPISPASTIQUE  VERTE  (God.  ff.). 

Gantharides  en  poudce  fine  (Qantharis  vesicatoria) ...      1 

Onguent  populéum 28 

Cire  blanche ' 4 

F.  fondre  la  cire  au  B.  M.  ;  ajoutez  l'onguent,  puis  les  cantha- 
rides  ;  remuez  pendant  le  refroidissement. 

—  Pansement  des  vésicatoires  dont  on  veut  entretenir  la  sup- 
puration. —  Cette  pommade  est  souvent  beaucoup  trop  irritante, 
elle  enflamme  les  vésicatoires  qui,  alors,  se  couvrent  de  fausses 
membranes.  (Voy.  Papier  épispastiquey  p.  304.) 

i<  POMMADE  ÉPISPASTIQUE  JAUNE  (God.  ff.). 

Gantharides  gross.  pulv.  (Cantharis  vesicatoria^ \5 

Axonge  (Sus  scrofa) V 
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Cire  jaune  {Apii  meltifica) 

CurRama  piitv.  (Curcuma  tinctoTia) ■ 

Essence  dn  citron ^ 

F.  digérer  au  B.-M.  l'axonga  ni  les  canlliarides  pandanl  i  h.  ; 
remuez  de  lomps  en  temps;  pusses  à  travers  une  toile;  expri~ 
mes  ;  railea  diférer  de  nouveau  au  B.  H,  l'axangc  cantharidée  ave 
la  poudre  de  curcuina  pendant  1  h.  ;  tlttrez  bii  papier  dnns  l'en 
ionnoir  à  B.-M.  ;  f.  fnndre  la  eirc  ;  mèlpi-y  la  pommade  ;  remue 
pendant  le  rerroidisaement  ;  ajoutez  l'essence  de  citron  avant  le 
refroid  iaacme  ni  ceniplel. 
—  Pansement  des  vêsicatoirea  dont  on  veut  eolrclenir  la  suppu- 

«    DNCUENT  £PISPAST[|1VE  ;    PCaïUDE  ÏPISPASTIDDI  |F.    H.    11.)' 

•  Cantharidcs  pulv.  n"  1  {Caittkarvi  vesieatoria) fi 
'  onguent  basilicum 100 
M.  Reademenl  100/tOO  de  matières  employées. 
—  Pansement  des  ïésicaloiros.  —  Même  observation  que  à- 
dessus,  (Voy.  ci-tlessous  :  Papier  épUpailique.) 

*    roXKUlE  ËPJSPATraUE  de  CtïN. 

Cantharidci  coneassées  [CantharU  veiicatoriaj S 

I Onguent  popnlÉum 67 
',  digérer  au  B,-M.  pendant  4  j.  ;  pasata;  ajoutez  : 
Cire  fondue 10 
Ulei 
Cû'e 
Blai 
Huil 
Jéet 
Canl 
Eau 


k   FAFIIR  ïrtSFASTiaUB   (Caà.   Ir.). 

PCti'e  blanche  (Api»  meiUfica) 9 

1  Blanc  de  baleine  {Physeler  nmci'oeephalus)  3 

J  Huile  d'olive  {Otea  Evropaa) 4 

[  Térébenthine  du  MélÈie  {Larix  EurojHM) 1 

I  Cantluiridei  pulv.  (Cantharii   veiiattoria) t 


H.  dans  une  bassine  étamée  ;  f.  bouillir  lentement  pendants  h. 
CQ  remuant  continueUemonl  ;  passez  sans  exprimer  ;  gardez  lo  mé- 
lange BU  fusion  BU  B.-H.  ;  enduisez  les  bandes  de  papier  d'un  aenl 
cdté  en  les  passant  i  la  surface  du  bain  de  matiËn:  fonduo;  laissel 
refroidir  i  l'air  libre  ;  découpez  en  rectangles  de  0-,0D  tur  0',0C5. 

La  funnulo  ci-dcsstii  donne  le  papier  n"  I  ;  pi'éparez  le  ç 
n*  !  selon  la  même  fonnulo  en  augmentant  de  1/4  la  dose  de 
tharides. 
■  ■ — Cespapien  sontadupl^ 
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*~  %»^ja8lique  ;  pansement  des  vésicatoires.  Les  papiers  épi- 
'^'^"î'tes  sont  d*un  usage  beaucoup  plus  commode  que  les  pom- 

-k  PAPIER  épiSPASTiaUE  (Soc.  de  Pharm.  de  Bord.). 

J^^itharides  pulv.  (Cantharis  vesicaloria) 6 

^Ofige  (Sus  scropha) 90 

^^  blanche  {Apis  mellifica) 25 

^nc  de  baleine  (Physeter  macrocqphalus) 10 

^u 25 

. .  *  bouillir  doucement  ensemble  Teau,  Faxonge  et  les  cantha- 

ff^>  jusqu'à  ce  que  Feau  soit  évaporée  ;  passez  sans  exprimer  ; 

'  ^ondre  la  cire  et  le  blanc  de  baleine  dans  Taxonge  cantharidée  ; 

.  ^Qidez  sur  des  bandes  de  papier  blanc.  Cette  formule  donne  le 

^Piern*  1.  Pour  le  n*  2,  portez  la  dose  de  cantharides  à  12,  et 

^Urleno3à36! 

iK  POUDRE  DE  6AR0U  (Cod.  fr.). 

Écorce  de  garou  {Daphne  gnidium) Q.  V. 

Coupez  en  petits  fragments  ;  f.  sécher  à  Tétuve  ;  pulv.  par  contu- 
sion ;  rejetez  le  résidu  cotonneux  ;  couvrez  le  mortier  et  le  tamis. 
Inusitée.  Dangereuse  à  préparer. 

—  Le  garou  a  été  essayé  contre  les  affections  herpétiques  re* 
belles  ;  il  n*est  guère  employé  que  comme  épispastique. 

:Ac  EXTRAIT  ÉTHÉRÉ  DE  GAROU  (Cod.  ff.). 

£c.  de  garou  gross.  pulv.  {Daphne  meureum) 1 

Alcool  à80» 7 

Éther  sulfurique 1 

F.  un  alcoolé  par  déplacement  ;  retirez  Talcool  par  distillation 
au  B.-M.  ;  introduisez  le  résidu  dans  un  flacon  avec  l'éther  ;  agitez  ; 
laissez  déposer  pendant  24  h.  ;  décantez  ;  retirez  Téther  par  dis- 
tillation au  B.-M.  ;  achevez  Tévaporation  au  B.-M. 

—  Epispastique.  Prép.  des  Pommades  et  des  Papiers  épispas- 
tiques  au  garou, 

iiC  POMMADE  ÉPISPASTIQUE  AU  GAROU  (Cod.  fr.). 

Extrait  éthéré  de  garou 4 

Axonge  (Sus  scrofa) 90 

Cire  blanche 10 

Alcool  à  90» 9 

F.  fondre  du  B.-M.  la  cire  et  la  graisse  ;  ajoutez  l'extrait  en 
dissolution  tians  l'alcool  ;  continuez  de  chauffer  jusqu'à  ce  que 
l'alcool  soit  évaporé  ;  passez  à  travers  une  toile  :  remuez  pendant 
e  refroidissement. 


\ 
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—  Pansement  des  vésicatoires  dont  on  veut  entretenir 
puratiou  ;  cette  préparation  est  beaucoup  moins  irritante  q 
pommades  canlliaridées. 

•k   PAPŒR  KPISPATIQUE  AU  GAROU  ;  PAPIER  AU  GAROU  (God.  fr.  ~^  . 

Extrait  éthéré  de  garou i 

Cire  blanche  (Apis  mellifica) do 

Blanc  de  baleine  [Physeler  macrocephalus) ^ 

Huile  d'olive  (Olea  Europœa) S 

Térébenthine  du  mélèze  (Larix  Europoba) ^ 

F.  dissoudre  l'extrait  dans  3  d'alcool  à  90";  ajoutez  toutes  te 
autres  substances;  f.  fondre;  chauffez  en  remuant  jusqu'à  ce  qi* 
l'alcool  soit  évaporé  ;  passez.  Enduisez  les  bandes  de  papier  d'va 
seul  côté  en  les  passant  à  la  surface  du  bain  de  matière  fondue; 
laissez  refroidir  à  l'air  libre  ;  découpez  en  rectangles  de  0",09  sur 
0",065. 

—  La  formule  ci-dessus  donne  le  papier  n»  1  ;  préparez  le  p»-^ 
pier  n**  2  selon  la  même  formule  en  augmentant  de  1/4!  la  doM 
d'extrait  éthéré  de  garou. 

—  Épispastique;  pansement  des  vésicatoires  !  Les  papiers  épi- 
spastiqucs  sont  d'un  usage  beaucoup  plus  commode  que  les  pooft- 
mades.  (Voy.  Papier  épispastique,  p.  304.) 

:k   POMMADE  AU  GAROU  ;  POMMADE  ÉPISPASTIQUE  AU  OAROU  (F.  H.  M.). 

Axonge 200 

Cire  jaune 20 

Écorce  sèche  de  garou 50 

Alcool  à  85" Q.  S. 

Humectez  l'écorce  avec  l'alcool;  pilez-la  dans  un  mortier  de  fer 
jusqu'à  ce  qu'elle  soit  réduite  en  pulpe  fibreuse;  f.  digérer  an 
B.-M.  dans  l'axongc  pendant  12  h.;  passez  ;  exprimez  fortement; 
laissez  refroidir  lentement;  séparez  la  pommade  du  dépôt  en  l'en- 
levant couche  par  couche  avec  une  spatule  ;  f.  fondre  la  cire  ;  ajou- 
tez la  pommade  ;  mêlez  ;  remuez  pendant  le  refroidissement. 

Rendement  :  66/100  de  matières  employées  sans  compter  ralcool. 

§  12.  —  Euphoi'be;  Croton  tiglium  ;  Tartre  itïbié;  Ipéca;  Thapsia; 

Sabine. 

*  POUDRE  D'EUPHORBE  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  gomme-résine  d'ammoniaque. 
Mortier  et  tamis  couvert;  opérez  dans  un  courant  d'air.  Très- 
dangereuse  à  préparer. 
—  Entre  dans  quelques  prépataliorks  t\x\ié.^^wtA&  et  vésicantes. 
—  Très-usilé  dans  la  médecine  \è\èTViv3\t(i. 
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.    *     ^c  frais  de  VEuphorbia  villosa  a  été  employé  pour  dé- 
fe  es    ^^^srrues;  le  suc  des  diverses  espèces  (ïEuphorhia  indi- 
*       ^Mrait  les  mêmes  effets. 

^  ALCOOLÉ  d'euphorbe;  teinture  d'euphorbe  (God.  fr.). 

P»  comme  la  Teinture  de  benjoin. 
^  «Rubéfiant;  il  suffit  de  verser  1  ou  2  gram.  de  cet  alcoolé  sur 
.  ^''iplâtre  de  poix  de  Bourgogne  pour  en  assurer  reflicacité 
'^^'Ulsive. 

:Ac  huile  d'euphorbe  (Souboiran). 

Euphorbe  (Euphorbia  çfficinarum) c I 

Huile  déclives  {Olea  Europcea) 10 

F.  digérer  pendant  5  j.;  agitez  de  temps  en  temps;  filtrez. 
—  Stimulant,  rubéfiant. 

ic  pommade  d'euphorbe  (Néligan). 

Euphorbe  pulv.  {Euphorbia  officinarum) 1 

Axonge  bcnzoïné 20 

M.  —  Pour  enduire  les  mèches  introduites  dans  les  trajets  fistu- 
leux  afin  d'en  provoquer  la  suppuration. 

:Ar  LiNiMENT  rubéfiant. 

Huile  camphrée '. 3 

Huile  de  croton  tiglium  (Croton  tigliuni) 1 

—  M.  —  Produit  sur  la  peau  une  éruption  miliaire.  L'huile  de 
croton  tiglium  est  souvent  employée  sous  forme  d'emplâtre;  il 
suffit  d'étendre  1  gram.  de  cette  huile  à  la  surface  d'un  emplâtre 
quelconque  ou  d'une  pièce  de  sparadrap,  qu'on  applique  sur  la 
peau;  l'éruption  paraît  au  bout  de  24  h.  environ! 

ic  LINIMENT  AVEC  L'HUILE  DE  CROTON  TIGLIUM  (F.  H.  M.). 

Huile  de  croton  tiglium  (Crolon  tiglium) 1  gram. 

Huile  d'arachide  (Arachis  hypogœa) 5    — 

M.  —  Révulsif,  à  condition  d'une  application  continue. 

i<   POMMADE  D'HUILE  DE  CROTON   (DorvauU). 

Axonge 5 

Cire  jaune  (Apis  mellifica) 1 

Huile  de  croton  (Croton  tiglium) 2 

F.  fondre  la  cire  ;  ajoutez  l'axongc  ;  laissez  refroidir  ;  mêlez 
l'huile. 

—  RévuJsi/;  produit  une  éruption  miliaire  vésiculcuse  analogue 
é  reczéma.  -^  Doses  :  frictions  matin  et  soir;  co\i\rei\at  V^x\\^«s^^ 


I,   VÉSICA-KI?,  CA<ISTIUDES. 

0  pièce  lie  sparai]ra|)  sans  essuyer;  l'éruplioa  paiMiL  la  9°  nii  li) 
^jour;  clic  est  accompagnée  de  'vives  démangeaisons! 
T  OiîtEAU  (LepoBf). 

le  (Croion  iiglium) 5 

aalhni'idcs  j^rosscs  pulv,  {Cantharis  vaicatoria) 1 

te  de  térébeiLlliinc 10 

luile  d'celllclLe  ou  de  eolza 40 

c  (Anchusa  tinetoria] Q.  S. 

f.  digérer  au  B.  M.  en  vase  clos  pendant  5  â  6  li.  les  scinences- 
!t  les  cantharidcs  dans  Tcssenco  de  térébenlbine;  ^jou- 
tez  l'huile  et  l'orcanetlc;  faites  encore  digérer  pendant  quolqiuis 
lienrcs;  agitez  de  Icmps  on  leœps  ;  liiiasc:!  disposer;  tirex  à  clair; 
exprimez  le  mare.  Keméde  secret. 

—  Rubéfiant  trH-usiU  dans  la  médecine  vélérinaira. 

*    FDMMUDE  STLBl^S  ;  FOHIIADK  O'àUTeNntETH  (C«d.  fr.;  H.  P.;  F.  H.  H.). 

Ëmftiiiiie  porphyrisé 1 

Axonjte  benioïnée 3 

M.   sur  le  porphyre.   Lo   Pli.  germ.   prescrit  4  d'axonge  pour 

1  de  tarlre  stîbié;   la  Soc.   de  Pli.  propose  d'adopter  celte  der- 

niÈro  formule. 

—  Révulsir;  à  doses  modérûcs  produit  des  pustulirs  ombilïqiiées 
semblables  aux  pustules  variolic|ucs  ;  il  hautes  dos«s  produit  des 
olcéralions  gangreneuses.  —  Doses  :  I  à  2  gram.  en  fïictïons  S  fois 
par  jour;  couvrir  d'une  pièce  de  sparadrap  la  sudhce  rriclionaéei 
surveillez  de  près  l'éruptioa  qui  apparaît  au  bout  de  1  â  3  j.  et 
produit  souvent  un  moincmenl  fébrile  avec  beaucoup  de  douleur. 
L'éruption  apparaît  du  jour  au  lendemain,  lorsque  l'épidennc  a 
étd  enlnméo  par  des  piqûres  ou  par  dos  scarificalions. 

^^Ltocine  d'ipécacusnha  pulv.  [Caphetii  ipeeacaanha)....    i 

^^Bnile  d'olive 1   . 

^^^pLmnge  benKinée 1 

^^^(.  —  En  fk-ictions  2  fois  par  jour;  aprÈs  chaque  friction,  «m- 
Tm  la  partie  d'une  pifce  de  sparadrap.  Inusité.  —  Action  ana- 
logue i  celle  de  la  Pommette  ittbiêe. 

*    klilITIE  DR    THATSU    (Cad.    tt.). 

kJKc.deradncdelhap5iaiiicîsûe(7/H>f»(0  uargmiicd...  Q.  V.- 

nllcoolàSO- Q.  S. 

E  l'écorceà  l'ean  chaude;  IUle*-la  sécher;  faites-la  bonUlir 


THAPSIA,  SABINE.  309 

tomMl;  passez;  exprimez  ;  réunissez  les  alcoolés  ;  retirez  Talcool 
pardirtillation  au  B.-M.  ;  reprenez  la  résine  impure  ainsi  obtenue 
par  4  fois  «on  poids  d*alcool  froid  ;  filtrez  ;  retirez  l'alcool  par  la 
distillation  au  B.-M.  ;  la  préparation  est  terminée  lorsque  la  résine 
offre  la  consistance  du  miel. 

~  Révulsif  produisant  la  rougeur,  la  vésiculisation  et  même  la 
vésication  selon  la  durée  du  contact  avec  la  peau  ;  employée  sous 
forme  (Templâtre  ou  de  sparadrap  comme  Thuile  de  croton  tiglium 
^  ^  résine  d'euphorbe  qui  la  remplacent  fort  bien. 

^  SPARADRAP  RÉVULSIF  DE  THAP8IA  ;  SPARADRAP  D'EHPLATRE  DE  THAPSIA  ; 
EMPLATRE  DE   THAPSIA  (Cod.  ff.). 

Cire  jaune  [Apis  mellifica) 84 

Colophane  (Pinus  maritima) 30 

Poix  blanche  {Pinm  maritima) 30 

Térébenthine  cuite 30 

Térébenthine  de  mélèz.e  {Larix  Europœà) 10 

Glycérine . .    10 

Miel  blanc  {Apis  mellifica) 10 

Résine  de  thapsia 15 

F.  fondre  les  5  premières  substances;  passez;  continuez  de 
chauffer  doucement  ;  ajoutez  la  glycérine,  le  miel  et  la  résine  de 
thapsia  ;  mêlez  ;  étendez  sm*  les  bandes  de  toile. 

La  Soc.  de  ph.  adopte  cette  formule,  sauf  la  dose  de  cire  qu'elle 
léduit  à  75. 

—  Révulsif  très-vanté  depuis  quelques  années,  qui  produit  une 
éruption  eczémateuse.  On  laisse  l'emplâtre  en  place  jusqu'à  ce  que 
l'effet  produit  paraisse  suffisant. 

—  Il  convient  d'étendre  cet  emplâtre  sur  de  la  toile  colorée, 
afin  de  ne  pas  risquer  de  confondre  le  sparadrap  révulsif  au 
thapsia  avec  les  sparadraps  agglutina  tifs. 

-k  POUDRE  DE  SABINE  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  feuil.  d*oranger.  Rendement  :  66/100. 

—  Mortifie  les  tissus  sans  en  détruire  la  trame  organique  ; 
iiritante  à  dose  modérée,  la  poudre  de  sabine  détruit  les  verrues 
(V.  Poudre  escharotiquey  p.  292),  ranime  les  ulcères  atoniques; 
elle  estparasiticide  ;  c'est  un  puissant  emménagoguc,  mais  l'huile 
essentielle  de  sabine  est  préférable.  (V.  Spéciaux  de  l'appareil  utérin.) 

POUDRE  PIIAGÉDÉNiQUE  (L'illî^lcbcrt). 

Sabine  pulv.  {Juniperus  sabim) 50 

Alun  calciné 50 

Calomel 20 

Biclilorure  de  mercure ^ 
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M.  —  Destruction  des  végétations.  — Applications  journalières 
:Ac  POMMADE  DE  SABINE  (Pli.  anglaises). 

Sabine  fraîche  (Juniperus  sabiva) ^ 

Cire  jaune  (Apis  mellifica) 3 

Axonge  [Sus  scropha) ^^ 

Pilez  les  feuilles  avec  un  peu  d*alcool  ;  ajoutez  Taxonge  ;  f.  W^ 
rer  au  B.-M.  pendant  12  h.  ;  passez  ;  exprimez  ;  laissez  refroio^ 
lentement  pour  séparer  le  dcjjôt  ;  reprenez  la  pommade  purifia' 
faites-la  fondre  avec  la  cire  au  B.-M. 

—  Êpispastique,  employé  pour  entretenir  la  suppuration  d^ 
vésicatoires. 

i<  POMMADE  PHAGÉDéNiQUE  (l^aunier). 

Feuilles  de  sabine  pulv.  (Juniperus  sabina) ....   \ 

Alun  pulv [  oa.    1 

Galomel  à  la  vapeur J 

Axonge  benzoïnée 8 

M.  —  Végétations  ;  onctions  matin  et  soir;  Tadditipn  de  1  gram* 
d'essence  de  sabine  augmente  beaucoup  l'efficacité  de  cette  pré* 
paration. 

(Voy.  Poudre  escharotique  de  Hunier,  p.  292.) 


SIXIEME  SECTION 

ÉMOLLIENTS 

§  1.  —  Gomme;  Orge;Ri:&;  Amidon;  Son;  Carragaheen;  Salep;  Lin; 
Guimauve;  Mauve;  Cynoglosse;  Bouillon  blanc;  Tuisilage;  Espèces 
émollientes;  Lys;  Carottesl[;  Bourrache;  Laitue;  Silice  en  gelée;  Emol- 
lients  gélatineux,  gras,  albumineux. 

i<   POUDRE  DE  GOMME  ARABIQUE  (God.  fP.;  F.  H.  M.). 

Gomme  arabique  (Acacia  vera)  ou  gomme  du  Séné- 
gal blanche  choisie  (Acacia  verek) Q.  V. 

Mondez  au  couteau  ;  pilez  gi*ossièrement  ;  secouez  sur  un  tamis 
de  crin  pour  séparer  le  sable  et  les  matières  étrangères  ;  f.  sécher 
à  rétuve  ;  pulvérisez  par  contusion  ;  passez  au  tamis  de  soie.  Uen- 
dement  :  95/100.  —  Préparations  diverses. 

—  Toutes  les  substances  mucilagineuses  retiennent  Teau  en 
contact  avec  les  tissus,  d'où  les  effets  éraoUients  d'un,  bain  tiède 
prolongé. 
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:Ar  POUDRE  DE  GOMME  ADRAGANTE  (Cod.  fr.  ;  F.  H.  M.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  gomme  arabique.  Rendement  : 
92/100.  —  Préparations  diverses. 

:Ac  POUDRE  GOHMEUSE  (Ph.  Germ.). 

Gomme  arabique  pulv.  (Acacia  ver  a) 3 

Réglisse  pulv.  [Glycyrrhiza  glahra) 2 

Sucre  blanc  pulv 1 

M.  —  Émollient;  diurétique.  —  Doses  :  20  à  30  gram.  délayés 
dans  1  litre  d'eau  pour  faire  une  tisane  extemporanée  qu'il  faut 
passer  à  travers  un  linge. 

MUCILAGE  DE  GOMME   (Cod.  fr.). 

Gomme  arabique  pulv.  (Acacia  vera) ,y  ^ 

Eau  froide 

Triturez.  —  Si  Ton  s'y  prend  quelques  heures  à  l'avance,  on  peut 
employer  la  gomme  entière  mondée  et  lavée  ;  il  faut  remuer  de 
temps  en  temps  le  m;élange  de  gomme  et  d'eau.  —  Prép.  des  ta- 
blettes. 

MUCILAGE  DE  GOMME  ADRAGANTE  (Cod.  fi'.). 

Gomme  adragante  entière  {Asiragalus  verus) 1 

Eau  froide 1 

Mondez  la  gomme  ;  laissez  en  contact  avec  l'eau  pendant  12  h.; 
passez  ;  exprimez  ;  battez  dans  un  mortier.  —  Prép.  des  tablettes. 

TISANE  DE  GOMME;  EAU  GOMMEUSE  Cod.  f..;  H.  P.). 

Gomme  arabique  concass.  (Acacia  vera) 20 

Eau 1 000 

Lavez  ;  f.  dissoudre  à  froid  ;  passez.  —  Émollient. 

TISANE  DE  gomme;    EAU  GOHMEUSE  (F.  H.  M.). 

Gomme  du  Sénégal  concassée  (Acacia  verek),.      15  gram. 

Eau 950    — 

Sp.  simple 50    — 

Lavez  la  gomme  ;  faites-la  dissoudre  à  froid  ;  passez  ;  ajoutez  le 
sirop.  —  Pour  opérer  la  dissolution  des  grandes  quantités  de 
gomme,  on  se  sert  dans  les  hôpitaux  d'une  corbeille  en  fer  étamé, 
plongeant  dans  les  couches  supérieures  du  liquide;  on  peut  se 
contenter  de  retenir  la  gomme  entière  à  la  surface  de  l'eau  dans 
un  nouet  de  linge  ou  sur  un  tamis  de  crin. 


Gomme  arabique  ou  gomme  du  Sénégal 10 

Eau iS 

Sp.  de  Buwe 100 

D'une  partr  Invox  la  gomme  A  deux  reprises  à  l'eau  froide  ;  faite*» 
Bia  fondre  à  froid  dans  l'ca-u  prescrite;  passeï  sam  expri- 
d'aulre  part,  f.  le  9p.  de  sucre  clarifié,  bouitlanl  i  D.  1,30 
I  {33°  B|  ;  ajoutei-y  la  solulïon  de  gomme  ;  f.  bouillir  un  iu  ' 

Le  ap.  de  gomme  reste  opalin  lorsqu'on  l'a  prépare  avec  la 
sji,  de  Burrc  clarifié  au  blanc  d'œuf;  cela  résulte  d'au  peu  d'il^ 
buminatc  de  chaux  Irés-diviEé  qui  reste  en  suspension  ;  l'aP 
natc  de  cliaux  provient  de  ce  que  le  sp.  de  sucre  clariHé  au  blloo 
d'oeuf  relauanl   un   peu   d'atbumine,   celle-ci  entre   en   ( 

a  naison  avec  la  chaux,  partie  constituante  de  la  gomme,  (fbffu^ 

B>LabGagj. 

!>'    —  EmoUienl  correctif  Irèa-usité  !  Doses  :  ad  libitum. 

>  A  smop  DE  GOUME  (Ua|^0'Liiliciit) 

I        Comme  du  Sénégal  blanche  (.4cDcia  vereli) lOtO 

I  LavCï  à  grande  eau,  ce  qui  réduit  ù  1000. 

I  Eau  Q.  S.   pour  former  avec  la   dose   de  gomme  prescrite  tu 

■■siucilage  pesant  4340  ;  ajoutez  : 

I       Suci'e  blanc MM 

t  F.  dissotidni  au  B.  M.  en  agitant  lïe  temps  en  temps  ;  puui. 

I  —  Préférable  à  la  formule  du  Cod.  fr.  ;  donne  un  sirop  limpide! 

I  -k  stnop  OB  comiE  (l'Ii.  ^ni.). 

I      GoDime  lavée  {Acacia  irera) 1 

I       Eau  distillée 3 

I  E.  dissoudre;  passct  ;  ajautet  : 

I       Sp.  simple  prépari  à  troiii 9 

m  M.  — Ceap.  est  limpide! 

I  roTio.t  RaHUBCseï  ii;i.bi>  nuviEUK  (Cuit.  tr.-.  il.  P.). 

■     lionuno  arabique  pulv,  {Acacia  teraj 10  grato. 

K     Sp'dagnmme 30    — 

W     Hjdrolnt  do  d.  d'urangor. 10    — 

W  -Eau  commune 100    

L  Trilurot  la  gonmo  avec  la  sp,  ;  H.  _  Emalliont;  vébicutftd^ 
■mad  Moibn  ils  potim  Motpnéci  1  -«W 
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POTION  GOMMEUSE  (F.  H.  M.). 

Gemme  Sénégal  {Acacia  verek) 8 

Ettt  de  il.  d*oranger 2 

Sp.  simple 30 

Eaa V 100 

Lavez  la  gomme  à  Teau  froide  ;  faites-la  dissoudre  dans  Tcan  ; 

;  ajoutez  le^irop  et  Teau  de  fl.  d'oranger. 
—  Émollient  ;  véhicule  de  potions  composées  ! 

SIROP  DE  GOMME  POUR  POTION  GOMMEUSE  (Jcanncl). 

Comme  Sénégal  lavée  (Acacia  verek)' 12 

Bydrolat  de  fleur  d'oranger 10 

ïau  commune ; 15 

F.  dissoudre  à  froid  ;  passez  ;  ajoutez  : 

Sucre  blanc 18 

F.  dissoudre  au  B.-M.  en  agitant  de  temps  on  temps.  —  Ce  sp. 
froid  pèse  25*  B.  —  55  gram.  de  ce  sp.  mêlés  à  95  gram.  d'eau 
r^résentent  la  potion  gommeuse  du  Codex. 

-k  TABLETTES  DE  GOUHE  ARABIQUE  (Cod.  fr.). 

Gomm2  arabique  pulv.  {Acacia  vera) 4 

Sucre  blanc  pulv 36 

Hydrolal  de  fleur  d'oranger. 3 

F.  HQ  mucilage  avec  3  de  gomme  et  autant  de  sucre  ;  ajoutez 
le  sucre  mêlé  au  reste  de  la  gomme;  faites  des  tablettes  de 
1  gram.  ^  Émollient.  —  Doses  :  ad  libitum. 

TISANE  d'orge  (Cod.  fr.;  H.  P.). 
Orge  perlé  lavé  à  Tcau  frdide  {Hordeum  vulgare) ....     20 

F.  bouillir  l'orge  dans  Q.  S.  d'eau,  jusqu'à  ce  qu'il  soit  bien 
crevé  et  que  le  liquide  soit  réduit  à  un  litre;  passez  à  l'étamine. 

—  Bronchite  aiguë.  —  Souvent  additionnée  de  1/10  de  lait, 
édulcorée  avec  60  gram.  de  sp.  de  gomme,  d'orgeat  ou  de  Tolu. 

—  Prép.  de  même  la  Tisane  de  gruau  d^avoine  {Avena  saliva). 

TISANE  d'orge;   DÉCOCTION  D'ORGE  (F.   H.   M.). 

Orge  mondé  {Hordeum  vulgare) 15  gram. 

Rac.  de  réglisse  ratissée,  effilée  et  coupée  {Glij- 
cyrrhiza  glahra) 8    — 

Eau Q.  S. 

pour  1  lit.  décocté.  Lavez  l'orge  à  l'eau  chaude  ;  f.  bouillir  jusqu'à 
ce  que  Tenveloppe  se  rompe  ;  retirez  du  feu  et  faites  \tvÇv\^t  \si. 
r^sse pendant  2  heures.  —  Émollient,  diurétique. 

JMAMSSL.  \% 
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EAU  PANiE  (H.  P.). 

Puin 60  gram. 

Eau  bouillante 1000    -> 

F.  infuser  pendant  1  h.  ;  passez. 

—  ËmoUient,  légèrement  nutritif. 

:Ac  POUDRE  DE  RIZ.  FARINE  DE  RIZ  (Gud.  fr.)- 

Riz  mondé  {OnjM  satiua) . .' Q.  V. 

Lavez  à  Tenu  froide;  f.  macérer  dans  Teau  pendant  2  h.; 
f.  égouttcr  ;  pilez  dans  un  mortier  de  marbre  ;  f.  sécher  la  poudre; 
pulv.  de  nouveau  dans  un  mortier  de  fer  ;  passez  au  tamis  de 
soie.  Prép.  du  Cataplasme  de  farine  de  m. 

TISANE  DE  FÉCULE  (H.  P.). 

Fécule  de  pommes  de  terre 8  gram. 

Eau Q.  S. 

Délayez  la  fécule  dans  60  gram.  d'eau  froide,  portez  le  reste  de 
Teau  à  l'ébullition,  mélangez-y  la  fécule  délayée  et  continuM 
rébullition  pendant  1/4  d'h.  pour  obtenir  1  lit.  de  tisane  ;  passes 
à  l'élamine.  —  ËmoUient,  légèrement  nutritif. 

CATAPLASME  DE  FÉCULE  (God.  fr.;  H.    P.). 

Fécule  de  pommes  de  terre 1 

Eau 10 

F.  bouillir  8  d'eau;  ajoutez  la  fécule  délayée  dans  2  d*eau 
froide  ;  f.  bouillir  quelques  instants  en  remuant. 

Prép.  de  môme  le  Cataplasme  de  farine  de  ria  et  le  Cataplasme 
d'amidon. 

—  Êmollients.  Ces  cataplasmes  ont  Tavantage  d'aigrir  moins 
vite  que  le  cataplasme  de  farine  de  lin,  de  n*en  avoir  pas  Todeur 
peu  agi'éable  et  surtout  de  ne  point  déterminer  d*éruption8  éry- 
thémateuse  ou  eczémateuse  ! 

—  Le  Cataplasme  de  riz  préparé  avec  le  riz  réduit  en  pâte  par 
une  décoction  prolongée  a  l'inconvénient  de  présenter  des  gru- 
meaux souvent  trop  consistants  (Voy.  Cataplasme  de  Carra- 
gaheen,  p.  315.) 

BAIN  d'amidon  (H.  P.). 

Fécule  de  pommes  de  terre 500  gram. 

Eau  6000    — 

Délayez  la  fécule  dans  l'eau  ;  f.  chauffer  à  l'ébullition  une  quan- 
tité d'eau  égale  à  celle  qui  est  mélangée  à  la  fécule,  versez-y  peu 
à  peu  le  mélange  de  fécule  et  d'eau  eu  remuait  \  ajoutez  à  Teau 
du  bain,  —  ÉmoJlient.  Affections  hevvéUqivxes. 
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BAIN  DE  SON  (H.  P.). 

Son 2000  gram. 

Eau  bouillante Q.  S. 

F.  bouillir  pendant  1/4  d'h.  ;  passez  ;  mêlez  à  l'eau  du  bain. 

—  Ëmollicnt.  —  Le  F.  H.  M.  réduit  la  dose  de  son  à  1  kil. 

liAVEMENT  DE  SON  (H.  P.). 

Son 60  gram. 

Eau 625    — 

F.  bouillir  pendant  quelques  minutes  ;  passez  ;  exprimez. 

—  ÉmoUient. 

GELÉE  d'amidon  (Dorvault). 

Amidon .   30 

Délayez  dans  un  peu  d'eau  froide  ;  ajoutez  : 
Eau  bouillante  sucrée 500 

F.  bouillir  un  instant  pour  achever  d'hydrater  l'amidon  ;  aro- 
matisez ad  libitum;  coulez.  — ÉmoUient,  pectoral. 

■ —  Le  Raouilocoum  des  Turcs  est  de  la  gelée  d'amidon  un  peu 
ferme,  aromatisée,  coupée  par  morceaux  et  roulée  dans  un  mélange 
de  sucre  pulv.  et  d'amidon. 

GELÉE  DE  GARRAGAEEN  (Radius). 

Garragahecn  (Fucus  crispus) 25 

Lait 250 

F.  bouillir  jusqu'à  réduction  de  moitié  ;  passez  ;  ajoutez  : 

Sucre  blanc 50 

F.  dissoudre;  aromatisez. 

—  ÉmoUient;  alimentaire.  (Voy.  Médicaments  spéciaux  de 
V appareil  respiratoire.) 

CATAPLASME  ÉMOLLIENT   AU  GARRAGAHEEN  ;    CATAPLASME   DE  FUCUS  CRISPUS 

(Leiièvre). 

Ce  cataplasme,  composé  de  pulpe  de  Garragahecn  (Fucus  cris- 
pus)  laminée  et  séchée  entre  deux  couches  légères  de  coton  en 
rame,  est  bien  préférable  à  la  farine  de  lin  ;  inaltérable  à  l'état 
sec,  fl  est  peu  fermentescible  lorsqu'il  est  gonflé  d'eau  et  garde 
très-longtemps  l'humidité. 

Pour  s'en  servir,  il   suffit  de  faire  macérer  pendant  quelques 

minutes  une  pièce  de  cataplasme  de  la  dimension  voulue  dans  de 

l'eau  tiède  ou  froide,  pure  ou  médicamenteuse,  de  l'açi^Uc^vxftt  ft^ 

de  la  recouvrir  d'une  feuille  de  gutta-percha  ou  de  lissvx  vwvçw 

méable  quelconque.  II  est  adopté  par  le  service  de  satvl^  dft  V 
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méc  et  a  élé  Tobjct  d'un  rapport  favorable  à  rAcadémie  de  mé- 
decine de  Paris. 

GELÉE  DE  SALEP  (Soubclraa). 

Salep  pulv.  {Orchis  mascula) 15 

Sucre 125 

Eau 400 

F.  bouillir  le  salep;  ajoutez  le  sucre;  laissez  refroidir,  aro- 
matisez. Pour  prévenir  la  formation  des  grumeaux,  humectez  la 
poudre  de  Salep  avec  un  pou  d*alcooI  avant  de  la  délayer  dans 
reau  et  de  la  faire  bouillir.  (Depaire.) 

—  Émollient  alimentaire.  Prép.  de  môme  la  Gelée  de  Sagou, 

ic   POUDRE  DE  GRAIKB  DE  LIN;  FARINE  DE  LIN  (God.  fr.;  F.  &.  M.). 

Sem.  de  lin  (Linum  usitatissimum) Q-.  ^> 

Criblez  ;  f.  sécher  à  Tétuve  ;  pilez ,  ou  moulez  au  moyen  d'un 
moulin  à  noix  d'acier  et  à  arêtes  tranchantes;  passez  au  tamis  de 
toile  métallique. 

Le  F.  H  M.  prescrit  de  moudre  au  moulin  Gambray,  sorte  de 
laminoir  composé  de  deux  cylindres  d'acier  tournant  en  sens  in- 
verse. Rendement  :  96  à  97/100.  —  Cette  farine  rancit  et  moisit 
promptement.  (Voy.  Cataplasme  de  farine  de  lin.) 

TISANE  DE  GRAINE  DE  LIN   (God.  ff.;   H.  P.). 

Prép.  comme  la  Tisane  de  bourrache,  10/1000. 

—  Emollient  désagréable  et  indigeste. 

TISANE  DE  GRAINE  DE  LIN;  INFUSION  DE  LIN  (F.  H.  M.). 

Sem.  de  lin  entières  {Linum  usitalissimum) ...     10  gram. 

Rac.  de  réglisse  (Glycyrrhiza  glabra) 10    — 

Eau  bouillante 1  lit. 

F.  infuser  jusqu'au  refroidissement;  passez. 
On  peut  supprimer  la  rac.  de  réglisse  et  la  remplacer  par  50 
gram.  de  sp.  ou  de  mellite  simple.  —  Émollient  indigeste. 

FOMENTATION  DE  LIN  (H.  P.). 

Semences  de  lin  {Linum  i^itatissimum) 15  gr. 

F.  bouillir  pendant  1/4  d'h.  avec  Q.  S.  d'eau  pour  obtenir  1  lit. 
de  décocté  ;  passez.  —  Émollient  très-usité. 

LAVEMENT  DE  LIN  (H.  P.). 

Semences  de  lin  {Linum  usitatissimum) 15  gram. 

F.  bouillir  pendant  1/4  d'h.  dans  Q.  S.  d'eau  pour  obtenir  1/2 
lit.  do  décodé;  passez.  — ÉmoWieul  lT^a-\xsÂ\^. 
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INJECTION  MUCILAGINEUSE. 

Sem.  de  lin  {Linum  usitatissimum) 3 

Eau 100 

F.  bouillir  quelques  minutes;  passez.  » ÉmoUient. 

MUGUiAGE  DE  UN  (Cod.  fr.)- 

Sem.  de  lin  {Linum  usitatissimum) 1 

Eau  tiède ; 5 

F.  digérer  pendant  6  h.  ;  agitez  de  temps  en  temps  ;  passez  ; 
exprimez.  —  Prép.  de  même  les  mucilages  de  : 

Sem.  de  coings  (Cydonia  vulgaris). 
Rac.  -de  guimauve  (Althœa  officinalis). 
Sem.  de  Psyllium  (Plantago  psyllium). 

Le  Cataplasme  Hamilton,  composé  d'une  pièce  de  toile  impré- 
gnée de  mucilage  et  séchée  qu'on  trempe  dans  Teau  pour  l'hydrater 
au  moment  de  s'en  servir,  est  meilleur  que  le  Cataplasme  de  fa- 
rine de  lin,  mais  inférieur  au  Cataplasme  de  carragaheen  (Yoy. 
p.  315). 

CATAPLASME  DE  FARINE  DE  LIN. 

Farine  de  lin  {Linum  usitatissimum) 4 

Eau  bouillante. ...  * 13 

—  M.  —  ËmoUient  très-usité.  Dans  les  hôpitaux  il  est  nécessaire 
de  faire  le  cataplasme  de  farine  de  lin  et  de  le  tenir  chaud  dans 
une  bassine  ovoïde  au  B.-M. 

—  Le  cataplasme  de  farine  de  lin,  dont  l'usage  est  général,  a  le 
grave  inconvénient  d'entrer  en  fermentation  presque  aussitôt  qu'il 
est  appliqué  et  de  devenir  une  cause  d'infection,  surtout  dans  les 
hôpitaux.  Il  produit  souvent  une  éruption  eczémateuse.  (Voy.  Ca- 
tt^lasme  de  carragaheen), 

—  Un  tissu  tomenteux  quelconque  imbibé  d'eau  tiède  et  recou- 
vert d'utie  pièce  d'étoffe  imprimée  constitue  un  très-bon  cata- 
plasme  émollient  ! 

CATAPLASME  DE  FARINE  DE  LIN;  CATAPLASME  EMOLLIENT  (Cod.  fr.; 

H.  P.;  F.  H.  M.). 

Farine  de  lin  {Linum  usitatissimum) Q.  V. 

Eau Q.  S. 

Délayez  la  poudre  dans  l'eau  froide  pour  obtenir  une  bouillie 
très-claire  ;  f.  chauffer  en  remuant  jusqu'à  ce  que  la  masse  ait 
pris  une  consistance  convenable.  Le  F.  H.  M.  prescrit  de  chauffer 
au  B.  M.  !  (Woy.  ci-dessus.) 

—  Si  le  cataplasme  sert  d'excipient  à  quelque  \>ouv\rc  îxcWn' 
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ccllc-ci  doit  (>trc  ajoutée  à  la  surface  au  moment  de  TappUcation 
Prép.  de  nu^mc  le  Cataplasme  de  poudre  de  guimauve  et  k 
Cataplasme  de  pondre  émolliente. 

ic  POUDRE  DE  GUIMAUVE  (God.  fr.;  F.  H.  M.)' 
Rac.  de  guimauve  mondée  blanche  (Althcoa  offic.)..    Q.  Y. 

Coupez  eu  tranches  minces  ;  f.  sécher  à  Tétuve  ;  pulv.  par  con- 
tusion ;  tamisez  ;  rejetez  le  résidu  ligneux.  Rendement  :  85/100. 

INFUSION  DE  FLEURS  DE  GUIMAUVE  ;  TISANE  DB  FLEURS  DE  OUDfAIIVB 

(God.  fr  ). 

Prép.  comme  la  Tisane  de  feuilles  d'oranger,  5/1000. 

—  ÉmoUient,  pectoral.  L*eau  gommeuse  est  préférable, 

INFUSION  DE  FLEURS  DE  GUIMAUVE  ;  TISANE  DE  FLEURS  DB  ODOUUVB 

(F.  H.  M.). 

Pi-ép.  comme  Y  Infusion  de  lin.  (F.  H.  M.) 

—  Ëmollient.  L'eau  gommeuse  est  préférable. 

INFUSION  DE  FLEURS  DE  MAUVE;  INFUSION  DE  FLEURS  DE  MAUVE  (God.  &•)• 

Pi'ép.  comme  la  Tis.  de  feuilles  d oranger,  5/1000. 

—  Ëmollient,  pectoral.  L'eau  gonuneuse  est  préférable. 

TISANE  DE  FLEURS  DE  MAUVE  ;  INFUSION  DE  FLEURS  DE  MAUVE  (F.  H.  U.)' 

Prép.  comme  V Infusion  de  lin.  (F.  H.  M.) 
Ëmollient.  —  L'eau  gommeuse  est  préférable. 

TISANE  DE  RACINE  DE  GUIMAUVE  (God.  ff  ). 

Prép.  comme  la  Tisane  depolygala;  10;1000.  —  Émollicnl. 

INFUSION  DE  RACINE  DE  GUIMAUVE  (F.  H.  M.). 

Prép.  comme  YInfusion  de  hardane,  20/1000. 

FOMENTATION   DE  GUIMAUVE  (H.  P.). 

—  Rac.  de  guimauve  contusée  (Althœa  officinalis).  30  gra*J*' 
F.  bouillir  pendant  1/2  h.  avec  eau  Q.  S.  pour  obtenir  1   ^^• 

de  décocté  ;  passez.  —  ÉmoUient  très-usité. 

iK   SIROP  DE  GUIMAUV'E  (God.  ff.). 

Rac.  de  guimauve  séch.,  incisée  (Althœa  offic.)..,*        5 

Eau 30 

Sp.  de  sucre 150 

F.  macérer  la  rac.  dans  l'eau  froide  pendant  12  h.  ;  passez  s^^ 
exprimer  ;  ajoutez  la  liqueur  au  sp.  de  cucre  ;  f.  cuire  à  30°  ^^ 
passez.  —  Énollicnt  ;  correctif.  —  Bosca  •.  ad  Ivbvtum.  O^  wT" 
''quivaut  à  peu  près  au  sp.  de  sucre. 
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GARGARISME  ADOUCISSANT  (H.  P.). 

Rac.  de  guimauve  concass.  {Althœa  officinalis).      8  gram. 
Sirop  de  miel 30    — 

F.  bouillir  la  rac.  avec  eau  Q.  S.  pour  obtenir  200  gram.  de 
lécocté  ;  passez  ;  ajoutez  le  sp.  —  ÉmoUient  très-usité. 

GARGARISME  ÉMOLLIENT  (F.  H.  M). 

Mellite  simple 30 

Décoction  de  rac.  dp  guimauve 200 

M.  —  Émollient  ;  véhicule  de  gargarismes  composés. 

-k  TABLETTES  DE  GUIMAUVE  (Cod.  fr.). 

Rac.  de  guimauve  incisée  (Altkœa  officinalis) 10 

Sucre  blanc .' 100 

Eau Q.  S. 

F.  bouillir  la  rac.  de  guimauve  avec  40  d'eau  ;  passez  ;  f.  éva- 
porer le  décocté  jusqu'à  réduction  à  9  ;  f.  un  mucilage  au  moyen 
de  ce  liquide  ;  incorporez  le  sucre  pour  des  tablettes  de  1  gram. 

—  Émollient.  —  Doses  :  ad  libitum. 

)f  POUDRE  DE  RACINE  DE  GYNOGLOSSE  (Cod.  ff.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  gentiane. 
Prép.  des  Pilules  de  cynoglosse. 

INFUSION  DE  BOUILLON-BLANC  ;  TISANE  DE  FLEURS  DE  BOUILLON-BLANC 

(Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Tis.  de  feuilles  d* oranger,  5/1000. 
L'infusé  de  bouillon  blanc  doit  être  filtré. 

—  Émollient,  inutile,  inusité. 

INFUSION  DE  BOUILLON-BLANC   (F.  H.  M.). 

Prép.  comme  YInfusion  de  lin.  (F.  H.  M.) 

Cette  infusion  doit  être  filtrée.  —  Émollient,  inutile,  inusité. 

TISANE  DE  FLEURS  DE  TUSSILAGE  (Cod.  ff.). 

JPi'ép.  comme  la  Tisane  de  feuilles  d'oranger,  5/1000. 
i-« 'infusé  de  tussilage  doit  être  filtré.  —  Émollient,  inutile. 

A   ESPÈCES  ÉMOLLIENTES   (Cod.  fl'.;  H.  P.). 

'''euil.  de  bouillon-blanc  (Verbascum  thapsus) 

—  de  guimauve  (Althœa  officinalis) T  p  * 

• —    de  mauve  {Malva  rotundifolia) 

—  de  pariétaire  (Parietaria  officinalis).. 
-    Sécher;  incisez. 
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—  lùnollient  :   isa^e  l'xiérirar,  lotions, 
il  L  iii>  liNNi  >*n  >let:oction. 

—  Une  -iulution  ^le  ^mme.   iÛ  à   60/1000,  est 
•icct.ictc  'T'îspetri^a  '^inoilieiite:!. 

n   TOl'DIlE  r-HOM.IEyTE   POUR  <LVT.\PLA:»KS  ;   F.VBI2IE  iaOLUDTI  (GsUT-)- 

E5F»**'.-»5  i^mullieiites Q.  ▼. 

P*.iiv.  :  pa:iS4?z  viu  uunis  <le  oriu. 

F- *m i..>ot: il. du  bouiilon-b  i  Verôoscum  tAïqwiu.i 

—  <le  i^Tiimuuvf)  lAlthœa  offic.) ....    J  M.    P.  É. 

—  lie  luuuve  'Maiva  rotumtifoUa} . . 
[iieisez  :  mêlez.  Roiiileineiit  :  'JT/lOO. 

*  ESPÈCES  ûiOLLiEirrES  i.Ph.  );enii.). 

F>.*iiii.  àot:ii.  iIl*  ^imauve  \AlUuBa  offic.) 

—  «ie  mauve   Malva  isylvestris) 

Mélitot  }[«litolus  officinal is) ^  M.    P.  É. 

Fleurs  de  camomille    AnUumis  nobilis) 

Sem.  lie  Un  <  Linum  usitatùssimum) 

Incisez  :  ountusez  ;  réduisez  en  poudre  (^ssière.  —  Doses  : 
10  à  JO  en  infusion  ou  décoctioa  pour  1000  d*eau;  lotîoiis,  appli* 
cations,  bains. 

FOXENTATIO:^  KaoLLis.Tn  (GnL  fr.). 

Espaces  émoUientes i  i 

Eau .!.!....   .     ft .  S. 

pour  iO  de  décocté. 

F.  bouillir  pendant  10  m.  ;  passez  ;  exprimez. 

F0XE5T\TI0!I  ÉXOLLIETTE  (H.  P.). 

Espèces  émoUientes 30  grafl»- 

F.  bouillir  pendant  10  m.  dans  Q.  S.  d'eau  pour  obtenir  i  ^*^' 
de  décocté;  passez. 

LA\-E3IErr  ÉXOLLIENT  (H.  P.). 

F^pëces  émoUientcs '. .     30  granf*' 

F.  bouillir  pendanllO  m.  dans  Q.  S.  d'eau  pour  obtenir  1/^    ^ 
de  décocté;  passez. 

INFHSIO:*  ÉMOLLIENTE;  IWU8I0N  D'ESPÈCES   IMOLUENTES   (F.  H.  M^  ^ 

Prép.  comme  V Infusion  de  lin  {ï,  H  M.) 

—  ÈmolUenif  indigeste. 
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FOMENTATION  ÉMOLLIENTE  (  F.  H.  M.)- 

Espèces  émoUientes 50  gram. 

Eau « Q.  S. 

pour  1  lit.  de  décoction. 

F.  bouillir  pendant  10  minutes  ;  passez,  exprimez. 
On  peut  remplacer  les  espèces  émollientes  par  la  rac.  de  gui- 
mauve ratissée,  30  gram. 

LAVEMENT   ÉMOLLIENT   (F.  H.  M.). 

Espèces  émollientes 20  gram. 

Eau Q.  S . 

pour  500  gram.  de  décoction. 

F.  bouillir  pendant  10  m.  ;  exprimez. 

On  peut  remplacer  les  espèces  émollientes  par  : 

Rac.  de  guimauve  rat.  (Althœa  officinalis) ....     20  gram. 
Ou  par  : 

Scm.  de  lin  entière  (Linum  usitaiissimum) ....    10  gram. 

PULPE  DE  BULBES  DE  LIS  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Pulpe  de  pruneaux, 

—  Êmollient  employé  en  cataplasme.  On  lui  attribue  gratuite* 
ment  la  propriété  d'accélérer  la  suppuration  des  abcès. 

PULPE  DE  CAROTTE  (God.  fl'.). 

Rac.  de  carotte  {Daucus  carotta) Q.  V. 

Râpez.  — ^^  Êmollient  employé  en  cataplasme. 

suc  DE  BOURRACHE  (Cod.  fr.). 

Feuil.  fraich.  de  bourrache  (Borrago  officinalis),,..    Q.  V. 

Réduisez  en  pulpe  dans  un  mortier  de  marbre;  ajoutez  une 
quantité  d*eau  égale  à  1/5  du  poids  des  feuilles  ;  exprimez  ; 
filtrez.—  ÉmoUient? 

TISANE   DE  FEUILLES  DE  BOURRACHE  (Cod.  fr.). 

Feuil.  sèch.  de  bourrache  (Borrago  offic.)..,        10  gram. 
Eaubouillante 1000    — 

F.  infuser  pendant  1/2  h.  ;  passez. 

—  ÉmoUient  ?  Diaphorétique  ?  -—  La  tisane  de  bourrache  n*est 
pas  plus  diaphorétique  que  l'eau  chaude. 

INPUSIOK  DE  BOURRACHE;   TISANE   DE  BOURRACHE  (F.  H.  M.). 

Prép.  comme  YInfusion  de  lin.  (F.  H.  M.) 

—  Êmollient,  prétendu  diaphorétique. 


Prép.  comme  le  Sp,  de  fume-terre.  —  Iniisilé,  inutile- 
Tiges  rraiclies  do  laiLuD  (Lactuca  saliKa) 1 

Eau  commune i 

Pilez  les  liges  de  luilne  ;  dialiUezA  un  Teu  modéra  pour  obtenir 
.1  il'liïdrolHl. 

Pri^liarex  ila   mSme  les  hydrclaU  de  plantes  inodorca  : 
Pnelie  (Borrago  officinalk),  Pla.n(in  {PUmlago  major),   Pariétuira 
l{Parie/aria  offieàiatis),  Bleuet  (Centaurea  cyanus), 
K    —  Ces  médiumnenlB,  qu'on  a  l'habitude  de  prescrire  cooime  \i~ 
■  hiculng  de  potions  ou  de  collyres,  ne  sont  guire  autre  cboie  que 
'e  l'eau  dibtilléD  pmv,  contenant  des  traces  de  matibres  arom 
ques. 

DOL-ILLON    DE    VEAU  (Cod.  k.\. 

Rouelle  de  veau 120  gram. 

Eau 1  lit. 

.  bouillir  à  petit  feu  dans  un  vase  couvert  pendant  3  h 
tisseï  refroidir;  passez. 

-  Quelques  légumes  (caroUes,  poireaux,  navets),  et  1  gram. 
tel  marin  améliorent  beaucoup  ce  bouillon  sans  nuire  sonrible- 

lenl  à  fies  propi'ii^téa  émollicnLes  el  légèrement  nulrilives. 

BOUILLON  DK  VI!*U    (H.    P.). 

Rouelle  do  veau 125  gram. 

F.  cuire  â  petit  feu  pendant  3  h.  avec  eau  Q.  S.  pour  obtviiii 
ï  litre  de  bouillon  ;  passez.  (Vuy.  à-deiimt.) 

DDURLOS  DI  rOULKT  (Cad.  fr.|. 

Poulet  coupé  par  morceaus : . . .       IS) 

Eau lUOO 

T.  bouillir  doueemenl  pendant  th.;  laissez  refroidir;  piswi. 
Prép.  de  même  le  Bouillon  de  grenouille  (Hmm  eÊCUlaUt),  «' 
le  BoutUon  de  torUe  (Testudo  Europaa],  etc. 

-  Émollient,  lé([ùn;menl  iiiitrilif.  {Voy.  BauUlon  de  eew.) 

DOUILLOH  DE  LINAÏONS  (Gr>d.  (T.). 

Chair  de  litnaçoa  de  \ignc  (BetU  iiomatia) 190 

Eau lOM 

Capillaire  du  Canada  (AdM»inm  peilatum) .... 
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issent  être  facilement  retirés  de  leurs  coquilles  ;  rejetez  les  in- 
itins  ;  lavez  la  chair  à  l'eau  tiède  ;  essuyez-la  ;  pesez-la  ;  coupez- 
par  morceaux  ;  faites-la  cuire  au  B.  M.  pendant  2  h.  dans  un 
je  Couvert  avec  la  quantité  d*eau  prescrite  ;  ajoutez  le  capil- 
re;  laissez  infuser  pendant  1/4  d'h.  ;  passez. 
ÊmoUient,  pectoral,  légèrement  nutritif. 

MUCILAGE  DE  LIMAÇON  (Soubeiran). 

Limaçons  lavés  et  hachés  (Hélix  pomatia) ...     N"  4 

Eau 4 90  gram. 

Battez  fortement  rendant  15  m.  ;  passez  ;  ajoutez  : 

Sp.  simple 27  gram. 

Hydrolat  de  11.  d'oranger 8    — 

M.  —  Bronchites  chroniques.  —  Doses  :  ad  libitum. 
BAIN  GÉLATINEUX  (Cod.  fr.;  H.P.;  F.  H.  M.) 

Gélatine  concassée 500  gram. 

F.  tremper  la  gélatine  dans  2  lit.  d'eau  froide  pendant  une 
îure  ;  îichevez  la  dissolution  au  moyen  de  la  chaleur  ;  versez  dans 
iau  du  bain,  —r  Êmollient  ! 

LAVEMENT  GÉLATINEUX  (H.  P.). 

Colle  de  Flandre 15  ^ram. 

Eau  chaude ' 500    — 

F.  dissoudre.  —  Émollient  ! 

TISANE  DE  CORNE  DE  CERF  (H.   P.). 

Corne  de  cerf  râpée  (Cerviis  elaphits) ; . . .     125  gram. 

Lavez  la  corne  de  cerf  à  l'eau  tiède  ;  faites-la  bouillir  pendant 
1/2 h.  avec  Q.  S.  d'eau  pour  obtenir  1  lit.  de  tisane  ;  passez. 
—  Ëmollient,  antidiarrhéique. 

GELÉE  DE  TABLE  (Soubeiraii). 

Grénétine .'....      15 

Eau • 325 

'•  dissoudre  à  chaud  ;  ajoutez  : 

Sucre  blanc , 250 

^cide  citrique 1 

•  *>ouilUr;  clarifiez  au  blanc  d'œuf;  écumez  ;  passez;  aroma- 
^-   - —  Émollient  alimentaire  ! 

GELÉE  DE  TABLE -A  L'ORANGE  OU  AU  CITRON  (Soubeiran). 

}^^îiéline. ^% 

^^ "ibSi 


324  ÉMOLLIENTS. 

F.  dissoudre  à  chaud  ;  ajoutez  : 

Sucre ^ 

Acide  citrique ^ 

F.  bouillir;  clarifiez  au  blanc  d*œuf;  ajoutez  : 

Alcoolé  de  zeste  d*orange  ou  de  citron. 9^. 

Môlcz.  —  Émollicnt  alimentaire  I 

GELÉE  DE  CORNE  DE  CERF  (God.   fr.)* 

Corne  de  cerf  râpée  {Cervus  daphus) 250  gram. 

Eau  commune 2000    — 

Sucre  blanc 125    — 

Citron  (Citrus  limon) N°  1 

Lavez  la  corne  de  cerf  à  l'eau  tiède  ;  faites-la  bouillir  ùua  U 
quantité  d*eau  proscrite  jusqu^à  réduction  de  moitié;  passa; 
exprimez  ;  ajoutez  le  sucre,   le  jus  du  citron  et  un  blanc  d'oBof 
battu  avec  un  peu  d'eau  ;  clarifiez  à  Tébullition  et  faites  évaporer 
jusqu'à  ce   qu'une  petite  portion  de   la    liqueur,    refroidie,  u 
prenne  en  gelée  ;  ajoutez  alors  le  zeste  de  citron  ;  laissez  infuser 
quelques  instants  ;  passez  à  l'étamine    —  Les  quantités  ci-dessus 
fournissent  250  gram.  de  gelée.  —  Émollient.  —  Doses  :  ad  libi- 
tum. 

GELÉE  DE  CORNE  DE  CERF  ÉMULSIONNÉE  (Guibottft). 

Gelée  de  corne  de  cerf ; . . . .  250  gram. 

Amandes  d.  mondées  (Amygdalus  communis)  30    — 

Sucre 15    — 

Hydrolat  de  fl.  d'oranger 4    — 

Alcoolat  de  citron 12  gouttes. 

Pilez  les  amandes  et  le  sucre  dans  un  mortier  de  marbre  chauffé 
M  Tcau  bouillante  ;  ajoutez  l'hydrolat,  puis  la  gelée  chaude  ;  passez  ; 
aromatisez.  —  Émollient.  —  Doses  :  ad  libitum, 

^   HUILE  DE  ROSE;  HUILE  ROSAT  (Cod.  fl*.). 

Prép.  comme  Ylluile  de  camomille.  —  Émollient. 

iK  HUILE  DE  SEMENCES  DE  FENUGREC  (God.  fr.). 

Prép.  comme  V Huile  de  camomille. 
—  ÈnioUicnt;  inutile,  inusité. 

:*r  POMMADE  DE  ROSAT;  ONGUENT  ROSAT  (Cod.  fr.). 

Axongc 500 

liac.  d'orcanette  concassée.  (Allcanna  tinctoria) 15 

Cirn  blanche 4 

Essence  do  rose  (Rosa  ccntifoUd^ • ^ 
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!.  ^^^^-r^cîr  au  B.  M.  la  racine  d'orcanette  dans  l'axongc  ;  passez  ; 

jviMsi   fit   faites  fondre  la  cire  ;  remuez  le  mélange  jusqTï'à  ce 

a*'^  *^v.\,  presque  refroidi  ;  ajoutez  l'essence. 

--  **^^o\Uent.  —  Onctions  contre  les  gerçures  des  lèvres  !  (Voy. 
Gerçure^.) 

-k    POMMADE   DE  C0NC0MDRE5. 

K^ougc  (Sus  scrofa) 51)0 

^^'«iisse  de  veau  {Bos  taums) 300 

^^nii;  de  Tolu  {ifijrospermum  toluiferum 1 

^y drolat  de  roses 5 

S^c  de  concombre  {Cucumis  salivus) GOO 

F-  fondre  les  graisses  au  B.  M.  ;  ajoutez  le  baume  de  Tolu  dissous 
f    *lansQ.  8.  d'alcool,  et  l'hydrolat  de  roses  ;  môlez  ;  laissez  déposer  ; 
«lécantcz  dans  une  bassine  étamée;  laissez  refroidir;  ajoutez  âUO 
<Je  suc  de  concombre;  remuez   continuellement  pendant  ^   li.  ; 
f'  écouler  le  suc  qui  a  été  battu  avec  la  graisse  ;  ajoutez  200  de 
«ne  nouveau  ;  remuez  le  mélange  encore  pendant  4  h.  ;  f.  encore 
écouler  le  suc  ;   recommencez  le  mémo  traitement  une  troisième 
(ois;  f.  égoutter  la  graisse;  faites-la  fondre  au  B.  M.  ;  laissez  en 
repos  pendant  3  ou  4  h.  ;  éciimcz  ;  entl;i  battez  fortement  la  pom- 
made avec  une   spatule  de  bois  jusqu'à   ce   qu'elle  ait  presque 
doublé  de  volume  par  l'interposition  de  l'air. 

—  Ëmollicni  cosmétique  auquel  on  attribue  la  propriété  de 
rafraîchir  la  peau.  (Voy.  Cosmétiques.) 

SUPPOSITOIRE  DE  BEURRE  DE  CACAO  (Cod.  ff.). 

Beurre  de  cacao  (Tlieobroma  cacao) 5  gram. 

F.  fondre  ;  coulez  dans  un  moule  conique.  En  été,  ajoutez  1/10 
de  cire  blanche.  —  ÊmoUient  ! 

—  Les  extraits  prescrits  pour  être  incorporés  aux  suppositoires 
doivent  être  d'abord  délayés  avec  un  peu  d'eau,  puis  mêlés  par 
trituration  au  beurre  de  cacao  à  demi  refroidi. 

:Ar   SPARADRAP  DE  CIRE;   TOILE  DE  MAI   (Cod.  fr.). 

Cire  blanche  {Apis  mellifica) 8 

Huile  d'amandes  [Jiimjgdalus  conimunis) 4 

Térébenthine  du  mélèze  (Larix  Europœa) 

F.  fondre  au  B.  M.;  laissez  refroidir;  avant  le  refroidiss«nent 
complet,  plongez  dans  le  mélange  fondu  des  bandes  de  toile  fine 
de  1  mètre  de  long  sur  0™,20  de  large  ;  f.  passer  les  bandes  entre 
deux  règles  convenablement  rapprochées  qui  feront  tomber  l'excé- 
dant de  matière  emplastique  ;  lissez  les  bandes  au  moyen  d'un 
couteau  chiiulTé. 

—  }\insoment  des  plaies  simples,  dos  écorchure?. 

JKAXSEL.  \^ 
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-k  EMPLATHE  DE  ciHE  (Anc.  God.  fr.).  ^''k 

(,iiv  jaune  {Apis  mellifica) J  , 

Suif  (le  mouton  iOvis  aries) 3 

IN)ix  résine  {Pinus  maritima) 1 

F.  fondre  à  une  douce  chaleur  ;  passez.  ' —  PanseinenU. 

KMl'LSION   SIMPLE;    LAIT  U'ANANUES   (Cod.  fr.;  H.    P.). 

Amandes  d.  mondris  i AmuqiUilua  communis) 50      ■' 

Sucre  blanr 50 

Eau 1000 

Piliv.  les  amandes  avec  le  tiers  du  sucre  et  un  peu  d'eau  :  dé- 
layez la  pàt(;  avec  le  reste  de  l'eau  ;  passez  à  rétaminc  ;  exprimei; 
ajoutez  le  reste  du  sucre. 

—  ÉuioUicnt  ;  sédatif  des  organes  génito-iirinaires.  —  Doiei: 
(td  libitum! 

L(>s  amandes  amères  mêlées  en  proportions  mal  détcrminèei 
avec  l(;s  amandes  douces  du  commerce  fournissent  le  principe  eji- 
ni(juo  véritablement  actif.  Il  serait  rationnel  de  prescrire  posilife- 
ment  la  dose  d*amandes  amères  qui  doit  entrer  dans  la  compo- 
viiiou  des  émulsions.  (Voy  Médicaments  spéciaux  de  VappareU 
respiratoire,  de  l'appareil  génito-urinaire  ;  Sirop  iCorgeat.) 

ÉMULSiON  d'amandes  (F.  H.  M.). 

Amandes  d.  mondées  (Amygdalus  communis) 30 

Sucre  blanc 40 

Eau  froide 960 

Pilez  les  amandes  avec  le  sucre  et  un  peu  d'eau,  de  manière  i 
les  réduinî  en  pâte  très-fine  ;  délayez  dans  le  reste  de  Peau  ;  pi»- 
s(»z:  exprimez. 

—  Émollient;  sédatif  des  organes  génito-urinaires  !  —  Doseï: 
itd  libitum.  (Voy.  ci-dessus.) 

POTION  ÉMULSIVB  (F.   H.  M.). 

Amandes  d.  mondées  (Amygdalus communis).       20  gram. 

Eau  de  11.  d'oranger 2    — 

Suere 20    - 

Eau 110     — 

lép  comme  VÊmulsion  d'amandes.  (Voy.  ci-^lessus.) 

POTION   ÉNULSIVE  GOMMEE  (F.    H.  M.). 

Amandes  d.  mondées  (Amygdalus  communis).  20  gram. 

Sucre 20    — 

Ciomme  adrag.  pulv.  (Astragalus  verus) G  décigram. 

Eau  de  11.   d'oranj^er 2  grain. 

i:;m VV:^    — 


-Jf  ■ 
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Pilez  les  amandes  avec  le  sucre  ;  f.  un  mucilage  avec  la  gomme 
<t  9  "d'eau;  mêlez;  ajoutez  peu  à  peu  le  reste  de  l'eau  ;  passez; 
«xprimez. 

— -  Émollient  ;  pectoral  ;  sédatif  des  organes  génito-urinaires. 

—  Doses  :  ad  libitum  ! 

MIXTURE  gommbuse;  émulsion  arabique  (Pli.  Édinib.). 

<iomme  arabique  pulv.  {Acacia  vera) 35 

Amandes  d.  mondées  (Àmygdalus  communis) 4-0 

Sucre 20 

Eau 1 000 

Pilez  les  amandes  avec  le  sucre  ;  f.  un  mucilage  avec  la  gomme 
«t  33  d'eau  ;  mêlez  ;  ajoutez  peu  à  peu  le  reste  de  l'eau  ;  passez. 
—  Émollient  ;  pectoral  ;  sédatif  des  organes  génito-urinaires.  — 
Doses  :  ad  libituïh  ! 

-k   SIROP  d'amandes  ;   SIROP  D'ORGEAT   (Cod.   fl'.). 

Amandes  douces  (Amygdaliis  communis  dulcis) 50 

Amandes  amères  (Amygdalus  communis  amara) 15 

Sucre  blanc '. 300 

Eau 162 

Hydrolat  de  fl.  d'oranger 25 

Mondez  les  amandes  de  leur  pellicule;  mettez-les  en  pâte  avec 
75  de  sucre  et  12  d'eau  ;  délayez  la  pâte  avec  le  reste  de  l'eau  ; 
passez  à  ti'avers  une  toile  serrée  ;  exprimez  ;  ajoutez  à  l'émulsion 
le  reste  du  sucre  concassé  ;  f.  fondre  au  B.  M.  ;  ajoutez  Tliydro- 
lat  de  fl.  d'oranger;  passez  à  travers  une  toile.  Laissez  refroidir 
avant  de  mettre  en  bouteilles.  11  est  essentiel  que  les  bouteilles 
soient  bien  sèches. 

—  Tempérant  agréable  ;  sédatif  des  organes  génito-urinaires  ! 
—  Doses  :  ad  libitum  ! 

-k  SIROP  d'amandes  gommé  et  VANILLÉ  (Idt  ct  Chevallier). 

Sp.  d'orgeat \ 

—  de  gomme (  aa.    P.  É. 

—  de  vanille ) 

M.  —  Tempérant  agréable.  —  Doses  :  ad  libitum  ! 

•k  conserve  d'amandes  (IMi.  Lond.). 

Amandes  d.  mondées  (Amygdalus  communis) 50 

Sucre  blanc  pulv 25 

Gomme  arabique  pulv.   (Acacia  vera) 6 

F.  une  pâle  liomogcne. 

—  Émollient  pectoral.  —  Doses  :  ad  libitum 
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KMULSION  DE  CllÈNËVIA  (Coil.  (v.), 

l»n';|>.  coinnuî  VKmulsion  iCamandes.  (Voy.  p.  320). 

—  ftmolliciit.  —  Doses  :  ad  lihilum  comme  Témulsion  dTamu- 
ili's.  Inusité. 

ÉMULfllON   DE  PISTACHE  (CM.   fr.). 

Pn'-p.  coinino  VÉmulsion  (C amandes.  (Voy.  p.  326.) 

—  FliiioUicMil   légèrement  balsamique.   —   Doses  :  ad  \\W\m. 
Inusité. 

LAIT  SUCRÉ  (F.  H.  M.). 

Lait  pur ' 100 

Sp.  :«iu)plu 15 

M.  —   Éiudllient  alimentaire.    (Voy.   Substances  alimenlBV» 
protéiques.) 

HYDROGALA  (H.    P.). 

Lait 250  gram. 

Kau  coiiiunuie ^ 750    — 

M.  IVépanïz  dans  les  mêmes  proportions  toutes  les  tisanes  Ia^ 
tées.  —  Èinollient,  légèrement  nutritif! 

PETIT-LAIT   ou   SERUM   (Cod.  ff.;  H.  P.). 

Lait  (le  vache   pur 1000  ^ram. 

Portez  à  l'éluiUition  ;  ajoutez,  par  petites  portion;!,  U-  S.  (3à 
4-  ^raui.j,  iVmu\  dissolutiuii  aqueuse  d'acide  citrique  1/8;  qiianl 
le  coapiluin  sera  liieii  formé,  passez  sans  exprimer;  remettez  k 
petil-lait  sur  le  teu,  avec  1  blanc  d'œuf  d'abord  délayé,  pub 
l)altu  avec  un»'  petite  (juaiilité  d'eau;  portez  do  nouveau  à  l'é-j 
bnllitioii  ;  versez  un  ))eu  d'eau  IVoide  pour  abaisser  lu  bouillon:' 
dès  que  le  liipiide  sera  éclairci,  lillrez-Ie  sur  un  papier  lavé  à 
l'eau  bouillante. 

—  Rinollieul,  diurétique.  —  Doses  :  1/2  lit.  à  1  lit. 

PETIT-LAIT  CLARIFIÉ   (F.  H.   M.). 

ï-»»t 2«00  gram. 

Acide  tarlrnpie 1     

lilanc  d'œut* no  ] 

F.  bouillir  le  lait  ;   ajoutiez   l'acide  dissous  dans  lui  pou  «Peau  ; 
passez;  clarifiez  avec  le  blanc  d'œul";  laissez  refroidir;  flitrcz. 
Vous  obtiendrez  ainsi  2  lit.  de  petit-lait  ! 
EmoUioiil  ;  diurétitiue.  —  Doses  •.  \|1  Vvv..  -a  V  \\V, 
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LAIT  DE  POULE. 

aune  d'œuf n"   1 

îau  chaude  à  +  50**  environ 200  gram. 

fucre  blanc 25    — 

lydrolal  de  fleurs  d'oranger 8    — 

liiez  le  jaune  d'œuf  avec  l'eau  ;  ajoutez  le  sucre  et  l'hydroîat. 
-  Êmollient;  analeptique  agréable. 

LAVEMENT  EMOLLIENT. 

îaune  d'œuf n°  3 

î)au  de  son  ou  eau  gommeuse 500 

liiez  le  jaune  d'œuf  dans  l'eau.  —  ÉnioUient  ;  délayant  ! 


SEPTIEME  SECTION 

tempérants;  gontro-stimulants. 


—  Citron;  Acide  citrique;  Acide  tartrique;  Eaux  galeuses  arlifi^ 
ilUi;  Orange;  Groseille;  Cerise;  Grenade;  Berberis;  Verjus,  Airelle; 
amboise;  Fraise;  Mûre;  Coing;  Pomme;  Vinaigre;  Oseille;  Acide 
ulique. 

limonade  COMMUNE  ;   LIMONADE  CUITE  (  Cod.  fr.  ). 

uilron  (Citrus  limon) n»  2 

&au  bouillante 1000  gram. 

>ucre '. 50    — 

oupez  les  citrons  par  tranches;  séparez  les  semences;  f.  in- 
r  pendant  1  h.  ;  ajoutez  le  sucre  ;  passez.  —  Tempérant. 

-  Toutes  les  boissons  tempérantes  doivent  être  administrées 
des  et  en  abondance  ;  elles  déterminent  la  diaphorèse. 

LIMONADE  COMMUNE. 

[Citrons  {Citrus  limon) n°  2 

Sucre 50  gram. 

liau  froide 1000    — 

rollcz  les  citrons»  sur  le  sucre  pour  imbiber  celui-ci  de  l'Iiuilc 
nlielle  contenue  dans  les  utricules  du  zeste  ;  faites  dissoudre 
I  Teau  le  sucre  aromatisé;  ajoutez  le  suc  exprimé  des  citrons; 
ez  !  —  Cette  boisson  est  plus  agréable  que  la  Umouaà^i  to«v- 
\s  au  CoJ.  fr.  et  du  F.  H.  M. 
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LIMONADE  AU  CITRON   (F.  H.  M.)- 

Citron  (Citrus  limon) n*  i 

Sp.  simple 60  gram. 

Eau 950   -   ' 

(îoupoz  le  citron  en  deux;  enlevez  les  semences;  exprimez Ifr 

suc  au  moyen  d'une  presse  à  main  en  bois  ;  versez  Teau  sur  le  sue; 

ajoutez  le  sirop;  passez. 

*  suc  DE  CITRON  (Cod.  fr.  ;  F.  H.  M.  )• 

Titrons  (Citrus  limon) Q-  ^• 

Séparez  l'écorce  et  les  semences  ;  exprimez  ;  mêlez  le  ma» 
avec  de  la  paille  hachée  et  lavée  ;  exprimez  ;  laissez  reposer  24  b.; 
filtrez. 

—  Tempérant.  —  Proposé  par  Lebert  comme  contro-stimulanl 
pour  le  traitement  du  rhumatisme  articulaire  aigu.  —  Doses: 
i!20  à  !250  gram.  par  jour  par  cuillerées  à  bouche  dans  de  l'eau 
sucré(;.  Prép.  du  Sp.  de  citrons.  (Voy.  Antiscorhutiques ;  ÎÀfM- 
juice.) 

*  POUDRE  d'acide  CITRIQUE  (Cod.   ff.). 

Prép.  comme  la  Poudre  d'ac.  arsénieux. 
Prép.  des  poudres  tempérantes  gazogènes. 

—  10  d'acide  citrique  exigent  pour  fournir  un  citrate  neutre: 

Bicarbonate  de  soude 13 

Bicarbonate  de  potasse 15 

*  suc  de  LIMON  ARTIFICIEL  (DofVault). 

Acide  citrique 17  gram 

Eau 192    — 

Essence  de  citron  (Citrus  limon) ...   Ià2  gouttes. 

F.  dissoudre  ;  môlez.  —  Tempérant. 

iK    SIROP  DE  CITRON   (Cod.  ff.). 

Prép.  comme  le  Sp.   de  groseilles.  —  Tempérant.  —  Doses: 
20  à  100  gram.  en  boisson  ! 

-k   SIROP  DE  LIMON  ARTIFICIEL   (Cod.   ff.). 

Sp.  d'acide  citrique 1000 

Alcoolaturc  de  citron 15 

M.  —  Tempérant.  —  Doses  :  20  à  100  gram.  en  solution  plm 
on  moins  étendue  ! 


AODE  OTUOrC,   TAKTRItHE:.  3o1 

LDM»3L\DE  OTIUQrE  /  Ctxl.  fr.  ». 

V  de  limoo  artificiel Cl) 

^u I  tXXi 

^'  —  Tempênini  ! 

LnMXAOB  GirRiot-E  (F.  II.  M.W 

<Acide  citriquo « 1  grani. 

Eau  aromatique  île  citron 30    — 

Sp.  simple 60    — . 

Eau 900    — 

31.  —  Préparez  de  iiK*me  la  Limonade  tartrique  en  substituant 
■  «acide  Uu-trique  à  l'acide  citrique. 

iK  SIROP  d'acide  citrique  (CimI.  fr.^. 

Acide  citrique  cristallisé 1 

Eau  distillée 3 

Sp.  (le  sucre  froid 07 

F.  dissoudre  ;  M.  —  Ce  sp.  représente  5  «lécigram.  d'aci<lc  ci- 
trique i>OHr  20  gram. 

—  Tempérant.  —  Doses  :  20  à  100  gram.  en  solution  plus  ou 
moins  étendue. 

-k   sirop  CITRIQl^  GOMIIEUX  (H.  P.). 

Acide  citrique  t 

Gomme  arabique  iAcacUi  venu <> 

Eau  distillée....; 10 

Sirop  de  sucre H:î 

F.  dissoudre  dans  Teau  distillée  la  gomme,  puis  Tacidc  citrique  ; 
ajoutez  le  sp.  ;  passez. 

—  Tempérant.   —   Doses  :  50  à  60   grani.   pour    1   litre   <lo 
boisson  \ 

MlfONADE  CITRIQUE  (H.  P.). 

Sirop  diacide  citrique  gommcux 60  grani. 

Eau 1000    — 

Alcoolat  de  citrons 1     — 

M.  —  Chaque  litre  de  limonade  ainsi  prépîiréc  contient  1"',2() 
d*acide  citrique  et  S^'.SO  de  gomme  arabique  ! 

-k   POUDRE  D'ACIDE  TARTRIQUE  (Cod.   Tr.). 

—  Prép.  comme  la  Poudre  d'acide  arsénieux. 
-  Prép.  des  Poudres  gazogènes. 

—  10  d'acide  tartrique  exigent  pour  fournir  un  tartrate  neutre  : 

Bicarbonate  de  soude H 

Bicarbonate  de  potasse V^ 
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*  SIROP  d'acide  tartrique  (Cod.  fp.)- 

Acide  tartrique  cristallisa 2 

Eau  distillée 4 

Sp.  de  sucre  froid 94 

F.  dissoudre;  M.  —  Ce  sp.  représente  4  décigram.  d*ac.  tir-' 
trique  pour  20  gram.  ;  50  gram.  représentent  1  grain,  d'ac  tir- 
trique  et  suffisent  pour  la  ))réparation  d'un  litre  de  limonade. 

—  Tempérant.  —  Doses  :  20  à  GO  gram.   en  solution  plus  oa 
moins  étendue. 

LIMONADE  TARTRIQUE  (Cod.  ff.). 

Sp.  d'acide  tartrique 100 

Eau 900 

M.  —  La  dose  de  sp.  doit  être  souvent  diminuée. 

LIMONADE  TARTRIQUE  (II.  P.). 

Sirop  tartrique 60  gram. 

Eau  commune 1000    — 

M. 

LIMONADE  TARTRIQUE  (F.    II.  M.). 

Acide  tartrique 1  gram. 

Eau  aromatique  de  citron 30    — 

Sp.  simple 60    — 

Eau,  Q.  S.  pour 1  lit. 

F.  dissoudre;  M. 

LIMONADE  TARTRIQUE  GOMMIÊE  (F.  H.  M.). 

Limonade  tartrique 1  lit. 

Gomme  Sénégal  {Acacia  verek) 15  gram. 

F.  dissoudre. 

POTION  ACIDULÉE  (F.  tl.  M.) 

Acide  tartrique 1  gram. 

Acide  azotique  alcoolisé 1    — 

Sp.  simple 30    — 

Eau 100    — 

F.,  dissoudre  l'acide  t«rtrique  dans  Feau ;  M. 

—  Tempérant  —  Doses  :  par  cuillerées  à  bouche  ! 

-k   POUDRE  GAZOGÈNE. 

N"  1.  Bicarbonate  de  soude  pulv -i  gà'am 

F.  un  paquet  dans  du  papier  bleu. 
JV  i.  Acide  tartrique  pu\v ^  ^^«b^. 
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F.  un  paquet  dans  du  papier  blanc* 

—  Le  mélange  des  deux  paquets  et  leur  dissolution  dans  une 
ouieille  d*eau  commune,  inunédiateuient  bouchée,  produit  de  Tcau 
ueuse  extemporanée  légèrement  acide  ;  on  peut  ainsi  charger 
'•eide  carbonique  une  bouteille  de  limonade  ou  devin  blanc  ;  ces 
lOÎssons  deviennent  légèrement  laxativcs  en  raison  du  tartrate  de 
oude  qui  reste  en  dissolution  après  la  réaction  de  Tacidc  tarlrique 
(HT  le  bicarbonate  ;  elles  sont  surtout  contro-stimulantes,  parce  que 
.e  tartrate  de  soude  absorbé  cl  brûlé  dans  le  sang  est  converti  en 
carbonate  de  soude. 

La   poudre  gazogène  est  donc  primitivement  un  tempérant,  et 
secondairement   un   laxatif  et   un   contro-stimulant  ;  Tindication 
s'en  rencontre  souvent  dans  les  aifectious  fébriles  et  dans  rem- 
barras gastrique.  Elle  contient  un  excès  d'acide  tarlri(]ue  équivalent 
à  1/10  de  son  poids! 

iK   POUDRE  GAZOGÈNE  NEUTRE;  PUUDIIE  DE  SELTZ  (Cod.    fr.). 

Bicarbonate  sodique  pulv 'i  grani. 

En  un  paquet  bleu. 

Acide  tartriquc  pulv 2  gram. 

En  un  paquet  blanc. 

F.  dissoudre  d'abord  l'acide  tartriquc  dans  un  demi-verre  d'eau  ; 
ajoutez  le  bicarbonate  de  soude  au  moment  de  faire  avaler  b 
mélange  au  malade.  —  Tempérant  ;  laxatif  léger.  —  Doses  :  2  à 
5  prises  !  (Voy.  ci-dessus.) 

—  Cette  poudre  ne  serait  neutre  que  si  elle  contenait  2,2  de 
bicarbonate  de  soude  pour  2  d'acide  tartriquc. 

iK    POUORS  GAZOGÈNE  ALCALINE;  SODA  POWDERS   (CoU.  fr.;    Soc.  dc   Pli.}. 

Bicarbonate  sodique  pulv 2  gram. 

F.  un  paquet  bleu. 

Acide  tartriquc  pulv l^SB 

F.  un  paquet  blanc. 

F.  dissoudre  d'abord  l'acide  tartriquc  dans  un  demi-verre  d'eau; 
ajoutez  le  bicarbonate  de  soude  au  moment  dc  faire  avaler  le  mé- 
lange au  malade.  —  Tempérant.  —  Doses  :  2  à  5  prises  ! 

POUDnE  GAZOGÈNE  AC'DE;  LIMONADE  SÈCHE  (Jcaillicl). 

Bicarbonate  sodique  pulv 25  gram. 

Sucre  pulv 200    — 

Acide  tartriquc,  ;fross.  pulv 2i    — 

Essence  dc  citron 1  tjov\V\.t?>. 


TEMI'IÏBANTS,   (X>NTRD-STnil,'LAMTS. 

Il  I  I.  -■■  ■! \.  :  I.-  .i'.  ■ ]"[ Il    I  ii:,'li|ii,..  ("ciYiiiilsipes.  ^ 

li l'         ".....:  ..■:.:■,     .'|1.hIo''2,,< 

iiii  .|'i''     *'■■!■  I.  11-^1"  M'i-  -■'  '■■^- I  ■■l-^- \-M\emi-'l 

lai'uliiiii  àei  piiiKJivs  asl  iiiiIiii|>Ltij>iablu,  tursquu  lu  pr^pn— I 
^tioii  doit  filra  cnnsFrvBt;  comnxo  médicament  officiniil. 
;  ^ÉBOi'HonB  «LCAUSK  (Ph.  oUwu.l, 

Btcnrbonnte  de  suude  palv . ■  -  - .  >     l*) 

Acide  tartri^epulï 3 

Sunre  bl.  piilv !il 

F.  sécher  léparément  ;  mt^lez. 

rOTlON  GUEUSB;  potion  ASTIVOXITIVE  UE  IliSltRC  (Cm),  ft.;  II.  P.). 

D'une  pnrl  :  n°  I,  potion  nkalino. 
Bivnrbatialo  At  puLisso t  «rnm. 

Sp.  de  ïUfire 15    — 

I  F.  dissoudre;  mflcz. 
BB'lutre  part  :  ii°  i,  potion  acide. 
,   Acide  citrique S  gntni. 

Sp.  lie  sucre 15    — 

'.  dluoudre;  m^lM. 

iB  P.  H.  H.  subsliluo  l'acide  tarlrique  i  l'acide  citrii|iic;  enl 
n  économique  est  s.ins  inii)orlaiice  itu  poinl  do  vita  ttii 
wtique. 

SÔc.  de  pli.   giropose   d<;  subatiUier  au  ^^.  du  sucre  le  ip- 
n  citrique  nromaiisé  au  citron. 
Poui'  ndiniiiïslrer  ve   niédieamenl,  nièlex   àtni   un  verre 
(Micliu  de  uliaquc  p-oLion  ;  agilei  ;  faites  bain  il 
u  bien  faites  avaler  une  cuîUarée  îi  bourlio  do  !•  po-  < 
«  alsaline  el  nussitùt  aprî?ï.  inânie  dose  de  In  |>olion  ncide. 
-  Celte  putiun  iimHe  quelquefois  IcH  vomisseinonlt  spssiM 

X  lUforl). 

àlO  milUitrua. 


—  L'-tti  .fi.  Vîtii    ir:iii  .i-:lr   -^    .;r-i--;i 
rem  -fuifti^  ^imnir. 
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V.)iiî*  piiiivi'z  riMiiplar'M*  '••rMiiiiinii[iii»!ii»';ir   If-:  !"*  ^:"iin.    i' »•:;■■ 
rtri'tniî  i}ne  -l^.  ^l'aïu.  «tiî  hi-JuliaLit  '!•*  -i^iUiU;    î. 

LiMi»\ADK  i^V/ElIi^B    «loit.  fr-  . 

Si.-op  de  lim«>n '^O 

[fitrïtliii^»'/.  <lans  .iiuî  hoiiiîille  à  :*i[)iii)ii  ;  i'»Mnplis>«'i  'I'.mu  i;:i 

—  Vi,'!is  puuv.»z  variiH'  Ui  luitiin*  iln  'sirop  pour  l'airii  la  Lnuunii'l' 
5«?JM<?  <r  L'oriiHtjn,  à  La  /tiB-^""*^-  «i  /d  <;«jw,  etr. 

>4ilt;ihMiu  :<irai(o  «C.»  .....  4000 

Ai-itl'î  "Milfiiriqne  Du  ■  ^**'* 

V.  Ja//."  rilM^   r.'ArffM/lênr  Ol^ws  A,'^-*. 


Btcarlionalc  de  pDlnsse 8  iléc[grnni. 

iBïcarbonate  de  aoudc îi        — 

.Al<,'ool  i  HO",  cliî  ïiii 3(1  gram. 

%.  de  gpmme 50    ^ 

EuLi  cainioiinc 1  biiuloilJc. 

Alcool  nJUique 5  ilécigranl. 

Jte.  tnrtrlqua  en  cristaux 55       — 

M.  :  bouchei  ;  Boitez.  —  Tempérant  agréalile. 


a  (Cod, 


Pr^p.  commo  la  5p.  de  gmseilles. 

—  Tctnpi^Miil  Bgi^nblp.  —  Doses  :  ait  libiluni. 

*:  sinop  n'DHfiNiiGa  ARTmcISL  (Coil.  fr  ). 

Sf.  d'acide  cilriquo 1000 

Aleoaialure  (in  zestes  d'uran^^ tS 

I   M.  — Tempérant.  —  Doses: 20  ù  100 gram.  on  sululinopluaiM' 
'  Il  dlendue. 

Idilu  cilrique  cristalliït^ 5 

-  u  distillée 10 

Sirop  de  sucre 9U 

y  JUoootalura  de  lesles  d'orunges. 3U 

f- 7«itw  dissoudre  l'anda  dans  IVuu  ;   ajoutez   I»  dissolulton   ad 
MUngv  prËnlnble  du  sp.  et  de  l'uleofllsûrv  ! 
'  ~  '  "      'e  timon  eu  i-emplnfaiit  l'aleuaUlnn 

h  tosleï  d'ornnges  \me  l'alcoolature  de  leiles  de  citron. 
tJjei  sps.   d'arangn  et  de  liinon  du  Cad.   fr.   qui  ■^ontiBoucaV' 
^  gram.  d'ie.  ot  13  gram.  d'alcoolature  pour  lUUU,  sunl  piTU)-tlr« 
l;'ides  El  pus  {is^ei  aromatiques. 

LUONAUi  X  L'aHuNoa  (Cod.  tr- 1. 
c  la  Limonùdt  tartriqae  avec  le  sp.  d'orange  ktU- 
<Cnd.  Cr.). 


GTMeilles  rougi-s  {Itibei  rubrai 

.  CtruHtaojjiis  (Cen^wi  c(yroni4)Mj.. 
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Écrasez  au-dessus  d'un  tamis  de  crin  :  exprimez  lo  marc  ; 
laissez  fermenter  pendant  24  h.  à  la  cave;  versez  lo  coaguliim 
sur  une  étamine  ;  laissez  égoutter.  Conservez  par  le  procédé 
d'Appert  appliqué  sans  délai,  ou  converlissez  immédiatement  en 
sirop. 

—  Tempérant  ;  préparation  du  Sp.  de  groseilles. 

iK   SIROP  DE  GROSEILLES   (Cod.  fr.). 

Suc  de  groseilles  (Ribes  rubra) 100 

Sucre  blanc 175 

F.  dissoudre  à  Tébiillition  dans  une  bassine  de  cuivre  non  éta- 
mée;  passez  à  l'étamine. 

—  L'étamage  donne  un  goût  désagréable  au  sp.  de  groseilles  ; 
le  mieux  est  de  se  servir  de  bassines  de  tôle  émailléc  ou  do 
cuivre  argenté  pour  la  prép.  de  tous  les  sp.  de  fruits. 

—  Tempérant  agréable.  —  Doses  :  ad  libitum  en  boissons  ! 

LIMONADE  A  LA  GROSEILLE  (Cod.    fr.). 

Sp.  de  groseilles  {Ribes  rubra) 100 

Eau 900 

M.  —  Tempérant  ! 

iK   GELÉE  DE  GROSEILLES  (Guibourt). 

Groseilles  égrenées  (Ribes  rubra) Q-  V. 

F.  chauffer  en  remuant  pour  crever  les  baies  ;  exprimez  le  suc  ; 
passez  au  tamis  de  crin  ;  ajoutez  un  poids  de  sucre  égal  à  celui 
du  suc  ;  f.  bouillir  ;  écumez  ;  f.  évaporer  à  grand  feu  jusqu'à  ce 
que  le  liquide  se  prenne  en  gelée  par  le  refroidissement  î 

Prép.   de  même  la  Gelée  de  framboise.  Le  suc  de  framboises 
(Voy.  p.  jî39.)  contenant  moins  de  pectine  que  le  suc  de  gro- 
seilles, il  convient  d'y  mêler  1/4  de  son  volume  de  ce  dernier.  — 
Tempérant  ! 

:Ar  suc  DE  CERISES  (Cod.  fr.). 

Cerises  rouges  (Cerasus  caproniana) 10 

-      noires 1 

Écrasez  au-dessus  d'un  tamis  ;  exprimez  ;  laissez  fermenter  à  la 
cave  pendant  24  h.  :  passez  à. l'étamine. 

—  Tempérant.  —  Prép.  du  Sp.  de  cerises. 

-k    SIROP  DE  CERISES   (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  le  Sp.  de  groseilles. 

—  Tempérant.  —  Doses  :  ad  libitum  en  boissons 
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LIMONAnE  A  LA  CERISE  (Cod.  fr.>. 

S|).  ilo  coriscs  {Cerasus  capronimia) ^jr 

Eau î'** 

M.  —  Tempérant  agréable  ! 

TISANE  DE  (CERISES  SÈCHES. 

Cerises  sèches  (Cerasus  caproniana) 50  grand* 

Eau  Q.  S.  pour  1  lit. 

Sp.  siin|)le 50    — 

Y.  bouillir  jusipi'à  ce  que  les  cerises  soient  cuites;  ajoutez  t- 
î>p.  —  Tempérant  agréable  ! 

TISANE  DE  DATES. 

Prép.  comme  la  Tisane  de  cerises  sèches.  (Voy.  ci-<lessui.) 

TISANE  DE  PUL'NEAUX. 

Prép.  comme  la  Tisane  de  cerises  sèches.  (Vny.  ci-desstis.) 

•    suc   DE  GRENADES  (Cod.  fr.). 

Grenades  (Punica  (jranatum) Q.  V. 

Séparez  l'écorce  et  les  cloisons  ;  écrasez  la  chair  entre  les  mains 
au-dessus  d'un  tamis  de  crin  ;  exprimez  le  mai'C  ;  laissez  éclaircir 
le  suc  par  rermontation  ;  décantez  :  filtrez. 

Prép.  du  Sp.  de  grefiades. 

•    SIROP  DE  GRENADES  (Cod.  ff.). 

Prép.  comme  le  Sp.  de  groseilles. 

—  Tempérant.  —  Doses  :  ad  libitum.  —  Inusité  en  Franco. 

*    suc  D'ÉPINE-VINETTE  ;    SUC   DE  DERRERIS   (Cod.   fr.). 

Prép.  comme  le  Suc  de  cerises.  —  Inusité  en  France. 

if    SIROP  DE  BBRBERIS   (Cud.  fr.). 

Prép.  comme  le  Sp.  de  groseilles. 

—  Tempérant.  —  Doses  :  ad  libitum.  —  Inusité  en  France. 

•  suc  DE  VERJUS  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  le  Suc  de  cerises. 

—  Tempérant  inusité. 

•  suc  d'airelle  (Cod.  fr.). 

PiTp.  comme  le  Suc  de  cerises. 
—  Tempérant.  —  Inusité. 


'•«  • 


FRAMBOISE,  FRAISE,   MURE,  COINf..  'S.i\> 

•k  suc  DE  FRAMBOISES  (Cod.  fl'.). 

^^V^oises  (Rubus  idœus)  — 4 

'^©s  rouges  (Cerasus  caproniana) 1 

^^02  au-dessus  d'un  tamis  de  crin  ;  exprimez  le  marc  ;  lais- 
''ttienter  pendant  24  h.  ;  passez  à  l'étaniine  ;  exprimez  légô- 
^^  le  résidu.  Prép.  du  Sp.  de  framboises. 

iK   SIROP  DE  FRAMBOISES   (CO(i.    fr.). 

"^^P-  comme  le  Sp.  de  groseilles.  (Voy.  Sp.  de  fraises.) 
""  Tempérant  agréable.  —  Doses  :  ad  libitum  en  boissons  ! 

LIMONADE  A  LA  FRAMBOISE  (Cud.  fr.). 

Sp.  de  framboises  (Rubus  idœus) 100 

Eau 900 

M.  —  Tempérant  agréable  ! 

•    SIROP  DE  FRAISES   (Bcral). 

Sucre.  0 

Eau 2 

Fraises  (Fragaria  vesca) 'i 

F.  fondre  à  chaud  le   sucre  dans  l'eau  ;  ajoutez  les  fraises  ;  f. 
bouillir  quelques  instants  ;  passez. 

—  Tempérant  agréable.  Doses  :  ad  libitum  ! 

—  Le  Sp.  de  framboises  peut  être  préparé  par  ce  procédé  qui 
donne  un  très-bon  résultat... 

*   suc  DE  MURES  (Cod.  ff.). 

Prép.  comme  le  Suc.  de  cerises. 
Prép.  du  Sp.  de  mûres. 

i<    SIROP  DE  MURES   (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  le  Sp.  de  groseilles. 

—  Tempérant  ;  souvent  employé  comme  correctif  dans  les  gar- 
garismcs.  astringents.  —  Doses  :  ad  libitum. 

if   MËLLITE  DE  MURES;  DIAMORUM   (Ph.  espagnole). 

Suc  de  mûres  (Morus  nigra) 1 

Miel  blanc  {Apis  melUfica) ^ 

F.  cuire  en  consistance  de  sirop. 

Tempérant;  boisson,  gargarisme.  —  Doses:  ad  libitii^m. 

;*:  SIC  DE  COINGS  (Cod.  fr.). 
Coings  avant  parfaite  maturité  (Cj/donia  vulgarisa . .    ^-  "^  • 


un  liii)(D  rude  [lour  enlever  Je  duveL; 
ér.laircir  pur  r>trincnUilian  ;  (Iltrct. 
u  Sp.  de  coings. 


l  Vrif.  commo  le  Sp.  rfe  groselUe».  (Vuy.  p.  337. t 

-  Tempérant  agréable  !  PrêLcndu  iislriii)ji'nl,  —  Djsns  :  ail  (i- 
n  boissons. 

CainKs  {Cydonia  vutnarhj '■! 

Eau '...     5 

■  EsBu^ez  les  fruitB  avoc  un  linge  rntle  :  coupez-9eE  par  ituaKicrs 

c  un  (louleuu  d'argent;  enl-evoz  les  semences  et  les  cloiaoD*: 

L  bonillir   jusqa'à   cuisson  camplùla  ;   passez  sans   exprimer  ; 

Kucre  blanc 3 

r  F.  bouillir  de  nouveau,  clarilîezau  blanc  d'œuF;  t.  (^iiire  juaiiii'ii 
x  que  le  liquide  se  prenne  en  ^cléu  par  le  rofroiiliâseiuenl. 

—  Tcunpémnt  ap rrinble  !  PrétRudu  uitringi-nl. 
~  l'rép.  de  infime  la  Celée  de  pomme». 


e  le  Sue  île  coings,  —  Teuipëranl. 


Pouime  lie  rainette  (Malas 

~t.  puur l  ht. 

l'Coupex  lo  fruit  par  qiiiirliers  ;  t  houillir  1/2  h.  ;  pasicx  ;  ajaMet  ■- 

,   Sp.  simple Su  gram. 

K  —  Tempérant  agréablii  ! 

TOHINTATIDN    VINAMUtl^R  (Cml.  Tr.;  V,  li.    M.). 

isigre  bhinc , . 

-  Tcmpéranl  ;  résolutif ï 
kToui  peuvex  prescrim  soni  la  même  rormo  le  vinaigre  raiat  >hi 

^Vinaigre  arumatî(|ue. 

OXVCHA-Ï  (II.  P.], 

Vinaigre  blanc , 3 

Eau  froide tOO 

-Temi 


VINAIGRE.  Oil 

SIRPP  DE  VINAIGRE  (Cod.  fi*.). 

Sr  ^^ïnmele5p.  de  vinaigre  framboise.  (Voy.  p.  312.) 
'•^'^ipérant.  —  Doses  :  20  à  100  gi*ain.  en  boissons. 

*  LIMONADE  ACÉTIQUE  ;  O.VYCRAT 

?"^ 870 

^maigre  blanc 30 

^P-  simple 100 

I  "^^  Tempérant.  —  Le  vinaigre  framboise  serait  plus  agréable 
q«e  le  vinaigre  blanc. 

Tisane  antipblogistique  ;  tisane  tempérante  (StoU). 

Bécoeté  d'orge 1000 

P-  fj^  vinaigre 100 

^*^^te  de  potasse 6  à        20 

^ 't5*  ^  çsoudre  ;  mêlez. 
synoff     *^  umatisme  articulaire  aigu  ;  angine  inflammatoire  ;  fièvre 
^^  -  —  Doses  :  1  tasse  toutes  les  heures  ! 

iK  OXYMEL  simple  (Cod.  ff.;  F.  H.  M.). 

jl 5^5iigre  blanc , 1 

^^1  blanc  (Apis  meili^ca) i 

gen^    ^uire  à  D.  1 ,26  (30"  B.)  dans  un  vase  de  por«elaiiie  ou  d  ar- 
enjj^j^   clarifiez  à  la  pâte  de  papier.  Rendement  100/100  de  miel 
\  li^  ^^yé.  —  Tempérant  ;  laxatif.  —  Doses .  20  à  100  gram.  dans 
^    de  lisane. 

tisane  oxymellée  (F.  H.  M.). 

^  inaigre 30  gram. 

5?ellite  simple 60    — 

•^u 910    — 

Ig  ^'^.  —  A  défaut  de  mellite  simple  employez  le  sirop  simple  ou 
^iicre.  —  Tempérant;  laxatif  ! 

GARGARISME  ACIDULÉ  (F.   H.  M.). 

Viuaigre   .   25  gram 

Mellite  simple 30    — 

Décoction   d'orge 200    — 

M.  —  Angines  légères. 

GARGARISME  OXYMELLÉ   (H.  P). 

Oxymel  simple 30  gram 

Décodé  d'< 200    — 

M,  —  Aii>  \ 

4 
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LAVEMENT  ACIDULÉ  (FranV). 

Vinai j;rc 5  gran- 

Kmu  froide 200    — 

M.  —  Tempérant.  —  Fi<>vre  synoque;  lièvre  typhoïde l 

•  VINAIGRE  FRAMBOISE  (C0(1.  fr.). 

Framboises  mondées  de  leur  calice  (Rubtis  idœus) 3"- 

Vinaigre  blanc â 

F.  macérer  pendant  fO  j.  ;  passez  sans  exprimer;  filtrez. 

—  Tempérant;  gargarismes,  tisanes. —  Doses  :  20  à  50g-m"aiiu 

iç   SIROP  DE  VINAIGRE  FRAMBOISE   (Cod.  fp.). 

Vinaigre  framboise %  0(^ 

Sucre  blanc  concassé 4  75- 

F.  dissoudre  au  B.  M.  ;  passez  à  Tétamine. 

—  Tempérant.  —  Doses  :  20  à  100  gram.  en  boissons  ! 

VINAIGRE  ROSAT    (Cod.  fr.). 

Roses  rouges  sc'iches  {Rosa  gallica) '^ 

Vinaigre   blanc i  3 

F.  macérer  pendant  10  j.  ;  agitez  de  temps  en  temps;  passeï; 
(exprimez  ;  filtrez.  —  Tempérant;  léger  astringent.  —  Doses  :  ^* 
TïO  gram.  en  gargarisme. 

VINAIGRE  DE  SUREAU  (Cod.   ff.). 

Prép.  comme  le  Vinaiyre  rosat. 

—  Tempérant  ;  sudorifique  ?  —  Inusité. 

*  VINAIGRE   C.VMPHRÉ    (Cod.  fr.). 

Campbre  (Laurus  camphora) f 

Acide  acétique  cristallisable \ 

Vinaigre   blanc 40 

Divisez  le  camphre  au  moycm  de  l'acide  acétique;  f.  dissourl'^ 
tians  le  vinaigre  ;  après  quelques  jours,  filtrez. 

—  Résolutif;    à  f  extérieur,    plus    ou   moins    étendu  d'eaiïf 
en  lotions. 

*  VINAIGRE  CAMPHRÉ  (F.  H.  M.). 

Vinaigre  blanc 200 

('.amphre  pulv.  {Laurus  campliora) 1 

M.  ;  laissez  en  contact  pendant  2  j.  ;  agitez  de  temps  en  temps; 
lillrez.  —  Rendement  100/100  de  vinaigre  employé.  —  Tempérant: 
licsnlutif. 


VINAIGRE.  3i3 

iK    VINAIGRE    DE    TABLE. 

Vinaigre  d'Orléans 3000 

'^'eurs  de  sureau  {Sambucus  niger) 250 

Estragon  {Artemifda  dracunculus) 375 

^entlie  aquatique  (Mentha  rotumlifolia) 125 

Basilic  (Ocymum  gratmimum) 100 

f'^'iolaine  {Origanum  majorana) 100 

^miQ  (Satureia  hortensis) 100 

;"J^  {Thymus  vulgaris) 5 

fin^Y  {Laurus  Jiohilis) 5 

*^nalote  {Allium  escanolicum) 125 

^^  (Mlium  sativum). 30 

ous  de  girofle  {Caryophillus  aromaticiis) 40 

p.  '^'ïelle  Ceylan  (Laurus  cinnamomum) 4-0 

^"îent  (Capsicum  annuum) 20 

p^^feuil  (Anthriscus  cerefolium) 180 

p  *yre  noir  concassé  {Piper  nigrnm) 60 

^  JUs  oignons  (Allium  cepa) 100 

^  *  Hîarin - .  50 

vçj^  ^^ez  macérer  au  soleil  pendant  6  semaines  dans  un  bocal  do 
eljçjT.^oir  ou  dans  un  pot  en  grès  fermé  par  une  feuille  de  par- 
^^ti  ;  filtrez  f  —  Cette  formule  peut  être  simplifiéo. 

"^IlE  d'oseille   composé  ;    DOUILLON  AUX    HERBES  ;    BOUILLON   D'HERBES. 

(Cod.  fr.). 

Veuilles  fraîches  d'oseille  (Bumex  acetosa) 40 

—  de  laitue  (Lactuca  capilaia) 20 

—  de  poirée  (Beta  delà) 10 

—  de  cerfeuil  (Anthriscus  cerefolium)  10 

Sel  marin 2 

Beurre  frais. .  .T 5 

Eau  commune , 1000 

Lavez  les  fiantes;  faites-les  bouillir  jusqu'à  ce  qu'elles  soient 
"^Uites;  ajoutez  le  sel  et  le  beurre;  passez. 

—  Administré  le  plus  souvent  par  tasses  pour  favoriser  l'effet 
^es  purgatifs  !  —  La  composition  de  ce  bouillon  peut  varier  selon 
'^s  pays  et  les  saisons.* 

:Ar  POUDRE  d'acide  oxalique  (Cod.  fr.). 

Pr -p.  comme  la  Poudre  d'ac.  arsénieux.  Dangereuse  à  préparer. 

—  Le  Cod.fr.  n'indique  aucun  médicament  dans  lequel  entre  la 
poudre  d'acide  oxalique. 

—  Cet  ucjde  est  toxique  à  la  dose  de  8  gram.  environ.  C'est  à 


Ml  TF.lFLIkA5T>,  C05TftC»-STUrL.\5TS. 

"■.-•-  'i'i'Mri  av.ri  'rr  à  v*  ruinions  ét-.'ndues  des  propriétés  tem- 
!  -ri:i*f:^  OU  hn:.\iA'j^.^*.i*\  à*:^  f-lu*  prononcées  qu'à  celle»  d'acWe 
•  .".rique.  Il  fi>ît  pa»  1-rû!»^  »ians  l'uri^anisme. 

•0r   hOlbtlï.  D'ACIbE   OX^LI'jLE;   PASTILLES  POL'R   h\   SOIF  iSoubanffl). 

AriiJ--  oxalique  pulv -i  gram. 

Suc  ••  lilanc  pulv 250    — 

Esir'.'iif-f'  de  ritr<Mi  •Citrux  limon 12  gouttes. 

Mur-il:i^e  de  ^'odiim.'  adrH;;ante Q*  S^> 

M.:  F.  d  ."s  pastilles  dr  0  dt'i.i grain. 

—  T<  fn[*éranl.  —  Do<**à  :  I  iMistille  de  temps  en  temps.  Chaque 
pastill':  représente  environ  1  centigram.  diacide  oxalique. 

—  Inscrit  au  Oj*\.  fr  .  mais  n'y  fîj|;ure  dans  aucune  formule.  Figu- 
rait au  Oid.  fr.  18:^7,  dans  une  formule  de  pastilles  tempérante». 
—  Dangereux  au  même  titre  que  l'ac.  oxalique. 

%  i.  —  Glace;  Affutiont  froidet ;  Réfrigération. 

GLACE. 

—  Indiquée  toutes  les  fois  qne  les  malades  éprouvent  un  senti- 
ment de  chaleur  intense  et  que  les  boissons  froides  les  soulas^ut* 
Administrée  en  petits  fragments  souvent  répétés;  quelquefois  eu 
poudre  grossière  avec  du  sucre  et  un  peu  de  vin  de  Malaga! 
(Debreync.; 

La  glace  contenue  dans  un  sac  allongé  en  caoutchouc,  et  appli- 
quée le  long  du  rachis  est  un  agent  héroïque  pour  combattre  les 
affections  convulsives  :  épilepsic,  chorée,  laryngite  striduleuse, 
première  période  du  choléra,  etc.  !  (Chapman.) 

Des  fragments  de  glace  introduits  dans  Tanus  sont  très-efficaces 
contre  la  rétention  d'urine  spasmodique  ! 

CONSERVATION  DE  LA    GLACE  EN  PETITES   QUANTITÉS. 

Placez  le  vase  contenant  la  glace  entre  deux  lits  de  plumes! 
La  Marmite  norwégienne  est  -un  excelleat  appareil  pour  conser- 
ver la  glace. 

AFFUSIONS   ou    LOTIONS   FROIDES  CONTRE  LA   SCARLATINE   MALIGNE 

(Curric;  Trousseau). 

Placer  le  malade  dans  une  baignoire  vide  et  projeter  sur  lui 
15  à  30  litres  dVau  à  4-  20  ou  25°;  ou  lotionner  toute  la  surface 
du  corps  avec  de  l'eau,  à  cette  môme  température  ;  s'abstenir 
d*R88uyer  le  malade  avant  th;  le  ri*placcr  dans  son  lit,  où  on  l'en- 
^lopiM)  de  couvurluros.  Les  affusions  ou  les  les  lotions  peuvent 
'^re  renouvelées  trois  ou  quatre  fois  par  jour  selon  la  gravité  des 
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—  Injections  d'eau  froide  dans  la  vessie  très-utiles  contre  le 
catarrhe  vésical  ! 

—  Les  bains  froids,  les  lotions  d'eau  froide  pure  ou  vinaigrée, 
utiles  pour  abaisser  la  température  daus  les  cas  de  fièvre  typhoïde! 

—  La  réfrigération  produite  par  la  projection  de  l'éther  pul- 
vérisé sur  la  colonne  vert '-brale  a  été  utilisée  contre  la  chorée  ! 
(Lubelski.)  L'éther  pulv.  au  moyen  de  l'appareil  de  Richardson  est 
employé  avec  grand  avantage  pour  combattre  les  douleurs  né- 
vralgiques ou  l'élément  douleur  dans  les  maladies  de  quelque 
nature  qu'elles  soient.  (Pirotte.) 

L'éther  pulv.  est  aussi  très-utile  pour  arrêter  les  hémorrhagies 
et  favoriser  la  coagulation  du  sang  dans  les  anévrysmes  traités  par 
la  compression  digitale  !  (Voy.  Anesthésie  locale.) 

g  3.  —  Antimoniaux;  Azotate  de  potasse  ;  Alcalins  ;  Calomel;  Vératrine  ; 

Vératrum  viride. 

POTION  CONTRO-STIMULANTE  ;   POTION   STIBIEE  (Piasorl). 

Émétique *  3  décigram. 

Infuse  de  feuil.  d'oranger 1:25        — 

Sp.   simple . .    30  grani. 

F.  dissoudre;  M.  —  Pneumonie  inflammatoire.  —  Doses  : 
l  cuillerée  toutes  les  2  heures. 

—  Louis  prescrit  d'édulcorer  la  potion  avec  le  sp.  diacode.  Quel- 
ques thérapeutistes  portent  la  dose  de  tartre  stibié  jusqu'à  6  déci- 
gram. et  ajoutent  1  gram.  de  laudanum.  (Voy.  Tartre  stihié,  Ker- 
mès, Vératrine,  Vératrum,  Digitale,  Sulfate  de  quinine.) 

:Ar   OXYDE   d'antimoine;   oxyde  d'antimoine  CRISTALLISÉ;   SbO^    (Cod.    fr.) 

Antimoine  métallique Q.  V. 

Brûlez  lentement  le  métal  fondu  dans  un  fourneau  à  coupelle. 

•   OXYDE  d'antimoine  PAR  PRECIPITATION;     OXYDE  BLANC  D'ANTIMOINE 

(Cod.  fr.;  Soc.  de  PU.). 

Oxyclilorurc  d'antimoine ^ . . .       2 

Bicarbonate  de  potasse 1 

Eau  distillée 10 

F.  dissoudre  le  bicarbonate  dans  l'eau  ;  ajoutez  l'oxychlorure  ;  f. 
bouillir  une  1/2  h.;  laissez  déposer;  décantez;  lavez;  f.  sécher. 

—  Contro-stiniulant  ;  effets  analogues  à  ceux  du  tartre  stibié  à 
hautes  doses.  —  Doses  :  1  à  8  gram.  en  potion  ou  dans  un  looch. 
C'est  un  médicament  infidèle.  La  quantité  dissoute  dans  l'estomac 
varie  nécessairement  selon  le  degré  d'acidité  du  suc  gastrique 
toujours  variable  et  impossible  à  connaître. 


346  tempérants;  contro-stimulants. 

iK  PorDRB  ANTiMONiALK  DE  JAMES  (Pli.  Britan.;  r4od. 

Oxyde  d'antimoine  par  précipitation •. . . . 

IMiospliate  de  chaux  par  précipitation 2 

M.  —  Contro-stimulaut.  —  Doses  :  5  décigram.  à  5  gi*am. —  Inu- 
sité, en  France.  Remède  infidèle. 

iK   ANTIMONIATE  ACIDE  DE  POTASSE;    ANTIMOINE  DIAPHORÉTIQUE  LAVé;. 

KO,  âSbOS,  6H0  (Cod.  fr.). 

Antimoine  purifié 1  kil. 

Azotate  de  potasse 2  — 

Pulv.  les  deux  substances  ;  mêlez  ;  projetez  le  mélange  par 
j)etites  portions  dans  un  creuset  chauffé  au  rouge;  couvrez  ;  chauf- 
fez au  rouge  pendant  une  1/2  h.  environ  ;  videz  le  creuset  ;  laissez 
refroidir  la  matière  ;  porphyrisez  ;  lavez  à  grande  eau  par  décan- 
iation  jusqu'à  épuisement  de  toute  substance  soluble  ;  f.  sécher  à 
l'étuve. 

Les  eaux  de  lavage  saturées  par  l'ac.  sulfurique  fournissent  un 
précipité  assez  abondant  qui  est  VAc.  antimonique  hydraté. 
SbO^»  +  Aq. 

—  Contro-stimulant  analogue  au  tartre  stibié.  —  Doses  :  1  à 
j8  gram.  —  Médicament  infidèle,  inusité. 

if   POUDRE  TEMPÉRANTE  DE  STAHL  (Cod.  fr.) 

Azotate  de  potasse  pulv — 9 

Sulfate  de  potasse  pulv 9 

Sulfure  rouge  de  mercure  pulv 2 

M.  sur  le  porphyre  ;  conservez  à  l'abri  de  la  lumière.  —  l'iontro- 
stimulant.  —  Doses  :  1  à  5  gram.  —  Inusité. 

POTION   ALCALINE  GOMMEUSE   (  Boiichardal). 

Carbonate  de  potass(> 5  décigram. 

Potion  gommeuso 250  gram. 

Sp.   diacode 30    — 

M.  —  Contro-slimulant.  —  Doses  :  i»ar  cuillerées  à  bouche. 

—  Toutes  les  préparations  alcalines  administrées  à  l'intérieur  fa- 
vorisent la  combustion  des  composés  organiques  hydrocarbonés, 
et  sont  contro-stiniulantes.  (Voy.  Carbonates  et  bicarbonates  de 
soude  et  de  potasse;  Azotate  dépotasse.) 

POUDRE  CONTRO-STFMULAXTE. 

Calomel  à  la  vapou:- 5  milligram. 

Sucre  bl.  pulv 2  décigr. 

M.  pour  i  paquet.  —  Tri  lis;  ov\\\\\îv\\\ûoç>  ççw^%\  ^fec\\Qw\VA  ^\- 


VÉRATRUX;  ÉLECTRICITll: ;   OXYDE  DB  ZINC.  ;)i7 

fçuë,  etc.  —  Doses  :  1  paquet  toutes  les  h(»ui*es.  —  Ainsi  juliniiiisliv 
À  d<»aes  réfractées,  le  calomel  produit  rnpidnment  l'iiihivicatioii  iiy- 
drargyrique  et  une  sorte  d'anémie  ai^në  ! 

POTION  A  LA  véRATRlNE;  POTION  CONTHO-STIMULANTK   (Aiail). 

Vératrine 5  crnlijjrarn. 

Alcool  à  85^ Q.  S. 

Eau  distillée 70  ji;rain. 

Sp.  simple 50    — 

Hydrolat  de  fl.  d'oranger 'M)    — 

F.  dissoudre  ;  M.  —  Pour  combattre  le  syniptonir»  \w\rt\.  -  ■ 
Doses  :  1  cuillerée  à  bourfio  toutes  les  "1  heures  justprà  ce  qu'il 
«e  produise  des  nausées.  (Voy.  Médicaments  anUyoïilleux.) 

-K    EXTRAIT  DE  VÉRATRUM  VIRIDK. 

Bulbes  de  Veratrum  viride  pulv 1 

Alcool  à  6U^ (') 

F.  un  alcoolé  par  déplacement;  retirez  l'alcool  par  dislillation 
*iu  B.  M.  ;  f.  évaporer  au  B.  M.  en  consistance  d'extrait. 

—  Contro-stimulant.  —  Doses  :  1  à  5  cenligrain.  par  jour  en  j»i- 
lulcs  on  en  granules. 

—  Abaisse  la  température  organitpie;  dimiiiiK;  la  ïvôi\\io\u'.('  du 
pouls  et  de  la  respiration  dans  les  maladies  fébriles:  piK.'unionic, 
rhumatisme  aigu!  (Oulmont,  Hirtz.) 

(Voy.  Digitale;  Spéciaux  de  l'appareil  circulatoire.) 


HUITIÈME   SECTION 

SPECIAUX  DE  L'APPAREIL  NERVEUX  EMPLOYÉS  COMME  ANTlSPASMODlUll.S, 

ANTIHY.STÉRIOUES. 

§  1.  —  Électricité. 

Les  courants  continus  sont  tn'rf-ulib's  dans  les  cas  d  liyp.'*r«*s- 
tliésie,  de  spasme,  de  tic  convulsif  avec  ou  sans  douleur. 

I  2.  —  Oxyde  de  iim ;  Ci/nnure  dr  zinc;  Vdh'rinnate  de  iinc; 

Éllier  ziiicé. 

*    OXYDE  DE  ZIXC  PAR  VOIE  SKMIK;    ILKï.KS   m:  7.1  SC  ;   ZiiO  iCu-l.  fr.;. 

Zinc  exempt  d*arscnic y*  ^  • 

Jnirofff/r^y^  'hn.<:  un  rifnsft  dont  In  cafi.'icilé  s'nl  au  \iv«»\\\«i  *\*'- 


:U8  ANTISPASltODIQUES. 

vAi\Ao  ilu  volume  du  métal  ;  placez  dans  un  fourneau  le  creuset 
iiu'liui't  sons  un  aii;;lo  de  45"  et  incomplètement  couvert  ;  chanflin 
iiu  rou^çe  ;  enlevez  l'oxyde  au  m(»yrn  d'une  cuiller  en  fer  à  pta- 
sijMirs  re|nises  et  dès  qu'il  encombre  le  creuset;  rejetez  les  pre- 
mières portions  si  elles  sont  colorées  ;  tamisez. 

—  Antispasmodique  ;  antijjitstralgiiiuc  ;  absorbant?  antiépUeirti- 
que.  (llerpin.) 

—  Doses  :  2  décigrain.   à  2    (i^ram.   en   poudre  ou  en  jmWb» 
(Voy.  Spécifiques  îles  tnaladies  cutanées.) 

•    OXYDE  DE  ZINC   l'AU   VOIE  HUMIDE;   ZllO  (  Cod.    Cf.;  SoC- de  Pfc.)- 

Sulfate  de  zinc  iKiriflé  crist 3& 

('.arhouato  de  sonde  crist 35 

Eau  distillée «0 

F.  dissoudre  le  carbonate  de  soudo  aviv  100  d'eau  booiOaû'i^- 
ajoutez  le  sulfate  de  zinc  dissous  dans  U'I.»  d>au  chaude;  f.  bouil- 
lir pendant  l/l  d'h.  pour  détruire  l'éLit  gélatineux  du  précipi^ 
d'iiydrocarbonate  de  zinc;  laissez  déjH.»>er;  décantez:  lavez  p^*' 
décantation  à  l'eau  distillée,  jusqu'à  ce  que  l'eau  de  lava^  ne  pr^ 
cipit»;  phis  par  le  chlorure  de  baryum:  rv\'ueiUez  le  précipita  ^""^ 
une  toile;  f.  sécher  à  Téluve;  calcinez  au  rou^  dxis  un  creu*'* 
pour  cbass'.M-  Tac.  carbonique  jusqu'à  ce  qu'un  éi-'hiatiJoa  pri*  J*^ 
centre  de  la  masse  se  dissolve  dans  l'ac.  su  If.  î  ri  p  je  .îw^aiiu  ^J»^ 
faire  etVervest^Mice.  —  Mêmes   nSv^^îes   quo   VOi'j'ie    i-t   ^t^tl  j^'^ 
voie  sèche.  'Vov.  ci-<{essii:<.) 

i<   PLLILES  DE  XÉbLlN    CiMÏ.  iV.:  H.   P  ;  F.  II.  i£.  . 

Extrait  alcooliiiuo  de  jus^iuiarae \ 

—               de  \aîéria:;'.*  ...  aa..     5  oenci^^ruii. 

Ox\do  de  zitic  [lor  ^ublLuiatiou S 

M.  i>M!ir  1  j'il.  —  >*é\rtd^i'js  :  hy^iiérie  :  c  y.ivuLjioiis  ipiiamoiii-rn-'*- 
—  DosL's  :  'Z  ii  l)  prM^t'tjs*iveme:it  ! 

if    PILL'LKS   A>Tl>É^R.\LiifiiLEs      frollSBeail-. 

ExLjTiit  de  stramoiiio li  ji.:L.;armi. 

—        d"o(jiiUii [J  

<>■;.•:••  d»'  zinc 5  deci:inuu. 

M.  :.jar  l  piiîiie.  —  Dos*^»  :  l   i  s  :,ar  jour! 

POUDRE    \:;TînP\.V.hjDI«iL'E     Blai:ili'-. 

Oxvdiî  de  ziîu: S    -mh-  —m:: 

Calumel  i  la  vap»:!jr i         _ 

ViJtfri:mt;  piiiv.     V  !ie.n-nt'.  ■..''):■ -,  - 


i^YANURE  DE  ZINC;  YALÉRIÂNATË  DE  ZINC.  349 

pM.  pour  1  paquet.  —  Convulsions  épilcpti  formes   des  enfants. 
Biwes  :  2  à  4  paquets  par  jour  ! 

T*r  CYANURE  DE  ZINC  ;  Zn  Cy  (Cod.  fr.). 

Sulfate  de  zinc Q.  V. 

Cyanure  de  potassiun Q.  S. 

[•  F.  dissoudre  séparément  les  deux  sels  dans  5  f  leur  poids 
I  «eau  distillée;  versez  la  solution  de  cyanure  alcalin  dans  la 
y  whition  de  sulfate  jusqu'à  ce  qu'elle  cesse  de  produire  un  préci- 
pité de  cyanure  de  zinc  ;  lavez  par  décantation  dans  Teau  distilléo 
fouillante  jusqu'à  ce  que  l'eau  ne  prenne  plus  rien  ;  jetez  sur  un 
jtre;  laissez  égoutter;  absorbez  l'eau  en  déposant  le  filtre  sur 
du  papier  non  collé;  achevez  la  dessiccation  à  l'étuve. 

Antînévralgique  ;  antiépileptique  ?  —  Doses  :  2  à  10  centigram. 
P^  jour  en  pilules  de  l  centigram.,  à  prendre  en  plusieurs  fois. 
■~^  L'action  du  cyanure  de  zinc  se  rapproche  de  celle  de  l'acide 
Oanhydrique  ;  il  est  toxique. 

•   VALÉRIANATE  DE  ZINC;   Zn  0.  dO   H»  03  (Cod.  fl\). 

Ac.  valérianique 1 

ïau  distillée 40 

Hydrocarbonate  de  zinc  lavé  et  humide Q-  S. 

^.  Tac.  valérianique  et  l'eau;  ajoutez  peu  à  peu  l'hydrocarbo- 
}*^le  de  zinc  en  léger  excès  ;  f.  chauffer;  filtrez  la  liqueur  chaude; 
*    cristalliser  par  évaporation  à  l'étuve. 

—  Stimulant,    antispasmodique  ;    antihystérique.   —    Doses  : 
à  4  décigram  par  jour  en  pilules  de  2  à  5  centigram.,  prises  ù 

'•^  intervalles  plus  ou  moins  éloignés. 

—  Le  valérianate  de  zinc  contient  la  moitié  de  son  poids  d'a- 
^îde  valérianique.  « 

POTION  AU  VALÉRIANATE  DE  ZINC   (  Devay). 

Valérianate  de  zinc Ià4  décigram. 

Eau  distillée 120  gram. 

Sp.  simple 30    — 

F.  dissoudre  ;  mêlez. 

—  Antispasmodique.  —  Doses  :  1  cuillerée  à  bouche  d'heure  en 
heure.  Antiépileptique.  —  Doses  :  la  potion  entière  en  2  fois. 

PILULES  DE  VALÉRIANATE  DE  ZINC   (Dcvay). 

Valérianate  de  zinc 5  centigram. 

Mucilage  de  gomme. . /  g 

Poudre  inerte (       "     ^' 

M.  pour  1  pil.  —  Antispasmodique.  —  Doses  :  1  à  4  pil.  matin 

JEANNEL.  ^ 


XHnsFAstcoDiQues. 

Ml.Vl.Si  DE  ViLÉEUA-XATE  DE  EISC  (IhlU^ baril hl). 

Viili^riaiinUi  de  «inc I  il^cigraiii. 

Atropina.., l/i  milligr. 

-■      Q.S. 

[  il,  pour  I  pil.  —  Névralgie».  —  Dmm  :  1  à  !0. 

~       oéea  pour  l'einplacer  [et  Pil.  de  Ntglîtt.  [Voj.  p.  318.^ 

.i  oe,  CHLUHUIIK  DE  XIKC;   ÉTUiR  UKOt;  tlXKATIIIUl  (Kiprl- 

Cblorare  do  linc  pur ..--•. 

Akool  absolu 

RUier  sulfiii'jque 

T.  âissuiulre  ;  au  baul  de  linéiques  jour!,  dicaiitex.  — inlî'i. 
jt{|DSinodique.  —  Doses  ;  -i  à  8  gouttes  en  potions.  —  Innril^  m 

§3.  —  AmnumiaBiiux  aramaliyueii  et  empureumaU^aa. 


I    iLcMite  d'ummouiuque  liquide ^0  gi 

~  ].  do  D.  d'oriiiiger 311    ■ 

HydrulHl  de  lillnil 150    ■ 

M.  —  Cliai|uu  eiiilleréc  à  lïiujcliu  représante  î  grani.   d'ac^lalo 
B  d'ammoniuqui;  Jiqitido. 

-  Stiumlitiil;  aiiIIsjjaiiiiLoiliqiLu  ;   diaplioré tique  ;  anliilolc  4 
Doses  :  t  cuillerfi;  à  bouche  toutes  les  heuitw.  (VaJf^; 
jàdl^  d'ainiitoitiugue,  p.  SIS.) 

I   ALUOULAT  itHNVNIACM,   AMOHATIDUII  (Hll-  i 

'    fie.  .le  .■n-.„MI.W^ ■„.,■.„«.,..,.,....,...) 

Cirolk  i(  ■(w,„,.,;,„(( ,,..,„f/n„,s, 

Ée.  ffiiî  h.     .'    .       ...       ....  (,„,:..,.,  ,    ,      , 

i;arl>"ii.iL.   .  .■■.  .... 

Clilurln,l<..i.-.i ,„...u,.i„. 


9HNI 


'.  vMirer  pendunl  8  j.  ;    ilistitlei  ou   H.  II'  |)iHlr  r«edftiUjf 

B  d'aleooliit.  La  réaction  du  cnrbanala  de  pnlasse  torleehlniM 

jdnH  d'ammoiiiHquc  pntduic  du  eurboniilD  d'aiinnciii»qHo  Irà** 

AatU;"'  'fi^  à  ta  itiiiilluliun  avm  l'alcool  et  IVita. 

—  Stltaiïlaiit  uuliipiumo<lii|UG,   ilÎHpIiur^tiqiio.  —  Doscaili. 

■  froin.  en  polioa  '.  (Voy.  Carbonate  iTaiinnoiûiiifue,  p.  i\\.\ 

\     A  UBMINATÏ  U'aIUUXIAQUE  EHPinBHHATIDtlK;  SEL   VOUlTIL  IIG  EMXI 

Coroe  do  cerf  concRSsJs  {Gèrent  dapUm).. . 


AMMONIACAUX  DE  SUCCINIQUE.  351 

Distillez  lentement  dans  une  cornue  de  grès  lutée  munie  d'unfr 
allonge  et  d'un  récipient  refroidi,  jusqu'à  ce  qu'il  ne  passe  plus^ 
rien  ;  rejetez  le  liquide  aqueux  qui  a  distillé  au  commencement  de 
l'opération  lorsque  la  température  ne  dépassait  pas  de  beaucoup 
-f  100°.  Le  sel  volatil  de  corne  de  cerf  est  recueilli  à  l'état 
solide  dans  l'allonge  et  dans  le  ballon  où  il  s'est  sublimé.  — 
Stimulant,  antispasmodique.  —  Doses  :  2  décigram.  à  2  gram.  — 
Imisité. 

Vesprit  volatil  de  corne  de  cerf  {Cod.  fr.)  est  le  liquide  aqueux 
rassemblé  au  fond  du  récipient;  rectifîez-le  par  distillation  au 
bain  de  sable  dans  une  cornue  de  verre  ;  recueillez  les  3/4.  — 
Antispasmodique.  —  Doses  :  2  décigram.  à  2  gram.  —  Inusité. 

V huile  volatile  de  corne  de  cerf  (Cod.  fr.)  est  l'huile  brune 
rassemblée  dans  le  récipient  et  qui  surnage  l'esprit  volatil  de 
corne  de  cerf;  rectifiez-la  par  distillation  au  bain  de  sable 
dans  une  cornue  de  verre  :  recueillez  environ  l/i.  Ce  produit 
plusieurs  fois  distillé  portait  autrefois  le  nom  d'Huile  animale  de- 
Dippel. 

—  Antispasmodique.  —  Doses  :  2  décigram.  à  2  gram.  —  Inusité. 

*    ACIDE  SUCCiNIQUE  IMPUR;   SEL  VOLATIL  DE  SUCCIN   (Cod.  ff.). 

Succin Q.  V. 

Distillez  dans  une  cornue  de  grès  ou  de  verre  lutée,  munie^ 
d'une  allonge  et  d'un  récipient  refroidi.  Recueillez,  au  moyen  d'une 
barbe  de  plume,  les  cristaux  d'acide  succinique  imprégnés  d'huile 
empyreumatique  qui  se  sont  sublimés  dans  l'allonge  et  le  récipient 
au  commencement  de  la  distillation. 

Il  se  condense  en  outre  dès  le  début  et  surtout  vers  la  fin  de 
l'opération,  dans  le  fond  du  récipient,  deux  liquides  :  1°  VEsprit 
volatil  de  succin  (Cod.  fr.)  est  le  liquide  aqueux  inférieur;  c'est 
une  dissolution  d'ac.  succinique,  d'ac.  acétique  et  d'huile  pyro- 
génée  ;  S*  V Huile  volatile  de  succin  (Cod.  fr.)  est  le  corps  hui- 
leux qui  surnage  l'esprit  volatil  de  succin  ;  on  doit  la  rectifier  par 
distillation  dans  une  cornue  de  verre. 

—  Antispasmodique.  —   Doses  :  2    à  5   décigram.    en  potion. 

—  Inusité. 

i<   SUCGINATB  D'AMMONIAQUE  IMPUR;     LIQUEUR  DE   CORNE    DE  CERF  SUGGINÉE 

(Cod.  fr.). 

Saturez  l'esprit  de  corne  de  cerf  (solution  pyrogénée  de  carbo- 
nate d'ammoniaque)  par  l'ac.  succinique  impur;  filtrez  pour  re- 
tenir l'huile  empyreumatique  qui  se  sépare. 

—  Antispasmodique.  —  Doses  :  2   à   20   gouttes   en    potion. 

—  Inusité. 


IMrSPASHQIHgUES. 


Q  giFaOc. . 


—      de  MniiBlle S5 

Huila  voInLUo  de  succin  roctiSée 13 

Bauiaa  du  Pérou  (ilyroaptrmum  Pereâw) 31!) 

Alcoolat  de  mélisse  coniposé 13000 

H.;  agitGi;  Itltrez. 

—  Stimulant,   aiill5pasiiiodi(]ue.   —  Dnses  :  à   l'inléricur,  1 
B-5  gcam.  en  potions  ;  à  l'anl^rivur,  frictiuiis,  lU  ii  95  gram. 


vlfuriq 


■  Èihff 


EH  HïiiniCUE  ;  G>  H>  0  (Cod.  fr.). 

Alcool  4  85" 7 

Ac.  salTurlquc  D.  <,&t  (66°  G) 10 

H.  ;  introduiaei   dsna  une  cornue  lubulée   dont  la   panao  i 
Rplou^ée  lians  un  bain   de  sabic;   la  tubulure  reçoit  ;  1°  uji  te  . 
■eoadéi  robinet  cummuniquanl avecimnaconramiili d'alcool  iÛ* 
l«l  plongeant  jusqu'au  fond  de  la  cornue  ;  2"  un  IbwmomËtre  j  le  ' 
V  «'adapte  an  serpentin  «l'un  alambic  ordioarre.  Un  long  litbe 
irro  adapté   i   roriflce  inrérieur  du  eerpentin  permet  de  re 
leillir  le  produit  distillé  dans  une  pièce  voisine  largement 
lilée  et  où  l'on  ne  fait  point  ite  Teu. 

CliaulTez  le  bain  do  sable  ;  dcis  que  la  tem|iéraluru  s'élèvera 
la  comoe  ii  -|-  130°,  TaileB  aniver,  en  ouvrant  le  robinet  du 
un  courant  d'alcool  de  lelJe  sorlt!  que  la  température  te  i 
tienne  entre  +  130°  et  +  140°.  l.'Dpération  se»  termina  h» 
la  qunnlild  d'ulconl  »  95'  tcrsée  successivement  dans  ta  eonitu' 
sera  égule  i,  tE  r.  le  poids  du  mélange  [irinillir  d'ulcuol  et  d' 
EulfuriqiiD. 

Agilei  le  produit  iiijpnr  avec  13/100  de  solution  de 
D.  t,.1â;  aprâa  i&  li.  ilc  contact,  décantoï  l'étbnr;  mtiDi-le  m 
fi/lW  d'huile  d'amandra  ;  agitez  :  distilli'ï  et  reeueiUei  In  4  pr 
mi«r3  cinquiJinieB  loulement. 
"uur  oblcnli'  l'éllier  olllciud,  lave:  le  produit  rectiOé  av«e  t 
volume  d'&iii  ;  décante:;  mi^leinvec  ulilurure  de  ealciuin  Ibud  _ 
I  vt  cliuux  calcinée,  aa  illO;  dittillei  nu  D.  M.  ;  rccueïUca  loaSflft.' 
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—  Stimulant,  antispasmodique.  —  Doses  :  1  à  8  gram.  en  po- 
tion !  (Voy.  Réfrigération,  p.  345  ;  Anestliésiques.) 

^     AtHBR  SULFURIQUE  ALGOOLISÊ;  LIQUEUR  D'HOFFMANN  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Éther  sulfurique  D.  0,720 )  ^ 

Alcoolà  90» ' ]  ^^'    ^'  ^' 

M.  D.  0,79  à-J-  15**  —  Stimulant;  antispasmodique.  —  Doses  : 
*  à  12  gram.  en  potion  à  prendre  par  cuillerées.  —  Le  F.  H.  M.  em- 
ploie réther  à  D.  0,735,  la  Soc.  de  ph.  l'éther  à  D.  0,723. 

iK  SIROP  d'éther  (Cod.  fr.). 

Sirop  de  sucre  incolore 16 

Eau  distillée 2 

Alcool  de  vin  à  90» 1 

Éther  hydrique  D.  0,720 1 

Mettez  le  tout  daRs  un  flacon  bouché  à  Témeri  et  portant  à  sa 
partie  inférieure  une  tubulure  de  verre  ;  agitez  de  temps  à  autre 
pendant  5  ou  6j.  ;  abandonnez  au  repos  dans  un  lieu  frais.  Lorsque 
le  sirop  se  sera  éclairci,  soutirez-le  par  la  tubulure  inférieure. 

—  20  gram.  de  ce  sp.  représentent  1  gram.  d'éther. 

—  Stimulant,  antispasmodique.  —  Doses  :  20  à  100  gram.  par 
jour  et  plus  ! 

—  Falières  a  démontré  que  l'addition  de  l'alcool  n'est  nullement 
nécessaire  et  que  le  sp.  préparé  par  le  mélange  de  sp.  simple  16, 
eau  distillée  3,  et  éther  1,  est  aussi  chargé  d'éther  que  celui  qui 
compoi*te  selon  la  formule  du  Cod.  fr.  1/20  d'alcool  ;  d'ailleurs  il 
se  coaserve  aussi  bien. 

POTION  ÉTHÉRéE  (F.  H.  M.). 

Êther  sulfurique  D.  0,735 1  gram. 

Eau  aromatique  de  menthe 60    — 

Sp.  simple 30    — 

M.  dans  une  fiole  bouchée. 

—  Antispasmodique.  —  Doses*  :  par  cuillerées  à  bouche  ! 

—  La  dose  d'éther  dans  cette  potion  peut  être  portée  jusqu'à 
8  gram.  —  Toutes  les  potions  éthérées  doivent  être  bouchées  soi- 
gneusement. 

POTION  ANTISPASMODIQUE  (Ck)d.  fr.). 

S]^.  de  fl.  d'oranger 30  gram. 

Hydrolat  de  tilleul 90    — 

—      de  fl.  d'oranger 30    — 

Êther  sulfurique 1    — 

M.  dans  une  fiole  bouchée. 

—  A  prendre  par  cuillerées  à  bouche  1 

—  La  dose  d'éther  peut  être  portée  jusqu'à  8  gram. 


Sp.  (l'ujiium.. . . 
—  de  sucre... 
Hydi'olat  ée  a.  i 


1 


Ëtlior  siiIfiiriqnF 1    — 

M.  dans  iinonalBbouDliéc.  — Aprondrt  pn-cuilIttrâRiàlMHictie'^ 
—  I.a  (lostt  d'éllior  peut  élre  porLi^e  jusqu'il  8  gram. 


(F.  Il 


ËLher 


lî  ùéelgrani. 
~0  gram. 


iiilfiiriquc  D.  0,735.. 
.  d'opium  compnsc  (Laudanjni  de  Sydenli.) 
feu  aromaliqno  de  menthe.. 

Sp.  simplo 

M.  le  vin  d'opium,  l'cnu  do  menLlie  ot  le  sirop;  lijoutex  l'^lliarr 
|ltij>^1c  ;  boudiCE.  —  A  prendre  par  cuillories  i  Ikiik^Iiu  A  iiitervsllea 
plui  ou  moins  élnignës  ie[na  les  efltts  obtenus  !  (Vny.  ci-dMxes.) 
POTION  AKTiâP^SNaDlilUE  (Kuriuniil). 

ËBSciiee  de  inenltie t 

„    AkoolàSO» .B 

Liiadaiimn  de  Sidcnlinni , 10 

,  £Uer  sulfni'ique  460" 30 

'  M. — lOgouttesdc  cniniSlangcviHtmenlaipl^,  ajuHlées  à  I  cuUr- 
terée  t  bouche  il'caii  repriSscntenl  rnviran  15  (p^m.  de  polian  aik> 
Hipuinadique  '.  —  Pi'iiposée  pour  le  «crvice  dos  mnbulancei. 
,  POTION  ANTisrASHomaui  (Dellouil. 

HjfdrolHtde  menthe 30  );nim. 

—      de  (1.  d'oranger 40    — 

de  mélisse 00    — 

Sp.deToln 30    — 

'  ■ÉHiM  sulfurique S    — 

'  Doses  ;  1  cuillerée  i  bouche  taules  les  1Û  minutes! 
P0TIO.1  .iNTniwTJniaiJB  (Cod.  fr.]. 

Sp.  d'irraaise  ca»)posë 30  gram. 

l^nluH  de  caMnrfium !     — 

Hjdrolkldc  vnlériano 00    — 

'   "  ilorongw .,    60    — 

ivce  le  sp.  ;  ajoutex  lu  h.viliuUU,  puis  Félbar. 
Il  une  Dole  iMuchée.  —  Ânli:li]UUrlque.  — Doses:  pur  ci"' 

~-~  -  ■»«» - 


• 
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*   ÉTHÉROLÉ  d'ammoniaque. 

Éther  sulfurique i  , 

Ammoniaque  liq.  D.  0,92  (22o  B) \   ^^'    ^'^' 

M.  —  Stimulant,  antispasmodique.  —  Doses  :  1  à  2  gram.  en 
potion  î 

-k   TEINTURE  ÉTHÉRKE  DE  CAMPHRE  (Cod.  fl'.). 

Camphre  (Laurus  camphora) 1 

Éther  alcoolisé  (Ether  pur  :  712,  aie.  à  90"  :  288.  D.  0,76) .     9 

F.  dissoudre.  —  Stimulant,  antispasmodique,  antiaphrodisiaque. 

—  Doses  :  1  à  5  gram  en  potion! 

POTION  DE  RIVIÈRE  ÉTUÉRÉE  OPIACÉE  (Gulboiurt). 

Sp.  de  limon 30  gram. 

Suc  de  citron 15    — 

Hydrolat  de  fl.  d'oranger 15    — 

—      de  tilleul 60    — 

Laudanum  de  Sydenham 6  décigr. 

Ether  sulfurique 1  gram. 

M.  ;  ajoutez  : 
Bicarbonate  de  potasse 2  gram. 

Bouchez  le  flacon  immédiatement. — Vomissements  spasmodiques. 

—  Doses  :  la  potion  en  3  ou  -i  fois  !  (Voy.  Potion  gazeuse^  p.  334.) 

*   MIXTURE  ANTISPASMODIQUE  (Dcbreync). 

Ether  sulfurique )  - 

Camphre  {Laurus  camphora) . . .' )   ^^"' 

Baume  du  Pérou  (Myrospermum  Pereirœ) 10 

Alcool  à  900 ; 20 

F.  dissoudre. 

—  Angine  laryngée  chronique.  —  Doses  :  1  gram.  dans  1  litre 
d'infusé  bouillant  de  feuilles  de  datura,  de  belladone  et  de  cam- 
phrée de  Montpellier  aa  25/1000,  pour  fumigations! 

POTION  AVEC  LE  CHLOROFORME  (F.  H.  M.). 

0 

Chloroforme 5  décigram. 

Alcool  à  85° 2  gram. 

Gomme  Sénégal  pulv.  {A  cacia  verek) 1    — 

Sp.   simple 30    — 

Eau  distillée 100    — 

t".  dissoudre  la  gomme  dans  l'eau  ;  versez  dans  une  fiole  le  chlo- 
roforme et  Talcool  ;  ajoutez  le  sp.  ;  agitez  ;  versez  la  solution  de 
gomme  par  parties  ;  agitez. 
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—  Antispasmodique  ;  hypnotique.  —  Doaes  :  par  catller^^  ^ 
bouche.  Vous  pouvez  |>ortcr  la  dose  de  chloroforme  à  2  gram.,  aicn 
a^ilez  rorteinent  chaciue  fois/ car  il  n*cst  pas  entièrement  AissofU.    f  ; 

EAU  CHLOROFORMISÉE  I^Doprault). 

Clilorofornie 1 

Eau  distillée 200 

F.  dissoudre  par  une  longue  agitation. 

—  Antispasmodique;  hypnotique.  —  Doses  :  i  cuillerée  à  bou- 
che toutes  les  heures.  (Voy.  Chloroforme;  AneslhésiqueSf  p.  996.) 

:Ar   SIROP  DE  CHLOROFORME. 

Chloroforme 1 

Sp.  simple 100 

Agitez.  —  Antispasmodique;  sédatif.  —  Doses  :  âOà  lOOgram. 

-k   GLYCKRÉ  DE  CHLOROFORME  (  F.  H.  M.). 

ChlorofornK* 2 

Glycérine 15 

M.  —  Antispasmodique;  calmant.  —  Doses;  à  Tintérieur  :  5 
à  30  grani.  par  cuillerées  à  café  dans  de  Tcau  sucrée  ;  à  Tcxtér. 

eu  frictions. 

iK   KLIXIR  CHLOROFORMIQUE  (Buuchut). 

Chloroforme 1 

Alcool  à  85" 8 

Sp.  simple ...     90 

M.  —  Calmant,  antispasmodique.  —  Doses  :  20  à  60  grani. 

ÉMULSIO.N  AU  CHLOROFORME  (DailIlCCy). 

Chloroforme 2  gram. 

Huile  d'amandes  {Amygdalus  communis) 8    — 

Gomme  anihique  pulv.  {Acacia  vera) 4e    — 

Sirop  de  fl.  d'oranger 30     — 

Eau  distillée 60    — 

F.  un  mucilage  avec  la  gomme  et  le  sirop;  ajoutez  peu  à  peu 
l'huile  et  le  chloroforme,  puis  l'eau  distillée. 

—  Antispasmodique  ;   hypnotique.  —  Doses  :  par  cuillerées  à 
bouche  d'heure  en  heure. 


LAVEMENT  AU  CHLOROFORME   (Bouchul). 

Chloroforme 2  gram. 

Alcoolà  85" "^«^    — 


k 
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*  'iissoudre  ;  ajoutez  : 

^U. 250  gram. 

M. 

"^  Coliques  nerveuses  ;  coliques  saturnines  ! 

LAVEMENT  AU  CHLOROFORME  (Arni). 

Chlorofonne Ià2  gram. 

Gomme  arabique  pulv.  (Acacia  vera) 8    — 

Jaune  d'œnf. ml 

Eau 125  gram. 

Délayez  le  chloroforme  dans  le  jaune  d'œuf  et  la  gomme  dans 
J'eau;  Ri.  —  Coliquôs  nerveuses,  coliques  saturnines  ! 

GLYCÉRÉ  DE  CHLOROFORME  SAFRANE  (Dcbout). 

Chloroforme 1 

Alcoolé  de  safran 1 

Glycérine 30 

M.  —  En  frictions  sur  les  gencives  ponr  calmer  les  douleurs  de 
a  première  dentition.  (Voy.  Pommade  au  chloroforme^  p.  358.) 

LLNLMENT  AU  CHLOROFORME   (IL  P.). 

Huile  d'amandes 9 

Chloroforme 1 

—  Calmant  ;  rubéfiant  par  application  prolongée. 

LIN'IMENT  DE  CHLOROFORME  (Pli.   Britanil.). 

Glilorofoniic 10 

Liniment  camphré 6 

M.  —  Cahnant;  rubéfiant  par  application  prolongée.  —  Névral- 
gies ;  douleurs  rhumatismales,  -r  En  frictions. 

LINIMENT  RUBÉFIANT  ET  CALMANT  (Mayct). 

Ammonraque  liquide  à  25" 15 

Chloroforme 10 

Camphre  (Laurus  camphora) 15 

Alcoolé  d'opium 5 

Alcool  à  90» 75 

Remède  secret  très-usité  en  Angleterre.  Formule  déduite  de 
l'analyse.  —  Névralgies,  douleurs  rhumatismales.  —  Doses  :  im- 
biber ifti  morceau  de  flanelle  qu'on  laisse  appliqué  pendant  envi- 
ron i5  minutes.  (Voy.  ci-apres.) 
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POMMADE  Ar  CHLOROFORME  (Cod.  fr.;  Soc.  de  Ph.). 

Cliloroformo 2         1  >■ 

Cire  blanclio  {Apis  meUifica) , i 

Axongo  {Sus  scrofa) 9 

F.  fondre  la  cire  et  l'axonge  au  B.-M.  dans  un  flacon  à  large  ou-      ■  I 
vorluro.  muni   d'un   bouchon  à  l'émeri  ;   lorsque  le  mélange  sera 
presque  refroidi;  ajoutez  le  chlorofoFme ;  bouchez  le  flacon;  agi- 
tez vivement  ;  plongez  de  temps  en  temps  le  flacon  dans  l'eau 
froide  pour  accélérer  le  refroidissement. 

—  Douleurs  névralgiques,  rhumatismales.  —  Onctions  locQ  é(h 
lenli;  agit  comme  irritant  et  comme  révulsif  plutôt  que  comme 
anesthésique  local  ;  mais  le  malade  respire  îes  yapeurs  de  chloro- 
forme émises  peu  à  peu  par  la  pommade;  ces  vapeurs  sont  cal- 
mantes, antispasmodiques.  Cette  remarque  s'applique  à  toutes  les 
formules  de  topiques  au  chloroforme. 

i^   CHLORAL. 

Le  ehloral  est  employé  avec  le  plus  grand  succès  comme  anti- 
spasmodique. (Voy,  Médicaments  narcotiques;  Chloral.} 

•    KTHEll  AZOTEUX  ;   KTHER  NITREUX  ;  ÉTHER  NITRIQUE  ;   0*11*0 ,  AïO*. 

(Kopp). 

Alcool  à  86« I  p  ^ 

Acide  azotique  D.  1 ,32  (35^  B.) \   ^"  *       " 

Introduisez  dans  une  cornue  de  verre  avec  un  peu  de  tournure 
de  cuivre  ;  adaptez  au  col  de  la  cornue  un  tube  recourbé  plongeant 
dans  un  flacon  laveur  rempli  d'eau,  communiquant  lui-même 
avec  un  long  tube  à  chlorure  de  calcium  ;  terminez  l'appareil  par 
un  récipient  refroidi.  L'opération  marche  d'elle-même,  à  peine 
est-il  nécessaire  de  chaufter.  Le  produit  est  presque  pur. 

•   ÉTHEU  AZOTEUX  (Black). 

Introduisez -dans  le  fond  d'une  éprouvette  au  moyen  d'^un  en- 
tonnoir effilé    plœigeant  jusqu'au  fond   :  1°  9   d'alcool  à   83"; 
2°  A  d'eau  distillée  qui  soulève  l'alcool  ;  3°  8  d'acide  azotique,  D. 
1,35  (37*»  B.),  qui  soulève  l'eau;  retirez  l'entonnoir  avec  précau- 
tion pour  ne  point  mêler  les  3  couches  de  liquides  superposés  ; 
adaptez  à  l'orifice  de  l'éprouvette  un  bouchon  muni  d'un  tube 
recourbé  plongeant  librement  dans  un  flacon  contenant  un  peu 
d'alcooK  La  température  du  lieu  où  l'on  opère  ne  dépassant  pas 
4-  10°,  l'opération  se  termine  d'elle-même  en  2  ou  3  jours.  I/alcool 
et  l'acide  réagissent  après  s'être  mêlés  à  l'eau  peu  à  peu,  (jt  ftna- 
Jement  il  se  forme  2  couches  de  liquide,  l'une  supérieure  d'éther 
azoUmx,  ï antre  inférieure  d'acide  éleudu\ 
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Stimulant,   antispasmodique,   diurétique.   —   Doses  :  10   à 

M>   gouttes.  Cet  éther,  facilement  altérable,  est  généralement  reni- 
>lsicé  par  VAcidé  awlique  alœolisé. 

swop  d'éthër  azotique. 
I*rép.  comme  le  Sirop  d'éther.  (Voy.  p.  353.) 

i<   ACIDE  AZOTIQUE  ALCOOLISÉ;   ALCOOL  NITRIQUE  (Cod.  fl*.). 

Ac.  azotique  D.  1,31  (34"  B.) 1 

Alcool  à  90» 3 

\ersez  peu  à  peu  l'acide  dans  Talcool  en  agitant  ;  conservez  dans 
un  flacon  bouché  à  l'émeri  ;  débouchez  de  temps  en  temps  pendant 
les  premiers  jours  pour  donner  issue  aux  gaz  que  l'action  chi- 
mique développe. 

—  Diurétique  ;  antispasmodique  agréable.  —  Doses  :  12  à  10  grain. 
en  tisane,  en  potion. 

iK   ACIDE  AZOTIQUE  ALCOOLISÉ;   ALCOOL   NITRIQUE  (F.    II.    M.). 

Acide  azotique  D.  1,384-  (40°  B.) 79 

Eau  distillée - ;21 

Alcool  à  90° '. 300 

M.  l'eau  et  l'acide  ;  versez  le  mélange  sur  l'alcool;  agitez  ;  dé- 
bouchez de  temps  en  temps  le  flacon  pendant  les  premiers  jours, 
iifin  de  donner  issue  aux  produits  volatils  de  la  réaction.  Ren- 
dement presque  égal  au  poids  des  inalières  employées. 

:*C  ÉTHER  AZOTEUX  ALCOOLISÉ  ;   LIQUEUR  ANODINE  NITREUSli   (Soubeil'ail) 

Alcool  à  90« 2 

Acide  azotique  D.  1,29  (33»  B.) 1 

Introduisez  dans  une  grande  cornue  tubulée,  dont  le  col  s  adapte 
il  un  ballon,  muni  lui-môme  d'un  tube  recourbé  qui  se  rend 
tlans  un  flacon  plongé  dans  l'eau  froide  et  contenant  2  d'alcool; 
chauffez  doucement  la  cornue  ;  retirez  le  feu  dès  (pic  l'ébuUition 
se  manifeste  ;  l'opération  marche  d'cUe-ineme  ;  le  ballon  doit  être 
fcfroidi  par  un  courant  d'eau  ;  lorsque  l'ébuUition  cesse  dans  la 
cornue,  activez  la  réaction  en  chauflant  de  nouveau  jusqu'à 
<ic  que  vous  ayez  obtenu  dans  le  ballon  0  d'éther  azoteux  i.hîoo- 
lisé.  Deschanips  conseille  de  rectiiier  le  proïkiit  en  le  distil- 
lant sur  du  larUate  neutre  de  potasse  ou  sur  de  la  magnésie  lal- 
cinée. 

—  Anlispasmo(li(iue,  diuréti(pie  très-usité  en  Anj^loteirc.  ■ — 
I^scs  :  -2  à  10  fii'iuij.  cil  pu  Lion. 
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*    ÈTIIER  «CÉTIOUE   (Cud. 
AlCOOlÙ   90" 

Au.  acéiiquc  1).  i,Uli3  (8%5  B.) M 

Ac.  sulfurique.  D.  1,84  (66°  B,) 6 

'ilMti  l'alcnol  et  l'acide  acétique  dans  uns  cornue;  ajoatez  peu  1 
à  peu  l'ae,  BulAirique  en  agitant;   distillez  dan 
verre  [laur  rciiueillir  40  de  produit. 

Agitez  avec  1/100  de  carbonnle  de  potasse;  après  quel- 
ques hetu«a  lia  contact,  distillez  pour  obtenir  30  d'élber  acé- 
tique pur. 

—  StiniulBiit,  antiapasmodiqnE,  —  Doses  ;  à  l'intérieur,  lui 
gmm.  en  potion  ;  inusité;  à  l' extérieur,  en  TricLioiis  comme  anli- 
fliumatigmd? 

*  frllEH  «cttiuuK  *LcooL[s£;  liquedr  anodin):  vécétale. 

Ether  acétique |  „  „ 

Alcool  a  85" -   ...    )  ""■    '^^  '^■ 

M.  —  Stimulant;  ontiBpaiiuuilique;  à  rextériear  en  rrictions? 

8  *.  —  Camphres  Vatériaiu:  Ama  firMa;  Nuk;  CaifBrtwn;  Safran. 

■k   POUDIIE  DE  CAKI^HE  (Coil.  b;-.  F.  H.  M.). 

Camphre  iLaiirus  camphara) Q-  >'- 

Divisez  M\  iniivcir  il' t:\\'i-  à  sucre  ;  passeî  au  laniis  de  crin; 

ou  bien  linmiinv.  a.'  .|iirl,|ii,  ..  jouîtes  d'élber  ou  U"b1cooI  i  «f. 

—  Slimiii.iiii,  ;lllli^l>.l-lll.lllLr[Ul■,  scJntir  spécial  de  l'appareil 
énito-ui'imiiri'   ti'èî-iiailé.  —  Dfises  :  ù  i'inléi'ici.r.  ï  d^cigraïu- 

6  groni  un  potion,  un  pil.  ;  i\  l'uxtËiicnr  cumtnc  tnpiquo  sur 
!s  chatLcroB  mous.  (Vu.v.  foudre  lempéranU  contrt  l'èri/àpelf, 
ijiéciattx  rfe  VapparfU  génilo-unnaiin  ) 

Camphre III  giiini. 

Eau  dislill*e lûuo    — 

Alcool  AiKf 

VoTH-t  l'alouoi  sur  te  cam|iliri!;  piiU 
lans  l'oau;  laisses  en  oonbirl  pendant 
<n  temp«;  tlltru. 
Vtiiiculu  lie  poliOM  nnu*s[>Bs>nodiqucs  ;  «ntiapli 

—  D'Hprts  lu  Cod,  D-.,  l'eau  siilnrée    " 
i\\i  en  relient  tiiiviron  3,30/lUOO:  vllu 

U,7&/H)00, 


camplire  par  ee  p 
relient  en  réaliUq^i 


CAMPHRE.  361 

i<  EAU  CAMPHRÉE  (F.  H.  M.). 

Camphre  (Laurus  campJiora) « 2 

Eau  distillée 1000 

PttW.  le  camphre  à  Taide  de  quelques  gouttes  d*alcool  ;  délayez 
tus  Veau  prescrite  ;  laissez  en  contact  dans  un  flacon  bouché 
»ndant  2  j.  ;  agitez  de  temps  de  temps  ;  filtrez. 
—  Véhicule  de  potions  antispasmodiques.  (Voy.  ci-dessus.) 

iK  BAU  camphrée;  mixture  camphrée  (Ph.  Lond.). 

Camphre  (Laurus  campkora) 2 

Alcool  à  90« 4 

Eau  distillée 393 

F.  dissoudre  le  camphre  dans  Talcool  ;  ajoutez  Teau  distillée  ; 
passez;  la  majeure  partie  du  camphre  se  précipite;  le  camphre 
n*e8t  dissous  dans  l'eau  distillée  que  dans  la  proportion  de 
0,75/1000  ;  ralcool  ajouté  à  l'eau  dans  la  proportion  de  10/1000 
n'augmente  pas  sensiblement  la  solubilité  du  camphre. 

—  Antispasmodique  ;  anaphrodisiaquc.  —  Doses  :  50  à  200 
gnun.  véhicule  de  potions  ;  lavements. 

-k  EAU  CAMPHRÉE  GAZEUSE. 

£aa  gazeuse 1000  gram. 

Camphre  pulv décigr. 

Introduisez  le  camphre  dans  une  bouteille  munie  d'un  siphon; 
(emplissez  d'eau  gazeuse. 

—  Antispasmodique,  antiémétique.  —  Doses  :  par  veri*es. 

A  ALCOOL  CAMPHRÉ;  ESPRIT  DE  CAMPHRE;  ALCOOL  DE  CAMPHRE  CONCENTRÉ 

(Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Camphre  (Laurus  camphora) 1 

Alcool  à  90» , 9 

F.  dissoudre  ;  filtrez.  Rendement  98/100  de  matières  employées. 

—  Stimulant)  antiseptique,  prétendu  résolutif.  En  lotions  avec 
iO  à  15  f.  son  volume  d'eau  ;  alors  le  camphre  est  en  grande  partie 
précipité.  Le  F.  H.  M.  réserve  ce  médicament  pour  les  ambu- 
lances. 

A  ALGOOLÉ  DE  CAMPHRE   ÉTENDU;  EAU-DE-         CAMPIIRF.B 

(Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Camphre  (Laurus  camphora) 1 

Alcool  à  60« 39 

F.  dissoudra;  filtrez.  Rendement  :  199/200  de  malV^tw  wsl- 
kfféeg. 


■i  ANTISPASIlulIlKlIt:^. 

j—  Stiiuulaiil  aiiliM>)itii|u«,  prélcnJu  rùsolutif,  trèft-usilë.  - 

b  bliuiis  uïw  l'eau,  alurs  le  caiiiplire  su  |irécipil«  cii  grande 
Brliv. 

I  A  ALUIMIL  &.\nfii  PK  tAMPHTlR  f^ir.  Hi'  Pli.  Jo  Uard.J. 

K  CHUifhiV  (luHi-HJ  rumiiliui'.' (  „    «, 

I  Ak-ooii  atc i  '^^    '^^  '■ 

If,  ttiasmnlro.  C»  aluoitU  loiiil  ftwilu  l'iulruduiMiuri  Ju  uuapliro 
mm  te*  poUanis;  pour  1»  préiiuntimi  des  vésicaluircs  eaiii]iliréH, 
Eiuffîl  il'i'n  wner  tuvlnm  i  grom.  i  la  surracc  de  ]'eiup]fttr«  : 
Ph>l><"^»><u<   <te   l'uteiMl  Wifse    le   famphri;   Rti   iiaudre  iiupul- 

Ev-  Dm»  cvtlo  pt^iuralîon,  raloiul  n'est  pm  ULUiérumi.'nt  utunS. 
I  *  DLïiinl!  Di  ciuniiii:  IP.  fi.  M.). 

K  AJnwU  <lu  •.'aii>l''»'u  >^t>;ii>lii (    ,„        ,r  .„, 

KQIfririiw i  ""■■    '■'■"'""* 

F  H.  —  Sliiuulnnl  :  anlirilUlluilisuMl.  —  Frictiuiis. 

I     *  MxiMi.K  iii  ïAurani  ununii  ii.ixin  cAHPiinilE  u'ii\nTiiA.i;i 
I  ((luibowii. 

I    Uimpliro  {Ltmrus  i-ampliMW. 5(1 

I   AtooolèBO- 350 

I  B*rri»n  (Cro..tii.  «(.*(■«) 1 

■f ,  macÉfer  pundani  4  j.  i  tlUrnK. 

VB^ger  prépare  VAlcooU  de  camiilue  lafrmé  [nir  la  furni' 

Esprit  d a  cuuplu't  ((^nni|>1iif  I,  iilroul  A  ôfl"  Hj......     & 

Alcaalé  Ji;  stTi'au.. t 

—  8lliiiiiliiut,  antispaimodiquc.  —  Uam  :  â  riiilArieor,  t  i 
"9  grfiin.  i-n  potion  ;  à  rcxWrieui',  en  friclloiis,  en  luttons  «■ 


*    l'umiAllB  (lAJH'IlHÉK  (Ci"!,  fl'.l. 

r  Cïinpliru  pulï.  {Laumi  aiiHt'finnij 'i 

r€ire  LIaneho  (Apit  inetlifiMj 1 

Lixongo  (£iu  icrofaj Il 

f.  fondre  Ift  cire  et  ta  graiaae  nu  ll.-H.  ;  ojnulet  le  camphre  ; 
jniex  pcndnnt  lo  rcrroidUscment. 
K~- fitiniuluil,  nnlirliimialitniiil  ?  —  Frictions;  pïiwcinents. 
~  Celle  pnuinmdi'  irrite  les  plaios  en  raison  de  In  furto  prepof 
U^G  uniiLiiItl'i'  iliiVlle  «intlenl  ;  ello'psi  unlisfplii|iic. 


CAllt»HtlE,  VALÉRIANE.  %'^ 

POMMADE  CAMPHRÉE  (Raspail). 

Camphre  pulv.  {Laurus  camphora) ' 3 

Axonge 10 

F.  fondre  au  B.-M.  ;  remuez  jusqu'à  dissolution  complète  du 
camphre.  — Panacée  populaire. 

GÉRÂT  CAMPHRÉ. 

Cérat  de  Galien 10 

Camphre  pulv.  {Laurus  camphora) 1 

M.  —  Stimulant,  antiseptique. 

CÉRAT  CAMPHRÉ  (F.  H.  M.). 

Camphre  pulv.  {Laurus  camphora) 1 

Huile  d*olive  {Olea  europœa) i 

Cérat  simple 10 

F.  dissoudre  le  camphre  dans  Thuile  ;  mêlez. 

ic  POUDRE  DB  VALÉRUNE  (God.   fr.;  F.  H.  M.). 

Rac.  de  valériane  {Valeriana  offlcinalis) Q.  V. 

Concassez;  criblez;  f.  sécher  à  l*étuve;  pulv.  sans  résidu; 
passez  au  tamis  de  soie  couvert*  Rendement  :  88/100. 

—  Stimulant  antispasmodique  particulièrement  utile  chez  les 
femmes.  —  Doses  :  1  à  10  gram.  en  pilule  ou  dans  du  pain  azyme  ! 

fiOL  DE  VALÉRIANE. 

Valériane  pulv.  (Vdieriana  officinalis)....    25  centigram. 
Cannelle  pulvi  {Laurus  ctnnamomUm)  * . . .      8     — 
Miel....* *....;... Q.  8. 

M.  pour  1  bol.  —  Doses  :  4  à  âO  !  La  cannelle  couvre  entière- 
ment l'odeur  et  la  saveur  de  la  valériane  ;  il  en  est  de  même  de 
la  menthe. 

-k   EAU  DtStiLLÉB  DE  VALÉRIAi»;  HVDRbLAT  DE  VALÉRIANE  (God.  ff.)* 

Prép.  comme  YÉau  dist.  de  cdnndle. 

—  Véhicule  de  potions  antispasmodiques. 

1NPU0ION  0B  VALÉRIANE;  TISANE  DE   RACINE  DB  VALÉRIANE   ' 

(God.  fr.;  F.  H.  M.). 

Valériane  iilcisée  {Valeriana  officinalis) 10 

Eau  bouillante. 1000 

F.  infuser  pendant  2  h.  ;  passez.  —  Antispasmodique  ;  boissdii 
ordinaire  deâ  malades  ;  d  besoin  de  correctifs. 

-k   EXTRAIT  ALCOOLIQUE  DE  RACINE  DE  VALÉRIANE  (Cod,  fr.,  V.  H.  U.^ 

Prép.  comnie  VJSoftrmi  alcoolique  de  d\g%%aU.  —  l\(iïvÀe\s!i<i\\V 


^^^ 

^H^^SUl                                            ANTJSPASHOlJlllUl^. 

^B.  18/100.  —  Le  F.  H.  M.  presml  de  déplacer  par  l'c.ju 
^^t  partie  de  l'alcool. 

la  majeure 

^1         Extrait  de  valériane b  ce 

^H        A»a  fœlida  l/'erufti  <ua /iElidd) 5 

tigrain. 
et  le  soir. 

^H       «.  pour  t  pil.  —  Doses  :  3  par  j.,  le  matin,  à  mîd 

^^H                          *   ftlCBVLé  DR  RACrNK  Dl  VlLÉnilM  1  Cnt.  fr. 

^H     Prép.  comme  r^J<»ai(-  de  gMinquind,  1/5. 
^^m     —  Doses  :  3  à  30  gnm.  en  potion. 

^^1                             *   TEINTURI  ÉTHen^X  UE  VALÉMAMI  ICixi.  ÙX 

^H      I>rép.  comme  la  Teint,  éthirée  de  digitale,  1/5. 
^^H      —  Dose»  :  3  à  8  gram.  en  polion. 

^H                               *  BiriDf  M  vALÉniANe  (Cad.  fr.). 

^^1       ya\éniu\ocona,siéis(Valenmaof/icinalii) 

^^H       Eau  bouillante 

...     10 
...    40 

^H       F.  inftiBcr  pendant   (i   li.  ;  passer;   eviirimej  ;   ajoulot  sur  le      1 

^B    ajout»:                                                                                                  1 

^H         Hydrolat  de  valériane 10           f 

^H          :=iifiT  Hiinr                                                                       «n" 

^1        H.  ;  r.  dissoudre  au  l).-M. 
^^B    «uillerécs  ou  dans  la  boisson  1 

grarn.,  par 

^^Ê                                    *  Sinol'  DE  VAkJHlAKt  |Fa]iii«>). 

^m         Valériane  concassée  {VaUaiana  officinalit) 

0 

.     «S. 

10 

^H   de  manière  à  ohlenir  43  de  colature  lUtrée  ;  joutez  l'eau  diilill«e 
^^V    de  vBtf'rianc,  et  failc»  un  sirnp  par  solution  au  1).  H.  ;  ajoutet  i 
^V     ce  sp.  lorsqu'il  est  renroidi,  3/IUO  d'alcoolé  do  valériaoe;   cclUi 
^M     addition  assure  la  consenatioD  du  produit  et  en  aiigmenle  reflt- 

^K:^r  cuillerée!  ou          la  hoisson  \                                        ^^^M 

ACIDE  VALÉRIANIOUE  ;  VALÉRIANATES.  365 

TISANE  CONTRE  LA  MIGRAINE  (Tcissior). 

Feuil.  sèch.  de  ményanthe  (Menyanthes  trifoliata)      50  gr. 

Eau  bouillante 250  — 

Sp.  de  valériane 20  — 

F.  infuser  pendant  2  h.  ;  passez  ;  ajoutez  le  sj). 
—  A  prendre  en  1  fois  au  début  de  l'accès. 

*  ACIDE  VALÉRIANIQUE  ;  C^O  HIO  0*  (Cod.  fr.). 

Rac.  de  valériane  concassée  (Valeriana  officinalis).. .  100 

Ac.  sulfurique.  D.  l,8i  (66<»  B.) 10 

Bichromate  de  potasse 6 

Eau  commune 500 

F.  dissoudre  le  bichromate  de  potasse  dans  100  d'eau  ;  ajoutez 
l'ac.  sulfurique  et  le  reste  de  Teau  ;  versez  le  tout  sur  la  rac.  de 
valériane  ;  f.  digérer  pendant  24  h.  ;  distillez  ;  après  avoir  recueilli 
environ  125  de  liquide,  recohobez  ;  distillez  jusqu'à  ce  que  le 
Iquide  qui  passe  n'offre  plus  de  réaction  acide  ;  saturez  Thydrolat 
avec  Q.  S.  de  carbonate  de  soude  ;  f.  évaporer  en  consistance  siru- 
peuse ;  ajoutez  un  léger  excès  d'ac.  sulfurique  étendu  ;  laissez  en 
repos  dans  une  éprouvette  ;  l'ac.  valérianique  se  rassemblera  en 
couche  oléagineuse  à  la  surface  ;  décantez  ;  purifiez  par  distillation  . 
dans  une  cornue  de  verre.  —  Prép.  des  valérianates. 

« 

'k   SOLUTION  VALÉRIANIQUE;   VALÉRIANATË  D'AMMONIAQUE  LIQUIDE  (H.  P.). 

Acide  valérianique 2 

Carbonate  d'ammoniaque 2 

Extrait  alcoolique  de  valériane 2 

Eau  distillée 100 

F.  dissoudre  l'extrait  dans  environ  10  d'eau;  d'autre  part,  sa- 
turez par  le  carbonate  d'ammoniaque  concassé  l'acide  étendu 
d'une  petite  quantité  d'eau  distillée.  Lorsque  le  dégagement  de 
gaz  aura  cessé,  mêlez  les  deux  liquides  ;  complétez  100  avec  le 
reste  de  l'eau  ;  filtrez. 

50  gram.  de  cette  solution  représentent  1  gram.  d'extrait  de 
valériane  et  1  gram.  de  valérianate  d'ammeniaque  cristallisé. 

•  VALÉRIANATE  d'ammoniaque  ;  Az  H»  HO,  CIO  H»  0*  (Cod.  fr.). 

Acide  valérianique Q.  V. 

Gaz  ammoniac Q.  S. 

Placez  l'acide  dans  une  soucoupe,  sous  une  cloche  bitubuléc  ; 
f.  passer  lentement  un  courant  de  gaz  ammoniac  sec,  jusqu'à  ce 
que  l'acide  soit  converti  en  un  sel  so  ide,  blanc,  crisUlVlw,  — 
Vous  placerez  sous  la  cloche  une  seconde  soucow^e  c.owV.^wdcciN. 


^^^^K  un  Jju'laagc  de  cli:iii\  vivii  H  elilarh^iirate  d'ammoniaque  pulr. 

^^V  (Robiquet.) 

^^^1 .  —  Slimulanl  antispasmodiitue  énergique,  —  Doms  :  1  àécipuni,-. 

^^^H  à  1  grnm.  et  plus  en  pilules,  eu  potions  ou  dans  du  sirapl 

^^^1  *   VALËnfilNATe  D'illllUNIIQtlE  EXTIUCTJF   (DlUinKy). 

^^^P  Valvriaiiale  gross,  pulv,  (Valeriana  officinaiin} 5 

^■^  AleoatàfiO" 4 

^^M  Ammoniaque  liquide  D.  0,93  (33°  B) 1 

^^H  )atroduiEez  la  vulériane  dans  l'appareil  à  déplacement;  trûtet4^^ 

^H  par  [e  mélange  d'alcool  et  d'ammoniaque.  Lorsque  le  liquida 
alcoolique  alcalin  sera  passé,  déplacez-le  par  l'alcool  à  60*  poà 
obtenir  un  poida  de  teinture  ammoniacale  égal  à  celui  de  la  ml' 
riane  employée  ;  faites  évaporer  en  agitant  continueUement  i  u 
température  qui  ne  dépasse  pas  +  70°,  jusqu'en  consistance  d'oxirait' 
mou.  Cet  extrait  est  mis  en  capsules  gélatineuses  qui  en  contiennent 
chacune  S  décigram. 

—  Dans  celte  préparation,  l'alcool  a  pour  effet  d'éïilor  la  disaolu- 
tion  d'une  grande  quantité  d'exiraclir  inerte,  ce  qui  qui  permet  de 
rapprocher,  sous  le  plus  petit  volume  possible,  le  principe  véri-- 
tableinenl  actif,  c'est-à-dire  le  valérianalo  d'ammoniaque. 

—  Antispasmodique  ;  nntiiiystérique.  —  Doses  :  5  décigram  i 
i  gram.  on  bols,  en  capsules  ! 

*  •I,CO0l£  de   VALtniAKE  AUauntACAI.  ;    TEINTURE   AKTISrASHapJaini  Dt 

KEMT  (Ph.  tuai.). 

Valériane  gross.  pulv.  (Valeriana  of/tc.) 5 

Aloolal  auinioniacat  aromatique. .  ; 30 

F.  macérer  pendant  3  j.  ;  pusses  ;  exprime!!  ;  Ultrei. 

—  Antispasmodique  ;  aniihyslérique.  —  Doues  ;  5  i  30  grani. 
en  potion, 

KITIOH  *sTmïsrtmouî  (Ph,  LwhI.]. 

Asa  fcelida  {Fenila  ata  fœtida) 4  gram. 

Hydrolat  do  menllie i5    — 

fimulfionnez  la  gomme-résine  pur  trituration;  pasaei;  igoutBi:  ■ 

Alcnolé  de  valériane  ammoniacal 8  gram. 

Alcaolé  de  castoréuiii 12    — 

Stber  lulfurique i    — 

M.  les  alcoolés  avec  l'étlier  avant  de  les  ajouter  h  l'âmulsion. 
""MB»  :  1  cuillerée  i      "  ' 


ranov  AKTisrASNoniiHTE  a 
Valériatie  grou.  pulv.  {Vateriimac 


t   VtLfalATIE, 


VALÉRIANE,  367 

F.  infuser  jusqu'au  rtîfroidissemont  ;  llltrez  ;  ajoutez  : 

Hydrolat  de  cannelle 60  gram. 

Éther  sulfurique  alcoolisé 8    — 

Sp.  simple 40    — 

M,  —  Coliques  utérines;  dysménorrhée.  —  Dosos  :  1  cuillerée 
ù  bouche  toutes  les  1/2  heures  ! 

LAVEMENT  ANTISPASMODIQUE. 

Rac.  de  valériane  (Valeriana  offidnalia) 10  gram, 

Eau  bouillante 200    — 

F.  infuser  1/2  h.  ;  ajoutez  : 

Laudanum  de  Sydenham 10  gouttes. 

M.  —  Coliques  utérines  ;  dysménorrhée  ;  névralgies  ! 

LAVEMENT    ANTISPASMODIQUE. 

Rac.  de  valériane  pulv.  (Valeriana  offic.).,..        4  gram. 

Feuil.  d'oranger  pulv.  (Citrus  aurantium) 4    — 

Eau  tiède 200    — 

Délayez.  —  Coliques  utérines  ;  névralgies  ! 

LAVEMENT  ANTISPASMODIQUE  ALCALIN  (Miallic). 

Rac.  de  valériane  (Valeriana  officinalis) 10  gram. 

Eau  bouillante 200    — 

F.  infuser  1/2  h.  ;  ajoutez  : 

Carbonate  de  potasse 5  décigram, 

Asa  fœtida     1  gram. 

Jaune  d'œuf. N°  1 

Broyez  Tasa  fœtida  avec  le  carbonato  do  potasse  ;    délayez-la 
avec  le  jaune  d'œuf;  ajoutez  peu  à  peu  l'infusé. 
—  Coliques  utérines  ;  névralgies  hystériques  ! 

LAVEMENT  ANTIHYSTÉRIQUE. 

Rac.  de  valériane  pulv.  (Valeriana  offic.) 10  gram. 

Eau  tiède 200    — 

Camphre  pulv.  (Laurus  campkora) 1    — 

Laudanum  de  Sydenham 1    — 

Jaune  d'œuf. NM 

Délayez  le  camphre  dans  le  jaune  d'œuf;  ajout»;z  la  poudre  de 
valériane,  puis  l'eau  et  le  laudanum. 

iK  BIÈRE  céPHALIQUE  ANGLAISE  (Cadct). 

Rac.  de  valériane  concassée  (Valeriana  offic.) ^ 

Moutarde  noire  concassée  (Sinapis  nigra) \^ 


ANTJBPASHOWolICS. 

Feuil.  sèch.  de  romarin  {Rosmarims  offic.) U 

—  de  sauge  {Salvia  officinalh) a 

Haï.  (]g  serpentaire  de  Virginie  (Ariitolochia  Krpen- 

tar'm) fi 

Bièro  blanche 4000 

F.  macérer  pendant  3  j. ,'  piusex ;  exprime!  ;  Qttrez. 

—  Antiepasmodique.  —  Doses  :  100  à  500  groni. 

A    ASA  FŒTIDA    PURrFIÏE   (Cod,  fr.). 

Pi'<^p.  comme  la  Gomme  ammoniaque  purifiée.  —  AntihystÉ- 

I  riqne  ;  antispasmodique  ;  etnménugogue  ;  anticatarrhal  ;  itimuUnt 

a  ilomachal  et  intestinal.  ^-  Doses  :  5  décigram.  k  i  gram.  en  I    ' 

n  potion; 4gram,  enlnvement. 

—  L'Iiydrolat  d'amandes  amères,  l'hydrolat  de  Inurier-cerise,  laut 
■-les  romposâs  eyaniques  cl  l'euence  de  tnoutarde  Tonl  diiparatlra 
[  l'odeui'  de  l'nsn  fœtlda  cunimc  celle  du  musc. 

Prép.  comme  la  Poudre  de  gomme  réiine  ammoniaque.  —  i 

mulant,  nntispasmoilique,  anliliptéi'ique.  —  Doses  ;  H  décigran 

IS  gi-am.  en  pilules  ou  en  pollun  émukive;  i  ^  i  gram.  en  lavc- 

Asn  rœtida  (Ferula  aia  (atida) 1  décignuti. 

Rac.  de  guimauve  piilv.  {AUbma  offie.) 5  centigr, 

Miel  blanc Q.  S. 

H.  pour  Taire  I  pilule. 

—  Antispasmodique.  —  Doses  :  5  à  90  pil.  par  jour. 

imUMOU  D'ASt  FIKTItU;    KKTVnK  D'aSA  TtEttB\-,    LAIT  U'aSA  nSTJDA 

(Ph.  Urul.). 
Gomme  té».  asa-fŒiida  {Fervta  am  fulida) I 


Divise)  lu  gomme  résine  daits  l'eau  par  Irituralion. 

—  inlispnsuiodique,  anliliyitérique.  —  Doses  :  50  i  100  gnimt. 


D  msTiLL^e  ii'a9a  rœnoA  (H*g«r). 

Am  (œMa  (Ferula  ata  falida) 1 

Eau  commune St 

Alcool  a  9U- 3 

Distillée  pour  olileiiir  1G  d'il  vdrolal. 

*'     tàMtihplériquc  —  Dout  :  3tJ à  tOO y 


ASA  FOETIUA.  3C0 

LAVBMENT  ANTISPASMODIQUE  A  L'ASA  FŒTIOA. 

Asa  fœtida  {Ferula  osa  fctiida) 2à4  gram. 

Jaune  d'œuf NM. 

Décocté  de  rac.  de  guimauve 250  gram. 

Délayez  la  gomme-résine  avec  le  jaune  d'œuf  ;  i^outcz  peu  à 
iu  le  décocté  de  guimauve.  Vous  pouvez  ajouter  2  à  4  gram.  de 
mdre  de  valériane. 
—  Coliques  utérines;  dysménorrhée;  névralgies  hystériques! 

'k  BTDROLAT  D'ASA  FŒTIDA  COMPOSé;   EAU  DISTILLÉE  COMPOSÉE  D'ASA 

FŒTIOA  (Hager). 

Asa  fœtida  (Ferula  asa  fœtida) i 

Kac.  d*angélique  [Archangelica  officinalis) \  aa,     1 

Àcore  vrai  {Calamus  aromaticus) \ 

Eau  commune Q.  S. 

iacool  à  90» 3 

Distillez  pour  obtenir  16  d'hydrolat.  Cet  hydrolat  reste  trouble. 

—  Antispasmodique,  a nti hystérique.  —  Doses  :  20  à  100  gram. 
en  potion.  ' 

i<  ALGOOLÉ  D'ASA  FŒTIDA  (Cod.  fr.). 

■PîPép.  comme  TA^oo/c  de  benjoin,  1/5. 

—  Stimulant  antispasmodique,  antihystérique.  —  Doses  :  1  à 
10  gram.  en  potion,  2  à  16  gram.  en  lavement. 

i(  ^HÎROli  D'ASA  FŒTIDA;    TEINTURE  ÉTHÉRÉE   D'ASA  FŒTIDA  (Cod.     ff.). 

Asa  fœtida  (Ferula  asa  fœtida) 1 

Éther  alcoolisé  D    0,76.  (Voy.  Ethérolé  de  castoréum, 
p.374) 5 

F.  macérer  pendant  10  j.  dans  un   Aacon  bouché  ;   agitez  de 
temps  en  temps;  filtrez  dans  un  entonnoir  couvert. 

—  Antispasmodique  ;  antihyslérique.  —  Doses  :  1  à  8  gram.  en 
potion,  en  4avementî 

i<  MIXTURE  ANTIUYSTÉRIQUE  (Ph.  Lond.). 

Asa  fœUda  (Ferula  asa  fœtida) 1 

Hydrolat  de  menthe 12 

^coolé  ammoniacal  de  valériane 2 

~-    de  castoréum 3 

Ether  sulfurique 1 

Wlurez  rasa  fœtida  avec  Jes  alcoolés  et  Véther  ;  a\ov\\.ei  \\vv 
^r^  ^  Antispasmodique  ;  an ti hystérique.  — T>oscs  *.  v\u<i  w 
Meieafé  d*lieure  en  heure. 


370  ANTISPASMODIQUES. 

iK  PILULES  séDATIVE»;  PILULES  ANTISPASMODIQUES. 

Sulfate  de  morphine 5  milligram. 

Asa  fœtida  (Ferula  asa  fœtida) 1  décigram 

M.  pour  1  pilule.  —  Narcotique  ;  antispasmodique.  —  Doses  :  1 
à  5  pilules  par  jour. 

PILULES  ANTISPASMODIQUES  (Debreyno). 

Camphre  (Laurus  camphora) i 

Asa  fœtida  (Feru/a  asa  fœtida) /    aa.    1  centigram. 

Extrait  d'opium ' 

Extrait  de  belladone 5        — 

• 

M.  pour  1  pil.  —  Hystérie  ;  chorée.  —  Doses  :  i  à  6  pilules  par 

our  ! 

i(   PILULES  DE  GALBANUM  ET  D'ASA  FŒTIDA  COMPOSÉES  (Hager). 

Galbanuni  (Galbanum  officinale) 2  centigram. 

Myrrhe  (Balsamodendron  myrrha) 3        — 

Sagapenum  {Ferula  persica) '.  3        —   • 

Asa  fœtida  {Ferula  asa  fœtida) i        — 

Savon  médicinal 3        — 

Sp.  simple Q.  S. 

M.  pour  \  pil,  —  Antispasmodique  ;  an ti hystérique.  —  Doses  : 
5  à  25. 

ik   EAU  ANTIHYSTÊRIQUE  FÉTIDE;  ALCOOLAT  D'ASA  FŒTIDA  COMPOSA 

(Ph.  allera.). 

(ialbanum  {Galbanum  officinale) 8 

Asa  fœtida  {Ferula  asa*,fœtida) 12 

Myrrhe  {Balsamodendron  myrrha) 6 

Rac.  de  valériane  {Valeriana  officinalis) 16 

—  zédoaire  {Curcuma  ^edoaria) '.  16 

—  d'angélique  {Archangelica  officitialis) A 

Feiiil.  de  menthe  (Mentha  piperita) 12 

—       serpolet  (Thymus  serpillum) 8 

FI.  de  camomille  (Anthémis  nobilis) 4 

Castoréum  (Castor  fiber) 1 

Alcool  à  85» 144 

Eau 300 

F.  macérer  pendant  1  j.  ;  distillez  pour  obtenir  288  d*aIcoolat 
Ce  médicament  reste  trouble. 
—  Doses  ;  iO  à  50  gram.,  pure  ou  eu  v<>^\otv. 
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:Ar   EXPLATRE  O'ASA  FCBTIDA  ;   EMPLATRE  ANTIHYSTÉRIQUE  (Guibouit). 

Galbanum  {Galbanum  officinale) 2 

Asa  fœtida  (Feruia  asa  fœtida) \ 

Poix  blanche  {Pinus  fnaritima) \  aa 1 

Cire  jaune  (Apis  mellifica ) 

M.  ;  f.  fondre  à  une  douce  chaleur. 

—  Antihystérique  ;  en  écusson  sur  l'épigastre. 

:*r  ALCOOLÉ  DE  MUSC;   TEINTURE  DE  MUSC  (Cod.  fr.;   F.  H.  M.). 

Musc  hors  follicules  (Moschus  moschiferus) 1 

Alcool  à  80 10 

F.  macérer  pendant  10  j.  ;  passez  ;  exprimez  ;  filtrez.  Rende- 
ment :  100/100  d'alcool  employé.  —  Stimulant,  antispasmodique. 
—  Doses  :  2  à  10  gram.  —  Parfumerie. 

—  L'acide  cyanhydrique  libre  et  les  hydrolats  qui  en  contiennent 
font  disparaître  l'odeur  du  musc  ;  il  en  est  de  même  de  l'essence 
do  moutarde.  (Voy.  Asa  fœtiday  p.  368.) 

iK   éTHÉROLé  DE  MUSC;  TEINTURE  ÉTHÉRÉE  DE  MUSC  (Cod.  fl'.). 

Prép.  comme  la  Teint,  éthérée  de  castoréum^  1/10. 

—  Antispasmodique.  —  Doses  :  1  à  4  gram.  en  potion 

iK   PILULES  ANTISPASMODIQUES. 

Musc  (Moschus  moschiferus) |  a  aa  • 

Extr.  de  valériane ...'...... }  "«•  •     *  ^^'«"""^     . 

Extr.  d'opium b  centigram. 

M.  pour  1  pil.  —  Doses  :  1  à  2  pilules. 

PILULES  CAMPHRÉES   MUSQUÉES  (Hunter). 

Musc  (Moschus  moschiferus) 6  centigram. 

Camphre  (Laurus  camphora) 2        — 

Triturez  avec  Q.  S.  d'alcool  ;  ajoutez  : 

Consei've  de  roses Q.  S. 

M.  pour  1  pil.  —  Antispasmodique.  —  Doses  :  1  à  10  pilules. 

LAVEMENT  AU  MUSC. 

Rac.  de  guimauve  (Althœa  officinalis) 4  gram. 

Eau  commune Q.  S. 

Pour  200  gram.  de  décodé. 

Musc  (Moschus  moschiferus) 5  décigram  à    1  gram. 

Jaune  d'œuf ^^^  \ 

Délayez  avec  le  jaune  d'œuf  le  musc  trituré  ^'abovA  avec 
peu  de  sucre;  ajoutez  Veau  peu  à  peu. 


^^^  —  Fièvi'Cs  alaxiques  ;  pncumanïeâ  compliquées  de   symptAi 
^^H«d;iiainiques 

^^H  Ajoulfz  à  lï  formutc  précédeiilc  : 

^^H      Cainpbre 5  ilécigram.  à  3  grani. 

^^B  Délayez  le  camplirc  avec  le  musc  dans  le  jaune  d'nnif. 

^^^B  —  MËmes  indfculioDS  que  le  Lavement  au  musc, 
^^H  POTION  AU  HL'SC  (Dcllom  ds  Sivienoc), 

^^^K      Vin  rouge 60  gram. 

■      E 


I 


I 

—  Do 

wt 


Alcoolé  de  musc 4  ik    10    — 

Extr.  de  quinquina 4    — 

Sp.  de  Tolu 30    — 

M.  —  Fièvres   aUixiqucs;  |incuinoriiea  tjplioïilpj.   —  Doaps  : 

cujllei'ée  à  touche  liHiles  les  2  heures  ! 

POTION  HUSQVliB  (Guibourl). 

Infusé  de  valériane '.K)  firam. 

Musc  (J/oicAui  niiMCfti/'Kruff )à4    — 

Sp.  lie  fleurs  û'otapger 30    — 

M.  —  Fiêvrea  nlaxiques;  pneumonies  lyphoides.  —  Doses  1  cuil- 
lerée à  bouche  toutes  les  S  houreal 

Ai.()aa).£  n'ANHE  antt;  trintifre  d'auhhe  cru  (Cud.  rr,). 
Prép.  eonuna  VAlcooU  de  cottoreum,  1/10. 

—  Stimulant,  antisposinodiquc. 

—  Doses  L  2  ù  10  gram.  en  potion.  —  Inusité.  —  Parfumerie. 
il  intnoi-È  d'ambre  auK;  teinture  ibHÉnËE  d'ambre  cnis  (Cad.  rr,| 

Pri-p,  comme  la  Teint,  ithiiie  de  cantoréum.  1/10.  (P.  374.) 

—  Antispasmodique.  —  Doses  :  1  à  4grEun.  en  potion.  —  Iniu. 
*  pouoni  DE  cASTonfuH  (Coi.  ti:), 

Gasloréum  de  Canada  {Caitor  fiber) Q.  V. 

Rejelei  les  enveloppes  cl  les  membranes  ;  T.  sécher  dans  1'^ 
uve  à +  40*;  pulv.  par  Irlturatian  |  passcK  au  (amis  de  sniu. 
Stimulnnl,  anlispasmodlquo,  anlihysttriquc,  emménagngite. 
iài  grnm.  en  pil,  ou  t<n bols. 
jit  M  CKitotéii»  cùHotstni:  rAU  oisnuÉe  de  castok^m 
«ODCisiniii  (ItaieuiKbdr). 

Cëalaréum  eoapfi  ICanlnr  ftbrr^ 1 

iAvofi  90:.  ii^B 
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F.  digérer  pendant  12  h.  ;  distillez  au  B.  M.  pour  obtenir  8 
d*hydrolat.  Ce  médicament  reste  un  peu  trouble. 

—  Antihystérique.  --  Doses  :  10  à  60  gram.  en  potion. 
VEau  de  soufre  (Ph.  autrich.)  est  Vhydrolat  concentré  de  cas- 

toréum  étendu  de  5  fois  son  volume  d*eau  distillée. 

iK   ALGOOLÉ  DE  GASTORéUM;  TEINTURE  DE  CASTORÉUM  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Castoréum  pulv.  (Castor  fiber) 1 

Alcool  à  80« . .     10 

F.  macérer  pendant  10  j.  ;  passez  ;  exprimez  ;  filtrez.  Rende- 
ment 100/100  d'alcool  employé. 

—  Stimulant,  antispasmodique,  antihystérique,  emménagogue. 
—  Doses  :  4  à  15  gram.  en  potion. 

—  Lorsqu'on  doit  introduire  l'alcoolé  de  castoréum  dans  une 
potion,  il  faut  le  mêler  d*abord  au  sirop  par  l'agitation  et  ajou- 
ter ensuite  peu  à  peu  le  véhicule  aqueux.  Cette  précaution  pré- 
vient la  formation  des  grumeaux  qui  résulteraient  de  la  ))récipi- 
talion  brusque  de  la  matière  résineuse  par  Tcau. 

iK   ÉLIXIR  UTÉRIN  ;  ALGOOLE  DE  CASTOREUM  SAFRANÉ  (CroIUus). 

Castoréum  (Castor  fiber) 60 

Extrait  d'armoise 20 

Safran  (Crocus  sativus) 15 

Carbonate  de  potasse 4 

Essence   d'anis 2 

—  de  cumin 2 

—  d'angélique 2 

Alcool  à  85» 750 

F.  macérer  les  substances  sèches  dans  l'alcool  pendant  8  j.  ; 
passez  ;  exprimez  ;  filtrez  ;  ajoutez  les  essences.  —  Antispasmo- 
dique,  antihystérique.  —  Doses  :  5  à  20  gram.  en  potion. 

i<  ALGOOLAT  antibystérique  (Cod.  de  1758). 

Castoréum  (Castor  fiber) 8 

Asa  fœtida  (Ferula  asa  fœtida) 4 

Huile  de  succin 2 

Huile  volatile  de  rue 1 

—  de  Sabine 1 

Alcool  à  85» 160 

F.  macérer  pendant  4  j.  ;  distillez  au  B.  M.  à  siccité  ;  rei 
le  produit  sur  le  résidu  ;  ajoutez  : 

Camphre  (Laurus  campkora) 

Esprit  ammoniacal  de  corne  de  cerf  non  recWiVè ...    . 


^^^ 

^^m     DiEtUlei  BU  B.  H,  i  siccïlâ. 

^^B     _  AnlMiystérique.  —  A   l'evlMmir,  tWolian» 

^^Vdoseg  :  3  déaiKrum.  à  S  gram.  en  potion. 

&    l'iMtiïriPiir,      1 

^^Blk   ALCOOLAT  DE  BRYONK  cantOiÈ  :    KAU   DE  BHVOKE  CONPOSlie  |PI|.     hcM.)-         1 

^^H       Gasloréum  gross.  piilv.  {Casior  fiberj 

^H      ilo«nlà7S' 

7 
...     O.S. 

^^H    F.  macérer  i>eiulaiU  K  j.  ;  liltrot  |i»ur   oUleiii 
^^■ttiniitpr  nu  mapc  itii  MJdirSum  : 

50  d-alcool><, 

.     .       U 

^^H             —         de  bHsili<!  (Ocimum  AanJtcum),. 
^^H             —         de  mïtricaire  <Jfa(ne<iria  portha 
^^M               —         de  cataire  (Sejieta  cataria) 

iHiu)          7 

^H;     Rac.  fraîche  <1<^  Brynne  {firvonia  firoicu) 

....       108. 

^H^  F.  macérer  peudant  3  j.;  <l>slillo;>  »u  R.  M.  \. 
^^Hl'Rlcoolat  ;  ajoutez  lei  50  J'hIcouM  de  castoréum. 

^^Hà  40  Rram.  |>ur  ou  en  potion. 

ui'  oLl^nir  HM 
—  IhiiW!  :  10 

^B»  TmNTunx  iTHénéK  na  casidréum;  ^ninoLÉ  i»:  cast 

néUK  (C-Kl.  Ir-l. 

^H      EthernlcooliiéŒtherDurTlâ.akooirttMrSSS.  l).O.T«t)    10          ■ 

^^H    p.  mncCrer  pendant  10  j.;  agitTE  iJe  temps  en 
^^Hi|«n9  un  entonnoir  couvert,  —  Anliapasmodique  ; 
^^B—  T>iiSFa  :  S  à  15  «rtmi.  en  potion. 

temps;  Qltret 
anUhjstéri(|iie, 

^^H                                          *   H[in.R  D«  CASTOniuN  iBvrill. 

^^H       Huile  d'Amande»  rfniippii 

IC 

^^B    r.  aigUeT  nu  K.  M.  pendant  4  !..  ;  ilUrrz.                                        i 

^^H^                                   A   HEMUai  ANTlBPASHamqtrH   (Baueluil'.la 

^^H      Alcoolé  decBstorénin 

iJ 

SAFKAN.  375 

M.  —  Antispasmodique  ;  aiitihyslérique.  —  Doses  :  1  à  ^i  grnm. 
en  potion  !  (Voy.  Médicamants  spéciaux  de  V appareil  utérin.) 

iK  POUDRE  DE  SAFRAN  (God.  fr.;  F.   H.  M.). 

Safran  {Crocus  sativus) Q.  V. 

F.  sécher  à  l'étuve  à  -f  40"  ;  pulv.  sans  résidu  par  contusion  ; 
passez  au  tamis  de  soie.  Rendement  :  85/100. 

—  Stimulant  ;   antispasmodique  ;   emménagogue.   —  Doses  :  2 
décigram.  à  2  gram.  —  Condiment. 

-k   TEINTURE  DE  SAFRAN    (God.  fr.). 

Stigmates  de  safran  incisés  (Crocus  sativus) 1 

Alcool  à  80« 10 

F.  macérer  pendant  10 j.  ;  passez;  exprimez;  filtrez. 

—  Stimulant,  antispasmodique,  emménagogue.  —  Doses  :  4  à 
20  gram. 

:Ar  EXTRAIT  ALCOOLIQUE  DE  SAFRAN  (God.  fr.). 

Prép.  comme  VExtrait  alcoolique  de  scille. 
Rendement  :  1/2.  — Antispasmodique  emménagogue.  —  Doses  : 
1  décigram.  à  1  gram.  —  Inusité. 

TISANE  DE  SAFRAN  (H.   P.). 

Safran  (Crocus  sativus) 4  gram. 

Eau   bouiUante 1000    — 

F.  infuser  pendant  1/2  h.  ;  passez.  —  On  peut  édulcorer  avec 
30  à  50  gram.  de  sp.  de  safran. 

—  Stimiilant  ;  emménagogue.  —  Doses  :  par  verres. 

-k   SIROP  DE  SAFRAN  (God.  fr.). 

Safran  (Crocus  sativus) 5 

Vin  de  Malaga 88 

F.  macérer  le  safi^an  avec  44  de  vin  pendant  2  j.  ;  passez  ;  ex- 
primez ;  f.  macérer  le  marc  avec  44  de  vin  pendant  2  j.  ;  passez  ; 
exprimez  ;  prenez  : 

,  Soluté  ci-dessus 44 

Sucre  concassé 56 

F.  dissoudre  au  R.  M.  ;  laissez  refroidir  ;  passez  ;  20  gram.  de 
ce  sp.  représentent  les  parties  solubles  de  5  décigram.  de  safran. 
—  Stimulant  ;  antispasmodique.  —  Doses  :  20  à  60  gram. 

A  MELLITE  DE  SAFRAN  (QaraiUier). 

Safran  (Crocus  sativus) ^ 

Miel  blanc  (Apis  meUifica) \^ 
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F.  Tundre  le  miel  au  B.  M.;  inconiurcz  lo  saTran  on  Iriturailt. 
—  Douleurs  de  la  première  dentition.  —  Toucher  les  g«ieiT«s 

*mo)'en  d'un  pinceau  de  charpie  chargé  du  médicament J 
,Pile  de  cataplasme 950  gram. 
Salran  coupé  {Croau  Mlitruà) 10    — 

Camphre  pulr.  (Laurui  campfiora) i    — 

Opium  brul  [Papaver  samniferwa) i    — 

Eau  tiède 20    — 

Délayez  l'opium  et  le  safran  dans  l'eau  tiède,  incorporel  arec 
le  camphre  k  la  pile  du  eatuplasme.  —  Coliques  utérines,  néphré- 
tiques, etc.  (Voy.  MédicaineaU  spéciaux  de  VappartU  vtérin:) 

^^A,  5-  —  Orango'  ;  Tittmt;  ŒiUeli  Pivtint  ;  MiUepirhiit  ;  SurMW  ;  Méam  l 

^^^H  ir  POUDRE  Ul  rEDILLIS   D'OHANCin  (Cod.  tr.). 

^^^B-Feail.  d'oranger  (Cilrut  bigaradia) Q.  V. 

^^f^V.  lécher  à  l'étuve  ;  pulv.  par  contusion  ;  passe»  nu  lamia  de 

saie.  Rejele;{  lo  résidu  ligneux.  ^  Stimulant,  slomaeliique,  anli- 

Bpaaraodiquc.  —  Dosns  ;  3  à  8  grain.  —Inusité. 

fEUlLLES   D'URANCan;  TISANE  DE  FnJU-LES  D'OKAHeBIl 

(Cud.  fr.;  H.  P.). 

Feuil.  d'oranger  sèches  [Cilrus  bigaradia) 6 

^Ptu  bouiUante 1000 

infuser  1/2  h.;  pasitei.  —  Stimulant,  antispasmodique! 
Peut  être  prépurée  avec  35  gram.  de  feuilles  d'oranger  (rai- 
ches.  Les  feuilles  des  dilTérentes  espèces  d'oranger  ont  la  même 
action  thérapeutique. 


m 


Bprét 


h  (F.  11.  M.). 


le  rinfusi 


i  (foniï  F.  II.  M. 


PISTlLbiE    D 

lOod.  Tr.) 

1.  d'oranger  fralcli.  [Citrus  bigaradia.C.  auranliui 
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M.  —  Antispasmodique  ;  aiitiiiyslérique.  —  Doses  :  1  à  4  grain. 
m  potion  !  (Voy.  Médicamants  spéciaux  de  V appareil  utérin.) 

iK  POUDRE  DE  SAFRAN  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Safran  {Crocus  sativus) . , Q.  V. 

F.  sécher  à  l'étuve  à  -f  40"  ;  pulv.  sans  résidu  par  contusion  ; 
passez  au  tamis  de  soie.  Rendement  :  85/100. 

—  Stimulant  ;  antispasmodique  ;  emménagogue.  —  Doses  :  2 
décigram.  à  2  gram.  —  Condiment. 

-k   TEINTURE  DE  SAFRAN    (Cod.   fr.). 

Stigmates  de  safran  incisés  (Crocus  sativus) 1 

Alcool  à  80« 10 

F.  macérer  pendant  10 j.;  passez;  exprimez;  filtrez. 

—  Stimulant,  antispasmodique,  emménagogue.  —  Doses  :  4  à 
20  gram. 

:Ar  EXTRAIT  ALCOOLIQUE  DE  SAFRAN  (God.  fr.). 

Prép.  comme  VExtrait  alcoolique  de  scille. 
Rendement  :  1/2.  — Antispasmodique  emménagogue.  —  Doses  : 
1  décigram.  à  1  gram.  —  Inusité. 

TISANE  DE  SAFRAN  (H.   P.). 

Safran  (Crocus  sativus) 4  gram. 

Eau   bouiUante 1000    — 

F.  infuser  pendant  1/2  h.  ;  passez.  —  On  pont  édulcorer  avec 
90  à  50  gram.  de  sp.  de  safran. 

—  Stimiilant  ;  emménagogue.  —  Doses  :  par  verres. 

-k  SIROP  DE  SAFRAN  (God.  fr.). 

Safran  (Crocus  sativus) 5 

Vin  de  Malaga , 88 

F.  macérer  le  safran  avec  Ai  de  vin  pendant  2  j.  ;  passez  ;  ex- 
primez ;  f.  macérer  le  marc  avec  44  de  vin  pendant  2  j.  ;  passez  ; 
exprimez  ;  prenez  : 

,  Soluté  ci-dessus 44 

Sucre  concassé 56 

F.  dissoudre  au  B.  M.  ;  laissez  refroidir  ;  passez  ;  20  gram.  de 
ce  sp.  représentent  les  parties  solubles  de  5  décigram.  de  safran. 
—  Stimiûant  ;  antispasmodique.  —  Doses  :  20  à  60  gram. 

k  MELLiTE  DE  SAFRAN  (BarailUcr). 

Safran  (Crocus  sativus) ^ 

.    Miel  blanc  (Apis  meUifica) \^ 
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Distillez  au  B.  M.  à  fticcité. 

—  Antihystérique.  —  A  Texiérieur,  frirtioas;  à  rinlérieur, 
doses  :  3  décigram.  à  2  gram.  ea  potion. 

•k   ALCOOLAT  DE  BAYONE  COMPOSÉ  ;  EAU  DE  BBYONE  COUPOSÉE  (Pli.  belf?.). 

Gastoréum  gross.  pulv.  {Castor  fiber) 7 

Alcoolà75« Q.  S. 

F.  macérer  pendant  8  j.  ;  filtrez  pour  obtenir  50  d'aleoolé. 
Ajoutez  au  marc  du  castoréum  : 

Feuil.  fraich.  de  rue  {Ruta  graveolen») 84 

—  de  Sabine  (Juniperus  sabina) 

—  de  pouliot  (Mentha  puUgium) 

—  de  basilic  {Ocimum  basUicum) 

—  de  matricaire  (Matricaria  partheniuiu) 

—  de  cataire  (Nepeta  cataria) 

te.  d'oranger  {Çiirus  aurantium) i^ 

Myrrfie  {BaUamodendron  myrrha) i- 

Rac.  fraîche  de  Bryone  (Bryoma  dioica) 168  . 

Alcool  à  50" \ 236 

Eau 2000 

F.  macérer  pendant  3  j.  ;  dislillez  au  B.  M.  pour  obtenir  950 
d'alcoolat  ;  ajoutez  les  50  d*alcoolé  de  castoréum. 

—  Stimulant;  antispasmodique;  anti hystérique.  —  Doses  :  10 
à  40  gram.  pur  ou  en  potion. 

-k   TEINTURE  ÉTHÉRÉE  DE  CASTOREUM;  ÉTHÉROLé  DE  CASTORÉUM   (Cod.   Cr.l. 

(^storéum  pulv.  {Castor  fiber) 1 

Ether  alcoolisé  (Ether  pur  712,  alcool  à  90"  288.  D.  0,76j    10 

F,  macérer  pendant  10  j.  ;  agitez  de  temps  en  temps;  filtrez 
dans  un  entonnoir  couvert.  —  Antispasmodique  ;  anti  hystérique. 
—  Doses  :  2  à  15  gram.  en  potion. 

-k  HUILE  DE  CASTORÉUM  (Bëral). 

Castoréum  {Castor  fiber) i 

Huile  d'amandes  douces. 1G 

F.  digérer  au  B.  M.  pendant  4  h.  ;  liltroz. 

—  Anti  hystérique  ;  antispasmodique.  —  Onctions  sur  TabdO" 
len, 

k  MIXTURE  ANTISPASMODIQUE  (Boucliardat). 

A^  'féum 

ida 

D.  0,92  (2^ft) "^ 


ada....:;;;:.ï.ï:::::::::::A^-  ^ 


M.  —  ADtls|kasiaodique  ;  aiitiliyslérique.  —  Doses  :  1  à  1  ^i*nin. 
en  potioB  !  (Yoy.  Médûanumh  spéciaux  de  Vappareil  utérin,} 

fc  POUDRE  DB  SAFRAN  (God.  fr.;  F.  11.  M.). 

Safran  {Crocus  sativus). , Q.  V. 

F.  sécher  à  réUnre  à  4-  -^>  pulv.  sans  résidu  par  contusion  ; 
passez  au  tamis  de  soie.  Rendement  :  85/100. 

—  Stimulant  ;  antispasmodique  ;  emniéna^gue.  ~  Doses  :  2 
décigram.  à  2  gram.  —  Condiment. 

-k   TSIMTURB  DE  SAFRAN   (Cod.  fr.). 

Stigmates  de  safran  incisés  {Crocus  sativus) 1 

Alcool  à  80* 1 0 

F.  macérer  pendant  10 j.;  passez;  exprimez;  filtrez. 

—  Stimulant,  antispasmodique,  emménagogue.  —  Doses  :  -i  ù 
SO  gram. 

:Ar  EXTRAIT  ALCOOLIQUE  DB  SAFRAN  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  VExtrait  alcoolique  de  scille. 
Rendement  :  1/2.  — Antispasmodique  emménagogue.  —  Doses  : 
1  décigram.  à  1  gram.  —  Inusité. 

TISANB  DE  SAFRAN  (H.  P.). 

Safran  {Crocus  sativus) 4  gram. 

Eau   bouiUante 1000    — 

F.  infuser  pendant  1/2  h.  ;  passez.  —  On  peut  éduloorer  avec 
30  à  50  gram.  de  sp.  de  safran. 

—  Stimiilant  ;  emménagogue.  —  Doses  :  par  verres. 

-k   SIROP  DE  SAFRAN  (CihI.  fr.). 

Safran  {Crocus  sativus) 5 

Vin  de  Malaga 88 

F.  macérer  le  safran  avec  i-i  de  vin  pen<l.int  2  j.  ;  passez  ;  ex- 
primez ;  f.  macérer  le  marc  avec  44  de  vin  pendant  2  j.  ;  passez  ; 
exprimez  ;  prenez  : 

.  Soluté  ci-dessus 44 

Sucre  concassé 56 

F.  dissoudre  au  B.  M.;  laissez  refroidir;  passez;  20  gram.  de 
ce  sp.  représentent  les  parties  solubles  de  5  décigram.  de  safran. 
—  Stimiûant  ;  antispasmodique.  —  Doses  :  20  ù  60  gram. 

k  MELLITE  DE  SAFRAN  (BarqilUcr). 

Sâfna  (Crocus  sativus) ^ 

Miel  blanc  (Apis  mellifica) \^ 


.J 
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F.  fondre  le  miel  au  B.  M.;  incorporez  le  safiran  en  triturant  « 
—  Douleurs  de  la  première  dentition.  —  Toucher  le»  gencWe^ 
au  moyen  d*un  pinceau  de  charpie  chargé  du  «médicamenti 

CATAPLASME   ANTISPASMODIQUE. 

Pâte  de  cataplasme 250  gram. 

Safran  coupé  (Crocus  sativus) 10    — 

Camphre  pulv.  (Laurus  camphora) 4    — 

Opium  brut  {Papaver  somniferum) 4    — 

Eau  tiède 20    — 

Délayez  Topium  et  le  safran  dansTeau  tiède,  incorporez  avec 
le  camphre  à  la  pâte  du  cataplasme.  —  Coliques  utérines,  néphré- 
tiques, etc.  (Voy.  Médicaments  spédattx  de  Vappareil  utérin:) 

§  5.  —  Oranger;  Tilleul;  Œillet;  Pivoine;  Millepertuis;  Sureau;  Mélilot 

iK  POUDRE  DE  FEUILLES  D'ORANGER  (God.  fr.). 

Feuil.  d*oranger  (Citrus  bigaradia) •     Q.  V. 

F.  sécher  à  Tétuve  ;  pulv.  par  contusion  ;  passez  au  tamis  de 
soie.  Rejetez  le  résidu  ligneux.  —  Stimulant,  stomachique,  anti- 
spasmodique. —  Doses  :  2  à  8  gram.  — Inusité. 

INFUSION  DE  FEUILLES  D'ORANGER;  TISANE  DE  FEUILLES  D'ORANGER 

(Cod.  fr.;  H.  P.). 

Feuil.  d'oranger  sèches  (Citrus  bigaradia) 5 

Eau  bouillante 1000 

F.  infuser  1/2  h.  ;  passez.  —  Stimulant,  antispasmodique  ! 

—  Peut  être  préparée  avec  25  gram.  de  feuilles  d*oranger  fraî- 
ches. Les  feuilles  des  différentes  espèces  d'oranger  ont  la  même 
action  thérapeutique. 

INFUSION  DE  FEUILLES  D'ORANGER  (  F.  H.  M.  ). 

Prép.  comme  V Infusion  (Canis  F,  H.  M. 

INFUSION  DE  FLEURS  D'ORANGER. 

Prép.  comme  V Infusion  de  feuilles  d^ oranger,  5/iOOO. 

—  Antispasmodique  agréable  ! 

•  EAU  DISTILLÉE   DE  FLEUR    D'ORANGER;   HYDROLAT  DE  FLEUR    D'ORANGER 

(Cod.  fr.) 

FI.  d'oranger  fraîch.  (Citrus  bigaradia,  C  auranlium).         1 
Eau  commune Q.  S. 

Placez  les  fleurs  sans,  les  tasser  sur  un  diaphragme  percé  de 
trous,  disposé  daas  Ja  partie  supérieure  de  la  cucurbite  ;  recevez 
le  produit  de  la  distillation  dans  un  récV'pVeuV  tVoteïvWw,  v«t^\«L 


OttAXGER,  TIIJ.EUL.      '  877 

^J^^^^Uon  lorsque  vous  aurez  obtenu  S  d*hyclrolat  pour  1  de 


U  même  opération  fournit  Y  Essence  de  fi.  d^  oranger  dans 
^  récipient  florentin.  (Cod.  fr.) 
—  Antispasmodique  ;  correctif  agréable.  —  Doses  :  2  à  10  gram.  ! 

—  Condiment  très-usité. 
Le  F.  H.  M.  prescrit  avec  raison  d*empIoyer  3  d*eau  pour  1  de 

fleurs. 

Eau  de  fi,  d^ oranger  filante.  Pour  la  rétablir  agitez-la  avec  la 
magnésie  calcinée. 

:Ar  SIROP  DE  FLEUR  D'ORANGER  (Cod.   ff.). 

Hydrolat  de  fleur  d*orangcr 50 

Sucre  blanc  concassé 95 

F.  dissoudreà  froid  ;  filtrez  au  papier.  —  Antispasmodique.  — 
Correctif  agréable.  —  Doses  :  15  à  60  gram.  ! 

TISANE  DE  PLEURS  DB  TILLEUL  (Cod.  fr.;  H.  P.). 

Prép.  comme  la  Tisane  de  feuilles  dk  oranger  ;  5/1000. 

—  Stimulant,  antispasmodique  !  —  ,0n  emploie  généralement 
les  fleurs  de  tilleul  non  mondées  de  leurs  bractées. 

TISANE  DE  PLEURS  DE  TILLEUL  ET  DE  FEUILLES   D'ORANGER. 

Fleurs  de  tilleul  (Tilia  etiropœa)..   i   „„  o  x         c  „„o«» 
„    -1  j,  f}i'A  ^,.  '      >   «a  d  a         o  gram. 

Feuil.  d  oranger  (Cttrus  aurantium)  )  ^ 

Eau  bouillante 1000    — 

F.  infuser  1/2  h.  ;  passez.  —  Stimulant,  antispasmodique  ! 

INFUSION  DE  TILLEUL  (F.  H.  M.). 

Prép.  comme  YInfusion  d^anis.  F.  H.  M. 

EAU  DISTILLÉE  DE  TILLEUL;  HYDROLAT  DE  TILLEUL  (Cod.  fr.;  H.  P.). 

Fleurs  sèches  de  tilleul  {Tilia  europœa)- 1 

Eau Q.  S. 

Distillez  pour'  obtenir  i  d*hydrolat  pour  1  de  fleurs  sèches  em- 
ployées. —  Véhicule  de  potions  antispasmodiques,  calmantes,  etc. 

BAIN  DE  TILLEUL  (God.  fr.). 

Fleurs  de  tilleul  (Tilia  europœa) 500  gram. 

Eau  bouillante 10  lit. 

F.  infuser  pendant  1  h.  ;  passez  ;  expriuiez  ;  ajoutez  à  Tcau  du 
bain.  —  Celte  dose  ne  représente  que  1,6  de  fleurs  de  tilleul  par 
litre;  si  le  bain  est  de  300  lit.,  elle  doit  ôlre  au  moins  triolée 
pour  que  le  bain  jmisse  être  de  quelque  efficacité. 

—  ÀoUspasmodique  ?  sUmulant  ? 


fin  wnspAairouriniKs. 

PiJlales  il'osillcl  rouge  tnii  et  mnnilé»  {Diauthm  ca- 

njophijlliu  rvber) S 

EnndisiLlIée  boiiilUnlP 15 

F.   liihiser  pendant  6  li.  itAns  uu  vase  <1g  iioi'cclaiiiQ ;  pn«aM 
:  ;  laissez  dépueer  ;  décante:  ;  prenez  ; 

I  Infusé  ci-deaaus 10 

I  Suera  blanu  Eoncasaé........ |9 

'.  dissoudre  au  B,  H.  —  Tonique,  niitispaeiiindiquo  V-ger.  — 
:  15  à  60  gram,  —  Souvent  prascrit  comme  correulif  dans  ]<•* 
19  alimiilanles  ou  iintispiisruodlqiiea. 


E  {Cad.  h.). 


ns'Mfi. 


I  le  Sp.   de  coquelicot. 


-  Anlispasmediriiie  ?  —      ^ 


■k  fovKit  ne  BoMiHTÉs  a 
mime  la  Poudi'e  de  feuitte»  iFoivnfiei'. 
Stimulant,  nntispaamodique.  —  Doses  :  3  A  10  grnni.  —  Iniuili'. 

*   HUILE  DE  HILLEPIRTUB   iCoA.   tt.). 

).  comme  l'Hmle  de  caiiiomille. 
—  Ânlispaamodiquo?  En  frictions  —  Trfes-iisiliie  coimni'  vulii^- 
t  certaines  contrées. 

F  D[STIL[ie  DE  SUnSAV;   HYDROkAT   PE  HVUEM'   (l'Oil.    Ir.|, 

omme  l'Eaa  dintUtée  de  tilleul. 
-Véhicule  de  potions  ontispiu modiques,  diaplioréliiiiiRs. 

I  PtSTlLI.iE  DE  lliL[I.DTr  UVOnOLAT  DE  ICÉLIUIT   [CoA.  tt.j, 

imme  l'fiBW  rfiif.  de  tilleul.  —  Mémi!s  usages.  —  Eriuiité. 


NKUVIKME    SECTION 

jktËI^AUX   nr,  l/AI-fAHElL  NKBÏKUlt  EUPLOïto  CONTRE   l.f, 

i.'ÉriLEPMr.,  I.A  noQCELDCiiE,  u  cHOKt.F. 


^1  couTantt  coiifiniM  deteenilnitla,  nppliqiiâe  le  long  dp  la  en-  ,. 


BROMURE  VE  POTASSIUM,  ETC.  37^ 

taiiO8(Matteucci;0aimus).  Administrez  en  même  temps  le  chloral, 
(Yoy.  Médicamenta  nareoHques,  p.  392.) 

ÉPILEPSIE, 

:Ar  SOLUTION,  de  bromure  de  potassium  (Voisin). 

Bromure  de  potassium 1 

Eau 10 

F.  dissoudre  ;  filtrez.  —  Doses  :  20  à  60  grain,  par  jour  dans  de 
Teau  sucrée.  Soit  2  à  6  gram.  de  bromure  ;  on  est  allé  jusqu'à  100 
gram.  par  jour  de  solution  à  1/10,  mais  cela  est  dangereux.  — 
Ce  traitement  doit  être  longtemps  continué.  ( Voy.  Hypnotiquex  ; 
Bromure  de  potassium.) 

PILULES  DE  CHLORURE  D'ARGENT  (Socquet). 

Azotate  d*argent. 3  centigrami 

Chlorhydrate  d'ammoniaque 6        — 

Extr.  de  gentiane Q.  S. 

M.  pour  1  pil.  — Épilcpsic?  Céphalées  nerveuses?  —  Doses  :  1  à 
3  pil.  par  jour.  —  Les  préparations  d'argent,  dont  l'eflicacité 
curative  est  douteuse,  ont  pour  effet  de  produire  la  coloration 
indélébile  de  la  peau  en  brun  après  un  usage  prolongé. 

•k  PILULES  GHLORO-ARGENTIQUES  (MiaUlc). 

Azotate  d'argent  cristallisé 1  centigram 

Chlorure  de  sodium 4        — 

Amidon 3        — 

Gomme  ai*abiqu?>  pulv.  {Acacia  vera) 1        — 

Eau Q.  S. 

M.  pour  1  pil.  —  Épilepsie? —  Doses  :  1  à  5  par  jour. 

^   PILULES  D'AZOTATE  D'ARGENT  COMPOSÉES  (Mérat). 

Extrait  d'opium 4  centigram. 

Camphre  (Laurus  camphora) 5       — 

Musc  (Moschus  moschifenis) 25  milligr. 

Azotate  d'argent 3      — 

M.  pour  1  pilule.  —  Chorée  ?  Épilepsie  ?  —  Doses  :  1  à  3  par 
jour. 

:Ar  PILULES  CONTRE  l'épilepsie  (Dupuytren). 

Oxyde  de  zinc 8  centigram. 

Valériane  pulv.  {Valeriana  offic.) 14       — 

Castoréum  (Castor  fiber) 16  milligr 

M.  pour  i  pil.  —  Doses  :  2  pilules  par  jour;  axi^tuft^LV 
Progressivement  selon  les  effets  obtenus.  —  ?ottko\« 
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oxyde  de  zinc  1  décigram.,  extrait  de  valériane  1  décigram.,  cas- 
toréum  5  centigram.  pour  1  pil.  (Voy.  AnOspoÊmodiqueê,  p.  347.) 

-k  LACTATB  DE  ZINC;  ZoO,  G^HBOB,  3H0  (God.  fr.). 

Acide  lactique *. .     Q.  V. 

Hydrocarbonate  de  zinc  lavé  et  humide. Q.  S. 

Eau  distillée , Q.  S. 

Saturez  la  solution  chaude  d'acide  lactique  par  rhydrocarbonate 
de  zinc  ;  flltrez  ;  f.  évaporer  par  la  chaleur  et  cristalliser  par 
refroidissement.  —  L'addition  d*un  cristal  de  lactate  de  zinc  dans 
la  solution  refroidie  détermine  la  cristallisation  ;  un  peu  d'acide 
citrique  en  poudre  grossière  produit  le  même  effet. 

—  Antiépilcptique?  (Herpin).  —  Doses  :  1  décigram.  à  2  gram. 
et  plus,  en  poudre  ou  en  pilules,  en  2  ou  3  fois  dans  la  journée.  — 
Le  traitement  doit  être  longtemps  continué. 

:Ar  LACTATE  DE  ZINC  (Falières). 

Acide  lactique  sirupeux,  D.  1,315 10 

Hydrocarbonate  de  zinc  lavé  et  humide  prove- 
nant de  la  précipitation  de  16  de  sulfate  de 

zinc  cristallisé La  totalité. 

Eau  distillée Q>  S. 

Le  reste  comme  ci-dessus  ! 

iK  LACTATE  DE  ZINC  (Ph.  Geriu.). 

Sucre  de  lait  pulv 24 

Petit-lait 480 

M.  ;  ajoutez  le  précipité  d' hydrocarbonate  de  zinc  provenant  du 
mélange  de  : 

Sulfate  de  zinc 19 

Carbonate  de  soude  pur 20 

Eau Q.  S. 

Abandonnez  le  mélange  à  la  température  de  -f  25  à  -{-  30»  pen- 
dant 10  à  15  j.  ;  agitez  de  temps  en  temps;  f.  dissoudre  la  masse 
dans  l'eau  chaude  ;  filtrez  ;  f.  cristalliser.  (Voy.  ci-dessus.) 

-k  POUDRE  ANTléPILEPTIQUE  (Haft). 

Lactate  de  zinc 2  décigram. 

Extrait  de  belladone 5  centigram. 

M.  pour  1  pil.  —  Doses  :  1  pil.  avant  chaque  repas. 

•k   CYANURE  FERROSO-FERRIQUE;  BLEU  DE  PRUSSE;  3  Fe  Gy,  2  FcS  Gy'. 

(Cod.  fr.). 

Solution  de  perchlorure  de  for,  0.  1,23 Q.  V. 

—       de  /errocyanure  de  potassium ^.  ^. 


COTYLÉDON,   OMBIÛCUS,  ATROPINE.  381 

♦ 

Etendes  la  solution  de  perchlorure  de  4  f.  son  poids  d'eau  ;  vcr- 
sez-y  la  {solution  de  ferrocyanure  jusqu'à  ce  qu'elle  cesse  de  pro- 
duire un  précipité  de  bleu  de  Prusse  ;  recueillez  et  lavez  le  préci- 
pité sur  un  filtre  ;  f.  sécher  à  Fétuve. 

—  Ântiépileptique  ?  —  Doses  :  5  décigram.  a  2  gram.  par  jour 
en  3  ou  4  fois  sous  forme  pilulaire. 

suc  DB  COTYLEDON  OMBILIGUS. 

Cotylédon  ombUicus  :  plante  entière Q.  V. 

Gontusez;  exprimez;  filtrez.. —  Ântiépileptique?  —  Doses  :  15 
à  30  gram.  par  jour.  —  Ce  traitement  doit  être  longtemps  con- 
tinué. 

:Ar  PILULBS  ANTIBPILEPTiaUBS  (LcUPCt). 

Extrait  de  stramoine 3  centigram. 

—      de   belladone 3       — 

Camphre  {Laurus  campkorà) 15  milligram. 

Extrait  d'opium 15      — 

M.  pour  1  pil.  —  Doses  :  d'abord  1  pil.  par  j.  ;  augmentez  pro- 
gressivement jusqu'à  20.  —  Surveillez  les  effets. 

:Ar  PILULES  d'atropine. 

Atropine 1  milligram. 

Miel  blanc  (Apis  mellifica) i 

Rac.  de  guimauve  {Althœa  offic.),, .    \  ^^'    ^'  ^* 

M.  pour  1  pil.  —  Epilepsie,  chorée,  coqueluche,  etc.  —  Doses  •. 
1  à  10  par  jour.  —  SurveÛlez  les  effets. 

:Ar  PILULES  ANTiBPiLEPTiQUES  (Podrecca). 

Indigo 2  décigram. 

Castoréum  (Castor  fiber) 2  centigram. 

Âsa  fœtida  (Ferula  asa  fœtida) 4      — 

Sp.  simple Q.  S. 

M.  pour  1  pil.  —  Doses  :  5  à  20  pil.  par  jour  ? 

COQUELUCHE. 
:Ar  POUDRE  CONTRE  LA  COQUELUCHE. 

Rac.  de  belladone  pulv.  (Atropa  belladona)      2  centigram. 

Sucre  blanc  pulv 25      — 

M.  pour  1  paquet.  —  Doses  :  1  paquet  matin  et  soir  pour  les 
enfante  au-dessous  d'un  an  ;  augmentez  graduellement  selon  l'âge 
et  les  effets  obtenus  ! 

—  La  dilatation  de  la  pupille,  un  peu  de  loquacité  ou  de  dé- 
2jre  indiquent  l'action  sufïisante  des  préparalious  à<i  Yi^^^^oiv^  Wi. 

d'atropine.  (Voy.  Narcotiques  ;  Extrait  de  bellodone  ;  Mto*^»*^»  ^ 


â8â  COQUKLDCËlii 

POUDRB  GONTRB  LA  COQUBLUCHB. 

Fleur  de  soufi*e 5  décigram. 

Sucre  blanc  pulv 1        — 

M.  pour  i  paquet.  —  Doses  :  8  à  12  paquets  par  jour. 

:Ar  POUDRB  CONTRE  LA  GOQUBLUCHB  (Sée). 

Rac.  de  belladone  pulv.  {Atropa  belladona)  1  centigram. 

Poudre  de  Dower 25  miiligram. 

Fleur  de  soufrc 2  décigram. 

Sucre  blanc. 5      — 

M.  ;  pour  1  paquet.  —  Doses  :  2  à  10  par  j.  selon  Tâge  des  ma- 
lades et  selon  les  effets  produits. 

:Ar  POUDRE  CONTRE  LA  COQUELUCHE  (Vificel). 

Rac.  de  belladone  pulv.  (Atropa  helladotm)    1  centigram. 

Ciochenille  pulv.  (Coccus  cacli) A       — 

Bicarbonate  de  soude  pulv 4        — 

Sucre  blanc  pulv 2  gram, 

M.  pour  1  paquet.  —  Doses  :  2  à  6  par  jour  et  plus,  selon  l'âge 
et  les  effets  obtenus  ! 

iK   SIROP  CONTRE  LA  COQUELUCHE   (TfOUSSeau). 

Sp.  d*éther \ 

Sp.  d'opium \  aa      P    V 

Sp.  de  beUadone (  "*'     ^'  ^* 

Sp.  de  il.  d'oranger / 

M.  —  Doses  :  1  cuillerée  à  café  d'heure  en  heure  !  —  Surveillez 
les  efietSi 

POTION  CONTRE  LA  COQUELUCHE  (H.  Rog^Cf). 

Hydrate  de  chloral ::.;   .;...;..;..;..    Ià2  gram. 

8p.de  morphinci...:..;.;;...   i ;  15    -^ 

Hydrolat  de  laitue ; ;..;;...;..;  30    — 

M.  —  Doses  :  5  à  15  grani;  par  jour! 

POTION  CONTRE  LA  COQUELUCHE  (Jearilicl). 

Hydrolat  de  tilleul; ;......:.;.;..;     100  gràui; 

Sp.  de  beUadone ...;.;..;...    : . . . .       30    — 

Hydrolut de  laurier-cerise.;.;:  :;:.;;;  ; ;      15    — 

M.  —  Doses  :  1  cuillerée  à  bouche  toutes  les  2  heures  ;  la  dose 
de  sp.  de  belladone  peut  être  augmentée,  selon  les  effets  obtenuâ 

:Ar  SIROP  CdNTRB  LA  COQUELUCHE;  SIROP  DE  CAFÉ  COMPOSÉ  (Dclaliavo). 

Café  tonéfié  et  moulu  (Coiffa  arobicu^ ,;.....»..;,        v^Ki 
£au  houHlHiUe-  ••,  %   -  .i -    ^-^^ 


BELLADONE,  IPÉCACUAKUA,  ETC. 

Pour  faire  100  d^infusé  par  déplacement,  ajoutez  : 

Extrait  alcoolique  de  belladone Ê  « 

—  d'ipécacuanha \   ^^' 

Sucre 200 

F.  dissoudre  ;  filtrez.  —  10  gram.  de  ce  sp.  représentent  30  mil- 
Jig:ram.  d'extrait  de  belladone  et  33  milligrani.  d'extrait  d'ipéca. 
—  Doses  :  10  à  40  gram.  en  4  ou  5  f.  dans  la  journée,  et  plus 
selon  les  effets  obtenus. 

^   POUDAB  d'ipéca  KERMériSÉE;    POUDRE  CONTRE  LA  COQUELUCHE 

(Ph.  Pruss.). 

Kermès 1 

Ipécacuanha  (Kephœlis  ipecacuanha) 2 

Pulv.  ;  M.  —  Expectorant,  contro-stimulant  ;  spécifique  de  la 
coqueluche?  —  Doses  :  5  centigram.  3  ou  4  fois  par  jour  et  plus, 
selon  les  effets  obtenus. 

•k  SIROP  CONTRE  LA  COQUELUCHE. 

Sp.  d'opium \ 

Sp.  de  quinquina  au  vin >  aa»     P.  K. 

Sp.  d'ipécacuanha » ) 

M.  —  Doses  :  par  cuillerée  à  café  matin  et  soir;  augmentez  lu 
dose  selon  les  indications. 

POTION  CONTRE  LA  COQUELUCHE  (DavreuX). 

£au  gommeuse 200  gram. 

Extrait  d'aconit <  « 5  centigram. 

Hydrolat  de  laurier-cerise. . ; 4  gram. 

Sp.  d'ipécacuanha »  4 30    —   • 

Doit  être  administrée  comme  abortif  ou  même  couimc  préser- 
vatif. —  Doses  :  une  cuillerée  à  café  d'heure  en  heure  pour  les  en- 
fants du  premier  âge  ;  passé  trois  ans^  deux  cuillerées  à  la  fois  ; 
chez  l'adulte,  une  cuillerée  à  bouche;  —  L'extrait  d*aconit  est 
malheureusement  d'une  activité  variable. 

iK   SIROP  CONTRE  LA  COQUELUCHE  (Hîriart). 

Sp.  de  Tolu ; 1000 

Bromure  de  potassium -, ; .  ; 15 

Âlcoolature  d'aconit ...;.. 10 

F.  dissoudre  le  sel  dans  le  sp.  de  Tolu  ;  ajoutez  Talcoolature  ; 
M.  —  Doses  :  2  à  4  cuillerées  à  bouche  par  jour  pour  leà  adultes  ; 
1  à  4  cm)}crécs  à  café  par  jour  pour  len  enfants  ;  aug\ueu\fti  wXow 
/ùjf  indicationsi 


coia<asi  (Bn 


Sp.  ileTolu., 


firoDiurc  de  polaEsium fr    'I 

Aldoolatare  d'aconit S 

H.  Chaque  cuillerée  i\  bouche  de  30  gram.  représente  3  di 
aana.  de  bromure  de  potassium  et  25  centigram.  d'ftlcotdaliN 
d'wMJtiit.  —  Coqueluche.  —  Doses  :  30  i  100  gnua.  par  cuilterie 
A  bnuche  pour  tes  adultes  I 

*   TROCHlSaUKS  COKTIIB   L*  tOaUEtUCHS   IVirhol). 

I    Charbon  de  bois  léger  pulv 30U         I 
Azotate  de  potusas , 8 

Naphtaline M 
•  Créosote 39 
Acide  pbénique 16 
Goudron  de  houille 40 
Feuilles  d'aconit  pulT.  [Aeonilum  nopeiiu) 3 

Mucilage  de  gomme  adraganlé Q.  S,         , 

M.  pour  fiiire  des  Irochiaquei  de  4  gram. 

—  Coqueluche.  —Faites  brûlor  ces  troclliaquo»  dans  la  chambre    i 
close  où  respire  le  malade;  6    trochisquea  pour  un  espace  de 
10  mètres  cubes  ;  rcnouvcdcK  matin  et  soir  cette  espèce  de  ruuii-    ; 
['  falton  dont  la  durée  doit  être  d'une  heure  ai^  moins. 

q«i£dl  (AdriBQ  i<l  Dcschanipii. 


r 


Chlorhfdrale  d'ammoniaque  pulr. 
Eau.. 


Coaltar 15 

Sable  fin 200 

P.  délilor  la  cliaui  avec  l'eau  ;   M.  —  Proposé  pour  imilcf  le 
éinanalions  galeuses  des  sallèad'épuration  du  giud'éclalrAgc.ilant 


n  est  prétendue  favarable  à  la  guéri) 


0  la  cnque- 


nfrniu^niTioN  u 


..t  ciHinda  (Luhi 


ti). 


I  RétHgâration  de  In  colonne  TcrLûliraln  pnr  l'insufllation  île 
Mber  pulvérisé  nu  moyen  de  l'appareil  Rii'.hardsoii.  (Voy.  Cnatro- 
imuhmU,  p.  351  ;  Antathiti^t,  p.  3»h.) 

'l  confiNtu  detrendants  appliijiK^s  sur  la  colonne  _ 
vent  Atre  employé*  i 
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chorée,  sans  préjudice  des  calmants  spéciaux.  (Voy.  Bromure  de 
potassium.) 

POTION  CONTRE  LA  CHORÉE  (H.  Roj^er). 

Arséniate  de  soude 1  milligram. 

Potion  gommcuse 125  gram. 

M.  —  Doses  :  1  cuillerée  à  bouche  d'h.  en  h.  ;  vous  pouvez 
augmenter  progressivement  la  dose  de  sel  arsenical  jusqu'à  1  cen- 
tigramme par  jour  ! 

^   PILULES  ANTICHORÉiaUES  (DebfCVnc). 

Camphre  {Laurus  camphora) 1  décigram. 

Asa  fœtida  (Ferula  osa  fœtida) 33  milligram. 

Extrait  d'opium i 1  ccntigram. 

M.  pour  1  pil.  —  Antispasmodique,  antichoréique  ! 

—  Doses  :  1  à  5  par  jour.  Augmentez  au  besoin. 

:Ar  PILULES  ANTISPASMODIQUES  (Barthcz  et  Rillcl). 

Extrait  d'opium i     ^  ^  centigram. 

Extrait  de  belladone \  ° 

Thridace 2        — 

Poudre  inerte Q.  S. 

M.  pour  i  pil.  —  Chorée  ;  coqueluche.  —  Doses  :  1  à  5  pil.  par 
jour.  Surveillez  les  effets.  (Voy.  PU.  de  sulfate  de  strychine. 


DIXIEME  SECTION 

ANESTHÉSIQUES. 


§  i.  —  Anesthésie  locale. 

Réfrigération  ;  I»  Par  un  mélange  de  glace  et  de  sel  ;  em- 
ployée pour  anesthésier  les  doigts  ou  les  orteils  ;  agit  trop  pro- 
fondément et  produit  quelquefois  la  congélation  et  la  gangrène. 

2o  Par  la  projection  de  Féther  pulvérisé  au  moyen  de  l'appareil 
Richardson  et.  de  ses  modiflcations. 

L'éther  et  le  chloroforme  n'exercent  localement  aucune  action 
anesthésique,  mais  seulement  un  refroidissement  proportionnel  à 
la  rapidité  de  leur  évaporation  et  qui  peut  être  suffisant  pour 
amener  l'insensibilité  de  la  peau.  (M.  Perrin.)  (Voy.  Pommade 
au  chloroforme,  p.  358.) 

—  Il  est  indispensable  que  i'étlier  soit  rectiftè  el  tCaW.  ^^"s»  wxNfe 

/gAMNML.  ^ 


3X0  UESTIIÉSIUUK!). 

ileusité  supérieure  i  0,720  (66°  B.).  Alors  la  i-érrigérdlioa  jiro- 
duiLc  par  U  projt^lioii  de  l'élher  pulvérisé  abaisse  la  lempo- 
raturo  jusqu'i  —  15*.  La  congélalion  des  tissus  csl  à  redoïKi 
si  la  rârriitéralion  est  prolaiigée  au  delà  du  temps  stricte- 
ment nécessaire  pour  In  production  de  l'anestliésie  ;  celle-ci  m 
sunlsaale  lorsque  la  peau  a  pUi  et  que  los  piqûres  ne  «ont  plK 
perçues. 

L'aneslhésie  locale  ne  remplace  pas  l'anestljésic  générale  pour 
les  grondes  opiSralions,  bien  que  l'action  simutlauée  cliné(lii>À|He 
■la  plusieurs  appareils  produise  l'anesthésie  des  légunienls  sur  inK 
sutfïce  Irts-élendue  et  permette  do  pratiquer  sans  doulvur  il<i 
longues  incisions,  niais  elle  est  récllernenL  utitopour  les  ouver- 
tures d'abcès,  les  opéiiitions  superllcielles,  les  anipuUIiaitf  ih 
doigts  ou  d'orteils,  etc. 
^^^  La  salle  uù  l'on  opère  doit  âlr«  largement  veuliléc,  le  voitinïge 
HVtUJ  fuyur  de  combustion  quelconque  serait  extremeiiicnl  dang«- 
^Bnx  on  raison  de  t'inllammabilité  des  vnpcni's  d'éllicr. 

■  '^ 

■  Cl 

■  ai 

^B  Dai 


cHLonuroRNE,  CiIlCl'  (Cod,  fr.). 


I    Qilorure  de  chnux  sec  ,..,.. t 

Alcool  i90" 3 


Dans  un  alambic  dont  la  capacité  soil  le  triple  du  vol.  des  uu- 
tières;  8.  l'eau,  la  chau\  délitée  et  le  chlorure  de  chaux  délafi; 
cliaulTox  A  +  10";  njoutci^  l'alcool;  chaufTei  lentement  jusqu'i 
l'ébullition  ;  dès  que  la  distillation  commence,  retirez  le  feu  afin 
i|u'ellc  s'achève  d'ellc'mânic. 

Le  récipient  contient  un  liquide  séparé  en  deux  coucliM. 
rieure  csl  la  cliloroforine  impur.  Décnnlcx  ;  lavez  le  ciilorurorine 
avec  de  l'eau  tenant  en  dissolution  un  peu  de  carboiuile  du  po* 
tnisc  ;  décanlex  ;  mcllcx  en  contact  itvcc  du  olilorurc  de  ealcium 
fondu;  nprËs  H  li.  clisliltei  nu  D.-N.  Çioj.  AnlUpaimoiliqiuii, 
y.  356;  Spiciaitx  de  l'uppareit  rUpiealQire (  Liniintnt  çalmmt: 
lÀnimeni  anwftni) 

liTIIBH  Si;I.FVIiroUE, 

t(Vuy.  Jnfis/iiu'naiJivHeti  pi  36!l)i 
I—  Piélre<[uin  et  la  plupart  fies  chirui'gieria  Ijoan) 
Indonl  l'éther  qu'ils  eruiont  moine  dangereux  que  ledllarorornu 
nr  les  jnhalalinns  nnesthésitiucs,  CpLte  optilloii  it'wl  pmf"'" 
t  la  majorité  ilef  praticien 
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Régies  pour  Vadminislration  des  inhalations  anesthésiqûes, 

1*  Chloroforme  pur  ; 

^  Sujet  à  jeun,  mais  non  pas  affaibli  par  une  abstinoncn  pin- 
longée; 

^  Accès  de  Tair  dans  les  voies  respiratoires  parfaitement  libre; 
V^i  d'appareils  qui  s'adaptent  à  la  bouche  et  exigent  la  compres- 
Mon  du  nez  :  simple  compresse  roulée  en  large  cornet  ou  flot- 
tante au-devant  de  la  face  et  sur  laquelle  on  verse  peu  à  peu  le 
liquide  anestbésique. 

4*  Le  siget  couché  et  dans  une  parfaite  tranquillité  d'esprit.  Los 
^jets  pusillanimes  terriflés  dans  l'attente  de  l'opération,  ceux  ({ui 
tormontcnt  une  émotion  profonde  sont  dans  de  mauvaises  coniji^ 
lions  pour  l'innocuité  des  inhalations. 
^  tes  inhalations  anesthésiques  produisant  une  sorte  de  soni- 
■*ii,  éviter  tout  ce  qui  peut  préoccuper,  surexciter  le  sujet  et  le 
»e«re  en  défiance. 

0  est  inutile  et  dangereux  de  faire  en  présence  du  patient  les 
J^Paraiifs  de  l'opération  et  de  le  transporter  dans  un  ampbi- 
^oéàtrc  avant  de  procéder  aux  inhalations  anesthésiques. 

Alors  la  contraction  spasmodique  de  la  glotte,  signe  d'une 
'distance  instinctive^  interrompt  quelquefois  le  respiration  dès  le 
preniiçj,  contact  des  vapeurs,  et  détermine  un  commencement  d'as- 
Pj'yxie;  la  perturbation  morale  prolonge  et  aggrave  la  période 
«excitation,  l'anesthésie  n'est  produite  qu'après  l'absorption  d'une 
plus  grande  quantité  de  vaiKiur  et  après  une  lutte  qui  épuise  les 
foroes  radicales  et  prédispose  à  la  syncope. 

^  patient,  tranquillement  couché  dans  son  lit,  ignorant  les  pré- 
P'^tifs  et  le  moment  précis  de  l'opération  à  laquelle  il  a  con- 
"^^JU,  abordé  par  le  médecin  chargé  d'administrer  l'aneslhésique, 
**^^  être  persuadé  qu'il  s'agit  d'un  essai  destiné  à  constater  qu'il 
P^HiTra  s'endormir  lorsque  le  moment  sera  venu  ;  cette  précaution 
^^  épargne  les  tortures  morales,  comme  l'anesthésie  elle-même 
'^  le  préserver  des  tortures  physiques. 

6*  Confier  le  soin  des  inhalations  à  un  aide  expérimenté.  L'anes- 
thésie, loin  de  préoccuper  l'opérateur,  lui  laisse  une  pleine  liberté 
^'esprit  pour  agir  sans  précipitation. 

7*  La  poitrine  et  l'abdomen  doivent  être  à  découvert  afin  qu'il 
soit  possible  de  constater  pendant  l'anesthésie  la  régularité  dos 
mouvements  respiratoires  thoraciques  et  diaphragmatiqucs. 

8»  S'assurer  de  l'état  du  pouls  avant  de  commencer  les  inhala- 
lions.  Tant  que  le  pouls,  ralenti  ou  accéléré,  conser\e  sa  forco 
normale  on  n'a  rien  à  reâouterf  mais  s'il  faiblit,  Ae\\c\vV.  v^\,\V., 
Mquent,  irrégulier  ou  trds-lontf  il  faut  donner  i\o  Va,\t  v^yc*,  %\^'" 


pouli  ilisparalt,  il  faut  recourir  sans  délai  .lux   inoifenB  indii 
pour  remédier  nu\  accidenta  de  l'aneslliâsip. 

9°  Donner  lo  clilorararme  d'abord  à  trËs-pelîLes  doses,  en  i 
chant  lies  nurineH  le  flacon  débouclié,  corlBiiis  sujets  «enl 
fondémefll  inllucncés  pur  de  Irés-iniiiimes  quaulités  de  i 
Buesthèsique  ;  augmiinler  les  doses  lonicment  en  venant  le 
roronue  Bur  la  compresse. 

10"  Si  l'excilatian  produit  quelques  muavemcnU  déserdoni 
(c'est  ce  qui  arrive  cbet  le<  hommes  vigoureux  el  surtout  d 
ivrognes),  appeler  des  aides  rcaléa  à  portée  de  la  voix  pour  m 
nîr  le  sujel  ;  surmonter  cette  excitation  en  augmentant  n 
les  doses  de  vapeur,  pourvu  que  la  respiration  continue  do  *' 
riiter  librement. 

11'  l.orsque  le  sujet  parait  s'endormir,  lui  ndreiier  à 
quelques  questions  pour  s'sssurer  de  l'étal  do  ses  Tacultët  ini 
lectueUes;  si  ses  réponses  sont  indécises  ou  nulles,  essayer  d 
pincer  ou  de  le  piquer. 

Caractère»  du  tommeil  aneslkiiiique.  Le  sujet  ne  répgnd  p 
ne  retire  pas  ses  membres  piqués;  les  membres  soulevés  r 
bent  presque  sans  oontniËtiou,  Irs  yeux  ne  clignent  pas  lonqa' 
souffle  sur  eux,  la  face  est  pMe  el  calme,  la  respiration  ample, 
gulière,  souvent  rondante;  la  pupille  est  conlnictée,  lepoolsrë 
lier,  un  peu  onduloux. 

1!"  Le  sommeil  constaté  :  transporter  le  patient  dans  la  s 
d'opérations  ou  sur  la  table.  Le  tiansport  sur  le  brancard  n'o 
ni  dirocullé  ni  danger,  li?s  inlialations  continuant  pendant  le  tn 
t^wt  nécessaire.  ^^ 

''      '      I  contractions  désordonnées,  quelques  cris  ioarlicul 
tpénition  n'indiquent  pas.  que  î'anestliésie  soit  il 

I  des  loncliaus  respiratoires  et  circidaloirea  indl 

"  m  rationnelles  de  la  durée  de  l'anesthésie;  on  | 

tr  l'insensibilité  par  des  inbalalions  interrompues 

'    '  '   it  le  temps  néccssnira  pour  annuler  la  ' 

Iptlions  les  plus  longues,  ce  temps  Kt-il  de    ' 

ttiBktians  anestliésiquos  ti'élaiit  pus  exemptes  di 
s'abstenir  de  les  employer  lorsqu'il 
^Ugères  dont  les  conséquences  ne  son 
■    »  qu'elles  occasionnent, 
_  dhésie  s'accompagne  ou  se  complique,  chez 
Lj'lialiuein allons  sexuelles  qui  exposent  le  médo^a  i 
f  jiCTUsations  s'il  commcV  \'imç(\i4e\wt  d'oçécer 
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16*  Chez  Tenfant  même  nouveau-né  les.  inhalations  de  chloro- 
forme  employées  avec  prudence  ne  sont  pas  plus  dangereuses  que 
chez  l'adulte  et  sont  indiquées  pour  les  opérations  chirurgicales. 
(A.  Bergeron). 

17"  Pour  faire  cesser  Tanesthésie,  interrompre  les  inhalations, 
laisser  respirer  un  air  pur.  Le  réveil  ne  se  fait  pas  attendre  au 
delà  de  quelques  minutes.  Fortifier  le  malade  par  quelques  gor- 
gées de  vin  cordial. 

Le  sujet  doit  être  surveillé,  si  le  pouls  reste  faible  et  plus  lent 
ou  plus  fréquent  qu'à  Tétat  normal;  alors  la  syncope  consécutive 
est  encore  à  redouter.  (Voy.  plus  bas  :  Accidents.) 

Accouchements.  1°  L'état  d'anesthésie  :  met  plus  ou  moins  à 
l'abri  des  douleurs  qui  accompagnent  le  travail;  ne  diminue  ni  la 
force  ni  la  régularité  des  fonctions  utérines;  semble  parfois  aug- 
menter la  force  et  le  nombre  des  contractions  avant  et  après  l'ac- 
couchement ;  peut  non-seulement  épargner  à  la  mère  les  souf- 
frances de  la  dernière  partie  du  travail,  mais  même  éviter,  dans 
une  certaine  mesure,  l'apparition  et  les  conséquences  de  l'ébran- 
lement nerveux  qui  accompagne  l'accouchement  et  en  diminuer 
ainsi  le  danger  consécutif;  enfm  ne  parait  pas  nuisible  à  l'en- 
fant. (Simpson.) 

L'anesthésie  n'a  pas  besoin  d'être  complète,  il  suffit  d'entretenir 
par  des  inhalations  intermittentes  une  demi-insensibilité  pendant 
la  période  la  plus  douloureuse  de  l'accouchement  naturel.  (J. 
Campbell.) 

Au  point  de  Mie  des  opérations  obstétricales  en  général,  le  pra- 
ticien n'a  plus  le  droit  aujourd'hui  de  refuser  aux  femmes,  sans 
des  motifs  graves,  les  bienfaits  de  l'insensibilité.  (Pajot.) 

Le  chloroforme  a  été  employé'  avec  succès  contre  l'éclampsie  ;  il 
faut  alors  prolonger  pendant  fort  longtemps  des  inhalations  mo- 
dérées sans  déterminer  l'anesthésie  complète. 

Nous  n'avons  jamais  observé  d'accidents  imputables  au  chloro- 
forme; nous  n'avons  jamais  constaté  non  plus  chez  les  femmes 
anesthésiées  une  immunité  particulière  contre  les  accidents  puer- 
péraux.) (Pajot.) 

Dosage.  Il  est  inutile  puisque  le  médecin  juge  lui-même  des 
effets  successifs  du  médicament;  d'ailleurs  le  mode  d'administra- 
tion exclut  la  mesure  des  quantités  de  vapeurs  inspirées  par  le 
patient. 

Accidents.   1°  Légers  :  proviennent  de  particularités  idiosyn- 
crasiques  ou  de  la  mauvaise  direction  des  inhalations;  sont  aisé- 
ment dissipés  par  la  direction  rationnelle  ou  par  l'interruption  des 
inhalations;  2»  Graves  et  soudainement  menaçants  ^)ouc  la  nv^^ws^ 
sont  pas  la  conséguence  fiécessaire  d'une  ai\e%V\\^ivft  ^tç>%tvïs»^\H^ 


I 
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^0  AHIMBËSilIITKS. 

«fL'jvant  jusqu'à  Bc>  limites  exirâriwa;  un  ne  puni  les  6 
qu'aux  cas  exceptionnels  de  mort  sul)iles  eani  léiioni  maUrieDet 
qui  surviennent  quelquefois  ilnna  le  court  des  opi'ralioni.  Ceit  I 
une  i^ncope  provoquée  par  la  (erreur,  ou  par  rhéniorrh«|^,  oa 
par  l'une  et  l'autre,  et  que  la  complication  do  l'aneithésie  rntd'' 
imniéiiialentent  mortelle;  c'est  aussi  quolqui^fois  une  sidératjcHM 
inexplicable  survenant  dè.i  le  d£liut  uu  ilana  li:  i^i 

A^hyxie.  Ti'cKt  point  i  craindre  loi'squu  les  inlialationi  mdV 
bien  dirigées.  —  Sigiieii.  Mouvements  respiratoires  incomjileli 
rares  ou  nuls;  injection,  coloralion  violacée  de  U  face  j  saillie  d( 
youx;  coloration  noire  du  sang  artériel.  —  Motiem^Ty  remédUrj 
Air  pur,  inhalations  d'oxygâne  (Limousin),  insumation  bouche  j 
bouche  ou  au  moyen  d'un  souMet,  combinée  avec  respiralion 
liBcielle,  celte-ei  produite  eu  abaissant  le  liiug  Uu  ccrpii  e( 
vant  ensuite  au-dessus  de  la  tiite  les  bras  du  sujet  :  i 
comprime  l'abdomen  au  moment  de  l'élévation  des  bras; 


e  ou  d'acide  acétique  dirigeas  avec  préeautioo  i 
les  narines. 

Syncope  eompliquatit  t'aneilhêsie.  Est  toiijours  à  craindre. . 
faut  remarquer  que  de  tout  temps  les  grandes  opéraUuns  ont  pn; 
vaqué  des  <as  de  mort  subite.  —  Signet.  Pâleur  de  la  face,  relïai 
ilîSMnient  cutané,  arrêt  simultané  de  la  respiration  et  de  Ift  «rea 
lalion.  —  Moyens  iFy  «niedier  :  âir  pur;  position  dâclSve  de  1 
tête;  insufflations  combinées  avec  respiration  arliliciulle  ap 
traction  de  la  langue  ou  dehors  de  la  bouche;  stimulation  du  pi  ^^ 
rynx  au  moyen  d'une  spatule  ;  stimulation  électrique  des  iiitucle 
pectoraux;  les  appareils  magnéto-Taradiques,  toujours  prêtait  bu 
tl'inner  sont  indispensables. 

L'électricité,  mise  en  jeu  au  moircn  d'aiguilles  implantées  si 
iliven  points  du  corps,  et  notamment  sur  l'axe  cérébro-spinal,  ri 
veille  promplement  le  malade,  dissipe  l'insensibilité  et  ranime  t 
contractilité  musculaire!  (Abeille.) 

(Vo;,  EmiiomnnemeHti  par  la  ttrycimine.] 


Azotate  d'ammoniaque  cristallisé. 
F.  fondre  dans  une  capsule  do   poroeliiin"  vers  125°,  U  pnl 
alors  5  à  G/IDO  d'eau;  laissez  refroidir. 

1000  gratn.  d'azotate  d'ammoniaque  pur  et  sec  pi'odnisenl  lbé| 
riiiuementSSS  lit.  6'J  de  prolox^ûe  ù'mo 
Pour  t-emptir  un  païomfclre  i\e  'iWÙ 


et  sec  pi'odnisenl  Inei 

'oii 
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d*UDe  cornue  tubulée  en  fonlc  (Duchcsuoy  du  3  ou  4  lit.,  d'un 
terpentin  refh)idi  en  grès,  d*un  flacon  vide  à  deux  tubulures  de 
2  lit.,  de  deux  -purificateurs  en  verre  et  d'un  flacon  laveur  ù 
trois  tubulures  de  2  lit. 

I  kilogram.  d*azotate  d'ammoniaque  fondu  et  concassé  est  in- 
troduit dans  la  cornue;  la  tubulure,  fermée  par  un  bouchon  percé, 
reçoit  un  thermomètre  dont  Téchelle  est  extérieure.  Le  col  de  la 
cornue  s*adapte  à  la  partie  supérieure  du  serpentin;  la  partie  in- 
férieure de  celui-ci  s'engage  dans  l'une  des  tubulures  du  flacon 
vide  dont  l'autre  tubulure  est  jointe  au  premier  puriflcateur  qui 
contient  2  kilogram.  de  protosulfate  de  fer  cristallisé,  humide; 
l'extrémité  du  premier  purificateur  communique  par  un  caout- 
chouc avec  le  second  de  même  dimension  qui  est  rempli  de  pierre 
ponce  imprégnée  de  potasse  caustique  ou  de  lait  de  chaux;  le 
second  purificateur  aboutit  au  flacon  laveur  où  le  gaz  devra  bar- 
boter dans  de  l'eau;  enfin  le  flacon  laveur  muni  d'un  tube  de  sû- 
reté est  mis  en  communication  par  un  tube  de  caoutchouc  avec 
la  partie  supérieure  du  gazomètre,  lequel  est  équilibré  par  des 
contre-poids  et  est  uumi  d'un  tube  de  décharge,  suivi  d'un  inhala- 
teur à  robinet. 

Ghauflez  la  cornue  au  moyen  d'un  réchaud,  ou  mieux,  d'une 
couronne  de  gaz  d'éclairage.  Dès  que  la  température  intéricuro  de 
la  cornue  s'élève  à  -f  l^O**,  le  sel  se  décompose  et  commence  à 
fournir  un  dégagement  régulier  de  proloxyde  d'azote  et  de  vapeur 
d'eau  entraînant  de  l'azotate  d'ammoniaque  non  décomposé.  L'eau 
et  le  sel  condensés  dans  le  serpentin  s'écoulent  dans  le  flacon  vide. 
Il  ne  faut  pas  que  la  température  s'élève  au-dessus  de  -f  250'*; 
passé  ce  terme,  il  se  produirait  de  l'azote,  du  bioxyde  d'azote  et  de 
l'acide  hypoazotique. 

Du  flacon  vide,  le  protoxyde  d'azote  refroidi  passe  dans  le  pre- 
mier purificateur  rempli  de  sulfate  ferreux  humide  où  il  se  dé- 
pouille du  bioxyde  d'azote  et  de  l'acide  hypoazotique  dont  il  peut 
être  souillé;  le  second  purificateur  rempli  de  ponce  alcaline  assure 
la  purification  qui  se  complète  dans  le  flacon  laveur  où  le  barbo- 
tage  du  gaz  indique  la  marche  de  l'opération. 

II  faut  perdre  les  20  ou  30  premiers  litres  de  gaz  rassemblés 
dans  le  gazomètre  ;  ils  sont  mêlés  avec  l'air  de  l'appareil  qu'ils 
ont  entraîné. 

—  La  pureté  parfaite  du  gaz  est  indispensable. 

—  L'inhalation  se  fait  au  moyen  d'un  inhalateur  à  deux  sou- 
papes inverses  :  l'une  s*ouvrant  pendant  l'inspiration  laisse 
arriver  le  gaz  ;  elle  se  ferme  pendant  l'expiration  ;  l'autre,  s'ou- 
Yrant  pendant  l'expiralion,  se  ferme  pendant  Y\usç\vaVÀow.,\yVi 

masque  ec  be  et  les  narines,  ou  bien  uu  etoXwwX  V 
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nôtre  dans  la  bouche,  l'orifice  nasal  étant  alors  intercepté  par  un 
pince-nez. 

—  Le  gaz  protoxyde  d*azote  ne  parait  pas  exercer  d'action  spé- 
ciale; c'est  un  gaz  irrespirable  et  inerte  comme  Tazote. 

—  L'anesthésie  protoazotique  est  aussi  complète  que  Tanesthé- 
sie  chloroformique  ;  elle  en  diffère  par  la  rapidité  de  Tinvaision, 
par  l'absence  de  stimulation  au  début,  la  dilatation  de  la  pupille, 
la  facilité  du  retour  à  l'état  normal,  et  par  un  caractère  plus  pro- 
noncé d'asphyxie. 

—  Elle  est  très-facilement  applicable  aux  opérations  de  courte 
durée. 

—  Il  est  permis  de  présumer  qu'elle  expose  moins  que  Tanes- 
thésie  chloroformique  à  des  accidents  mortels;  mais  elle  est  d*un 
usage  beaucoup  moins  commode,  à  cause  des  appareils  compli- 
qués qu'elle  nécessite  pour  la  préparation  du  gaz  et  pour  Finha- 
lation. 


ONZIÈME  SECTION 

MÉDICAMENTS  NARCOTIQUES. 

§  i.  —  Opium;  Pavot. 

L'opium  officinal  est  l'opium  de  Smyrne;  il  doit  être  titré  cl 
doit  contenir  au  minimum  10/100  de  morphine  à  l'état  mou  et 
11  à  12/100  lorsqu'il  est  durci  à  l'air  (Cod.  fr.).  —  Le  Cod.  fr.  ne 
donne  pas  de  formule  pour  le  titrage  de  l'opium. 

TITHAGE  DE  l'opium  (GuiUicrmond). 

Prenez  15  gram.  d'opium  sur  différents  pains;  f.  dissoudre  dans 
110  gram.  d'alcool  à  70°,  soit  120  ce.  ;  après  la  dissolution,  véritlez 
le  poids  du  mélange,  qui  doit  être  de  125  gram.  ;  s'il  y  a  eu 
perte,  complétez  avec  le  même  alcool.  Agitez,  filtrez  dans  un 
petit  flacon  à  large  ouverture,  pour  obtenir  80  ce.  de  liquide. 
Cette  quantité  représente  les  2/3  de  l'opium  employé,  soit  lU 
gram.  Faites  parvenir  au  fond  du  vase,  au  moyen  d'un  petit  tube 
en  verre  effilé,  2  gram.  d'ammoniaque,  qu'il  est  facile  de  doser 
avec  un  compte-gouttes  ;  retirez  le  tube  peu  à  peu,  sans  agiter  le 
liquide  ;  cette  précaution  esc  nécessaire  pour  obtenir  des  cristaux 
de  narcotine  en  aiguilles  bien  définies.  Bouchez  le  vase  pour 
prévenir  toute  évaporation.  \u  bout  de  36  h.,  la  morphine  est 

séparée  en  crist  iux  graveleux  pVus  ou  wvovxv%  \ow>,  tûsà&  \is«^. 

formés.  La  narcotine  est  en  aiguWYes  U3i\\cXv<i%  eX  W\\VwA«^,  sçm 
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vous  pouvez  séparer  par  lévigation.  Le^  poids  du  précipité,  lavé  à 
Teau  bouillante  et  séché,  représente  la  proportion,  dans  un  rap- 
port décimal,  de  la  morphine  à  l'opium.  La  petite  quantité  de 
morphine  retenue  par  l'alcool  peut  être  négligée. 

TITRAGE  DE  l'opium  ;  pfocëdë  de  Guilliermoad  modifié  (F.  H.  M.)- 

Prenez  opium  brut,  15  gram.  •;  délayez  par  trituration  avec  120 
gram.  d*alcool  à  70";  lavez  le  mortier  avec  Q.  S.  d*alcool  à 
70<>  pour  obtenir  150  gram.  de  solution  trouble  ;  agitez  ;  filtrez  ; 
recueillez  100  gram.  de  solution  alcoolique  filtrée,  représentant 
les-  principes  solubles  des  2/3  de  l'échantillon  d'opium,  soit  10 
gram.  Ajoutez  un  petit  excès  d'ammoniaque  liquide  ;  faites  chauffer 
à  l'ébuilition  dans  une  capsule  de  porcelaine  tarée  ;  laissez  déposer 
pendant  24h.  ;  décantez;  la  morphine  se  trouve  en  cristaux  régu- 
liers, un  peu  roux,  au  fond  de  la  capsule,  dont  la  narcotine  en 
houppes  blanches  tapisse  les  parois  ;  lavez  d'abord  à  l'eau  distillée  ; 
décantez  pour  entraîner  la  majeure  partie  de  la  narcotine  ;  lavez 
ensuite  les  cristaux  de  morphine  à  l'éther  pur  exempt  d'alcooi  ; 
le  poids  du  résidu  séché  représente  le  rapport  décimal  de  la  mor- 
phine à  l'opium  ! 

•k  POUDRE  d'opium  (Gud.  fr.). 
Opium  brut  (Papaver  somniferum) , . . .    Q.  V. 

Coupez  par  tranches  ;  faites  sécher  à  l'étuvc  ;  pulv.  par  tritu- 
ration sans  résidu  ;  passez  au  tamis  de  soie. 

—  Entre  dans  diverses  prép.  officinales  ou  magistrales. 

FOMENTATION  OU  LOTION  NARCOTIQUE  OPIACÉE  (H.  P.). 

Opium  brut  divisé  {Papaver  somniferum) 1 

Eau  bouillante 125 

F  infuser  pendant  2  h.  ;  agitez  de  temps  en  temps  ;  passez  ; 
laissez  déposer  ;  décantez  ! 

iK  ALCOOLÉ  d'opium  ;  TEINTURE  d'opium  BRUT  (Pli.  Britann.). 

Opium  coupé  {Papaver  somniferum) 41 

Alcool  à  60» 500 

F.  macérer  Topium  avec  250  d'alcool  pendant  2  j.  ;  passez; 'ex- 
primez ;  f.  macérer  le  résidu  avec  250  d'alcool  pendant  2  j.  ;  passez  ; 
exprimez  ;  réunissez  les  2  liqueurs  ;  filtrez. 

1  gram.  de  ce  médicament  représente  environ  4  centigram.  d'ex- 
traii  d'opium.  —  Narcotique.  —  Doses  :  5  décigtaïtv.  ïjl  ^  Sd^^vxv. 
en  pot/on. 
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•K   ALGOOLé  D'OPIUM  ET  D'ASARUM    COMP.  ;    GOUTTES  ANODINES 

(Ph.  anglaises). 

Rac.  d*asarum  (Asarum  europcmm) 30 

—    de  sassafras  {Laurus  sassafras) 30 

Bois  d'aloès  {Aloexylum  agallochum) 15 

Opium  brut  (Pdpaver  somniferum) 12 

Carbonate  d'ammoniaque 4 

Alcool  à  85* 500 

F.  digérer  pendant  20  j.  ;  filtrez.  —  Ce  médicament  représente 
environ  5  centigram.  d'extrait  alcoolique  d*opium  pour  5  gram. 
—  Narcotique  ;  antispasmodique.  —  Doses  :  1  à  10  gram.  en 
potion. 

:k   ALGOOLÉ    d'opium    BRUT;    TEINTURE    D'OPIUM  BRUT  (Pli.    GePIll.; 

Soc.  dePh.). 

Opium  brut  séché  à  l'étuve  et  divisé 1 

Alcool  à  91» '. la 

F.  macérer  pendant  8  jours  ;  agitez  de  temps  en  temps  ;  fil- 
trez. —  Doses  :5  décigrara.  à  3  gram.  en  potion. 

i(   GOUTTES  NOIRES  ANGLAISES  ;  BLACK  DROPS  (Cod.   fr.;   H.  P.; 

Soc.  de  Ph.). 

Opium  divisé  {Papaver  somniferum) 100 

Vinaigre  distillé  600 

Safran  incisé  (Crocus  saiivus) 8 

Muscades  gross.  pulv.  (Myrislica  moscho/a) »  25 

Sucre  blanc 50 

F.  macérer  l'opium,  le  safran  et  la  muscade  avec  450  de  vinaigre 
pendant  10  j.  ;  agitez  de  temps  en  temps  ;  f.  chauffer  au  B.-M. 
pendant  1/2  h.;  passez;  exprimez;  délayez  le  marc  avec  le  reste 
du  vinaigre;  laissez  macérer  24  h.;  passez;  exprimez  très-forte- 
ment ;  réunissez  les  liqueurs  ;  filtrez  ;  ajoutez  le  sucre  ;  f.  évaporer 
nu  B.-M.  jusqu'à  ce  que  le  poids  soit  réduit  à  200.  D.  1,25  (29^  B.). 

La  goutte  noire  représente  1/2  de  son  poids  d'opium  brut,  ou 
1/4  de  son  poids  d'extrait  d'opium.    * 

—  Narcotique  très-usité  en  Angleterre.  —  Doses  ;  2  à  6  gouttes 
en  potion. 

rk  VINAIGRE  d'opium;  gouttes  NOIRES  ORDINAIRES  (Ph.  anglaise). 

j  Opium  brut  divisé  (Papaver  somniferum) 1 

■j  Vinaigre  distillé 4 

'  F.  digérer  pendant  8  j.  ;  fUlroz.  —  ^AYCoV.\<va^^.  —  Doaoa  :  2  à  4 

déeigram.  en  potion. 
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-k   SOLUTION  ACÉTiaUB  D'OPIUM  ;  LIQUEUR  D'OPIUM  ACÉTIQUE  (  ifoulton  ). 

Opium  brut  coupé  (Papaver  somnifenim) 63 

Acide  acétique  D.  1,073  (tO«  B) 29 

Eau  distiUée 263 

F.  digérer  pendant  4  j.  —  Narcotique.  —  A  gouttes  équivalent 
à  5  centigram.  d'opium;  4  gram.  6  décigram.  de  ce  soluté  repré- 
sentent les  principes  actifs  de  1  gram.  d*opium  brut. 

i(  ÉLECTUAIRE  d'opium  (Ph.  Lonil.)- 

Opium  brut  pulv.  {Papaver  somniferum) 6 

Semences  de  carvi  pulv.  (Canim  carvi) 22 

Gingembre  pulv.  {Amomum  ûngiber) 15 

Poivre  long  pulv.  {Piper  longum) -  8 

Gomme  adragantc  pulv.  {Astragaltts  veru$) 1 

Sp.  simple 180 

M.  —  A  gram.  de  cet  électuaire  représentent  presque  exacte- 
ment 1  décigram.  d'opium  brut.  —  Doses  :  2  à  4  gram.  ? 

-k  HUILE  OPL\CKE  (Noubcf). 

1 

Opium  brut  pulv.  {Papaver  somniferum) 1 

Huile  de  jusquiamc 128 

F.  digérer  en  vase  clos  pendant  4  j.  ;  filtre^.  —  Narcotique.  — 
Douleurs  rhumatismales. 

—  Onctions. 

-k  EjipLATRB  d'opium  (Ph.  Lond;)> 

Poix  bianche  {Pinu  .•  maritima) *...!;     18 

Emplâtre  simple n « *     80 

Opium  brut  pulv.  {Papaver  somnifernm) 3 

F.  fondre  Templàtre  simple  et  la  poix  à  une  douce  chaleur  \ 
ajoutez  Topium  ;  mêlez. 

—  Narcotique  léger  ;  douleilrfl  rhumatismales  ;  pleurodynies  j 
palpitations  douloureuses.  —  Écussons. 

k  EXTAArr  d'opium  (Ood;  ff;;  H.  P.)i 

Opium  de  Srayrnc  coupé   {Papaver  somniferum) . .   * .      4 

Eau  distillée."^ ;..;;;.;..;;. 12 

F.  macérer  avec  8  d'eau  pendant  24  h;  ;  agitez  de  temps  en 
temps  ;  passez  ;  exprimez  ;  f:  macérer  le  marc  avec  4  d'eau  pen- 
dant 12  h.  ;  agitez  ;  passez  ;  exprimez  ;  réunissez  les  liqueurs  ; 
flltrez;  f.  évaporer  au  B.-M.  en  consistance  d'extrait;  repteiwi 
cet  exttail  par  ÎO  d'eau  froide  ;  laissez  reposer,  ûltrcz;  Ç.  è^apotet 
aa  B.-M.  en  consistance  d'extrait  ferme.  Rendement  :  40/VW. 


HARCOTIQt'ES. 

—  Narcotique.  —  Do^a  :  à  l'inUrieur,  3  RciiUgrani.  à  1  i 
^mm.  en  pilulea  ou  en  potions  ;  k  l'eslériour,  (tuies  très-va 
en  tolions,  injeclions,  gargarismcs,  collyres,  etc, 

—  La  Soc.  ife  pli.   propose  avec  raison  d'employer  l'opitinij 
[ilrcâ  iO/100  de  morphine,  el  do  faire  évaporer  juaqu'oi 
lance  (l'extrflil  sec.  (Voj.  Ojiivm,  p.  392). 

*  r\n\n  a'ontm  pubifié  (F.  h.  m.). 

Oiiium  brut  (Papaver  mmnifenim) 

Eau  disliilée  froide 

Coupez  l'opiiim  en  tranches  minces  ;  faites-le  niac£rer  penil 
%i  h.  ai'cc  le  tiers  de  l'eau,  en  le  malaxant  à  plusîei 
passes;  exprimez;  reprenez  le  résidu  deux  fois  ave 
quantité  d'eati;  Qltrei  les   liqueurs  réunies;  fuites-lea  évaptw 
au  n.-M  jusqu'à  la  moitié  de  leur  volume  ;  alors  laissoi  rafroiiM 
el  déposer  pendant  34  II.;  décanter;  Hllrex;  Hclievoi  l'évapiMM 
tioii  au  B.-M.  jusqu'en  consistariec  d'extrait  ferme.  ' 

—  Cet  extrait  doit  contenir  18â  20/100 de  morphine  et  ne  ibil' 
garder  que  des  traces   de   narcoline.  Rendement  :  4S  à  50  ponr 

.  100  d'opium  employé.  —  Doses  :  voy.  ci-dams. 

—  Le  F.  tl.  N.  prescrit  d'cmplofer  l'opium  brut  titré  à  10/100 
de  morphine  sans  dessiccation  préalable.  (Voy.  ci-deii 

EHPLATnE  D'BiTiiAir  d'opIun  (Coll.  tr.;  Sk.  de  PI 
l'rép.  comme  ÏËHiiUâli-nrexlrail  de  djfuï  avec  l'extrait  a( 
d'opium.  —  Ecussons. 

—  Névralgies. 

A   V0UCHI9  TALMA^TES  OPUcélS   ([>.    ScilBCum?!!) 

Extrait  d'opium 3  gram. 

Solution  d'ichthyocolle  1/30 ?" 

f.  âiuoudro;  étendez  sur  un  décimètre  carré  de  tofTelat  a] 
par  couches  «uecossives  au  mnjen  d'un  pinceau  ;  chaque  centld 
Iro  carré  repréMntn  3  cetsligram.  d'extrait  d'opiuni.  Le  mta 
procédé  est  applicable  à  la  préparation  des  Moucha  calmaM 
à  [extrait  de  MtaïUtne  ou  aux  autres  extraits  narcotiques  ; 
que  cctilini^trc  carrC  devant  toujours  représenter  la  centiioiep) 
tie  de  11  dose  étendue  sur  un  décimètre  carré  de  taffalns. 

—  Eeuisona  I  —  Insomnie  ;  névralgies  faciales. 

*    HFUTnK  n'UPIUN  «vie  L'EXTRUIT  (Cad.  h-). 

Extrait  aqueux  (J'opliim   . 

Kt'gini'  l'iémi  ;nir/r  (IHca  fcicariho) 

t^re  blanchi' 
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F.  fondre  la. résine  et  la  cire  à  une  douce  chaleur  ;  ajoutez  l'ex- 
trait —  Narcotique  ;  sous  forme  d'écusson  contre  les  névralgies, 
la  migraine  !  (Voy.  Mouches  calmantesy  p.  396.) 

Prép.  de  môme  VEmplâlre  (Textrait  de  belladoney  de  digitalCt 
de  stramoinef  avec  les  extraits  alcooliques. 

-k  EMPLATRE  CALMANT  (Bocrliaavc). 

Cire  blanche. 50 

Huile  rosat 6 

Extrait  de  jusquiame \ 

—  d'opium V  aa 6 

—  de  ciguë , ) 

F.  fondre  la  cire  et  Thuile  ;  ajoutez  les  extraits  ;  délayez  dans 
un  peu  d*eau.  — Ecussons.  —  Insomnie;  névralgies! 

iK    PILULES  D'EXTRAIT  THEBAÏQUE;   PILULES  D'EXTRAIT  D'OPIUM; 

PILULES  d'opium. 

Extrait  d*opium  2  centigram. 

Pour  1  pil.  —  Narcotique  très-usité.  —  Doses  :  1  à  5  pil.  par 
jour,  et  plus  selon  les  effets  obtenus  ! 

i(   PILULES  D'EXTRAIT  D'OPIUM  (F.    H.    M.). 

Extrait  d*opium 5  centigram. 

F.  1  pil.  •—  Narcotique.  —  Doses  :  1  à  2  pil.  par  jour,  et  plus. 

i(   PILULES  DE  CYNOGLOSSE  (Cod.  fr.). 

Extrait  d*opium 2  centigram. 

Sem.  de  jusquiame  (Hyoscyamus  niger) ...  2     — 
Ec.  de  racine  de  cynoglossc  {Cynoglossum 

officinale) 2      — 

Myrrhe  [BcUsamodendron  myrrha) 3      — 

Oliban  (Boswelia  serrata) 24  milligram. 

Safran  (Crocus  sativus 6     — 

Gastoréum  (Castor  fiber) 6      — 

Mellite  simple 7  centigram. 

M.  pour  1  pil.  —  Pesez  les  quantités  prescrites  de  sem.  de  jus- 
quiame et  d'écorcc  de  rac.  de  cynoglosse  préalablement  séchées  et 
pulvérisées  ensemble;  f.  fondre  au  B.-M.  l'extrait  d'opium  dans 
le  mellite  ;  ajoutez  les  autres  substances.  —  Hypnotique  très-usité. 
—  Doses  :  2  à  4  pil.  !  (Voy.  Sp.  de  Karabéy  p.  400.) 

—  Les  pil.  de  cynoglosse  dissimulent  sous  wtv^  ^fetvQTCvvcv^NÀûxv 
que  Je   vulgaire  no  comprend  pas  la   prcscvipvXotv  ôift  \^^\x^\\. 
d'opium. 

JMANNEL.  "^^ 
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POL'DRE  CALJL^NTE  AXTISPASXODIQrE  ^DeilWVVf  . 

(>)loiiibo  pulv.  (Cocculus  palmaltfs^ I  '^nm. 

Extrait  d'opium  sec  pulv 1  ceatignm. 

M.  pour  1  paquet. —  Vomissements  nerveux;  gastrite  chnw»qw 
—  Doses  :  3  paquets  par  jour  ! 

POTION  CALMANTE  (  DiiiiMïsnil  et  Laillert. 

Extrait  d'opium 2à  5  centigram. 

Alcoolé  de  digit:il(> 5  décigram.  à  i  graui. 

S|).  simple 30    — 

Eau 150    - 

M.  —  A  prendre  par  cuillerées  à  bouche. —  Bronc!iit»»s  aiguës 
pneumonies. 

-k  CFRAT  OPiAcé  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Extrait  d*opium 1 

Eau  distillée I 

Céral  de  Galien 98 

F.  dissoudre  l'cxlrait  dans  Teau;  M.  par  trituration.  —  Cal 
mant;  pansement  des  ulcères  douloureux  ! 

—  Le  F.  H.  M.  prescrit  pour  1  d'extrait  d'opium,  2  d'eau  dis 
tillée  et  iOO  de  cérat  de  Galien. 

•  CLYCÉRK  d'extrait  D'OI'IUM  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  le  Glycéré  d'extrait  de  belladone.  —  Panseraen 
des  ulcères  douloureux! 

GLYCÉRÉ  d'extrait  D'OPIUM   (Soc.  de  Ph.). 

Prép.  comme  le  Glycéré  d'extrait  de  belladone  (Soc.  de  ph.) 
(Voy.  p.  416.) 

•k   ALCdOLÉ  D'EXtRAIT  D'OPIUM  ;   TEINTURE  D'EXTRAIT  D'OPIUM  { 

TEINTURE  thébaïque  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Extrait  d'opium ; . . . .       10 

Alcool  à  60" 120 

F.  dissoudre  à  froid  ;  filtrez.  —  Rendement  :  123.  —  Narcotique 

très-usité.  —  Doses  ;  à  l'intérieur,  5  décigram.  à  2  gram.  ei 

potion;  à  l'extérieur,   doses  très-variées  en  lotions,   injections 

gargmsmcs,  collyres,  etc. 

6  décigram,  '  "^olé  ^««"«irnw  \%  ^owxx^i^  \^\>\^<sati\kj« 

les  parties  so'  ^'^^^  ^'  ov^>otv. 
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POTION  GOMMEUSE  OPIACEE  (F.  H.  M.). 

Potion  gommeuse une. 

Alcoolé  d'extrait  d'opium 6  décigram. 

M.  —  Doses  :  par  cuillerées  à  bouche  —  Calmant! 

POTION  imiLSIVE  OPIACÉE  (F.  H.  M.)« 

Potion  émulsive N"  1 

Alcoolé  d'extrait  d'opium 6  décigram. 

M.  —  Doses  :  par  cuillerées  à  bouche.  —  Calmant  ? 

LAVEMENT  OPIACÉ  (F.  H.  M.). 

Alcoolé  d'extrait  d'opium 1  gram. 

Décoction  émollientc 500 

M.  —  Calmant! 

INJECTION  CALMANTE  (F.   H.  M.). 

Alcoolé  d'extrait  d'opium 1 

Infusion  émolliente 100 

M.  —  La  dose  d'alcoolé  d'opium  peut  être  augmentée  ! 

CATAPLASME  OPUCÉ  (F.  H.  M.). 

Cataplasme  émoUient 200 

Alcoolé  d'extrait  d'opium . .     2  à  4 

Versez  l'alcoolé  goutte  à  goutte  sur  le  cataplasme. 

COLLUTOIRE  OPIACÉ  (F.  H.  M.). 

Alcoolé  d'opium .....       1 

Mellite  simple 25 

M.  —  Stomatite  douloureuse;  névralgie  dentaire  ! 

GARGARISME   OPIACÉ  (F.  H.  M.). 

Alcoolé  d'extrait  d^opium .- * . .  •  *        1 

Mellite  simple i . .  ; i      30 

Décoction  de  rac*  de  guimauve i 100 

M.  —  Angine,  stomatite  douloureuse  !  (Vôy.  Gatgarisme  cal- 
mantj  p^  405.) 

-k  LINIMBNT  SAVONNEUX  OPIACÉ  (Cod.    fl*.). 

Huile  d'amandes i    18 

Savon  râpé ; \ 

Alcoolé  d'opium ...,.,..       \ 

Triturez   le  savon  avec  Vhuile  ;    ajoutez    Va\coo\é   (Vo\i\\x\\\\ 
ptez.  —  Onctions,  frictions.  -^  Caltriant  ! 
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iK   UNIMENT  CAMPHRÉ  OPIACÉ  (Cod.  fr.). 

Huile  camphrée 8 

Cérat  de  Galien 1 

Alcoolé  d'opium 1 

Délayez  le  cérat  dans  Thuile  ;  ajoutez  Talcoolé  ;  mêlez  par  l'agi' 
talion.  —  Onctions,  frictions.  —  Calmant? 

•k  SIROP  d'opium;    sirop  d'extrait  d'opium;    sirop  THEBAlQUB 
(Cod.  fr.;  H.  P.;  Soc.  de  Ph.). 

Extrait  d'opium 1  . 

Eau  distillée 4 

Sp.  de  sucre 495 

F.  dissoudre  l'extrait  dans  l'eau  distillée  ;  filtrez  ;  M.  au  sp 

—  20  gram.  de  ce  sp.  représentent  4  centigram.  d'extrait  d'opium 

—  Doses  :  10  à  40  gram.  et  plus  par  cuillerées  à  café  ;  souvei 
prescrit  en  potion  ! —  Hypnotique.  (\oy.  Potion  calmantey  p.  402 

—  La  Soc.  de  ph.  propose  de  porter  la  dose  d'eau  distillé 
de  4  à  5  gram. 

iK.  SIROP  DE  KARADÉ  (Cod.  fr.). 

Sp.  d'opium 200 

Esprit  de  succin 1 

M.  —  Hypnotique  comme  le  sp.  d'opium.  —  Doses  :  10 
40  gram.  —  Souvent  prescrit  aux  malades  qui  s'imaginent  ne  poi 
voir  pas  supporter  les  préparations  d'opium.  (Vol.  PU.  de  cym 
glossBy  p.  397.) 

-k  SIROP  diacode  (Cod.  fr.;  H.  P.). 

Extrait  d'opium 1 

Eau  distillée 9 

Sp.  de  sucre 4990 

F.  dissoudre  l'extrait  dans  l'eau  distillée  ;  filtrez  ;  M.  au  a 
—  20  gram.  de  ce  sp.  représentent  1  centigram.  d'extrait  d'opiui 
4  fois  moins  que  le  sp.  d'opium. 

—  Hypnotique  léger.  —  Doses  :  20  à  200  gram. 

—  Le  précédent  Cod.  fr.  donnait  le  nom  de  Sp.  diacode  au  S 
de  pavot  blanc.  Ce  Sp.  de  pavot  blanc  pouvait  être  condami 
comme    inégal  dans   son   action   thérapeutique  à  cause  de 
richesse  variable  des  capsules  de  pavots  en  principes  actifs  ; 

nouveau  Cod.  fr.  pouvait  le  su^t^^J»^ • 'b****  "~*"  ^^^^^mw»  te  ao 
de  Sp.  diacode  donné  à  '^,«^ 

mais  aussi  beaucoup  pU 
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avaient  pris  rtiabitudc  de  prescrire.  Les  méprisas  que  ce  change* 
ment  pourrait  occasionner  auraient  de  sérieux  inconvénients,  sur- 
tout chez  les  enfants,  dont  la  susceptibilité  pour  les  préparations 
d'opium  est  excessive.  (Voy.  Sp.  de  pavot,  p.  iOl.) 

:Ar  SIROP  D'OPIUM  ;  smop  thébaIque  (Falicres). 

Extrait   d*opium 2 

Alcool  à  56" 25 

Sirop  de  sucre U 75 

F.  dissoudre  l'extrait  dans  Talcool  ;  filtrez  et  mélangez  la  disso- 
lution avec  le  sirop.  —  20  gram.  de  ce  sp.  représentent  4  een- 
tigram.  d'extrait  d'opium. 

—  L'addition  de  25/1000  d'alcool  à  56'',  insignifiante  quant  à 
l'action  thérapeutique,  a  l'avantage  d'assurer  la  conservation  du 
sirop  même  dans  les  flacons  qui  restent  en  vidange  ! 

iK  SIROP  DIACODE  (Falicfes). 

Extrait  d'opium 1 

Alcoolà56« 40 

Sirop  de  sucre 1060 

F.  dissoudre  l'extrait  d'opium  dans  l'alcool  à  56*  ;  filtrez  ;  M. 
avec  le  sirop.  —  20  gram.  de  ce  sp.  représentent  1  centigram. 
d'extrait  d'opium.  (Voy.  Sirop  diacode  du  Cod.  fr.,  p.  400.) 

iK  SIROP  DB  PAVOT  (Ph.  gemi.). 

Capsules  de  pavot  recueillies  avant  la  maturité  et  sé- 
parées des  semences 3 

Eau  comnune 18 

Alcool  à  85» 2 

F.  digérer  pendant  2  j.  ;  agitez  souvent  ;  exprimez  ;  filtrez  ; 
pressez  : 

De  la  solution  ainsi  obtenue 12 

Sucre  blanc 19 

F.  dissoudre.  —  Hypnotique  léger.  —  Doses  :  15  à  30  gram.  en 
potion. 

:Ar  SIROP  DE  LACTUGARIUM  OPIACé  (Cod.  fr.). 

Extrait  alcoolique  de  lactucarium. . . .' 6 

Extrait  d'opium 3 

Sucre  blanc 8000 

Hydrolat  de  fl.  d'oranger 160 

Eau  distiUée QS. 

citrique ^ 

f,  dissoudre  Vcxtrait  d'opiuip.  dans  Vh^iVroXaV  ^e  tL. 
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d'oranger  ;  filtrez  ;  d'autre  part,  épuisez  l'extrait  àe  lactucariu 
dans  l'eau  distillée  bouillante  ;  filtrez.  F.  dissoudre  le /sucre  dai 
cette  dernière  solution  suffisamment  étendue  d*eau  distillée  ;  ajoi 
tez  l'acide  citrique  ;  clarifiez  au  blanc  d'œuf  et  f.  cuire  à  D.  4,î 
(30°  B.)  ;  continuez  l'évaporation  jusqu'à  ce  que  le  sp.  ait  perd 
un  poids  égal  à  celui  de  la  solution  d'opium  dans  Thydrolat  ;  ajoi 
tez  celle-ci  ;  passez  à  l'étamine.  —  Ce  sp.  représente  5  milligraii 
d'extrait  d'opium  pour  20  gram. 
—  Doses  :  20  à  150  gram.  par  jour  ! 

i(   SIROP  DE  LAGTUGARIUM  OPIACÉ  (FaIièlX}s). 

Teinture  de  lactucarium  opiacé 80 

Sirop  de  fleur  d'oranger 240 

Sirop  de  sucre 3680 

Acide  citrique i 

F.  dissoudre  l'acide  dans  2  gram.  d'eau  de  fleurs  d*orangei 
ajoutez  cette  solution  au  mélange  des  deux  sirops  et  de  la  teii 
turc.  —  20  grammes  de  ce  sp.  représentent  les  parties  solubk 
de  1  centigram.  d'extrait  hydro-alcoolique  de  lactucarium  et  d 
5  milligram.  d'extrait  d'opium. 

—  Ce  procédé  fournit  extemporanément  un  sirop  très-4impid( 
et  d'une  conservation  facile. 

*   TEINTURE  DE  LACTUCARIUM  OPIACÉB  (Falières). 

Ext.  hydroalcoolique  de  lactucarium  pulv 2 

Ext.  d'opium 4 

Alcool  à  56« 80 

F.  macérer  pendant  8  j.  ;  filtrez  ;  lavez  le  filtre  avec  alcool  i 
56°,  Q.  S.  pour  compléter  80  de  teinture. 

POTION  CALMANTE;  JULEP  CALMANT  (Cod.  ff.). 

Sp.   d'opium 10  gram. 

—  de  fl.   d'oranger 20    — 

Hydrolat  de  tilleul 120    — 

M.  —  Narcotique  léger.  —  Doses  :  en  2  ou  3  fois  ! 

POTION  CALMANTE  ;  JULEP  CALMANT  OU  OPIACÉ  (H.  P.). 

Sirop  d'opium 15  gram. 

—  de  sucre 10    — 

•  Fleurs  de  tilleul  {Tilia  europœa) 4    — 

Eau  bouillante 150    — 

F.  infuser  le  tilleul  dans  l'eau  pendant  1  h.  ;  passez  ;  ajoutez  les 
sirops.  —  Celte  potion  représente  3  etntigram.  d'extrait  d'opium, 
—  Doses  :  par  cuillerées  à  boucYiel  —  ^V^v'û»^'^^^^^»^'^' 
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POTION  DIAGODi^E;  JULEP  DIACODE  (H.   P.). 

Sirop  diacode 15  grara. 

—     de  sucre 10    — 

Fleurs  de  tilleul  (Tilia  europcea) 4    — 

Eau  bouillante 150    — 

F.  infuser  le  tilleul  dans  Teau  pendant  1  h.  ;  passez  ;  ajoutez  les 
sirops.  —  Hypnotique  léger.  (Voy.  Pot.  gommeuse  opiacée ,  p.  399.) 

LOOGH  DUGODK  (God.    fr.). 

Looch  blanc 150  grani. 

Sp.  diacode 30    — 

M.  —  Doses  :  par  cuillerées  à  café  aux  onfanls.  —  Hypnotique 
léger.  (Voy.  Potion  émulsive  opiacée,  p.  399.) 

iK  ALCOOLÉ    d'extrait    D'OPIUM  CAMPHRÉ;    TEINTURE  D'OPIUX  GANPHHKE; 

ÉLIXIR  PARÉGORIQUE  (Cod.  fr.). 

Extrait  d'opium 3 

Acide  benzoïque 3 

Essence  d'anis 3 

Camphre  (Laurus  camphora) 2 

Alcool  à  60o 650 

F.  macérer  pendant  8  j.;  liltrez.  —  Ce  inédicameut  représente 
environ  5  centigram.  d'extrait  d'opium  pour  10  gram. 

—  Doses  :  10  à  20  gram.  en  potions.  —  Narcotique  ;  antispas- 
modique. (Voy.  Gouttes  noires,  p.  394.) 

—  Les  formules  des  pharmacopées  de  Dublin  et  de  Londres 
sont  ainsi  composées:  Opium  brut,  8;  Acide  benzoïque,  8;  Es- 
sence d'anis,  6  ;  Camphre,  5  ;  Alcool  à  56**,  950. 

La  Soc.  de  ph.  propose  :  Opium  brut,  6;  Acide  benzoïque,  3; 
avec  Essence  d'anis,  3;  Camphre,  2;  Alcool  à  91%  600. 

SOLUTION  ANTINÉVRALGIQUE. 

Extrait  d'opkim \ 

—  de  belladone \  aa.     1 

—  de  datwa ) 

Hydrolat  de  laurier-cerise 12 

F.  dissoudre  ;  filtrez.  —  Lotions  réitérées.  —  Névralgies.  (Voy. 
Spéciaux  deji  maladies  rhumatismales.) 

i^   LIMMENT  CALMANT  ;  MIXTURE  NARCOTIQUE  (Dolioux). 

Extrait  d'opium 1 

—  de  belladone 4 

Hydrolat  de  laurier-cerise ^Vi 

Glycérine ^i^'\ 
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F.  dissoudre  les  extraits  dans  Thydrolat  ;  ajoutez  la  glycérine 
M.  —  Onctions  ;  recouvrez  d'un  cataplasme.  —  Névralgies.  (Vo; 
Uniment  calmant ^  p.  406.) 

iK   LAUDANUM  DE  8YDENHAM  (Cod.  ff.;  SoC.  de  Ph.  ). 

Opium  brut  coupé  {Papaver  somniferum) 40 

Safran  incisé  (Crocus  sativtis) 20 

Cannelle  concassée  (Laurus  cinnamomum) 3 

Girofles  concassés  (Caryophylliis  aromaticus) 3 

Vin  de  Malaga 3Î0 

F.  macérer  peiidant  15  j.;  agitez  de  temps  en  temps,  passeï 
exprimez  ;  filtrez.  Rendement  :  78/100  du  poids  des  substano 
employées. 

—  Narcotique,  antispasmodique  très-usité  intùs  et  extra,  • 
Doses  :  à  Tintérieur,  5  décigram.  à  2  gram.  en  potion  ;  à  Text 
rieur.,  doses  très-variées  en  gargarismes,  en  collyres,  en  pon 
madcs,  lotions,  etc.,  etc.  —  Tétanos  traumatique  :  panseme 
des  plaies  avec  Teau  laudanisée  :  laudanum  2  à  20/100.  Su 
veillez  les  eflfets  (Lebert). 

20  gouttes  de  laudanum  de  Sydenham  pèsent  57  centigram., 
75  centigram.  de  laudanum  de  Sydenham  représentent  5  centigrar 
d'extrait  d'opium. 

—  Les  formules  du  laudanum  de  Sydenham  des  diverses  pha 
macopées  diffèrent  sensiblement  de  celles  du  Cod.  fr.   et  de 
Ph.  Lond.  qui  prescrivent  1  d'opium  pour  8  de  vin  : 

Les  Ph.  de  Prusse,  Saxe,  Sleswig-Holstein,  Hanovre,  Hesî 
Helvétie,  prescrivent  1  d'opium  pour  10  de  vin. 

La  Ph.  germ.  1  .d'opium  pour  9,5  de  vin. 

Les  Ph.  de  Hamb.,  Autriche,  Bade,  Bav.,  Wurtemb.,  1  d'opii 
pour  6  de  vin.  • 

La  Ph.  belge  prescrit  1  d'extrait  d'opium  pour  15,  et  la  P 
batave  1  d'extrait  d'opium  pour  11  de  vin. 

i<   VIN  d'opium  composé;  laudanum  DE  SYDENHAM  (F.  H.  M.). 

Opium  brut  coupé  (Papaver  somniferum) 16 

Safran  incisé  (Crocus  sativus) 8 

Girofle  concassé  (Cartjophyllus  aromaticus) 1 

Cannelle  concassée  (Laurus  cinnamomum) 1 

Vin  de  Malaga 125 

F.  macérer  dans  un  matras  pendant  15  j.;  passez;  exprimez  fo 
tement  ;  filtrez.  Rendement  :  88/100  de  vin  employé. 

—  Ce  dosage  diffère  quelque  pew  aie  ç,<i\>}\.dL\xÇiû^.^v.,  «ia.as  qu 
soit  possible  d'en  comprendre  \a  tavsoiv. 


LAUDANUM.  405 

:Ar  LAUDANUM  DE  ROUSSEAU  (Ckxl.  fr.). 

Opium  de  Smyme  {Papaver  somniferum) 5 

Miel  blanc. .  ; 15 

Eau  chaude . .  74 

Levure  de  bière 1 

Alcool  à  eOo 5 

F.  dissoudre  Topium  dans  Teau  chaude  ;  ajoutez  le  miel  et  la 
levure  ;  f.  fermenter  dans  un  matras  à  -f  25**  ;  après  la  fermenta- 
tion terminée,  filtrez  ;  f.  évaporer  au  B.-M.  jusqu'à  ce  que  le  tout 
soit  réduit  au  poids  de  15  ;  laissez  refroidir  ;  ajoutez  Talcool  ;  lais- 
sez reposer  pendant  24  h.;  filtrez. 

—  4  gram.  de  laudanum  de  Rousseau  représentent  1  gram. 
d'opium  brut  et  5  décigram.  d'extrait  d'opium;  ce  laudanum 
diffère  essentiellement  du  laudanum  de  Sydenham  :  il  est  2  fois 
plus  actif,  et  manifeste  l'action  narcotique  de  l'opium  brut,  non 
modifiée  par  le  safran,  la  cannelle  et  la  girofle.  —  Doses  :  à  l'in- 
térieur, 2  décigram.  à  1  gram.  en  potion  ;  à  l'extérieur,  doses 
très-variées. 

iK  GLYCéRé  DE  LAUDANUM. 

Laudanum  de  Sydenham  ou  de  Rousseau 1 

Glycérine  ou  glycéré  d'amidon 10 

M.  —  Pansement  des  plaies  douloureuses  ;  onctions  !  —  Nar- 
cotique. 

LAVEMENT  ANODIN. 

Décocté  de  guimauve 200  gram. 

Laudanum  de  Sydenham 5à20  gouttes. 

M.  —  Coliques  nerveuses ,  dysménorrhée  ;  coliques  utérines , 
diarrhée,  etc.! 

GARGARISME  CALMANT  (Jcannel). 

Décoction  d'orge 200  gram. 

Gomme  arabique  pulv.  {Acacia  vera) 10    — 

Mellite  simple 40    — 

Laudanum  de  Sydenham 8    — 

F.  dissoudre  la  gomme  dans  la  décoction  d'orge;  M.  —  Tou 
convulsive  causée  par  la  pharyngite  granuleuse! 
—  Ce  médicament  ne  doit  pas  être  avalé. 

iK  céRAT  LAUOANISÉ  (God.  ff.;  H.  P.). 

Cérat  de  Galien 9 

Laudanum  de  Sydenham \ 
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M.  par  tritiiralion.  —  Pansements  des  brûlures,  des  plaies  dou- 
loureuses î 

iK   ONGUENT  DIGESTIF  LAUDANISÉ  (H.  P.) 

Onguent  digestif  simple 9 

Laudanum  de  Sydenham 4 

M.  —  Pansement  des  ulcères  douloureux  et  atoniques  ! 

iK  LINIMENT  NARCOTIQUE;  LINIMENT  CALMANT  (God.  fr.). 

Baume  tranquille 8 

Gérât  de  Galicn 1 

Laudanum  de  Svdenham 4 

Délayez  le  cérat  dans  le  baume  tranquille;  ajoutez  le  lauda- 
num. —  Onctions.  —  Calmant. 

A   LINIMENT  NARCOTIQUE  (H.  P.). 

Baume  tranquille 9 

Laudanum  de  Sydenham 4 

M.  —  Onctions;  arroser  des  cataplasmes. émoUients ! 

A  LINIMENT  CALMANT  (Jeannel). 

Baume  tranquille 25  gram. 

Cérat  de  Galien 

Extrait  de  belladone i  «    

Laudanum  de  Sydenham 

Chloroforme 

F.  dissoudre  l'extrait  dans  le  laudanum;  ajoutez  le  cérat,  le 
baume  tranquille,  puis  le  chloroforme. 

—  Rhumatismes  musculaires;  névralgies.  — F.  des  onctions  au 
moyen  d'un  morceau  de  flanelle  que  vous  laisserez  appliqué  et 
que  vous  couvrirez  d'une  pièce  de  toile  cirée  ;  ou  bien  versez  Q.  S. 
de  linimeni  sur  un  cataplasme  appliqué  loco  dolenti  ! 

—  L'antagonisme  de  l'opium  et  de  labelladone  n'est  pas  absolu 
et  n'interdit  pas  d'administrer  simultanémentces  deux  narcotiques. 
(Voy.  Liniment  anodin  p.  419). 

FOMENTATION  DE  PAVOT   (H.  P.;  F.  H.  M.). 

Capsules  du  pavot  {Papaver  somniferum) 5 

Eau 400 

Brisez  les  capsules;  rejetez  les  semences;  f.  infuser  pendant 
2  h.,  passez. 

—  Èmollient,  légèrement  narcotique.  —  Les  capsules  de  pavot 
recueillies  et  séchées  avant  la  malmi&«  Us**  'mt  eooore 
vertes,  sont  beaucoup  plus  ac' 
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maturité  et  desséchées  sur  la  plante  ;  ces  dernières  sont  presque 
inertes.  Les  capsules  de  pavot  doivent  être  prescrites  au  poids  ;  le 
volume  en  est  très-variable. 

LAVEMENT  DE  PAVOT  (H.  P.). 

Capsules  de  pavot  (Papaver  somniferum) 20  gram. 

Eau  bouillante 500    — 

Brisez  les  capsules  ;  rejetez  les  semences  ;  f.  infuser  pendant 
2  h.;  passez.  —  Émollient.  —  narcotique  infidèle,  quelquefois 
dangereux. 

FOMENTATION  AVEC  LA  MORELLE  ET  LE  PAVOT  (H.  P.). 

Feuilles  sèches  de  morelle  {Solanum  nigrum) .        15  gram. 

Capsules  de  pavot  (Papaver  somniferum) 15    — 

Eau  bouillante 1000    — 

F.  infuser  pendant  1  h.;  passer  ;  exprimez.  —  Émollient,  pré- 
tendu narcotique. 

CATAPLASME  CALMANT  (  Cod.  fr.  ). 

Capsules  de  pavot  vides  [Papaver  somniferum).  25  gram, 

■  Feuil.  sèch.  de  jusquiame  (Hyoscyamusmger).  50    — 

Poudre  émolliente KX)    — 

Eau 600    — 

F.  bouillir  dans  l'eau  les  capsules  et  les  feuilles  ;  passez  ;  expri- 
mez ;  ajoutez  la  poudre  au  décocté  ;  f.  bouillir  en  remuant  jusqu'à 
ce  que  la  masse  ait  pris  une  consistance  convenable. 

—  Émollient,  légèrement  narcotique.  —  Vous  assurerez  la  pro- 
priété^ narcotique  de  ce  cataplasme  en  l'arrosant  de  1  à  5  gram. 
de  laudanum  de  Sydenham. 

:Ar  EXTRAIT  ALCOOLIQUE  DE  CAPSULES  DE  PAVOT  BLANC'  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  VExtr.  alcoolique  de  scille.  —  Rendement,  15/100. 
—  Narcotique  incertain  —  Doses  :  1  à  4  décigram.  —  Inusité  ; 
inutile. 

A    ESPÈCES  NARCOTIQUES   (Cod.  fr.). 

Feuilles  de  belladone  (Atropa  belladona). . 

—  de  ciguë  (Conium  maculatum) .... 

—  de  jusquiame  (Hyoscyamus  niger)  •    l     «    p    é 

—  de  morelle  (Solanum  nigrum) '  ^ 

—  de  nicotiane  (Nicotiana  tabacum)., 

—  de  pavot  (Papaver  somniferum) . . . 
F.  sécher;  incisez;  M.  -—  Narcotique  ;  usage  cxlfeYvewv.  — \i^'!se.^*- 

iO  à  60/1000  en  infusion  pour  lotions,  fomeulaûotvs. 
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—  Les  feuilles  de  morelle  n*ajoutent  rien  à  l'activité  narcotiqiM 
de  ces  espèces. 

FOMENTATION  NARCOTIQUE  (Cod.  fr.). 

Espèces  narcotiques .  4 

Eau  bouillante 30 

F.  infuser  jusqu'à  refroidissement;  passez;  exprimez. 

FOMENTATION  NARCOTIQUE  (H.  P.). 

Espèces  narcotiques 3 

Eau 400 

F.  infuser  pendant 2  h.;  passez. 

Préparez  de  même  les  fomentations  et  injections  avec  : 

Les  feuilles  de  belladone  {Atropa  belladona)  ; 

—  de  jusquiame  (Hyoscyamus  niger)  ; 

—  de  morelle  {Solanum  nigi^um)  ; 

—  de  stramonium  {Datura  stramonium). 

§  2.  —  Alcaloïdes  de  l'opium. 

Les  alcaloïdes  de  l'opium  exercent  trois  sortes  d'action  distinctes 
1°  soporifique;  2"  excitante  ou  convulsivante  ;  3»  toxique.  Relati- 
vement à  ces  trois  sortes  d'action,  ils  peuvent  être  rangés  dan: 
l'ordre  suivant  :  1°  soporifiques  :  narcéine,  morphine,  codéine  (lei 
\utrcs  ne  sont  point  soporifiques)  ;  2°  excitants  :  thébaïne,  papa- 
férine,  narcotine,  codéine,  morphine,  narcéine;  3»  toxiques. 
thébaïne,  codéine,  papavérine,  narcéine,  morphine,  narcotine 
(Cl.  Bernard). 

•  MORPmNE  ;  G34  H19  Az  06  2H0  (Cod.  fr.). 

Opium 100 

Chlorure  de  calcium  fondu 42 

Acide  chlorhydrique I 

Ammoniaque {  ^      * 

Épuisez  l'opium  par  l'eau  froide  ;  f.  évaporer  au  B.-M.  en  con- 
sistance d'extrait.  Reprenez  l'extrait  par  l'eau  froide  ;  filtrez  ; 
f.  évaporer  au  B.  -M,  en  consistance  de  sp.  clair;  ajoutez  au  liquide 
encore  chaud  le  chlorure  de  calcium  dissous  dans  24  d'eau  ;  dé- 
layez dans  100  d'eau  froide;  filtrez. 

F.  évaporer  au  B.-M.  au  tiers  ;  laissez  refroidir;  filtrez  ;  f.  évapo- 
rer en  consistance  de  sp.;  acidulez  avec  un  peu  d'ac.  chlorhydrique. 
Au  bout  de  quelques  jours,  le  liquide  se  prend  en  masse  cristal- 
Jine  imprégnée  d'eau-mère  noire  ;  c^iipTvm^i  \^%  ç.mV8>M^  ^^w^  >mm 
(olje;  faites-les  dissoudre  dans  \a  p\\xs  v^WV.^  c^iwxWv^  ^^^ 


morphine;  chlorhydrate  de  morphine.  i(M) 

d*cau  bouillaulc  ;  laissez  cristalliser  par  i  efroidissement  ;  exprimez 
les  cristaux. 

Ces  cristaux  sont  un  double  chlorhydrate  de  morphine  et  de  co- 
déine impur  ;  faites-les  dissoudre  dans  Teau  chaude  additionnée 
d'une  quantité  égale  à  leur  poids  de  charbon  animal  lavé  ;  f.  digé- 
rer sans  dépasser  la  température  de  88*  ;  filtrez  ;  f.  concentrer  la 
solution  ;  laissez  cristalliser  par  refroidissement  ;  vous  obtiendrez 
le  double  chlorhydrate  en  cristaux  blancs. 

F.  dissoudre  dans  Teau  bouillante;  ajoutez  Q.  S.  d*ammoniaque; 
la  morphine  se  précipite,  la  codéine  reste  en  dissolution  ;  filtrez  ; 
lavez  à  Teau  froide  la  morphine  restée  sur  le  filtre  ;  faites-la  dis- 
soudre dans  Talcool  bouillant  et  cristalliser  par  refroidissement. 
—  Prép.  des  sels  de  morphine. 

—  Même  indication  que  Topium  ;  toujours  employée  à  Tétat  de 
combinaison  saline,  en  raison  de  son  insolubilité  dans  Teau. 

-k  SIROP  DE  MORPHINE  (H.  P.). 

Morphine  cristallisée 1 

Eau  distillée 50 

Sirop  de  sucre 2-450 

F.   dissoudre  la  morphine  dans  Feau  distillée  en  y  ajoutant 

Q.  S.  d'acide  chlorhydrique  ;  mêlez  au  sirop  de  sucre.  — 25gram. 

de  ce  sp.  représentent  1  centigram.  de  chlorhydrate  de  morphine 

un  8  milligram.  de  morphine  cristallisée. 

—  Hypnotique.  —  Doses  :  10  à  30  gram.  en  potion  ! 

iK  CHLORHYDRATE  DE  MORPHINE;  C^^  Hi9  Az0>.  HGI  6H0  (God.  fr.). 

Morphine  pulv ,,,     Q.  V. 

Ac.  chlorhydrique,  D.  1,17 )  „    _ 

Eau  disUllée )   ^*       ^-  ^• 

Délayez  la  morphine  dans  Teau  chaude  ;  ajoutez  Tacide  étendu 
de  son  volume  d'eau  jusqu'à  dissolution  complète  ;  filtrez  ;  f.  éva- 
porer au  B.-M.  jusqu'à  commencement  de  cristallisation  ;  f.  cris- 
talliser par  refroidissement. 

—  100  de  chlorhydrate  de  morphine  représentent  80  de  mor- 
phine cristallisée.  —  Le  chlorhydrate  de  morphine  doit  ôlre  pré- 
féré à  l'acétate,  qui  est  moins  stable. 

—  Hypnotique.  — Doses  :  5  milligram.  a  3  centigram.  par  frac- 
tions, selon  les  effets  obtenus,  en  pil.,  en  potion,  en  sp.,  ou  en 
injections  hypodermiques,  ou  par  la  méthode  endermique.  — 
Folies  névropathiques,  lypémaniques  avec  hallucinations,  idées 
délirantes.  Contre-indications  i  folies  symptomatiques  des  lésioui^ 
des  œntres  nerveux  —  Doses  :  de  3  à  38  centigram.  par  \o\w  w\. 

injections  hypodermiques.  (Aug.  Voisin.) 
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:Ar  CHLORHYDRATE  DE  MORPHINE  (A.  Schfteuffele). 

Morphine 10 

Charbon  animal  lavé 25 

Alcool  à  56° GO  à  70 

« 

F.  bouillir,  ajoutez  peu  à  peu  : 

Ac.  chlorhydrique Q.  S. 

Jusqu'à  réaction  acide;  filtrez,  recevez  le  liquide  dans  une  ter 
riue  ;  f.  égoutter  ;  f .  sécher  dans  des  feuilles  de  papier  Joseph 
l'abri  de  la  lumière.  Ce  procédé  fournit  le  sel  en  très-beaux  cris 
taux  ! 

^   PILULES  DE  CHLORHYDRATE  DE  MORPHINE  (Cod.  ff.;  F.  H.  If.)* 

Chlorhydrate  de  morphine  crist 1  centigram. 

Sucre  de  lait 1 

Miel  blanc  (Apis  melUlica) Q.  S. 

M.  pour  1  pil.  —  Narcotique.  —  Doses  :  1  à  3  pil.  et  plus  selon  le 
effets  obtenus.  Ces  pil.  sont  trop  petites.  Le  F.  H.  M.  pour  la  mêmi 
dose  de  chlorhydrate  de  morphine  prescrit  5  centigram.  de  rac 
de  guimauve  pulv.;  cela  est  préfénible. 

POUDRE  ANTIDYSPEPTIQUE  (Bonnet). 

S.  azotate  de  bismuth 1  gram. 

Chlorhydrate  de  morphine 2ù4  milligram. 

M.,  pour  un  paquet.  —  Doses  :  1  paquet  délayé  dans  un  pei 
d'eau  sucrée  avant  chaque  repas. 

i^  POUDRE  NARCOTIQUE  A  PRISER  (Ralmbert). 

Sucro  porphyrisé 2  gram. 

Chlorhydrate  de  morphine 5  à  10  centigram. 

M.  —  Névralgies  faciales,  susorbitaires  ;  céphalalgies  nerveu 
SOS,  etc.  —  Doses  :  prisez  une  pincée  toutes  les  2  ou  3  heures  l 

SOLUTION  DK  CHLORHYDRATE  DE  MORPHINE  POUR  INJECTIONS  HYPODERMIQUE 

(Lebert). 

Chlorhydrate  de  morphine 2  centigram. 

Eau 1  gram. 

F.  dissoudre.  —  Névralgies  !  douleurs  excessives  de  l'accouche 
ment  ;  éclampsie  albuminurique  ;  dyspnée,  contractions  spasmo 
diques.  —  Doses  (Voy.  Chlorhydrate  de  motyhine.) 

—  Les  solutions  aqueuses  de  chlorhydrate  de  morphine  B*al- 
tèi'ent  en  quelques  jours  ;  elles  doivent  donc  être  conndéféei 
comme  essentiellement  maglalraYea.  Otv  ^&caV^^  »«ft*^  <\AAnk^ 
raddition  de  1/10  de  chloral  ou  tf  «3teo«^ 
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iK   SOLUTION  DE  GHLORHTDRATB  DB  MORPHINE  ET  DE  CHLORAL   POUR 
INJECTIONS  HYPODERMIQUES'  (Vidal).' 

Eau  distillée 1  gram. 

Chlorhydrate  de  morphine 1  centigram. 

Chloral  hydraté 2         — 

F.  dissoudre.  —  Cette  solution  oifre  l'avantage  de  se  conserver 
sans  altération  pendant  plusieurs  mois,  et  de  renfermer  deux  mé- 
dicaments synergiques.  (Voy.  Chloral,  Potion  anodine.) 

iK    SOLUTION  DE  CHLORHYDRATE  DE  MORPHINE;  LIQUEUR  DE  CHLORHYDRATE 

DE  MORPHINE  (Ph.  anjflaiscs). 

Chlorhydrate  de  morphine 2 

Eau  distillée 10 

Alcool  à  83» 5 

F.  dissoudre  ;  filtrez.  —  Cette  solution  représente  environ  1/8 de 
Aon  poids  de  chlorhydrate  de  morphine.  —  Doses  :  2  à  6  gouttes 
en  potion»  en  injections  hypodermiques. 

iK   SIROP   DE  CHLORHYDRATE  DE  MORPHINE  (Cod.  fr.;  SoC.  de  Ph.). 

Chlorhydrate  de  morphine 1 

Eau  distillée 40 

Sp.  simple 2000 

F.  dissoudre  le  sel  dans  Teau  ;  M.  —  Chaque  dose  de  20  gram. 
(  1  cuillerée  à  bouche)  représente  1  centigram.  de  chlorhydrate  de 
morphine. 

—  Doses  20  à  60  gram.  ou  1 ,  2  ou  3  cuillerées  à  bouche  selon 
les  indications,  ou  par  cuillerées  à  café  toutes  les  heures,  ou  bien 
en  potion.  —  Ce  sirop  remplace  parfaitement  le  Sp.  de  mlfate  et 
celui  ù* Acétate  de  morj)hin4t  qu'on  prépare  de  mAme. 

POTION  CONTRE  LA  GASTRALGIE  (Saildras). 

Chlorhydrate  de  morphine 1  décigram. 

Sucre 5  gram. 

Eau 40    — 

M.  —  1  cuillerée  à  café  plus  ou  moins  fréquemment  selon  l'in- 
tensité ou  la  ténacité  de  la  douleur  !  —  Surveillez  les  effets. 

JULEP  ANTIGASTRALGIQUE  (Gallois). 

Sirop  d'écorce  d'orange j 

—  de  chlorhydrate  de  morphine >  aa  .     P.  t. 

—  d'éther * 

M.  —  GaBtralgie.  ^  i  cuillerée  à  café  toutes  les  âciu\-\i«*utcH 
m«ta'à  ea  qjoe  Ul  daiUeur  sait  calmée. 
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^k  COLLODION  MORPHINE  (Gaminiti). 

Gollodion  élastique 90 

Chlorhydrate  de  morphine 1 

F.  dissoudre  le  sel  dans  le  collodion.  —  Névralgies.  —  Badi 
geonner  la  partie  malade. 

iK  POMMADE  CALMANTE. 

Chlorhydrate  de  morphine 1 

Axonge  benzoïnée 90 

M.  —  Douleurs  névralgiques,  rhumatismales.  —  Frictions 

SUPPOSITOIRE  MORPHINE. 

Beurre  de  cacao.  » 5  gram. 

Chlorhydrate  de  morphine  pulv 2  centigram. 

F.  fondre  le  beurre  de  cacao  ;  ajoutez  le  sel  de  morphine  ;  laisM 
refroidir  à  demi  en  remuant  ;  coulez  ;  pour  1  suppositoire.  - 
Affections  douloureuses  de  Tutérus,  de  la  vessie,  du  rectum  ;  hyji 
notique. 

iK   SULFATE  DE  MORPHINE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  le  Chlorhydrate  de  morphine  avec  Tac.  sulfuri 
que  étendu.  —  Doses  :  5  milligram.  à  3  centigram.  par  fractioni 

-k   SIROP  DE  SULFATE  DE  MORPHINE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  le  Sirop  de  chlorhydrate  de  morphine,  p.  4H. 
—  Narcotique.  —  Doses  :  20  à  60  gram.  par  cuillerées  ou  t 
potion  par  fractions  selon  les  effets  obtenus. 

-k  PILULES  DE  SULFATE  DE  MORPHINE. 

Sulfate  de  morphine  crist 1  centigram. 

Amidon 1  décigram. 

Miel  blanc Q.  S. 

M.  pour  1  pil.  —  Narcotique.  —  Doses  :  1  à  3  pil.  selon  les  eflfet 
obtenus. 

k    GLYGÉRÉ  DE  SULFATE  DE  MORPHINE  (Mullcf). 

Sulfate  de  morphine ', 1 

Glycéré  d'amidon 60 

M.  —  Narcotique.  —  Onctions. 

PILULES  GONTRR  L 'INSOMNIE  (Greeil). 

Asa  fœtida 1  décigram. 

Sulfate  de  morphine 5  milligram. 

M.  pour  i  pil.  —  A  prendre  \  à  4  \e  %o\t  ow^^taV^wW 
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-k  ACKTATE  DE  MORPHINE  (Soubciran). 

Morphine  cristallisée  pulv ^    2 

Acide  acétique  D.  1,06  (8»  B.) 1 

M.  ;  triturez  :  la  matière  se  prendra  bientôt  en  masse  que  vous 
abandonnerez  à  elle-même  pendant  24  h.  ;  pulvérisez  ;  f.  sécher  à 
l'air  libre  :  conservez  dans  un  flacon  bouché. 

—  Ce  sel  est  mal  défini  ;  il  perd  de  Tacide  acétique  et  devient 
insoluble  avec  le  temps  ;  aussi  lui  préfère-t-on  le  chlorhydrate  de 
morphine.  —  Doses  :  1  à  3  centigram.  en  pilules,  en  sirop,  en 
potion,  ou  par  la  méthode  endermique. 

LAVEMENT  MORPHINE  (BiUy). 

Amidon 10  gram. 

Eau 500    — 

Délayez  l'amidon  dans  Tenu  froide  ;  ajoutez  : 

Acétate  de  morphine 2  centigram. 

M.  ;  F.  dissoudre.  —  Narcotique  ;  cntéralgic  ;  diarrhée. 

•  CODÉINE,  C38  Hîi  Az  06  2H0  (Cod.  fr). 

La  codéine  reste  en  dissolution  dans  le  liquide  d*où  la  morphine 
a  été  précipitée  par  Tammoniaque.  (Voy.  Prép.  de  la  morphiney 
p.  408.)  F.  évaporer  ce  liquide  ;  laissez  refroidir  ;  il  se  forme  des 
cristaux  de  chlorhydrate  de  codéine  et  de  chlorhydrate  d'ammo- 
niaque; décantez  ;  f.  dissoudre  les  cristaux  dans  l'eau  bouillante.; 
laissez  refroidir  ;  le  chlorhydrate  de  codéine  cristallise  seul  en  houp- 
pes soyeuses,  mais  il  contient  un  peu  de  chlorhydrate  de  mor- 
phine. Triturez-le  avec  un  petit  excès  de  solution  de  potasse 
caustique  :  la  morphine  se  dissout,  la  codéine  se  précipite  en 
masse  d'abord  visqueuse,  qui  devient  bientôt  pulvérulente  ;  dé- 
cantez ;  lavez  à  l'eau  froide  ;  f.  dissoudre  dans  l'éther  bouillant  ; 
ajoutez  1/10  d'eau;  laissez  évaporer  spontanément  ;  la  codéine 
cristallise. 

—  L'innocuité  de  la  codéine,  comparativement  a  l'opium  et  à  la 
morphine,  résulte  peut-être  tout  simplement  de  ce  qu'elle  est  rela- 
tivement peu  active  quoique  convulsivante  et  dangereuses  à  hautes 
doses.  (Claude  Bernard.)  —  Doses  :  5  à  15  centigram. 

i<   PILULES  DE  CODéiNE. 

Codéine  cristallisée 1  centigram. 

Amidon , \  âifeçÀ^Y^w. 

Miel  blanc V;^.  ^. 

M.  pour  i  pil.  —  Narcotique.  —  Doses:  5  à  \h  ip\\\x\ci^. 
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i^  SIROP  DE  CODÉINE  Cod.  fr.;  Soc.  de  Ph.). 

Codéine 1 

Eau  distillée 170 

Sucre  blanc 330 

F.  dissoudre  la  codéine  dans  l'eau  distillée  chaude;  ajoutez  1 
sucre  ;  faites-le  fondre  ;  si  le  sirop  ne  pèse  pas  exactement  50 
ajoutez  la  quantité  d'eau  nécessaire  pour  compléter  ce  poids 
filtrez.  —  Ce  sirop  contient  1  centigram.  de  codéine  pour  5  gran 
—  Hypnotique.  —  Doses  :  15  à  75  gram.  par  cuillerées  ou  en  pc 
tion,  selon  les  effets  obtenus. 

POTION  DE  CODÉINE. 

Sp.  de  codéine 30  gram. 

Infusion  bécliique 100    — 

M.  —  Par  cuillerées  toutes  les  heures. 
J  §  3.  —  Belladone;  Atropine. 

iç    POUDRE  DE  FEUILLES  DE  BELLADONE  (  Cod.  fr.  ;  F.    H.   M.). 

Feuilles  de  belladone  (Atropa  belladona) Q-  V. 

;  F.  sécher  à  l'étuve  ;  pulv.  par  contusion  ;  passez  au  tamis  di 

■;  solo  ;  recueillez  les  3/4-.  Rendement  :  66/100. 

i  —  Narcotique,  antispasmodique.  —  Doses  :  5  milligram.  à  1  dé 

f>  cigrani.  avec  du  sucre  ou  en  pilules. 

—  La  poudre  de  feuilles  de  belladone  produit  des  effets  laxatifs 
en  rolàchant  les  fibres  musculaires  de  l'intestin.  —  Doses  :  2  à  J 
<-  centigram.  dans  de  Teau  fraîche,  le  matin  à  jeun  (Voy.  Coquelu 

:  chBy  p.  381.) 

-k  POUDRE  DE  RACINE  DE  BELLADONE  (God.  ff.). 

i  Rac.  de  belladone  (Atropa  belladona) Q.  V. 

Coupez  en  tranches  minces  ;  f.  sécher  à  l'étuve  ;  pulv.  par  con 
*  tusion  ;  rejetez  le  résidu  ligneux. 

—  Narcotique,  antispasmodique.  —  Doses*:  5  milligram.  à  1  dé 
cigram. 

INJECTION  VAGINALE  CALMANTE  (Tl*OUSSeau). 

Feuilles  sèches  de  belladone  (Atropa  belladona)      15  gram. 

—        de  stramoine  (Datura  stramonium)      15    — 
Eau 750    — 

F.  bouillir  jusqu'à  réduction  de  500;  passez  ;  ajoutez  : 
Laudanum  de  Rousseau ^   — 
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M.  —  Four  calmer  les  douleurs  du  cancer  utérin.  —  La  dose  di^ 
laudanum  peut  être  portée  à  10  gram.  Cette  injection  serait  toxi- 
que en  lavement.  (Voy  Injection  vaginale  calmante,  p.  416.) 

FOMENTATION  NARCOTIQUE  (F.  H.  M.). 

Feuil.  sèch.  de  belladone  {Atropa  belladona)  ) 

—  de  jusquiame( f/^o«cyamt/«mger)   \  aa    15  gr. 

—  de  morelle  {Solanum  nigrum) . .   ) 

Eau  bouillante , 1  Ht, 

F.  infuser  pendant  4  h.  ;  passez  ;  exprimées. 

iK   BXTRAIT  DE  FEUU.LB8  DE  BELLADONE;  EXTRAIT  DE  BELLADONE 

(Cod.  fr.;  H.  P.;  F.  H.  M.). 

Fouilles  fraîches  de  belladone  à  Tépoque  de  la  flo- 
raison {Atropa  belladona) Q.  V. 

Pilez  la  plante  ;  exprimez  à  -la  presse  ;  chauffez  le  suc  jusqu'à 
ce  que  l'albumine  soit  coagulée  ;  passez  ;  f.  évaporer  au  B.-M.  le 
suc  ainsi  clarifié,  jusqu'à  réduction  au  tiers  de  son  volume  ;  laissez 
refroidir  et  déposer  pendant  12  h.  ;  séparez  le  dépôt  ;  f.  évaporer 
au  B.-M.  pour  obtenu*  un  extrait  mou.  —  Rendement  :  2/100. 

—  Narcotique,  antispasmodique.  Quelques  milligram.  de  cet 
extrait  introduits  dans  l'œil  déterminent  puissamment  la  dilatation 
de  la  pupille.  —  Doses  :  à  l'intérieur,  2  centigram.  à  2  décigram. 
en  potion.  Surveillez  les  effets  ;  la  dilatation  de  la  pupille  et  un 
peu  de  délire  loquace  indiquent  d'interrompre  l'administration 
du  médicament  ;  à  l'extérieur,  doses  très-variées  en  solution,  en 
liniments,  en  pommades,  etc.  (Voy.  Epilepsie,  p.- 379;  Coque- 
luche, p.  381  ;  Ckorée,  p.  384  ;  Spéciaux  de  l'appareil  digestif.) 

-k   EXTRAIT  ALCOOLIQUE  DE  BELLADONE  (God.  fr.;  Soc.  de  Ph.). 

Prép.  comme  VExtr.  alcoolique  de  digitale.  —  Rendement  : 
24/100.  —  Narcotique;  dilate  fortement  la  pupille.  —  Doses  :  1  à 
5  centigram.  en  potion.  On  emploie  de  préférence  \Extr.  de  suc 
de  feuilles  de  belladone;  quoique  l'extrait  alcoolique  soit  au  moins 
aussi  actif.  (Voy.  ci-dessus,) 

EMPLATRE  D'EXTRAIT  DE  BELLADONE  (Cod.  fr.;  Soc.  de  Ph.). 

Prép.  comme  V Emplâtre  d'extrait  de  ciguë,  p.  420. 

PILULES  d'extrait  DE  BELLADONE   (F.  H.  M.). 

Extrait  de  belladone 25  milligram. 

Racine  de  réglisse  pulv Q-  S. 

M.  pour  1  pil.  —  5  [centigram.  de  miel  sont  nécessaires  pour 
ilonnerà  ces  pil.  un  volume  suffisant.  (Voy.  ci-dessus .) 
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INJECTION  VAGINALE  CALMANTE  (Jeanne!). 

Extrait  de  belladone 1 

Laudanum  de  Sydenhani 2 

Eau 100 

Délayez  l'extrait  dans  le  laudanum;  ajoutez  Teau  en  Irituran 
—  Pour  calmer  les  douleurs  du  cancer  utérin  !  Cette  injection  n 
rait  toxique  en  lavement. 

iK  GLYcéné  d'extrait  de  belladone  (God.  fr.;  F.  H.  M.). 

Extrait  de  belladone 3 

Glycéré  d'amidon ' ; . . .     30 

Ramollissez  l'extrait  avec  son  poids  d'eau  ;  M.  —  Onctions. 

iK  GLYCÉRÉ  d'extrait  DE  BELLADONE  (SoC.  de  Ph.). 

Glycérine,  D.  1,24(28  B.). 26 

Extrait  de  belladone 3 

Eau 2 

Amidon  de  blé 2 

F.  chauffer  la  glycérine  jusque  vc"rs  la  température  de  -|-  OO» 
ajoutez  l'extrait  et  l'amidon  délayés  dans  l'eau  ;  f.  chauffer  jus 
qu'en  consistance  de  gelée  homogène.  —  Calmant.  —  Onctions. 

^  POMMADE  d'extrait  DE  BELLADONE  (F.  H.  M.). 

Extrait  de  belladone 1 

Axonge 4 

Ramollissez  l'extrait  avec  la  moitié  de  son  poids  d'eau  ;  incor 
porez  avec  l'axonge.  —  Calmant.  —  Onctions  ;  pansements. 

^   TEINTURE  DE  FEUILLES  DE  BELLADONE  ;  ALGOOLÉ  DE  FEUILLES  DK 

BELLADONE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  VAlcoolé  de  quinquina^  1/5. 

—  Narcotique,  antispasmodique.  — '  Doses  ;  à  l'intérieur,  2  î 
5  décigram.  en  potion  ;  à  l'extérieur,  doses  très-variéfes  en  fric 
tions,  liniments,  etc. 

—  La  Société  de  pharmacie  propose  le  même  mode  de  prépa- 
ration que  pour  VAlcoolé  de  digitaley  c'est-à-dire  l'alcool  à  80^. 

i<   ALCOOLATURE  DE  BELLADONE  (Cod.  ff.;  F.  H.  M.). 

Prép.  comme  VAlcoolature  d! aconit ,  1/1. 

—  î^arcotique^  antispasmodique.  —  \io«t%  •.  à  Viatérieur,  2  i 
5  décigram.  en  potion  ;  à  VexlévVew,  ^lo^^i*  Vt^v^^xx^'^  «e».  Vr« 
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tions,  linimentg,  etc.;  mériterait  d*ôtre  employé  de  préférence  à 
l'alcoolé. 

it   TEINTURE  éTHéRÉE  DE  BELLADONE;  ÉTHÉROLÉ  DE  BELLADONE  (Cod.  fr.) 

Prép.  comme  la  Teinture  éthérée  de  digitale,  1/5. 

—  Narcotique,  antispasmodique.  —  Doses  :  2  à  5  décigram.  en 
potion. 

iK  SUIOP  DE  BELLADONE  (H.    P.). 

Extrait  de  belladone 3 

Sirop  de  sucre 1000 

F.  dissoudre  Textrait  dans  8  fois  son  poids  d*eau  distillée  ; 
filtrez  ;  mêlez  au  sp.;  f.  bouillir  pendant  quelques  instants.  — 
20  gram.  de  ce  sp.  représentent  6  centigram.  d'extrait.  (Voy. 
Extr.  de  feuilles  de  belladone,  p.  415.) 

i<  SmOP  DE  BELLADONE  (FaliëfCS). 

Âlcoolé  de  belladone  (Atropa  belladona) 75 

Sirop  de  sucre 925 

M.  Falcoolé  au  sp.  froid.  —  5  gram.  (1  cuillerée  à  café)  de  ce 
sp.  correspondent  à  37  centigram.  de  teinture  de  belladone  ou  à 
12  milligram.  d'extrait  alcoolique.  —  Doses  :  5  à  20  gram.  en 
potion  !  —  Prép.  de  la  même  manière  les  sps.  de  Jusquiame  et  de 
Stramoine, 

iK  pn.ULES  ANTiNÉMiAL^iQues  (Sandras). 

Extrait  de  belladone 15  milligram. 

Chlorhydrate  de  morphine 5       — 

M.  pour  1  pil.  —  Narcotique.  —  Doses  :  1  pil.  toutes  les 
heures.  —  Surveillez  les  effets.  (Voy.  Liniment  calmant,  p.  406.) 

^  mJiLE  DE  BELLADONE  (Cod.  fr.;  Soc.  de  Ph.). 

FeuiUes  fraîches  de  belladone  (Atropa  belladona) i 

Huile  d'olive  (Olea  europœa) 2 

F.  bouillir  dans  l'huile  les  feuilles  pilées,  jusqu'à  évaporation 
complète  de  l'eau  de  végétation  ;  passez  ;  exprimez  ;  filtrez. 

A  défaut  de  feuilles  fraîches  vous  pouvez  employer  les  feuilles 
sèches  dans  la  proportion  de  14  de  feuilles  sèches  au  lieu  de  100 
de  feuilles  fraîches.  Dans  ce  cas,  humectez  les  feuilles  sèches  avec 
leur  poids  d'eau  froide  5  à  6  heures  avant  de  les  faire  bouillir 
dans  Fhuile. 

—  Narcotique;  usage  extérieur.  On  emploie  de  \)ïfelèY(ixvt^  Vi. 
baume  tranquille,  (Voy.  ci-après.) 
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•k   BAUME  TRANQUILLE;  DB  BELLADONE  ET  DE  JUSQUIAHB  COMPOSKE 

(God.  fr.). 

Feu  il.  fraîch.  de  belladone  (Atropa  belladona).. 

—  jusquiame  (Hyoscyamus  niger) . . . 

—  morelle  {Solanum  nigrum) f  g^ 

—  nicoiiAnc  (Nicotiana  tabacum) — 

—  pavot  (Papaver  somniferum) 

—  stramoine  (Datura  stramonium) . . 
FcuU.  sècti.  âe  baXsAmiie  (Balsamita  suaveolens). 

—  ramarin  (Rosmarinus  offielnalis) . . 

—  rue  {Ruta  graveolens) 

—  sauge  (Salvia  officinalis) 

Sommités  sèch.  d'absinthe  (Artemisia  absinth.) . 

—  d'hysope  {Hyssopus  spicata) *  g 

—  marjolaine  (Origanum  majorana).        ^ 
— .  menthe  (Mentha  piperita) 

—  millepertuis  (Hypericum  perfor.). 

—  thym  {Thymus  vulgaris) 

Fleurs  de  lavande  (Lavandula  vera) 

—  sureau  (Sambucus  niger)    

Huile  d'olive  (Olea  europcRo) 500 

F.  bouillir  dans  l'huile  les  feuilles  fraîches  pilées,  jusqu'à  éva 
poration  presque  complète  de  l'eau  de  végétation  ;  versez  l'huil 
chaude  sur  les  autres  espèces  incisées;  laissez  digérer  pendan 
12  h.  au  B.-M.;  passez;  exprimez;  laissez  déposer;  décantez 
filtrez. 

—  Remède  vulgaire  contre  la  douleur  de  quelque  nature  qu'^Ui 
soit,  et  qui  doit  beaucoup  à  ce  que  promet  son  nom.  —  One 
tions. 

-k   HUILE  DE  JUSQUIAME  COMPOSÉE;  BAUME  TRANQUILLE  (F.  H.  M.). 

Feuilles  fraîches  de  jusquiame  {Hyoscyamus  niger),  ,,^ 

—  belladone  {A  tropa  belladona) 

—  morelle  {Solanum  nigrum) 

Feuilles  sèches  de  romarin  {Rosmarinus  officinalis),,,      i  * 
Huile  d'arachide  {Arachis  hypogœa) 

Pilez  les  feuilles  fraîches;  faites-les  digérer  imiT  J'ImmBij 

douce  chaleur,  jusqu'à  ce  que  l'eau  de 

entièrement  dissipée;  continuez  de  chaol 

l'huile  sera  devenue  d'un  beau  vert,  vei 
romarin  incisées  ;  faites  digérer  peTv^' 
exprimez;  filtrez!  Rendement  .  iX.  -r 


II  HAKamiT   f.  H.  W  . 

Cataplasme  émoUient â»l 

Huile  (le  jusquiaine  tmnpiKèe l-'> 

Ëlciidei  l'huile  sur  le  cal^Iasme.  Emollient,  «luiatit. 
LiNUE^T  coCTiii  L'oitn  iTwinirmtt. 

Extrait  de  belladone |  i 

Eau ( 

Bauoie  tranquille -'> 

Délayez  l'eitrait  dans  l'eau;  mal».  —  IntrodoiiM  par  ■fnni--i 
ri  au  a  l'oreille. 

*  OÉHAI  BBJ.*i>o;!t  (Cod.  fr.;  H.  P.:  9m.  'Ir  r-h. 

Extrait  de  beilailoiic 

Cérat  jaune > 

H.  —  Calmant.  —  Préparez  de  nifne  le  Céral  t-  ■i.jn.'   w  iiip- 
tiile  et  de  iframonium. 

'  Suc.  et  n.: 

Boui^euiiâ  de  peuplier  sikhês  •Pnfnlt.i  u^i. 
Feuilles  fraichea  de  pavot  tPiipat^  -amiuierim. 

—  de  belladone  ■  \ir->p*  noLauii^ 

—  deju^iiiaoK   H'jii^-'fuinui   ;■>;,'- 

—  de  morHle    ^i.iiNniFii  Hirn™ 
AxoiigelSuncm/âi 

i'ilez  les  feuilles;  ftiliM-fes  inir--    i     -^-    ■.  ■■  :    r-      .-r  ■   , 
jusqu'à  ce  que  l'humidité  -«it  ■•nti-r'ni.'r;   ...-■  .-■ 
bourgeons  concasséi;  f.di^iir?r  iKifisn:  i-  .-.■'-     -:        ^ 

laissez  déposer  et  refroidir:  «asr^  ^    .^,     .-    ^  .^  . 
made  couche  par  couehe  a^^^  inr-    ■ -^  ..^  ■■■■■    -.■■«. 

Rendement  :  ll.VlOO  Somi^.  it.:  ■  •-- 

A  défaut  de  plaalei  fralebo.  "h«j   .■  ■ .  -  '''..■    --    ' 
sèehes,  dans  la  proportM  4t  14  4»  jim'-x    ' 
lOO  de  plantes  fraîches,  pf  — 

—  Calmant  : 
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Délayez  Tcxirait  dans  le  laudanum  ;  ajoutez  peu  à  peu  Tongueu 
populcuni  et  le  baume  tranquille  ;  on  peut  ajouter  à  ce  liniment 

Chloroforme 1 

M.  en  triturant.  — Douleurs  rhumatismales  ;  névralgies. — F.  de 
onctions  au  moyen  d'un  morceau  de  flanelle  que  vous  laissere 
appliqué  sur  la  partie  malade  et  que  vous  recouvrirez  d'une  pièc 
de  toile  cirée  !  (Voy.  Liniment  calmant ^  p.  406.) 

^  POMMADE  ANTINéVRALGIQUE  (Dcbrcync). 

Extrait  de  belladone -  12 

—      d'opium 2 

Axonge  (Sus  scrofa) 12 

Délayez  les  extraits  avec  un  peu  d'eau  ;  M.  —  Frictions  Un 
dolenti  pendant  5  minutes  matin  et  soir  ;  onctions  contre  li 
hémorrhoïdes  douloureuses  ! 

POMMADE  CONTRE  LE  PANARIS  (Debreync). 

Pommade  mercurielle  à  p.  é 2 

Extrait  de  belladone 1 

Extrait  d'opium 1 

M.  —  Panaris  au  début.  Couvrir  la  partie  malade  d'une  coud 
épaisse  de  cette  pommade!  —  Ce  traitement  devient  inefficace 
la  suppuration  profonde  est  commencée  ;  dans  ce  cas,  les  largi 
débridements  sont  indispensables. 

^  EMPLATRE  D'EXTRAIT  DE  BELLADONE  (Cod.    fr.). 

Prép.  comme  VEmplâtre  d'extrait  de  ciguë,  p.  429. —  Caïman 
—  Peut  servir  à  faire  le  Sparadrap  belladone. 

-k   SPARADRAP  BELLADONE. 

Emplâtre  diachylon  gommé 50 

Extrait  de  belladone 

Résine  de  pin  (Pinus  maritina) 

F.  fondre  à  feu  doux;  M.;  étendez  sur  1  mètre  de  toile  de  1  di 
cimètre  de  largeur.  Chaque  décimètre  carré  représentera  5  déc 
grammes  d'extrait  de  belladone.  —  Calmant.  (Voy.  Moucfies  ca 
mantes,  p.  306.) 

•  ATROPINE,  G»*  H23  Az  G»  (Rabourdin;  Cod.  fr.). 

Racine  de  belladone  fraîche  {Atropa  beUadona) 50 

Potasse  caustique Q.  S. 

Chloroforme 1 

AicooIùOOo (i.  S, 

JÉcrascz  la  racine  avec  uï\pc\xvVGww,c;Tfc^çv\\\\^x\^«i\ac^^-L\^xv5s 


I  aa      5 
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vttc  un  peu  d'eau  ;  exprimez  ;  laissez  reposer  les  sucs  réunis  ; 
décantez  pour  séparer  la  fécule  ;  f.  bouillir  ;  filtrez  ;  laissez  re- 
froidir; ajoutez  la  potasse,  Q.  S.  pour  rendre  le  suc  alcalin:  ajou- 
tez la  moitié  du  chloroforme  ;  agitez  ;  laissez  reposer  ;  séparez  le 
chloroforme  par  Tentonnoir;  ajoutez  le  reste  du  chloroforme; 
agitez  ;  laissez  reposer  ;  séparez  le  chloroforme  par  Tcntonnoir  ; 
réunissez  les  solutions  chloroformicpies ;  filtrez-les;  distillez  pour 
recueillir  le  chloroforme  ;  f.  bouillir  le  résidu  avec  Q.  S.  d*alcool 
à  90°  ;  décolorez  par  le  charbon  animal  ;  filtrez  ;  f.  évaporer  à  Tair 
libre,  Tatropine  cristallise.  —  Il  convient  d'opérer  sur  de  grandes 
quantités,  par  exemple  sur  10  kil.  de  racines. 

—  Mydriatique  ;  narcotique  ;  antispasmodique  ;  principe  actif 
de  la  belladone.  —  Doses  :  1/2  milligram.  à  2  milligram.  en  po- 
tion. On  préfère  les  sels  cl  particulièrement  le  Sulfate  d'atropine 
plus  facile  à  doser  comme  moitié  moins  actif.  —  Éminemment 
toxique.    " 

-k  PRISES  D'atropine. 

Atropine 1  milligram. 

Sucre  blanc 1  gram. 

M.    pour  4  prises.  Chaque  prise  représente  1/4  de  milligr. 
d'atropine. 
'  —  Coqueluche  ;  incontinence  d'urines.  —  Doses  :  1  à  4  prises 
par  jour  pour  les  enfants  de  3  à  8  ans,   selon  les  effets  observés. 

—  Névralgies;  épilepsie!  —  Doses  progressives  depuis  2  prises 
par  jour,  selon  les  effets  observés.  (Voy.  Coquelucheyp.  381;  Ocu- 
listique.) 

*  PILULES  d'atropine. 

Atropine 1  milligram. 

Racine  de  guimauve  pulvérisée )  q   c 

Miel ' ) 

M.  Pour  2  pil.  Chaque  pil.  représente  1/2  milligr   d'atropine. 

—  Coqueluche;  épilepsie;  névralgies;  incontinence  d'urine.  — 
Doses  :  1  à  6  par  jour,  selon  les  effets  observés  ! 

ik  GRANULES  d'atropine  (Cod.  fr.;  Soc.  de  Pil.). 

Prép.  comme  les  Granules  d'acide  arsénieux  (voy.  p.  138).  — 
Mêmes  usages  que  les  pilules  d'atropine  (voy.  ci-dessus). -rl^oscs: 
1  à  6  par  jour. 

k  ALCOOLé  d'atropine;  teinture  d'atropime* 

Atropine. 5  c<iïv\Â%vw\xVv 

Alcool  à  85" \00  ^taxw. 

nuumMts.  ^\ 


H^l  mëuioamënïs  narcotiques. 

F.  dissoudre.  Oetalcoolé  représente  1  milligrain.  d*atropinep< 
2  gram. — Névralgies;  épilepsie;  coqueluche  ;  incontinence  d'un 
—  Doses  :  1  à  5  gram.  en  potion.  —  Éminemment  toxique. 

—  Il  a  été  publié  d'autres  foimules  d'Alcoolé  atropine,  d; 
lesquelles  la  proportion  du  principe  actif  est  trop  forte  pour 
dosage  facile  et  sans  danger. 

•k  SIROP  d'atropine. 

Atropine 5  centigran 

Eau  distillée 10  gram. 

Acide   chlorhvdrique 1  goutte. 

Sj).  simple 1000  gram. 

F.  dissoudre  l'atropine  dans  l'eau  distillée  additionnée  d'i 
goutte  d'acide  chlorhydrique  ;  mêlez  au  sirop.  Ce  sirop  représe 
1  milligr.  d'atropine  pour  20  gram.  —  Épilepsie;  coquelucl 
névralgies;  incontinence  d'urine.  —  En  potion  ou  isolément. 
Doses  :  10  à  40  grain.  — Toxique. 

•k  POMMADE  d'atropine  (Gulbcrl). 

Atropine 1 

Axonge  benzoïnée 25 

M.  —  Douleurs  névralgiques.  —  Onctions.  —  Cette  pomnu 
serait  toxique  sur  une  surface  dénudée  ouverte  à  l'absorption. 

*  sulfate  d'atropine  (God.  fr.). 

Atropine  pulv i 

Eau  distillée 2 

Acide  sulfurique  étendu  1/10 Q.  S 

Délayez  l'atropine  dans  l'eau  distillée  ;  ajoutez  la  quantité  d'aci 
strictement  nécessaire  pour  en  opérer  la  dissolution  ;  f.  évapoi 
à  siccité  dans  l'étuve  à  +  40«. 

—  Mydriatique  ;  narcotique  ;  antispasmodique.  —  Doses  : 
l'intérieur,  1  à  3  milligram.  en  potion  ;  à  l'extérieur,  en  coUyr 
doses  :  1  à  3  décigram.  pour  100  gram.  d'eau.  En  injcctic 
hypodermiques,  doses  :  solution  à  1/100,  2  à  10  gouttes. 

SULUTION  de  sulfate  D'AtROPINE  POUR  INJECTIONS  HYP0DËI19IIQUBS 

(Bc'hicr). 

Sulfate  d'atropine « *  * i «...     .         i 

Eau  distillée 100 

F*,   dissoudre.  Cette  solution  s'altère  rapidement;  elle  repi 
sente  1  centigram.  de  suVtaile  à'3kVto\y\^<i  v^viv  1  g;ram.  Soit  envii 
1  milligram.  pour  ^  çrov^llea.— ^feNta\^\t%\  ^ws^.ç^a^^'Mî^^^s^^ 
t'imcovs,  etc.;  alTocl'ious  svA^«^^A^^v^^'*- —  ^^^^'^'•'^^'^^  ^ 


ATHOPINE  STRAMONIUM.  4^23 

qu*on  injecte  sous  la  peau  au  moyen  de  la  seringue  gr.Kiiiéc 
de  Pravaz,  ou  qu'on  insère  sous  l'épiderrae  à  la  pointe  do  la 
lancette  ! 

SUPPOSITOIRES  AU  SULFATE  d'atropine  (J.  J.  Cazenave). 

Beurré  de  cacao Q-  S. 

Sulfate  d'atropine 1  milligrani. 

Pour  1  suppositoire.  —  Névralgies  anciennes  et  rebelles.  — 
Introduire  un  pareil  suppositoire  tous  les  soirs  au  moment  du 
coucher  pendant  10  jours  ;  augmentez  la  dose  de  sulfate  d'atro- 
pine de  1/2  milligramme  par  suppositoire  et  recommencer  l'in-r 
troduction  encore  pendant  10  jours,  et  ainsi  de  suite  :  l'augmen- 
tation de  la  doL3  procédant  par  1/2  milligramme  après  chaque 
période  de  10  jours. 

—  Les  périodes  de  10  jours  ne  sont  pas  nécessaires;  ayant 
commencé  par  la  petite  dose  de  1  milligramme  par  suppositoire, 
on  pourrait  augmenter  de  1/2  milligramme  chaque  jour,  car  les 
narcotiques  agissent  immédiatement  et  non  pas  à  long  terme. 
(Voy.  Bromure  de  potassium.) 

•   VALKRIANATE  D'ATROPINE  ;  C»*  H28  Az  08,  CIO  H»  0»,  HO. 

Acide  valérianique Q.  V. 

Éther  sulfurique  à  60'* Q.  S. 

F.  dissoudre  l'acide  dans  i'éther  ;  saturez  la  solution  par  l'atro- 
pine; laissez  évaporer  et  cristalliser  par  évaporation  spontanée  à 
l'air  libre.  —  Inutile.  (Voy.  Sulfate  (Tatropine,  p.  422.) 

—  L'acide  valérianique  n'exerçant  aucune  action  appréciable  à  la 
dose  de  1  ou  2  milligram.,  sa  combinaison  avec  l'atropine  ne 
change  pas  sensiblement  l'action  de  celle-ci. 

g  4.  —  Stramonium;  Jusquiame;  Nicotiane;  Morelle;  Douce-Amère; 
Coque  du  Levant;  Chanvre  indien. 

i^   POUDRE  DE  FEUILLES  DE  STRAMONIUM. 

Prép.  comme  la  Poudre  de  feuilles  de  belladone,  p.  414. 

—  Le  stramoi ne  est  analogue  à  la  belladone,  celle-ci  plus  active 
etpréférablc.  — Calmant,  antispasmodique,  mydriatique.  —  Doses  : 
5  centigram.  à  3  décigram.  en  pil.  —  Inusité. 

*  ALCOOLATURE  DE  DATURA  STRAMONIUM  (Cod,  fï-V 

Prép.  comme  VAlcoolalure  d'aconit^  1/1. 
—  Doses :Sâ  SO gouttes  en  potion.  -   Inusité. 


iti  MÉUlOAMEN'f s  NARGOTIOUES. 

F.  dissoudre.  Cetalcoolé  représente  1  milligram.  d*atropii 
2  gram. — Névralgies;  épilepsie;  coqueluche  ;  incontinence  c 
—  Doses  :  1  à  5  gram.  en  potion.  —  Éminemment  toxique. 

—  Il  a  été  publié  d'autres  foimules  d'Alcoolé  atropiru 
lesquelles  la  proportion  du  principe  actif  est  trop  forte  p 
dosage  facile  et  sans  danger. 

•k  SIROP  d'atropine. 

Atropine 5  centig 

Eau  distillée 10  gram. 

Acide   chlorhydrique 1  goutte 

Sp.  simple 1000  gram. 

F.  dissoudre  Tatropinc  dans  Teau  distillée  additionnée 
goutte  d'acide  chlorhydrique  ;  mêlez  au  sirop.  Ce  sirop  repi 
;  1  milligr.  d'atropine  pour  20  gram.  —  Épilepsie  ;  coque 

jj  névralgies;  incontinence  d'urine.  —  En  potion  ou  isoléme 

Doses  :  10  à  40  gram. — Toxique. 

i<  POMMADE  d'atropine  (Guibcrt). 

Atropine 

Axonge  benzoïnée 

M.  —  Douleurs  névralgiques.  —  Onctions.  —  Cette  poi 
;^  serait  toxique  sur  une  surface  dénudée  ouverte  à  l'absorptio 

-k   SULFATE  d'atropine  (Cod.  fr.). 


H.       ^ 


I 

^J 

V.  ^^ 
V-  V 
I 

II 


I. 


t 

ij  i  Eau  distillée 

iJ4  Acide  sulfurique  étendu  1/10 \ 


•i 


:ll 


i 

i  ' 


Atropine  pulv. 


Délayez  l'atropine  dans  l'eau  distillée  ;  ajoutez  la  quantité  d 
strictement  nécessaire  pour  en  opérer  la  dissolution  ;  f.  évî 
à  siccité  dans  l'étuve  à  +  40«. 

—  Mydriatique;  narcotique;  antispasmodique.  —  Dose 
l'intérieur,  1  à  3  milligram.  en  potion  ;  à  rcxtcrieur,  en  co 
doses  :  1  à  3  décigram.  pour  100  gram.  d'eau.  En  inje 
hypodermiques,  doses  :  solution  à  1/100,  2  à  10  gouttes. 


■  *  SOLUTION  de  sulfate  D'AÏROPINE  POUR  INJECTIONS  HYPODBRMItt 

|i  (Béhier). 

!  Sulfate  d'atropine ♦ *  * » i . ..     . 

Eau  distillée  » ; 1 


/;  F.  dissoudre.  Cette  solution  s'altère  rapidement;  elle  i 

5ente  i  centigram.  de  su\taL\.e  à'3kV,to\y\we  ^ouv  1  gram.  Soitei 

i  milligram. pour  ^  gouUea.— .^éN\:îi\^\t%\  ô.Q\^^.«va^^«î»^^ 

Cfincors,   etc.;  a(îccl\oï\s  svîV?.«\o^n\\fe%.  —  ^Q'^.t^'-'^^*^ 
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iK  TEINTURE  DB  FEUILLES  DE  DATURA  ^IIAMONIUM  ;  ALCOOLÂ  Dl  8TIU1I0D 

(Cod.  fr.). 

Prép.  comme  YAlcoolé  de  quinquina,  1/5.  • 

—  Doses  :  2  à  20  gouttes  en  potion.  —  Inusité. 

—  La  Soc.  de  ph.  propose  le  même  mode  de  prép.  que  poi 
YAlcoolé  de  digitale,  c'est-à-dire  Talcool  à  80". 

)Ac  EXTRAIT  DE  FEUILLES  DE  STRAMOINE  (God.  fr.). 

Prép.  comme  V Extrait  de  ciguë.  —  Rendement  :  2/100.  • 
Doses  :  à  Tintérieur,  2  centigram.  ù  2  décigram.  en  potion,  i 
pil.  ;  à  l'extérieur,  en  pommade,  emplâtre,  etc.  —  Inusité. 

iK  POMMADE  d'extrait  DE  8TRAM0INE. 

Extrait  de  stramoine 1 

Alcoolé  de  stramoine 1 

Axonge  benzoïnée. . . .' 4 

Délayez  l'extrait  dans  l'alcool  ;  M.   —  Calmant.  —  OncUoi 

—  Inusité. 

-k   extrait  ALCOOLIQUE  DE  FEUILLES  DE  STRAMOINE  (God.  fr.;  Soc.  de  F 

Prép.  comme  VExtrait  alcoolique  de  digitale. 
Rendement  :  21/100.  —  Narcotique.  —  Doses  :  2  centigram 
1  décigram.  en  pil.,  en  potion.  —  Inusité. 

)Ac   UUILE  DE  STRAMOINE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  Y  Huile  de  belladone,  (voy.  p.  417.  —  Onctk 

—  Inusité. 

CÉRAT   DE  STRAMOINE  (Cod.  fr.;-  Soc.  dc  Ph.). 

Prép.  comme  le  Cérat  belladone;  vo  y.  p.  419). 

iK   SIROP  DE  STRAMOINE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  le  Sirop  de  belladone  (Voy.  p.  417).  —  Gain» 
antispasmodique,  hypnotique.  — Doses  :  10  à  40  gram. — Inus 

iK   EXTRAIT  ALCOOLIQUE  DE  SEMENCES  DE  STRAMOINE  (God.    fr.). 

Scm.  de  stramoine  gross.  pulv.  {Datura  stramonium)  i 

Alcool  à  60« fl 

Eau  distillée Q.  S. 

F.  digérer  avec   3  d'alcool  pendant  G  li.;  passez;  cxprini 

f.  digérer  le  marc  avec  3  d'alcool  pendant  6  h.  ;  passez  ;  ex] 

mez  ;  réunissez  les  liqueurs  ;  distillez  au  B.-M.  pour  retirer  1 

cool  ;  f.  évaporer  au  B.-M.  en  consistance  de  sp.  épais;  délaye: 

produit  avec  4  fois  sonpoVda  tfea\xà\%\.\\\fe<i^tÇk\AR\^Ureï  ;f.  é 

parer  au  B.-M.  en  consislauce  â:e^U^\\..  —  ^«çAwsa^^A^ 
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—  Narcotique. —  Doses  :  1  ceatigrain.  à  t  décigram.  —  Inusité. 

iK  IMPLATRE  0*1X111X11  DK  SHUIOUIB  (God.  Cr.;  Soc.  de  Ph.)- 

Prép.  comme  VEmpldtre  it extrait  de  dguë  (Voy.  p.  4^).  — 
Calmant.  —  Inusité. 

ik  POUDRB  DB  FBIHLLBS  DB  JUSQCIAMB  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  feuiUes  de  belladone,  p.  414. 

—  Calmant,  antispasmodique  ;  analogue  à  la  belladone,  celle-ci 
plus  active  et  préférable.  — Doses  :  2  centigrant  à  2  gram.  en  pil. 
Inusité. 

^  ALCOOLATURB  DB  JPSQUIAME  (God.  fr.). 

Prép.  comme  YAlcoolature  Sacanitj  1/1.  — Doses  :  1  à  4  gram. 
—  Inusité. 

iC  TBINTURB  DB  PBUnj.B3  DB  JUSQUIAMB;    ALGOOLÉ   DB    JUSQUIAMB 

(Cod.  fr.). 

Prép.  comme  VAlcoolée  de  quinquina,  1/5.  —  Doses  :  1  à 
4  gram.  —  Inusité  en  France. 

—  La  Soc.  de  ph.  propose  le  même  mode  de  prép.  que  pour 
VAlcoolé  de  tUgitale,  c'est-à-dire  Talcool  à  80°. 

iK  ALCOOLé  DB  JUSQUIAMB  (Ph.  Bfitann.). 

Feuil.  de  jusquiame  sèches  (Hyoscyamus  niger) 136 

Alcool  à  60» 1000 

Opérez  par  macération  et  par  déplacement;  ajoutez  sur  le  ré- 
sidu alcool  à  60",  Q.  S.  pour  compléter  lOOO  d'alcoolé  ;  filtrez. 

—  Narcotique.  — :  Doses  :  1  à  5  gram.  en  potion. 

iC  TEINTURE  ÉTaÉRéE  DE  JUSQUIAME  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Teinture  éthérée  de  digitale,  1/5,  —  Doses  : 
1  à  4  gram.  —  Inusité. 

iç  EXTRAIT  DE  FEUILLES  DE  JUSQUIAME  (Cod.  fr.;  F.   H.  M.). 

Prép.  comme  ï Extrait  de  feuilles  de  ciguë  (Voy.  p.  428).  — 
Rendement  :  24/100.  —  Narcotique.  —  Doses  :  1  à  5  décigram. 

iK   EXTRAIT  ALCOOLIQUE  DE  FEUILLES  DB  Jl'SQUIAME  (Cod.  fr.;  Soc.  de  Ph.). 

Prép.  comme  ïExtrait  alcoolique  de  digitale.  —  Rendement  : 
28/100.  —  Narcotique.  —  Doses  :  5  ccntigram.  à  5  décigram. 

^   EXTRAIT  ALCOOLIQUE  DE  SEMENCES  DE  JUSQUIAME  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  YExtrait  alcoolique  de  sem.  de  stramoine.  (Voy. 
p.  424)  Reademenl  :  i6/i00.  —  Narcotique.  —  l>oses  *.  \  ^  ^  ^^Ç.v- 
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iK   HUILE  DE  JUSQUIAME  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  V Huile  de  belladone;  (Voy.  p.  417.)  —  Onctioni 

^   GLYCéRÉ  d'extrait  DE  JUSQUIAME. 

Prép.  comme  le  Glycéré  d'extrait  de  belladone,  (Voy.  p.  416 
— Onctions. 

•k   SIROP  DE  JUSQUIAME  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  le  Sirop  de  belladone.  (Voy.  p.  417.)  —  Calmar 
antispasmodique,  hypnostique. — Doses  :  20  à  60  gram. — Inusil 

iK  CÊRAT  d'extrait  DE  JUSQUIAME  (Cod.  fr.;  Soc.  dc  Ph.). 

Extrait  de  jusqiiiame 1 

(iCrat  de  Galien 9 

M.  par  trituration.  —  Calmant. 

:k   POMMADE  d'extrait  de  JUSQUIAME. 

Extrait  de  jusquiame 1 

Alcoolé  de  jusquiame 1 

Axonge  benzoïnée 4 

Délayez  l'extrait  dans  Talcoolé.  M.  —  Calmant.  —  Onctions, 
pommade  d'extrait  de  belladone  est  plus  active  et  préférable. 

-k   POUDRE  DE  FEUILLES  DE  NICOTIANE;   POUDRE   DE   TABAC   (Cod.   fr.] 

Prép.  comme  la  Poudre  de  feuilles  de  belladone.  (Voy.  p.  41-; 

—  Stupéfiant,  cmétiquc,  cathartique.  Effets  incertains,  dan< 
reux.  —  Inusité  à  l'intérieur.  —  Le  tabac  employé  Milgairemi 
comme  sternutatoirc  a  subi  diverses  manipulations  qui  le  déi 
turent. 

k   CIGARETTES  DE    NICOTIANE;  CIGARETTES  DE  TABAC   (Cod.  fr.). 

Feuil.  de  nicotiane  sèch.  (Nicotiana  tabacum)..     1  gram. 

Pour  1  cigarette.  —  Le  public  n'achète  guère  ce  médicam* 
dans  les  officines  des  pharmaciens.  (Voy.  Cigares  antiasthn 
tiques.) 

LAVEMENT  DE  TABAC   (H.  P.). 

Tabac  (Nicotiana  tabacum) 2  gram. 

Eau '. 500    ~ 

F.  infuser  pendant  i/"!   h.  ;  passez.  —  Quelquefois  empl< 
comme  purgatif  dans  \es  c^ft  à'îL^.^Yvyd^  — ■\\^^\ç,^\s\^^v.  vos.'ftciî 
fit  f/an^ereux. 


tabac;  morelle;  coque  du  levant;  chanvre.    427 

-     LAVEMENT  DE  TABAC   (F.  H.  M.). 

Feuil.  sèches  de  tabac  {Nicotiana  tabacum) ...        1  gram. 

Eau 250    — 

F.  infuser  pendant  1/2  h.;  passez.  (Voy.  ci-dessus.) 

INJECTION  DE  FEUILLES  DE  MORELLE  (God.  fr.).      * 

Feuil.  sèch.  de  morellc  {Solanum  nigrum) i 

Eau  bouillante 20 

F.  infuser  pendant  1  h.  ;  passez  ;  exprimez.  —  Prétendu  nar- 
cotique. —  La  morelle  est  consommée  comme  plante  potagère 
dans  les  Antilles. 

iK   EXTRAIT  DE  DOUCE-AHÈRE  (God.  fr.). 

Prép.  comme  ï Extrait  de  gentiane.  (Voy.  p.  154.)  Rendement  : 
16/100.  —  Prétendu  narcotique  ou  dépuratif.  Inutile,  —  inusité. 
(Voy.  AntUierpétiques  végétaux.) 

*   COQUE  DU  LEVANT. 

Toxique,  tétanique,  proposée  contre  l'épilepsie.  —  Sert  à  fal- 
sifier la  bière,  à  laquelle  elle  communique  des  propriétés  eni- 
vrantes indépendantes  de  l'alcool;  sert  à  empoisonner  le  poisson. 
Ces  deux  usages  sont  interdits.  La  poudre  est  employée  en  Alle- 
magne, sous  le  nom  de  Lausakomy  pour  détruire  les  pediculi. 

—  On  a  demandé,  non  sans  raison,  que  Timportation  de  cette 
substance  dangereuse  fût  prohibée. 

*    EXTRAIT  DE  CHANVRE  INDIEN;   HASCHISCH   (Plmn.  {rcrui.). 

Chanvre  indien  (Cannabis  huiica) 1 

Alcool  à  85"> 0 

F.  digérer  pendant  3  jours  ;  passez  ;  exprimez  ;  ajoutez  au  ré- 
sidu : 

Alcool  à  85" 4 

F.  encore  digérer  pendant  3  jours  ;  passez  ;  exprimez  ;  réunissez 
les  deux  alcoolés  ;  filtrez  ;  f.  évaporer  au  B.-M.  en  consistance 
convenable.  —  Hypersthénie  nerveuse  ;  douleurs  rhumatismales  ; 
érections  douloureuses.  —  Doses  :  5  centigram.  à  5  décigram.  et 
plus,  selon  les  effets  obtenus  ;  en  pilules.  (Voy.  Cigarettes  de  som- 
mité.^ de  chanvre.) 

POTION  CALMANTE  (Borthier). 

Extrait  alcoolique  de  Cannabis  Indica 25  ccï\tiç;i'aca. 

Infusion  légère  de  café ^  ^Y^m. 

Sucre (;^.  S. 
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M.  — '  A  prendra  en  2  ou  3  fois,  d*h.  eu  h.,  le  soir,  trois  1 
après  le  dernier  repas.  La  dose  peut  être  augmentée  successive 
ment  et  portée  à  1  gram.  —  Proposé  pour  calmer  les  maniaque 
et  les  hallucinés. 

g  5.  ^  Ciguë;  Cicutine. 

CIGUË. 

—  1"  La  teinture,  Textrait  et  la  poudre  de  ciguë,  loin  d*êti 
vénéneux,  sont  d'une  médiocre  activité  ;  2^  la  préparation  la  pli 
efiicace  est  le  suc  des  feuilles  fraîches  ;  3**  la  racine,  fraîche  o 
sèche,  est  presque  inerte  (Harley  et  Hemingwai).  —  L*alcoolatui 
est  rationnellement  la  meilleure  préparation  officinale,  le  princif 
actif  de  la  ciguë  étant  volatil.  (Voy.  Spéciaux  de  Vappareil  It/n 
phatique.) 

PULPE  DE  CIGUË  (Cod.  fr.;  H.  P.). 
Feuil.  fraich.  de  grande  ciguë  {Conium  maculatum)    Q.  S. 

Réduisez  en  pâte  dans  un  mortier  de  m'arbre,  et  pulpcz  à  trave 
un  tamis  de  crin.  —  Calmant.  —  En  cataplasme  contre  les  doi 
leurs  du  cancer. 

-k  POUDRE  DE  FEUILLES  DE  GIGUE. 

Prép.  comme  la  Poudre  de  feuilles  de  belladone,  p.  428.  • 
Inutile,  inusité. 

-k  TEINTURE  DU  FEUILLES  DE  CIGUË  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Teint,  de  quinquinay  1/5.  —  Inutile,  inusit 

k   EXTRAIT  DE  FEUILLES  DE  CIGUË  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Feuilles  fraîches  de  ciguë  à  l'époque  de  la  floraison 
(Conium  maculatum) Q.  V. 

Pilez  ;  exprimez  ;  f.  bouillir  le  suc  ;  passez  ;  f.  évaporer  i 
B.-M.  ;  agitez  jusqu'à  réduction  à  1/3  ;  laissez  refroidir  et  dépos 
pendant  12  h.  ;  séparez  le  dépôt  par  décantation  ;  f.  évaporer  i 
B.-M.  en  consistance  d'extrait  mou.  Rendement  :  3/100.  —  Narc 
tique  ?  —  Doses  :  i  décigram.  à  1  gram. 

—  C'est  gratuitement  qu'on  attribue  à  l'extrait  de  ciguë  d 
propriétés  fondantes  résolutives. 

-k   EXTRAIT  ALCOOLIQUE  DE  FEUILLES  DE  CIGUË  (Cod.  Cr.). 

Prép.  comme  VExtrait  alcoolique  de  digitale.  —  Rendemcnl 
24/100.  —  Narcotique  ?  Doses  :  5  centigram.  à  1  gram. 

^  EXTRAIT   ALCOOLIQUE  Vlî.  Sl.Vl'fc^C^  Ti^  CV^Vïè.  VÇ:»^.V«:\. 

Prép.  comme  VExtraii  alcoolique  de  &em,  Ae  ^U^imovftA,^, 
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—  Rendement  :  ii/100.  --  Narcotique  ?  —  Doses  :  5  centigram. 
à  5  décigram. 

iK  GLYCéRB  d'extrait  DE  CIGUË  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  le  Glycéré  (Fextrait  de  belladone,  p.  416. 

—  Inutile,  inusité. 

GLYcéiié  dIextrait  de  gigue  (Soc.  de  Ph.). 

Prép.  comme  le  Glycéré  d^ extrait  de  belladone  ^Soc  de  ph.). 
(Voy.  p.  416.) 

i^  ALGOOLATURB  DE  FEUILLES  DE  CIGUË  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Prép.  comme  ïAlcoolature  d^ aconit ^  1/1. 

—  Ce  serait  rationnellement  la  meilleure  préparation  de  ciguë, 
si  le  principe-  actif  n'était  pas  concentré  dans  les  semences.  On 
pourrait  l'essayer  comme  stupéfiant,  à  la  dose  de  1  à  2  gram.  en 
potion. 

-k   TEINTURE  éTHÉRÉE  DE  CIGUË  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Teinture  éthérée  de  digitale^  1/5. 
—  Inutile;  inusité. 

INJECTION  DE  FEUILLES  DE  CIGUË  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  V  Injection  defeuillesde  morelle,  p.  427.  •  -Calmant  ? 

-k  HUILE  DE  CIGUË  (God.  fl'.). 

Prép.  comme  YHuUe  de  belladone;  p.  417. 

A  défaut  de  feuilles  fraîches,  vous  pouvez  employer  les  feuilles 
sèches  dans  la  proportion  de  185  de  feuilles  sèches  au  lieu  de 
1000  de  feuilles  fraîches. 

—  Narcotique  ?  —  Onctions. 

-k  HUILE  DE  CIGUË  (F.  H.  M.). 

Feuilles  fraîches  de  ciguë  (Conium  maculatum) 1 

Huile  d'olive 2 

Pilez  les  feuilles  ;  faites-les  digérer  ù  feu  doux  jusqu'à  ce  que 
l'eau  soit  dissipée;  passez  ;  exprimez  ;  renouvelez  l'opération  avec 
la  même  huile  et  une  quantité  égale  de  feuilles  de  ciguë  ;  passez  ; 
exprimez.  A  défaut  de  feuilles  fraîches,  employez  une  quantité 
proportionnelle  de  feuilles  sèches,  soit  1/5  environ.  ~  Narcotique? 
—  Onctions.  —  Prép.  de  V Emplâtre  de  cigué, 

k   EMPLATRE  D'EXTRAIT  DE  CIGUË  (Cod.  fr.;  Soc.  de  Pli.)- 

Extrait  alcoolique  de  semences  de  ciguë 3 

Résine  élémi  purifiée  (/cica  icicariba) "*- 

Cire  blanche  (Apis  melUfica) V 


,   F.  fondre  la  résine  i' 


K  BAHCOTigOES. 

;  njouleis  l'exlrn 


-  Caïman  l.  - 


eicCTiNK;  cowrOCNE;  C»  H"  Ai,  (Cod.  tr.). 
FriiiU  de  ciguË  cuDCassés.  (Conium  macuUlum). . 

Chaux  éteinte  

Carbonate  de  potasse 


[ 

^^■^  iDélajei  les  frutd  diiiis  l'ouu  avec  la  chaux  ;  ajuulex  Id  caiteiWIe 

^^HBb  potasse;  diatillei  jusqu'à  ce  que   le   liquide  qui  puie  ne  Mil' 

^^■Fphis  alcalin  ;  saturer  l'iiydrolal  pur  l'iw.   sulfurique  étendu  (ml-' 

ble  de  cicuiinc)  ;  f.  i^vaporiT  en  consistance  sirupeuse;  reprepui 

par  un  mélange  d'alcool  A  90° ,3,  élher  sulfurique  pur,  1;  agîtei 

{pour  diasoudre  te  sulfate  de  cieuline  et  éliminer  lea  sels  étnut- 

gen,  nMammenl  le  suirate  d'ammoniaque)  ;  lillrez  ;  âjoutei  un  pn 

d'eau  ;  f.  Ëhauifïr  [Wiu'  chasser  l'élher  et  l'alcoot  ;  njoulex  au  ré- 

sidu  airujiGUK  lu  moitié  de  son  volume  d'une  eolnlion  concentrée  da 

potasse  (qui  mol  lu  cicutioe  en  liberté)  ;  distillez  i  GJcelté  aa  b 

d'huile  (vers  t&)  ;  ta  cieuline  passe  avec  l'eau,  dont  elle  m 

pare  et  qu'elle  durjia^e;  sépai'cz  l'eau 

la  ilans  la  cornue  ;  diEtillei  de   nouveau  A  sjceîté  ;  séparei  Veto  ; 

verseï  la  cieuline  sur  dei  fragments  de  potasse  caustique  récem-' 

,  ment  fondue  ;  distillez  ilans  une  cornue,  où  vous  feres  paœrun 

d'hydrogène.  —  Slupéllanl,  antispasmodique.  —  Doses  : 

^  à  6  milligram.  —  Inusité.  ' —  Cancer?  pilules  ;  tiniment. 

1^  suLuTiux  DE  ciRUTiNE  (FrgauûUliir), 

Cieuline 1 

Alcool  i  85° 10 

,   dissoudre.   —   Slupéllant,  antispasmodique.  —  Doses  :  2  1 
a|  goutlM  sur  du  sucre  ou  en  potion.  —  Inusité, 

r,  AIIDICITIIIK,  VJaiTIIIME. 

,    (Voj.  Sj>écî[uiiiea  Hai  aiaiadieK  goutleuK!  ti  rhumatùmalei.) 
-  Laiiuc:  LaeUif*i'<o«ii  Thriiact. 

AITUE  viHNTsa  |Cod.  Cr.). 
I  YAlctxAabift  iTiiconil,  (/'-   —  C'est  en  niMica-- 
it  qui  devrait  ttre  DSMjé  pour  éclnircir  In  question  loujonrl 

n  tliérapentiquc  de  la  laitue  vireuse  {Lactvrt 

.  —  Doses  :  S  il  10  pram.  "n  poliun.  O'oy.  Sirop  ùr  ioctu- 
IcoriNni, 
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Pilez  ;  exprimez  ;  f .  chauffer  pour  coaguler  Talbumine  ;  passez  ; 
f.  évaporer  au  B.-M.  en  consistance  d'extrait  ferme.  —  Rende- 
ment :  16/1000.  —  Léger  hypnotique.  —  Doses  :  2  décigram.  à 
1  gram. 

-k   EXTRAIT  DE  FEUILLES  DE  LAITUE  VIREUSE  (God.  fr.;    F.   H.   M.). 

Prép.  comme  V Extrait  de  ciguë,  p.  428.  —  Rendement  : 
18/1000.  —Léger  hypnotique.  —  Doses  :  2  décigram.  à  1  gram. 
en  pil.,  en  potion,  en  sirop. 

*   SIROP  DR  THRinVCE. 

Thridace 1 

Eau  distillée , 8 

Sp.  simple 49 

F.  dissoudre  la  thridace  dans  Feau  distillée  ;  filtrez  ;  mêlez  au 
sp.;  f.  cuire  jusqu'à  D.  1,26  (30°  B.)  bouillant.  —  20  gram.  de  ce 
sp.  représentent  4  décigram  de  thridace.  —  Léger  hypnotique, 
dont  l'action  est  mal  déterminée.  —  Doses  :  20  à  100  gram, 
—  Inusité. 

§  7.  —  Acide  cyanhydrique  ;  LauHer-cerise  ;  Cyanure  de  potassium. 

-k  ACIDE  CYANHYDRIQUE  OU  PRUSSIQUE  MEDICINAL   (Goti.  fr.). 

Cyanm*e  de  mercure  pulv 100 

Chlorhydrate  d'ammoniaque  pulv 45 

Ac.  chlorhydrique,  D.  1,17 90 

Introduisez  les  sels  mélangés  dans  une  petite  cornue  de  verre 
tubulée  ;  adaptez  au  col  de  la  cornue  un  tube  horizontal  de  O'",50 
de  long  et  de  0", 015  de  diamètre;  remplissez  le  premier  tiers  de 
ce  tube  du  côté  de  la  cornue  avec  des  fragments  de  marbre,  et  les 
deux  autres  tiers  avec  du  chlorure  de  calcium  fondu  ;  à  ce  tube 
large  adaptez  un  tube  de  petit  diamètre,  courbé  à  angle  droit,  et  . 
plongeant,  par  sa  branche  verticale,  jusqu'à  la  partie  renflée  d'un 
matras  récipient  d'environ  50  centim.  cub.  de  capacité,  entouré 
d'un  mélauge  de  sel  marin  et  de  glace  pilée. 

Alors  versez  tout  l'acide  chlorhydrique  à  la  fois  par  la  tubulure 
de  la  cornue  et  bouchez  celle-ci  ;  chauffez  doucement  la  cornue  et 
promenez  un  charbon  allumé  le  long  du  tube  horizontal  pour  en 
chasser  l'acide  cyanhydrique  qui  se  rend  dans  le  récipient  refroidi. 

Enfin  prenez  un  flacon  taré  en  verre  noir,  d'environ  200  cen- 
tim. cub.  de  capacité;  versez*y  l'acide  cyanhydrique  obtenu;  con- 
statez-en le  poids  qui  doit  c^tre  d'environ  20grr,5;  ajoutez  9  fois  le 
môme  poids  d'eau  distillée. 

—  L'acide  cyanhydriquemédicinal  représente  1/10  d'acide  auUv- 
drc  ;  il  s'altère  asse^  promplcmnni.  Il  faut  eu  cotvç>\.;v\.Ç',Y  ^^  \5J\«vs 


i 
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a  richesse,  el  le  mnoliveler  lorsqu'il  est  aflajbli.  (Voy. 


n  Lemps  la 
i  Hyàrolat  de  laurier-cerise,  p.  i33.) 

-  Sédatif  du  ijslèmc  nerveux.  —  MédicnnienL  dangereux.  - 
l  Doses  :  à   rialérieur,  5  à  15  gouttas  cti  pntion  ;   A   l'extjrïeuiv 
I  1  &  3/100  en  loliona.  —  Toxiiiue.  (Voj.  Sp.  iCacvIe  cganhi/drigu», 

.  433). 

*  &C1DE  CVANHVDRIQUE  EXTIHPORAIli  (Soc.  lies  pUitnnae.  (la  Liadn^. 

Cfanure  d'argent 134   < 

AcWe  chloriijdrique  (D.  1, 18,22°  B.) ift   ' 

Eau  distillée 30 

H.  —  Ce  mélange  produit  du  clilorura  d'argent  insoluble  «t  à 
I  Tacido  cjanhïdriquB  dans  la  pToporlton  de  2,7  pour  JU  d'eui.Hi 
J  6,7/100,  c'esl-i-dira  ono  solution  plua  faible  que  l'acide  ejûibf 
B.4ii(]ue  médicinal  dans  le  rapport  de  <{,7  à  10.  10  d'acide  chkH 
K^rbydrique  D.  1,18,  29*  B.  représcnlcnt  exaclcmenl  5,6  d'at 
F.  chlorhydrique  réel,  équivalant  à  13,i  de  uyanurc  d'argent  e(  iS,I 
cyanbydrique.  {Voy.  Acide  q/anhydrique  medtctnol,)  P 
er  ta  richesse  d'une  solution  quelconque  d'acide  cyaohf 
t  drique.  Voy.  llydrolat  de  laurter-cerim,  p.  433, 

-  Dannecy  assure   la  stabilité  de  l'acide  c^anhydrique 
I  préparé,  en  rentplaçanl   15  d'eau  par  5  d'alcool  à  85°  et  10  da 
L  glucose. 

■    ■  lj.  l.oml,;  Élnls-I 


(;ia,Tk). 


M 


Acide  lartriqHi-' 

Eau  distillée 75 

Cyanure  de  potassium 4 

Inlroduisci  l'acide  el  l'eau  dans  un  flacon  A  l'émeri  ;  après  dii> 
Bolulion,  ajoutez  le  cyanure  de  potassium;  b  '  '  ~ 
agitez;  laissez  dépoHr  le  bilarlrate  de  potasse  qui  a  pria  nai»- 
et  refroidisse!  le  flacon;  décantez  dans  un  llacon  e 
—Cet  acide  retient  1/3(100  de  son  poids  seulement  da  bitar- 
Ic  puUsse  en  dissolution  ;  il  représente  une  solution  a 
3,17/100  d'aeiile  cyanhydrique  réel.  Il  est,  par  «nuéquanli, 


Hi'viron  S  Toia  n' 


IB  actif  qi 


ici  de  cjanhydriquc  médiciniil. 
H  (Gouiii 
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Un  long  tube  de  large  diamètre  est  adapté  au  col  de  la  cornue  ; 
il  est  incliné  de  bas  en  haut,  de  manière  à  laisser  retomber  dans 
la  cornue  les  liquides  peu  volatiles  condensés  contre  ses  parois 
intérieures  ;  en  même  temps,  il  donne  passage  aux  vapeurs  d'acide 
cyanhydrique  ;  ce  premier  tube  est  joint  à  un  second  tube  large 
dont  rinclinaison  est  de  haut  en  bas,  et  qui  est  rempli  de  chlorure 
de  calcium  fondu;  le  second  tube  s'adapte  à  un  récipient  à  deux 
tubulures  rempli  de  chlorure  de  calcium  fondu,  et  qui  est  plongé 
dans  Teau  tiède;  Tacide  desséché  passe  dans  un  récipient  plongé 
dans  la  glace  où  il  se  condense.  Ainsi  préparé,  il  est  parfaitement 
pur  et  en  même  temps  inaltérable. 

—  Le  cyanure  de  mercure  renferme  toujours  du  cyanure  d'am- 
monium qui  forme  un  sel  double  avec  une  petite  partie  du  cya- 
nure mercurique.  Ce  cyanure  d'ammonium  est  mis  en  liberté  par 
la  première  action  de  l'acide  chlorhydrique  ou  suif  hydrique.  En- 
traîné par  l'acide  cyanhydrique,  il  en  détermine  l'altération.  Une 
goutte  d'un  acide  minéral  quelconque  saturant  l'ammoniaque  pré- 
vient la  décomposition  spontanée  de  l'acide  cyanhydrique  !  (Millon, 
Gautier.)  (Voy.  Acide  cyanhydrique  médicinal,  p.  4.31.) 

SIROP  d'acide  cyanhydrique  (Cod.  fr.). 

Acide  cyanhydrique  médicinal  au  dixième 1 

Sirop  de  sucre ; 199 

M.  —  Ce  sirop  ne  doit  être  préparé  qu'au  moment  du  besoin;  il 
représente  1  décigram.  d'acide  cyanhydrique  médicinal,  soit  1  cen- 
tigram.  d'acide  cyanhydrique  anhydre  pour  20  gram.  —  Sédatif, 
antispasmodique.  Plus  facile  à  doser  que  l'acide  cyanhydrique.  — 
Doses  :  10  à  50  gram.  par  jour. 

•k  UYDROLAT  DE  LAURIER>GERISE  ;    EAU  DISTILLÉE  DE  LAURIER-CERISE 

(Cod.  fr.). 

Feuil.  de  laurier-cerise  fraich.  incisées  et  contuses  (Pru- 
nus lauro-cerasus) 10 

Eau 40 

Distillez  pour  obtenir  15  de  produit;  agitez  fortement  l'eau 
distillée  pour  favoriser  la  dissolution  de  l'huile  essentielle  ;  filtrez. 
Ce  procédé  fournit  en  môme  temps  une  petite  quantité  d'huile 
essentielle  plus  dense  que  l'eau.  —  Sédatif,  antispasmodique.  — 
Doses  :  5  à  20  gram.  en  potion.  A  la  dose  de  2  à  4  gram.,  c'est 
un  correctif  agréable.  —  Elle  forme  avec  le  calomel  du  cyanure  de 
mercure  très-vénéneux.  (Voy.  Huile  de  foie  de  morue  désinfectée, 
p.  84.) 

—  tous  les  composés  cyaniques  détruisent  les  odeurs  pénétrantes 
du  musc,  de  l'asa  fœtida,  etc.,  ou  les  odeurs  putrides. 

JBANMBL.  i.'b 
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—  1. 1  ydrolat  dp  laurier-ecr  se  obtenu  par  le  procédé  da  t 
t,  loilent  ordn  n  1  On  \  0  O7'l/(00  d'acide  çj  ■* 
doque   II  faut    I  iOT  Tar  " 

unesol  lonrio  I  HIO 

verEcz  dsri'i  tm  u    une  Teuillc  de  |t 

blanc  100  c  c  il    I  1  juulez-y  10  c. 

mon  ique  1  qu  de,  idu  [liBaeii  Je  la  solulion  t  [rée  de  sult^u  a 
cuivre  tme  hurottn  grnduëc  en  dixièmes  de  e.  c;  venez  peu  A  peo 
de  h  bui'Plto  dans  le  ballcn  jusqu'à  ce  que  la  coloration  bleue  du 
sulTale  de  cuivre  ammoniacal  nq  disparaisse  ptus  par  l'agiUiliaDi 
Chaque  dixième  de  c.  c.  de  solution  de  HOlTtlle  de  cuivre  corres' 
pond  à  1  milligram  d'ac.  Bjaohydrîque.  Si  donc  pour  10(1  c.  c. 
d'h^ralat,  on  a  dQ  employer  éO  divisions  de  liqueur  titrée,  ht 
100  «.  c.  d'hydrolat  contenaient  60  milliBr.  d'ac.  cjnuhvdriiiiK. 
Pour  ramoner  au  titre  voulu  de  50  railligram,,  uiullipliei  le  volume 
del'hjdrulat  qu'il  s'agit  de  ramoner  par  le  titii^  trouvé,  et  diviiei 
par  50  ;  le  quotient  donne  le  volnrae  que  devra  présenter  l'hjdro- 
ïal,  et  par  Conséquent  lu  quantité  d'eau  à  ajouter.  Exemple  : 
1000  c.  c.  ou  \  lit.  (volume  de  l'hydrolat  i  ramener  au  litre  de 

50):  60  (titre  trouvé)  :  1000  x  60-6000;  "^  =- 1300  (volume 

que  devra  présenter  l'hydrolat;  il  Tant  donc  aîouter  eau  ;  tOO. 
(BuignetjCod.  fr.) 

—  Co  procéilé  est  applicable  à  la  eonstalalioii  de  la  rlehoue 
d'une  solution  quelconque  d'acide  cjauliydrique  qu'il  s'agirait  da 
ramener* un  degré  voulu  de  dilution. 

—  Selon  la  Ph.  germ.,  l'Iivdrolat  de  laurier-cerise  doit  coni»- 
nir  1,^  i  1,30/1000  d'acide  cpnliîdri<|uc,  soit  un  peu  plus  qnc 
le  double  do  ce  que  prescrit  leCod.  fr.;  1000  de  c<~llijdro1atifp>- 
veni  fournir  6  i  Û,G  de  cyanure  d'argent  sec  par  l'addition  ■t'M 
excès  d'aiotate  d'ai'gent  ammoniacal  additionna  d'ucido  ui 

*   SIKOP  UE   LAUnim-C FRISE  (C«l.  (r.). 

Prép.  comme  le  Sirop  rfc  fieur  d'oranger,  p.  377. 

—  Calmant  aiitis|ia9mudique.  —  Doses  :  15  à  GO  grain. 

LOTtON  ANTIC'I<CiMI.<n  (aKntoil), 


P.  iahiser  1/1  heum:  ajoutai  : 

MelUle  ÈiTijilo 

*  —  âduM  qittiqûafou  le»  ilwjUun  Aix  «^mm, 
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-k  HTDROLAT  D'AMAMDES  AMÈRES;    EAU  DISTILLÉE  D'AMANDES  AMëRES 

(Ane.  Cod.  fr.). 

Tourteau  d'amandes  amères Q.  V. 

Eau Q.  S. 

Délayez;  introduisez  dans  la  cucurbite  de  Talambic;  laissez 
macérer  pendant  24  h.;  distillez  au  B.-M.  ou  à  la  vapeur  pour 
obtenir  un  poids  d*hydrolat  double  de  celui  du  tourteau  d'amandes 
employé  ;  séparez  Fhuile  volatile  non  dissoute.  —  Le  titre  de  cet 
hydrolat  doit  être  fixé  de  90  à  100  milligram.  d'acide  cyanhy- 
drique  pour  100  gram.  (Voy.  Hydrolat  de  ïaurier-cerise,  p.  433.) 

—  Sédatif  du  système  nerveux  ;  antispasmodique.  —  Doses  : 
4  à  10  gram.  en  potion.  —  Inusité. 

—  Selon  la  Ph.*  germ.,  l'hydrolat  d'amandes  amères  doit  con- 
tenir, conmie  l'hydrcrtat  de  laurier-cerise,  1,20  à  1,30/1000  d'a- 
cide cyanhydrique. 

-k  HUILE  VOLATILE  D'AMANDES  AMÈRES;    ESSENCE  D'AMANDES  AMÈRES 

(Cod.  fr.). 

Tourteau  d*amandes  amères  récent 1 

Eau 3 

Délayez  le  tourteau  dans  l'eau  froide  ;  laissez  macérer  pendant 
24  h.;  distillez  au  B.-M.  jusqu'à  ce  que  le  produit  soit  peu  odo- 
rant ;  recohobez  ;  séparez  l'huile  volatile  au  moyen  du  récipient 
florentin.  Cette  opération  fournit  en  même  temps  l'hydrolat 
d'amandes  amères.  (Voy.  d-dessus,) 

—  Calmant.  Employée  à  l'extérieur  en  pommade.  —  5  à 
10  gouttes  d'essence  d'amandes  amères  désinfectent  assez  bien 
100  gram.  d'huile  de  foie.de  morue.  (Voy.  Huile  de  foie  de  morue 
désinfectée,  p.  84.)  —  L'huile  essentielle  d'amandes  amères  diffère 
peu  de  l'huile  essentielle  de  laurier-cerise. 

k  CYANURE  DE  POTASSHJM;  KCy  (Cod.  fr.). 

Ferrocyanure  de  potassium  pulv Q.  V. 

F.  sécher  à  l'étuve  ;  introduisez  dans  un  creuset  de  fonte  muni 
de  son  couvercle  ;  calcinez  au  rouge  jusqu'à  ce  qu'il  ne  se  dégage 
phis  de  gaz  ;  filtrez  la  matière  fondue  à  travers  une  toile  en  fil  de 
fer  au-dessus  d'un  creuset  de  fonte  chauffé  pour  séparer  le  car- 
bure de  fer  tenu  en  suspension }  le  cyanure  de  potassium  se  prend 
par  le  refroidissement  en  une  sorte  d'émail  blanc  à  structure 
cristalline  ;  séparez  mécaniquement  tout  ce  qui  n'e%l  i^^%  \A%(v^. 

—  Action  semblable  à  celle  de  Tacide  cyanhydrique ',  v\w%  l^0\<& 
à  manier.  —  Doses  :  à  i'intérieur,  1  à  5  cenUgvaov.  cV.  \»\\x^  ^^ 
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F.  fondre  la  résine  pI  la  cire  ;  ajoutez  l'extrait.  —  Calmant.  — 
Écussons. 

•  gicutine;  conicine;  C16  H15  Az.  (Cod.  fr.). 

Fruits  de  ciguë  concassés.  {Conium  maculatum) 120 

Chaux  éteinte  60 

Carbonate  de  potasse 15 

Eau 240 

Délayez  les  fruits  dans  Tcau  avec  la  chaux  ;  ajoutez  le  carbonate 
de  potasse  ;  distillez  jusqu'à  ce  que  le  liquide  qui  passe  ne  soit 
plus  alcalin  ;  saturez  Tliydrolat  par  Tac.  sulfurique  étendu  (sul- 
fate de  cicutine)  ;  f.  évaporer  en  consistance  sirupeuse  ;  reprenez 
par  un  mélange  d'alcool  à  90^,2,  éther  sulfurique  pur,  1  ;  agitez 
(pour  dissoudre  le  sulfate  de  cicutine  et  éliminer  les  sels  étran- 
gers, notamment  le  sulfate  d'ammoniaque)  ;  filtrez  ;  ajoutez  un  peu 
d'eau  ;  f.  chauffer  pour  chasser  l'éther  et  l'alcool  ;  ajoutez  au  ré- 
sidu sirupeux  la  moitié  de  son  volume  d'une  solution  concentrée  de 
potasse  (qui  met  la  cicutine  en  liberté)  ;  distillez  à  siccité  au  bain 
d'huile  (vers  SâS**)  ;  la  cicutine  passe  avec  l'eau,  dont  elle  se  sé- 
pare cl  qu'elle  surnage  ;  séparez  l'eau  par  l'entonnoir  ;  reversezr 
la  dans  la  cornue  ;  distillez  de  nouveau  à  siccité  ;  sépai*ez  Teau  ; 
versez  la  cicutine  sur  des  fragments  de  potasse  caustique  récem- 
ment fondue  ;  distillez  dans  une  cornue,  où  vous  ferez  passer- un 
courant  d'hydrogène.  —  Stupéfiant,  antispasmodique.  —  Doses  : 
1  à  5  milligram.  —  Inusité.  —  Cancer?  pilules  ;  Uniment. 

-k  SOLUTION  DE  CICUTINE  (Fronmullcr) . 

Cicutine 1 

Alcool  à  85° 10 

F.  dissoudre.  —   Stupéfiant,  antispasmodique.  —  Doses  :  2  à 
4  gouttes  sur  du  su.cre  ou  en  potion.  —  Inusité. 

ACONIT,  AGONITINE,   VERATRINE. 

(Voy.  Spécifiques  des  maladies  goutteuses  et  rhumatismales,) 
§  6.  —  Laitue;  Lactitcarium ;  Thridace, 

iK   ALGOOLATURE  DE  LAITUE  VIREUSE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  YAlcoolature  d^aconity  1/1.  —  C'est  ce  médica- 
ment qui  devrait  être  essayé  pour  éclaircir  la  question  toujoun 
pendante  de  l'action  thérapeutique  de  la  laitue  vireuse  {Lactucê 
virosa).  —  Doses  :  2  à  10  gram.  «n  potion.  (Voy.  Sirop  delaciu^ 
carium^  p.  401. 

iK   EXTRAIT  DE  LKnV3£\  •l\V\\\iKÇ.E\  \«M:TUGARIUI(. 

JÊcorces  fraîch.  de  tiges  Ae  VAWwi.  (Ucluca  «iiç^tAft^.   ^*^ 
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Pilez  ;  exprimez  ;  f .  chauffer  pour  coaguler  Falbumine  ;  passez  ; 
f.  évaporer  au  B.-M.  en  consistance  d'extrait  ferme.  —  Rende- 
ment :  16/1000.  —  Léger  hypnotique.  —  Doses  :  2  décigrain.  à 
1  gram. 

iK   EXTRAIT   DE  FEUILLES  DE  LAITUE  VIREUSE  (God.  fr.;    F.   H.   M.). 

Prép.  comme  V Extrait  de  ciguë,  p.  428.  —  Rendement  : 
18/1000.  —Léger  hypnotique.  —  Doses  :  2  décigram.  à  1  grani. 
en  pil.,  en  potion,  en  sirop. 

*  SIROP  DR  TfIRIDACE. 

Thridace 1 

Eau  distillée 8 

Sp.  simple 49 

F.  dissoudre  la  thridace  dans  Peau  distillée  ;  filtrez  ;  môlez  au 
sp.;  f.  cuire  jusqu'à  D.  1,26  (30°  B.)  bouillant.  —  20  gram.  de  ce 
sp.  représentent  4  décigram   de  thridace.  —  Léger  hypnotique, 
dont  l'action  est  mal  déterminée.  —  Doses  :  20  à  100  gram. 
—  Inusité. 

g  7.  —  Acide  cyanhydrique ;  Laurier-cerise;  Cyanure  de  potassium. 

•   ACIDE  CYANHYDRIQUE  OU  PRUS9IQUE  MEDICINAL  (Cod.  fr.). 

Cyanure  de  mercure  pulv 100 

Chlorhydrate  d'ammoniaque  pulv 45 

Ac.  chlorhydrique,  D.  1,17 90 

Introduisez  les  sels  mélangés  dans  une  petite  cornue  de  verre 

tubulée  ;  adaptez  au  col  de  la  cornue  un  tube  horizontal  de  0",50 

de  long  et  de  0™, 015  de  diamètre;  remplissez  le  premier  tiers  de 

ce  tube  du  côté  de  la  cornue  avec  des  fragments  de  marbre,  et  les 

deux  autres  tiers  avec  du  chlorure  de  calcium  fondu  ;  à  ce  tube 

large  adaptez  un  tube  de  petit  diamètroj  courbé  à  angle  droit,  et   . 

plongeant,  par  sa  branche  verticale,  jusqu'à  la  partie  renflée  d'un 

matras  récipient  d'environ  50  centim.  cub.  de  capacité,  entouré 

d'un  inélauge  de  sel  marin  et  de  glace  pilée. 

Alors  versez  tout  l'acide  chlorhydrique  à  la  fois  par  la  tubulure 
(le  la  cornue  et  bouchez  celle-ci  ;  chauffez  doucement  la  cornue  et 
promenez  un  charbon  allumé  le  long  du  tube  horizontal  pour  en 
chasser  l'acide  cyanhydrique  qui  se  rend  dans  le  récipient  refroidi. 
Enfin  prenez  un  flacon  taré  en  verre  noir,  d'environ  200  cen- 
tim. cub.  de  capacité;  versez-y  l'acide  cyanhydrique  obtenu;  con- 
statez-en le  poids  qui  doit  Hre  d'environ  20grr,5;  ajoutez  9  fois  le 
'ïiême  poids  d'eau  distillée. 

—  L*acide  cyanhydrique  médicinal  représente  1/VO  vVacvOiïi  ^\\\vs- 
^np/  il  s'altère  Msag  promptcmnnt.  Il  faut  en  cousIîiVgy  <\ft  VÇ'YCvy^ 
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Cil  temps  la  richesse,  et  le  renouveler  lorsqu^il  est  affaibli.  (Voy. 
Ilydrolat  de  launer-cerisey  p.  433.) 

—  Sédatif  du  système  nerveux.  —  Médicament  dangereux.  — 
Doses  :  à  rinléricur,  5  à  15  gouttes  en  potion  ;   à  rextériear, 
1  à  3/100  en  lotions.  —  Toxique.  (Voy.  Sp.  diacide  qfanhydriqite, 
p.  433). 
•k  ACIDE  CYANHVDRIQUE  EXTBMPORANé  (Soc.  dc8  pli.imiac.  dc  Ldodres). 

Cyanure  d'argent 134 

Acide  chlorliydrique  (D.  1 ,18,  22o  B.) 10 

Eau  distillée 30 

M.  —  Ce  mélange  produit  du  chlorure  d'argent  insoluble  et  de 
Tacide  cyanhydrique  dans  la  proportion  de  2,7  pour  40  d*cau,8oit 
G,7/iOO,  c'cst-à^ire  une  solution  plus  faible  que  l'acide  cyanhy- 
drique médicinal  dans  le  rapport  de  6,7  à  10.  10  d'acide  chlo- 
rhydrique  D.  1,18,  22®  B.  représentent  exactement  5,6  d'acide 
chiorhydrique  réel,  équivalant  à  13,4  de  cyanure  d'argent  etàS,7 
d'acide  cyanhydrique.  (Voy.  Adde  cyanhydrique  médicinal.)  Pour 
constater  la  richesse  d'une  solution  quelconque  d'acide  cyanhy- 
drique. Voy.  Ilydrolat  de  laurier-cerise,  p.  433. 

—  Dannecy  assure  la  stabilité  de  l'acide  cyanhydrique  ainsi 
préparé,  en  remplaçant  15  d'eau  par  5  d'alcool  à  85*  et  10  de 
glucose. 

-k  ACIDE  CYANHYDliiQUE  EXTEMPORANÉ  (Ml.  Lond.;  Él.its-Unin,  olc.; 

Clarck). 

Acide  tartriqnc 10 

Ëau  distillée 75 

Cyanure  dc  potassium 4 

Introduisez  l'acide  et  l'eau  dans  un  flacon  à  l'émeri  ;  après  dis- 
solution, ajoutez  le  cyanure  de  potassium;  bouchez  le  flacon; 
agitez;  laissez  déposer  le  bitartrate  de  potasse  qui  a  pris  nais* 
sancc  et  refroidissez  le  flacon;  décantez  dans  un  flacon  en  Yerre 
noir  !  —  Cet  acide  retient  1/3000  de  son  poids  seulement  de  bitar- 
trate dc  potasse  en  dissolution  ;  il  représente  une  solution  conte- 
nant 2,17/100  d'acide  cyanhydrique  réel.  Il  est,  par  conséquent, 
environ  5  fois  moins  actif  que  l'acide  cyanhydrique  médicinal. 

-k   ACIDE  CYANHYDRIQUE  PUR  (Gauticr). 

Cyanure  jaune  de  potassium  et  dc  fer  pulv 10 

Sable  siliceux 4 

M.;  introduisez  dans  une  cornue  de  verre  tubulée  ;  ajoutez  : 

£au 14 

JLcUUi  sulfuriquc,  D.  \,Hi  .  ,  8 

y^réalableniout  môles 


a 


iodoforme;  chloral.  il}!) 

M.  —  Lèpre,  psoriasis,  eczéma  chronique  ;  ulcères  douloureux. 
—  Onctions  ;  pansements  ! 

SUPPOSITOIRES  A  L'iODOFORME  (Ch.  Maitre). 

BeuiTe  de  cacao  {Theobroma  cacao) 5  gram. 

Iodoforme 4  décigram. 

F.  fondre  pour  1  suppositoire.  —  Calmant! 

—  Demarquay  porte  la  dose  de  l'iodoforme  à  1  gram.  dans  le  sup- 
positoire vaginal  ou  rectal  contre  les  douleurs  du  cancer  utérin! 

ii  LiNiuENT  A  l'iodoforme  (Ch.  Maître). 

Alcool  à  85» ; 30 

Savon  animal 4 

Iodoforme 1 

M.;  f.  dissoudre  au  B.-M. — Douleurs  névralgiques. — Frictions. 

:*c  CHLORAL;  HYDRATE  DE  CHLORAL;  G2H  C130,  HO  (Liebig;  Dumas). 

Alcool  absolu Q.  V. 

Dans  une  cornue  de  verre  tubulée,  chauffée  au  B.-M.,  f.  passer 
à  travers  Falcool  un  courant  de  chlore  sec,  jusqu'à  ce  que  la  liqueur 
cliloro-alcoolique  chaude  laisse  passer  le  chlore  reconnaissable  à 
sa  couleur  jaune  verdàtre  ;  distillez  le  produit  sur  un  excès  d'ac. 
sulfurique  monohydraté  ;  recueillez  séparément  ce  qui  distille  vers 
-h  950;  renouvelez  cette  distillation  sur  l'acide  sulfurique  ;  distil- 
lez une  troisième  fois  avec  un  peu  de  chaux  vive  récemment  cal- 
cinée. Vous  obtenez  ainsi  un  liquide  incolore  qui  est  le  chloral 
anhydre  ;  ajoutez  :  eau  distillée,  10,8/100  ;  le  mélange  s'échauffera 
beaucoup  et  ne  tardera  pas  à  se  prendre  en  une  masse  cristalline 
d'hydrate  de  chloral.  —  L'industrie  préparejen  grand  l'hydrate  de 
chloral  au  moyen  de  l'alcool  à  96%  et  l'obtient  à  un  prix  relative- 
ment peu  élevé. 

—  Hypnotique  !  anesthésique  !  antispasmodique  1  contro-stimu- 
lant  (Liebreich,  Gubler).  En  potion  pour  produire  l'anesthésie 
chirurgicale  (Bouchut).  Très-utile  pour  procurer  le  sommeil  après 
les  grandes  opérations  (Demarquay)  pendant  les  accès  de  goutte. 
Tétanos  (Verneuil,  Buffet).  Antidote  de  la  strychnine  (Crothers). 
(Voy.  Empoisonnement  par  la  strychnine.)  Antidote  de  la  fève  de 
Calabar.  (Association  médicale  britannique.)  En  lavement  contre 
les  vomissements  incoercibles  (B.  Simmons).  En  injections  intra- 
veineuses contre  le  tétanos  (Oré).  En  contact  avec  le  saiw^  ^VliîXwi, 
il  se  dédouble  en  chloroforme  et  en  acide  formi(\iYe*,  otv  ^Q\5LV^'acv\. 

donc  Je  considérer  comme  ua  moyen  d'admmislvcY  \c  ç,\v\oTQlotmçi 
i  rintérieur  à  doses  réfractées  (Liebreich,  PersowtveV   N^^^^  ^^^ 


iil)  MÉDICAMENTS  NARCOTIQUES. 

inhalations  continues  et  très-ménagées  de  chloroforme  le  rei 
placeraient;  mais  c*est  aussi  un  poison  du  cœur,  et  parconsëqof 
ilost  distinct  du  chloroforme  (Gubler). 

—  Doses  :  5  décigram.  à  5  gram.,  et  plus  selon  les  effets  ob 
nus  en  potion,  en  sirop.  Doses  plus  élevées  en  lavement.  1 
faibles  doses  sufflsent  aux  sujets  débilités  (Demarquay). —  A» 
veiller. 

SOLUTION  DE  CHLORAL  POUR  INJECTION  INTRAVEINEUSE  (Oné). 

Chloral 1 

Eau  distillée 3 

F.  dissoudre;  neutralisez  par  quelques  gouttes  de  solution 
carbonate  de  soude.  Après  avoir  déterminé  le  gonflement  < 
veines  superficielles  du  bras  par  une  ligature,  comme  pour  la  t 
gncc,  introduisez  dans  Tune  d'elles  un  trocart  capillaire  ;  enle 
la  ligature  ;  injectez  lentement  dans  Tespace  de  10  minutes 
12  gram.  de  chloral,  soit  20  à  48  gram.  de  solutiun.  Le  mali 
s'endort  complètement  anesthésié. 

—  Cette  pratique,  acceptable  pour  tenter  de  guérir  la  rage 
le  tétanos,  est  formellement  condamnée  par  la  Société  de  chir 
gie,  lorsqu'on  la  propose  pour  remplacer  les  inhalations  de  cl 
reforme  au  point  de  vue  d'épargner  aux  malades  les  douleurs  i 
opérations. 

i<    SIROP  DE  CHLORAL  (Follet). 

Sucre  blanc 1 

Eau 500 

Hydrate  de  chloral 79 

Alcool  à  85°  C 51 

Essence  de  menthe 0,1 

F>  un  sirop  avec  l'eau  et  le  sucre;  ajoutez  le  chloral  de 
avec  l'alcool,  puis  l'essence  de  menthe.  1  cuillerée  à  bouche 
présente  1  gram.  de  chloral. 

—  Doses  :  1  à  5  cuillerées  par  jour  et  plus.  —  Hypnotiq 
anesthésique  !  mal  de  mer?  (Giraldès). 

POTION  ANODINE  (Rabutoau). 

Chloral 5  gram. 

Chlorhydrate  de  morphine Ià2  centignu 

Julep  gommeux ^. 200  gram. 

M.  —  Puissant  hypnotique,  anesthésique!  —  Doses  :  parea 
rées  à  bouche,  plus  ou  moins  rapprochées  selon  leselfeU  oM 
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DOUZIÈME  SECTION 

MÉDICAMENTS    SPÉCIAUX    DE   L*APPAREIL    DIGESTIF. 


1.  -^  YOMITIFS  ET  PURGATIFS. 

g  1.  —  Émétique;  Sulfate  de  cuivre;  sulfate  de  %ine;  Ipécaeuanha; 
Émétine;  Âpomorphine;  Nareiste  detprét. 

in  TARTRATB  DB  P0TA88B  BT  D'ANTmOINB;  ÉlléTIQUE;  TARTRB  STIBli; 

KO  SbOS,  G8  H^  010,  2H0.  (God.  fr.;. 

Bitartrate  de  potasse  pulv 100 

Oxyde  d'autimoine  (par  voie  humide) 75 

Eau 700 

F.  une  pâte  avec  le  bitartrate,  Toxyde,  et  Q.  S.  d*eau  bouillante  ; 
laissez  en  contact  pendant  24  h.;  ajoutez  le  reste  de  reau;f. 
bouillir  pendant  1  heure  en  remplaçant  Teau  qui  s'évapore  ;  fil- 
trez; f.  évaporer  jusqu'à  D.  1,21  ;  laissez  cristalliser  par  refroidis- 
sement. (Voy.  Bfédicaments  contro-stimulants,  p.  345;  spéciaux 
de  Vappareil  respiratoire,) 

i<  POUDRE  d'émétiqub  (God.  tr.). 

Prép.  comme  laPoudre  (Tac.  arsémeux,^,^\.  Très-dangereuse 
à  préparer.  Couvrez  le  mortier  et  opérez  dans  un  courant  d*air. 

—  Vous  obtiendrez  facilementlapoudred'émétiqueen  versant  un 
grand  excès  d'alcool  dans  une  dissolution  aqueuse  saturée  à  chaud 
de  ce  sel.  La  poudre  ainsi  produite  est  plus  facilement  so- 
lubie  que  celle  qui  est  faite  au  mortier.  (Roussin.) 

•^  Vomitif;  purgatif;  doses  :  5  centigram.  à  1  décigram.  en 
solution.  —  Diaphorétique  ;  5  centigram.  à  doses  réfractées.  -^ 
Contro-stimulant  ;  doses  :  1  à5  décigram. — Révulsif:  on  prescrit 
quelquefois  Y  Emplâtre  stibié  qui  est  Y  Emplâtre  de  poix  de  Bour-' 
gogne  (Voy.  p.  260.),  saupoudrée  de  5  décigram.  à  1  gram.  de 
'Poudre  d'émétique.  La  pommade  stibiée  est  préférable.  (Voy.  Pom^ 
mode  stibiée^  p.  308.) 

BOUILLON  ÊiéTO-CATBARTIQUB. 

Émétique • .  • 5  centigram. 

Sulfatede  soudo 20  gram. 

BonUloo  «oc  i  1000    — 


■*. 


iiâ  VOMITIFS  ET  PURGATIFS. 

^  LIMONADE  STIBléEl  ' 

Limonade  tartrique  (p.  332) 1000  gram. 

Emétique 5  centigram.  à  1  décigram. 

F.  dissoudre.  —  Éméto-cathartique  ;  doses  :  1/2  verre  toute 
les  1/2  h.  ou  toutes  les  h.!  —  Diaphorétique ;  doses:  enviroi 
1/2  verre  toutes  les  2  ou  3  heures,  et  une  quantité  moindre  à  df 
plus  longs  intervalles  s*il  survient  des  vomissements! 

EAU  PURGATIVE  ÉMÉTISÉE  (  F.  H.  M.  ). 

Sulfate  de  soude 30  grtun. 

Eau 1000    — 

Emétique 5  centigram. 

F.  dissoudre.  —  Doses  :  par  verres.  (Voy.  ci-dessuê,) 

POTION  ÉMËTISÉE  ;    POTION  STIBIÉE  (F.  H.  M^.). 

Emétique 15  centigram. 

Eau  tiède 300  gram. 

F.  dissoudre.  —  Vomitif;  doses  :  en  3  fois  à  1/4  d'heure  d*ia 
tervalle. 

— L*abondance  des  boissons  tièdes  favorise  Taction  éméto-cathar 
tique.  On  donne  ordinairement  Tinfusion  de  camomille  5/1000. 

•'.y  POTION  VOMITIVE  (Cayol). 

Emétique 1  décigram. 

Infusé  de  camomille. 125  gram. 

Sirop  d'ipécacuanha .   ...      30    — 

Hydrolat  de  fleur  d*oranger 12    — 

F.  Dissoudre  ;  M.  —  Doses  :  la  potion  entière  en  2  ou  3  fois 
1/4  d'heure  d'intervalle. 

POTION    ÉMÉTO-CATHARTIQUE. 

Emétique 1  décigram. 

Sulfate  de  soude  cristallisé 15  gram. 

Eau  chaude 250    -^• 

F.  dissoudre.  —  Doses  :  en  3  fois  à  1/4  d'h.  d'intervalle.  Vou 
favoriserez  les  effets  éméto-cathartiques  en  administrant  quelque 
tasses  de  bouillon  aux  herbes  ou  d'infusion  de  camomille. 

POTION  STIBIÉE  OPIACÉE  (Poysson). 

Emétique 5  centigram. 

Extrait  d'opium 5        — 

6?omine  adragante  pu\v.(Astragalu8veTusV  V  ^^\sv. 

Hydrolat  de  fleurs  d*oranger \^    — 

i^u  commune '^^    "" 
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.  F.  dissoudre  la  gomme;  ajoutez  les  autres  substances.  —  Dia- 
phorétique;  fièvres  intermittentes. —  Doses:  1  cuillerée  abouche 
toutes  les  1/2  heures^ 

LAVSMSNT  STIBlé  (Young). 

Émétique 5  centigram.' 

Eau  tiède ^ 200  gram. 

F.  dissoudre.  — Purgatif;  vomitif;  à  prendre  ehl  fois.  Ce  lave- 
ment active  les  douleurs  de  la  parturition. 

LAVEMENT  PURGATIF  (F.  H.  M.). 

Feuilles  de  séné  (Cassia  acutifolia) 15  gram. 

Sulfate  de  soude  cristallisé 20    — 

Ëmétique 2  décigram. 

Eau Q.  S. 

Pour  500  gram.  de  colature.  F.  bouillir  pendant  quelques  mi 
nutes  le  séné  et  le  sulfate  de  soude  avec  Teau  ;  passez  ;   expri- 
mez ;  ajoutez  Témétique.  —  Purgatif  très-actif! 

i*r  VIN  ÉMÉTIQUE  (God.  fr.). 

Émétique 1 

Vin  de  Malaga 300 

F.  dissoudre  ;  filtrez.  —  Vomitif.  —  Doses  :  15  à  30  gram. 
—  30  gram.  de  ce  vin  représentent  1  décigram.  d'émétique. 

-k  VIN  STiBié  (Ph.  Allem.). 

Émétique 1 

Vin  d'Espagne 249 

F.  dissoudre;  filtrez.  —  Vomitif.  —  Doses:  12  à  25 gram.  en 
potion.  —  Le  vin  antimonial  de  la  Ph.  britann.  contient  1/219,  et 
le  vin  émétique  du  Codex  français  1/300  de  tartre  stibié  ;  le  vin 
de  la  Ph.  allem.  est  plus  actif  que  le  vin  du  Codex  français  dans 
la  proportion  de  1/6  environ  ;  il  est  un  peu  moins  actif  que  celui 
de  la  Ph.  britann. 

•k  VIN  ANTIMONIAL  ;  VIN  STIBIÉ  (Ph.  Britann.). 

Émétique 1 

Vin  de  Xérès 219 

F.  dissoudre  ;  filtrez.  —  Vomitif.  —  Doses  :  10  à  20  gram.  en 
potion.  —  10  gram.    de  ce  vin  représentent  un   peu  moins  de 
centigram.  de  tartre  stibié.  (Voy.  cù-dessus.) 

POTION  VOMITIVE  AU  SULFATE  DE  CUIVKE  ^GtoMtO^V 

Sulfate  de  cuivre ,.,,.,,, \  ^^cv.^BwaDDL 


AU  VOMITIFS  ET  PURGATIFS. 

Hydrolat  de  tilleul 100  gram. 

Sirop  de  fleur  d'oranger 25    — 

M.  —  Vomitif  très-énergique  ;  a  été  essayé  contre  le  croup.  — 
Doses  :  une  cuillerée  à  bouche  toutes -les  10  minutes.  La  dose  de 
sulfate  de  cuivre  peut  être  portée  jusqu'à  1  gram. 

w-  Béringuier  prescrit  4  décigram.  de  sulfate  de  cuivre  dans 
15  gram.  d'eau  tiède.  (Voy.  Médicaments  antidiphthériques,) 

POTION  VOMITIVE  AU-  SULFATE  DE  ZINC. 

Sulfate  de  zinc 5  décigram. 

Hydrolat  de  tilleul ^. .     100  gram. 

Sirop  de  fleur  d'oranger 25    — 

M.  —  Vomitif.  —  Inusité. 

•   POUDRE  D'IPÉCACUANHA  (God.  ff.;  F.  H.  M.). 

Racine  d'ipéca.  (Cephœlis  ipecacuanka) Q.  V. 

Mondez  ;  f.  sécher  à  l'étuve  ;  pulv.  par  contusion  ;  passez  au  ta- 
mis de  soie  très-fin  et  couvert  ;  retirez  75/100.  —  Dangereuse  à 
préparer. 

—  Vomitif.  —  Doses  :  1  à  3  gram.  en  2  ou  3  fois  à  1/4  d'heure 
d'intervalle. —  L'abondance  des  boissons  tièdes  favonse  le  vomisse- 
ment ;  on  donne  ordinairement  de  l'eau  ou  une  infusion  de  camo- 
mille :  5/1000.  —  Diaphorétique  ;  expectorant.  —  Doses  :  5  cen- 
tigram.  toutes  les  2  ou  3  heures.  (Voy.  Émétiqiie,  p.  441  ;  Médi- 
caments spéciaux  de  V appareil  respiratoire;  spéciaux  des  moio- 
dies  du  tube  digestif) 

POTION  VOMITIVE;  POTION  D'iPéCAGUANHA  (F.  H.  M.). 

Ipéca,  pulv.  {Cephœlis  ipecacitanha) 1  gram. 

Eautiède 100    — 

Délayez.  —  A  prendre  en  une  fois. 

POTION  VOMITIVE;    IPÉCA  STIBIÉ  (F.   H.  M.). 

Ipéca,  pulv.  {CèpJiœlis  ipecacuanka) 1  gram. 

Êmétique 5  centigram. 

Eau  tiède 100  gram. 

Délayez.  —  A  prendre  en  une  fois,  ou  en  2  fois  à  1/4  d'heure 
d'intervalle.  Boissons  abondantes. 

^   EXTRAIT  ALCOOLIQUE  DE  RACINE  D'IPÉCACUANHA  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Prép.  comme  VExtr.  alcooliq.  de  digitale.  —  Rendement  :  i/5. 
—  Vomitif;  doses  :  1  à3  décigram. —  Y*iL^ftçXsit\«A.\  ô^^^^a. \^\ss^e- 
ligram.  â  5  centigram.  (Voy.  ci-dessus.'^ 


IPÉCACUAlfHA;  EXéTINE;  APOXORPHINE.  4i5 

:Ac  noNTURE  d'if^cuanha;  alcoolé  d'ipéca  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  YAlcoolé  de  gentiane,  1/5.  (Yoy.  p.  155.) 

—  Vomitif;  doses  :  5  à  20  ^x^m.  en  potion  à  prendre  en  2  ou 
3  fois.  —  Diaphorétique  ;  expectorant;  doses  :  2  à5  gram.  en  po- 
tion à  prendre  par  cuillerée  toutes  les  2  heures. 

-k  SIROP  D'iPéçACUANHA  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Extrait  alcoolique  d*ipécacuanha 1 

Eau  distillée 8 

Sirop  de  sucre 99 

F.  dissoudre  l'extrait  dans  Teau  froide  ;  filtrez  ;  ajoutez  la  dis- 
solution au  sirop;  faites  cuire  à  D.  1,26  (30*  B.)  bouillant.  Ren- 
dement :  100/100  de  sirop  de  sucre  employé.  —  20  gram.  de  ce 
sp.  représentent  2  décigram.  d*extrait  alcoolique  dMpécacuanha. 

—  Vomitif ,  contro-stimulant ,  expectorant,  selon  que  les  doses 
sont  massives  ou  plus  ou  moins  réfractées. — Doses:  10  à  60  gram.! 

i<   VIN  d'ipécacuanua  (Ph.  Belge;  Soc.  de  Ph.). 

Ipécacuanha  pulv.  (Cephœlis  ipecacuanha) 6 

Alcool  à  85» 3 

Vin  de  Malaga 93 

F.  par  déplacement  100  de  teinture  vineuse.  —  10  gram.  re- 
présentent les  parties  solubles  de  6  décigram.  d'ipéca. 

—  Vomitif;  doses  :  10  à  30  gram.  en  potion  en  1  ou  2  fois.  — 
Expectorant  ;  doses  :  1  à  5  gram.  en  potion,  par  cuillerées.  — 
Diaphorétique  contro-stimulant  ;  doses  :  2  à  12  gram.  en  potion, 
par  cuillerées. 

l  iK  VIN  d'ipégacuanha  (Ph.  Britann.). 

Rac.  d'ipéca  concassée  (Cephœlis  ipecacuanha) 5 

Vin  de  Xérès 100 

F.  macérer  pendant  8  jours;  filtrez.  (Voy.  ci-dessus). 

•  émétine;  cm  HM  AzO*  (A.  Glënard). 

Rac.  d'ipéca  pulv.  [Cephœlis  ipecacuanha) 3 

Chaux  éteinte 1 

M.;  épuisez  par  Téther  dans  l'appareil  à  dépladement;  f.  éva- 
porer; reprenez  le  résidu  par  l'eau  légèrement  acidulée  par  l'ac. 
chlorhydrique  pur  ;  f .  évaporer  ;  le  chlorhydrate  d'émétine  cristal- 
lisera en  masse  presque  incolore  ;  décantez  ;  exprimez  ;  f.  dis- 
soudre dans  l'eau  distillée  tiède,  vous  obtiendrez  le  chlorhydrate 
pur  cristallisé  en  fines  aiguilles  ;  décantez  ;  faites  aèc\vet.\A  Oc^a- 
lijdrate  d'émétine  dissous  dans    Teau,  et,  travlè  v^t  Vvxss&s^ 


niBquB,  fouruiL  riiiniHiiic  |hii'p.  —  Uus^s  :  l'éiiiéline  ei 

10  rois  plus  uctivu  i[UË  1»  pouilre  d'ipéca;  oclle-cl  q«1  génâil 

ment  considérée  cuutuie  auili tant  aux  besoins  de  lu  Ihérapeuti^ 

*  CHLOHBïDRATE  d'apokorpuInÉ ;   Cl''  W  AzO',  HCI  lUuroul 
Gorhnn). 

Morphine 

Acide  ohlorhydi'iqucàaî'.., ;     1! 

Introduises  dans  un  tube  épais  sixlié  à  la  ianipe;  faîtsï 
fer  au  bain  d'huile  à  -f  150°  pendants  lieui'cs  ;  laisiez  retrol 
ouvrée  le  lube  ;  neutralisez  {e  liquide  qu'il  cuntient  pi 
de  bicarbonate  de  soude;   laisser  disposer  ;   épuisez  h 
pur  le  chlarofbrnue  qui  dissout  l'apoutorphine;  ajoulei 
forme  Q.  S.  d'acide  cblorliydrique  ;  il  se  dépose  sui'  les  poroii 
vase  des  cristaux  de  clilarhjdrste  d'apuuiurpliiae;  déconlM; 
prenes  ne»  erislaui  par  l'eau  buiiiUanle  ;  laisseï   criilalUser 
te  refroidissement. 

—  Vomitif.  ^Do«es  ;  en  potion,  10  à  15  «ntigrain.;  en  i« 
lion  hypodermique,  5  ji  Ifl  milligrain. 


ISioborl).  ^^ 

âponiorpliine. i  décigrtta 

Eau  distilléa 10  gtàm. 

F.  dtiMudro.  — Vuinilîf  Lri»-ëiiergi>iua.  —  Doses  :  5  Meia 
■■■-■■" drale« 

DES  PAÉs  (Cod.  Ir.)i 
Pfép.  connue  VE^tr.  alcoolûpie  de  digilale. 
—  Rendement  :  S/IU.  —  Vomitif  succédané  de  ['ipéca.  —  Dof 
1  décigram,  —  Inusité. 

J  i.  —  Uaaniiiti  Scli  de  Masniiii. 

(Co.l.  Ir.iF.  H.  «.)■ 

H^drocorbonato  de  magnésia Q.  V. 

CalciuBï  nu  rouge  sombre  dani  un  creuset,  on  mieux  da 
double  cunion  en  terre  non  vernissée  juiqu'i'  dégagement 
plet  de  l'eau  et  de  l'acide  carbonique.  Les  pots  à  Reurs  comi 
Mont  trés-bont  pour  cet  UMge.  1a  mii<{néïie  atu&ï  obtenue 
légiT<:  ReademeiU  :  4Ï/100, 
Pn'/iar^z  la  rnagiK^aie  ikcuse  ou  Voiirile  V" 
^Mfboaale  pruven.-inl  de   la  double   Oiêcoinv'^ 
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bouillantes  de  sul^^te  de  magnésie  et  de  carbonate  de  soude  (God. 
fr.),  6u{>ar  la  calcination  de  Thydrocarbonate  de  magnésie  mis  en 
pâte  très-ferme  avec  de  Teau,  et  fortement  tassé  dans  un  creuset 
(Collas).  Cette  magnésie  lourde  est  recherchée  en  Angleterre  sous 
le  nom  de  MagnéHe  de  Henry. 

—  Antiacide;  dialy tique;  doses  :  5  décigram.  à  1  gram.,  2  ou 
3  fois  pai'  jour  avant  les  repas  !    . 

-r-  Purgatif;  doses  :  2  à  12  gram.  délayés  dans  de  l'eau  sucrée  ! 
Pjrescrivez  après  la  magnésie  une  boisson  acidulé,  afin  de  la  dis- 
soudre dans  le  cas  où  les  acides  du  suc  gastrique  seraient  insuffi- 
sants. (Yoy.  Hydrate  de  magném  gélatineux  ;  Empoisonnements.) 

'k  HYDRATE  DE  hagnésie;  MgO,  HO  (God.  fr.;  Soc.  de  Ph.). 

Magnésie  calcinée. Q.  Y. 

F.  bouillir  pendant  20  m.  avec  20  ou  30  fois  son  poids  d'eau 
distillée  ;  f .  égoutter  sur  une  toile  ;  f.  séclier  à  l'étuve  à  +  50®, 
jusqu'à  ce  que  la  matière  ne  perde  plus  rien.  —  Elle  renferme 
31/100  d'eau.  (Voy.  Hydrate  de  magnésie  gélatineux;  Empoi- 
sonnements.) 

POTION  A  LA  magnésie;  MÉDEGINB  BLANCHE  (God.  fr.;  H.  P.). 

Magnésie  calcinée 8  gram. 

Sucre  blanc  {Saccharum  officinarum) 50    — 

'  Eau  coinmune 40    — 

Hydrolat  de  fl.  d'oranger 20    — 

F.  bouillir  la  magnésie  délayée  dans  l'eau  ;  retirez  du  feu  ;  ajou- 
tez le  sucre,  puis  l'eau  de  fl.  d'oranger  ;  f.  passer  à  travers  une 
passoire  fine,  en  pressant  la  matière  au  moyen  d'une  spatule. 

—  Purgatif;  à  prendre  en  1  fois! 

LAIT  DE  MAGNÉSIE  (Mialhe). 

Magnésie  calcinée 1 

Eau \ 8 

Hydrolat  de  fleur  d'oranger 1 

Broyez  la  magnésie  avec  l'eau;  f.  bouillir  pendant  quelques 
minutes  en  agitant;  passez  à  travers  un  linge  clair;  ajoutez  l'hy- 
drolat.  —  Purgatif  ;  doses  :  45  à  60  gram..;  boire  après  un  liquide 
sucré.  — Antiacide;  doses  :  4  à  8  gram.  —  Ce  médicament  i*epré- 
sente  1/10  de  magnésie  ! 

lAc  CHOCOLAT  PURGATIF  A  LA  MAGNÉSIE  ^D0VNa>]\\.V 

Magnésie  calcinée , ,,,,,...,..%        N- 

Pâte  de  chocolat , •    \.^ 

F.  des  tablettes  de  30  gram.  ou  des  paaUUûft  Oi^  ^  %tiiwxx. 
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Purgatif  agréable  pour  remplacer  le  Chocolat  purgatif  de  De»- 
brières,  remède  secret  qui  contient  probablement,  outre  la  nuh 
gnésie,  une  faible  dose  de  scamraonée. —  Doses  :  20  àlOOgram.! 

iK  CHOCOLAT  PURGATIF  (Soc.  do  pharm.  de  Bord.). 

Magnésie  calcinée 4  gram. 

Scammonéepulv.  (Cont;o/vu/u««cammonûi).      2  décigram. 
Pâte  de  chocolat 30  gram. 

Pour  1  tablette.  —  Ramollissez  le  chocolat  dans  un  mortier 
chauffé;  incorporez  la  magnésie  et  la  scammonée;  ajoutez  une 
petite  quantité  de  beurre  de  cacao,  si  la  pâte  manque  de  liant; 
coulez  dans  un  moule.  Pour  remplacer  le  Chocolat  purgatif  ie 
DesbrUres.  —  Doses  :  1  tablette  ! 

i<  CARBONATE  DE  MAGNÉSIE;  MAGNÉSIE  BLANCHE;  MAONÉSIB  CARBOXATÉB; 
MAGNÉSIE  ANGLAISE;  SOUS-CARBONATE  DE  MAGNÉSIE;  HYDROCARBONAII 
DE  MAGNÉSIE. 

Prép.  à  chaud  :  MgO,HO+3(MgO,CO»)+3HO,  ou 

Prép.  à  froid  :  MgO,HO+4(MgO,CO»)4-9HO. 

Sulfate  de  magnésie 16 

Eau  bouillante 96 

F.  dissoudre  : 

Carbonate  sodique  cristallisé 19 

Eau  bouillante 56 , 

F.  dissoudre.  Mêlez  les  deux  solutions,  etfaites  bouillir  pendant 
quelques  instants.  F.  égoutter,  et  lavez  le  précipité  sur  une  toile. 

—  Vous  obtenez  ainsi  Thydrocarbonate  de  magnésie  dense.  '— 
Si  vous  opérez  à  froid,  portez  la  proportion  du  carbonate  de  soude 
à  27,  pour  obtenir  Thydrocarbonate  léger. 

:*:  POUDRE  D'HYDROGARBONATE  de  MAGNÉSIE  (Cod.  fr.). 

Divisez  par  friction  sur  un  tamis  de  crin  ;  passez  au  tamis  de 
soie.  —  Purgatif;  doses  :  2  à  20  gram.  Prescrivez  après  ce  pur- 
gatif une  boisson  acidulé.  Il  n'agit  qu'à  la  condition  de  se  dis- 
soudre en  dégageant  de  Tacide  carbonique. 

—  Antiacide.  —  Doses  :  5  décigram  à  2  gram. 

lAc   TABLETTES  DE  MAGNÉSIE  (God.  fr.). 

Hydrocarbonate  de  magnésie 5 

Sucre  blanc ,,,     . 90,.-  -. 

Mucilage  de  gomme  adragante Z' 

F.  des  tablettes  de  1  gram.  —  Chaque  tablette  représent* 
cigram,    d 'hydrocarbonate   de  mai^wè^ve.  —  \jaa^\  *^ 
dyspepsie.  —  Doses .  4  à  30  labYelXwk^l  \!Vv>a\ 
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CARBONATE  DE  MAGNÉSIE  ;  SULFATE  DE  MAGNÉSIE.  44U 

OPIAT  LAXATIF;  OPIAT  SULFURO-MAGNÉSISN  (Mialhp). 

Soufre  sublimé  et  lavé 1 

Carbonate  de  magnésie 2 

Miel  blanc  (Apis  mellifica) 6 

M.—  Laxatif  antiherpétique.  —  Doses  :  10  à  40  gram.! 

-k   POUDRE  DE  MAGNÉSIE  ET  DE  RHUBARBE  (Ph.  aUem.). 

Hydrocarbonate  de  magnésie 60 

Sucre  pulv 40 

Rac.  de  rhubarbe  pulv.  (Rheum  palmatum) 15 

Essence  de  fenouil  (Fceniculum  dulce) 1 

'M.  —  Laxatif.  —  Doses  :  2  à  IS  gram.  délayés  dans  du  miel  ou 
du  sirop  simple  ! 

Cette  poudre  représente  un  peu  plus  de  1/2  de  son  poids  d*hy- 
drocarbonate  de  magnésie  et  environ  1/8  de  rhubarbe. 

lAc  EAU  M AGNÉSIEmiE  ;  MAGNÉSIE  LIQUIDE  (God.  fr.). 

Sulfate  de  magnésie  cristallisé 53  gram, 

Carbonate  de  soude  cristallisé 70    — 

F.  dissoudre  séparément  les  deux  sels  dans  Q.  S.  d*eau  ;  filtrez  ; 
f.  bouillir  la  solution  de  sulfate  de  'magnésie  ;  sjoutex  la  solution 
de  carbonate  de  soude  ;  entretenez  Tébullition  jusqu'à  ce  qu'il  ne 
se  dégage  plus  d'ac.  carbonique  ;  laissez  déposer  ;  décantez  ;  lavez 
sur  une  toile  le  précipité  d'hydrocarbonate  de  magnésie  ;  délayez- 
le  avec  650  gram.  d'eau  ;  chargez  d'ac.  carbonique  dans  Tappareil 
à  eaux  gazeuses  ;  après  24  heures,  passez  à  travers  une  étoiflfe  de 
laine  pour  séparer  ce  qui  ne  s'est  pas  dissous;  remettez  dans 
l'appareil  et  chargez  de  nouveau  d'ac.  carbonique. 

L'eau  magnésienne  représente  la  quantité  de  magnésie  conte- 
nue dans  20  gram.  d'hydrocarbonate.  —  Purgatif.  —  Doses  :  1  ou 
2  verres. 

-k  SULFATE  DE  MAGNÉSIE;  MgO.  80*.  7H0  (God.  fr.). 

—  Fourni  par  le  commerce  dans  un  état  de  pureté  suffisant. 
—  Purgatif  très-sCir.  —  Doses  :  30  à  45  gram.  dans  du  bouillon 
aux  herbes  ou  dans  un  véhicule  approprié.  (Yoy.  â-qifrès.) 

La  solution  saturée  en  injection  hypodermique  a  produit  des 
effets  purgatifs;  doses  :  1  à  5  gram.? 

k  EAU  SALWB  PUROATIVB  ;  MAU  DE  SEDUTZ  ARTIFICIELLE  (Cod.  fr.). 

Sulfate  de  maA  30  gram. 

EaagûiBw'  6&d    — 
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lioiUeille  ;  remplissez  d'eau  gnzeuae.  —  Piirf^tif,—  Doses  :  1  b 
teille  en  3  au  4  verres  !  Vous  pouven  porter  ù.  i^  grain,  la  dm 
sulfate  tiQ  magnéaie, 

*    EAU   DE  SEOUTÏ  AimFlCrgLLÉ  (Cod.   fP-i   SiK,  do  Pi.]. 

Sull^te  do  magnésie.  ■ . 
llii;arbonale  de  soude.. 
Acide  tsrtrique  en  criai 

Eau  conunune 

F.  dissoudre  dansl'eaula  sulfate  de  maguésie  et  labicari 

du  aoude  ;  llltrcx  ;  versez  dans  la  bonleille  ;  ajoutez  l'aeide  ti 

ti'ique  ;  bouctie^i  aussitôt.  —  La  dose  de  sulfate  de  magnésie 

Slreportéeà  15  grani.  et  même  A  SO  grain. 

—   PurgatiT.  —  Doses  :  par  verres!  Boissons  abDn4anles. 

Sulfate  du  magnésie 30  {jram. 

Bicarbonate  de  soude 7     — 

Acide  tartrique  crislallisc 6    — 

Eau 600    — 

Introdalaez  daos  une  bouteille  de  verre  épais  l'eau,  le  aultiUê  i 

magnésie  et  le  bicarbonate  de  soude,   puis  l'acide  taririqus  i 

aristïux;  bDUchei;   llcelez.    La  dissolulion   n'est  complète  ([/r^ 

bout  de  quelques  heures.  —  Purgatif,  —  Doses  :  par  vcrrw  I 

A  CHLORURE  UE  KUHfsnni  ciusTALLisé;  UgCJ,  6110    (Cnd.  It.). 

Hjdrocorbonale  de  magnésie ().  T. 

Acide  chlorlijd  ri  que,  D.  1,(7 Q.  S. 

Slendei;  l'acide  de  2  fois  son  poids  d'eau  ;  f.  réagirsur  rhjil^ 

carbonale  de  magnésie   en  excès  ;   lUIrez  ;  f.   érsporer  jWfi 

D.  1,3S;  laissez  cnstalliser  par  rerroidissemcnt . 

Prép.  des  Eaaji  mitUrale"  artî/iàellea.  —  Pui^tif  iauailâ. 

*  crriun:  Di  nack^IR  (Dorvaull;  Sac.  do  Ph.)- 

Acide  citrique 300 

Magoéiie  calcinée 39 

¥.  Tendre  l'acide  au  H. -II.  dans  son  eau  de  cristal) iHtiod 
ajoulei  b  magndsie;  le  mélange,  d'abord  pSleux,  ue  tarde  tt 
i  le  Bolidiller;  pulv. 

—  Vous  pouvez  remplacer  les  Î9  de  magnéaio  calcinée  par  ( 
de  carlionala  de  magné sî« 
-^  Ce  $el  forme  une  dissolution  slubU  avec^ït  \Ute«wtn^idi  J 
il'eau.  li  eai  d'une  acidité  agréable,  lovwia'iUïoïW^  '^-^« 
JUto(tt4  d'aàd»  citrique, 


aTRATE  DE  MAGNÉSIE.  ^51 

—  Purgatif.  —  Doses  :  30  à  60  ^am.  dans  une  bouteille  lUi 
limonade. 

— ^  Le  citrate  de  magnésie  a  Tavantage  de  purger  sûrement  et 
d'être  presque  insipide.  (Rogé.)  Il  peut  être  remplacé  par  le  tar- 
trate  de  magnésie  (inusité)  ou  par  le  Tartrate  de  soudey  qui  n'est 
pas  beaucoup  plus  sapide,  ou  par  le  Sel  de  Seigiiettef  Tartrate 
de  potasse  et  de  soude. 

iK  POUDRE  PURGATIVE  AU  CITRATE  DE  MAGNésUi  (DOFVault). 

Citrate  de  magnésie  officinal 30  gram. 

Carbonate  de  magnésie 4    — 

Acide  citrique  gross.  pulv 8    — 

Sucre  pulv.  aromatisé  au  citron 50    — 

M.;  conservez  dans  un  flacon  bouché  pour  une  dose  ;  introduisez 
dans  une  bouteille  d*eau;  bouchez  immédiatement;  agitez.  —  A 
prendre  par  verres  de  1/2  heure  en  1/2  heure. 

iK  CITRATE  ACIDE  DE  MAGNÉSIE  CRISTALLISÉ  (Morelli). 

Acide  citrique  cristallisé  gross.  pulv 140 

Hydrocarbonate  de  magnésie 66 

Eau 55 

M.;  agitez  ;  lorsque  le  dégagement  d'acide  carbonique  a  cessé,  le 
tout  se  transforme  subitement  en  une  masse  cristalline  qui  res- 
semble à  de  la  cassonade  humide;  f.  sécher  à  l'air  libre. 

Ce  sel  est  soluble  dans  4  fois  son  poids  d'eau  ;  sa  saveur  est 
très-acide.  Il  sert  à  préparer  directement  la  limonade  gazeuse  au 
citrate  de  magnésie  d'après  la  formule  suivante  : 

^  UMONADB  GAZEUSE  AU  CITRATE  DE  MAGNÉSIE  (Morelli). 

Citrate  acide  de  magnésie  cristallisé 45  gram. 

Bicarbonate  de  soude. ...   5    — 

Sirop  aromatisé 50    — 

Eau  commune ,    500    — 

Introduisez  dans  la  bouteille;  bouchez.  —  Doses  :  pai'  verres. 

if    LIMONADE  SÈCHE  AU  CITRATE  DE  MAGNÉSIE  (God.  fr.). 

Magnésie  calcinée 6gr,5 

Hydrocarbonate  de  magnésie 6  gram. 

Acide  citrique 30    — 

Sucre  blanc 60    — 

Alcoolature  de  zestes  de  citron i    — 

Pulv,  groêB.  le  sucre  et  l'acide  citrique  ;  m.  vxxec  Y^^  ^\i\xçi?>  ^xJiù- 
stances,  —  Pour  préparer  une  dose  de  limonade  %^2.e\3L&ft,  '\^Vxq- 
duisez  le  mélange  dans  une  bouteille  d'eau  ;  \)o\xcYvei.  ^V  ^c-^V'^ 
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immédialement  ;  s'il  s'agit  de  préparer  la  limonade  non  gai< 
introduisez  le  mélange  dans  une  bDuteille  d'eau  chaude  non 
chée,  —  Les  composant»  de  la  Tormule  ci-dessus  représpnlenl 
IJÛ  grum,  de  citrate  de  magnésie  cristallisa. 

—  PurgaliT  agréable.  —  Doses  :  I  bouteille  en  3  oti  4  ven 
de  1/3  beure  en  1/3  heure, 

LmONADB  PUBÏATIVE  AU  CITRATE    DE  MAONÉSII  (Coit.   tl.;  Son.   it  P 

Acide  citrique 3D 

Hydrocarbonale  de  magnésie 18 
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Sirop  da  sucre M 

Alcoalalure  de  zestes  de  citron 

P.  dissoudre  l'acide  citrique  dans  l'eau;  ajoute;i  l'hydrocarbo- 
sle  de  magnésie  ;  la  réaction  terminée,  filtres  ;  aj'outei  le  si 
Pour  obtenir  la  limonade  gMeuse,  remplacez  i  gram.  d'hjdro- 
cariionate  de  magnésie  par  1  gram.  de  bicnrbonate  de  soude  iv 
traduits  dans  la  bouteille  au  moment  de  lu  boucher. 

—  Cette  formule  équivaut  à  la.  dose  ordinairemenl  prescrite  de 
50  gram.  de  citrate  de  magnésie. 

Acide  cïtriqne,  34  gram.;  hjrdrocarbonate  de  magnésir-,  14fr,U, 
serriront  pour  préparer  la  limonade  à  40  gram.;  acide  citrique, 
18  gram.;  hydrocarbonate,  It^r.SO,  pour  la  limonade  à  30  g 
(Voy.  ci-rfcMW.) 

—  On  peut  remplacer  l'alcoolaturc  do  zestes  de  citron  pnr  selle 
de  zeates  d'orange,  ou  substituer,  selon  les  préféreuces  des  ma- 
lades, à  ces  aromates  et  au  sirop  simple,  les  sirops  de  cerise,  de 
groseille,  etc. 

LllCONtDI  CtTRO-lUaKI^SItlISï  (?.   II.  M.). 

Acide  citrique 32  gram. 

Carbonate  de  magnésie Ï4    — 

Eau  aromatique  de  citron 30    — 

Sirop  simple 50    — 

Eau 400    — 

Réwrrei  U  gram.  de  Facide  en  cristaux  ;  T.  dissoudre  le  resta 
dansun  peu  d'eau;  délayez  le  carbonate  dans  le  reste  du  liquida; 
venei  pcuà  peu  la  solution  acide;  l'acide  étant  saturé,  veraaa  la 
liqneur  dans  une  bouteille  on  verre  fort  ;  ajoutez  l'eau  aromaliqDa 
et  le  sirop,  puis  les  Q  gram.  d'ncide  réserves  ;  bouchot  ;  De  ~ 
La  llqupur  s'êclaircît  au  bout  ilc  quelques  heures. 

Celle  boitiaon  subit,  au  bout  de  peu  de  temps,  une  ferroeat»- 
lian  *ieqaeu»e;  il  faut  donc  h  prtpftrcr  ao  tm  eV  i  lOKtiaï    ' 


aiRATE  DE  magnésie;  sulfate  de  soude.  4o3 

—  Purgatif.  —  A  prendre  par  verres  de  1/2  h.  en  1/2  h. 

•k    POUDRE  PURGATIVB  AU  CITRATE  DE  MAGNESIE  (Rogë). 

Magnésie  calcinée 8  grain. 

Carbonate  de  magnésie 4f    — 

Acide  citrique  pulv 26    — 

Sucre  pulv.  aromatisé  au  citron 50    — 

Pour  1  dose.  Introduisez  dans  une  bouteille  d*eau  ;  bouchez 
immédiatement  ;  agitez.  —  Par  verres  de  1/2  h.  en  1/2  h. 

iK  CITRATE  DE  MAONÉSIE  GRANULÉ  EFFERVESCENT  (Draper). 

Acide  citrique 40 

Bicarbonate  de  soude 720 

Acide  tartrique 600 

Sulfate  de  magnésie  cristallisé 144 

Essence  de  citron. 1 

F.  chauffer  auB.-M.  en  agitant  avec  une  spatule  pour  granuler  ; 
laissez  refroidir;  ajoutez  Tessence.  Ce  sel  n'est  pas  du  citrate  de 
magnésie,  bien  qu'il  en  porte  le  nom  ;  c'est  du  tartrate  mêlé  de 
citrate  et  de  sulfate  de  magnésie. 

—  Purgatif.  —  Doses  :  30  à  60  gram.  dans  une  bouteille  d'eau 
sucrée  ;  par  verres  de  1/2  heure  en  1/2  heure. 

S  3.  '-  Sulfate  de  toude;  Pliotphate  de  ioude;  Tartratet  de  potatse; 
Tartrate  de  iottde;  Savon  amygdalin. 

•k   SULFATE  DE  SOUDE  PURIFIÉ  ;  SEL  DE  GLAUBER  ;  NaO  SO^  iOHO. 

Sulfate  de  soude  du  commerce )  „   ,s 

Eau  distillée ; J  ^^    ^-  *" 

F.  dissoudre  en  chauffant  à  +  33^  ;  filtrez  ;  laissez  cristalliser 
par  refroidissement;  décantez  ;  f.  égoutter  les  cristaux;  essuyez- 
les  entre  des  doubles  de  papier  Joseph  ;  enfermez-les  dès  qu'ils 
commenceront  à  s'eflleurir. 

—  Purgatif.  —  Doses  :  25  à  60  gram.  en  solution  étendue. 

—  Le  sulfate  de  soude  effleuri  a  perdu  la  totalité  de  son  eau  de 
cristallisation,  soit  55,77/100  de  son  poids;  il  est  donc  beaucoup 
plus  actif  que  le  sulfate  de  soude  cristallisé.  44,23  de  sulfate  de 
soude  efQeuri  équivalent  à  100  de  sulfate  de  soude  cristallisé. 
(Yoy.  Spéciaux  de  l'oculistique.) 

EAU  PURGATIVE  SAUNE  (F.   H.  M.). 

Sulfate  de  soude  cristallisé ^Q  %t^t(v. 

Eau \Ç^    — 

F.  dissoudre,  —  A  prendre  par  verres. 
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Feuilles  de  séné  {Cassia  aactifnlio)  15  Brain. 

Suiralo  de  soude  cristalliad 10    — 

Décoction  émoIlienlE 500    — 

,;  f.  bouillir  pendant  quelques  minutes;  paaseï  ;  Hprimcx  t 
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^H    Su 

^H    Dé 
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^^^K  Sulfate  de  soude  elDeuri SjO  (^rnni. 

^^^m     Chlorure  de  potassium 1     — 

^^F  H,;  divisez  en  paquets  do  1S  grjm. 

Il  ost  difficile  du  compreudro  l'intention  Ihi^i'opeuliqiio  àacel 
formule,  rhaqiie  paquet  ne  contenant  que  7  cenligram.  de  chlo- 
rure de  potassium.  La  formule  ct-apris  semble  préférablo. 
»*  BU.  DS  BuniDnB  <Ciid»l,   Sauboiran,  Hugvr,  Domnlt), 
■Sulfate  de  soude  effleuri 34  gram. 
Aïolate  de  potasse 6  décigriini. 
Ëmétique 3  centlgram. 
Pulv.;  H.;  f.  1  paquet.  —  Purgatif.  —  Doses  :  t  paquet  dans 
1/!   litre  do  bouillon  bux  herbes  à  prendre  par  l/ï   tnsses  loi 
les  i/i  d'heure. 

^Sulhte  de  soude  cristallisé t^  gram, 

—      de  magnésie SI     — 

Chlorure  de  magnésium 3    ~- 

—         de  ealcium 1     — 

—         de  sodium 1    — 

Eau  i  5  vol.  d'acide  earbonique 6SS    — 
-  Purgnlif.  —  Doseï  !  pat  verres  do  1/î  li.  on  1/2  h,! 
Os 
Ari 


k  nmetMit  ot  couxi  EiusTiLi.LtE£;  tmo.  HO.  PhO>  +  34H0 


Os  cBlcinés  à  blanc  pulv 

-   Aride  aulTiirique.  D.  l,ei  (6K°H.)... 
Carbonate  de  loude 


D'une  part  :  d^layei  la  poudre  d'os  dans  11  d'eau;  vcrtex  p«Dà 
pcn  t'RCïdE  sulTLiriqne  ;  torique  la  paie  sera  devenue  preiqus  Itf- 
lide,  i^outex  de  l'eau  pour  la  readrf  Mquidci  aprit i^'.heiirel, 
dilayei  h  l'eau  bouillante  et  larei  sur  un<i  loilo  juiqn'A  ce  que 
l'eau  de  lavage  ne  soïl  plui  aeide  ;  t.  évaporer  les  liqueurs  dures 
en  consistance  de'  sirop  ;  laisse»  refroidir  ;  décantez  ;  lavea  le  ii- 
pit  i  l'eau  AWdc  «I  JÙouloi  l'eau  de  U^iu^  «a  ^^"^^^  ^'l?"^  I 
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Vous  avez  ainsi  obtenu  une  solution  concentrée  de  Phosphate  acide 
de  chaux. 

D'autre  part  :  f.  une  solution  aqueuse  de  carbonate  de  soude 
et  versez-la  peu  à  peu  dans  la  solution  de  phosphate  acide  de 
chaux  jusqu'à  ce  que  le  mélange  soit  alcalin  ;  filtrez  ;  lavez  le 
dépôt;  f.  évaporer  jusqu'à  D.  1,21  ;  laissez  cristalliser  par  refroi- 
dissement. 

—  Purgatif  très-peu  sapide.  —  Doses  :  30  à  60  gram.  en  solu- 
tion. —  Peut  remplacer  le  tartrate  de  potasse  et  de  soude  dans 
les  différentes  formules  de  boissons  tempérantes ,  laxatives , 
gazeuses. 

iK  EAU  PURGATIVE  GAZEUSE  (Bouchardat), 

Phosphate  de  soude 45  gram. 

Eau  à  5  vol.  d'acide  carbonique 625    — 

—  Purgatif  beaucoup  moins  sapide  et  aussi  efficace  que  l'eau 
de  Sedlitz.  —  Doses  :  1  bouteille  en  3  ou  4  fois!  —  Celte  boisson 
est  rendue  agréable  par  Taddition  de  15  à  20  gram.  de  suc  de 
citron  î 

-k     LIMONADE  AU  TARTRATE  DE  SOUDE  (F.  H.   M.). 

Acide  tartrique 20  gram. 

Bicarbonate  de  soude 22    — 

£au  aromatique  .de  citron 30    — 

Sirop  simple 50    — 

Eau 400    — 

Réservez  5  gram.  de  l'acide  en  cristaux;  faites  dissoudre  le 
reste  dans  un  peu  d'eau  ;  délayez  le  bicarbonate  dans  le  reste  du 
liquide  et  versez  peu  à  peu  la  solution  acide  ;  la  réaction  terminée^ 
versez  la  liqueur  dans  une  bouteille  en  verre  fort  ;  ajoutez  l'eau 
aromatique  et  le  sirop,  puis  les  5  gram.  d'acide  réservés  ;  bou« 
chez  ;  ficelez  ;  agitez  de  temps  en  temps  jusqu'à  dissolution  de 
l'acide. 

Les  doses  diacide  tartrique  et  de  bicarbonate  de  soude  corres- 
pondent à*  30  gram.  de  tartrate  de  soude  cristallisé.  —  Purgatif 
agréable.  —  Par  verres!  (Voy.  Poudres  gfaaogféwes,  p.  338.) 

-k   POUDRE  DE  TARTRATE  ACIDE  DE  POTASSE;  POUDRE  DE  CRÈME  DE  TARTRE 

(Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Prép.  comme  la  Poudre  d*acide  arsénkux.  p.  281). 

Tempérant  ;  laxatif.  —  Rarement  administré  en  solution  à  cause 
de  son  peu  de  solubilité  dans  l'eau,  qui  n'en  vetieul  «\vve  5(\Q^ 
à  +  15*.  —  I>rép.  du  Tartrate  neutre  de  potasse,  4\x  TarlxaU 
âû/ico-pofasslçue,  etc. 
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iK  TARTRATE  NEUTRE  DE  POTASSE;  SEL  vioéTAL;  2K0,  G8HH)tO 

(God.  fr.)* 

Bitartrate  de  potasse 1 

Eau 4 

F.  bouillir  ;  ajoutez  : 
Carbonate  de  potasse  (sel  de  tartre) ....     Q.  S. 

jusqu'à  saturation;  filtrez;  f.  évaporer  jusqu*à  D.  1,45;  f.  crista 
liser  à  Tétuvc.  —  Purgatif.  —  Doses  :  15  à  30  gram.  Inusité.  - 
Diurétique.  —  Doses  :  2  à  5  gram.  Inusité. 

i<  POUDRE  DE  TARTRATE  NEUTRE  DE  POTASSE  (God.  ff.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  borate  de  soude. 

—  Purgatif.  —  Doses  :  15  à  30  gram.  Inusité. 

—  Diurétique.  —  Doses  :  2  à  5  gram.  Inusité. 

iK  TARTRATE  DE  POTASSE  ET  DE  SOUDE;  SEL  DE  SEIGNETTB; 

KO,  NaO,  G8  H*  Oto,  8H0  (God.  fr.). 

Bitartrate  de  potasse 100 

Eau 350 

F.  bouillir:  ajoutez  :  Carbonate  de  soude  crist.  Q.  S.,  eavir 
75,  jusqu*à  saturation  ;  filtrez;  f.  évaporer  jusqu*à  D.  I,38:lai8i 
cristalliser  par  refroidissement.  —  Purgatif;  contro-stimulant. 
Doses  :  20  à  60  gram.  en  solution  étendue.  —  Ce  sel  brûlé  da 
l'organisme  est  éliminé  à  l'état  de  carbonates  alcalins  ;  lonqii 
est  administré  à  doses  modérées  et  qu'il  ne  purge  pas,  il  prodi 
les  effets  contro-stimulints  des  alcalins. 

i^   POUDRE  DE  TARTRATE  DE  POTASSE  ET  DE  SOUDE  (God.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  barate  de  soude,  —  Purgatif;  Ga 
tro-stimulant.  —  Doses  :  20  à  60  gram.  en  dissolution  étendu 

POUDRE  TEMPÉRANTE  LAXATIVB  GAZEUSE. 

Bitartrate  de  potasse  en  poudre  très-fine 47 

Sucre  blanc  pulv 60 

Bicarbonate  de  soude  pulv 12 

Âlcoolature  de  citron '. .  1 

Mêlez  séparément  les  deux  poudres  salines  à  la  poudre  i 
sucre.  —  Tempérant;  laxatif;  contro-stimulant.  — Doses  :  1  ca 
lerée  à  café  dans  1/2  verre  d'eau  sucrée  toutes  les  1/2  heures! 

(Voy.  Poudres  gaiogénes,  p.  333.) 

-k  POUDRE  GAZOGÈNE  LAXATIVE;  SEIDLITZ  POWDERS  (God.  fr.;  Soc.  de  Pt 

Bicarbonate  sodique  pulv 2 

Tartraie  de  potasse  et  de  aoude  \)ulv 6 

AT.  ;  f .  un  paquet  bleu  ; 
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Acide  iartrique  pulv 2 

F.  un  paquet  blanc. 

F.  dissoudre  d'abord  Tacide  tartrique  dans  un  demi-verre 
d*eau  ;  ajoutes  le  paquet  de  bicarbonate  sodique  et  le  tartrate  de 
potasse  et  de  soude  au  moment  de  faire  avaler  le  mélange  au 
malade. 

—  Laxatif;  tempérant;  contro-stimulant.  —  Doses:  2  à 
6  prises  !  (Voy.  Tartrate  de  potasse  et  de  soudey^,  456.) 

POUDRE  TEMPÉRANTE  LAXATIVE  (Jeannel). 

Tartrate  de  potasse  et  de  soude  pulv 50  gram. 

Sucre  blanc  pulv 100    — 

Bicarbonate  de  soude  pulv 22    — 

Acide  tartrique  pidv 20    — 

Essence  de  citron 1  goutte. 

M.  — Laxatif;  contro>stimulant.  —  Itoses:  1  cuillerée  à  café 
(environ  10  gram.)  dans  1/2  verre  d'eau  sucrée,  d'heure  en  heure. 

lAc    TARTRATE  DE  SOUDE  GRANULÉ  EFFERVESCENT  (H.    Barbier). 

D'une  part  : 

Acide  tartrique  pulv 75 

Bicarbonate  de  soude  pulv 38 

Eau  distillée 30 

M.  Tacide  avec  le  bicarbonate,  ajoutez  peu  à  peu  Teau  distillée 
en  remuant  la  masse  avec  une  spatule  de  bois  ;  versez  sur  un  ta- 
mis, et  portez  à  Tétuve.  Le  tartrate  de  soude  avec  excès  d'acide 
se  boursoufle  et  se  granule  sous  l'influence  de  la  chaleur  en  se 
desséchant.  Criblez  pour  obtenir  des  grains  de  volume  à  peu 
près  uniforme. 
D'autre  part  : 

Acide  tartrique 40 

Bicarbonate  de  soude 75 

Eau  distillée 23 

Opérez  comme  ci-dessus  pour  obtenir  le  tartrate  de  soude  gra- 
nulé, avec  excès  de  bicarbonate.  Mêlez  les  deux  produits.  Cette 
formule  remplace  avantageusement  les  poudres  gazogènes  indi- 
quées ci-dessus. 

lAc  TARTRATE  BORIGO-POTASSIQUË  ;  CRÈME  DE  TARTRE  SOLUBLE  (Pëdro). 

Bicarbonate  de  potasse  cristallisé 4 

Acide  tartrique  cristallisé. 6 

Acide  borigue t 

Eau ^ 

JMAMIML.  ^ 
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F.  dissoudre  le  bicarbonate  de  potasse  dans  Teau  chaude,  aj 
tcz  peu  à  peu  3  d'acide  tartrique  ;  la  liqueur  devient  neut 
ajoutez  alors  Tacide  borique  qui  se  dissout,  puis  le  reste  de  Tac 
tartrique  ;  filtrez  ;  faites  évaporer  en  consistance  sirupeu 
achevez  la  dessiccation  sur  des  assiettes  à  Tétuve.  Rendement 
à  9  de  crème  de  tartre  soluble.  Le  produit  est  plus  pur  et  ] 
soluble  que  celui  qa*on  obtient  par  le  procédé  du  God.  fr. 

iK  tàRtrate  borigo-potassique ;  crème  de  tartre  soluble; 
KO  B0«,  C8  H^  010  (Cod.  fr.). 

Bitartrate  de  potasse  pulv 4 

Acide  borique 1 

Eau 10 

F.  bouillir  jusqu'à  ce  que  le  mélange  soit  en  masse  très-épaia 
f.  sécher  à  Tétuve.  Opérez  sur  2  ou  3  kil.  de  matière. 

—  Tempérant;  purgatif;  contro-stimulant ;  doses  :  20  i 
gram.  en  solution  étendue.  —  Diurétique  ;  doses  !  5  à  15  gr 
(Voy.  ci-dessus.) 

A   POUDRE  DE  TARTRATE  B0RIG0-P0TAS8IQUE  (God.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  d^ac.  arsénieux,  p.  281. 

—  Tempérant  ;  contro-stimulant.  —  Purgatif  ;  doses  :  20  à 
gram.  —  Diurétique;  doses  :  5  à  15  gram. 

LWONADE  A  LA  CRÈMB  DE  TARTRE  SOLUBLE;    LIMONADE  TARTRO-B0RA1 

(Cod.  fr.;  H.  P.). 

Crème  de  tartre  soluble 20  gram. 

Eau  bouillante 900    — 

Sp.  de  sucre 100    — 

F.  dissoudre  la  crème  de  tartre  dans  Teau;  ajoutez  le  sp. 
sucre.  —  Tempérant;  laxatif;  contro-stimulant.  —  Doses  : 
verres.  —  Quelques  formulaires  prescrivent  d*édulcorcr  avec 
mellite  simple,  et  portent  la  dose  de  crème  de  tartre  solubi 
30  gram.  Le  formulaire  H.  P.  réduit  la  dose  de  sp.  de  suci 
60  gram. 

EAU  LAXATIVE  (Conrisaft). 

Crème  de  tartre  soluble 30  gram. 

Émétique 25  milligi 

Sucre  blanc 60  gram. 

Eau 1000    — 

F.  dissoudre  \  filtrez.  —  PurgaWÎ*,  ç,o\v\xo-?>\.vra»lajal,  —  Do 
par  verres  toutes  les  1/2  h.  iustvvLvi  cK^iV  ^^wcçjiWl  wS&a»çtX. 
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ÉLECTUAIRB  DB  SOUFRE  TARTARISÉ. 

Soufre  sublimé  et  lavé 166 

Crème  de  tartre  pulv 332 

Essence  de  citron 1 

Sp.  simple  ou  miel Q.  S. 

M.  —  Laxatif;  tempérant;  antiherpétique.  —  Doses:  8  à  30 
gram!  (Voy.  AnUherpétiques.) 

A  POUDRE  DE  SULFATE  DE  POTASSE  (God.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  d^àc.  arsénieux,  p.  281. 

—  Purgatif.  —  Doses:  4  à  15  gram.  en  solution.  —  Dangereux 
à  hautes  doses.  —  Populaire,  pour  faire  cesser  la  sécrétion  du 
lait.  Tous  les  purgatif»  produisent  le  même  résultat. 

iK  CHLORURE  DE  POTASSIUM;  KGl.  (God.  (t.) 

Carbonate  de  potasse Q.  V. 

Acide  chlorhydrique Q*  S. 

F.  dissoudre  le  sel  dans  l'eau  ;  ajoutez  Tacide  peu  à  peu  jusqu'à 
saturation  ;  filtrez;  f.  évaporer;  f.  cristalliser  par  refroidissement. 
—  Purgatif.  Inusité.  (Voy.  Sel  de  GuindrCf  p.  454.) 

iK  SAVON  AMYGDALIN  ;  SAVON  MÉDICINAL  (God.  ff.;  Soc.  de  Pb.). 

Soude  caustique  liquide,  D.  1,33  (36''  B.) tO 

Huile  d'amandes  douces 21 

M.;  agitez  de  temps  on  temps  jusqu'à  ce  que  le  mélange  ait 
pris  la  consistance  d'une  pâte  molle  ;  versez  dans  des  moules  ; 
laissez-y  le  savon  jusqu'à  ce  qu'il  soit  entièrement  solidifié;  aban- 
donnez-le à  l'air  libre  pendant  2  mois. 

—  Purgatif;  diurétique  ;  dialytique  —  Doses  :  à  l'intérieur, 
2  décigram.  à  1  gram.  ;  en  lavement,  2  à  10  gram.  —  Un  morceau 
de  savon  taillé  en  forme  de  suppositoire  et  introduit  dans  l'anus 
est  quelquefois  employé  pour  combattre  la  constipation. 

-k  POUDRE  DE  SAVON  (God  fr.}. 

Savon  blanc  de  Marseille Q.  V. 

Râpez  ;  f.  séclier  à  l'étuve  ;  pilez  ;  passez  au  tamis  de  soie.  — 
Prép.  de  divers  médicaments  officinaux  ou  magistraux. 

LAVEMENT  SAVONNEUX  (H.  P.). 

Savon  blanc  coupé 8  gram. 

Eau  chaude 500    — 

F.  dissoudre,  —  Constipation  opiniâtre  *,  put^aWÎ  \ 
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§  4.  —  Calomel;  Mercure. 

•k  PILULES  DE  CALOMEL  ;  PILULES  DE  PROTOGHLORURE  DE  MERCUBI. 

Calomel  à  la  vapeur 5  centigram. 

Rac.  de  guimauve  pulv i  ,.    „ 

Miel Y^'    «•  ^• 

M.  pour  1  pil.  —  Purgatif;  cholagogue;  vermifuge;  contro- 
stimulant.— Doses  :  1  à  20!  (Voy.  C(m^ro-«^imtttofU«,  p.  345;  An- 
thelminthiques;  Spéciaux  deVappareil  biUaire;  Antisyphilitique»). 

—  L*%drolat  de  laurier-cerise  ou  Témulsion  d*amaades  amëres 
forment  avec  le  calomel  du  cyanure  du  mercure  éminemment  toxi- 
que. Les  alcalins  le  convertissent  partiellement  en  bichlorure. 

A   TABLETTES  DE  CALOMEL  (God.    ff.). 

Protochlorure  de  mercure  à  la  vapeur 10  gram. 

Sucre  blanc 90    — 

-Carmin  de  cochenille 5  centigram. 

Mucilage  de  gomme  adragantc 9  gram. 

F.  des  tablettes  de  5  décigram.  —  Chaque  tablette  représente 
5  centigram.  de  calomel.  —  Laxatif;  cholagogue;  anthelmin- 
tique  ;  contro-stimulant.  —  Doses  :  1  à  20  ! 

A  POUDRE  PURGATIVE  (Brande). 

Calomel  à  la  vapeur 5  centigram. 

Scammonée  pulv.  (Convolvulus  8cam~\ 

monta) -\aa.    1  décigram. 

Jalap  pulv.  (Exogonium  purga) ) 

Sucre  blanc  pulv 2      — 

M.  pour  1  paquet. —  Purgatif;  anthelmintique  ;  contro-stimulant. 
—  Doses  :  1  paquet  toutes  les  2  h.  jusqu'à  effet  purgatif.  Vous  pou- 
vez remplacer  la  scammonée  et  le  jalap  par  2  décigram.  de  rhu- 
barbe pulv. 

-k  PILULES  DE  CALOMEL  ET  DE  JALEP  SAVONNEUSE;  PILULES  DE  SAVON 

GOMPOséES  (Radius). 

Calomel  à  la  vapeur 3  centigram. 

Résine  de  jalap |  «        

Savon  médicinal j 

M.  pour  1  pil.  —  Purgatif;  cholagogue;  anthelminthique.  — 
Doses  :  2  à  6  par  jour  ! 

-k   PILULES  MERGURIELLES  PURGATIVES  ;  PILULES  DE  BELLOSTB  (Cod.  fr.). 

Mercure  pur 5  centigram. 

Miel  blanc ^       — 


cxLomEL;  nBcnc:  stxt.  4Ci 

Âloès  du  Cap  (Aloe  ferox) 5        — 

Poivre  noir  {Pqter  mgnm) 8  milligram. 

,    Kbvibaib^{Rheum  paimMtum) 25        — 

ScanuDonée  {dmvidtmlms  totanmomai 17        — 

M.  pour  1  pil.  — Ëtejgnei  le  mereore  par  tritoratioii  nec  le  xnkd 
et  la  moitié  de  ^aloès  ;  ajoutez  le  reste  de  Faloèfi  et  les  autres 
substances  putr.  et  mêlées.  —  Pnr^piif  ;  antlielmiiiliqae.  — lK»ses 
2  à  6.  —  Autisyphilitique.  —  Doses  :  1  à  2  par  jour. 

iK  nBCUBB  M^TALUOCB  (Frank,  Pv¥.  MoBCKli,  Brriêre.  F.  Hoffmuiu, 

Borûoi,  Carlo  Fairiti. 


—  Constipatioas  opiniâtres  ;  iléus  ;  doses  :  100  à  300  ^ram.  en 
plusieurs  fois  dans  les  24  h.  Le  mercure  agit  mécaiiiqueineDt  jiar 
son  propre  poids.  —  Ce  moven,  qui  est  bl&mé  par  SydenLaiu  et 
par  Morgagni,  a  souvent  réussi,  mais  il  a  été  quelquefois  suivi 
d'intoxication  mercurieUe  grare. 

I  Su  —  Séné;  Cumc;  JëUp;  Twrhiîk;  Sctcmmmtée;  PodophjfUùtf  ; 

iK  poiau  BB  raoLLB  K  fiCKÉ  (GodL  fr.i. 

Prép.  comme  la  Poudre  de  femi.^d'arançer.  p.  370.  —  Pur- 
gatif. — Doses  :  4  à  10  gram.  (Vov.  Eleetumrf  de  êéné.  p.  4C7.i 

iK  FEUnXBS  M  §ési  LAVÉS  A  L'ALCOOL   .'Pil.    pifrm.  . 

Feuil.  de  séné  (Gcstic  ëetUifoUë  i 1 

Alcool  à  85" 4 

F.  macérer  pendant  2  j.  ;  pas&tz  ;  tx.yrliiiL'i  :  f.  bécLei-.  —  Les 
feuil.  de  séné  lavées  à  Falcool  perdent  ia  propriété  fàcheube  d« 
déterminer  des  coliques,  et  conservent  leur  action  purgative  ! 

A  ixTaAiT  Dc  s£sc  lOod.  1t.  I. 

Prép.  comme  VExtrëU  de  digilaU.  Rendement  :  20  lOCt.  — 
Purgatif.  —  Doses  :  2  â6gram.  en  bolE,<ix  capsules. 

TISA3KE  BOTALZ  <7.  IL  IL  i. 

Feuil.  de  séné  (Catsic  aaïUfoUaf 15  grarn. 

—    de  chicorée  {Cichorium  ihiyUu^; 10    — 

Sem.  d*ani8  iPinyrinelUi  anitum 4    — 

Sulfate  de  soude  cristallisé 20    — 

Citron  {Citnu  limon) 5*  1 

Eau  bouillante 1  lit. 

Coupez  le  citron  par  trancbes  ;  ajout;^  ks  Ceuii.  de  léné  M  de 
ebicarée  et  let  aem.  d'anis  ;  f.   iafuKr  p^iAial  ^  Yi.\  V^MeL*. 
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"::rninc.  icj^rmiii^n:    amui-::    i-    sullait:  Ue  àoude.  Si  le  àïn 
ui;iiiiiii:    '•■itiin.ir'i.  •->    ii:'    i---.   jr-aniAiHim- d^  citron,  90  gram. 

—   *'i::-^i-:.    —    I» ne    viTiv-  ii-   1  'i'  h.  en  1  't  h.  — Vh 

nsin      il      >f'ir         n.iU.me-     lUXJltV-      il      H      M.     esl  préji.  COIBBI 

'ji.-;isun  (f-  tir.H-  vuniJi't'     isr  iiose.»  de  sénv  et  deBoUkted 

TlAAXi    l'.ÙlJLU    ■«Vu.,   fl... 

1  t-L^.    a-    !-^M!-     .^i7Mi<    ncutiffiiiû io  gnm. 

>™i;j;     ■»■    >"\\.i-    rrisuîiia'     15  — 

îr..:i     t  .i.ii-    "iuwnteîli  antsitui 5  — 

—      .«•  :  •ri.iM.:r-   <[.oria9uinm,  Mttvuht:..  5  — 
*-.::..    ir^i.:.    ii-    iicr?i     (.''«rrri/w/iwiiTri    «otj- 

•'u^i..                        15  — 

L.11.                                           1000  - 

>  !l:"i'i    .  i  ...■ ,     iniii'i 5*  1  — - 

?    Hiu--."  i»-irti.iu.  irt  !..  ^n  7rmu.in.  m-  it*mjis  en  temps; pis 
.  •.'\r  jni- :     i:!;--:.  —  T'urpiul    —  Itifses  :  par  verres. 

:v~;>i   iti  àEAi  i:oio*ûàL  :1'l.  iiritann.i. 

J  •'i::!i-  -    ir.     <^i:-       .,i;jk.\M     uriUihfÎK- i-i  gnUlL 

'.■iii;:*'ni:'v»    7  fitiitf."   v'ii -thaïe i    — 

Lii'   '.  :<..!i—  ii..iii.li;ii:-.t 2W    — 

}  :m'.i:— ••  ;itMii.  au  r:'Î!.MÙi»r'iir.::."  ;  j..i.'*>tîz.  —  Piirpalif.- 
b•«!»»•^     ;v   ■..•.'->.  ••!;:i-.'!v  VI.  1  nu  i  i.  fduletirèe  ou  non  avec  ksf 

1^1:0 >  :/..\r.7:it  UL  v!CNN£  :  i\n'»L  ic  sjiKÉ  COMPOSÉ  iHi.  aatriÀ; 

Sut .  àt-  PL. .. 

l'VuilJ»'^  'Jh  '^11*:    Catufia  acvtifûlia  • 25  gram. 

Kmii    \t<i\j\\h*u\A: iOU     — 

M:iriri<;  «;ii  Jarruev  [Frajiihux  on) us 35    — 

y.  jnl'iJM'i-  li;  h*:ué  dans  l>au  bouillante  pendant  \/t  h.;  p* 
^'■/.  ;  f.  foiidn*  J:i  niarin<;  dan<  la  colature  tiède:  filtrez.  —  Pui 
;/.ilil.  -    I)o«<*s  :  la  dowî  «rili«>re  en  1  ou  i  fois. 

i.M'|;ki(>'«  dk  tiisè  COMPOSÉ  {Pb.  Germ.). 

Ki'iiillfri  di*  m'ik:  iN(;ii»<^(;4  (Casala  aeutifolia) S 

Kiiii  iioiiillaiitc 11 

V.  itil'uKcir  l/ïîli.;  cxpriiiti-z  ;  ajoutiez:  ,.,     .  --^ 

Tiirtnilu  du  HiMidc .;>...  .1. « 

Miiiiuo  {FnuinuH  uni  km «....i«^, 

/''.  J<ft."uiiiilii«  ;  pu*»!'/.,  \uu\\'  uUUnùv  V%^  ^V^^^^^^^^^ 

/'liaiiji  :   4«i  A  IM)  ^rum. 
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Afozin  pvBCATir  ;  vlaec.ne  du  ccu  de  decil. 

Rac.  de  guimauve  (Althœa  ofjficmalU) , .    i 

—  ,de  patience  (Rumex  acutus) f 

—  de  chiendent  (Tnticum  repensi. ...    M*'    *^  «™°- 

—  de  réglisse  {Gli/cyrrhiia  gl^rat —    \ 

Feuill.  de  chicorée  (Cidiorium  ini^btut 7    — 

F.  bouillir  pendant  10  m.  dans  3  bouteilles  (environ  2250  gram.) 
d'eau  ;  ajoutez  : 

Feuil.  de  séné  (Coma  acutifoUa) 20  gram. 

Rhubarbe  concassée  (Rheum  ptUmatum) 4    — 

Sulfate  de  soude  cristallisé 4    — 

F.  infuser  le  tout  pendant  2  heures;  passez  à  Tétamine.  — 
Purgatif  populaire  aux  environs  de  Paris.  —  Doses:  par  tasses 
dans  la  matinée,  en  2  ou  3  j .  selon  les  effets  produits. 

APOZÈME  PURGATIF;    POflON  PURGAUVE;    MÉDBCIXE  XOUIE  (Cod.  fr.;H.  P.). 

Feuil.  de  séné  (Cassia  acutifoUa) 10  gram. 

Sulfate  de  soude  cristallisé 15    — 

Rhubarbe  concassée  (Rheum  palniatum) 5    — 

Manne  en  sorte  (Fraxinus  omus) 60    — 

Eau  bouillante 120    — 

F.  infuser  le  séné  et  la  rhubarbe  dans  Teau  pendant  1/2  h.; 
passez  ;  exprimez  ;  ajoutez  le  sulfate  de  soude  et  la  manne  ;  f.  dis- 
soudre en  chauffant  doucement  ;  passez  ;  laissez  déposer  ;  décan- 
tez. —  Purgatif  énergique.  —  A  prendre  en  1  ou  2  fois.  Favorisez 
Taction  par  quelques  tasses  de  bouillon  aux  herbes. 

—  Cette  potion  évaporée  en  consistance  de  sp.  épais  peut  être 
mise  en  capsules. 

POTION  PURGATIVE  AU  CAFÉ;  MÉDECINE  AU  CAFÉ. 

Café  torréfié  (Co/fea  arabica) 15  gram. 

Feuil.  de  séné  {Cama  acutifoUa) 10    — 

Eau  bouillante 120    — 

F.  infuser  pendant  1/4  d'h.;  passez  ;  ajoutez  ; 

Sulfate  de  magnésie 15  gram. 

Sp.  simple '  30    — 

M.  —  Purgatif  agréable.  —  A  prendre  en  une  seule  fois. 

CAFi  PURGATIF  AU  SÉNÉ. 

Séné  (ûassia  acittifelia) 12  à    'iO  %ta.m. 

Café  torréné (Cofea  arabica) 10  il    \o    — 

£au  bouillante , *  aç^ç^     .«. 
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F.  infuser  ;  passez  ;  ajoutez  : 

Lait  chaud iSO    — 

Sucre 40    — 

M.  —  Purgatif  agréable.  —  Doses  :  en  1  fois  le  matin  à  jeun! 
—  Aucune  in'itation  n'accompagne,  aucune  constipation  ne  mit 
Tcffet  de  cette  préparation,  qu*on  peut  prescrire  pour  déter- 
miner des  selles  sans  interrompre  l'alimentation  et  qui  trompe 
aisément  les  enfants  et  les  sujets  qui  refusent  les  médicameoU. 
(Lallier.) 

•k  SIROP  PURGATIF  AU  CAFÉ  (Lallier). 

Séné  (Cassia  acutifolia) )  .^ 

Café  torréfié  (Co//ca  araftica) |  ^-  ^"" 

£au  bouillante Q.  S. 

Pour  250  d'infusé,  ajoutez  : 

Sucre  {Saccharum  officinarum) 500 

F.  dissoudre  au  B.-M.  —  Doses  :  30  à  100  grani.  dans  unfébi- 
cule  quelconque  ou  dans  du  lait!  (Voy.  ci-dessus.) 

A   ALCOOLÉ  DE  SÉNÉ;  TEINTURE  DE  FEUILLES  DE  SÛné  (God.  fr.). 

Prép.  comme  VAlcooU  de  quinquina,  1/5  (p.  140). 
Purgatif.  —  Doses  :  15  à  50  gram.  en  potion  ou  avec  du  ârop 
de  nerprun. 

-k  ALGOOLé  DE  sÈné  COMPOSÉ  (Ph.  Britann.). 

Feuilles  de  séné  {Cassia  acutifolia) 136 

Raisin  de  Corinthe  (Vitis  vinifera) 109 

Fruits  de  carvi  {Carum  carvi) 27 

—     de  cariandre  {Conatidrum  salivum) S7 

AlcoolàOO» 1000 

Opérez  par  macération  et  déplacement  ;  passez  ;  exprimez  ;  ijet- 
tcz  sur  le  résidu  alcool  à  OO»  Q.  S.  pour  compléter  1000  d*alcoolé; 
filtrez.  —  Purgatif.  —  Doses  :  10  à  50  gram.  en  potion.  Souferi 
prescrit  avec  quelque  autre  médicament  purgatif. 

A   BIÈRE  PURGATIVE  ANGLAISE  (Cadet). 

Séné  (Cassia  acutifolia) 60 

Petite  centaurée  {Erythrœa  centaurium) 45 

Feuilles  d'absinthe  (Arthemisia  absinthium) 45 

Aloès  succotrin  {A  loe  socotrina) 8 

Bière  forte 20000 

F.  macérer  pendant  3  jours-,  passez  ;  exprimez  ;  filtrez.— Pur-  « 
gatif  léger.  —  Doses  :  50  k  'ifiSi  %Ta!£sv.  ^o^.  BV«rt  v>i^^<si(MM  k  . 
Sydenham,) 
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^   VIN  DE  BÈSÈ  COMPOSÉ  (Ph.  Suéd.). 

Feuilles  de  séné  incisées  (Cassia  acutifolia) 120 

'   Coriandre  concassé  (Coriandrum  sativum) — ,  —  8 

Fenouil  concassé  (Fœniculum  dulcé) 8 

Vin  de  Xérès 1000 

F.  macérer  pendant  3  jours  ;  ajoutez  : 

Raisins  de  Malaga  (Vitis  vinifera) 90 

F.  macérer  encore  3  jours;  passez  ;  exprimez  ;  fillrez.  —  Laxa- 
tif agi'éable.  —  Doses  :  50  à  100  gram.! 

LAVEMENT, PURGATIF  (Ck>d.  fl>.;  H.  P.) 

Feuilles  de  séné  (Cassia  acutifolia) 15  gram. 

Sulfate  de  soude  cristallisé 15    — 

Eau  bouillante 500    — 

F.  infuser  le  séné  dans  l'eau  bouillante  pendant  1/4  d'heure  ; 
passez  ;  exprimez  ;  ajoutez  le  sulfate  de  soude. 

iK  ESPÈCES  LAXATIVES  {Ph.  Germ.). 

Feuilles  de  séné  lavées  à  l'alcool  et  séchées 16 

Fleurs  de  sureau  (Sambucus  nigra) 10 

Fruits  de  fenouil  (Fœniculnm  dulcé) 5 

—  d'anis  (Pimpinella  jmisum) i 5 

Incisez;  contusez;  M.;  ajoutez  au  moment  de  l'emploi  : 

Bitartrate  de  potasse  pulv 3 

M.  —  Purgatif.  —  Doses  :  34  gram.  dans  1  lit.  d'eau,  en  infu- 
sion, à  prendre  par  verres. 

-k  ESPÈCES  purgatives;  thé  DE  SAINT-GERMAIN  (Cod.   fr.). 

Feuilles  de  séné  (Cassia  acutifolia) 12 

Fleurs  de  sureau  (Sambu^ms  nigra) 5 

Sem.  d'anis  (Pimpinella  anisum) 5 

—    de  fenouil  (Fœniculum  dulce) 5 

Bitartrate  de  potasse  pulv 5 

Incisez  ;  M.;  f.  des  paquets  de  5  gram.;  chaque  paquet  sert  à 
préparer  une  tasse  (environ  100  gram.)  d'infusion.  —  Laxatif  lé- 
ger. —  Doses  :  2  à  6  tasses  dans  la  matinée. 

iK   ESPÈCES  PURGATIVES;   THÉ  DE  SAINT-GERMAIN  (Boucbardat). 

Feuilles  de  séné  lavées  à  Talcool  et  séchées 125 

Fleurs  de  sureau  (Sambucus  nigra) 60 

Fruits  d'anis  (Pimpinella  anisum) "k  ç._ 

—  de  fenouil  (Fœnkulam  dulce) \   ***  * 

B/tartrate  de  potasse  pulv ^Vi 
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Incisez  ;  M.  —  F.  des  paquets  de  5  gram.;  chaque  paquet  serti 
préparer  une  tasse  (environ  100  gram.)  dMnfùsion. —  Laxatif  lé- 
ger. —  Doses  :  2  à  6  tasses  dans  la  matinée,  ptt  une  tasse,  matio 
et  soir,  contre  la  constipation.  —  Les  feuilles  de  séné  lavées  i 
Talcool  perdent  la  propriété  fâcheuse  de  déterminer  des  coliques. 
(Voy.  p.  461.) 

Les  thés  purgatifs  de  Ghambard,  de  Béraud,  du  Boa-Samari- 
tain, etc.,  sont  du  thé  de  Suisse  mélangé  avec  du  séné  incisé  mena. 
(Falièrcs.) 

A   ESPÈCES  ANTILAITEUSES  DB  WEISS  (Gilibourt). 

Feuil.  de  séné  [Cassia  acuUfolia) 3 

FI.  de  millepertuis  (Hypericum  perforatum) 2 

—  de  caillc-Iait  jaune  {Galium  luteum) )  ^ 

—  de  sureau  (Sambucns  nigra) J 

Incisez  ;  M.  —  Purgatif;  léger  astringent,  (Voy.  ci-après.) 

PETIT-LAIT  DE  WEISS  (God.  fr.;  H.  P.). 

Feuil.  de  séné  (Cassia  acutifolia) 2 

Sulfate  de  magnésie 2 

Sommités  d'hypéricum  [Hypericum  perforatum). . ,  i 

—     de  caille-lait  (Galium  mollugo) 1 

Fleurs  de  sureau  (Sambucus  nigra) 1 

Petit-lait  bouiUant 500 

F.  infuser  pendant  1/2  h.;  passez  ;  filtrez. —  Léger  laxatif,  diu- 
rétique !  Usité  pour  faire  cesser  la  sécrétion  du  lait.  —  Doses  :  la 
dose  entière  en  2  ou  3  fois.  (Voy.  Spéciaux  de  Vappareil  mam- 
maire.) 

i^   SIROP  DE  MANNE  ET  DE  Sttut  COMPOSE  (Ph.    Lond.). 

Séné  {Cassia  acutifolia) 75 

Fruits  de  fenouil  concassés  {Fœniculum  dulcé) 40 

Kau  bouillante Q.  S. 

Pour  obtenir  300  gram.  d'infusé.  F.  infuser  jusqu'au  Irefiroidis- 
scment  ;  passez  ;  exprimez  ;  ajoutez  : 

Manne  (Fraxinus  ornu^) 100 

Sucre  (Saccliarum  officinarum) 500 

F.  dissoudre  au  B.-M.;  passez.  —  '  éger  laxatif.  —  Doses  :  30  à 
100  gram. 

^   SIROP  DE  SÉNÉ  ET  DE  MANNE  (Ph.  germ.  ). 

Fenil.  de  séné  (Cassia  acutifoUa^ v- '^O 

Fruits  de  fenouil  (Fœniculum  dulce^ .  »      ^ 
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Contusez;  ajoutez  : 

Eau  bouillante 50 

F.  infUser  jusqu'au  refroidissement  ;  ajoutez  : 

Manne  {Praxinus  omus) 15 

F.  dissoudre  ;  passez  ;  prenez  : 

De  la  solution  ainsi  obtenue 55 

Sucre  blanc  (Saccharum  officinarum) 50 

F.  dissoudre.  —  Laxatif.  —  Doses  :  30  à  100  gram. 

iç  ÉLEGTUAQIE  DE  SlÊNé  (Ph.  gBim.). 

Feuil.  de  séné  pulv.  {Cassia  acutifolia) 9 

Fruits  de  coriandre  pulv.  {Cûriandrum  sativum) 1 

M.;  ajoutez  : 

Sirop  simple 48 

Pulpe  dépurée  de  tamarin. 16 

M.;  f.  évaporer  au  B.-M.  en  consistance  convenable.  —  Purga- 
tif. —  Doses  :  10  à  30  gram. 

ik  ÉLBCTUAniB  DE  PRUNES. 

Feuilles  de  séné  (Cassia  actitifolia)  '. 3 

Eau  bouillante 10 

F.  infuser  jusqu'au  refroidissement  ;  passez  ;  exprimez  ;  ajoutez 
à  la  colature  : 

Sucre  blanc 9 

Faire  cuire  à  30o  B.  bouillant  ;  ajoutez  : 

Pulpe  de  pruneaux 25 

F.  cuire  en  consistance  convenable.  —  Laxatif.  —  Doses  :  15  à 
60  gram.  Peut  être  donné  conmie  dessert! 

-k  ÉLBCTUAIRE  DE  RAISINS;  RAISINÉ  PURGATIF  (Ph.    Sarde). 

Feuilles  de  séné  {Cassia  acutifolia) 25 

Eau  bouillaùte 400 

F.  infuser  jusqu'au  refroidissement  ;  passez  ;  exprimez  ;  ajoutez 
à  la  colature  : 

Raisins  de  Gorinthe  (  Vitis  vinifera) •     100 

F.  cuire  ;  pulpez  ;  ajoutez  : 

Sirop  cuit  à  la  plume  ..;*...;...; 100 

F.  évaporer  en  consistance  convertible  ;  ajoutez  : 

Oléo-saccbarum  de  citron ...  : ^ 

M.  —  Laxatif.  —  Doses  :  15  à  60  gram.  (Vo^.  ci-desisus.^ 
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:k  ÉLECTUAIRE  DE  SÉNÉ  COMPOSÉ  ;  ÉLEGTUAIRB  LÉNITIF  (God.  ît.). 

Orge  mondé  (Hordeum  vulgare) 12 

Rac.  de  polypode  de  chêne  (Polypodium  vulgare),,,  iî 

—  de  réglisse  {Glycyrrhiia  glubra) 7 

Feuil.  fraîches  de  scolopendre  {Scolopendrium  offic.).  9 

—  mercuriale  (Mercurialis  annua) 24 

Raisins  secs  {Viiis  vinifera) 12 

Jujubes  (Zizyphus  vulgaris) ....  6 

Feuilles  de  séné  (Cassia  àcutifolia) 12 

Sucre  {Saccharum  offidnarum) 240 

Pulpe  de  tamarin  (Tamarindus  indica) 40 

—  de  casse  (Cassia  fistula) 40 

—  de  pruneaux  [Prunus  domestica) 40 

Follicules  de  séné  pulv.  {Cassia  àcutifolia) 30 

Fruits  de  fenouil  pulv.  (Fceniculum  dulce) 2 

—    d*anis  pulv.  {Pimpindla  anisum) 2 

Eau Q.  S. 

F.  bouillir  l'orge  avec  500  d*eau  jusqu'à  ce  quMl  soit  creré; 
ajoutez  le  polypode,  puis  la  réglisse,  les  feuilles  de  scolopendre  et 
de  mercuriale  et  les  fruits  ;  passez  ;  exprimez  ;  faites  bouillir  le 
séné  avec  200  d'eau  pendant  quelques  minutes  ;  passez  ;  mdla 
les  deux  décoctés  ;  faites  évaporer  jusqu'à  réduction  à  500  ;  ajoo* 
tez  le  sucre  pour  faire  un  sirop  dans  lequel  vous  délayerei  le 
pulpes  et  les  poudres.  —  Laxatif.  —  Doses  :  15  à  30  gram.  en 
lavement.  —  Inusité. 

ik  voMi-PUROATiF  (Lefoy). 

Vin  blanc 425 

Feuilles  de  séné  (Cassia  àcutifolia) 18 

Émétique 1 

F.  macérer  le  séné  dans  le  vin  pendant  3  jours;  passez;  expri- 
mez ;  ajoutez  sur  le  résidu  :  vin  blanc  Q.  S.  pou*  compléter  125 
de  vin  de  séné  ;  passez  ;  exprimez  ;  ajoutez  Témétique  ;  f.  dissou- 
dre; filtrez.  12y^r,5  de  ce  médicament  représentent  1  décigram. 
d'émétique. 

—  Ëméto-cathartique.  —  Doses  :  5  à  10  gram.  en  potion  ou 
dans  de  Teau  sucrée.  Inusité.  —  (Voy.  Médecine  Leroy.) 

:Ac  PULPE  DE  CASSE  (God.  fr.;  H.  P.). 

Casse  (Cassia  fistula) Q.  V. 

Prenez  Tune  après  l'autre  chaque  gousse  de  casse  ;  appuyés 
l'une  des  salures  sur  un  poitvl  rè&V&VA^V.  %,\.  ^i«ç^«i.  q^^^^ï^  oquiçs 
seca  sur  la  partie  opposée  pour  oxwrô  \^  liu\V^«s»  ^Vsf^^^^soK. 
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Enlevez  avec  une  spatule  la  pulpe,  les 'semences  elles  doisons  in- 
térieures. Mettez  le  produit  recueilli  dans  un  pot  de  porcelaine 
avec  Q.  S.  d'eau  et  f.  digérer  au  B.-M.,  en  remuant  de  temps  en 
temps,  jusqu'à  ce  que  la  masse  soit  ramollie  bien  également; 
pulpez  sur  un  tamis  de  crin  ;  f.  évaporer  au  B.-M.  jusqu*en  con- 
sistance d'extrait  mou.  —  Laxatif  doux.  —  Doses  :  20  à  60  gram. 

iç  EXTRAIT  DE  CASSE  (Cod.  fr.;  H.  p.). 

Casse  (Cassia  fistula) \  ^    . 

Eau  distillée  froide ]  ^^'    *  *  *'• 

Ouvrez  les  fruits  ;  enlevez  la  pulpe,  les  semences  et  les  cloisons 
au  moyen  d'une  spatule  ;  délayez-les  dans  Teau  froide  ;  passez 
sans  exprimer;  lavez  le  marc  avec  un  peu  d'eau;  réunissez  les 
liqueurs  ;  f.  évaporer  au  B.-M.  en  consistance  d'extrait  mou.  Ren- 
dement :  165/1000.  —  Purgatif.—  Doses  :  10  à  30  gram. 

TISANE  DE  CASSE. 

Casse  {Cassia  fistula) 60 

Eau  bouillante 950 

Sirop  simple 50 

F.  infuser  jusqu'au  refroidissement;  agitez  de  temps  en  temps; 
passez;  ajoutez  le  sirop. —  Laxatif  doux.  —  Doses  :  1  tasse  toutes 
les  1/2  heures! 

TISANE  DK  CASSE  (God.  fr.;  H.  P.). 

Extrait  de  casse 10 

Eau  à  60° 1000 

Délayez  ;  passez.  —  Laxatif  doux.  —  Boisson  ordinaire  du  ma- 
lade. (Voy.  Eau  de  casse  avec  les  grains.) 

m 

i^   CONSERVE  DE  CASSE;  CASSE  CUITE  (God.  fr.). 

Pulpe  de  casse 2000 

Sp.  de  violettes 1500 

Sucre  blanc  {Saccharum  officinarum) 400 

Essence  de  fleur  d'oranger 1 

M.  la  pulpe,  le  sirop  et  le  sucre  ;  f.  cuire  au  B.-M.  en  consis- 
tance d'extrait  mou;  ajoutez   l'essence.  —  Laxatif. 

—  Doses  :  50  à  120  gram. 

:Ac  ÉLECTUAIRE  DE  CASSE  (Pli.  Lond.). 

Pulpe  de  casse  {Cassia  fistula) 6 

Sp.  de  roses  pâles ^ 

Manne  {Fraxinus  omus) ^ 

Pulpe  de  tamarin  (Tamarindm  indica)  .........»»••••    '^ 

Mf.  —  Laxatif  doux,  —  Doses  :  20  à  60  gram. 


470  VOMITIFS  ET  PURGATIFS. 

iç  CONFECTION  DE  CASSE  COMPOSÂB.' 

Pulpe  de  cdisse  (Cassia  fistula) 2 

Pulpe  de  tamarin  (Tamarindus  inàica) i 

Manne  en  larmes  (Fraxinus  omus) i 

Sp.   de  nerprun S 

—  Laxatif.  —  Doses  :  15  à  60  gram. 

ik  POUDRE  DE  JALAP  (God.  fr.;  F.  H.  M.)- 

Racine  de  jalap  {Exogonium  purga) Q.  V. 

Concassez  ;  f.  sécher  à  Tétuve,  pulvérisez  sans  résidu  ;  passez 
au  tamis  de  soie.  Rendement:  n?  1,  90/100;  n*  2,  92/100.  - 
Purgatif.  —   Doses  :  1  à  3  gi*am.  (Voy.  Résine  de  Jalap,  p.  ^71.) 


ik  POUDRE  DE  JALAP  COMPOSA  (Ph.  Ëspagn.). 

Jalap  (Exogonium  purga) 

Crème  de  tartre \  aa,    P.  É. 

Magnésie   calcinée 

Pulv.  ;  M.  —  Purgatif.  —  Doses  :  2  à  6  gram. 


) 


iK   POUDRE  D'AILHAUD;  poudre  du  BARON  DE  CA8TELBT  (GuibCNirt). 

Jalap  (Exogonium  purga) 72 

Résine  de  gayac  (Guajacum  officinale) 18 

Scammonée  (Convolvulus  scammonia) 6  . 

Aloès  (Aloe  socolrina) 3 

Gomme-gutte  (Hebradendron  cambogioides) 4 

Séné  (Cassia  acuHfolia) 400 

Pulv.  séparément  ;  M.  —  Purgatif.  —  Doses  :  2  gram. 

iç  poudre  purgative  (Copland). 

Rac.  de  jalap  pulv.  {Exogonium  purga) 12 

Calomel  à  la  vapeur 4 

Gingembre  pulv.  (Zingiber  officinale) 1 

M.  —  Purgatif.  —  Doses  :  4  décigram.  à  1  gram. 

A  ALGOOLÈ  DE  JALAP;  TEINTURE  DE  JALAP  (Cod.  fr.;  F.  H.  If.). 

Rac  de  jalap  gross.  pulv.  (Exogonium  purga) 1 

Alcool  à  60« 5 

F.  macérer  pendant  10  j.  :  passez  ;  exprimez  ;  filtrez.  Rende- 
ment :  100/100  d*alcool  employé.  —  Purgatif.  —  Doses:  10  à 
30  gram..  en  potion  ou  mè\é  aNet  ^0  ^rarn.  de  sp.  de  nerpnm;  i 

prendre  par  cuillerées  iou\AS  \c&  ^  Yie\3iS^%  ^^^wt  ^\fe^v\  >k\^  ^ 

vation  continuel 
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iV  TSUmmS  DB  JALAP  COMPOSÉE;  EAU-DE-VIB  ALLEMANDE  (Cod.  fr.)- 

Kac.  de  jalap  (Exogomum  purga) 8 

—        turbith  {Ipomœa  iurpethum) 1 

Scammonée  d*Àlep  {Convolvulus  scammonia) 2 

Alcool  à  60° 96 

Concassez  ;  f.  macérer  pendant  10  j.  ;   filtrez.  —  Purgatif.  — 
^08cs  :  10  à  30  gram.  en  potion,  en  jjalep  ! 

-k   CHOCOLAT  PURGATIF  DE  MONTPELLIER  (Cadcl). 

Pâte  de  chocolat 3  gram.  5  décigram. 

Jalap  pulv.  (Exogonium  purga) ...  3       — 

Calomel  vap 2       — 

M.  —  Pour  1  pastille.  «-  Doses  :  1  à  4  pastilles. 

iK  DiSCtJlTS  PURGATIFS  AU  JALAP. 

Hac.  de  jalap  pulv.  {Exogonium  purga) 1  gram 

Pâte Q .  S . 

Pour  1  biscuit.  —  Doses  :  1  à  3. 

:k  ÉLEGTUAIRB  HYDRAGOQUE   (Foil(|uicr}. 

Hacirïe  de  jalap  pulv.  \  Exogonium  purga) 4 

Hésine  de  jalap 1 

Scammonée  d^Âlep  {Convolvulus  scammonia)., ....  4 

Squames  de  scille  pulv.  {Scilla  maritima) 3 

Sp.  de  nerprun  Q.  S. 

M.  —  Purgatif.  —  Doses:  5  décigram.  à  2  gram. 

POTION  PURGATIVE  (Savory). 

Racine  de  jalap  pulv.  {Exogonium  purga) 1  gram. 

Infiisé  de  séné,  10/100...; 30    — 

Alcoolé  de  séné )  4    — 

Sp .  de  gingembre ) 

M.  —  Purgatif.  —  A  prendre  en  1  fois. 

-k  RÉSINE  DE  JALAP  (Planche;  Cod.  fr.;  F.  H.  M.;  Soc.  de  Ph.). 

Rac.  de  jalap  concassée  {Exogonium  purga) 1 

Alcool  à  90° 6 

F.  macérer  le  jalap  dans  Tcau  sur  un  tamis  de  crin  pendant 
^  j.  ;  exprimez  fortement;  f.  macérer  la  racine  ainsi  épuisée  par 
l*eau  avec  4  d'alcool  pendant  4 j.  ;  passez  ;  exprimez;  faites-la  ma- 
tiérer  de  nouveau  avec  2  d'alcool  pendant  4  j .  ;  passez  ;  exprimez  ; 
T'éuaissez  les  alcoolés;  retirez  J'aJcooI  par  distiUaliou  axi  ^.-"^/^ 
enez  le  résidu  de  la  distillation  dans  un  excès  d'eau  \iO\uWaxv\fe: 
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luissez  déposer;  décantez  ;  lavez  le  dépOt  résineux  à  Tcau froide 
jusqu'à  ce  que  Tcau  n'entraîne  plus  rien;  f.  sécher  à  l'étaTefsor 
des  assiettes*  —  llendement  :  l/IO. 

—  Purgatif.  —  Doses  :  2  à  8  décigram.  -  La  résine,  priBripe 
acUr  du  jnlap,  est  préférable  à  la  racine  dont  la  qualité  estra- 
riabic. 

^MULSION  PURGATIVE  AVEC  LA  RESINE  DE  JALAP  (Cod.  fr.). 

Késirie  de  jalap  [Exogonium purga) 5  décigram. 

Sucre  blanc 30  gram. 

llydrolat  de  fleur  d*oranger 10    — 

Kau  commune 120    — 

launc  d'œuf N«  l/'2    — 

Triturez  la  résine  avec  un  peu   de  sucre  pour  la  réduire  w 
poudre  très-fme;  ajoutez  peu  à  peu  le  jaune  d*œuf  en  triturant 
nj(>utcz  le  reste  du  sucre,  puis  Teau  par  petites  portions.  —  PIl^ 
galif.  —  Doses  :  Témulsion  entière  en  1  ou  2  fois. 

ÉMULSION  PURGATIVE  (PU.  pniSS.). 

Résine  de  jalap  {Exogonium  purga  ) Â  décigram 

Soammonée  (Convolvulus  scammonia) ....  3       — 

Sucre  blanc  {Saccharum  officinanim) ....  23  gram. 

Lait  d'amandes ; 122    — 

Aicoolature  de  citron 10  gouttes 

Divisez  les  résines  avec  le  sucre;  ajoutez  le  lait  d'amandes  et 
Talcoolé  aromatique.  —  Purgatif  très-eflîcace  et  trës-agréable.  — 
Doses  :  1  émulsion  entière  en  1  ou  2  fois  ! 

iK  PILULES  PURGATIVES  A  LA  RESINE  DE  JALAP  (Mialho). 

Résine  de  jalap 5  centigraffli 

Potasse  caustique 1  milligram. 

S  ivon  amygdalin 4  centigram. 

Magnésie  calcinée 3  décigram. 

Eau  distillée. Q«  S. 

M.  pour  1  pil.  —  Doses  :  4  à  10  pil.  —  L'intention  de  cette 
formule  est  de  favoriser  l'action  de  la  résine  de  jalap  par  la  pré- 
sence de  Talcali  qui  doit  Témulsionner! 

;Ar   DISCUIT  PURGATIF  A  LA  RÉSINE  DE  JALAP. 

Résine  de  jalap 2  décigram 

iVitc Q-  S. 

Tour  1  biscuit.  —  Dosea  •.  \  ^  4i\ 
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in  SAVON  JALAPÉ  (Ph.  germ,). 

Résine  de  jalap *     ^     ^ 

Savon  médicinal ( 

Alcoolé  à  86» 8 

■  F.  dissoudre  dans  l'alcool  la  résine,  puis  le  savon  ;  f.  évarrrer 
au  B.-M.  jusqu'en  consistance  pilulairc  :  le  produit  total  doit  pe- 
ser 9.  —  Purgatif.  ^—  Doses  :  2  décigram.  à  1  gram. 

:Ac   ÉLIXIR  TONIQUE  ANTIGLAIREUX  DE  GUILLIÉ   (DorvauU). 

Colombo  pulv.  (Cocculus  palmatus) 90  gram. 

Iris  pulv.  (/m  florentina) 60  — 

Gentiane  pulv.  {Gentiana  lutea) 8  — 

Jalap  pulv.  (Exogonium  purga) 1500  — 

Aloès  pulv.  {Aloe  socotrina) 12  — 

Safran  pulv.  (Crocus  sativus) (îO  — 

Santal  pulv.  (Santalum  album) 30  — 

Sulfate  de  quinine 15  — 

Émélique 12  — 

Azotate  de  potasse 15  — 

Sp.  de  sucre  très-cuit  et  caramélisé 11000  — 

Alcool  Montpellier  à  28»  B. .   22  litres. 

Eau  distillée 22  — 

F.  macérer  les  poudres  dans  l'alcool  pendant  1  j.;  f.  dissoudre 
dans  l'eau  l'azotate  de  potasse,  le  sulfate  de  quinine  et  l'émétiquc  ; 
m.  la  solution  à  Talcoolé;  laissez  en  contact  pendant  1  j.;  ajoutez 
le  sirop;  laissez  en  contact  pendant  2  j.;  filtrez. 

—  Purgatif. —Doses  :  15  à  45  gram.  Chaque  cuillerée  à  bouche 
de  ce  médicament  représente  environ  25  centigram.  de  substances 
purgatives.  —  L'annonce  a  fait  le  succès  de  cette  recette  et  la  for- 
tune de  l'inventeur. 

iK  POUDRE  DE  RACINE  DE  TURBITH  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  jalap  ^  p.  470. 

—  Succédané  du  jalap;  un  peu  moins  actif.  Entre  dans  quel- 
ques anciennes  formules  de  médicaments  composés.» 

iK   RÉSINE  DE  TURBITH  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Résine  de  jalap,  p.  471.  —Purgatif.  —Doses  : 
2  décigram.  à  1  gram.  —  Inusité. 

:Ac  POUDRE  DE  SCAMUONÉE  fCod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  gom.  rés.  ammoniaque.  —  Rende- 
ment :  95/100.  —  Pui*gatif  ;  doses  :  5  décigram.  à  1  gram.  dans 
du  pain  azyme,  dans  des  confitures,  ou  délayés  datva  dw  NaW.. 
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—  La  résine,  principe  actif  de  la  scammonée,  doit  être  préférée. 

La  scammonée  est  souvent  falsifiée. 

:Ac  ALCOOLÉ  DE  SCAMIfONÉE  ;  TEINTURE  DE  SCAMMONÉE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  VAlcoolé  de  benjoin;  1/5.  —  Doses:  2  à  8  gram. 
en  potion. 

:Ac  RÉSINE  DE  SCAMMONÉE  (God.  ff.;  Soc.  de^Ph.). 

Scammonée  gross.  pulv.  {Convolvulus  scammonia),        1 

Alcool  à  90« 3 

Charbon  animal  pulv Q.  S. 

F.  macérer  la  scammonée  avec  2  d'alcool  pendant  4  j.;agitei 
de  temps  en  temps  ;  laissez  déposer  ;  décantez  ;  f.  macérer  de  nou- 
veau le  résidu  avec  1  d'alcool  pendant 4  j.;  laissez  déposer;  dé- 
cantez ;  réunissez  les  alcoolés  ;  ajoutez  le  charbon  animal  ;  laissez 
en  contact  pendant  4  ou  5  j.;  agitez  de  temps  en  temps;  filtrai; 
retirez  Talcool  par  distillation  au  B.-M.;  f.  sécher  le  résidai 
l'étuve  sur  des  assiettes.  —  Rendement:  75/100  lorsque  la  «am- 
monce  est  de  bonne  qualité.  —  Purgatif.  —  Doses  :  4  à  6  déd- 
gram.  en  pilules,  en  potion,  dans  du  lait  sucré  aromatisé  d'hydro- 
lat  de  laurier-cerise.  La  résine^  principe  actif  de  la  scammonée, 
devrait  être  prescrite  à  l'exclusion  de  la  scammonée  elleHOoéme, 
sujette  à  beaucoup  de  falsifications  et  très-variable  dans  sa  com- 
position. 

:Ac  POUDRE  GORNACHINE  ;  POUDRE  (U  Trtbtts  (Guibourt). 

Scammonée  (Convolvulus  scammonia) \ 

Bitartratc  de  potasse |  aa.    V.t. 

Antimoine  diaphorétique ) 

Pulv.  ;  M.  —  Purgatif  autrefois  célèbre.  —  Dosas  :  6  décij^ram.  i 

2  gram. 

:Ac  POUDRE  DE  SCAMMONÉE  COMPOSÉE  (Ph.  brltaiUl.). 

Scammonée  pulv.  (Convolvulus  scammonia) i 

Jalap.  pulv.  (Exogonium  purga) 3 

Gingembre  pulv.  (Zmgiber  officinale) i 

M.  —  Purgatif.  —  Doses  :  5  décigram.  à  2  gram.  dans  du  8p. 
simple  ou  du  miel,  ou  bien  dans  du  pain  azyme  I 

ÉMULSION  PURGATIVE  AVEC  LA  SCAMMONÉE  (Cod.  ff.). 

Scammonée  (Convolvulus  scammonia) 1  gram. 

Lait  de  vache 120   — 

Sucre  blanc V5i  — 

Itydrolat  de  laurlcr-ccme •«.%.-      ^  — 
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Triturez  la  scammonée  avec  le  sucre  ;  ajoutez  peu  à  peu  le  lait 
it  Teau  de  laurier-cerise. 

Prép.  YÉmulsion  avec  la  résine  de  scammonée  (Cod.  fr.),  avec 
Sdécigram.  de  résine  de  scammonée  pour  les  mêmes  proportions 
ies  autres  substances.  —  Doses  :  Témulsion  entière  en  2  ou 
3  fois  l  (Voy.  Résine  de  scammonée,  p.  474.) 

POTION  PURGATIVE  (Lepa^e). 

Alcoolé  de  scammonée  à  1/10 10  gram. 

Sirop  de  punch 30    — 

Eau  chaude... 100    — 

M.  —  A  prendre  eh  1  ou  2  fois  ! 

CAFé  PURGATIF. 

Infusion  de  café ôOgram. 

Sirop  de  sucre.......... 25    — 

Scammonée  (Convolvulus  scammonia) 8  décigram 

Citrate  de  soude 25  gram. 

Gomme  arabique  pulv % 8    — 

Triturez  la  scammonée  avec  la  gomme  ;  ajoutez  l'infusion  de 
eafé  tenant  en  dissolution  le  citrate  de  soude,  puis  le  sirop. —  Ce 
purgatif,  d'une  saveur  agréable,  doit  être  pris  chaud. 

-k  PUiULBS  PURGATIVES  (Debroyne). 

Scammonée l  ^ 

Aloès  pulv.  (Moe  socotnna) {  ^'    ^  centigram. 

Sirop  de  nerprun Q.  S. 

M.  ;  pour  1  pilule.  —  Doses  :  3  à  6  pilules  par  jour  en  2  ou 
i  fois  ! 

-k  PILULES  DE  SCAMMONÉE  COMPOSÉES  (H6p.  de  Lond.). 

Scammonée] 

Gomme-gutte  (Hebradendron  camb.). 

Extrait  de  jusquiame )  aa,    5  centigram. 

—     de  coloquinte  comp i 

Savon  médicinal ] 

M.;  pour  1  pil.  —  Doses  :  2  ou  3  par  jour. 

k   CHOCOLAT  PURGATIF  A  LA  SCAMMONÉE. 

Pâte  de  chocolat 4  gram. 

Scammonée  pulv.  (Convolvulus  scammonia) . .    1  décigram. 
Pour  1  jfasliUe.  —  Doses  :  2  à  10! 
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iK  BISCUITS  PURGATIFS  A  LA  SCAMIIOMÉI. 

Scammonée  pulv.  (Convolvulus  sc/immonia) . .    5  décigran. 
Pâte Q.  S. 

M.;  pour  1  biscuit,  —  Doses  :  1  à  2! 

^  ANISETTE  PURGATIVE. 

Résine  de  scammonée i 

Ânisette  de  Bordeaux 80 

F.  dissoudre  ;  filtrez.  —  Doses  :  20  à  40  gram.! 

iK  ÉLEGTUAIRB  DE  SCAMMONÉE  (Ph.  Lood.). 

Scammonée  pulv.  (Convolvulus  scamnunUa) 15 

Girofle  pulv.  {Caryophyllus  aromaticus) 8 

Gingembre  pulv.  {Amomum  zingiber) 8 

Fruits  de  coriandre  {Coriandrum  sativum) 5 

Sirop  de  roses  pâles .- «...    Q.  S. 

M.  5  gram.  de  cet  électuaire  représentent  environ  1  gram.  de 
scammonée.  —  Doses  :  2  à  8  gram. 

^  ÉLIXIR  PURGATfF  DE  LEROY;  MéOEGINE  OU  REMÈDE  LEROY. 

i*  degré.  2«  degré.  3*  degré,  l*  degré. 

Scammonée 48  64            95          ifô 

Turbith  végétal 24  32             48            64 

Jalap 190  250           375           500 

Alcool  à  50'» 6000  6000         6000         6000 

F.   digérer  pendant  12  h.  à  la  température  4-  50";  passeï; 
ajoutez  le  sirop  préparé  ci-après  : 

Séné 190  250  375  500 

Eau  commune 750         1000         1250         1500 

F.  infuser  ;  passez  ;  exprimez  ;  ajoutez  : 

Cassonade 1000         1250         1500         1750 

F.  un  sirop.  —  Purgatif  très-actif,  souvent  prescrit  comme  une 
panacée  par  les  empiriques.  Le  2«  degré  est  le  plus  souvent  em- 
ployé. —  Doses  :  10  à  50  gram.  par  jour  ? 

— La  digestion  des  substances  à  -f  50® est  plutôt  nuisible  qu'utile. 
La  confection  spéciale  du  sirop  de  séné  est  tout  à  fait  inutile.  Le 
résultat  est  plus  simple  et  meilleur  en  faisant  macérer  à  froid 
dans  l'alcool  à  50°  la  scammonée,  le  jalap,  le  turbith  et  le  séné 
pendant  4  ou  5  jours  ;  ajoutez  alors  Tcau  et  la  cassonade  ;  la  dis- 
solution opérée,  exprimez  et  filtrez  !  (Falières*) 

i<  PODOPHYLLINE  ;  RÉSINE  DE  PODOPUYLLUX  (  Ph.  Britann.). 

Rac.  de  podophvUum  pu\\.  i^PodopKMWum  ijveVV^xVux^. .    '«s 
Alcool  à 90^...". *^  ^   "^ 
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F.  digérer  pendant  Uh.;  passez;  exprimez;  ajoutez  au  résidu: 

Alcool  à  90» ' 40 

F.  digérer  pendant  2i  h.;  passez;  exprimez;  réunissez  *es 
aleoolés:  distillez  au  B.-M.  pour  retirer  ralcool  jusqu'à  ce  qu'il 
soit  réduit  à  6;  ajoutez  le  mélange  suivant  : 

Eau  froide. 2i 

Acide  chlorhydrique  D.  1,18  (22»  B.) 1 

M.;  laissez  déposer  pendant  24  li.;  décantez;  lavez  à  Tea  i 
froide,  et  f.  sécher  à  une  douce  chaleur  le  dépôt  qui  est  la  podo- 
phylline.  —  Purgatif  très-énergique.  —  Doses  :  2  ù  8  centigram., 
selon  les  effets  obtenus. 

—  La  podophylline  est  très -usitée  aux  États-Unis,  particulière  • 
ment  contre  les  maladies  du  foie  accompagnées  de  constipation. 

:Ac  PILULES  PODOPHYLLINE  (Vaii  don  Corput). 

Podophylline 2  centigram. 

Savon  médicinal ' , 1  décigram. 

Essence  de  cannelle 1  centigram. 

M.;  pour  1  pil.  —  Constipation  opiniâtre.  —  Doses  :  2  à  4  pil. 
par  jour. 

iK  PILULES  PURGATIVES  (Trousscau  cl  Blondcau). 

Podophylline 2  centigram. 

Extrait  de  belladone 

Racine  de  belladone   pulv 

BI.;  pour  1  pil.  —  Purgatif.  —  Doses  :  1  à  2  pil.  par  jour! 

:Ac   POUDRE  DE  OOMME-GUTTE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  gom.  rés.  ammoniaque, 

—  Purgatif  énergique;  vermifuge;  congestionne  les  organes 
pelviens  plus  que  Taloès  (Sundelin).  —  Doses  :  1  à  5  décigram. 
et  plus. 

'k  DOLS  PURGATIFS  (PH.  LoikI.). 

Gomme-gutte  pulv.  {Hebradendron  cambog.).  1  décigram. 

Bitartrate  de  potasse  pulv 3       — 

Gingembr.  pulv.  (Zingiber  officinale) 2  centigram. 

Sirop  simple Q.  S. 

M.  pour  1  bol.  —  Doses  :  1  bol.  à  prendre  de  1/2  h.  en  1/2  h. 
jusqu*à  eifet  purgatif. 

'k   PILULES  DE  GOMME-GUTTE  COMPOSÉES  (Ph.  Lond.). 

Gomme-gutte  (Hebradendron  cambogioides).    4  centigram.. 
Aloès  socotrin  {Alœ  socotrina) ^         — 


I  fla.    1       — 


i78  VOMITIFS  ET  PURGATIFS. 

Gingembre  pulv.  (Zingiber  [officinale) 2       — 

Savon  médicinal 8       — 

M.  pour  1  pil.  —  Purgatif.  —  Doses  ;  2  à  8  pil.  avant  les  repa», 

:Ar  SAVON  de  gomme-gutte. 

Gommc-gutte  [Ilebradendron  cambogioides) i 

Savon  médicinal î 

Alcool  à  56*» Q.S. 

F.  dissoudre  ;  distillez  au  B.-M.  pour  retirer  Talcool  ;  f.  évapo- 
rer en  consistance  pilulairc. —  Purgatif.  —  Doses  :  3  décigram.  i 
2  gram.  par  jour  en  pil. 

§.  6.  —  Coloquinte  ;  Agaric  hlaiic  ;  Dryone  ;  ÉlatéHum;  EUibore, 

:Ac  POUDRE  DE  COLOQUINTE  (God.  fr.). 

Fruits  de  coloquinte  (Cucumis  colocynthis) Q.  S. 

Mondez  les  coloquintes  de  leur  épicarpe  ;  rejetez  les  semences; 
f.  sécher  le  parenchyme  à  l'étuve  ;  pulv.  sans  résidu  par  contu- 
sion ;  passez  au  tamis  de  soie.  —  Purgatif.  —  Doses  1  à  8  décigram. 

:Ar  PILULES  de  coloquinte  COMPOSÉES  (God.  fr.). 

Aloès  barbade  pulv.  (Aloe  vulgaris) . . , ,      5  centigram. 
Coloquinte  pulv.  {Cucumis  colocynthis).      5        — 
Scammonée  pulv.  ((^onvoivM/us  «camm.).      5       — 

Miel  liquide  (Apis  mellifica) 15        — 

Essence  de  girofle 25  cent-milligram. 

F.  1  pil.  argentée  (la  dose  d'essence  de  girofle  équivaut  à  5  cen- 
tigram. ou  1  goutte  pour  2(X)  pil.).  —  Purgatif.  —  Doses  :  2  i 
0  pil 

—  La  Ph.  britann.  et  la  Soc.  de  ph.  prescrivent  :  Eau  distillée 
Q.  S.,  au  lieu  de  la  dose  de  miel  liquide  indiquée. 

:Ac  extrait  alcoolique  de  coloquinte  (God.  fr.). 

Prép.  comme  VExtr.  alcoolique  de  scille.  Rendement  :  15/100. 
—  Purgatif  drastique.  —  Doses  :  1  à  3  décigram. 

:Ac   EXTRAIT  HYDRO-ALCOOLIQUE  DE  COLOQUINTE  (Ph.  Gemn.). 

Parenchyme  de  coloquinte  sèch.  privé  de  semences. ...     1 

Alcool  à  85« i 

Eau  commune i    ^^  * 

F.  digérer  pendant  3  jours  ;  passez  ;  exprimez  ;  ajoutez  sur  le 
résidu  ; 

A]cooià85» v    ««      V 

'Mît..      K 


Eau  commune. 


.\ 
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F.  encore  digérer  pendant  3  jours;  passez;  exprimez;  réunis- 
sez les  deux  teintures  ;  filtrez  ;  f.  évaporer  au  B.-M.  jusqu*à  siccité. 

—  Purgatif  drastique.  —  Doses  :  1  à  3  décigram.  en  pil. 

ik  EXTRAIT  DE  COLOQUINTE  COMPOSÉE  (Ph.  Gcrm.). 

Extrait  hydro-alcoolique  de  coloquinte 3 

Âloès  pulv.  (Aloe  socotrina) 10 

Résine  de  scammonée 8 

Extrait  de  rhubarbe 5 

Mêlez;  f.   sécher  à  Tétuve  à  -f   50°;  pulvérisez. —  Purgatif 
drastique.  —  Doses  :  1  à  5  décigram. 

:k  EXTRAIT  DE  COLOQUINTE  COMPOSÉE  (Ph.  Britann.;  Soc.  de  Ph.). 

Parenchyme  de  coloquinte  sëch.  privé  de  semences.  170 

Extrait  d*aloès  {Aloe  socotrina) 340 

Scammonée  (Convolvulus  scammonia) 113 

Savon  blanc  pulv 85 

Sem.  de  cardamone  pulv.  {Elettari  major) 28 

Alcool  à  60» 4140 

F.  macérer  la  coloquinte  dans  Falcool  pendant  4  jours  ;  passez  ; 
exprimez  ;  distillez  pour  retirer  l'alcool  ;  ajoutez  l'extrait  d'aloès, 
la  scammonée  et  le  savon  ;  f.  évaporer  au  B.-M  en  consistance 
d'extrait  ;  ajoutez  la  cardamome  pulv.  ;  ajoutez  les  autres  sub- 
stances ;  f .  macérer  pendant  3  jours  ;  agitez  de  temps  en  temps  ; 
passez  ;  filtrez  ;  f.  évaporer  au  B.-M.  —  Purgatif  énergique.  — 
Doses  :  1  à  6  décigram.  en  pil. 

:Ac  POUDRE  d'agaric  blanc  (Cod.  fr.). 

Agaric  blanc  {Polyportts  officinalis) Q.  S. 

Coupez  par  tranches  :  f.  sécher  à  l'étuve  ;  pulv.  sans  résidu  ; 
passez  au  tamis  de  soie.  —  Purgatif  énergique.  —  Doses  :  5  dé- 
cigram. à  2  gram  en  pil.  (Voy.  Pil.  d'agaric  blanc  opiacéesp.ASO). 

iç  EXTRAIT  ALCOOLIQUE  D'AGARIC  BLANC  (Cod.  ff.). 

Prép.  comme  VExtr.  alcooUque  de  scille.  —  Rendement  :  1/10. 

—  Drastique.  —  Doses  :  1  à  2  décigram.  —  Inusité. 

:Ar  PILULES  DRASTIQUES  (Burdach). 

Agaric  blanc  (Polyporus  officinalis) 5  centigram. 

Mucilage  de  gomme ) 

Extrait  de  gentiane... )   ^'     ^*  ^* 

M.  ;  pour  1  pil.  —  Sueurs  colliquativesdes  phthisiques.  —  Doses  : 
4  à  8  le  soir  !  —  Si  ce  médicament  fait  cesser  les  sueurs,  c'est 
sans  doute  en  produisant  une  dérivation  inlc&UtvaXe  qjA  wN.  t«t^ 
ment  indiquée.  (Voy.  ci-après.) 
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f 

^^H    H.  pour  1    pil.  —  Sueurs  collîqi 

I 


iTlxtisi  (Riyer). 
15  ceiH\gria. 


IWp.  cgmme  la  Poudre  de  historié  p.  203. 

Purgalir.  —  Dujcs  :  1  &  2  grani.  en  pi),  —  laiisilé. 
*  ÉLATiHiUll:  rtcVLg  C'ÉLATinlua  (Pli.  inebiawj. 

Fruits  d'élal^ritim  {ifomordica  elaleriam) Q.  V. 

Coupez  les  fruits  par  tranchas;  exprimez  le  suc  ait  on  Uni 
Miré;  IslasGi  déposer  ;  décantez  ;  rejetez  le  liquide;  f.  sécher  le 
iipAt  féculent  à  une  douce  clmlcur.   —  Purgatif  LrËs-énsrgiqM. 


-Doses  :  5  â  15  nilligram.  —  Ne  canfandex  pssee  laédiumeiit 
avec  l'Extrait  d'élalirium  préparé  par  l'évaporaiion  du  lueelqni 
eil  beaucoup  moins  actif.  ->  Inusité  eu  France. 

A    POUDRE  D'iLATéniNE   (Briglll)'' 

Ëlatérine  (fécule   d'élatérium) 1  décigmi 

Crème  de  tartre 30  gram. 

Pulv. ;  H.;  t.  30  paquets.  —  Purgatif.  Néphrite  albumiiieuH). 
-  Doses  :  1   pnquet  toutes   les  3  ou  •]  heures  pour  obtenir  u 
k  purgation  continue  sans  coliques.  —  liiusilé  en  France. 

IB  D-ELLEBORK  NMB   (Htilebmil  NIK»).   (Cod.    U.). 

c  la  Poudre  de  valériane,  p.  3G3.  —  Piirgntïf,  — 
[  Doses  :  3  à  6  décigram.  —  Inusité, 

A  ESSIKCE  AnOMATraUR  I.AXATIV1  (Suc.  dp  p)i.  da  3lnsb,). 

Rie.  d'ellébore  noir  {Helteborui  niger) 10 

—  de  jalap  {Exogonium  purga) 10 

Scammonée  {Convolvulvi  Kammonia) 5 

Cannelle  {Laurus  dnnamomum) 1 

Girofle  (Caryopksilua  aromadcut) 2 

Acore  (Àcorut  calamvs) 3 

Alcool  i  85" 125 

F.  digérer  pendant  8  j,  ;  filtrez.  —  Doses;  5  à  15  gi'ani,  en  po 

*  POUDRE  n'ELLÉBOBE  BLANC  l,VirOlrUm  Dj.bum'l,  V^jA.  Vt.\. 

Prép.  comme  la  Poudre  de  tittUrinne.  \.  J^' 


élatérium;  ellébore;  nerprun;  sureau.  roi 

""^  Émélo-eathartique.  —  Doses  :  1  à  3  décigram.  —  Inusité.  — 
«^cédané  au  Colchique  d'automne.  (Voy.  Vératrine.) 

A  TEINTURE  d'ellébore  BLANC  (Cod.  fl*.). 

l^rép.  comme  VAlcoolé  de  noix  vomique,  1/5.  —  Éméto-cathar- 
*»que.  —  Doses  :  10  à  30  gouttes.  —  Inusité. 

g  T.  —  Nerprun,  Sureau. 
A  sue  DE  BAIES  DE  NERPRUN  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Baies  de  nerprun  (Rhamnus  cathariicus) Q.  V. 

Écrasez  entre  les  mains  ;  laissez  fermenter  la  pulpe  pendant 
^  ou4j.;  exprimez  ;  passez  le  suc  à  Tétamine.  Rendement  :  70/100 
^e  baies  de  nerprun.  Prép.  de  VExtrait  et  du  Sirop  de  nerprun. 

i(   EXTRAIT  DE  BAIES  DE  NERPRUN  ;  ROB  DE  NERPRUN  (Cod.  fr.). 

Baies  de  nerprun  (Rhamnus  catharticus) Q  V. 

Écrasez  les  baies  entre  les  mains  ;  laissez  macérer  le  paren- 
chyme pendant  24  h.;  exprimez  ;  laissez  déposer  et  clarifier  par 
le  repos  ;  passez  au  blanchet;  f.  évaporer  au  B.-M.  jusqu'en  con- 
sistance de  miel  épais.  Rendement  :  7/100.  —  Purgatif.  — Doses: 
2  à  6  gram.  en  bol,  en  potion.  —  Inusité. 

^  SIROP  DE  NERPRUN  (God.  ff.;  F.  H.  M.). 

Suc  de  nerprun  (Rhamnus  catharticus) 1 

Sucre  (Saccharum  officinarum) 1 

F.  cuire  à  D.  1,27  (31**  B.)  bouillant;  passez  à  Tétamine.  Le 
F.  H.  M.  prescrit  de  cuire  ce  sp.  à  D.  1,26  (30^ B.)  bouillant.  Ren- 
dement :  150/100  de  sucre  employé 

—  Purgatif;  ordinairement  associé  à  d'autres  purgatifs  dans  des 
potions.  —  Doses  :  15  à  30  gram.  (Voy.  ci-après.) 

POTION  PURGATIVE  AU  SIROP  DE  NERPRUN  (F.  H.  M.). 

Feuilles  de  séné  (Cassia  acutifolia) 10  gram. 

Sulfate  de  soude  cristallisé 15    — 

Sp.  de  nerprun 30    — 

Eau  bouillante 110    — 

F.  infuser  le  séné  dans  l'eau  pendant  1/4  d'h.;  passez;  f.  dis- 
soudre le  sel;  ajoutez  le  sirop.  —  A  prendre  en  1  ou  2  fois. 

POTION  PURGATIVE  (Beasley). 

Sp.  de  nerprun .  15  gram. 

Alcoolé  de  séné )  i    _ 

—      de  rhubarbe \  ^**      * 

Hydrolat  d'aneth , , ,     \^    — 
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M.  —  Pnrjçatif.  —  A  prendre  en  1  f.  —  Vous  pouvez  renptaeer 
l'hydrolat  d'anetli  par  l'hydrolai  d'anis. 

A   suc  DE  BAIES    DE    SUREAU  (God.  fr.). 

Prép.  comme  le  Suc  de  baies  de  nerprun,  p.  -481.  —  Purgatit. 

—  Prép.  de  VExtrait  de  sureau. 

A  EXTRAIT  DE  SUREAU  ;  RGB  DE  SUREAU  (God.  fr.) 

Prép.  comme  le  Roh  de  nerprun,  p.  481.  Rendement  :  75/1000. 

—  Diaphorétique  ?  —  Doses  :  2  à  8  gram.  —  Purgatif.  —Doses: 
8  à  20  gram.  —  Inusité. 

•  EXTRAIT  DE  SUREAU  ;  R'OB  DE  SUREAU  (F.  H.  M.). 

Baies  de  sureau Q.  V. 

Écrasez;  laissez  macérer  pendant  24  h.;  passez;  exprimer; f. 
bouillir  quelques  minutes;  passez;  f.  évaporer  au  B.-M.  en  con- 
sistance d'extrait.  —  Rendement  :  6/100.   —    Les  baies  sèches,      i 
écrasées  et  délayées  avec  Q.  S.  d'eau,  fournissent  38/100  d'ex-     | 
trait.  —  Purgatif.  —  Prép.  du  Sirop  de  salsepareille  compote; 
F.  H,  M. 

suc  d'égorge  de  sureau  (Martin-Solon). 
Éc.  moyenne  de  sureau  fraîch.  (Sambucus  nigra). .    Q.  V.    • 

Contusez;  exprimez;  filtrez.  —  Purgatif;  éméto-cathartiquc, 
hydragoguc.  —  Doses  :  30  à  150  gram.  en  plusieurs  fois  dans  la 
journée,  selon  les  effets  obtenus.    Continuez  plusieurs  jours  de 

suite. 

dédogtion  d'égorge  de  sureau  (Sydcnham). 

Éc.  moyenne  de  sureau  fraîch.  (Sambucus  ni- 
gra)        60  gram. 

Eau 500    — 

F.  bouillir  une  minute  ;  passez.  —  Purgatif  prescrit  contre  l*^* 
hydropisies.  —  Doses  ;  1  verre  matin  et  soir.  Continuez  plusieurs 
jours  de  suite. 

tisane  de  sureau  (Bargetti). 

Éc.  moyenne  de  sureau  fraîch.  (Sambucus  nigra)      50  gr»*** 
Eau  froide 150    - — 

F.  macérer  pendant  2  j.  ;  passez.  —  Purgatif  hydragogue-    " 
Doses  :  la  dose  entière  en  2  fois,  le  matin  à  jeun. 

•   suc  DE  BAIES  D'HIÈBLE  (Cod.  ff.). 

Prép.  comme  le  Suc  de  baies  de  nerpruti,  ^.  te\.  —  "^xsx^,- 
Prép.  de  VExtrait  d'hièble.  —  \iv\is\\.è. 
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EXTRAIT  D'HIÈBLE.* 

Prép.  comme  Y  Extrait  de  nerprun,  p.  481 .  —  Purgatif.  —  Inusité. 

g  8.  —  Aloès;  Rhubarbe. 

POUDRÉ  d'aloês  (God.  fr.). 

Aloès  du'.Cap  {Albe  ferox) ./. Q.  V. 

Concassez  ;  f.  sécher  à  l'étuve  ;  pulv.  par  trituration  sans  ré- 
sidu ;  passez  au  tamis  de  soie.  —  Prép.  de  même  la  Poudre  d'aîoès 
socotrin  et  la  Poudre  d'aloês  barbade.  —  La  poudre  d'aloès  ne 
tarde  pas  à  s^agglomérer  après  quelque  temps  de  consenation, 
surtout  en  été.  - 

—  Stomachique  ;  doses  :  5  centigram .  à  1  décigram.  ;  purgatif 
emménagogue  ;  dérivatif  vers  les  vaisseaux  hémorrhoïdaux  ;  ver- 
mifuge; doses:  1  à  6  décigram.  (Yoy. Pilules ante-cibum;  Pilules 
stomachiques,  p.  150.) 

A  PILULES  d'aloès  (Cod.  fr.;  Soc.  de  Ph.). 

Aloès  du  Cap  {Aloe  ferox) 1  décigram. 

Conserve  de  roses 5  centigram. 

M.  ;  pour  1  pil.  argentée.  —  Tonique  stomachique  ;  doses  :  1  ou 
2  pil.  avant  les  repas.  —  Emménagogue  purgatif  ;  doses  :  2  à  10 
pilules. 

—  Le  F.  H.  M.  prescrit  de  triturer  l'aloès  avec  un  peu  d'alcool 
à  85°  pour  faire  des  pilules  de  1  décigram.,  sans  addition  de  con- 
seiTC  de  roses. 

A  PILULES  D'ALOès  ET  DE  SAVON;  PILULES  ALOÉTIQUES  SAVONNEUSES 

(Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Aloès  du  Cap  (Aloe  ferox) )   „„     m  ai'„„^^ 

„             ,,..,'        '  \  aa.    \  décigram. 

Savon  médicinal {  ^ 

M.  ;  pour  1  pil.  —  Purgatif.  —  Doses  :  2  à  6  pil.  ! 

-k  PILULES  LAXATIVES  (Mabit). 

Aloès  socotrin  (Aloe  socotrina) 1  centigram. 

Extrait  de  belladone \ 

Feuill.  de  belladone   pulv.  (Atropa   \  aa.    \        — 
belladona) ) 

M.;  pour  1  pil.  ou  1  granule. — Contre  la  constipation  des  gens 
sédentaires.  —  Doses  :  1  pil .  matin  et  soir  ;  continuer  pendant 
longtemps  !  (Voy.  Poudre  de  feuil.  de  belladone,  ^.  ^V^."^ 
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^  PILULES  ANTIICTÊRIQITES  ;  PILULES  PONDANTES  ;  PILULES  ALfonONB         1  ^ 

RHK0-SAV0NNEUSE8  (Buclian).  I  ^ 

Aloès  {Aloe  socotrina) \ 

Rhubarbe  pulv.  (Rfieum  palmatum),    \  aa.    1  décigram. 
Savon    médicinal ) 

M.;  pour  1  pil.  —  Purgatif.  —  Doses  :  1  à  4  pil. 

A  PILULES  FONDANTES;    PILULES  ALÉOTIQUES  SAVONNEUSES  (Bordacl»)* 

Aloès  {Aloe  socotrina) J 

Galomcl  à  la  vapeur [  aa.    5  centig^raiic^- 

Savon  médicinal / 

M.;  pour  1  pil.  —  Purgatif,  anthelminthiqne.  —  Doses  :  1  d-  ^ 

A   PILULES  DE  RUFI'S  ;  PILULES  D'ALOÈS  MYRRHO-SAFRANÉES. 

Aloc3  {Aloe  socotrina) 1  décigram. 

Myrrhe  {BaUamodendron  myrrha) 5  centigram^ 

Safran  {Crocus  sativus) 25  milligram  — 

Sirop  d'absinthe Q.  S. 

M  ;  pour  1  pil.  —  Purgatif,  stomachique,  tonique,  cmm^^na- 
goguc. 
—  Doses  :  1  à  10  pil.  par  jour! 

A  PILULES  DE  FRANCK  ;  GRAINS  DE  SANTÉ  DU  D'  FRANCK. 

Aloès  socotrin  {Aloe  socotrina) )  .  centiffraim — 

Jalap  pulv.  {Exogonium  purga) . . , .    J       '  e        — 

Rhubarbe  pulv.  {Hheum  palmatum) 1     -  — 

Sirop  d*absinthe Q.  S. 

M.  ;  pour  1  pil.  argentée.  —  Purgatif;  stomachique. —  D<^«m' 
2  à  10  pil.  avant  les  repas!  — Selon  Guibourt,  les  Grains  de  séM^ 
du  docteur  Franck  ne  sont  composés  que  d'aloès  et  d'extrait  de 
réglisse. 

A  GRAINS  DE  SANTÉ  (Soc.  do  Pharm.  do  Bord.). 

Aloès  pulv.  lAloe  socotrina) |  ^  „g„u 

Jalap  pulv.  {Exogomum  purga) )  ^ 

Rhubarbe  pulv.  {Rheum  palmatum) 2       — 

Alcool Q.  S. 

M.  ;  pour  1  pil.  —  Doses  :  2  à  10  avant  les  repas  !  (Voy.    P*' 
ante-cibum,  p.  150.) 

A  PILULES  DE  VIE  (Pli.  allem.). 

Aloès  (Aloe  socotrina) 1  décigram. 

Jalap  pulv.  (Eœogonium  piirga) ^  ^^sç»!C\^tci- 

Rhubarbc  pulv.  (Hheum  palmatum^ ^       — 
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Safran  (Crocus  salivus) 1       — 

Mastic  (Piatacia  lenliscus) 1        — 

Savon  blanc 1        — 

Sirop  de  gomme Q.  S. 

M.;  pour  l  pil.  —  Purgatif,  stomachique.  —  Doses:  1  à  4  pil. 
deux  fois  par  jour  avant  les  repas! 

i<  PILULES  D'ALOÈS  et  DE  GOMME^GUTTE  ;    PILULES  ÉCOSSAISES  ;  PILULES 

d'anderson  (Cod.  fr.;  Soc.  de  Ph.). 

Aloès  barbade  (Aloe  vulgaris) 8  centigram. 

CommQ'^MiiQ  (Hebradendroncambogioides).  8        -^ 

Essence  d*anis <4  milligram . 

Miel  blanc  {Apis  meWfica) l  centigram 

M.;  pour  i  pil.  —  Purgatif. —  Doses:  2  à  6  pil.  ! 

—  Le  F.  H.  M.  supprime  Tessence  d*anis  sans  la  remplacer  par 
aucun  stimulant  et  prescrit  pour  chaque  pil.  1  décigram.  d*aloès  et 
1  décigram.  de  gomme-gutte. 

^  PILULES  DE  BONTIUS. 

Aloès  barbade  {Aloe  vulgaris) 

Gomme-gutte  {Hebradendron  cambo^ 

gioides) }  aa.    C  centigram. 

Gomme  ammoniaque  (Dorema   am- 

moniacum) 

Vinaigre  blanc 4  décigram. 

F.  dissoudre  au  B.-M.  dans  le  vinaigre  les  trois  premières  sub- 
stances grossièrement  pulv.;  passez;  exprimez;  f.  évaporer  au 
B.-M.  en  consistance  pilulaire  ;  pour  1  pil.  —  Purgatif.  — 
Doses:  3  à  6! 

iK  PILULES  PURGATIVES  (Trousscau). 

Aloès  (Aloe  socolrina) 5  centigram. 

Extrait  de  rhubarbe 5       — 

Gomme-gutte  (Hebradendron  cambogioides) .  5  centigram. 

Extrait  de  coloquinte 1  — 

Extrait  de  jusquiame 2         — 

Essence   d'anis 4  milligram. 

M.;  pour  1  pil.  arg. —  A  prendre  avant  les  repas,  1  ou  2  par  . 
Si  elles  troublent  la  digestion,  donnez-les  avant  le  moment  du 
coucher  ! 

A   PILULES  PURGATIVES  DE  MORISSON  (BoSl*cdon). 

N®  1 .  Aloès  (Aloe  socolrina) 7  centigram. 

Crème  de  tartre  soluble )  nr     -n. 

Extraitde  séné j  ««■    35  TOUU«tm. 
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M.;  pour  1  pil.  —  Doses:  1  à  4. 

N°  2.  Aloùs  {Aloe  socolrina) 4  ccntigr'*^" 

Crème  de  tartre  soluble 2       — 

Jalap  pulv.  {Exogonium  purga) 2       — 

Coloquinte  pulv.  (Cucumis  colocynthis) .  3       — 

Goinmc-guttc  (Ilebradendron  cambog.).  3       — 

M.;  pour  1  pil.  —  Doses  :  1  à  4. 

A  PILULES  D'ALoès  COMPOSÉES  (Ph.  dan.). 

Âloès  {Aloe  socotnna) 11  centigrani' 

Extrait  de  gentiane 6       — 

Essence  de  carvi 1       — 

Racine  de  guimauve  pulv Q.  S. 

M.;  pourl  pil.  —  Purgatif.  —  Doses  :  1  à5. 

:Ar  PILULES  PURGATIVES  (Pcter). 

Aloès  socotrin  {Aloe  socotrina),  Jalap  pulv.  {Exogonium  jmrqiijt 
Scammonée  pulv.  {Convolvulus  scammonia),  Gomme-gulle  (He- 
bradendron  cambogioides),  Calomel  à  k  vapeur,  aa,  5  centigram. 

M.;  pour  1  pil.  —  Purgatif  drastique.  —  Doses  :  1  à  6  pil.  ptr 
jour! 

:Ar  PILULES  DE  MYRRHE  ET  d'aloès  (Pli.  britann.). 

Aloès  {Aloe  socotrina) 5  centigram. 

MyiThe  {Balsamodendron  myrrlia) 25  miUigram. 

Safran  pulv.  {Crocus  sativus) 12        — 

Conserve  de  roses 7  centigram. 

M.;  pour  1  pil.  —  Stomachique;   doses  :  1  à  2.  —  Purgatif; 
doses  :  2  à  10  ! 

:Ar  PILULES  d'aloès  et  d'asa  fœtida;  pilules  purgatives 
ANTIHYSTÉRIQUES  (Ph.  britann.). 

Aloès  {Aloe  socotrina) y  Asa  fœtida  {Ferula  asa  fœtida) t  Savon 
médicinal,  Conserve  de  roses  rouges,  aa,  5  centigram. 
M.  pour  1  pilule.  —  Doses  :  1  à  6. 

•  VIN  D'ALOÈS  (Ph.  États-Unis). 

Aloès  {Aloe  socotrina) 30 

Cardamome  {Elettari  major) <! 

Gingembre  {Zingiber  officinale) 4 

Vin  d'Espagne 786 

F.  macérer  pendant  4  jour» \  V\\\.t«ii.  —  ^>msk2^>:\\.  ~  ^q!»!^*.  8 à 
25  gram. 
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•   EAU-DE-VIE  PURGATIVE  (Gravc). 

Éc.  d'oranges  am.  (Citriis  bigaradia) | 

Aloès  {Aloe  socoirina) \  aa,     .6        ^ 

Cannelle  de  Ceylan  (Lawm  cinnamomum) . .    \ 

Racine  de  rhubarbe  {Rheum  palmatum) , .        3 

Alcool  à  56« 100 

F.  macérer  pendant  8  j.;  fillrez.  —  Stomachîque  ;  doses  :  2  à 
4  gram.  —  Purgatif;  doses  :  4  à  15  gram.  daof  de  l'eau  sucrée! 

^  TEINTURE  d'aloès;  alcoolé  d'aloes  (Cod.  fr,F.  ;  H.  M.;  Soc.  dePh.). 

(Voy.  StimulantSy  p.  253).  —  Stomachique,  purgatif.  —  Doses  : 
J5  <décigram.  à  3  gram.  (Voy.   Espèçei  vulnéraires^  p.  252.) 

A  TEINTURE^  d'aloès  cOfIfOSÉE  (Ph.  Édimb.). 

Aloès  socotrin  (Aloe  socotrina) 2 

Safran  (Crocus  saiivus), 1 

Teinture  de  myrrhe.  ,^ 10 

F.  macérer  l'aloès  et  le  safran  dans  la  teinture  de  myrrhe  pen- 
dant 8  jours  ;  filtrez.—  Tonique  stomachique  ;  doses  :  5  décigram. 
à  1  gram.  —  Purgatif  ;  doses  :  1  à  4  gram  ! 

A    TgïSTVlKE    d'aloès    composée;    ÉLIXIR    DE    LONGUE    VIE 

(Cod.  fr.;  Soc.  de  Ph.). 

Aloès  du  Cap  (Aloe  ferox) 40 

Rac.  de  gentiane  (Gentiana  lulea) 5 

—  de  rhubarbe  (Rheum  palmatum) 5 

—  de  zédoaire  (Curcuma  zedoaria) 5 

Stigmates  de  safran  (Crocus  sativus) 5 

Agaric  blanc  (Polyporus  officinalis) 5 

Thériaque 5 

Alcool  à  60« 2000 

Divisez  ;  faire  macérer  pendant  10  j.;  passez;  exprimez;  filtre;8 
10  gram.  de  cette  teinture  représentent  2  décigram.  d'aloès,  25  mil- 
ligram.  de  rhubarbe,  25  milligram.  d'agaric  blanc,  etc.  —  Purga- 
tif, emménagogue;  vermifuge  populaire.  —  Doses  :  6à  15  gram,! 
Voy.  Stomachiques,  p.  150.) 

A   éLIXm  DE  RADCLIFFE. 

Aloès  (Aloe  socotrina) 23 

Rhubarbe  (Rheum  palmatum) 4 

Cannelle  (Laurus  cinnamomum) 2 

Zédoaire  (Curcuma  zedoaria) 2 

Cochenille  (Coccus  cacti) 2 

Sirop  de  nerprun ^ 
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Alcool  à  850 I5Q 

Eau  distillée 155 

M.  Talcool  avec  Teau  ;  f.  macérer  toutes  les  substances  sèches 
pendant  8  j.;  passez  ;  exprimez  ;  ajoutez  le  sirop  de  n^pmn; 
iiltrez.  10  gram.  de  ce  médicament  représentent  66  centigram. 
d'aloès.  —  Purgatif,  tonique.  —  Doses  :  2  à  10  gram. 

:Ar  EXTRAIT  AQUEUX  d'aloès  (Pli.  britaïui.;  Soc.  de  Ph.). 

La  Soc.  de  ph.  a  adopté,  d'après  la  Ph.  britann.,  un  extrait 
alcoolique  préparé  en  épuisant  l'aloès  des  barbades  par  10  fois»» 
poids  d'eau,  et  en  faisant  évaporer  la  solution.  Nous  croyons 
cette  préparation  inutile,  vu  Tactivité  sufQsantc  de  Taloës  ea 
nature. 

SUPPOSITOIRES  d'aloès  (God.   ff.). 

Âloès  pulv.  {Aloe  socotrina) 5  décigram. 

Beurre  de  cacao  (Theobroma  cacao) 5  gram. 

F.  fondre  le  beurre  de  cacao;  lorsqu'il  sera  à  demi  refroidi, 
incorporez  Taloès  par  trituration  ;  coulez  dans  le  moule  !  —  Pour 
provoquer  les  hémorrhoïdes  et  pour  détruire  les  ascarides  lom- 
bricoïdcSjles  oxyures.  (Voy.  Anthelminthiques.) 

A  POUDRE  DE  RHUBARBE  (God.   fr.;  F.  H.  M.). 

Rhubarbe  de  Moscovie  ou  do  Chine  mondée  {Rheum 
palmatîim) Q.  V. 

Concassez  ;  f.  sécher  à  Tétuve  ;  pulv.  par  contusion  ;  passez  au 
tamis  de  soie  ;  rejetez  le  résidu  ligneux.  —  Rendement  :  90/100. 

—  Tonique  stomachique;  doses  :  1  a  5  décigram.;  purgatif; 
doses  :  4  décigram.  à  4  gram.!  —  A  doses  modérées,  la  rhubarbe 
purge  sans  interrompre  la  digestion.  Mentel  en  prépare  des  gra- 
nules :  Rhubarbe  1,  sucre  3,  faciles  à  doser  et  h  prendre.  (Voy. 
Stomachiques  f  p.  150.) 

•  POUDRE  LAXATivE  (Fordyce). 

Rhubarbe  (Rheum  palmatum) 25  centigram. 

Sel  de  seignette 5  décigram. 

Pulv.;  M.;  pour  un  paquet.  —  Doses:  4à  12  paquets  par  jour! 

A  POUDRE  DE  RHUBARBE  COMPOSEE   (Ph.    Édimb  ). 

Rhubarbe  (Rheum  palmatum) 25 

Magnésie  calcinée 75 

Gingembre  (Zingiber  of (icmalc^ tS 

Pulv  ;  mêlez.  —  PurgaUt.  —  \>o%c%-.^  -o^  \^%xiwsw\ 
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^  PILULES  DE  KHUB.\RDE  SAVONNEUSES  (Pli.  CSpcVH.)- 

Rhubarbe  pulv.  {Rheum  palmatum) 25  centigram. 

Savon  médicinal 6        — 

Sirop  simple Q.  S. 

M.;  pour  1  pil.  —  Purgatif,  stomachique.  — Doses  :  1  à  5  pil.  ! 

TISANE  DE  RACINE  DE  RHUBARBE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Tisane  de  gentiane,  5/1000  p.  153. — Purgatif, 
stomachique.  —  Doses  :  par  verres. 

POTION  PURGATIVE  AVEC   MANNE  ET  RHUBARBE  (F.  H.  M.). 

Rhubarbe  concassée  {Hheum  palmatum) 4  gram. 

Manne  en   sorte  (Fraxinus  ornus) 60    — 

Eau  bouillante 150    — 

F.  infuser  la  rhubarbe  dans  Teau  pendant  20  m.  ;  f.  dissoudre 
la  manné  ;  passez.  —  Purgatif.  —  A  prendre  en  1  ou  2  fois  ! 

INFUSÉ  ALCALIN  DE  RHUBARBE  (Ph.  autricll.). 

Rac.  de  rhubarbe  concassée  (Rheum  palmatum) ....        6 

Carbonate  sodique  cristallisé 2 

Eau  distillée 100 

« 

F.  bouillir  quelques  instants  ;  laissez  infuser  jusqu*au  refroidis- 
sement ;  passez  ;   exprimez  ;   filtrczi    —    Tonique  stomachique 
doses:  2  à  5  gram.  ;  purgatif;  doses  :  10  à  50  gram. 

TISANE  ANTiDYSENTÉRiQUE  (Zimmcrmanii). 

Rac.  de  rhubarbe  concassée  (Wteum  palmatum) .. .  4 

Crème  de  tartre  30 

Orge  (Hordeun  vulgare) 60 

Eau 2500 

F.  bouillir  jusqu'à  réduction  à  2000;  passez.  —  Antidysenté- 
rique, laxatif.  —  Doses:    par   verres.  (Voy.  Antidysentériques,) 

POTION  ABSORBANTE  (Swicdaur). 

Rhubarbe  pulv.  [Rheum  palmatum) 10    — 

Bicarbonate  de  soude 2  gram. 

Sirop  de  sucre 50    — 

llydrolat  de  menthe 250    — 

M.  —  Chaque  cuillerée  à  bouche  représente  environ  5  déci- 
gram.  de  rhubarbe.  —  Pyrosis,  tympanite,  constipation.  —  Doses  ; 
2  à  5  cuillerées  à  bouche  par  jour  ! 
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:Ar  EXTRAIT  DE  RHUBARBE  (God.  fr.).  . 

Rhubarbe  coupée  {Rheum  palmatum)  1 

Eau  distillée 8 

F.  macérer  dans  5  d'eau  froide  pendant  24  h.;  passez;  exprimei 
légèrement;  flltrcz;  f.  évaporer  au  B.-M.  en  consistance  siro- 
peusc;  délayez  le  marc  avec  3  d'eau  froide  ;  passez  ;  exprimez  for-  " 
tement;  filtrez  ;  f.  évaporer  le  second  liquide  au  B.-M.;  réanisseï 
les  liqueurs;  f.  évaporer  au  B.-M.  en  consistance  d'extrait  mon. 
Rendement:  4/10 

—  Tonique  stomachique  ;  doses  :  5  centigram.  à  1  décigram.; 
purgatif;  doses  :  2  décigram.  à  1  gram.  —  La  racine  de  rhubarbe 
est  assez  active  pour  qu'il  ne  soit  pas  bien  nécessaire  d'en  réddre 
le  volume  sous  forme  d'extrait. 

.   A  EXTRAIT  DE  RHUBARBE  COMPOSE  (Ph.  gCFIU.). 

D'une  part  : 

Extrait  de  rhubarbe. .........< 3 

—      d'aloès • . .  • « .  * *......    1 

Eau  distillée «...  « * .  « 4 

F.  dissoudre  à  une  douce  chaleur 

D'autre  part  :  ' 

Savon  jalapé  (p.  473) 1 

Alcool  à  Sô'» 4 

E.  dissoudre  ;  môlez  les  doux  solutions  ;  f.  évaporer  au  B.-M. 
jusqu'à  siccité.  -r-  Purgatif.  —  Doses  ;  2  à  5  décigram. 

A   ALCOOLÉ  DE  RHUBARBE  ;  TEINTUR£  DE  RHUBARBE  (God.  fr.). 

Prép.  comme  YAlcoolé  de  gentianCt  1/5  p.  155.  — Purgatif.  — 
Doses  :  2  à  15  gram.  en  potion  ! 

iK  ALCOOLÉ  DE  RHUBARBE  COMPOSÉ  (Ph.  britann.). 

Rhubarbe  concassée  {Rheum  palmatum) 100 

Cardamome  concassé  {Elettari  major) 15 

Coriandre  concassé  (Coriandmm  sativum) 15 

Safran  incisé  {Crocus  saiivus) 15 

Alcool  à  60° 1000 

Opérez  par  macération  et  déplacement;  ajoutez  sur  le  résidu 
alcool  à  60°  Q.   S.  pour  compléter  1000  d'alcoolé  ;  filtrez. 

--  Tonique  stomachique;  àoica*.  \  k  ^  v^tsva  y^^^^N  ^ 
SCS  :3  à  iS  gram.  en  potion. 
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:Ar  ALGOOLé  de  rhubarbe  et  D'ALOÈS  composé  ;  ÉLIXIR    SACRÉ 

(Ph.  anglaises). 

Rhubarbe  concassée  (Hheum  palmatum) ^10 

Aloès  {Aloe  socotrina) 24 

Sem.  de  cardamome  {Elettari  major) 15 

Alcool  à  56° 1000 

F.  macérer  pendant  8  j.;  filtrez.  —  Stomachique;  doses:  2  à 
4pgram.;  purgatif;  d'osés  :  10  à  25  gram.! 

i(  SIROP  DE  RHUBARBE. 

Rhubarbe  gross.  piilv.  [Rlieum  palmatum) 1 

.Eau 10 

F.  macérer  pendant  12  h.;  passez  ;  exprimez  ;  filtrez;  prenez  . 

Soluté  ci-dessus 10 

Sucre  blanc 19 

F.  dissoudre  au  B.-M.  —  20  gram.  de  ce  sp.  représentent  les 
parties  solubles  de  68  centigram.  de  rhubarbe.  —  Stomachique; 
doses  :  5  à  10  gram.;  purgatif;  doses  :  20  à  60  grnm  ! 

A  SIROP  de  rhubarbe  composé;  sirop  de  chicorée  composé  (Cod.  ffTf. 

Rhubarbe  (Rheum,  palmatum) 200  gram.   ' 

Rac.  sèch.  de  chicorée  (Ctc/iormmmt^5u«)...  200    — 

Feuil.  sèch.  de  chicorée  {Chicorium  intybus)»  300    — 

—  fumeterre  (Fumaria  of/ic.),..  100    — 

—  scolopendre  (5co£open(/.  offic.).  100    — 

Baies  d*alkekenge  {Physalis  alkekengi) 50    — 

Cannelle  (Laurus  cinnamomum) 20    — 

Santal  citrin  {Santalum  album,) 20    — 

Sucre  blanc. ? , 3  kil. 

Eau. Q.  S. 

Versez  1  lit.  d'eau  à  +  80*  sur  la  rhubarbe,  la  cannelle  et  le 
santal  concassés;  laissez  infuser  pendant  6  h.;  passez;  exprimez; 
filtrez.  F.  infuser  pendant  12  h.  avec  5  lit.  d'eau  bouillante  le 
résidu  de  la  première  opération,  réuni  à  toutes  les  autres  sub- 
stances divisées  ;  passez  ;  exprimez  ;  clarifiez  ce  second  infusé  au 
blanc  d'œuf  ;  passez  à  Tétamine  ;  f.  un  sirop  par  coction  et  clari- 
fication avec  le  second  infusé  et  la  quantité  de  sucre  prescrite  ; 
lorsque  ce  sirop  bouillant  marquera  D.  1,26  (30°  B.),  prenez-en  le 
poids  ;  continuez  l'évaporation  jusqu'à  ce  qu'il  ait  perdu  un  poids 
égal  à  celui  du  premier  infusé  ;  alors  ajoutez  celui-ci  pour  rame- 
ner le  sirop  à  1,26  D.  —  20  gram.  représentent  les  principes  so- 
)ub]es  de  88  cent'''  '"  rhubarbe.  —  Slomac\v\t\\Jie\\éiSy^^  \axaA.^ 
très-usité.  —  U)  gram.  \  —  Yalières  i\w>Nft  V^^^ 
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(le  teinture  de  cannelle  et  15/1000  de  teinture  de  santal  pour 
assurer  la  conservation  de  ce  sirop. 

:Ar  VIN  DE  RHUBARBE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  le  Vin  de  Scilley  6/100. 
—  Stomachique  ;   doses  :  2  à  3  gram.  ;  purgatif;  doses  :  5  à 
40  gram.  ! 

A   VIN  DE  RHUBARBE  (Pli.    gCITO.). 

Rac.  de  rhubarbe  concassée  {Rheum  palmatum). ...  8 

Éc.  d*orange  {Citrus  aurantium) 2 

Petit  cardamome  (Elettari  carradomum) 1 

Vin  d'Espagne 100 

F.  macérer  pendant  3  jours  ;  passez  ;  exprimez  ;  ajoutez  : 

Sucre  blanc 12 

F.  dissoudre  :  filtrez.    —   Tonique  stomachique  ;  doses  :  2  i 
5  gram.;  purgatif;  doses  :  5  à  25  gram.  ! 

A  BIÈRE  PURGATIVE  DE  SYOENHAM. 

Rhizome  de  polypode  {Pohjpodium  vulgare) 100 

Rac.  de  rhapontic  {Rheum  rhaponticum) 50 

Fcuil.  de  séné  {Cassia  acutifolia) 50 

Feuill.  fraîch.  de  cochléaria  (Cochlearia  offic) 36  ' 

Feuil.  de  sauge  (Salvia  officinalis) 36 

Raisin  sec  (  Vitis  vinifera) 50 

Rac.  de  rhubarbe  (Rheum  palmatum) 18 

Rac.  de  raifort  fraich.  {Coctdearia  armoracia) 18 

Orange  (Citrus  aurantium) N*  1 

Bière  forte  9000 

F.  macérer  pendant  4  j.;  passez  ;  exprimez;  (ytrcz.  —  Purga- 
tif. —  Doses  :  50  à  300  gram.  —  Bouchardat  simplifie  celte  for- 
mule: Rhubarbe  1,  bière  100;  f. macérer  pendant  2  jours;  filtrez! 

A  ÉLEGTUAIRE  DE  RHUBARBE  COMPOSE  ;  ÉLEGTUAIRE  CATUOLICUM  (God.  fr.) 

Rac.  de  polypode  (Pohjpodium  vulgare) 16 

—  chicorée  (Cichorium  intybus) 4 

—  réglisse  (Glycyrrhiia  glabra) 2 

Fcuil.  d'aigremoine  (Agrimonia  eupatoria) 6 

—  de  scolopendre  (Scolopendrium  offic.) 6 

Sucre  blanc  (Saccharum  officinarum) 128 

Pulpe  de  tamarin  (Tamarindus  indica) 8 

—  casse  {Cassia  fistula) 8 

Rhubarbe  pulv.  (Rheum  palmatum) 8 

Séné  pulv .  (Cossitt  acuU(olitt^ ^ 

Rac.  de  réglisse  pulv .  ^^Gbj cijrrKv wï.  9la\)T«L^ * . .      '%. 
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Scm.  de  fenouil  puiv.  {Fœniculum  dulce) 3 

—  violettes  pulv.  (Viola  odorata) 4 

—  potiron  pulv.  (Cucurbita  maxima) 3 

Eau 200 

P.  bouillir  les  raciues  et  les  feuilles  avec  Teau  pour  oblenir 
^34  de  décocté  ;  passez;  exprimez;  ajoutez  le  sucre;  faites  un 
»p.  cuit  à  D.  1,27  (31*  B.)  bouillant;  délayez  dans  le  sp.  les 
pulpes  et  les  poudres  pour  faire  un  mélange  homogène.  —  Cet 
éiectuaire  représente  environ  1/7  de  son  poids  de  substances  pur- 
gatives. —  Doses  :  8  à  20  gram.  —  Inusité. 

S  9.  —  Huile  de  ricin;  Huile  d'olive  ;  Huile  de  croton-tiglium;  Huile 

d'épurge. 

A  nuiLE  DE  RICIN  (Ck)d.  fr.;  F.  H.  M.)< 

Ricins  de  France  (Ricintis  communls) Q.  V. 

F.  passer  entre  deux  cylindres  pour  briser  Tépisperme  tcstacé  ; 
Vannez;  achevez  de  séparer  à  la  main  les  débris  d'enveloppe  ; 
exprimez  fortement  dans  des  sacs  de  coutil  ;  filtrez  au  papier. 

—  Purgatif.  ---Doses:  15  à  45  gram.!  —  Beaucoup  de  ma- 
lades sont  aussi  bien  purgés  par  les  petites  que  par  les  fortes 
doses  d'huile  de  ricin.  Une  tasse  de  thé  ou  de  bouillon  aux  herbes 
chaud  ofTre  le  meilleur  mode  d'administration  de  cette  huile!  On 
peut  aussi  la  faire  avaler  avec  du  suc  d'orange  ! 

—  Ni  l'amande  entière  du  ricin ,  ni  l'émulsion  préparée  au 
moyen  des  ricins  piles  et  délayés  dans  l'eau,  ne  peuvent  rempla- 
cer l'huile  obtenue  par  expression;  elles  produisent  des  vomisse- 
ments et  des  superpurgations  dangereuses. 

KMULSION  PURGATIVE  AVEC  L'HUILE  DE  RICIN  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Huile  de  ricin  {Ricinus  communls) 30  gram. 

Gomme  arabique  pulv.  (Acacia   verek) 8    — 

Hydrolat  de  menthe 15    — 

Eau  commune 60    — 

Sp.  de  sucre 30    — 

F.  un  mucilage' avec  la  gomme  et  8  gram.  d'eau;  incorporez 
rhuile;  ajoutez^peu  à  peu  l'eau  et  le  sp.  en  triturant.  —  A 
prendre  en  1  fois.  Le  F.  H.  M.  réduit  la  dose  de  gomme  à 
A  gram.  (Voy.  Médicaments  anthelminthiques.) 

ÉMULSION    D'HUILE    DE    RICIN;    POTION    PURGATIVE    A  L'HUII.E    DE  RICIN 

(Ph.  Lond.). 

Hydrolat  de  menthe 30  gram. 

ffu/Ie  de  ricin  (/{icimis  communls) ^\    — • 

SoJuté  de  potasse    **    *  ^''^  .,»,.,, ^    — 


Mt'iCî  ;  ngilez  fortcniErt,  —  2  dÉcigrnm,  rlo  carlionnlo  de  [wlasw 
>u  de  carbon»lc  ili:  soude  produirai  en  l  rëmulsionTicincnL  nuut 
bien  que  le  solulâ  de  potasse  caustique  indiqué  (tans  la  ronnult 
anglaise  et  dont  la  dose  est  beaucoup  trop  rortc.  —  A  prendra  «n 
'  fois. 

Huile  de  ricin  {liicinus  commuiûi) 15  à  -là  gram. 


Ilydrolal  de  mentlic 15    — 

H.  —  Doses  :  la  paliun  ciiLlère  en  une  seule  Toia  ! 

Huile  do  ricin  {Ricintii  oommunù) 40  gnaa. 

Infusé  ou  hydrolé  de  montUe 100    — 

Sp.  citrique 30    — 

Cooime  nrnbiquo  pulv 10    — 

P.  un  mucilage  avec  la  gomme,  une  partie  de  l'eau  de  imbI 
t  le  airop;  diïiseï  l'huile;  ajoutez  le  reste  de  l'eau. —  Aprcnd 

POTios  pnEiCATiïs  (OobrPïno). 

Huile  de  ricin  {fliciiiiiJ  comiiiuiiM) ) 

Sirop  d'ipéca i  aa.    P.  t, 

—    de  rhubarbe ) 

M.  —  Laxatif.  —  Doses:  i  cuiUerée  i.  café  toutes  Ie«  i  h.! 

LAVIKENT  l>'HltlLI  DS  RtCIN  |H.  F  ). 

Huile  do  ricin  (Rkinui  communi») 30  gram. 

jaune  d'aïuf [j°  1 

H.;  Hjuuioz  peu  A  peu  en  aj;itnnl: 

Décodé  da  graine  de  lin. SÛO  gnah 

—  Vous  pouvez  parler  la  dc*c  de  l'huile  à  GO  gtam.,  et  *joM 
30  A  00  Brani.  de  niélasie  ou  de  miel  commun  I 

If  nUU.K  D'OLIVB. 

L'Iiuilc  d'nlive  lOIra  eiiropaa)  purge  pur  indieralion  tladd 
de  liO  i  lUO  grnm.  ou  plus. -^  Pour  le  Irailemenl  de  t'iMai,  doan 
une  cuillerée  à  boucha  d'Iiuile  d'olire  ou  d'huile  d'amaade  U 
It»  quarts  d'heure  (Balp), 

Lavemeal  êmolliciil 'm\.i^ 

Huile  blanche '"^ 
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M.  —  Laxatif.  —  On  prescrit  souvent  de  délayer  Thuile  avec  un 
jaune  d'œuf  avant  d'ajouter  Teau  émollicnte.  Vous  pouvez  aug- 
menter de  beaucoup  la  dose  d'huile  et  même  prescrire  Tliuilc 
pure  sans  véhicule  aqueux! 

LAVEMENT  HUILEUX   (F.  H.  M.)- 

(Euf N°  1 

Huile  d'olive  (Olea  europœa) 60  gram. 

Décoction  émolliente 500     — 

Battez  l'huile  avec  le  jaune  de  l'œuf;  ajoutez  l'eau  peu  à  peu 
en  triturant!  (Voy.  ci-dessus,) 

"k  HUILE  DE  CROTON  TIGLIUM  (Cod.  fr.). 

Sem.  de  croton  tiglium  mondées  (Croton  tiglium)  Q.  V. 

Passez  au  moulin  ;  exprimez  fortement  dans  des  sacs  de  coutil 
entre  des  plaques  de  fer  étamé  chauffées  dans  l'eau  bouillante  ; 
filtrez. 

Délayez  le  tourteau  avec  2  fois  son  poids  d'alcool  à  80";  chauf- 
fez pendant  10  à  12  m.  au  B.-M.  à  la  température  de  +  55°  envi- 
ron; passez;  exprimez  le  résidu  dans  des  sacs;  distillez  au  B.-M. 
pour  séparer  l'alcool  qui  sera  réservé  pour  une  pareille  opéra- 
tion; laissez  déposer  pendant  15  j.  l'huile  brune  restée  au  fond  de 
l'alambic;  filtrez-la;  mêlez  avec  l'huile  obtenue  par  expression. 
—  Préparation  dangereuse  ;  il  faut  se  mettre  à  l'abri  du  contact 
de  cette  huile  et  de  ses  émanations.  La  Soc.  de  Ph.  propose  de 
supprimer  le  traitement  du  tourteau  par  l'alcool. 

—  L'huile  de  croton  s'extrait  facilement  en  faisant  macérer  les 
graines  écrasées  dans  du  sulfure  de  carbone  ou  de  l'huile  de  pé- 
trole légère,  filtrant  et  laissant  le  sulfure  de  carbone  ou  le  pé- 
trole s'évaporer  spontanément.  (Lepage). 

—  Violent  purgatif.  —  Doses  :  1  à  2  gouttes  dans  une  potion 
gommeuse  ou  dans  un  looch  à  prendre  par  cuillerées  toutes  les 
1/2  h.  ou  d'h.  en  h.  Une  seule  cuillerée  d'une  potion  contenant 
1  goutte  d'huile  de  croton  suffit  souvent  pour  produire  des  eflTets 
purgatifs. 

—  A  l'extérieur,  en  frictions,  l'huile  de  croton  produit  une 
éruption  miliaire,  mais  point  d'eflTets  purgatifs  ;  25  gram.  émul- 
siennes  dans  un  bain  entier  produisent  une  vive  irritation  des 
bourses  et  de  la  marge  de  l'anus,  mais  point  de  purgation. 
(Jeannel.) 

LOOCH  PURGATIF  (Jcannol). 

Looch  blanc  du  Cod.  fr \^0  ^T^îim. 

Huile  de  croton  (Croton  tiglium \  k  ^  %ow\.\.ft^ 
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M.  —  Purgatif  agréable  et  sûr.  —  Doses  :  1  cuillerée  i  boieha 
(l'heure  en  heure! 

PILULES  PUllGATIVES. 

Huile  de  croton  tiglium  {Croton  tiglium) 1  gouUe. 

Beurre  de  cacao  {Theobroma  cacao) 1  gram. 

Racine  de  guimauve  pulv.  {AlUuBa  of/icinalùt).    Q.  S. 

M.  pour  10  pilules.  —  Doses  :  1  pilule  toutes  les  1/2  h.,  jeifA 
effet  purgatif;  f.  avaler  chaque  fois  une  tasse  de  bouillon  maigre! 
(Yoy.  ci-après  Lavement  de  tabac  et  de  croton,) 

POTION  PURGATIVE   (DoSSu). 

Résine  de  scammonéc )  a.        ,. 

_        j^jg  [  aa,      25  centigram. 

Huile  de  croton  {Croton  tiglium) 2  gouttes. 

Sp.  de  chicorée  composé *. . .  40  gram. 

Hydrolat  de  menthe 100    — 

—  fl.  d'oranger 4    ~ 

M.  par  trituration  les  résines  et  l'huile  avec  le  sirop  ;  ajoat«i 
les  hydrolats.  —  Purgatif  très^nergique.  —  Doses  :  par  cuiUeréei 
ù  bouche  toutes  les  1/2  h. 

LAVEMENT  DE  TADAG  ET  DE  CROTON  (Moll). 

Fcuil.  de  tabac  sèch.  {Nicotiana  tabacum),        5  gram. 

Eau  bouillante 150    — 

Gomme  arabique  pulv.   (il cacia  v^a) 10    — 

Huile  de  croton  tiglium  {Croton  tiglium)..        5  gouttes. 

F.  infuser  le  tabac  dans  l'eau  pendant  10  m.  ;  passez  ;  f.  un 
mucilage  avec  la  gomme  et  Q.  S.  d*infusé;  ajoutez  Thuile  de 
croton  à  ce  mucilage;  m.  peu  à  peu  le  reste  de  l'infusé.  —  Iléus; 
constipation  opiniâtre;  tumeur  stercorale.  —  Dangereux. 

-k   HUILE  D'ÉPURGE  (Cod.  fj*.). 

Prép.  comme  VHuile  d'amandes,  p.  50. 
Purgatif  un  peu  moins  actif  que  l'huile  de  croton  tiglium. 
Doses  :  3  à  10  gouttes  en  cmulsion,  en  potion,  en  pilules.  — 
—  Inusité. 

§  10.  —  Tamarin;  Pruneaux. 

*   PULPE  DE  TAMARIN   (Cod.  fp.;    H.  P.). 

Pulpe  brute  de  tamarin  (Tamariwlus  itvrfica^ Q.  V. 

F.  digérer  avec  Q.  S.  tfcavv  \u?»<\v3:îjl  tîi\AQ\\\s^\\vi^  wws»^v.,V 
passer  la  pulpe  à  travers  un  Um\s  Oie  mtv\K.  feH«:^t«6  v\^.^^ 
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.  jusqu'à  consistance  d'extrait  mou. — Tempérant,  laxatif.  — Doses: 
j40à6Ogram.. 

À   CONSERVE  DE  TAMARIN  (^God.  fr.). 

Palpe  de  tamarin  (Tamarindus  indlca) )         ^ 

Eau ]  ^^'  ^ 

Sucre  pulv 5 

F.,  ramollir  la  pulpe  avec  Teau  jusqu*à  ce  que  le  mélange  soit 
homogène;  ajoutez  le  sucre;  f.  évaporer  au  B. -M.  jusqu'à  ce  que 
le  poids  du  mélange  soit  réduit  à  8  —  Cette  conserve  représente 
1/4  de  son  poids  de  pulpe  de  tamarin. 

Tempérant  ;  léger  laxatif.  —  Doses  :  50  à  200  gram. 

À   TAMAR  INDIEN  (Grillon). 

Pastilles  de  pulpe  de  tamarin  additionnée  d'extrait  de  séné, 
pralinéesau  chocolat. — Purgatif  agréable  et  sûr.  —  Doses:  1  ou 
^  pastilles. 

TISANE  DE  TAMARIN   (Cod.  fr.). 

Pulpe  brute  de  tamarin  (Tamarindus  indica) 30 

Eau  bouillante 1000 

*Délayez  ;  laissez  infuser  pendant  1  h.;  passez  à  Tétamine.  Opé- 
rez dans  un  vase  de  porcelaine  ou  faïence.  —  Tempérant,  laxa- 
tif. —  Doses  :  par  verres  ! 

PETIT-LAIT    TAMARINÉ. 

Pulpe  de  tamarin 30  à  60  gram. 

Petit-lait  bouillant 500  à  1000  — 

Délayez  le  tamarin  dans  le  petit-lait  ;  laissez  infuser  jusqu'au 
refroidissement;  filtrez.  —  Tempérant,  laxatif.  —  Doses  :  par 
tasses  selon  les  eflcts  produits. 

À   SIROP   DE  TAMARIN   (Dcschamps). 

Tamarin  privé  de  semence  (Tamarindus  indica)....    275 

Anis  vert  (Pimpinella  anisum) 22 

Eau 800 

F.  infuser  au  B.-M.  dans  un  ballon  pendant  3  h.;  laissez  re- 
froidir ;  passez  ;  filtrez  ;  exprimez  ;  prenez  ; 

Infusé  ci-dessus 4 

Sucre  blanc  concassé 7 

F.  dissoudre  au  B.-M.;  laissez  refroidir;  passez. —  20  gram.  de 
ce  sp,  représentent  les  parties  solubles  de  2  gram.  5  décigram.  de 
tamarin  et  de  2  décigram.  d'anis.  Il  peut  èlre  ew 
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orrectif  des  tisanes  ou  des  potions  purj^tives,  — •  Tempénnt; 
laxatif  agréable.  —  Doses  :  40  à  100. 

^  ÉL^TUAIRE  PURGATIF. 

Pulpe  de  tamarin 12 

Crème  de  tartre  pulv 1 

Sel  de  seignette  pulv 8 

Manne  en  larmes  {Fraainus  omus) i 

Sp.  de  roses  pâles , , . , , .  ...  8 

M.  —  Doses  ;  15  à  30  gram.  ! 

PULPE  DE  PRUNEAUX  (God.   fr.). 

Pruneaux  (Prunus  domesHça) Q.  Y. 

F.  cuire  à  la  vapeur  ;  écrasez  dans  un  mortier;  f.  passer  à  tra- 
vers un  tamis  de  crin  au  moyen  d*une  spatule  de  bois;  aromatîMi 
avec  Q.  S.  d^alcoolé  de  cannelle  ou  de  vanille;  sucrez  avecQ.  S. 
de  sp.  simple.  —  ÉmoUient,  laxatif.   —  Doses  :  50  à  200  gram. 

—  Ce  médicament  est  très-bien  remplacé  pai*  la  compote  de 
pruneaux,  préparation  culinaire. 

TISANE  DE  PRUNEAUX  (H.  P.). 

Pruneaux  {Prunus  domestka) 60  gram.  * 

Ouvrez  les  pruneaux;  faites-les  bouillir  pendant  1  h.  dansQ.S. 
d'eau  pour  obtenir  1  Ut.  de  tisane  ;  passez  à  Pétamine. 

—  Laxatif  ;  véhicule  de  médicaments  purgatifs  :  séné,  crème  de 
tartre  soluble,  tartrate  de  soude  et  de  potasse,  etc.  ! 

:k    SEMENCES  DE  MOUTARDE  BLANCHE  (SinupiS  albo), 

^-  Constipation.  Elles  produisent  d'abord  un  effet  stimulant  et 
stomachique  en  raison  de  la  sinapisine  qu'elles  contiennent,  pus 
laxatif  en  raison  du  mucilage  volumineux  et  indigeste  qu'elles  for- 
ment en  s'hydratant.  —  Doses  :  15  à  45  gram.  de  semences  en- 
tières délayées  dans  l'eau  avant  les  repas  ou  le  soir  en  se  cou- 
chant! —  Gontrc-indiqué  par  l'irritation  des  voies  digestives. 

>(-  SEMENCES  DE  LIN  (Linum  usitatissimum). 

—  Constipation.  —  Laxatif,  en  raison  du  mucilage  très-volo- 
mineux  et  indigeste  qu'elles  forment  en  s'hydratant  dans  l'intes- 
tin. —  Doses  :  15  à  45  gram.  de  semences  entières  délayées  dans 
l'eau  avant  les  repas. 

§  11.  —  Manne, 

:Ar  MANNE  EN  SOKTW  VViMîltSi  ^.  (iwvÇNOVx  <i\.  V«lftjMyftc\. 

Manne  en  sorte    Gerac^  ^^FVoxwus  wuu&^  ,.^ "^ 
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Eau  commune 3 

Charbon  animal  lavé Q.  S. 

F.  fondre  la  manne  dans  Veau  à  -f  60';  passez  à  travers  un  ta- 
mis de  crin  :  laisse;:  déposer  ;  décantez  ;  f .  passer  à  travers  un 
long  filtre  rempli  de  noir  animal  ;  f.  évaporer  au  B.  M.  jusqu'à  D. 
1,  19  (23»  B.);  f.  couler  la  solution  goutte  à  goulue  sur  des  pla- 
ques onduleuses  dans  Tétuve  faiblement  chaufféee  ;  la  manne  cris- 
tallise en. gouttières  qui,  séparées  les  unes  des  autres  et  séchées  à 
rétuve  ou  au  soleil,  imitent  assez  bien  et  peuvent  remplacer  la 
manne  en  larmes  naturelle. 

—  Laxatif.  —  Doses  :  30  à  60  gram.  ordinairement  administrée 
dans  du  lait. —  Quelques  sujets  prennent  volontiers  la  manne  en 
nature  sans  aucun  véhicule. 

LAIT  PURGATIF  A  LA  MANNE. 

Manne  en  larmes  {Frcuciniis  ornus) 60  gram. 

Lait  chaud 200    — 

F.  dissoudre;  passez;  ou  mieux  faites  dissoudre  la  manne  dans 
son  poids  d^eau  bouillante;  passez;  ajoutez  le  lait.  —  A  prendre 
en  1  fois! 

ÉMULSION  LAXATIVE  A  LA  MANNE  (Ph.  italienne). 

Manne  en  larmes  (Fraxinus  ornus) 60  gram. 

Êmulsion  simple 180    — 

Eau  de  cannelle  vineuse  (p.  229) 4    — 

F.  dissoudre  à  froid;  M.  —  Laxatif  agréable.  Toute  la  dose  en 
1  ou  2  fois  ! 

POTION  PURGATIVE  A  LA  MANNE  (H.  P.). 

Feuilles  de  séné  {Cassia  acutifolia) 8  gram. 

Sulfate  de  soude  cristallisé 16    — 

Manne  {Fraxinus  ornus) 60    — 

Eau  bouillante 96    — 

Versez  Peau  bouillante  sur  le  séné;  après  1/4  d'h.  d'infusion, 
passez  ;  exprimez  ;  mêlez  à  l'infusé  le  sulfate  de  soude  et  la  manne  ; 
f.  dissoudre  ;  passez. —  A  prendre  en  1  ou  2  fois! 

POTION  PURGATIVE  A  LA  MANNE  (F.  H.  M.). 

Feuilles  de  séné  (Cassia  acutifolia) 10  gram. 

Sulfate  de  soude  cristallisé \5    — 

Manne  en  sorte  (Fraxinus  ornus) ^^    — 

EaubouiUante \\i5     — 

F.  infuser  le  séné  dans  Veau  pendSiïii\/X  d'h.  a4ou\.Gi\^TU«wWï; 
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passez  ;  exprimez  ;  ajoutez  le  sulfate  de  soucie.  —  A  prendre  en  1 
ou  2  fois  ! 

—  Cette  potion,  solidifiée  par  le  procédé  indiqué  pour  la  J/onne 
en  sorte  puriliéet  devient  alors  un  médicament  ofQcinal.  (£.0e- 
ncvoix). 

-k   PASTILLES  DE  MANNE  ET  DE  CREME  DE  TARTRB  (Spidnian). 

Crème  de  tartre  (bitartrate  de  potasse) 3 

Manne  {Fraxinus  ornus) i .    25 

Eau eO 

F.  dissoudre  la  crème  de  tartre  dans  Tcau  chaude  ;  ajoutes  la 
manne;  passez;  f.  évaporer  en  consistance  .convenable;  f.  des 
pastilles  de  5décigram.  à  la  goutte.  — Laxatif  agréable. — Doses: 
20  à  60  pastilles. 

— Les  pastilles  pectorales  de  Calabre  de  Potard  sont  des  pastilles 
à  la  goutte  de  manne  en  larmes,  sans  doute  opiacées  (Falières.) 

•  mannite;  C12H1*Oî2  (Cod.  fr.). 

Manne 1000 

Eau  distillée 1000 

Blanc  d'œuf W  1 

F.  fondre  la  manne  dans  Teau  mêlée  avec  1/3  de  Falbumine; 
f.  chauffer  à  +  50«  ;  ajoutez  le  reste  de  Falbumine  :  agitez  ;  f.  boull- 
tir  pendant  quelques  minutes;  passez  à  la  chausse  :  laissez  refroidir 
et  cristalliser  ;  décantez  ;  exprimez  les  cristaux  dans  un  sac  de  toile; 
f.  dissoudre  les  cristaux  dans  2  fois  leur  poids  d*eau  bouillante; 
ajoutez  1/20  de  charbon  animal;  filtrez;  laissez  refroidir  très-len- 
tement et  cristalliser  ;  f.  sécher  rapidement  entre  deux  feuilles  de 
papier  à  filtre. 

—  Laxatif?  n'est  pas  le  principe  actif  de  la  manne  (Pereira). 
(Gubler.)  —  Inusité. 

§  12.  —  Mercuriale;  Fleurs  de  péclier;  Roses  pâles;  Oseille. 

k   MELLITB  DE  MERCURIALE  (Cod.  fr.). 

Suc  non  dépuré  de  mercuriale  (Mercurialis  annua) ....     1 
Miel  blanc  {Apis  mellifica) 1 

F.  bouillir;  écumez;  f.  cuire  à  D.  1,  27  (3i«  B.)  bouillant; 
passez.  —  Laxatif;  employé  en  lavement.  —  Doses  :  30  à  100 
grammes 

LAVEMENT  LAXATIF   (Cod.  fr.;  H.    P.). 

Melli te  de  mercuriale 100  gram. 

£aii Wft    — 

Jlf,  —  60  gram.  de  meWile  &u«\Sfttv\.  \e  \^\JA  ^xs^^^iV.. 
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-k  suc  DE  FLEURS  DE  PÊCHER  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  le  Suc  de  chicorée  (p.   158).  Prép.  du  Sp.  de 
fleurs  dépêcher. 

iK  SIROP  DE  PLEURS  DE  PÊCHER  (Co(l.  fr.). 

Suc  de  fleurs  de  pêcher 10 

Sucre  blanc 10 

F.  dissoudre  au  B,-M.;  passez.  —  Léger  laxatif  très-usilé  dans 
la  médecine  des  enfants.  —  Doses  :  10  à  60  g^ram. 

iK  sirop  de  FLEURS.  DE  PÊCHER  (Falièrcs). 

Suc  de  fleurs  de  pêcher  (Persica  vulgaris 10 

Sucre  blanc 19 

F.  un  sirop   par  simple  solution  au  B.-M.  couvert;  passez  à 
rétamine  ;  laissez  refroidir;  ajoutez  : 

Alcoolature  de  fleurs  de  pêcher  1/1 9 

—  Préparez  de  la  même  manière  les  Sirops  avec  les  sucs  de 
Chou  rouge;  Noyer;  CocfUéaria;  Roses  pâles;  Cresson, 

—  L'addition  de  l'alcool  préserve  ces  sps.  de  toute  altération 
sans  modifier  sensiblement  leurs  propriétés  thérapeutiques. 

suc  DR  PÉTALES  DE  ROSES  (Cod.  fr.). 

Prép.  comne  le  Suc  de  c/*icorc6|(p.  158).  —  Prép.  du  Sp,  de 
roses  pâles, 

-k  SIROP  DR  ROSES  PALES  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  le  Sp.  de  fleurs  dépêcher. —  Léger  laxatif,     - 
Doses  :  20  à  60  gram.  -^  Inusité. 

APOZÊME  laxatif;  BOUILLO.M  aux  HERBES  (Cod.  fr.;  H.  p.). 

—  (Voy.  p.  343). 

Favorise  l'action  des  purgatifs.  —  Doses  :  par  tasses  plus  ou 
moins  rapprochées. 

II.  —  MÉDICAMENTS  SPÉCIAUX  DES  MALADIES  DE  L'APPAREIL  DIGESTIF. 

g  i.  —  Médicaments  employés  contre  la  diarrhée,  la  dysenterie, 

le  choléra, 

TISANE  DE  RIZ  (Cod.  fr.;  H.  p.). 

Riz  (Oriia  saliva)  lavé  à  l'eau  froide 20  gram. 

Eau  Q.  S.  pour 1  lit. 

F.  bouillir  jusgii'à  ce  gue  Je  riz  soit  crevé.        ^ 
—  ÉmoUient;  prétendu    astringent;    souveul  èOLvAcwii  w^ç. 
60  gram.  de  sp,   de  coings  ;  remède  vulgaire  cowUe  Vsi  ô^t\:\v<i^. 
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DÉCOCTION  DE  RIZ  (F.  H.  M.)* 

Riz  mondé  (Oriza  saliva) 15  gram. 

Éc.  d'oranges  amères  {Citrus  bigaradia) 2    — 

Sp.  simple 50    — 

Eau Q.S. 

Pour  1  lit.  de  décocté. 

Lavez  le  riz  ;  f.  bouillir  jusqu'à  ce  qu'il  soit  crevé;  retirez  du 
feu;  f.  infuser  l'écorce  d'orange  pendant  1/4  d'h.  ;  passez  ;  ajoatei 
le  sp.  Si  cette  boisson  est  prescrite  gommée,  ajoutez  : 

Gomme  concassée 10  gram. 

F.  dissoudre.  (Voy.  ci'dessus;  et  Tisane  de  gomme,  p.  311.) 

LAVEHENT  AMYLACÉ  (Cod.  fr.;  H.  P.). 

Amidon 15  gram. 

Eau  froide 100    — 

Délayez  ;  ajoutez  : 

Eau  bouillante . .  ". 400    — 

Remuez  quelques  instants. 

—  Diarrhées.  —  On  prescrit  aussi  quelquefois  "  ramidon  cru 
délayé  dans  l'eau  froide  ou  dans  l'eau  gommée  ! 

—  Ce  lavement  doit  être  renouvelé  chaque  fois  que  le  malade  a 
de  nouvelles  selles  diarrhéiques. 

LAVEMENT  AMYLACÉ  (F.  H.  M.). 

Amidon 15  gram. 

Eau 500    - 

Délayez  l'amidon  dans  100  gram.  d'eau  froide  ;  ajoutez  le  rcst» 
du  liquide;  f.  bouillir;  agitez!  (Voy.  ci-dessus.) 

LAVEMENT  AMYLACÉ  OPIACÉ  (F.  H.  M.). 

iljoutez  à  la  formule  précédente  : 

Alcoolé  d'extrait  d'opium 1  gram. 

M.! 

LAVEMENT  AMYLACÉ  (Rostan). 

Gomme  adragante  {Astragalus  verus) 1  gram- 

Amidon 8    — 

Eau 250    — 

Laudanum  de  Sydenham 1    — 

Délayez  la  gomme  dans  l'eau  tiède  ;  ajoutez  l'amidon  et  le   1^ 
danum.  —  Diarrhées  \ 

-  Vous    pouvez  rempUcGY  Yc^im  ^ommte  ^«t  xmw  ^Vftw^-*= 
16  de  guimauve  ou  de  semfctvceft  ÔL^Wt^.  Ç^«^.  ôrAM»»^ 
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-k  SOUS-NITRATE  DE  BISMUTH;    SOUS-AZOTATE  DE  BISMUTH;  MAGISTÈRE 

DE  BISMUTH  (God.  fr.;  F.  H.  M.)* 

Bismuth  purifié.- 4 

Acide  azotique,  D.  1,42  (43°  B.) 9 

Eau  distillée 5 

M.  Tacide  azotique  et  l'eau  ;  ajoutez  le  métal  peu  à  peu  ;  reffer- 
vescence  ayant  cessé,  f.  bouillir  pour  compléter  la  dissolution  ; 
laissez  déposer;  décantez  ;  f.  évaporer  jusqu'à  réduction  aux  2/3; 
ajoutez  au  liquide  50  f.  son  poids  d'eau;  laissez  déposer;  lavez  le 
précipité  par  décantation  à  plusieurs  reprises  jusqu'à  ce  que  l'eau 
de  lavage  ne  soit  plus  acide;  f.  sécher.  Le  sous-nitrate  de  bis- 
muth précipité  en  poudre  impalpable  n'a  pas  besoin  d'être  por- 
phyrisé. 

—  Les  premières  eaux  de  lavage  contiennent  de  l'azotate 
acide  de  bismuth  ;  saturées  par  l'ammoniaque,  elles  fournissent  de 
Toxyde  de  bismuth. 

—  Le  F.  H.  M.  emploie  l'acide  azotique  D.  1,38  (•40'»  B.) 

—  Hémorrhagies  intestinales  dans  la  fièvre  typhoïde;  doses 
iO  à  20  gram.  en  potion.  (Monneret.)  —  Coryza;  épistaxis;  en 
poudre  reniflée.  —  Ozène;  otorrhée;  en  poudre.  (Monneret). — 
Diarrhées  ;  dysenterie  15  à  70  gram.  en  potion  (Brassac)  ;  ces  doses 
doivent  être  rarement  atteintes*  Yoy.  ci-après  le  dosage  des  di- 
verses formules.  (Yoy.  Médicaments  employés  contre  le  coryza; 
Injections  antiblennorrhagiqnes). 

ic   MIXTURE  ANTIDIARRBÉIQUE  (Dclioux). 

Sous-azotate  de  bismuth 1  gram. 

Extrait  d'opium 1  centigram. 

M.;  pour  1  paquet.  —  Diarrhées.  —  Doses  :  1  paquet  toutes 
les  heures! 

ik    PILULES   DE  SOUS-NITRATE  DE   BISMUTH  OPIACésS  (H.  P.). 

Extrait  d'opium 1  centigram. 

Sous-nitrate  de  bismuth 5  décigram. 

Diascordium 15  centigram. 

Mucilage  épais  de  gomme  arabique Q.S. 

M.  pour  1  pil.  —  Diarrhée;  dysenterie.  — Doses  :  1  pil.  toutes 
les  2  heures  I 

POTION   AU  SOUS-NITRATE  DE  BISMUTH  (Mascarel). 

Sous-nitrate  de  bismuth )  . 

Gom.  aàragante  (Astragaltis  verus) \  ^**  ^"^^sû.» 

Hjdrolat  de  laitue \^    

Sp,  simple ^15^    _, 


l'appaheil  ii[cest[f  ;  uabruëe,  i 
—  Diarrhée  cholérï Forme  dos  enfants.   —  Doses  :  5  à  10 
.  il'liCLire  en  heure;  agiles  chaque  fois!  Adjumnla  :  dtoU; 
I  albiiniLneuEa  pour   boisson.   (Vay.  Lavemfiil  iTi/iécaciHinfcff. 
Foutine  AMiDiAHitHÉiai'E  (Tnnisiieiiu). 

Sous-carbonate  de  fer 1  décigrotn. 

ïeux  d'éereïisses 2       — 

Soua-EU!otate  de  bismuth ;i      ^ 

Sucre  blano 3      — 

Laudanum  de  Sydenliam i  goutte. 

Pulï.;  M.;  pour  1  paquot,  — Diarrhées  rnlioUcs.  —  Doses  :  I  p»- 
i|net  loules  les  9  ou  3  heures!  Lo  enrbonate,  ou  mieux  le  suai- 
pliDsphate  de  chaux,  peuvent  remplacer  les  yeux  d'écrevisMl. 

^^^  LAITIIKT  DE  SDUa-NlTRATE  DE   DISIIUTH   (H<HIIIIin!l). 

^^^k     Sous-nitrate  de  biiniutli 90  gnm. 

^^^M    Eau  gomnu'use  l/âO 60    — 

^^^V  H.  —  Diarrhées;  d^senlerie.  —  A  renouveler,  s'il  est  nëeei- 
^^^■■ire.  On  ajoute  au  besoin  10  à  30  gouttes  du  taudaniim  ! 

^^^V  NIXTUnE  A.STIl>[AFUtu£lDIE  (ClSI-). 

^^Ht    Sous-phoiphalo  de  chaux  pulv <0  gram. 

I^^B      MIb  de  pain  de  froment iW  — 

III              Souft-nitrale  do  bismuth 5  — 

8p.  lie  ralanbia 60  — 

Alcoolâ  de  cannelle 5  — 

1^^^     laudanum  do  Sjdenham I  — 

^^^L  H.  —  A  prendre  on  3  ou  4  Tois  dans  la  juurni'c  ! 

^^^^^  *    ClTntTE    DR 

^^^V   Solution  d'ainlalc  ncidu  de  bismuth Q.  V. 

^^^H    Solution  de  citrate  do  soude U.S. 

^^^K  PnuT  précipiter  le  bismuth  n  l'état  de  citmtc  insolubto;  latei 
^^Hlpréfeipilé  sur  un  flUrc:  f.  iiïclier  Prép.  delà  Soluluin  dt  cilr*tt 
^^^M  biitmilli  et  ^ammotuaqiàe. 

^^^1  *  Ltflinton  DR  «ISHUTH;  iOLtmOM  Dt  cmiATR  M  BISKVTi 

^^^1  ET  ll'tlNO!ll*aUE  (Ph.  Lowl.). 

^^^r  Citrate  de  bismuth 3  gram. 

^^F    Ammaniditue  liquide  t  Î3°. Q.  S. 

Pour  dissoudre  le  citrate  du  bismuth;  njnuti>^: 

Salatioa  d'x'uie  cilrii|uu Q.  S. 

i^ar  latunr  la  liqueur;  ^joutjat 
^^■£èu  dittillée.. 
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Pour  compléter  un  poids  total  de  100  grani. 

La  Ph.'  Lond.  attribue  à  ce  médicauicnt  des  propriétés  sédatives 
et  toniques.  —  Doses  :  2  à  0  grani.  dans  une  potion  gommeuse  ; 
chaque  gram.  représente  2  centigram.  de  citrate  de  bismuth. 
—  Inusité  en  France. 

A    UQUEUR  DE  BISMUTH   (Howie). 

Bismuth 735 

Acide  citrique 2000 

—    azotique 1360 

Ammoniaque  liquide Q.  S. 

Eau  distillée Q.  S. 

F.  dissoudre  le  métal  dans  Tacide  azotique;  ajoutez  l'acide 
citrique  neutralisé  par  Q.  S.  d'ammoniaque  ;  ajoutez  une  quantité 
d'eau  égale  à  celle  de  l'ammoniaque  employée  ;  f.  bouillir  pendant 
3  minutes  en  agitant;  rendez  la  liqueur  alcaline  par  l'addition  d'un 
peu  d'ammoniaque.  Cette  liqueur  représente  1  gram.  de  bismuth 
métallique  pour  10  gram.  —  Inusité  en  France.  (Voy.  ci-dessus  : 
Solution  de  citrate  de  bismuth  et  d'ammoniaque.) 

*    SILICATE  DE   MAGNESIE  HYDRATÉ. 

Le  silicate  de  magnésie  hydraté,  qui  n'est  autre  chose  que  la 
matière  dont  on  fabrique  les  pipes  dites  d'Ecume  de  mer,  a  été 
proposé  pour  remplacer  le  sous-nitrate  de  bismuth.  Garraud  l'ad- 
ministre en  poudre  fine  dans  les  mêmes  cas  que  ce  dernier  sel,  et 
prétend  en  obtenir  les  mêmes  ctTets?  Le  sous-nitratc  n'agit  pas 
comme  une  poudre  inerte,  il  est  désinfectant,  il  décompose  l'acide 
sulfhydrique  et  les  sulfhydrates  alcalins. 

lAc  EAU  DE  CHAUX  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.;  Soc.  de  l'h.). 

Chaux  vive , Q.  V. 

Eau  distillée Q.  S. 

Éteignez  la  chaux  ;  délayez-la  dans  40  fois  son  poids  d'eau  ;  lais- 
sez déposer  ;  décantez  ;  rejetez  ce  premier  liquide  qui  contient  de 
la  potasse,  de  la  soude  et  des  sels  solubles  (si  vous  employez  la 
chaux  du  commerce)  ;  ajoutez  sur  le  dépôt  environ  1()0  fois  son 
poids  d'eau  ;  agitez  ;  laissez  déposer  dans  un  flacon  bouché,  que 
vous  garderez  toujours  plein;  décantez  et  filtrez  au  moment  du 
besoin.  Plusieurs  lavages  du  dépôt  seraient  nécessaires  pour  ob- 
tenir l'eau  de  chaux  exempte  de  chlorures.  Elle  tient  en  dissolu- 
tion à  -f  15%  1,285  de  chaux  pour  1000  d'eau. 

—  L'eau  de  chaux  destinée  à  servir  de  réacliî  do'vV  ^V,vg  ^ttV'^w^^ 
à  l'eau  distiUéc. 
—  Diarrhée  des  onfaiits.  (Trousseau.)  —  Doscb  :  VV)  \x  ^  SBt>KCû 
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T.  diswudm  le  sunre  dana  l'eau  ;  ajoute)  et  ilèlajvi  la  e 
[  flllrcx;  r.  t^vnpnrer  à  une  douc«  chaleur  an  bnin  de  subie;  asiui 
b  da  t^uips  en  lemps;  (IHrei  ;  t.  Ëvaporcr  ilaircilâ,  nonierwa  àl'a- 
I M  de  i'tit  M  de  l'Iininidilé. 

Ce  art,  peu  «ololile  dans  l'eaii  pure,  ert  InVsohihlo  dan»  tca* 

—  Diarrti^c  ou  conslipation  rijspo|iLïqnc. 
■     —  ItMM:  1  it  I  ((mm.  daiM  l'naii  suL-rtr  nprJ» 
Uoa  l»f»  fois  par  jour.  fCh<<!lnnd.)  (Voj 


ËAU  t»E  ùakm;  décoction  (tLANOul::.  Ii07 

^,  dissoudre  à  froid  dans  un  flacon  bouché  et  plein;  ne  filtrez 
pas  afin  d^éviter  le  contact  de  Tair. 

—  Diarrhée  des  enfants  à  la  mamelle  ou  récemment  sevrés.  — 
Doses  :  15  à  90  gram.  par  cuillerée  dans  le  lait. 

—  Il  est  plus  simple  d'additionner  le  lait  sucré  d'eau  de 
eh8ux«  (Voy.  Eau  de  chaux  p.  505.) 

oécOCTION     BLANCHE  DE  SYDEMIAM   (Cod.  fr.;  H.  P.). 

Corne  de  cerf  calcinée  et  porph 10  gram. 

.  Sfie  de  pain  de  froment .• 20    — 

Gomme  arabique  pulv.  (Acacia  vera) 10    — 

Sucre  blanc  {Saccfiarum  officinarum) '.  60    — 

Hydrolat  de  fl.  d'oranger 10    — 

Eau  commune  Q.  S.  pour 1  litre. 

Triturez  la  corne  de  cerf  et  la  gomme  ;  ajoutez  la  mie  de  pain 
et  le  sucre,  triturez  de  nouveau  ;  f.  bouillir  avec  l'eau  pendant 
15  m.;  passez,  exprimez  légèrement;  ajoutez  l'hydrolat. 
■   —  'Diarrhées.  —  Doses  :  boissnn  ordinaire  du  malade  ;  agitez 
^diaque  foisî 

DÉCOCTION  BLANCHE  DE  SYDENHAM  (FoniiiiU'  iiriiiiilive  dc  l'aiiUMir). 

Corne  de  cerf  râpée )  g^ 

Mie  de  pain  blanc )  ® 

Eau  de  fontaine 1200    — 

F.  bouillir  jusqu'à  réduction  à  800  gram.  (environ)  ;  ajoutez  : 

Sucre Q.  S. 

DÉCOCTION  BLAKCiffi  (P.  H.   Mi). 

Os  calcinés  et  porphyrisés 40  gram. 

Mie  dc  pain  de  froment 25     — 

Oomme  Sénégal  concassée  (Acflcta  verfA;) 10     — 

Eau  aromatique  de  citron 80  gram. 

Sp.  simple , .  50    — 

Eau Q.  S. 

Pour  1  litre  de  décocté.  F.  boujilir  ensemble  les  os  calcinés  et 
la  mie  de  pain  pendant  1/4  d'h.;  passez  à  l'étamine;  exprimez  lé- 
gèrement ;  f.  dissoudre  la  gomme  ;  ajoutez  le  sp.  et  l'eau  aromati- 
que de  citron.  Délivrez  dans  une  isouteille.  *—  Doses  :  boisson 
ordinaire  ;  agitez  chaque  fois  ! 

KMVLBWy  DE  VAN-SWIETEN. 

Corne  âe  cerf  calcinée  pul\ 4  ^axw. 

Far/iw  (Torgc  (Hardeum  vttlyare) ^     — 
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Extrait  d'opium 15  centi 

Eau  coininunc 90  gram. 

Sirop  d'écorce  de  citron 16    — 

Délayez  dans  le   sirop  la  corne   de  cerf,  la  farine  et  rexlnit 

d*opium  ;  ajoutez  Teau  peu  à  peu  en  triturant.  La  dénominatiefl 

de  ce  médicament  en  donne  une  fausse  idée  ;  ce  n'est  pas  vm 

cinulsion.  —  Diarrhées.  —  Doses:  1  cuillerée  à  bouche toatefl les 

2  heures! 

i(  Ér.EOTUAiRE  ANTIDIARRHKIQUE  (Joannel). 

Conserves  de  roses 10 

Quinquina  calysaya  pulv.  {Cinchona  calysatja) 5 

Sous -phosphate  de  chaux  pulv 5 

Éc.  d'orange  pulv.  (  Citrus  bigaradia) î 

Sp.  de  cachou , Q.  S. 

M.  —  Doses  :  4  à  20  gram. 

*   CARBONATE  DE  CHAUX    (VoV.  p.  98). 

—  Absorbant,  antiacide,  aulidiarrhéique.  —  Doses  :  2  à  46  gram. 
dans  du  pain  azyme  ou  délayé  dans  une  potion  gommeuse.  (Voy. 
Poudre  calcique,  p.  98.)  ' 

-k   POUDRE  DE  CRAIE  (Cod.  ff.). 

Prép.  comme  la  Poxidre  de  bol  d^ Arménie,  p.  175. 

Entre  dans  quelques  poudres  dentifrices  ;  pour  l'usage  inléricw, 
on  lui  substitue  le  Carbonate  de  cfiaux  obtenu  par  précipitation 
(Voy.  ci-dessus.) 

-k   POUDRE  D'os  DE  SECHE  (Cod.  fr.). 

Os  de  sèche  (Sépia  officinalis) Q-  ^' 

Ratissez  la  surface  interne  ;  séparez  et  rejetez  la  surface  cjt**^ 
dure  et  cornée;  lavez  à  l'eau  bouillante  la  partie  blanche  et»  "^ 
ble;  porphyrisez-la  à  sec.  —  Remplacé  par  le  Carbonate  9^^ 
le  Sous-phosphate  de  chaux.  —  Inusité. 

-k   POUDRE  DE  COQUILLES  D'ŒUFS  (Cod.  ff.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  corail  rouge.  —  Remplacé  ^^^  ^ 
Carbonate  ou  par  le  Sous-phosphate  de  chaux,  —  Inusité. 

k    POUDRE  DE  GOQUrLLES  D'HUÎTRES    (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  corail  roi^e.  —  Remplacé  '^•'*' 
Carbonate  ou  par  le  Sous-phosphate  de  chaux.  —  Inusité. 

k  POUDRE  DE  PIERRES  D'ÉCREVISSE  ;   YEIX  D'KCREVISSE  (Cod.  f^^"'' 

Prép,  comme  la  Pondre  de  covavl  rouqe.  —  ViSKas^Ns^s»         '^ 
Carbonate  ou  par  le  Sous-phospKale  de  cH^v»»  —  \wwî^. 
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iK  MERCURE  AVEC  LA  CRAIE;   ÉTUIOPS  CALCAIRE;  POUDRE  GRISE; 

Hydrargyi*um  euin  creta  (Ph.  Lond.). 

Mercure  métallique 9 

Craie  préparée 15 

Ëteignez  le  métal  par  une  longue  trituration. 

—  Diarrhées.  —  Doses  :  5  à  10  centigram.  Très-usité  en  An- 
gleterre. Dans  cette  préparation  une  proportion  variable  de  mer- 
cure passe  à  Tétat  croxyde,  ce  qui  produit  nécessairement  une 
certaine  inégalité  d'action. 

i(  MIXTURE  DE  CRAIE  (Pli.  Britaii.). 

Carbonate  de  chaux 7 

Gomme  arabique  pulv.  {Acacia  ver  a) 7 

Sp.  simple. ; 19 

Hydrolat  de  cannelle 28:5 

Délayez  la  gomme  avec  le  sirop  ;  ajoutez  le  carbonate  de  chaux, 
-   et  peu  à  peu  en  triturant  Thydrolat  de  cannelle. 

—  Diarrhées  ;  pyfesis.  —  Doses  .  1  cuillerée  à  bouche  toutes  les 
2  ou  3  h.;  agitez  chaque  fois  ! 

À   MIXTURE  CALCAIRE  (PH.    Lond.). 

Carbonate  de  chaux  lavé 30  gram. 

Hydrolat  de  cannelle 60    — 

Sirop  simple 40    — 

Laudanum  de  Sydenham '.  4  gouttes . 

M.  —  Diarrhées.  —  Doses  :  par  cuillerées! 

—  La  dose  de  laudanum  pourrait  être  portée  à  1  gram.  et  plus 
au  besoin. 

LIMONADE  MINÉRALE  ;  LIMONADE  SULFURIQUE. 

(Yoy.  Astringents^  p.  176.) 

—  Dysenterie  —  Doses  :  boisson  ordinaire  du  malade  ! 

POTION  ANTIDYSENTÉRIQUB  ;    DECOCTION    ANTIDYSENTÉRIQUE    (F.   H.  M.). 

Ipéca  concassé  {Cephœlis  ipecacuanha) 10  gram. 

Eau 400    — 

F.  bouillir  la  racine  3  fois  successivement  pendant  10  m.  avec 
le  tiers  de  l'eau  ;  réunissez  les  décodés  ;  réduisez-les  par  rébulli- 
lion  à  200  gram.;  fillrcz.  —  A  prendre  en  3  fois  dans  la  journée  î 

LAVEMENT  O'IPÉCACUANHA  (Bourdon). 

Ipéca  concassé  (Cephœlis  ipecacuanha) 20  gram. 

Eau.  distillée 170    — 

F.  bouillir  pendant  iO  m.;  renouvelez   encore  iVeu^  ^ox^Vv'ô^îir- 
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coclion  avoc  170  $;raiii.  d'eau  distillée;  réimÎMez  les  tnisiiécM- 
tés  ;  f.  réduire  à  tÂO  grain,  que  vous  employerez  en  deux  llr^ 
nients  pour  administrer  dcins  les  24  heures,  après  avoir  lyootéà 
chacun  d'eux  : 

Laudanum  de  Sydenham. 6  gonUek 

—  Diarrhée  cholériforme  des  jeunes  enfants  ;  diarrhée  dei 
tuberculeux.  Ces  lavements  peuvent  être  prescrits  plusieunJMn 
de  suite.  La  dose  d'ipéca  peut  être  augmentée. 

A   PILULES  ANTIDYSENTÉRIQUES  (SèÇOIld). 

Ipéca  pulv.  iCephœlis  ipecacuanha) 66  milligram. 

Calomel  à  la  vapeur 33       — 

Extrait  d'opium 9       — 

Sirop  de  nerprun Q.  S. 

M.  pour  1  piL  —  Doses  :  6  pil.  toutes  les 2 heures!  — Onponr- 
rait  corriger  la  formule  de  la  manière  suivante  :  Ipéca  polf.  SeflBti- 
grani.,  calomol  4  centigram.,  extrait  d*opium  1  centigrao.  I. 
pour  1  pil.  —  Doses  :  5  pil.  à  prendre  toutes  les  S  henres.  La 
mêmes  quantités  se  trouveraient  administrées  en  5  au  lies  de 
l'ôtrc  en  6  pil.  —  Surveillez  les  effets  en  raison  du  calomel. 

if  PILULES  ANTIDYSENTERIQUES  ;  PILULES  DE  SE60ND  (P.  H.  M.). 

Ipéca  pulv.  (Cephœlis  ipecacuanha)  4  décigran. 

Calomel  à  la  vapeur 2       — 

Extrait  d'opium  purifié 5  centigram. 

Sirop  simple Q.  S. 

M.;  pour  6  pil.  —  Antidysentérique.  —  Doses:  1   pil  de 8 h- 

en  2  h.!  (Voy.  ci-dessus.) 

i^  PILULES  ANTIDYSENTÉRIQUIS  (Boudio). 

Ipéca  pulv.  (Cephœlis  ipecacuaiiha) 1  décigram. 

Calomel  à  la  vapeur 1  décigram. 

Extrait  d'opium 2  cenligram. 

M.  pour  1  pil.  —  Doses  :  1  pil.  toutes  les  1/2  h.!  —  SiuieillM 
les  offets.  (Voy.  Pilules  de  Segond.) 

-k   PILULES  ANTIOIARRHlêlQUES. 

Extrait  d'opium 1  centigram. 

Poudre  d'ipéca 2        — 

£xtrait  de  ratanhia 4       — 

Ciichon *^       — 

3/.  pour  i  pil.  —  Doses  :  \  pW.  lo\\V(i*  \ts*^  V%>ss^^\ 


albumine;   RATANIHA.  Ml 

EAU  ALBUMINEUf^C  (  Cod.  fr.  ). 

blancs  a'œufs N"  4 

Eau  commune fOOO  gram. 

Hydrolat  de  fl.  d'oranger 10    — 

Battez  les  blancs  d'œufs  avec  leur  volume  d'eau  ;  ajoutez  le 
reste  de  Peau  ;  agitez  ;  passez  à  Tétamine  ;  ajoutez  Thydrolat. 

—  Byseoterie  ;  empoisonnements  minéraux.  —  'Doses  ;  par 
verres.  —  La  dose  d'albumine  peut  être  doublée. 

TISANE'  ALBUMIMt'SE  (Cod.  fr.). 

CEufs  de  poule  {Gallwt  hankira) NM 

Eau  commune 900  gram. 

Sirop  simple 50    — 

Prenez  les  blancs  des  i  œufs  ;  battez-les  avec  l'eau  ;  passez  ; 

ajoutez  le  sirop.  Le  F.    H.  M.   réduit  pour   cette  tisane  la   dose 

d'albumine  à  2  blancs  d'œufs.  (Voy.  ci-dessus.) 

POTION  CONTRE  LA  DYSENTERIE  (Rpqilin). 

Hydrolat  de  tilleul 100  grairt. 

Sirop  d'opium 20    — 

Blancs  d*œuf^ N*  2 

M.;  passez  à  travers  une  mousseline  claire.  —  Doses  :  par  cuil- 
lerées à  bouche  toutes  les  demi-heures.  A  renouveler  2  ou  3  fois 
dans  la  journée  s'il  est  nécessaire  ! 

H)TioN  ANTiDiARRHEiQUE  (Deliuux  do  SavigiMc). 

flydrolat  de  menthe i  -^ 

-      do  n.  <for«nger |  ««•    ^  S"^'^- 

Sirop  d'opium , , .    30    — 

Extrait  de  ratanhia 4    --- 

Éther  sulfuriquc 4    — 

M.  —  Diarrhées  ;  vomissements.  —  Doses  :  par  cuillerées  à  in- 
tervalles plus  ou  moins  rapprochés  selon  l'intensité  dos  accidents  ! 

POTION  ASTRINGENTE   (Gobert). 

Sirop  de  ratanhia 40  gram. 

Alcoolé  de  cachou 15    — 

Carbonate   do  chaux 5    — 

Laudanum  de  Sydenham 25  gouttes. 

Hydrolat  de  mentlie , . . .  150  gram. 

M. —  Diarrhée. —  Doses  :  1  cuillerée  à  bouche  toutes  les  1/2  h.! 

POTIO.V  CONTRE  M  CHOLÉm^E  OU  LE  DSBVT  WJ  CHOL^S^K, 

Hydrolat  de  menthe \ 

—      mélisse ...!!.  \    ^^'       ^  ^^^^- 
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Sirop  d'opium 30  — 

Alcoolé  de  cachou iO  —  • 

Éther  sulfurique 4  —        ! 

M.;  bouchez  le  flucon;  agitez.  —  Doses  :  1  cuillerée  à  bondie  ; 
lous  les  quarts  d'heure. 

LAVEMENT  ASTUI.NUENT. 

Alun  cristallisé 4à8  gram. 

Eau  chaude 2  — 

F.  dissoudre  ;  laissez  refroidir.  —  Dysenterie.  —  Ce  lavemeDl  . 
doit  ôtre   fréquemment  renouvelé  si  les  évacuations  persistenl. 
(Voy.  Astrin^enis,  p.  170.) 

LAVEMENT  ANTIDVSENTÉRIQUE  (Vulorius). 

Alun  cristallisé : 4  à  6  gram. 

Extrait  de  valériane 2   — 

Laudanum  de  Sydenham 10  gouttes. 

Amidon  cru ?0  gram. 

Décocté  de  racine  de  guimauve 250  — 

F.  dissoudre  Talun  et  l'extrait  ;  délayez  Tamidon  ;  ajoutez  le 
laudanum.  —  Astringent,  antidysentérique.  ^—  A  renouveler  plu- 
sieurs fois  dans  la  journée  s'il  est  nécessaire  ! 

PILULES  D'AZOTATE  D'ARGENT  (TroUSSeau). 

Azotate  d'argent  cristallisé 2  cenligram. 

Eau  distillée i 

Gomme  arab.  pulv.  (Acacia  vera).,   )  ^' 

M.;  pour  1  pil.  —  Diarrhées  rebelles.  —  Doses  :  1  à  3  pil.  pa 
jour  dans  rintei*valle  des  repas. 

LAVEMENT  ASTRINGENT  A  L' AZOTATE  D'ARGENT  (TroUSSCau). 

Azotate  d'argent  cristallisé là  2  décigrani. 

Eau  distillée 250  gram. 

F.  dissoudre.  —  Diarrhées  rebelles;  dysenteries.  La  dose  d'az 
tate  d'argent  a  été  portée  à  5  décigram  et  même  à  1  gram.  lorsq 
l'on  supposait  l'existence  d'ulcérations  dans  le  gros  intestin  à 
suite  de  dysenteries  graves. 

LAVEMENT  CONTRE  LA  DYSENTERIE  (Dolioux  llc  Savignac). 

Alcoolé  d'iode 10  à  30  gram. 

lodure  de  potassium 1à2  -* 

fiaii '^Sft  — 

F.  flissoudro.  —  T>\Roniov\e  c,\\totv\«\\w  \ 
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POTION  HUILEUSE  ANTIDYSENTÉRIQUB    (Mabit). 

Huile  d'amande  (Amygdalus  communis) 15  gram. 

—  de  ricin  {Ricinus  communis) 15    — 

Sirop  de  morphine : 30    — 

Gomme  arabique  pulv.  (Acacia  verà) 10    — 

•    Hydrolat  de  tilleul 80    — 

—  fl.  d'oranger 5    — 

M.  —  A  prendre  par  cuillerées  à  bouche  dans  les  24  h. 

POTION  CONTRE  LA  DIARRHÉE  PRODOMIQUE    DU  CHOLÉRA  (Dorvault). 

Sirop  de  coings 30  gram. 

Alcoolé  de  cachou , 10    — 

£au  commune 90    — 

Alcoolé  de  cannelle 20  gouttes. 

Acide  sulfurique  alcoolisé 20      — 

Laudanum  de  Rousseau 10      — 

M.  —  A  prendre  en  2  ou  3  fois  dans  la  journée  ! 

POTION  ANTIDIARRIIÉIQUE  (Rollct). 

Hydrolat  de  laitue ; 60  gram. 

—  menthe \  „^ 

—  mélisse [  ««•  ^  - 

—  Ùs  d'oranger ; 15  — 

—  de  laurier-cerise 8  — 

Sirop  de  morphine 30  — 

—  d'éther 15  — 

M.  —  A  prendre  par  cuillerées  à  bouche.  —  Diarrhée  prodro- 
mique  du  choléra  ! 

-k  MIXTURE  ANTHICHOLÉRTQUE  (  Sirojfonoff). 

Éthérolé  de  valériane 8 

—        de  noix  vomique 4 

Liqueur  d'Hoffmann 8 

Alcoolé  d'arnica 4 

Essence  de  menthe 2 

Alcoolé  d'opium 6 

M.  —  Période  algide  du  choléra.  —  Doses  :  15  à  25  gouttes 
dans  un  petit  verre  de  vin  généreux  toutes  les  1/2  h.  (Voy.  Agents 
stimulantSy  p.  207.) 

INJECTION  ALCALINE  ANTICHOLÉRIQUE  (Colson).  (Voy.  p.  98). 
ÉMULSION  DE  CIRE;    LAIT  DE   CIRE;   MIXTURE  ANTIDIARRHÉIQUE  (Soilbeiran). 

Goiame  arabique  pulv,  (Acacia  ve^'a) >      VI 

Ciçe  Jaime  (Aj^meUi/ipa}.^ V* 
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Eau « . .    125 

Sirop  simple 90 

F.  un  mucilage  avec  la  gomme  et  la  moitié  du  sirop  dans  m 
mortier  chauffé  à  Tcau  bouillante;  ajoutez,  en  triturant,  keire 
fondue,  le  reste  du  sirop  et  enfin  l*eau,qui  doit  être  chaulée  à 
+  10°  environ.  —  Antidiarrhéique.  —  Doses  :  par  cuillerées. 

-k  ÉLEGTUAIRE  DE  CIRE  (Soubeiran). 

Cire  jaune  (Apis  mellifica) i 

Gomme  arabique  (Acacia  vera) f  p  * 

Eau i 

Sirop  de  framboise \ 

F.  un  mucilage  avec  la  gomme  et  Teau  bouillante  ;  ajoutei,  ea 
triturant,  la  cire  fondue,  puis  le  sirop. 

—  Diarrhée  chronique.  —  Doses  :  10  à  50  grara.  (Voy.  FMWMte 
crue  y  p.  91.) 

§  2.  —  Médicaments  employés  contre  la  gastralgie,  la  dyspepsie. 

iK  TABLETTES  DE  SOUS-AZOTATE  DE  BISMUTH  (God.   fr.). 

Sous-azotate  de  bismuth 10 

Sucre  blanc , 90 

Mucilage  de  gomme  adragante 9 

F.  des  tablettes  de  1  gram.  —  Chaque  tablette  représente  1  dé- 
ci<!:ram.  de  sous-azotate  de  bismuth.  —  Gastralgie;  entéralgie; 
diîirrh(^e.  —  Doses  :  5  à  20  et  plus  !  (Voy.  p.  503.) 

iK   POUDRE  ANTIGASTRALGIQUE   (PattcrSOn). 

Sous-azotate  de  bismuth )  >•    w  • 

Hydrate  de  magnésie |   *"•    ^  «lécigram. 

Sucre  blanc  pulvérisé 8        — 

M.  pour  1  prise  !  Cette  poudre  peut  être  mise  en  tablettes  au 
moyen  d'un  mucilage.  Voy.  ci-après.) 

:k   TABLETTES  BISMUTHO-MAGNÉSIENNES  ;   PASTILLES  AMÉRICAINES; 

PASTILLES  DE  PATTER80N. 

Sous-azotate  de  bismuth 1 

Hydrate  de  magnésie 1 

Sucre  pulvérisé 8 

Mucilage  de  gomme  adragante  à  l'hydrolat  de  menthe 

ou  de  fleur  d'oranger Q.8.  * 

M.  pour  iO  tablettes.  — Chaque  V;a\AeV\j(^vev^«&tAA\  \<bâii|;pMnu 
(!''  soiis-azotàte  de  bismuth  et  i  dèô^cam.  <y\K^^v\A^  ^^\Bai^l^, 


ioim-AnyiATE  de  bismuth;  alcalins;  acides.  5.15 

—  Gattpt^fie;  entéralgie;  dyspepsie;  pyrosis.-»  Doses  :  3  à  30  par 
jour  et  plus  ! 

Hc  PILCLIS  ANTIGASTRALGIQUE^  (TroUSSeau). 

Sâus-a2oiatc  de  bismuth 1  déeigram. 

Carbonate  de  chaux 25  miliigram. 

Miel Q.  S. 

M.;  pour  1  pil.  —  Doses  :  2  à  âôpil  par  jour  ot  plus. 

iK  POUORp  ANTlGASTjïAi.QiQrE  (OUior), 

Magnésie  calcinée \  ^ 

Sucre  blanc  pulvérisé j 

Oxyde  de  bismuth . : 1 

M.  —  Doses  :  1  gi*am.  toutes  les  3  ou  3  h.  en  bols  ou  dan^  du 
pain  azyme  î  —  L*oxyde  peut  être  remplacé  par  le  sous-azotate  de 
bismuth. 

iiç  POUDRE  ALCALINE  {Tfousseau). 

Magnésie  calcinée 4  déeigrain. 

Bicarbonate  de  soude. •    6        — 

Sucre  blanc 2  gram. 

Pulv.;  M.;  pour  1  paquet.  —  Gastralgie  ;  pyrosis.  —  Doses  !  2  à 
4  paquets  par  jour  avant  les  repas! 

-k   POUDRE  CONTRE  LE  VERTIGE  STOMACAL  (TroUSSeau). 

Bicarbonate  sodique i 

Oaie ,....,...,, [   aa,     3  déci^ram. 

Magnésie  calcinée ) 

Pulv.;  M.;  pour  i  paquet. —  Vertige  stomacal  ;  gastralgie  ;  pyrosis. 

—  Doses  :  3  ou  4  paquets  par  jour,  2  heures  après  chaque  repas, 
et  avant  de  se  coucher  dans  i/2  verre  d'eau  sucrée. 

i(   PILU|.^S  ANTIGASTnALPIQUES    (Del9rtt^). 

Extrait  d'opium 6  miliigram- 

hafran  de  Mars  apérilif , 12         t- 

Mag,nésie  calcinée , 25         r^ 

Sirop  de  gomme , ,,,..,., Q  S. 

M.  pour  1  pil.  —  Doses:  2  par  j.-;  l'une  2  h.  avant  Ip  déjeu- 
ner; l'autre  3  h.  avant  le  dîftftf. 

POTION  ANTIACIDE  (Radius). 

Magnésie  calcinée 4  gram. 

Sp.  dV^opri»»  4'orauge  —  m * , . .    \%   «- 

Bydrolat  de  menthe ^    -w. 
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tz  Is  magnésie avfe  ksp,;  M.  —  PjTnsiR;  tympinite. — 

mr  cuïllorér?s  à  bauclie  )  agitez  chaque  fois  ! 

i(   TABLETTES  PE   XAGNÉSIK  ET  DE  UAI^BOU   (Cod.  fr.). 

Byilrocnriionlltc  ilu  iiiognûsic 10 

CacliDu  (lulv.  (Uii^arîa  gamiiii) S 

Suere   blanc _. œ 

Mucilage  de  fptmaie  ailraganlë M 

f.  des  tablelles  de  1  gnm.  Chaiiun  tablette  représente  environ 
ï  décittrain.  d'hfdrocarbonata  de   magaéiie   et  5  penligran.  rie 
—  Dppescc;  pyrosis.  — Dascs:4Â  Idetplns! 


,  Bicarbonate  de  soude 'i  gnun. 

Sp.  d'éïorce  d'orange      Is    — 

Hydrolat  de  menlUo 100    — 

H.  —  tyrosia;  gastralgie.  —  Doaes  :  pur  nuillerées  à  bouehe! 
[   —   CUaque   cuillei'Ëo    à    bouche    représente  entiron  5  di^i- 
1,  de  biearbonalo  ilc  soude, 

■k    HIXTUIIE  A;iTIUVâPEPT](|UE. 

idd'éc.  d'orang,  am.  |4tI/IOCI0) 1^5  gruiii. 

Bicarbonate  de  soude .-. 3    — 

AlcooU   Je   rhuliarbc i    — 

—  de  caicarillo 17    — 

Sp.  desucre :  3(1    — 

.  I  cuillerée  à  bouclie  toutes  les  3  iieuret  I 
le  cBLDniiYDniai'e  ;  irvanAUE  HYDRocHLoniuvE- 

iWOpani. 

Sp.  simple 100    — 

Adidn  clilorhydriquc  D.  I,t8  (33"  Bj 4    — 

\  Alooolat  de  citron t    — 

—  Angiaet  avec  état  laburral;  slomaliles;  djtpeptiei  par 
t  d'aeiditâ  du  $uc  gastrique.  —  Doses  :  pr  M?i'res!  (Vn;. 
«nunttf  niilrimeiid/ii,  p.  tOU.) 


n  do  qulnijuiiia t  IN)  grain. 

Sp.   tbébalque nn    — 

Acide  ehlorliydrique t     — 

-  Dyspeptiet.  —  Doses  ;  S  ï  C  ratUvtVï  çai  i 
_  u!  Il  Ml  quelquefois  iiécnsMirn  it'ttPuAK  4^ 
f  eerlaia»  malade»  trouvent  trop  mWo.  ^ 
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-k  PASTILLES  D'acide  lactique  (Soubciran). 

Acide  lactique  pur 8  gram. 

Sucre  blanc 30    — 

Vanille  {Vanilla  sativa) 1    — 

Mucilage  de  gomme  adragante Q.  S. 

Pilez  la  vanille  avec  le  sucre;  passez  au  tamis;  ajoutez  l'acide 
lactique,  puis  le  mucilage;  f.  des  pastilles  de  2  gram.  —  Dyspep- 
sie par  défaut  d'acidité  du  suc  gastrique.  —  Doses  :  1  à  4  pas- 
tilles avant  chaque  repas  !  (Voy.  Médicaments nutrimentifs,  p.  100.) 

-k  MIXTURE  CALMANTE  (Mallicrbc). 

Sp.  d'éc.  d'oranges  amères \ 

—  de  morphine S  aa.    P.  É. 

—  d'éther ) 

M.  —  Gastralgie.  —  Doses  :  1  cuillerée  à  café  toutes  les  1/2  h. 
ju8qu*à  ce  que  la  douleur  soit  apaisée  ! 

—  Dyspepsie.  —  Doses  :  une  cuillerée  à  café  1/2  h.  avant  les 
repas. 

-k   POUDUE  STOMACHIQUE  (Tfastour). 

Noix  vomique  pulv.  {Slnjchnos  mix  vomica).  5  centigram. 
Êc.    de  cassia  lignea  pulv.   (Cinnamomum 

malabathrum) 1  décigram. 

Carbonate  de  chaux  pulv 1        — 

M.  pour  1  paquet.  —  Dyspepsie  hypochondriaque.  —  Doses  : 
1  à  2  paquets  .avant  chaque  repas  !  —  La  quantité  de  noix  vomique 
peut  être  portée  progressivement  à  1  et  même  à  2  décigram.  dans 
chaque  paquet.  (Yoy.  Reconstittmnts  végétaux,  p.  139.) 

APOZÈME  DE  RHUBARBE  ET  DE  COLOMBO   (Delloux  do  SavignaC;. 

Rac.  de  colombe  {Cocculus  palmatus) 4  gram. 

—       rhubarbe  (H /^um  pa/ma/{/ m 1    — 

Eau 200    - 

F.  infuser  pendant  12  h.  —  Gastralgies  avec  constipation.  — A 
prendre  en  1  fois  le  matin  à  jeun  !  (Voy.  Reconstituants  végétaux, 
p.  150, 152.) 

k  CHARBON  VÉGÉTAL  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.) 

Fragments  de  bois  blanc,  léger  et  non  résineux. ...     Q.  V. 
Rangez  dans  un  creuset  ;  comblez  les  inlev\a\\c?>  eV.  «î-qx^nv^t»  Vx. 
surface  avec  la  poudre  de  charbon  ordinaire;  adaiv\iei  «xx  ç.v«x\aftX 
son  couvercle;  calcinez  au  rouge  jusqu'à  ce  tvu'W  ue  %Çi  ôife^^^^ 
plus  rien;  laissez  refroidir  ;  brossez  les  f ragmcvUs  Oie  c\\^v>ùo^* 


518  HÉMOSKHOÏIIES. 

-k  POUDRE  DE  CHAUpoN  VÉGÉTAL  (Cod  fr.;  F.  H.  M.}. 

Prép.  comme  la  Poudre  de  sulfure  d'antimoine,  i^.^X.) 
Pom*  Tusuge  intérieur,  préparez  une  poudre  demi-fiae  aumQjfM 
d'un  tamis  de  crin.  —  Le  F.  H.  M.  prescrit  de  laver  la  poudre  de 
charbon  destinée  à  l'usage  intérieur.  —Dyspepsie  flatulente  ;  p^r* 
rosis.  —  Doses  :  1  cuillerée  dans  du  pain  azyme  ou  délayée  dans 
de  l'eau  sucrée  avant  chaque  repas  !  (Voy.  Poudre  de  ^tfiçirtiM  ti 
charbon  ;  p.  02  ;  Dentifrices.) 

it   TABLETTES  DE  ClIAUBON  CuU.  fr.). 

Glinrbon  végétal  pulv , 5 

Siirro  blanc 15 

Mucilage  de  gomme  adragaiite S 

F.  des  tablettes  de  1  gram.  Chaque  tablette  représente  25  ceo- 
tigram.  de  charbon.  —  Dyspepsie  flatulente;  pyrosis;  gastralgies. 
—  Doses  :  5  à  30.  Ces  tablettes  ne  valent  pas  le  charbon  pulvérisé 
récomment  préparé,  administré  à  sec  dans  du  pain  aiyme. 

-k   ÉLECTU.URE  CAUBONi^.. 

Charbon  de  bois  lavé  et  porphyrisé 10 

Magnésie  calcinée > 1 

Miel  blanc Q.  8. 

—  Gastralgies;  pyrosis.  —  Doses:  4  à  25  grani.  (Voy.:  Viande 
crue  y  p.  91  ;  Thé  de  bœuf,  p.  93;  Bouillon  de  Nauche,  p.  94.) 

I  3.  —  Hémorrhoms. 

PILULES  DE  CAPSiQUB  (AUëgre). 

Poudre  de  capsique  {Capsicum  annuum)..,     1  décigram. 

Miel  (Apis  melUfica) )  ^    „ 

Poudre  de  réglisse )      '    ^* 

M.;  pour  1  pil.  —  Hémorrlioïdes  douloureuses  et  engorgées.  — 
Doses:  5  à 20  pil.  par  jour  en  2  fois!  Allègre  prescrit  aussi  IVx- 
trait  de  capsique  à  doses  moitié  moindres. 

POMMADE  ANTIHÉUORRHO'iOALB. 

Onguent  populéum tO 

Acétate  de  plomb  liquide )  ^ 

Laudanum  de  Sydenham )  ^^* 

M.  —  Hémorrhoïdes  douloureuses.  —  Onctions  réitérées  ! 

POMMADE  ANTmÉMORRHOÏDALE  BELLADONES  (^eaïUiel). 

Onguent  populéum iO 

Extrait  de  belladone • \  aa.     1 

laudanum  de  Svdonham j 
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1Maj9i  TexUrnit  dam  le  laudanum  ;  M.  —  Hémorrhoïdes  dou- 
ImireuiM.  **  Onctions  réitégrées  ! 

Introduction  de'  mèches  enduites  de  ce  médicament.  (Voy.  Nar- 
€oUque8,  p.  392.) 

SUPPOSITOIRE  NARCOTIQUE  (Bamouviii). 

Extrait  de  belladone. . . . .  • ^  centigram. 

Axonge 5  décigram. 

Cire  blanche ;..  1  gram. 

Beurre  de  cacao 3    — 

.  F.  fondre  ;  M.;  pour  1  suppositoire.  —  Hémon*hoïdes  doulou- 
reuses, —  La  dose  d*extr.  de  belladone  peut  être  portée  ù  2  déci- 
gram. et  plus. 

POMMADE  ANTIHÉMORRHOÏDALE  A.  LA  CHAUX  (Gulbourt). 

Pommade  aux  concombres. 15 

Chaux  hydratée ) 


! 


.    Laudanum  de  Sydenham. ..,,.,. 

M.  —  Hémorrhoïdes  douloureuses.  —  Onctions  réitérées  I 

SUPPOSITOIRE  ASTRINGENT  (Bamouvin). 

Extrait  de  ratanhia 1  gram. 

Eau  chaude Q.  S. 

Âxonge 1  gram. 

Cire  blanche : 2     — 

Beurre  de  cacao 1  gram.  5  décigram. 

Délayez  l'extrait  dans  quelques  gouttes  d'eau  chaude  ;  f.  fondre 
les  autres  substances;  M.  pour  1  suppositoire. 

POMMADE  ANTlH^MORRHOiDALE  (Jeanne!). 

Onguent  popnléum 10 

Tannin • 1 

M.  —  Hémorrhagies  hémorrhoïdales.  —  Onctions  réitérées ,  in- 
troduction de  mèches  de  charpie  enduites  de  cette  pommade.  — 
(Voy.  Astringents  végétaux,  p.  189.) 

POMMADE  ASTRINGENTE  (Sundelio). 

Alun  cristallisé  pulv 1 

Beurre  frais 10 

M.  —  Flux  hémorrhoïdaux.  —  Onctions;  mèches.  {S o^.  Astrin- 
gents hémostatiques,  p.  170.) 

SUPPOSITOIRES  HÉMORRHOÏDAUX    (TroUSSeau). 

Beurre  de  cacao  (Theobroma  cacao)) 8  gram. 

À/oès  pulv.  (A/oe  socotHna) \  àèc\^t«!(&, 

,' £métjque. b  c«o>\À%t%ïBi. 
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F.  fondre,  pour  1  suppositoire.  ~-  Rappeler  le  flux  hémorriiol- 
(lai.  —  Application  journalière  pour  produire  de  U  ciiia8(màl& 
marge  de  l'anus. 


TREIZIEME   SECTION 

§  1.  Médicamenls  spéciaux  de  la  pUuUaire. 

-k   VINAIGRE  ANGLAIS   (Cod.    ff.) 

Acide  acétique  crist<illisable 1200 

Camphre  iLaiwus  camphora) iîO 

Essence  de  cannelle 2 

—  de  girofle. 4 

—  de  lavande ; i 

Pulv.  le  camphre  par  l'intermède  d'un  peu  d*acide  acétique; 
M.;  après  15  j.  de  contact,  décantez.  —  Stimulant  de  la  pitui- 
taire;  employé  pour  garnir  les  flacons  de  poche.  (Voy.  Comté' 
tiques  et  parfums.) 

-k  SBL  DE  VINAIGRE  (Cod.   fr.). 

Petits  cristaux  de  sulfate  de  potasse  imprégnés  de  vinaigre  an- 
glais. —  Employé  pour  garnir  les  flacons  de  poche. 

-k   VINAIGRE  ANTISEPTIQUE  ;   VINAIGRE  DES  QUATRE  VOLEURS  (God.  ff.). 

Som.  d'absinthe  (Artemisia  absintiUum) \ 

—    de  petite  absinthe  {Artem.  pontica),,..  . 

Menthe  poivrée  [Mentha  piper ita) I 

Romarin  (liosmarinus  officinalis) aa.        8 

Rue  (Ruta  graveolens) l 

Sauge  (Salvia  officinalis) | 

Fleurs  de  lavande  (Lavandula  vera) ' 

Rhizome  d'acore  (Acorus  calamus) \ 

Éc.  de  cannelle  {Laurus  cinnamomum) f 

Girofle  {Canjophyllus  aromaticus) }  aa.        1 

Muscade  [Myrrislica  moschata) 

Ail  {AUium  sativum 

Camphre  (Laurus  camphora) 2 

Acide  acétique  cristallisable 8 

Vinaigre  blanc 500 

Divisez  les  espèces  végétales  ;  f.  macérer  dans  le  vinaigre  pen- 
diWt  iO  j.  ;  passez  ;  expvimei  •,  a\o\\\.c7.  Y^  ^^mkv^Vvt^  dissous  dans 
l'acide  acétique;  filtrez. 
—  Siiw\i]fini  antifipasmoàiqu^.— ^ïv^VÀ^^^S  ç«fcw»  \^  ^siômu 
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it  ALCOOLAT  AROMATIQUE  AMMONIACAL  (Cod.  fl'.). 

'    £c.  fhiich.  d*orange  {Ciirus  aurantium) 100 

—  (lé  citron  {Citrus  limon) 100 

Vanille  (Vanilla  saiiva) 30 

Cannelle  do  Ceylan  (Laurm  cinnamomum) 15 

Girofle  {Canjophyllus  aromaticus) 10 

Chlorhydrate  d'ammoniaque \ 

Carbonate  de  potasse /  ^^ 

Hydrolat  de  cannelle (  ^^'  ^"" 

Alcool  à  SO' : ; 

Incisez  ;  concassez  les  substances  végétales  ;  introduisez-les 
dans  une  cornue  de  verre  avec  le  sel  ammoniac,  l'hydrolat  de 
cannelle  et  Talcool  ;  laissez  macérer  pendant  4  j.  ;  agitez  de 
temps  en  temps;  ajoutez  le  carbonate  de  potasse;  laissez  macérer 
pendant  6  h.;  distillez  au  B.-M.  pour  recueillir  500  d*alcoolat. 

—  Cet  alcoolat  est  promptement coloré  par  lalumière.  Il  contient, 
outre  les  essences;  '  du  carbonate  d'ammoniaque,  résultant  de  la 
réaction  du  carbonate  de  potasse  sur  le  chloriiydrate  d'ammo- 
niaque. —  Stimulant  de  la  pituilairo;  flacons  de  poche. 

*  SEL  VOLATIL  D!ANGLETERHE. 

Chlorhydrate  d'ammoniaque 2 

Carbonate  de  potasse 3 

Essence  de  menthe Q.  S. 

Pulv.  gross.;  M.  —  La  double  réaction  du  carbonate  de  potasse 
et  du  chlorhydrate  d'ammoniaque  donne  lieu  à  du  carbonate  d'am- 
moniaque volatil  et  à  du  chlorure  de  potassium.  On  peut  aroma- 
tiser avec  diverses  essences. 

—  Stimulant  de  la  pituilaire;  flacons  de  poche. 

-k   ESPRIT  AMMONIACAL  AROMATIQUE;    SEL  VOLATIL    (J.  Miller). 

Carbonate  d'ammoniaque 25 

Ammoniaque  liquide  D.  0,90.  (25"  B.) 50 

Essence  de  muscade 3 

—  de  citron 4- 

Alcool  à  GO** 568 

Eau  distillée  60 

M.;  laissez  en  contact  pendant  3  j.;  agitez  de  temps  en  temps; 
flltrcz.  D.  0,891.  —  Très-usité  en  Angleterre;  flacons  de  pocho. 

-k   SEL  DE  PRESTOX. 

Carbonate  d'ammoniaq.  concassé )'^      .ar  ^„„^ 

Ammoniaque  liquide ) 

Essence  de  herffnmote ^^5  ^QiNsXV^^   . 


—         de  raniiollft .  ua,       10  ^và'i^'. 


—        de  jçirolle 


Essence  «le  roses. 

Ma. 

—        de  lavande 15     — 

M.  —  Stimulant  de  la  piluitairc  ;  flacons  un  pocbe. 

:Ac  poi'DRK  DE  PYUÈTHRE  OFFICINAL  {AiMcyclus  pjfrelhrum.)  (Cod.  fr.). 

Prép.  par  contusion  comme  la  Poudre  de  bistorte,  p.  SDl 
—  Sl(>rnutatoire  ;  sert  à  tuer  les  poux.  (Voy.  âlédicamentt  an* 
tiparasitaires  ;  Poudre  de  pijrèthre  du  Caucase.) 

-k   POUDRR  STEHNI'TATGIRE. 

Rac.  de  pyrëihre  (Anocycluit  jyyrethrum) \ 

Sem.(\esisip\ïysa\Te{I)etphiniumstaphijsagria).  i  ^  h  t 

(lingembre  (Zingiher  officinale) l 

Poivre  long  (Piper  longum) ] 

Pulv.  séparément  ;  M.  —  Sternutatoire  énergique. 

iK   POUDRE  DE  RACINE  D*ASARUM    (God.  fJT.). 

Racine  d'asarum  (Asarum  europaum) Q.  ▼. 

F.  sécher;  |)ulv.  par  contusion  :  passes  au  tamis  de  crin;  re- 
cueillez les  3/4.  —  Sternutatoire  très-violent.  —  Doses  :  5  wnti- 
gram.  à  1  décigram.  pour  priser.  —  Vomitif.  — ■  Doses  :  5  déeignin. 
à  2  gram.  — Inusité.  —  La  racine  d'asarum  perd  beaucoup  de  wa 
activité  par  la  dessiccation. 

-k   POUDRE  STERNUTATOIRB  (God.  fr.). 

Feuil.  d*asarum  (iixorifm  europœum) \ 

—  de  bétoine  (Belonica  officinalLs) f        p  £ 

—  de  mnrjoïsime  (Origanum  majorana) ., .  i      •    •    " 
Fleurs  de  muguet  (ConvaUaria  mata  Lis)  ] 

F.  sécher;  pulv.;  passez  au  tamis  de  crin.  —  Stimulant  de U 
pituitairc.  —  Doses  :  1  à  2  décigram.  pour  priser. 

^  â.  —  Médicaments  employée  contre  le  eoryui. 

X-   POUDRE  CONTRE  LE  CORYZA  (Vail  dcil  Coi'pul). 

Sous-azotate  de  bismuth 2  grain. 

Benjoin  pulv.  [Styrax'  hemoin) 1    — 

Chlorhydrate  de  morphine 2  à  5  centigraiii. 

M.  pour  1  paquet.  —  Doses  :  2  à  3  paquets  à  priser  par  jour! 

k   POUDRE  CONTRE  LE  CORYZA  (Jeaniiol). 

Amidon x ^ft 

Alcoolé  d'opium "^ 


iNJFXTiONs;  irrh:ati(»ns;  tanmn,  et<:.  54:] 

F.  séflier;  pour  1  paqiioL  —  Dosps  :  10  à  ir>  jçpam.  à  priser 
dans  1er  journik^  et  surtout  le  srûr  au  moment  de  sVmlormir  ! 

it  ALCOOLÉ  d'iode. 

L'inhalation  par  le  nez  des  vapeurs  qui  se  dégagent  d*un  flacon  à 
large  ouverture  contenant  de  Talcoolé  d'iode,  et  chauffé  dans  la 
main,  guérit  le  coi^ia;  rinhalation  doit  être  fréquemment  re- 
nouvelée pendant  1  h.  environ. 

-k  AMMONIAQUE  UttVIDB.    ' 

L'inhalation  par  le  nez,  faite  avec  ménagement,  des  vapeurs 
ammoniacales  qui  se  dégagent  d'un  flacon  d'ammoniaque  liquide 
est  employée  avec  succès  pour  la  cure  du  coryza  aigu. 

§  3.  —  Médicaments  employés  contre  Voxène, 
INJECTIONS  CONTRE  l'ozène  (Gaîlletoa). 

Sel  marin 1 

Eau .- lOD 

F.  dissoudre. 

—  Lorsqu'une  des  fosses  nasales  est  remplie  par  un  liquide  soumis  à 
une  pression  hydrostatique,  si  le  sujet  respire  en  même  temps  libre- 
ment par  la  bouche,  le  voile  du  palais  se  rdèvedemanièrcà  fermer 
au  liquide  tout  accès  dans  le  pharynx,  et  ceiiquidc  sort  par  l'au- 
tre narine  (Weber).  Lorsque  le  sujet,  debout  ou  assis,  introduit 
dans  une  de  ses  narines  la  canule  d'une  grosse  seringue  ou  mieux 
d'un  irrigateur  Eguisier,  le  courant  de  liquide,  après  avoir  rempli 
complètement  les  fosses  nasales,  se  fait  jour  par  l'auire  narine  sans 
passer  dans  l'arrière-gorge,  pourvu  que  la  canule  obture  la  narine 
à  laquelle  elle  est  adaptée.  De  là,  le  traitement  de  l'ozène  au 
moyen  des  irrigations  ;  commencez  par  habituer  le  malade  par 
des  irrigations  d'eau  tiède  renouvelées  matin  et  soir  pendant  2  ou 
3  j.;  la  quantité  de  liquide  à  employer  est  de  4  à  5  lit.  Après 
l'eau  tiède,  employez  en  irrigations  les  Décoctéff  de  feuilles  de 
noyer f  de  ratanhia^  de  quinquina  ;  plus  tard  VEau  salée  1/100  ou 
la  Solution  d'aluni  à  3/1000,  ou  la  Solution  dlit/pochlorite  de 
soude  1/10,  ou  la  Solution  de  sulfure  de  potassium  1  à  4/^000,  ou 
la  Solution  de  sulfate  de  zinc  0,5  à  1/1000,  ou  bien  la  Solution 
d'azotate  d'argent  0,05  à  0,2/1000.  Sur  la  fin  du  traitement,  qui 
dure  3  à  4  mois,  diminuez  progressivement  la  quantité  de  liquide, 
et  terminez  par  une  irrigation  jôurnalièro  do  1  à  2  litres  d'eau 
pure!  (Voy.  Désinfectants  y  p.  62.) 

i<   SOLUTION  DE  TANNIN   (lVavo,\V 

Tannin \  Aê.e\%t^\xv. 

Glycérine ^  ç^vo^sv. 
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Eau  distillée 25  gram. 

Hydrolat  de  roses '. 5    — 

F.  dissoudre.  —  Ozène.  —  F.  pénétrer  dans  les  narines  cette 
solution  pulv.  par  rajtparèil  Sales-Girons.  —  La  dose  detanaiapeat 
varier  selon  les  indications. 

-k  POUDRE  CONTRE  l'ozène  (Trousseau). 

Calomcl  à  la  vapeur )  . 

Oxyde  rouge  de  mercure ) 

Sucre  pulv 15 

M.  —  Doses  :  2  décigram.  à  renifler  5  ou  6  fois  par  jour. 

i(   POUDRE  CONTRE   l/OZËNE  (TfOUSSCau). 

Chlorate  de  potasse 2 

Sucre  blanc  porphyrisé > 15 

M.  —  Pour  priser  plusieurs  fois  dans  la  journée,  les  fosses  na- 
sales étant  soigneusement  nettoyées  par  des  reniflements  (Teaa 
tiède  ou  froide. 

-k   POUDRE  CONTRE  l/OZÈNE  (TfOUSSCail). 

Précipité  blanc i 

Sucre  blanc  porphyrisé 60 

M.  —  Voy.  clniessus. 

-k  POUDRE  CONTRE  l'ozène  (Troiis&eau). 

Oxyde  rouge  de  mercure 1 

Sucre  blanc  porphyris(; 60 

M.  —  Voy.  ci-dessus. 

k  POUDRE  CONTRE  l'ozène  (Trotisseau). 

Sous-azotate  de  bismuth )  -  - 

Talc  de  Venise ]  ^^'    *^- ' 

M.  —  Vov.  ci'dessus. 


AI^TIMONIAUX.  5â5 

QUATORZIÈME  SECTION 

SPÉaAlJX  DE  1/ APPAREIL  RESPIRATOIRE 


§  i.  —  Antimoniatix ;  Chlorhydrate  d'ammoniaque. 

-k   KERMES    MINiRAL;    OXYSULFURE   D*ANT1M0INE  HYDRATÉ 

(Cod.  fr.;  Soc.  de  Ph.). 

Sulfure  d*antimoine  pulv 6 

Carbonate  de  soude  cristallise 128 

Eau 1280 

F.  bouillir  le  carbonate  de  soude  avec  l'eau  dans  une  chaudière 
de  fonte;  ajoutez  le  sulfure  ;  entretenez TébuUition  pendant  1  h.; 
filtrez  le  liquide  bouillant  dans  une  terrine  contenant  de  l'eau 
très-chaude;  f.  refroidir  très-lentement;  après  24  h.  recueillez  le 
précipité  rouge  qui  s'est  formé  ;  lavez-le  sur  le  filtre  à  l'eau  dis- 
tillée froide  jusqu'à  ce  qu'il  n'abandonne  plus  rien  ;  exprimez-le  ; 
faites-le  sécher  à  Tétuve  ;  passez  au  tamis  de  soie. 

—  Vomitif  ;  contro-slimulant  ;  expectorant  ;  moins  actif  que  le 
tartre,  stibié. —  Doses  :1  décigram.  à  1  gram.  en  potion,  dans  un 
looch.  —  Inusité  comme  vomitif. 

—  La  précaution  de  retarder  le  refroidissement  est  inutile  ;  le 
velouté  du  produit  résulte  du  tamisage  à  travers  un  tissu  serré, 
et  n'a  d'ailleurs  aucune  valeur  sérieuse.  (Méhu.) 

(Voy.  Vomitifs^  p.  441  ;  Contro-sUmulantSj  p.  329.) 

LOOGH  KERMÉTISÊ. 

Lôoch  blanc  du  Cod.  fr 100  gram. . 

Kermès  minéral 5  centigram.  à  1    — 

Triturez  le  kermès  avec  le  sucre  et  la  gomme  ;  terminez  le  looch 
comme  à  l'ordinaire.  —  Contro-slimulant;  vomitif;  purgatif;  ex- 
pectorant ;  pneumonies  ;  bronchites  capillaires  ;  croup  ;  bronchites 
chroniques.  ^  Doses  :  1  cuillerée  à  bouche  d'h.  en  h.  pour  les 
adultes  :  1  cuillerée  à  café  toutes  les  1/2  h.  pour  les  enfants.  Agitez 
chaque  fois.  —  Surveillez  les  effets. 

-k   TABLETTES  DE  KERMÈS  (Cod.  fl\). 

Kermès  minéral 1 

Sucf e  blanc.  (Saccharum  officinarum) 45 

Gomme  arabique  pulv.  {Acacia  vera) 4 

Hydi'olat  de  11.  d'oranger 4 

M  le  kermçs  avçç  4  do  sucre  ;  f.  un  mucilage  ?iN^Q  Va.  \|fw» 


r>iO  SPÉCIAUX   Mt  L* APPAREIL  kESPlAATOtAE. 

oi  riiydrulat  ;  ajfvtez-y  le  reste  du  sucre,  puis  le  mélange  île 
k(u-iii(>s  et  tle  fBcre;  f.  des  tablettes  de  5  décigram.  Chaque  ta- 
blette rcpréBente  1  centij^ram.  de  kermès.  —  Catarrhe  pulmonaire 
cliroiii^se.  —  Doses  :  â  à  10. 

-^  l^s  Uiblettcs  de  kermès  sont  très-altérables  lorsqu'elles  ne 
Mn\  pas  bien  sèches  et  lorsqu'elles  ne  sont  pas  con8er\'^  à  l'abri 
de  lu  lumière  et  de  Thumidité. 

iK  OXYCHLOilUIlE  D'ANTIMOINE  ;  P<MJDRB  d'al6arotr  (God.  fr.). 

Protochlorurc  d'antimoine  liquide 1 

Eau 40 

M.  —  Laissoz  déposer;  déc<intcz  ;  lavez  par  décauLition ;  f.ié- 
cher.  —  Vomitif  ;  conlro-stimulant.  —  Autrefois  employé  pour  11    , 
prép.  de  rémétiquc.  —  Inusité. 

-k   I>0UDRE  D'OXYSULFUtlE  D'ANTIMOINE  FONDU  (  Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  sulftire  d'nntimomet  p.  31. 

—  Prép.  des  PiMex  dé  Plumm^r.  —  Inusité. 

LOOOU  ANTIMONIAL   (Tl'oussoau). 

ÏAyoch  blanc  du  Co<l.  fr 1^5  ^m. 

Antimoine  diaphorétique  la\'é 4   -* 

Triturez  Tantimoine  diaphorétique  avec  le  sucre  et  la  gonme^ 
terminez  le  looch  comme  à  Tordinaii-e.  —  Pnctnnonle.  —  Doses  : 
1  cuillerée  à  bouche  d'h.  en  h.  Agitez  chaque  fois.  (Voy.  Contre 
stimulants)  p.  3:29.) 

POTION  PECTOHALE  (IMl.    allcm.). 

Julep  béchiqnc É 100  gratti. 

•  Chloriiydrate  d'ammonia(|ue 2    — 

Extrait  «le  réglisse -4    — 

Sp.  de  Tolu 30    — 

Alcooié  d'opium 6  gouttei. 

F.  dissoudre  dans  le  julep  le  chlorhydrate  d'ammoniaque  et 
l'extrait  de  réglisse  ;  M.  —  Expectorant  ;  sudorifiqne.  —  Doses: 
par  cuillerées  à  bouclie  ! 

—  Variez  la  dose  de  sel  ammoniaque  selon  les  indications. 

g  2.  —  Ilypophnsphite  de  rluiux  ;  hypophosphite  de  soude. 
iK  HYPOPHOSPHITE  i»E  CHAUX;  CaO,PhO -f"  2110. 

Phosphore 1 

Luit  de  chaux W 

F.  homilir  |M'iidaiit  1/4  d'Vieuvc*,  V\>A3D<ii.\  v^«i<iv\NN.«»»'^««^^ 


KYMi^BOSPfllTËS;   ÀCIMi:  PHOSPHORlQUIi:.  ^îl 

chaux  par  ua  courant  diacide  carbonique  ;  fillrcz  ;  f.  évaporer  sans 
dépasser  la  température  de  -f-  50**.  —  Voy.  ci'Upi'és, 

iK  HYi'OPHdSPHITfi  D£  SOUDE;  NaO.IMiO  (Falièi'o^). 

Hypophosphitc  de  chaux 5 

Carbonate  de  soude  cristidlisé. .  » 8 

F.  dissoudre  séparément  dans  Q.  S.  d'eau;  verseE  la  «olutioti  de 
carbonate  de  soude  dans  celle  d'hypophosphitc  de  chaux  jusqu'à 
cessation  de  précipité  ;  filtrez  ;  f.  évaporer  à  siccité,  sans  dépasser 
la  température  de  -f  50".  Rendement  :  l. 

Vous  pouvez  le  préparer  cxtemporanémont  en  solution,  selon  la 
formule  ci-dessus  en  vous  dispensant  do  faire  évaporer. 

—  Spécifique  de  la  phtliisie  puimonairc?  —  ï^9&s  :  2  à  5  déci- 
gram. 

*  SOLUTION  d'hypophosphitk  DE  souDS  (J.-F.  Churclull). 

Hypophosphitc  de  soude Ià5 

EaudisUllée 150 

F.  dissoudre  ;  filtrez.  —  Phthisie  pulmonaire.  —  Doses  :  10  à 
15  gram.  piir  jour  dans  un  verre  d'eau  sucrée  ou  de  tisane  ? 

-k  sihop  D'UVPOPHOSPHtTË  DE  SOUDE  {J.-F.  Churchill). 

Hypophosphitc  de  «oude. tt 

Carbonate  sodique  cristallisé 1 

Sirop  simple - .     ^^  * 

F.  dissoudre;  conservez  à  l'abri  de  la  lumière.  —  Phttfisic.  — 
Doses  :  20  à  50  gram.  pîir  jour? 

iK    SIROP   D'HYPOPHOSPmTE  DE   GHAIIX    (Ohurcllili). 

HyfiN»phosphtte  de  chaux 1 

Eau  distillée^ 30 

Sucre  blanc  {Saccharum  officmwn^m) 64 

Ëan  de  chaux 6 

F.  dissoudre  à  une  douce  chaleur;  fdtrez  ;  conservez  à  l'abri  de 
îaltmiicre.  —  Phthisie.  —  Doses  :  10  à  50  gram.  par  jour? 

§  3.  —  Aci4e  phospkorique. 

BOISSON  PHOSPHORiûUE  (HofTiiiami). 

Décoction  de  salop.  10/1000 1000  gram. 

Alcoolé  d'opium 1   à2    — 

Sirop  de  Tohi "i^    — 

Hyiltvlat  de  Jaurier-ccrisc ^    — 

Ac/do  phosphoriquc  sec ^  Iv  V    — • 


M> PAREIL   HGSl'UttTOlM:, 


-  Hémoplysies.  —  Doses  :  iinr  verres 
b(Va;.  Acide  pho»phorigiie.} 


Aeide  phusphoriquc  liijuidi^ 

Décocté  Uo  «eriw,  50/1000 

Sirop  de  cerises 

H.  —  A  prendre  pur  caillerées  d'Iicure 
g  t.  —  Inlmlniion»  caliiiBtUf 


Goiuma  Hrabiquo  (Actuia  Ben). 

Glycérine m 

Exlmil  ihéliaïque ." 1  iV  â 

Eau lUU 

F.  dissoudre;  illli'cz,  —  Bronehitos  aiguës;  pharjouitus  panu- 

louMs;  tou^  spasnioiliquFs,  Ole.  —  F.  respirer  lo  lii|iiîde  |hiIv.  ait 

Y  pioyeii  do  l'appareil  Sulu»-I'>ir 


'irrilalion  dna  norfs  sctiaitife,  riillÉcliie  sur  les  iibrfi 
B,esl  ilirecl<'ment  diminuée  par  ces  inlialationi ;  ilçAfétulk 

['"^ri'iii'e    fil'    riiiiriinnindiiii,    favorisée  00  mimo  tampci] 
i<iii    lii|Lii'liLiiii<'  <|ui'  k  rlili>rorornie  exerce  sur  la  Mni^ 

Mmli:  ir.iilLiiL!ii~ii':iiiijii  :    iuhalBlioiL  niÉnnjjéo  de  90  à 
lk'8  ili'  cliliiEnr.iiiiiri  vit-h'm's  siu'  uii  Ittiupon  du  iwUin 

i-lii'  fli's  II. Il  iiii'~,  hi  Iftlc  du  tti.ihidi-  l'taut  soutevia 
!>'-  <'.iii..-iii^,  jh-jh'ù  en  i|ue  In  «oninuleiiec  ta  nu- 

'ii'i'  iiL  1 1,  'II'  :i  un  Ij  lieurosdÈsquelei 

liinii-v'iil  ;  ou  lijni  tL'uir  pK's  du  laaiade 
wol  retiijilio  i\p  chlurururiii^,  iillu  'lue  la  iiiwlie  liuoiwU*  p*t 
!t  delà  capillurili'  rcrsc  dulis  ruliuwpIxVo  li  VRpi 

—  Dniw  lou*  les  cas  du  |mi'iiiiii>iiii.'  ■-ii;;ii--  simple,  l'i 

'  «dmiftJtW  d'Une  rïicun   ,Mr.i; !....    i.i  .l.nil.nir,  i 

roipinillnn,  riUiiic  k<  'l\-, ;.  iir.|iii'ni:i> 

la  clinlour,  el  déteriniiK  -     ■  \-  iiL>'  ^jt^nOrn 

pharËMcldiilriVG.  Iltm  '>.'.■  i .  ■ ,  \  .irreiilrii) 

ValMlUni.) 
Ce  IraileiDcnt  esl  iiiulih;  duiis  lu  ■•ituuijiuiiie  dm  < 
E  les  sTtnplSnKs  doiduureuK  «uni  jx-u  pruouiKiV.  Um'n 


cU 


EAU  HOIfNES;  POUDRE  RODOLFi;  IPÉOACUÀNHA.  529 

§  5.  —  Eau  Donnes. 

ic  EAU  BONNES. 

—  D'une  part  stimule  l'activité  des  fonctions  nutritives,  relève 
les  forces,  augmente  la  résistance  de  Torganisme;  d'autre  part, 
tend  à  din^inuer  l'état  catarrhal  et  la  congestion  pulmonaire. 
(Noël  Gucneau  de  Mussy.) 

—  Agit  principalement  en  excitant  et  régénérant  les  manifesta- 
tions de  l'arthritis  et  de  l'herpélisme,  diathèses  essentiellement 
antagonistes  de  la  tuberculisation  pulmonaire?  (Pidoux.) 

•   EAU   BONNES  ARTIFICIELLE  (Lcfort). 

Monosulfurc  do  sodium 85  milltgram. 

Sulfate  de  soude , 126        — 

Chlorure  de  calcium  fondu 98        — 

—        de  sodium 81        — 

Eau  distillée 625  gram.  ' 

F.  dissoudre.  —  Doses  :  1  à  2  verres  par  jour. 

§  6.  —  Ppudre  de  Rodolfi. 

-k   POUDRE   DE    RUDOLFI. 

Bicarbonate  sodique  pulvérisé 5  décigrani. 

Soufre  sublimé  et  lavé )  .  ^ 

Sous-azotate  de  bismuth j  "«•     ^^  cent.grara. 

M.  —  Pour  4  paquet.  —  Sueurs  colliquatives.  —  Doses  :  1  paquet 
toutes  les  2  heures;  continuer  l'administration  du  médicament 
pendant  4  ou  5  jours.  (Voy.  PU.  d'acétate  de  plomb,  p.  183; 
Agaric  blanc,  p.  479;  Prises  d'o/ro;nne,  p.  421.) 

§  7.  —  Ipécacuanha ;  Violette;  Polygala. 

•k   TABLETTES  D'IPÉCACUANHA   (Cod.    fr.). 

Ipécacuanha  pulv.  (Cephœlis  ipécacuanha) 5 

Sucre  blanc  {Sacchartim  officinarum) 2i5 

•    Gomme  adragante  {Astragalus  verus) 2 

Hydrolat  de  fleurs  d'oranger 17 

M.  la  poudre  d'ipéca  avec  20  de  sucre  ;  f.  avec  la  gomme  adra- 
gante et  l'hydrolat  un  mucilage  auquel  vous  ajouterez  d'abord  le 
vcsiQ  du  Sucre,  puis  le  mélange  de  sucre  et  d'ipéca;  faites  des 
tablettes  de  5  décigram.  Cliaque  tablette  représente  1  centigram. 
de  poudre  d'ipécacuanha.  —  Expectorant;  contro-stimulant.  — 
Doses  :  2  à  10  !  (Voy.  Vomitifs^  p.  444.) 

ic  SIROP  d'ipécacuanha  composé;  sirop  de  dksessartz  (God.  fr.). 

Ipécacuanha  concassé  {Cepliœlis  ipécacuanha) 6 

Feuilles  de  séué  (Cassia  acutifolia) ^^ 

JEANNEL,  ^ 


5:10  Sl'KUALX  UE  L*Ait>PAiUviL  ilESPIMATOlHK. 

Feuilles  de  serpolet  (Thymus  serpillum) 6 

Fleurs  de  coquelicot  {Papaver  rhœas) 25 

Sulfate  de  magnésie .    20 

Vin  blanc 150 

Hydrolat  de  fleurs  d'oranger 450 

Eau  bouillante 600 

Sucre  blanc  (Saccharum  officinarum) Q.  8. 

F.  macérer  l'ipéca  et  le  séné  dans  Le  vin  blanc  pendant  12.h.; 
passez;  exprime?;  filtrez  ;  ajoutez  au  marc  le  serpolet  et  le  coque- 
licot; versez  l'eau  bonillanle  sur  ce  mélange;  laissez  infuser  pen- 
dant 6  II.;  passe/ ;  exprimez  ;  ajoutez  à  l'infusé  ic  sulfate  de  magné- 
sie; et  riiydrolat  de  fleurs  d'oranger  ;  filtrez  ;  mêlez  la  liqueur 
vineuse  ;  ajoutez  le  sucre  dîins  la  proportion  de  19  pour  10  de 
li(pieur  composée  ;  faites  dissoudre  au  B.^M..  — Le  Sirop  de  Clé- 
ramhourg  est  préparé  d'après  une  formule  à  peu  près  identique. 

—  Expectorant;  laxatif;  contro-stimulant;  employé  avec  sujCCÔs 
contre  la  coqueluche.  —  Doses  :  20  à  60  gram.  par  doses  réfrac- 
tées. (Voy.  Coqueluche,  p.  381.) 

MAUMELAUE  JPflCTOKA^E   (Pli.  1«'IISS,). 

Poudre  d'ipécacuanha  (Cephœlis  ipecçucuauko) 3 

Soufre  sublimé 0 

Poudre  d'iris  [Iris  florentina) 20 

Sirop  de  guimauve 300 

Manne  (Fraxinus  ornus) 300 

Triturez  la  manne;  incorporez  le  sirop  et  les  poudres. 

—  (latarrhe  bronchique  ;  coqueluche.  —  Doses  :  2  à  3  cuillerées 
à  café  par  jour.  Chaque  dose  partielle  de  5  gram.  représente  en- 
viron 2  gram.  de  manne,  ^18  milligram.  de  soufre  et  24  milligram. 
de  poudre  d'ipéca!  (Voy.  ci-dessus.) 

MARMELADE    EXPECTOUANTE  BENZOÏQUE   (SaintC-Marie). 

Acide  benzoïque 4 

Soufre  sublimé , 4 

Ipécacuanha  pulv.  (Cephœlis  ipemcuanha) 1 

Miel  de  Narbonne  {Api.s  melhfxcà) COO 

Sirop  de  polygala 75 

—    scillitiquc 75 

M.  —  Catarrhes  chroniques.  —  Doses  :  1  cuillerée  à  café  3  ou 
4  fois  par  jour  ! 

INFUSION   DE   VI0I^:TTES  ;   TISANE   M:  FLB(>KS   UE  VIALETTfS   (Cod.   fp.). 

Prép.  caiJiiiic  la  Timm  de  fwfcUif  5/lOÛO.  (Voy. 

p.  376.) 


violette;  polygau.  TiSI 

Edokorez  styt'e  le  sirop  de  gomme,  le  sirop  d'orgeat  ou  quelque 
autre  sirop  émollicnt.  —  Émollient  ;  expectorant. 

INFUSION  DE  VIOLETTES  ;   TISANE  DE  FLEI'RS  DE  VIOLETTES  (F.  H.  M.). 

Prcp.  comme  Vlnfusionde  lin.  F.  H.  31.  (Voy.  p.  3!6.) 

—  Émollient;  expectorant. 

*    SIROP  DE   VIOLETTES    (Cod.  fr.). 

Pétales  de  violettes  frais  et  mondés  {Viola  odorata)..     100 
Eau  distillée  à  +  35« 60a 

Mêlez  dans  une  terrine  ;  agitez  quelques  instants  ;  jetez  sur  une 
toile  lavée  à  Veau  distillée;  exprimez  légèrement  pour  séparer 
Teau  de  lavage  que  vous  rejetterez  ;  mettez  les  pétales  dans  un 
B.-la.  d*étain  fin;  versez  dessus  une  Q.  S.  d*eau  distillée  bouil« 
lante  pour  que  le  poids  total  des  pétales  et  de  Teau  ajoutée  égale 
300  ;  laissez  infuser  et  macérer  pendant  12  h.;  passez,  exprimez 
pour  obtenir  21^  de  liqueur  ;  laissez  déposer  et  décantez  cette 
liqueur  ;  ajoutez  : 

Sucre  blanc  concassé 100 

F.  dissoudre  dans  un  6.-M.  d'étain  fin. 

Toutes  ces  précautions  sont  nécessaires  pour  obtenir  un  sirop 
d'une  belle  couleur  violette.  —  Expectorant  et  laxatif  léger. 

—  Doses  :  20  à  40  gram. 

—  Réactif  des  alcalis  qui  le  font  virer  au  vert. 

•k   POCDRE  DE  POLYGALA   DE  VIRGINIE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poupre  de  velénane.  (Voy.  p.  363.) 
— Expectorant.  —  Doses  .  5  décigram.  i  t  gram.  —  Inusité. 

TISANE  DE  POLYGALA   fCod-  fr.;  H.  P.) 

Racine  de  polvgala  (Polygala  senega) 10  gram. 

Eau \ 1000    — 

t.  infuser  pendant  2  h.;  passez.  On  ajoute  quelquefois  100  gram. 
de  lait;  on  édulcore  avec  30  à  60  gram.  de  Sirop  de  polygala. 

—  Contro-stimulant  ;  expectorant.  —  Doses  :  par  verres. 

•k   KXTRArr  ALCOOLIQIE  DE  RACINE   DE  POLYGALA  DE   VIRGINIE  iCoâ.  fr.). 

Prép.  comme  VExtrait  aUttolique  de  digitale. 
Rendement  :  16/100.  —  Expectorant.  —  Doses  :  5  centigram.  à 
1  gram.  —  Inusité. 

•k   SIROP  DE   POLYGALA   (Cod.  fr). 

Pré/)-  comme  le  Sirop  de  coquelicot.  ~E\pecVttt«»X.— ^«w 
^n  «  fifi^nm.  par  jour. 


53!2  SPÉCIAl'X  DE  L*APPAREIIt  RESPIRATOIRE. 

g  8.  —  Manne;  Miel;  Fruits  pectoraux;  Pâtes  pectorales;  Litnafons 

Mou  de  veau» 

TISANE   LAXATIVE  A  LA  MANNE. 

Manne  en  larmes  (Fraxinus  omus) 100  granu 

Eau  chaude 1  litre. 

F.  dissoudre  ;  passez.  —  Bronchite  compliquée  de  constipation. 
—  Doses  :  par  verres  !  (Voy.  Manne  purifiée  p.  498.) 

iK  TADLETTES  DE  MANNE  (Cod.  fl*.). 

Manne  en  larmes  {Fraxinus  omus) 6 

Sucre  pulvérisé  (Saccharum  officinarum) 32 

Gomme  arabique  pulvérisée  (Acacia  vera) 2 

Hydrolat  de  fleurs  d'oranger 3 

F.  fondre  la  manne  dans  Thydrolat  ;  passez  ;  ajoutez  la  gomme 
mclc'e  préalablement  avec  4  de  sucre  ;  incorporez  le  reste  du 
54KMY;  f.  des  tablettes  de  1  gram.  Chaque  tablette  représente 
15  centi^run.  de  manne.  —  Expectorant.  —  Doses  :  ad  libitum! 

CRÈME  PECTORALE  (Gottorcau). 

K<s«rt>f  de  cacao  (Theobroma  cacao) 60  gram. 

ih$uclie$  {Pistacia  vera) , 45    — 

Anumdes  douces  (Amygdalus  communis) , . , .  15    — 

Aimiides  amères  (Amygdalus  communis) 8    — 

Sir\^  de  violettes ) 

...  >  aa»    oO    — 

—    de  jusquiame j      . 

Sucre  vanillé : 4    — 

Hlei  les  amandes  et  les  pistaches  mondées  de  leur  épisperme  ; 
battei  la  pâte  avec  le  beurre  de  cacao  ;  ajoutez  les  sirops  et  le 
sucre.  —  Bronchites. —  Doses  :  5  à  10  gram.  toutes  les  2  heures! 

CRÈME  PECTORALE  DE  TRO.NCBIN  (Cadct) 

Beurre  de  cacao  (Theobroma  cacao) 60 

Sucre  pulv 15 

Sp.  de  Tolu )  OA 

Sp.  Ue  capillaire j  ""* 

F.  fouUre  le  beurre  de  cacao  ;  ajoutez  en  triturant  les  sirops  et 
le  î^uore.  —  Bronchites.  —  Doses:  5à  10  gram.  toutes  les  2  h.  ! 

MARMELADE  DE  TRONCHIN. 

>(aiaiM  «Hi  Uirmes  [Fraxinus  omus) 8 

Ihilpo  dt^  cu^si'  [Cassia  fistula) 8 

S|K  do  \i«>KHt(<« 8 

UtUle  d'antmmdi^  douces 8 

Hydrolat  d»  «.  U*oran^er 
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Triturez  la  manne  ;  incorporez  le  sp.  et  les  autres  substances. 
*—  Catarrhes  bronchiques  avec  constipation.  —  1  cuillerée  à  café 
d'heure  en  heure  ! 

MARMELADE  DE  ZANETTI. 

Manne  en  larmes 32  gram. 

Sp.  de  guimauve 24  — 

Pulpe  de  casse  (Cassia  fistula) 16    — 

Ruile  (Vamanôes  (Amygdalus  communis) . .  10  — 

Beurre  de  cacao  {Theobroma  cacao) 8  — 

Ilydrolat  de  fleurs  d'oranger 8  — 

Kermès  minéral 1  décigram. 

F.  fondre  le  beurre  de  cacao  avec  l'huile  d'amandes  ;  triturez 
la  manne,  puis  le  Kermès  et  la  casse  avec  le  sp.  de  guimauve 
ajoutez  l'hydrolat;  M.  —  Catarrhes  bronchiques  avec  constipa- 
tion. —  Doses  :  1  cuillerée  à  café  3  ou  4  f .  par  jour. 

POTION  HUILEUSE  (H.  P.). 

Potion  gommeuse  (Voy,  p.  312) K**  1. 

Huile  d'amandes  douces 30  gram. 

M.  ;  agitez  au  moment  de  l'administration.  —  ÉmoUient;  expec- 
torant ;  légèrement  laxatif.  —  A  prendre  par  cuillerées. 

TISANE  DE  miel;   HYDROMEL  SIMPLE  (Cod.   fr.  ;   H.  P.). 

Miel  blanc  {Apis  mellifica) 100 

Eau  tiède 1000 

Délayez;  passez.^ —  ÉmoUient;  légèrement  laxatif;  pectoral.  — 
Par  verres.  (Voy.  Emollie^its^  p.  310.) 

TISANE  DE  DATTES  (H.  P.). 

Dattes  {Phœnix  daclylifera) i GO  gram. 

Eau Q.  S. 

Pour  1  lit.  de  décocté.  Ouvrez  les  dattes;  f.  bouillir  pendant 
1  h.  ;  passez. 

—  Préparez  de  même  les  Tis.^de  figues  y  de  jujubes  ou  de  fruits 
béchiques.  — ÉmoUient.  —  Doses:  par  verres. 

—  Si  ces  boissons  sont  édulcorées  avec  miel  blanc  50  gram. 
elles  deviennent  légèrement  laxatives  et  très-uliles  dans  les  bron- 
chites. 

PULPE  DE  DATTES  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Pulpe  de  pruneaux.  (Voy.  p.  40^."^ 

—  ÉmoUient,  pectoral.  —  /niisité  rn  Fr;mrc. 
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PULPE  DE  JUJUBES   (Cod.  fl'.), 

Prép.  comme  la  Pulpe  de  pruneaux.  (Voy.  p.  498.) 

—  Émollient,  pectoral.  Inusité  en  France. 

•   FRUITS  PECTORAUX  (Cod.   fr.). 

Datte»  privées  de  noyaux  {Phœnix  dactylifera)» i 

Figues  sèches  {Ficus  carica) i 

Jujubes  privés  de  noyaux  {Ziiyphuê  communi») 1 

Baisins  de  Corinthe  {Vitis  vinifera) 4 

F.  sécher;  incisez  ;  M.  —  Pectorat^  émollient.  —  Doses  :  30  à 
120/1000  en  décoction. 

—  Conservez  les  fruits  pectoraux  dans  du  sucre  en  poudre. 

TISANE  DE  PRUITS   PECTORAUX  (Cod.  fr.). 

Fruits  pectoraux .50  gram. 

Eau Q.  S. 

Pour  1  lit.  de  décocté.  F.  bouillir  1/2  h.  ;  passez  à  Tétamine. 
—  Émolliont,  pectoral.  —  Doses:  par  verres! 

GELÉE   PECTORALE. 

Fruits  pectoraux 37 

Eau 350 

F.  bouillir  jusqu'à  réduction  à  250  ;  ajoutez  : 

Racine  de  réglisse  effilée  {GlycyirhUa  glabra) 9 

F.  infuser  jusqu'au  refroidissement;  passez;  ajoutez: 

Gomme  arabique  (Acacia  vera) )  o 

Manno  en  larmes  (Fraxinus  ornus) ) 

Grénétine 12 

Sucre  (Saccharum  officinarum) 75 

F.  dissoudre  à  une  douce  chaleur  ;  passez. 
— Émollient;  pectoral.  —  Doses  :  ad  libitum! 

•    ^ATE   DE  JUJUBES    (Cod.  fp.). 

Jujubes  (Zizyphus  vulgaria) 5 

Gomme  arabique  {Acacia  vera) 30 

Sucre  blanc  (Saccharum  officinarum) 20 

Eau 35 

Hydrolat  de  fl.  d'oranger 2 

F.  infuser  dans  l'eau  les  jujubes  mondés  de  leurs  noyaux  et 
incisés;  passez  sans  exprimer;  f.  dissoudre  la  gommo  au  B.-M» 
dans  J'infuse  de  jujubes  ;  passez  à  travers  une  toile  serrée  ;  ajoutez 

le  sucre;  f.  chauiTor  auW.-^.  cw  ;\ç\Vîi\\\.\\\%^vC^  ^Qja&\ï.%>«\^. 

soit  fondu  ;  môlez  Vhydrolal;  cc^%ci  Y^<^\\.^V\vi^  ^vX^v^va.  îes>wîKa« 
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ftu  B.*-U.  bouillant  pendant  IS  h.;  enlevez  récume  épaisse  qui 
couvre  h  surface;  eoulez  dans  des  moules  de  fer*-blanc  légère- 
ment huilés;  achevez  l'évaporation  dans  l'étuve  à  -f-  -iO"- 

—  Émollient.  —  Doses:  ad  libitum.  Les  jujubes  ne  jouent  dans 
cette  préparation  aucun  rôle  thérapeutique  appréciable. 

iK   PATE   DE  GOMHE  ARABIQIJE  ;    PATE  DE  GUIMAUVE   (Cod.    fp.). 

Gomme  arabique  ou  du  Sénégal \ 

Sucre  blanc |  aa»    83  gram. 

Eau  commune , ) 

Hydrolat  de  fl.  d*oranger 8    — 

Blanc  d'auf, N»  1. 

Mondez  et  lavez  la  gomme  ;  faites-la  dissoudre  dans  Teau  au 
B.-M.  ;  passez  à  travers  une  toile  ;  ajoutez  le  sucre  :  faites  évapo- 
rer à  feu  doux,  en  agitant  continuellement,  jusqu'en  consistance 
de  miel  épais;  ajoutez  par  portions  l'albumine  battue  en  neige 
avec  l'hydrolat  et  continuez  d'agiter  très-vivement  jusqu'à  ce 
que  la  matière  enlevée  par  la  spatule  et  appliquée  sur  le  dos  de 
la  main  n'y  adhère  pas  ;  coulez  dans  des  boites  ou  des  capsules 
saupoudrées  d'amidon;  conservez  dans  la  poudre  d'amidon  su- 
crée :  amidon  3,  sucre  1.  — Émollient.  —  Doses  :  ad  libitum. 

iK   PATE  PECTORALE  (  I  iCg^liauld) . 

Fleurs  pectorales 125 

Gomme  arabique  (Acacia  vera) 750 

Eau 375 

Sucre  (Saccharum  officinarum) 625 

Alcoolé  de  Tolu 6 

Prép.  comme  la  Pâte  de  jujubes,  p.  534.  —  Expectorant.  — 
Doses  :  ad  libitum  ! 

iK   PATE    DE  MANNE;    PATE   DE  f.ALABRE. 

Gomme  arabique  (Acacia  ver») 12 

Manne  en  larmes  (Fraxinus  ornus) 3 

Sucre  blanc  (Saccharum  offidnarum) 8 

Eau 16 

F.  fondre  dans  l'eau  froide  la  jçomrae  concassée  et  lavée  ;  pas- 
sez ;  versez  le  soluté  dans  le  B.-M«  d'un  alambic  ;  ajoutez  le  sucre 
et  la  maiiiie  ;  f.  évaporer  en  consistance  de  sirop  très-épais,  ajou- 
tez : 

Digeste  aqueux  de  baume  de  Tolu 1 

haiêsez  au  B.-M,  bouillant  pendant   12  U.;  evAeNfei  \a,  exv^\\V^. 
eam//û  qui  se  sera  formée  à  Ja  surface  ;  cou\ei   \a  p^Vft  ^8X1%  vV% 


m  _ 

^^^nDoules  de  fer-blarii;  frottés  de  mercoi'e  ;  acheTez  la  dessiccation  i 
^^HVétuve.  —  Ëxpeuloriint.  —  Doses  :  ml  libituin. 

^^^B  A   l'*TII  D^  BEGUSaE  NOtHG  ;   SUC   DE  niËGLlSeE  GtUCHË.   (ClXl.  IT.). 

^^V      Extrait  de  rùglissc  de  CaIbIltg 1 

^^^B      tiomme  arikbique  {Acacia  veraj ! 

^^^B      iiucre  blanc I 

^^B     Eau G 

^^^V    Epuiiet  l'élirait  de  réglisse  en  le  suspendant  à  la  surfau  da 

^^^B l'eau  dans  un  sac  de  crin;  passez  sans  exprimez;  I.  fondre  dsnt 

lesuluté  de  réglUse  la  gomme  mundëe  et  lavée;  passez;  ajoutât 

le  sucre  ;  terminez  la  préparation  comme  il  est  indiqué  pour  la 

pito  de  jajuties. 

Cette  pAte  étendue  en  plaques  minces  est  ordinairement  déeott* 
pée  en  losanges  d'environ  5  millimètres  de  diamètre;  on  peut. 
i'oromaLiser  avec  3  millièmes  do  poudre  d'ïris  de  Florence  ajou- 
tés un  peu  avant  la  Onde  févaporation,  ou  bien  avec  1/3  millitma' 
cncc  d'anis  d'aboMl  disioute  dans  un  peu  d'alcool  et  ajoutés 
un  naeon  contenant  la  pAle  préparée  et  découpée. 
Ëmollient;  bronchites.  Doses:  ad  libitum! 


I 


GOMii  (F.  H.  H.} 
Rac.  de  réglisse  gros»,  pulï.  {Glsq/rrlÙMi 


I 


Eau  froide , y.  S. 

Comme  du  Sénégal  {Acacia  verek) 1 

Epuisez  la  poudre  dans  l'appareil  i  déplacement  ;  réservez  Q.  S, 
des  dernières  eaux  qui  ont  lavé  la  réglisse  cl  failcs-j  fbudre  la  j 
gomme  ;  f.  éiaporer  au  B.-H.  jusqu'en  consistance  d'extrait  mon 
lout  le  reste  des  eaux  provenant  de  la  liKÎvialion  de  la  réglisHi  ; 
ajoulei-y  la  solution  de  gomme  ;  actiavez  l'érïporalion  jusqu'en 
consisliince  d'extrait  ferme.  Rendement  :  3/IU.  Cet  extrait  rem- 
place lu  rac.  de  réglisse  pour  le  service  des  ambulances  do  l'ar^ 
mée.  —  Doses  :  3  gram.  pour  un  lilre  do  lisanc.  On  le  pniscrit 
aussi  comme  béchique  expeuloranl,  —  Dosps  :  10  Â  90  gram.  '. 


{a.  IlichardJ, 

Iris  de  Florence  pulv.  {Iris.  florenSna) 8 

Anii  pulv.  (Pimpinella  anûumj Il) 

lidgiisso  pidv.  {Glijeijrrhiia  glabraj Il 

Pjttrnil  rieri«lis3o Iï5 

Fruits  de  ttnonil  piilv.  {Fmnienluia  dulce) 8 

SiKn  Wone  fSnrchantm  o/ltcmoruTii^ v^'i 

&III ■ "'^  ~ 
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F.  une  pâte  que  vous  diviserez  en  pastilles  de  4  à  5  décigram. 
—  Expectorant.  —  Doses-:  ad  libitum  ! 

-k  SIROP  DE  LIMAÇONS  (Cod.  fr.)- 

Chair  de  limaçons  des  vignes  {Hélix  pomatia) 1 

Eau 5 

Sucre  {Sacchorum  officinarum) 5 

Prép.  la  chair  .des  limaçons  en  faisant  bouillir  les  animaux  en- 
tiers dans  Teau  jusqu'à  ce  qu'ils  puissent  ôtre  aisément  retirés  de 
leur  coquille;  rejetez  les  viscères;  coupez  la  chair  en  petits  frag- 
ments ;  lavez-la  à  l'eau  froide;  faites-la  bduillir  dans  la  quantité 
d'eau  prescrite  jusqu'à  évaporation  du  tiers  environ  du  liquide  ; 
passez  ;  ajoutez  le  sucre  au  bouillon  ;  faites  un  sp.  par  coction  e 
clarification  marquant  b.  1,27  (Sl'^B.)  bouillant.  t 

—  Deschamps  propose  de  clarifier  au  blanc  d'œuf  le  bouillon  de 
limaçons,  d'y  faire  dissoudre  le  sucre  au  B.-M.  dans  la  propor- 
tion de  100  :  53,  de  distribuer  le  sp.  dans  des  petits  flacons,  et  de 
traiter  ceux-ci  par  le  procédé  d'Apport,  afin  d'assurer  la  conser* 
vation  du  médicament. 

—  Pectoral;  analeptique. —  Doses  :  20  à  100  gram. 

iK   SIROP  DE  MOU  DE  VEAU  (Cod.  fr.)- 

Poumon  de  veau » . . . .  1  kil. 

Dattes  {Phœnix  dactylifera) \ 

Jujubes  {Ziiyphus  communis) 1^  ^^    ^^^  • 

Raisins  secs  (Vitis  vinifera) i       '  ^  ^ 

Feuil.  de  pulmonaire  (Ptt/wonarifl  o/"/?c.)  y 

Rac.  de  consoude  {Symphytum  offic.) . .  )  ^u)    — 
—       réglisse  {Glycyrrhim  glabra) ..]  ^^' 

Eau 2  lit. 

Sucre  blanc  ...\ 2  kil. 

Coupez  en  petits  morceaux  les  poumons  de  veau  ;  lavcz-lcs  à 
Teau  froide;  faites-les  chauffer  pendant  G  h.  au  B.-M.  avec  les 
autres  substances  et  la  quantité  d'eau  prescrite  ;  passez  ;  expri- 
mez ;  laissez  reposer  ;  décantez  ;  clarifiez  au  blanc  d'œuf;  ajoutez 
le  sucre;  f.  par  coction  et  clarification  un  sp.  marquant  D.  1,27 
(31»B.). 

—  Falières  améliore  la  saveur  de  ce  sp.  et  en  assure  la  con- 
servation par  l'addition  de  :  alcoolat  de  fi.  d'oranger  30/1000. 

—  Cette  préparation  a  pour  principal  avantage  de  satisfaire 
ceux  qui  se  figurent  que  le  poumon  est  pectoral. 
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g  0.  —  Lierrtt  terrestre,  êfû.f  lichen;  Espèces  pettatalesi  Loûèhs,  etc. 

INFUSION  DE  LIKHRR  TEKKESTHE  ;    TISANE  DE  FEUILLES   DE  LIEftRE 

terrksthÉ  (God.  fr.;  H.  P.).  . 

Prép.  comme  la  Tis.  de  bourrache;  10/1000.  (Voy.  p.  3Î4.) 

—  Légèrement  amère-aromatique  ;  prétendu  expectorant. 

—  Doses  :  par  verres. 

INFUSION   de  LIERRE  TERRESTRE  ;   TISANE  DE  LIERRB  ffJhfit^ltt 

(F.   H.  M.). 

Prép.  comme  VInfusion  d'espèces  peôtoraleSf  F.  H,  3f. 

•k    SIROP  DE  FEUILLES   DE  LIERRE  TERRESTRE  (God.  fr..). 

Prép.  comme  le  Sirop  de  coquelicot,  —  Pectoral  ?  — ^  Inusité. 

INFUSION   DE  CAPILLAIRE;   TISANE  DE  FEUILLES  DE  CAPILLAIRE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Tisane  de  feuilles  d'oranger;  5/1000  (p.  376). 

—  Légef  (Stimulant  ;  diaphorétique;  expectorant.  —  Dose*  :  p«r 
verres. 

INFUSION  DE  CAPILLAIRE;   TISANE  DE  FEUILLES   DE  CAPILLAIRE   (P.  H.   tf.). 

Prép.  comme  VInfusion  d'espèces  pectorales,  F.  H.  M, 

*   SIROP  DE  CAPILLAIRE  DU  CANADA  (Cod.  fr.) 

Prép.  comme  le  Sirop  de  coquelicot.  —  Pectoral  agréable. 

—  Doses  :  ad  libitum.  (Voy.  Sirop  de  camomille,  p.  164.) 

:Ar  SIROP  DE  FLEURS  DE  CHÈVREFEUILLE  (Cod.  ff.). 

Prép.  comme  le  Sirop  de  coquelicot. —  Pectoral?  —  Inusité. 

TISANE  DE  TUSSILAGE;   INFUSION  DE  FLEURS  DE  TUSSILAGE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  VInfusion  de  feuilles  d'oranger  ;  5/1000  (p.  376). 

—  Émollient  ;  prétendu  pectoral.  —  Doses  »  ad  libitum. 

-K    SIROP  DE  TUSSILAGE  (God.  (t.). 

Prép.  comme  le  Sp.  de  coquelicot. —  Pectoral?  —  Inusité. 

INFUSION   D'HYSOPE;   TISANE  D'HY=:0PE   (Cod.  ff.). 

Prép.  comme  la  Tisane  de  feuilles  d'oranger;  5/1000  (p.  :]7(i). 

—  Stimulant  anticatarrhal  ?  —  Doses  :  ad  libitum. 

INFUSION  D'HY:î0PE  ;   TISANE  D'HYSOPE  (F.   H.  M.). 

Prép.  comme  VInfusion  d'espèces  pectorales^  F.  H.  M. 

:*:  EAU  DISTILLÉE  D*HYS0l»E  ;   HYDROLAT   D'HYSOPE  (CoiI.  fr.K 

Prép,  comme  Y  Eau  distillée  de  laitue,  ç.  ^^<i. 

—  Véhimle  de  potions  stimulanlfts  ;  awV.\ea\,îvTY\vîiV\ 
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^  SIROP  AE  FEUILLES  D'HYSOPË  (Ood.fr.). 

Prép.  comme  le  Sirop  de  coquelicot.  —  Expectorant.  —  Inusité. 

suc  DE  CHOU  ROUGE  (Cud.  fr.). 

Prép.  comme  le  Suc  de  bourrache j  p.  321. 
Préparation  du  Sirop  de  cfiou  rouge. 

-k  SIROP  DE  CHOU  ROUGE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  le  Sirop  de  fleurs  de  pêcher,  p.  501. 

—  Pectoral  ;  émollient.  —  Doses  :  20  à  100  gram.  —  Inusité. 

*    SIROP  D'ÉRYSIMUM  COMPOSÉ  ;  SIROP  DE  CHANTRE  (Cod.  fr.). 

Orge  mondé  (Hordeum  vuj^are) 15 

'     Raisins  secs  (Vitis  vimfera) 15 

R^cioç  de  réglisse  (Glycyrrhiia  glabra) 15 

Feuilles  de  bourrache  [Borrago  officinalis) ^ 

—     de  chicorée  (Cidiorium  iniybus) 20 

^ysimum  frais  (Sisgmbrium  officiiiale) 300 

Racine  d*aunée  (inula  lielelium) 29 

Capillaire  du  Canada  {Adiantum  pedatum) 5 

Sommités  de  romarin  (Rosmarinus  officinalis) -i 

—    de  stœchas  (Lavandula  iUzchas) 4 

Anis  vert  {Pimpinella  anisum) S 

Sucre  blanc  {Sçuxharum  offlcinarum) . . . , , . .  400 

Miel  blanc  (Apis  mellilica) JOO 

Eau 1200 

F.  bouillir  l'orge  jusqu'à  ce  qu'il  soit  crevé;  ajoutez  les  raisins, 
la  n'*glisse  coupée,  la  bourrache  et  la  chicorée  incisées  ;  f.  bouillir 
quelques  instants  ;  passez  ;  exprimez  ;  réchauffez  li  ligueur  pour  y 
faire  infuser  l'érysimum  pilé  et  les  autres  substances  convenable- 
ment divisées;  laissez  infuser  et  mîicérer  pendant  24  heures;  alors 
distillez  à  feu  nu  pour  obtenir  50  d'hydrolat;  passez  ;  exprimez  le 
marc  resté  dans  la  cucurbite  ;  clarifiez  au  blanc  d'œuf  la  liqueur 
que  vous  en  retirerez  ;  ajoutcz-y  le  sucre  et  le  miel,  et  faites  par 
coction  et  clarification  un  sirop  cuit  à  O.  1,29  (32°  B.)  bouillant; 
laissez  refroidir  ce  sirop  à  moitié  ;  mélcz-y  l'hydrolat  ;  passez.  ^^ 
Bronchites  chroniques  ;  enrouement.  —  Doses  :  20  à  100  gram. 

TISANE  DE  LICHEN  (Cod.  fl'.;  H.  P.;  F,  II.   M.). 

Lichen  d'Islande  {Cetruria  islandica) 10  gram. 

Eau 1  lit. 

F. -bouillir  un  instant  ;   rejetez  l'eau;   layc?  le  lichen  à  Tenu 
froide;  îyoutez  ;  eau  Q.   S.  pour  l  litre  de  décodé",  î.  \ivi\i\\\\t 
pcvifyinti  heure  ;  passez.  Si  /c/ijodrcia  veut  i^uc  \c  ipY"u\dv<i  vvxwiX 
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soit  consci-vc,  il  doit  le  prescrire.  —  La  dose  de  lichen  peut  être 
porléc  jusqu'à  60  grarn.  —  Étnollient;  pectoral  ou  plus  ou  moins 
tonique  stomachique  selon  la  quantité  de  principe  amer  qui  a  été 
conservée.  —  Doses  :  par  verres. 

—  Tous  les  lichens  à  thallus  foliacé  sont  alimentaires  et  sont 
employés  comme  tels  dans  le  nord  de  l'Europe  après  avoir  été 
dépouillés  d'amertume  par  macération  dans  Feau  alcaline. 

iK    SACCHAHURB   DE   LICHEN  ;  GELÉE  DE  LICHEN   SECHE    (God.  fr.). 

Lichen  d'Islande  {Cetraria  islandica,) ,...    )       ^ 

Sucre  blanc  {Saccharum  officinarum) )       *'• 

Eau Q.  S. 

F.  bouillir  le  lichen  avec  10  fois  son  poids  d*eau  pendant  15  m.; 
passez  ;  rejetez  le  décodé  ;  lavez  le  lichen  à  Teau  froide  à  plu- 
sieurs reprises  ;  passez  ;  f.  bouillir  le  lichen  avec  Q.  S.  d*eau  pen- 
dant 1  heure  ;  passez  ;  exprimez  ;  laissez  reposer  le  décocté  ;  dé- 
cantez ;  ajoutez  le  sucre  ;  f.  évaporer  au  B.-M.  pour  obtenir  une 
pàtc  ferme  ;  distribuez  sur  des  assiettes  ;  achevez  la  dessiccation  à 
l'étuve;  pulvérisez. —  Employé  pour  faire  diverses  prép.  de  lichen. 

TISANE  DE  LICHEN. 

Saccharurc  de  lichen 20  à  60  gram. 

Eau  bouillante 1  litre. 

F.  dissoudre.  —  Doses  :  par  verres.  —  Catarrhe  pulmonaire  ; 
Bronchite  chronique. 

GELÉE  DE  LICHE.N  D*ISLANDE   (Cod.  fr.). 

Saccharurc  de  lichen 75  gram. 

Sucre  blanc  (Saccharum  officinarum) 75    — 

Eau  commune 150    — 

llydrolat  de  fleurs  d'oranger ^ 10    — 

Mêlez  le  saccharurc,  le  sucre  et  l'eau  ;  faites  bouillir  ;  retirez 
du  feu  ;  l'écume  étant  réunie,  enlevez-la  ;  coulez  dans  un  pot  où 
vous  aurez  pesé  d'avance  l'hydrolat.  Les  proportions  indiquées 
doivent  donner  250  gram.  de  gelée.  —  Pectoral.  —  Doses  :  ad 
libitum* 

GELÉE  DE  LICHEN  AHERE   (Cod.  fr.). 

F.  bouillir  5  gram.  de  lichen  dans  l'eau  prescrite  ci-dessus 
pour  la  préparation  de  la  gelée  de  lichen  ;  d'ailleurs  opérez  comme 
pour  obtenir  celle-ci.  —  Tonique  ;  pectoral.  —  Doses  :  ad  libitum. 

GELÉE  DE  LICHEN  AU  QUINQUINA  (Cod.  fr.). 

Saccharure  de  lichen  d'Islande 15 

Sirop  de  quinquina —    22 

Eau,., ^^ 
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Opérez  comme  pour  la  gelée  de  lichen.  —  Les  quantités  ci-des- 
sus fournissent  50  de  gelée. —  Tonique;  pectoral.  —  Doses  :  50 à 
150  gram. 

•   CHOCOLAT   DE  LICHEN  D'[SLANDE   (Cod.  fr.). 

Chocolat .10 

Saccharure  de  lichen 1 

Ramollissez  le  chocolat  dans  un  mortier  chauffé  ;  incorporez  le 
saccharure  de  lichen  ;  distribuez  dans  des  moules.  —  Alimentaire; 
pectoral.  —  Doses  :  ad  libitum. 

iK   SIROP  DE  LICHEN    (God.  fi'.). 

Lichen  d^slande  {Cetraria  islandica) . . .  ^ 30  gram. 

Eau Q.  S. 

Sucre  (Sacchanim  officinarum) 1  kil. 

F.  bouillir  le  lichen  dans  Teau  pendant  quelques  instants  ;  re- 
jetez Teau  ;  lavez-le  à  l'eau  froide  à  plusieurs  reprises  ;  faites-le 
bouillir  de  nouveau  pendant  1/2  h.  avec  1  lit.  d'eau;  passez  sans 
exprimer;  ajoutez  le  sucre;  clarifiez  avec  la  pâte  de  papier; 
f.  cuire  à  D.  1,27  (31o  B.)  bouillant;  passez. 

—  Pectoral.  —  Doses  :  ad  libitum. 

-k   TABLETTES   DE  LICHEN    (Cod.  fl'.). 

Saccharure  de  lichen 500  gram. 

Sucre  {Sacchàrum  of/icinarum) 1  kil. 

Gomme  arabique  pulv.  [Acacia  vera) 50  gram. 

Eau 150    — 

F.  un  mucilage  avec  l'eau,  la  gomme  et  un  peu  de  sucre  ; 
ajoutez  le  saccharure,  puis  le  reste  du  sucre;  f.  une  pâte  homo- 
gène; divisez  en  tablettes  du  poids  de  1  gram.  --  Pectoral.  — 
Doses  :  ad  libitum.  (Voy.  Pâte  de  lichen  opiacée,  p.  549.) 

TISANE  DE  CARIUGAHEEN  (Cod.  fr.;  11.  P.). 

Carragaheen  (Fucus  crispus) 5 

Eau,  Q.  S.  pour 1000 

Lavez  à  Teau  froide;  f.  bouillir  pendant  10  m.;  passez. 

—  Émollient. 

A  SACCHARURE  DE  CARUAOAHEEN  (Cod.  fl'.). 

Carragaheen  (Fucus  crhpus) 1 

Sucre  blanc  (Saccharum  officinarum) 4 

Lavez  le  carragaheen  à  l'eau  froide  ;  faites-le  bouillir  avec  eau 
Q.  S.  pendant  I  h.;  passez;  exprimez  ;  ajoulci  \û  svxç,Y<i\  \.  ^\^- 
/forer  au  B.-M.  jusqu'à  ce  qm  la  matière  soil  eu  ç^V.^  l^tvsv^%^\v 

JEANNBL.  ^\ 
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tribuez  sur  des  assiettes;  achevez  la  dessiccation  à  rétuvo;  pulvé- 
risez. —  Prup.  de  la  Gelée  de  carragaheen, 

GELÉE   DE  CARRAGAHEEN   (Cod.  fr,). 

Saceliarure  de  carragaheen 8 

Sucre  blanc  {Saccharum  officinarum) .  .^ 4 

Eau 20 

Hydrolat  de  fleur  d'oranger 1 

Délayez  le  saccharure  dans  Teau;  ajoutez  le  sucre;  faites 
bouillir  quelques  instants  ;  écumez  ;  coulez  dans  un  pot  conte- 
nant l'hydrolat  de  fleiu*s  d*oranger.  —  Les  quantités  ci-dessus 
fournissent  25  de  gelée.  ÉmoUient  ;  pectoral.  —  Doses  :  100  à 
300  gram. 

i<   ESPÈCES  PECTORALES  ;  FLEURS  PECTORALES  (God.  fl>.). 

Fleurs  de  bouillon  blanc  {Verbascum  thapsus). 

—  de  coquelicot  (Papaver  rhœas) 

—  de  guimauve  .(Althœa  officinalis) 

—  de  mauve  (Malva  sylveslris) J>  p.  É. 

—  de  pied-de-chat  (Antennaria  dioica} . . . .  l 

—  de  tussilage  (Tussilago  farfara) i 

—  de  violettes  (Viola  odorata) / 

F.  sécher;  M.  —  ÉmoUient;  doses  :  10  à  20/1000  en  infusion. 
—  Filtrez  l'infusé  pour  séparer  les  fragments  très-fins  d'aigrettes 
des  fleurs  de  pied-de-chat  et  les  poils  du  bouillon  blanc  qui  ren- 
draient la  boisson  irritante. 

-k    ESPÈCES  BÉGHIQUEi   (Cod.  fr.). 

Capillaire  (Adianium  pedatum) 

Lierre  terrestre  {Glechoma  kederacea) . . , 
Scolopendre  {Scolopendnum  of/icinale) 

Véronique  (Veronica  officinalis) J  p,   £. 

Sommités  d'hysope  (flyssopus  spicata) 

Capsules  de  pavot  blanc  privées  de  sem.  (Papa- 
ver  somniferum) 

F.  sécher;  incisez;  M.  —  Pectoral;  doses  :  20  à  50/1000  en  in- 
fusion. 

•    ESPÈCES   PECTORALES   (F.  H.  M.). 

Feuilles  sèches  de  : 

Capillaire  (Adiantum  pedatum) i 

Hysope  (ffyssopus  spicata) \  «a.  P.  É. 

Lierre  terrestre  (Glechoma  hederocett'j \ 


•••••• 
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Fleurs  de  : 

Bouillon  blanc  (Verbascum  thapsus) \ 

Coquelicot  {Papaver  rhasas) j 

Guimauve  {Allhœa  of/icinalis) >  aa  P.  É, 

Pied-de-chat  (Antennaria  dioica) l 

Tussilage  {Tussilago  far  fard) ' 

Incisez  ;  M.  —  Rendement  :  97  100.  (Voy.  Infusion  pectorale, 
p.  543.) 

iiç  ESPÈCES  PECTORALES  (Ph.  germ.). 

Racine  de  guimauve  (Althœa  of/icinalis)  .■* 8 

—  de  réglisse  {Glycyrrhiia  glabra) 3 

Rhizome  d'iris  de  Florence  [Iris  florentina) 1 

Feuilles  de  tussilage  {Tussilago  farfara) 4 

Fleurs  de  coquelicot  {Papaver  rkœas) 2 

—  de  bouillon  blanc  (  Verbascum  thapsus) 2 

Ânis  étoile  {lllicium  anisatum) 2 

Incisez  ;  contusez  ;  M.  —  Ëmollient  ;  expectorant.  —  Doses  : 
10/1000  en  infusion. 

INFUSION  PECTORALE  (F.  H.  M.). 

Espèces  pectorales 10  gram. 

Racine  de  réglisse  {Glycyrrhiia  glabra) .« 10    — 

Eau  bouillante 1  lit. 

F.  infusez  pendant  1/4  d'heure  ;  passez. 

Vous  pouvez  remplacer  la  racine  de  réglisse  par  50  gram.  de 
sirop  simple  ou  de  melHle  simple.  —  Doses  :  ad  libitum. 

—  Les  fleurs  de  pied-de-chat  et  celles  de  bouillon  blanc  four- 
nissent des  fragments  très-fins  d'aigrettes  ou  de  poils  qui  restent 
en  suspension  dans  l'infusé  et  le  rendent  irritant,  à  moins  qu'il  ne 
soit  filtré.  Ces  fleurs  devraient  être  exclues  des  espèces  pectorales. 

A  SIROP  d'espèces  pectorales  (Cod.  fr.). 

Espèces  pectorales '.' 1000 

Eau  bouillante 12000 

Sucre  blanc  {Saccharum  officinarum) 20000 

Eau  distillée  de  fleur  d'oranger 500 

Extrait  d'opium '. 3 

F.  infuser  les  fleurs  pendant  6  heures  dans  l'eau  bouillante, 
pour  obtenir  10000  de  colature  filtrée;  ajoutez  l'eau  de  fleur 
d'oranger  dans  laquelle  vous  aurez  fait  dissoudre  l'extrait  d'o- 
pium; f.  un  sp.  par  solution  au  B.  M.;  passez.  Ce  sp.  représente 
3  ûjiJJigram.  d'extrait  d'opium  pour  30  gram.  iNo^.  VeclOY(\\vx 
^fjHocés,  p.  540.  J 
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—  Falièrcs  ajoute  à  ce  sp.  4f50  d'alcool  à  56%  soit  15/1000,  afin 
d'en  assurer  la  conservation  ! 

—  Émollicnt;  expectorant?  —  Doses  :  30  à  150  gram. 

-k  SIROP  d'espèces  béghiques  (God.  fr.) 

Espèces  béchiques 100 

Eau  bouillante 1200 

Sucre  {Saccharum  offidnarum) 2000 

Hydrolat  de  laurier-cerisc 25 

Versez  l'eau  bouilla«te  sur  les  espèces;  f.  infuser  pendant  6  h.; 
passez;  exprimez  pour  obtenir  1  lit.  de  colaturc;  filtrez;  ajoutez 
rhydrolat;  f.  dissoudre  le  sucre  au  B.  M.  dans  un  vase  couvert; 
passez. —  Doses  :  50  à  ISOgram.  avec  eau  Q.  S.  pour  préparer  une 
tisane  béchique  extemporanée . 

TISANE  d'orge  COMPOSÉE  ;   DÉGOGTÉ  D'ORGE  PECTORAL  ;   MIXTURE  D'ORGE 

(Ph.  I/)nd.). 

Décocté  d'orge 1000 

Figues  sèches  (Ficus  caricà) 60 

Raisins  de  corinthe  (  Vitis  vinifera) 60 

Racine  de  réglisse  (Glycyrrhiia  glabra) 15 

Eau  commune 1000 

F.  bouillir  jusqu'à  réduction  à  1000;   passez.  —  ËmoIIient 
Bronchites.  —  Doses  :  par  verres. 

"k   POUDRE  DE  RÉGLISSE  COMPOSÉE;  POUDRE  PECTORALE  (Ph.  alIciU.). 

Réglisse  pulv.  (Glycyrrhiia  glabra) 2 

Feuilles  de  séné  puW.  (Cassia  acutifolia) 2 

Fruits  de  fenouil  pulv.  (Fœniculum  dulce) 1 

Soufre  sublimé  et  lavé 1 

Sucre  pulv 6 

M.  —  Expectorant,  laxatif.  —  Doses  :  8  à  40  gram.  dans  du 
miel,  du  sp.  de  gomme  ou  d'orgeat,  etc. 

BOUILLON  PECTORAL  (Bailly). 

Poulet  maigre  (Gallus  bankiva) N*»  1/2 

Amandes  douces   concassées  (Amygdalus 

communis) N»  16 

Salep  pulv.  (Orchis  maftcula) 1  cuillerée 

Dattes  {Phœnix  dactylifera) N*  8 

Jujubes  {Zhyphus  vulgaris) N"  8 

Raisins  secs  { Vitis  vinifera) 1  poignée. 

CerteaU  frais  (Anthirisciis  cerefoUum^ . . .  \  ^vvvçfea.  ^ 

Eau '^^""•^^^^ 
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-   F.  bouillir  à  petit  feu  jusqu'à  réduction  à  1  lit.  1/2  ;  passez  ; 
ajoutez  ; 

Sirop  de  Tolu 60  gram. 

—  Bronchites.  —  Doses  :  ad  libitum 

POTION  béchique;  julep  déchique  (Cod.  fr.;  H.  P.). 

Infusé  d'espèces  bécbiques  (2/1000) 120 

Sp.  de  gomme 30 

H  —  Émollient.  —  Doses  :  adlibitnm, 

LOOCH  BLANC  (God.  fi'.;  (H.  P.). 

Amandes  douces  {Amygdalus  communis),      30  gram. 
Amandes  amères  (Amygdalus  communis) .        2    — 

Sucre  blanc  {Saccharum  officinarum) 30    — 

Gomme  adragante  puiv.  {Astragalus  verus),        5  décigruni . 

Hydrolat  de  11.  d*orangcr 10  gram. 

Eau  commune 120    — 

F.  une  émulsion  avec  les  amandes  mondées,  l'eau  commune  et 
25  gram.  de  sucre;  passez;  triturez  la  gomme  avec  le  reste  du 
sucre;  délayez  peu  ù  peu  la  poudre  avec  50  gram.  d'émulsion  pour 
faire  un  mucilage  ;  ajoutez  peu  à  peu  le  reste  de  rémulsion  et  Tl) y- 
drolat  de  il.  d'oranger.  —  Le  looch  préparé  d'après  cette  formule 
pèse  150  gram.  —  Le  mélange  pulvérulent  de  sucre  et  de  gomme 
peut  être  mêlé  à  la  moitié  de  Fémulsion  dans  la  fiole,  il  se  dissout 
fort  bien  par  l'agitation;  terminez  par  l'addition  du  reste  de 
rémulsion  et  de  l'hydrolat  de  fl.  d'oranger.  —  Émollient  ;  légè- 
rement sédatif.  —  Doses  :  par  cuillerées  à  bouche  ! 

-k    PATE  AMYGDALINE;  PATE  A  LOOCH  (Vcc). 

Amandes  douces  (Amygdalus  communis) 27 

—      amères         —  —        3 

Sucre  blanc  (Saccharum  officinarum) 30 

Hydrolat  de  À.  d'oranger ', 10 

Pilez  avec  le  sucre  les  amandes  mondées  et  encore  humides  : 
ajoutez  l'hydrolat  de  11.  d'oranger  ;  achevez  sur  la  pierre  à  cho- 
colat. 

—  50  gram.  pour  1  looch.  —  Celte  pâte  peut  être  conservée 
pendant  plusieurs  mois  à  la  cave  sans  altération. 

LOOCH  DES  HOPITAUX  (II.  P.). 

Pâte  à  looch 30  gram. 

Eau \^h    — 
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Délnyoz  pou  à  peu  dans  un  mortier  de  marbre  ;  passez  à  Téta- 
mine;  exprimez  légèrement  ;  ajoutez  : 

Gomme  adragante  pulv.  {Astragcdus  verus).    5  décigram. 

Triturez  la  gomme  et  un  peu  de  sp.  de  sucre  avec  rémulsion 
ajoutée  par  petites  portions;  versez  dans  la  fiole;  lavez  le  mor- 
tier avec  hydrolat  de  fl.  d'oranger,  2  gram.;  ajoutez  le  liquide; 
agitez.  —  Celooch  contient  moitié  moins  d*amandes  et  de  sucre 
que  celui  du  Cod.  fr. 

LOOCH  HUILEUX   (Cod.  fr.;  H.  P.). 

Huiles  d*amandes  douces 15  gram. 

Gomme  arabique  pulv.  (Acacia  vera) 15    —, 

Sp.  de  gomme 30    — 

Hydrolat  de  fl.  d'oranger 15    — 

Eau  commune \ 100    — 

F.  un  mucilage  avec  la  gomme  et  30  gram.  d*eau  ;  ajoutez  peu 
à  peu  rtiuilc  en  triturant  pour  la  diviser  complètement;  délayez 
avec  le  reste  des  liquides.  —  Ëmollient;  expectorant;  légèrement 
sédatif.  —  Doses  :  par  cuillerées  à  bouche. 

-k   SIROP  POUR  LOOGH  BLANC  EXTEMPORANÉ   (Dorvault). 

Amandes  douces  (Amygdalus  communis) 36 

—       amères  (Amygdalus  commuTiis) 4 

Mondez;  ajoutez  : 

Sucre  blanc  (Saccharum  officinarum) 10 

Hydrolat  de  fleurs  d'oranger 10 

F.  une  pâte  homogène  ;  ajoutez  : 

Hydrolat  de  fleurs  d'oranger 20 

Eau  commune 20 

Délayez;  passez  ;  exprimez  ;  ajoutez  : 
Sucre  (Saccharum  officinarum) 60 

F.  dissoudre  au  B.-M. 

Vous  obtenez  ainsi  une  sorte  de  sirop  d'orgeat  dont  50  gram. 
battus  avec  6  décigram.  de  gomme  adragante  et  100  gram.  d*eau 
représentent  à  peu  près  le  looch  blanc  ordinaire. 

g  10.  —  Pectoraux  opiacés. 

TISANE  DE  FLEURS   DE  COQUELICOT   (Cod.  fr.;  F.   H.  M.). 

Prép,  comme  la  Tis.  de  feuilles  d'oranger  ;  5/1000,  p.  376. 
—  Calmant  ;  Bronchites. 
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TISANE  DE  FLEURS  DE  VIOLETTES  ET  DE  COQUELICOT.. 

FI.  de  violettes  (Viola  odorata) 5 

—  de  coquelicot  (Papaver  rhœas) 5 

Eau  bouUlante 1000 

M    —  Calmant,  expectorant  très-usité.  —  Doses  :  par  verres 
Édulcorez  avec  le  sp.  de  gomme,  de  violettes,  etc. 

-k  SIROP  DE  COQUELICOT  (Cod.  fr.). 

Pétales  secs  de  coquelicot  (Papaver  rhœas) 1 

Eau  bouillante 10 

F.  infuser  pendant  6  h.;  passez  ;  exprimez  ;  filtrez  ;  prenez  : 

Infusé  ci-dessus 10 

Sucre  concassé  (Saccharum  officinarum) 10 

F.  dissoudre  au  B.  M.  —  Hypnotique   léger;  Bronchites.  — 
Doses  :  20  à  40  gram.  pour  édulcorer  les  boissons. 

-k   SIROP  PECTORAL. 

Sp.  diacode 1 

Sp.  de  Tolu 2 

M.  —  Bronchites.  •:—  Doses  :  par  cuillerées  à  café,  ou  bien  60 
àl50  gram.  par  litre  de  boisson  pectorale  ! 

k  SIROP  PECTORAL  DE  LAMOUROUX  (Bouchardat). 

Poumon  de  veau N*  1 

Lichen  d'Islande  (Cetraria  islandica) . . .  \ 

Jujubes  (Zizyphtis  vulgaris) (  ^.^ 

Dattes  (Phœnix  dactylifera) i  ^^'    "^^  ^^'^"^• 

Réglisse  ratissée  (Ghjq^rrhim  glabra) . .  ) 

Feuil.  de  pulmonaire  (Pulmonaria  offic.) 125    — 

FI.  de  coquelicot  (Papaver  rhœas) { 

—  de  violette  (Viola  odorata) /  .«^    _ 

—  de  mauve  (Malva  sylvestris) ( 

—  de  guimauve  (Althœa  afficinalis) . . .  j 

Extrait  d*opium 2    — 

Sucre  (Saccharum  officinarum) 15  kilog. 

F.  un  sp.  bien  cuit  par  décoction  et  infusion  avec  Q.  S.  d'eau. 
—  Catarrhe  pulmonaire.  — -  Doses  :  2  à  6  cuillerée  à  bouche  parj. 

-k  SIROP  ANTiPHLOGisTiQUE  DiT  DE  BRIANT  (Soc.  de  Pharm.  de  Bord.). 

Fruits  pectoraux 240 

Fleurs  pectorales 32 

—      de  coquelicot  (Papaver  rhœas) \^ 

Gomme  arabique  (Acacia  vera) , 
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Hydrolat  de  il.  d'oranger < .  240 

Sucre  (Saccharum  officmarum) 2700 

Extrait  d'opium 1 

Eau Q.S. 

Pour  obtenir  4000  de  sirop. 

Divisez  les  fruits  ;  faites<lcs  bouillir  dans  2400  d'eau  pendant 
1  h.;  passez;  versez  le  décocté  sur  les  fleurs;  laissez  infuser  pen- 
dant 4  h.;  passez;  ajoutez  le  sucre;  f.  unsp.  par  coction  et  clari- 
fication;  ajoutez  la  gomme  fondue  dans  son  poids  d'eau  froide; 
passez  à  l'étamine.  Quand  le  sp.  sera  refroidi,  ajoutez  l'iiydro- 
lat  de  fl.  d'oranger,  dans  laquelle  vous  aurez  fait  dissoudre  à  froid 
l'extrait  d'opium.  —  20  gr.  de  ce  sp.  représentent  5  milligr.  d'extr. 
d'opium.  En  réalité,  c'est  un  sp.  mucilagineux,  légèrement  nar- 
cotique. 

—  Remède  populaire  contre  les  bronchites  aiguës  ou  chroni- 
ques. —  Doses:  20  à  120  gram.  par  cuillerées  ou  dans  la  boisson. 

-k   BAUME  DE  MIEL  (Hill). 

Baume  de  Tolu  {Myrospermumtoluiferum) 30 

Styrax  liquide  {Liquidambar  orientale) 8 

Opium  brut  {Papaver  'somniferum) 4 

Miel  blanc  (Apis  melUfica) 2ô0 

Alcool  à  85°. 1000 

F.  macérer  pendant  8  j.;  agitez  de  temps  en  temps;  filtrez.  — 
10  gram.  de  ce  médicament  représentent  32  milligram.  d'opium 
brut  et  42  centigram.  de  baume  de  Tolu.  —  Catarrhes  pulmo- 
naires ;  Cystites.  —  Doses  ;  10  à  30  gram.  en  potions  ou  en 
tisane. 

-k  PATE  PECTORALE  (Cod.  fr.). 

Espèces  pectorales 50 

Eau 1500 

Gomme  arabique  {Acacia  vera) 1 500 

Sucre  {Saccharum  officinarum) 1000 

Hydrolat  de  laurier-cerise 50 

Extrait  d'opium 1 

F.  infuser  les  espèces  dans  l'eau;  passez;  f.  dissoudre  au  B.-M. 
dans  rinfusé  la  gomme  mondée  et  lavée;  passez  à  travers  une 
toile  serrée;  ajoutez  le  sucre,  puis  l'extrait  dissous  dans  Thy- 
drolat  ;  terminez  la  préparation  comme  il  est  indiqué  pourlaP<î<« 
de  jujubeSf  p.  534.  100  gram*  de  cette  pâte  représentent  environ 
3  centigram,  d'extrait  d'opium. 
—  Calmant;  Bronchites.  —  î>09.e^  •.  ^Q  ^  \^  çï««v\ 
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i<   PATE  DE  RÉGLISSE  BRUNE  (Cud.  fr.). 

Suc  de  réglisse  de  Calabre < .      100 

Gomme  arabique  {Acacia  vera) 1500 

Sucre  1)laac  {Sacdiarum  offtcinarum) 1000 

Eau 2500 

•Extrait  d'opium 1 

Épuisez  le  suc  de  réglisse  en  le  suspendante  la  surface  de  l'eau 
dans  un  sac  de  crin  ;  passez  sans  exprimer  ;  ajoutez  le  sucre  et  la 
gomme  au  soluté  de  réglisse,  puis  l'extrait  d'opium  dissous  dans 
un  peu  d*eau  ;  terminez  la  préparation  comme  il  est  indiqué  pour 
la  Pâle  de  lichen  opiacée,  Voy.  ci-aprés.  —  100  gram.  de  cette  pâte 
représentent  environ  3  centigram.  d'extrait  d'opium. 

—  Calmant;  bronchites.  —  Doses  :  20  à  100  gram. 

-k    PATE  DE  LICHEN  OPIACEE  (Cod.    ff.). 

Lichen  d'Islande  [Cetraria  islandica) 333 

Gomme  arabique  {Acacia  vera) 1666 

Sucre  blanc  {Saccfiarum  officinanim) 1333 

Extrait  d'opium .1 

Eau Q.  S. 

F.  bouillir  le  lichen  dans  l'eau  pendant  quelques  instants;  re- 
jetez l'eau  ;  lavez-le  à  l'eau  froide  à  plusieurs  reprises.  Faites-le 
bouillir  de  nouveau  pendant  1  h.  avec  eau  Q.  S.  pour  obtenir 
3  lit.  de  décocté;  lavez  la  gomme;  faites-la  fondre  dans  le  dé- 
cocté  ;  passez  ;  exprimez  ;  laissez  refroidir  et  déposer  ;  décantez  ; 
ajoutez  le  sucre, puis  l'extrait  d'opium  dissous  dans  5  gram. d'eau; 
f.  évaporer  au  B.-M.  en  agitant  continuellement  jusqu'en  consis- 
tance de  pâte  très-ferme  ;  coulez  sur  un  marbre  légèrement  huilé; 
laissez  refroidir  ;  essuyez  pour  enlever  l'hLjile  adhérente  à  la  pâte; 
découpez  ;  mettez  en  boîte.  —  Rendement  :  environ  3330  de  pâte. 
—  100  gram.  de  cette  préparation  représentent  3  centigram. 
d'extrait  d'opium.  —  Soubeiran  ajoute  vers  la  fin  de  l'opération 
250  grain,  d'hydrolat  de  fl.  d'oranger. 

—  Pectoral;  légèrement  hypnotique.  —  Doses:  20  à  100  gram.! 
Le  Cod.  fr.  nomme  cette  prép.  Pdte  de  lichen;  nous  croyons 

que  le  nom  doit  rappeler  la  présence  de  l'opium. 

A  PASTILLES  d'opium  (Ph.  d'Édimb.). 

Extrait  d'opium 4 

Alcoolé  de  Tolu 15 

Gomme  arabique  pulv.  {Acacia  vera) 150 

Extrait  de  redisse 150 

Sp,  $imple , '^S^ 
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Ramollissez  les  extraits  avec  un  peu  d*eau;  ajoutez  ralcoolé, 
puis  la  gomme  et  le. sirop;  f.  évaporer  au  B.-M.  en  consistance 
convenable  ;  divisez  en  pastilles  de  5  décigram.  —  Chaque  pas- 
tille représente  environ  5  milligram.  d'extrait  d'opium. 

—  Narcotique  ;  expectorant.  —  Doses  :  2  à  10  pastilles. 

•k  BONBON  PECTORAL  BORDELAIS  (Soc.  de  pharm.  do  Bord.). 

Gomme  Sénégal  (Acacia  verek) 2  kil. 

Sucre  {Saccharum  officinarum) 1200  gram. 

Acide  citrique 8    — 

Chlorhydrate  de  morphine 4  décigram. 

Sucre  vanillé  1/5 25  gram. 

Infusé  de  café 100    — 

Eau Q.  S. 

F.  fondre  la  gomme  à  froid  dans  le  double  de  son  poids  d'eau; 
passez;  ajoutez  le  sucre;  f.  une  pâte  en  chauffant  doucement; 
ajoutez,  vers  la  fin  de  l'opération,  l'infifsé  de  café,  le  sel  de  mor- 
phine et  Tacide  citrique  dissous  dans  une  petite  quantité  d'eau, 
et  enfin  le  sucre  vanillé.  Coulez  la  pâte  sur  du  sucre  granulé, 
étendez-la,  à  l'aide  d'un  rouleau,  en  couche  de  6  à  8  millim. 
d'épaisseur.  Coupez-la  par  bandes  d'égale  longueur  que  vous  di- 
viserez ensuite  en  losanges.  F.  un  sp.  à  36»  B.  bouillant;  laissez- 
le  refroidir,  en  ayant  soin  d'étendre  à  sa  surface  un  linge  légè- 
rement imprégné  d'eau,  afin  de  prévenir  la  cristallisation;  puis, 
quand  le  sirop  sera  complètement  froid,  versez-le  dans  des  pla- 
ques de  fer-blanc  en  couche  de  1  centim.  d'épaisseur  environ  ; 
enfoncez  les  losanges  dans  ce  si(op,  de  manière  à  ce  qu'ils  en 
soient  parfaitement  recouverts  ;  après  24  h.  de  séjour  dans  l'é- 
tuve  à  -f-  40^,  décantez  la  portion  de  sirop  qui  n'a  pas  cristallisé, 
et  détachez  les  losanges  que  vous  ferez  égoutter  et  sécher. 

—  Cette  préparation  est  d'une  saveur  très-agréable.  10  gram. 
représentent  environ  1  milligram.  de  chlorhydrate  de  morphine. 
—  Doses  :  20  à  100  gram. 

A  PASTILLES  DE  MANNE  COMPOSÉES  ;  PASTILLES  DE  CALABRE  ;  TABLETTES 

DE  MANFREDI. 

Racine  de  guimauve  (Althœa  of/icinalis) 90  gram. 

Eau 2000    — 

Manne  (Fraxinus  omus) 375    — 

F.  bouillir  la  racine  de  guimauve  dans  l'eau  pendant  10  mi- 
nutes; ajoutez  la  manne;  passez;  ajoutez: 

Sucre  (Saccliarum  officinarum) 3000  gram. 

F.  évaporer  en  consistance  de  sp.  très-épais ,  ajoutez  : 

Extrait  d'opium ^  ^^çXsgc^ssx. 
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Hydrolat  de  fl.  d'oranger 90  gram. 

Essence  de  bergamote 5  gouttes. 

F.  évaporer  en  consistance  convenable;  coulez  sur  un  marbre 
huilé  ;  coupez  en  tablettes  de  2  gram. 

—  Expectorant  ;  légèrement  laxatif.  —  Doses  :  ad  libitum  !  — 
Les  mêmes  pastilles  peuvent  être  faites  à  la  goutte  ;  ce  sont  alors 
les  Pastillés  de  Potard,  (Voy.  Pâtes  pectorales  non  opiacées, 
p.  534,  535.) 

8  11.  -  Scille. 

-k  VINAIGRE  SGILLITIQUE  (Cod.  fr.). 

Squames  de  scille- sèch.  gross.  pulv.  (Scilla  maritima)      1 
Vinaigre  blanc 12 

F.  macérer  pendant  8  j.;  agitez  de  temps  en  temps  ;  passez; 
exprimez;  filtrez  —  Expectorant;  diurétique.  —  Doses  :  2  à  5 
^;ram.en  potion. 

-k   VINAIGRE  SGILLITIQUE  (F.    H.   M.)- 

Squames  de  scille  sèches  {Scilla  maritima) 125 

Vinaigre  blanc ^ 1500 

Acide  acétique  concentré  D.  1,073  (10°  B.) 8 

M.  ;  f.  macérer  pendant  15  j.  ;  passez  ;  exprimez  ;  filtrez.  —  Ren- 
dement :  14/15  de  vinaigre  employé.  —  Expectorant;  diurétique. 
—  Doses  :  2  à  5  gram.  en  potion. 

-k  MELLITE  DE  SGILLE  ;   MIEL  SGILLITIQUE  (God.  fr.). 

Squames  de  scille  sèches  (Scilla  maritima) 1 

Eau  bouillante^ 6 

Miel  blanc  {Apis  melHIica) 12 

F.  infuser  la  scille  dans  Teau  bouillante  pendant  12  h.  ;  pas- 
sez; exprimez;  laissez  déposer;  décantez;  ajoutez  le  miel;  f. 
cuire  à  D.  1,27  (31°  B.);  clarifiez  à  la  pâte  de  papier;  passez.  — 
Diurétique;  expectorant.  —  Doses  :  20  à  60  gram.  en  potion,  en 
tisane. 

k   OXYMEL  SCILLITIQUE;   MELLITE  DE  VINAIGRE  SGILLITIQUE 

(Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Vinaigre  scillitique 1 

Miel  .blanc  {Apis  mellifica) , 4 

F.  cuire  à  D.  1,26  (30"  B.)  dans  un  vase  de  porcelaine  ou 
d*argent;  clarifiez  à  la  pâte  de  papier;  passez.  Rendement  : 
100/100  de  miel  employé. 

—  Diurétiqite;   expectorant.  —   Doses  ;  15  à  ^Q  exv  ^çiM\«i\\  qwl 
ea  tisane. 
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POTION  SGILLITIQUS  ACIDULÉE  (F.   H.  H.)*  ' 

Feuilles  d'hysopc  (Ilyssopus  spicata) 3  grain. 

Acide  azotique  alcoolisé 2  — 

Mellite  de  vinaigre  scillitique 15   — 

Eau  bouillante 155   — 

F.  infuser  l'hysope  pendant  1/i  d'il.;  passez;  ajoutez  l'acide 
azotique    alcoolisé    et  le    mellite.  —  Diurétique;  " expectorant. 

—  Doses:  par  cuillerées. 

PILULES  SCILLITIQUES  (F.  H.  M.). 

Scille  pulv.   {Scilla  maritima) . .   5  centigram. 

Gom.  ammoniaque  (Dorema  ammoniacum) .    15  milligram. 
Mellite  de  vinaigre  scillitique Q.  S 

M.  pour  1  pil.  —  Expectorant;  catarrhe  pulmonaire  chronique. 

—  Doses  :  4  à  20  pil.  par  jour. 

g  12.  —  Goudron;  Gommes-résines  ;  Baume  de  soufre. 

i<  EAU  DE  GOUDRON  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Goudron  purifié 1 

Eau  distillée  ou  eau  de  pluie 30 

Laissez  en  contact  pendant  1  j.  en  agitant  de  temps  en  temps 
avec  une  spatule  de  bois;  rejetez  cette  première  eau;  ajoutez  une 
nouvelle  quantité  de  30  d'eau  distillée  ou  d*eau  de  pluie  ;  laissez 
en  contact  pendant  8  j.  ;  agitez  souvent;  décantez;  fdlrcz. 

—  Si  l'on  employait  de  l'eau  commune,  toujours  m  peu  sélé- 
niteuse,  l'eau  de  goudron  prendrait  une  odeur  sulfureuse,  par 
suite  de  la  décomposition  du  sulfate  de  chaux  par  la  matière  or- 
ganique. —  L'eau  de  goudron,  préparée  comme  on  le  fait  sou- 
vent, en  versant  presque  indéfiniment  de  l'eau  nouvelle  sur  le 
goudron  qui  a  déjà  servi,  ne  peut  être  considér(^e  comme  un 
médicament  efficace.  (Voy.  ci-après.) 

-k  EAU  DE  GOUDRON  (Magiic-Lahcns). 

Goudron  de  bois 1 

Sciure  de  bois  de  pin 2 

M.  —  Prenez  : 

Mélange  ci-dessus 9  gram. 

Eau  commune  froide 1  lit. 

M.;  laissez  macérer  pendant  4  h.;  agitez  de  temps  en  temps; 
passez. 

—  L*hydrol6  de  goudron  préparé  dans  ces  conditions  contient 
1/1000  d'extrait  de  goudron. 

—  Phthisie  pulmonaire,  VUtoie  Ut^u%^ft\  Ça.v«T\v^  \.>x\^^- 
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naire  chronique  ;  Ozènc  ;  Cystite  chronique,  etc.  ;  à  Tintérieur  ; 
doses:  par  verres;  en  inhalation,  le  liquide  étant  pulvérisé  au 
moyen  de  l'appareil  Sales-Gîrons  ;  en  lotions,  injections,  irriga- 
tions ! 

—  Si  vous  employez  l'eau  à  -|-  60«  vous  obtiendrez  un  hydrolé 
retenant  2/1000  d  extrait.  Enfin  30  gram.  de  mélange  de  goudron 
et  de  sciure  de  bois  traités  par  1  lit.  d'eau  à  +  60°  fournissent 
un  hydrolé  retenant  6/1000  d'extrait  de  goudron.  Ce  mélange  est 
très-propre  à  fournir  des  vapeurs  balsamiques  pour  les  Fumiga- 
tions de  goudron.  (Voy.  Désinfectants,  p.  62.) 

FUMIGATION  DE  GOUDRON  (Souboiran). 

Goudron Q.  V. 

Eau .* Q .  S . 

F.  bouillir  dans  la  chambre  du  malade.  —  Catarrhe  pulmo- 
naire; Phthisie  commençante  ! 

—  La  goudronnière,  espèce  de  boîte  à  jour  qui  permet  d'exposer 
le  goudron  à  l'air  sur  une  grande  surface  est  un  procédé  com- 
mode pour  imprégner  d'émanations  de  goudron  l'air  que  res- 
pirent les  malades.  —  Le  mélange  de  goudron  1  et  de  sciure  de 
bois  de  pin  2  est  préférable.  (Magne-Lahens.) 

A   KLECTUAIRE  DE  GOUDRON  (Mignot). 

Goudron  de  Norwége )  - 

Baume  du  Pérou  (Myrospermum  Pereirœ) ) 

Rac.  d'iris  de  Florence  pulv.  (/m  florehtina) 4 

M.  —  Catarrhe  pulmonaire  chronique  ;  Catarrhe  vésical.  — 
Doses:  2  à  8  gram.  ! 

TISANE  DE  BOURGEONS   DE  SAPIN   (  Cod.    fl'.;    F.    lï.  M.). 

Prép.  comme  la  Tisane  de  bardane  ;  20/1000,  p.  162. 

—  Tonique;  stimulant;  anticatarrhal.  —  Doses:  boisson  ordi- 
naire du  malade  ! 

iK    EAU  DE  BOURGEONS  DE  SAPiN  ;  HYDROLAT  DE  BOURGEONS  DE  SAPIN 

(Cod.  fr.). 

Prép.  comme  YHydrolat  de  cannelle  (p.  229)  ;  laissez  dé- 
poser pendant  24-  h.;  filtrez  au  papier  mouillé.  — •  Tonique;  sti- 
mulant ;  anticatarrhal  !  prétendu  hémostatique.  —  Doses  :  150  à 
1000  gram.,  par  verres!  (Voy.  Eau  de  pin  gemmé,  p.  204.) 

SIROP  DE  BOURGEONS  DE  SAPIN  (God.  fr.). 

Prép.  comme  le  Sp.  (Técorce  d* orange^  p.  \65, 


I 

.V4  SPDlIAm  DE  L*APPABEIL  RESPIRATOIRE.  'i 

SIBOP  DE  BOURGEONS  DE  SAPIN   (Avisard). 

Bourgeons  de  sapin  {Abies  pectinata) ^ 

Sp.  simple W 

Pulv.  gross.  les  bourgeons  ;  faites-les  digérer  dans  le  sp.  pen- 
dant 2  h.;  passez  ;  exprimez  ;  filtrez.  —  Anticatarrhal!—  Doses: 
50  à  2ô0  gram.  pur  ou  dans  les  tisanes. 

SOLUTION  d'acidr  phénique  POUR  INHALATIONS  (Kempster). 

Acide  phénique i 

Eau 600 

F.  dissoudre.  —  Bronchites  chroniques,  Bronchorrhées.  —  Faites 
ros|)irer  matin  et  soir,  pendant  10  m.,  la  solution  pulvérisée!  la 
dose  diacide  phénique  peut  être  augmentée  successivement  et 
portée  à  1/120.  (Voy.  Acide  phénique j  p,  65.) 

-k   GOMME  AMMONIAQUE  PURIFIÉE  (Cod.  fr.). 

Gom.  ammoniaque  concassée  {Darema  ammoniacum),.    3 
Eau 2 

M.  dans  une  bassine  tarée  ;  f.  chauffer  jusqu'à  ce  que  la  gomme- 
résine  soit  entièrement  divisée  dans  le  liquide  bouillant;  consta- 
ter par  la  balance  la  quantité  d*eau  évaporée,  et  par  déduction  la 
quantité  dVau  restante;  ajoutez  la  quantité  d'alcool  à  90*  néces- 
saire pour  faire  de  Talcool  à  60"  avec  Teau  restante  d'après  la 
proportion  suivante:  35  :  65  ::  :r  (la  quantité  d*eau  restante)  :  y 

65  X  X 
\a  quantité  d'alcool  à  90"  à  ajouter;  soit  :  — ;;- —  —y»    M.  Tal- 

oo 

VNVkl;  ohaufTex  quelques  instants;  passez  à  travers  un  linge;  f. 

^xjilHNïvr  ,'^u  R,«M.  la  solution  hydro-alcoolique  passée,  jusqu'à  ce 

\j^^«»>e  jj^sHitt^  jetéo  dans  l'eau  froide  se  prenne  en  une  masse  qui 

iif'  Ui<>^  «valaxor  sans  adhérer  aux  doigts. 

l/.'fi^tùHi  $<"  fait  mieux  et  plus  simplement  en  chauffant 

•^  ^.-1^.  I  «)o  ^^m.  Ainnumiaque  concassée  avec   2   d'alcool   à 

'*»«'>'.  I -A  ^«!ili^^^jMt^xt|   o|H»nV,  (tassez  à  travers  un  linge,  et  faites 

A■.«^f»A^vl^  <^mr  ma  f««  d»»ux  jusqu'à   consistance  convenable.  — 


liX. 


I 


V.».îiv,^AïMir>Ml  ;    «niiimsiiUHiique  ;    détersif;    à    l'intérienr, 
»JiM«,vi    1^  slWs.^<f<*iM    ^  li  pnîim.:  à  l'extérieur,  topiques  empla^ti- 

^  »*^w^*  w:  v;vvnHi:-HïsixE  ammoxiaqik  (Cod.fr.). 
«^.MWMcvn>».  .uuiuim.uviue  Jk^miM  ttinmoniacum)..    Q.  V. 
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:Ar    PILULES  PECTORALES   PURGATIVES. 

Gom.  ammoniaque  (Dorema  ammoniacum)  \ 

Rhubarbe  pulv.  (Rheum  palmatum) |  aa.  5  centigram. 

Savon  médicinal ) 

M.  pour  1  pil.  —  Catarrhes  pulmonaires  compliqués  de  consti- 
pation et  dMnappétence.  —  Doses  :  4  à  30  pil.  par  jour  ! 

:Ar   PILULES  PECTORALES. 

Gom.  ammoniaque  (Dorema  ammoniacum).  )        4  a'  - 

Soufre  sublimé  et  lavé j      *  ® 

M.  pour  i  pil.  —  Catarrhes  chroniques  ;  Bronchorrée.  —  Doses  : 
5  à  30  par  jour  ! 

Les  PU,  contre  la  polyblémie  pulmonaire  de  Van  den  Corput 
et  les  PU,  antiasthmatiques  de  Quarin  offrent  lesmêmes  principes 
actifs. 

i<   PILULES  ANTICATARRHALES  (TrOUSSeau). 

Oléo-rés.  de  térébenthine  (Larix  EuropoM) .  2  décigram. 

Gom.  ammoniaque  (Dorema  ammoniacum).  5  centig^ram. 

Baume  de  Tolu  (Myrospermum  toluiferum).  25  milligram. 

Extrait  d^opium 5       — 

M.  pour  1  pil.  —  Catarrhes  chroniques  des  bronches  ou  de  la 
-vessie.  —  Doses  :  4  à  12  par  jour  ! 

i<   PILULES  PECTORALES. 

Gom.  ammoniaque  (Dorema  ammoniacum).    1  décigram. 

Benjoin  (Styrax  bemoin) 7  centigram. 

Myrrhe  (Balsamodendron  myrrhà) 5       — 

Safran  pulv.  (Crocus  sativus) 3       — 

Baume  de  soufre  anisé  (p.  560) 1        — 

Sirop  de  Tolu ) 

Racine  de  réglisse  pulvérisée i^  aa.    y.     . 

M.  pour  1  pil.  —  Catarrhes  chroniques.  —  Doses  :  2  à  10  par 
jour! 

-k   ALGOOLÉ  DE  GOMME.  AMMONIAQUE  ;  TËLNTURË  DE  GOMME  AMMONIAQUE 

(Cod.  fr.). 

Prép.  comme  VAlcoolé  de  benjoin;  1/5,  p.  559. 

• —  Stimulant  ;  expectorant.  —  Doses  :  10  à  60  gram.  en  potion. 

—  L'alcool  est  un  mauvais  dissolvant  pour  la  gomme  résine 
ammoniaque  qui  contient  18/100  de  gomme.  Elle  doit  être  pres- 
crite en  nature. 

"k  SIROP  DE  GOMME  AMMONiAQUÇ  (Ph.  Wurteinb.). 

Gomme  ammoniaque  (Dorema  ammoniacum) 6 

V/n  blanc ,.,.,,,,,    ^ 
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Divisez  au  B.-M.;  ajoutez  : 

Sucre SO 

F.  dissoudre;  passez. —  Anticatarrhal ;  antispasmodique.-' 
Doses  :  20  à  100  gram.  par  cuillerées,  ou  bien  eu  potion.  —  Ce  sirop 
représente  2  gram.  de  gomme  ammoniaque  pour  25  gram. 

POTION   PECTORALE  AVEC  LA  GOMME  AMHONUftUE  (Ph.    allem.). 

Gom.  ammoniaque  {Dorema  ammoniacum) ...      15  gram. 
Hydrolat  d'iiysope 180    — 

Délayez";  ajoutez  : 

Acétate  d'ammoniaque  D.  i  ,036  (5*  B.) 30  gram. 

Sirop  d'érysimum 60    — 

M.  —  Catarrhes  pulmonaires  chroniques.  —  Doses  :  1  cuillerée 
à  bouche  toutes  les  2  heures  ! 

ÉHULSIOX  DE  GOMME  AMMONIAQUE;   MIXTURE  DE  GOMME  AMKONIAQUB 

(Ph.  Lond.). 

Gom.  ammoniaque  {Dorema  ammoniacum) 4 

Eîf'u 125 

Divisez  la  gomme  ammoniaque  avec  un  peu  d*eau  par  tritura- 
tion ;  ajoutez  Teau  peu  à  peu  ;  décantez  ;  recommencez  la  tritu- 
ration autant  de  fois  qu*il  est  nécessaire. 

—  Catarrhes  pulmonaires  chroniques  ;  Bronchorrhées. — Doses: 
50  à  250  gram.  par  jour  ! 

Prép.  de  même  que  TÉmuision  d'asa  fœlida  (Ferula  asafœtida), 
de  galbanum  (Galbanum  officinale),  de  sagapenum  {Ferula  persica). 

-k  oxvMEL  PECTORAL  (Pli.  d'Édiiub.). 

Miel  blanc  {Apis  mellifica) 50 

Gom.  ammoniaque  {Dorema  ammoniacum) 0 

Racine  d'aunée  {Intila  hèlenium) 3 

Racine  d'Iris  {Iris  florentina) 3 

Eau ^..^ 125 

Vinaigre 18 

F.  bouillir  les  racines  avec  l'eau  jusqu'à  réduction  à  42  ;  f.  dis- 
soudre la  gomme  ammoniaque  dans  le  vinaigre;  mêlez;  passez; 
ajoutez  le  miel  ;  f.  cuire  en  consistance  de  sirop.  —  Catarrhes 
chroniques.  —  Doses  :  11  à  45  gram.  en  potion. 

•     GELÉE  DE  GOMME  AMMONIAQUE  (Caillot). 

Gom,  ammoniaque  purif.  {Dorema  ammoniacum) 5 

Jaune  d'œuf • ^5 

Sirop  de  gomme ^ 
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Eau 40 

Grénétine 10 

Divisez  la  gomme  ammoniaque  avec  le  jaune  d*œuf  et  le  sirop; 
f.  dissoudre  la  grénétine  dans  l'eau  chaude  ;  laissez  refroidir 
jusqu'à  +  40*;  mêlez.  —  Catarrhes  chroniques.  —  Doses  :  50  à 
300  gram. 

4r  ALCOOLÉ  DE  TOLU;  TEINTURE  DE  BAUME  DE  TOLU  (Cod.  fl'.;  F.  H.  M.). 

Prc^p.  comme  VAlcoolé  de  benjoin;  1/5,  p.  559.  —  Rendement  : 
100/100  d'alcool  employé,  —  Expectorant  ;  anticatarrhal.  —  Doses  : 
4  à  20  gram.  en  potion  ! 

in   ÉTHÉROLÉ  DE  BAUME  DE  TOLU;    TEINTURE    ÉTIIÉRÉE    DE  BAUME  DE  TOLU 

(Cod.  fr.). 

Prép.  comme  VEUiérolé  (Vasa  fœtida,  i/5,  p.  369. 
—  Antispasmodique;  anticatarrhal;  antiasthmatique. —  Doses: 
i  à  4  gram.  en  potion  ! 

in  SIROP  DE  BAUME  DE  TOLU  fCod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Baume  de  Tolu  sec  {Myrospermum  toluiferum) 1 

Eau 10 

Sucre  blanc  (Saccharum  officiiiamm) Q.  S. 

F.  digérer  le  baume  de  Tolu  avec  5  d'eau  au  B.-M.  pendant 
2  h.;  agitez  fréquemment;  décantez;  ajoutez  le  reste  de  l'eau; 
f.  encore  digérer  au  B.-M.  pendant  2  h.;  décantez;  réunissez  les 
liqueurs;  laissez  refroidir  ;  filtrez;  ajoutez  :  19  de  sucre  pour  10 
de  liqueur  aromatique;  f,  dissoudre  au  B.-M.;  filtrez  au  papier. 
—  Catarrhe  pulmonaire  ;  Catarrhe  vésical.  —  Doses  :  ad  libitum 
pour  édulcorer  les  boissons.  —  Plus  agréable  qu'efficace. 

in  SIROP  DE  BAUME  DE  TOLU  (Faliùrcs). 

Baume  de  Tolu  {Myrospennum  toluiferum) 59 

Alcool  à  85° )  „„        or 

^  )  aa. .    00 

Eau ) 

•M.;  distillez  au  B.-M.  pour  obtenir  45  d'alcoolat. 
F.  chauffer  le  marc  au  B.-M.  pendant  6  heures  avec  : 

Eau  distillée 530 

Remplacez  l'eau  évaporée  ;  filtrez  ;  ajoutez  : 

Sucre  blanc  {Saccharum  officinarum) 1000 

F.  dissoudre  au  B.-M.  dans  l'eau  aromatique;  laissez  refroidir; 
ajoutez  l'alcoolat  !  (Voy.  ci-dessus.) 
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-k   TAni.ETTES  DE  BAUME  DE  TOLU  (Cod.  fr.). 

Biiiime  (Je  Tolu  {Mijroapermum  toluiferum) 5 

Sucre  blanc  {Saccharum  officinarum) ^00 

Gomme  adra^ante  (Astragalus  verus) i 

Eau  (listillûc Q.S. 

F.  (lijj^érer  le  baume  de  Tolu  pendant  2  heures  avec  10  d'eao; 
ajçito/.  souvnit;  laissez  refroidir;  filtrez  ;  employez  9  de  l'eau  aro- 
matisée pour  faire  lo  mucilage  de  gomme,  auquel  vous  incorpore- 
rez le  sucre  ;  faites  des  tablettes  du  poids  de  1  gram.  —  Expecto- 
rant. —  Ces  tablettes  sont  agréables,  mais  la  quantité  de  baume 
de  Tolu  qu'elles  contiennent  est  trop  petite  pour  qu'elles  puissent 
produire  des  effets  bien  diff'érents  de  ceux  du  sucre  et  de  la 
gomme. 

LAIT  DE  POULE  AROMATIQUE. 

Jaune  d'œuf. .  : N»  2 

Eau  chaude 200  gram. 

Hydrolat  de  laurier-cerise 8    — 

Riuim 8    — 

Sirop  de  Tolu 50    — 

Délayez  les  jaunes  d'œuf  dans  Feau  ;  ajoutez  le  sirop  et  les 
autres  substances. —  Début  de  la  bronchite;  diaphorétique,  expec- 
torant.  —  A  prendre  en  2  ou  3  fois. 

-k  TABLETTES  BÉCHIQUES  NOIRES  (Ph.  bolj?o). 

Baume  de  Tolu  {Myrospermum  toluiferum) 9 

Iris  de  Florence  pulv.  (Iris  florentina) 9 

Gomme  adragante  pulv.  {Astragalus  vertts) 2 

Sucre  blanc  pulv.  { Saccharum  officinarum) -427 

Extrait  de  réjrlisse 53 

M.  les  poudres:  ajoutez  le  baume  de  Tolu;  puis  l'extrait  dis- 
sous dans  Q.  S.  d'eau  ;  divisez  en  tablettes  du  poids  de  1  gram. 
—  Expectorant.  —  Doses  :  ad  libitum  ! 

-k   TABLETTES    RALSAMO-SODIQUES   (Dclioiix). 

Baume  de  Tolu 2  décigram. 

Bicarbonate  sodique 1 

Mucilage  de  gemme  adragant ) 

Sucre  blanc  pulv )  ^^*  ^'  ^ ' 

M.  pour  une  tablette.  —  Bronchites.  —  Doses  :  5  à  20  par  joiy: 
et  plus! 

k   POUDRE  D'OLIBAN   (Cod.    fr.). 

l^rêp,  comme  la  poudre  de  Gomme  rèsvtvc  ammoma^^ue,  '^.'^»s^. 


TOLu;  benjoin;  raume  de  soitre.  55^; 

•^Catarrhes   chroniques.  —  Doses  :  5  décig^am.  à  ï  gram. 
JoBBité.  Entre  dans  quelques  préparations  aromatiques. 

:Ar  POUDRE  DE  BENJOIN  (Cod.  fl'.). 

Benjoin  amygdaloïde  (Styrax  bemoin) Q-  V. 

Pulv.  par  trituration  sans  résidu  ;  passez  au  tamis  de  soie. 
—  Catarrhes  chroniques  ;  catarrhes  vésicaux.  —  Doses  :  5  dé- 
eigram.  à  2  gram.  (Voy.  Cosmétiques  et  parfums.) 

ALCOOLK   DE   BENJOIN  ;  TEINTURE  DE  BENJOIN  (Cod.    ff.). 

Benjoin  en  larmes  gross.  pulv.  (Styrax  bemoin) i 

Alcool  à  80- 5 

F.  macérer  pendant  10  jours;  agitez  de  temps  en  temps;  filtrez. 
—  Stimulant  inusité.  Entre  dans  un  grand  nombre  de  préparations 
aromatiques  pour  Tusage  extérieur.  (\oy.  Baume  du  commtnuleur, 
p.  254.) 

iK   ALCOOLÉ  DE  BENJOIN  COMPOSé. 

Benjoin  (Styrax  bemoiii) 60 

Storax  (Styrax  officinale) 45 

Baume  de  Tolu  (Myrospermum  toluiferum) 15 

Aloès  succotrin  (Aloe  socotrina} 8 

Alcool  à  85o • 500 

Prép.  des  Cigarettes  balsamiques.  (Voy.  ci-aprés.) 

iK  CIGARETTES  BALSAMIQUES. 

Solution  d*azotatc  de  potasse  à  8/ 100 Q-  S. 

Alcoolé  de  benjoin  composé.  (Voy.  d-tlessus») Q.  S. 

Papier  bromllard Q.  V. 

Trempez  le  papier  dans  la  solution  d'azotate  de  potasse  ;  faites- 
le  séchez  ;  trempez-le  dans  Talcoolé  de  benjoin  composé  ; 
faites-le  sécher;  découpez-le  en  feuilles  de  la  diineiisioii  vouhie 
pour  être  roulées  en  cigarettes.  —  Aphonie  chronique.  —  Funior 
2  ou  3  cigarettes  par  jour  en  aspirant  la  fumée.  (Voy.  Anti~ 
asthmatiques,  p.  56:2.) 

iK   POUDRE  PECTORALE  BALSAMIQUE  (Ph.  Wlirtonili.). 

Bacine  de  réglisse  (GlycynUha  ylahra) 8U 

Iris  (Iris  florentina) 28 

Soufre  sublimé • 60 

Benjoin  (Styrax  benzoin) 5 

Essence  Je  fenouil  (Fœninulum  dulcp) * 2 

—      d'anis  {Pimpinella  atiisum) 2 

PaM;  M.— Expectorant.  —  Doses  :  5  ^ram.,  4  ou  v>  ^«v%  ^ 
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dans  du  miel  ou  du  sirop  de  gomme,  ou  simplement  délayé  dans 
une  tas$e  de  tisane. 

-k  BAUME  DE  SOUFRE  ANIsé. 

Soufre  mou 1 

Essence  d'anis / 4 

F.  digérer  auB.-M.  pendant  3  jours;  agitez  de  temps  en  temps, 
filtrez. —  Catarrhes  pulmonaires  chroniques. —  Doses  :  2  décigram. 
à  1  gram.  en  potion  ! 

-k   PILULES  BALSAMIQUES  (Mofton). 

Poudre  de  cloportes  (Oniscus  asellus) 18 

Gomme  ammoniaque  {Dorema  ammoniacum) 9 

Acide  benzoïque  sublimé 6 

Safran  pulv.  (Crocus  sativus) 1 

Baume  de  Tolu  (Myrospermum  toluiferum) i 

Baume  de  soufre  anisé 5 

M.  pour  faire  des  pilules  de  2  décigram.  —  CataiThe  pulmonaire 
chronique.  —  Doses  :  2  à  6  par  jour. 

—  La  poudre  de  cloportes,  qui  devrait  être  exclue  de  cette  for- 
mule, pourrait  être  remplacée  par  17  de  poudre  de  racine  de 
guimauve  et  à  1  de  poudre  d*azotate  de  potasse. 

k   BAUME  DE  SOUFRE  TÉREBENTHINé ;  BAUME  DE  VIE  DE  ROLLAND; 

GOUTTES  DE  HOLLANDE. 

Soufre  mou 1 

Essence  de  térébenthine 4 

F.  digérer  au  B.-M.  pendant  3  jours  ;  filtrez. 

—  Catarrhes  pulmonaires  chroniques  ;  Rhumatismes  chroniques. 
—  Doses  :  2  décigram.  àl  gram.  en  potion  ! 

INFUSION  DE  FEUILLES  D'EUCALYPTUS  GLOBULUS. 

Feuilles  sèches  d'Eucalyptus  globulus 20 

Eau  bouillante 1008 

F.  infuser  jusqu'au  refroidissement.  Édulcorez  ad  libitum. 
Catarrhe  pulmonaire.  —  Doses  :  boisson  ordinaire  du  malade. 

k   ESSENCE  d'eucalyptus  GLOBULUS. 

Prép.  comme  Y  Essence  de  menthe  ^  p.  238. 

—  Catarrhe  pulmonaire  chronique.  —  Doses  :  1^  3  gram.  en 
câ/)5i//es  de  i5centigram.  (Voy.  Antipériodiques.) 


EUCALTPTos  ;  phellaudrib  aquatique.  561 

§  13.  —  PheUandrU  aquatique.  • 

INFUSION  DE  FRUITS  DB  PRELLANDRIB  AQUATIQUE   (H.   P.). 

Prép.  comme  Tinfusion  de  bourrache,  10/1000. 

—  Bronchites;  Calairhc  pulmonaire  chronique  ;  Phthisie  ; 
Asthme.  —  Doses  :  par  verres. 

-k   P.OUDRB  DB  FRUrrS  DE  PHELLANDRIE  AQUATIQUE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  (Tanis,  p.  23^. 

—  Calmant  spécial  de  la  muqueuse  bronchique.  Le  principe  ac- 
tif, la  phellandrine,  analogue  à  la  cicutinc,  est  volatil  et  s'éli- 
mine par  la  surface  pulmonaire. 

—  Dos6s  :  1  à  2  {a*am.  et  plus  en  4  ou  5  fois  dans  du  pain 
azyme,  délayée  dans  un  liquide,  ou  en  électuairc  avec  du  miel 
ou  du  sp.  de  sucre  !  (Sandras.) 

iK  SIROP  DE  FRUITS  DE  PHELLANDRIE   (Cod.    fr.). 

Prép.  comme  le  Sp.  de  coquelicot  y  p.  517. 

—  Sédatif;  prescrit  surtout  pour  calmer  la  toux.  —  Doses  :  20 
à  100  gram.  par  jour. 

-k   SIROP  DE  PHELLANDRIE   (H.  P.). 

Fruits  de  phellandric  (Phellandrium  aquaticum) 1 

Sucre  blanc  {Saccharum  officinarum) 10 

F.  infuser  les  fruits  pendant  2i  h.  dans  10  d*cau  bouillante; 
passez;  filtrez';  ajoutez  le  sucre  et  f.  cuire  en  consistance  de  si- 
rop. —  Catarrhe  pulmonaire.  —  Doses  :  tO  à  80  gram.  par  jour 

—  Le  principe  actif  du  phellandrium  étant  volatil,  ce  sp.  de- 
vrait être  préparé  à  froid.  (Voy.  ciniprès.) 

k  sreop  DE  PHELLANDRIE  (Dannecv). 

Extrait  alcoolique  de  fruits  de  phellandrie 1 

Hydrolat  de  fruits  de  phellandrie 10 

Sucre  blanc  [Saccharum  officinarum) 140 

Vin  blanc  à  10/100  d*alcool 60 

F.  dissoudre  l'extrait  dans  Thydrolat  ;  mêlez  le  soluté  au  vin  ; 
f.  dissoudre  le  sucre  à  froid  pour  obtenir  200  de  sirop  dont  20 
gram.  contiennent  1  décigram,  d'extrait  de  phellandrie. 

Prép.  VExtrait  alcoolique  de  fruits  de  Pliellandrie  comme 
YExtrait  alcoolique  de  semences  de  stramoine.  (Voy.  p.  424.) 

—  Catarrhe  pulmonaire,  Toux  convulsive.  —  Doses:  20  à  80 
gram.  par  jour  !  — La  volatilité  de  la  phellandrine  rend  douteuse 
l'activité  de  l'extrait  de  phellandrie,. c'est  ^owc^xxvÀ  Y;>»\«vtt  ^\%p* 

90ut  Vexlrait  dans  l'hydrolai. 


]^i  vxTusruHAtLuuEs. 

tlLULEii    DE  PH£L1JI!JDH[E  (RglIlU). 

FruitH  de  jjhellandrie  pulv.   (Phetlaiidriutn 

aquailcnm) 6  centJKram. 

ClFlurliyiiralû  d'ammoninqiliï 2        — 

Extrait  de  Cliarduti  bénit Q.  Si 

M.  pour  1   jiil.;  renfermez  dans  mi  flacon.    -  Ciilmanl  do 
toux  tatarrhale.  ^  Doses  :  i  à  ii  pilules  pnr  jour. 

gu. - 


lE  ANTUSTBHATIDDE  (VlUI  Swlclnl). 

Hydrolnlde  rue 125 

Ciirbonnlc  d'ammoninque i 

Sp.  diacoda 30 

F.  disBOudru;  M.  —  Accès  d'asilime.  —  Doaaa:  pnr  cuilleréesit 
[bouctie,  à  (le  coui'ts  intervalles,  selon  les  effets  obtenus  I 

POTION  AimOMAULE  ai'IACICE  (Manviiv). 

Potion  ^mineuse  (p.  31J) Ma  grim. 

Am™i,,u.li,.l,.»SSmB.| j  „      x„M,. 

Laudanum  d a  bj'denham )  " 

M.  —  Acuts  d'asthme.  —  Dases  :  1  caillerée  toutes  Itïs  lU  m. 

*  tLCDOLf  D'ammoniaque  anisé;   uuueun  ammoniacale  imadEj 

EsrBiT  oK  sa.  AMM«mAC  ahkè  (Ph,  Burm.). 

lissencu  d'anis t     , 

Alcool  à  &5" M 

H.;  ajoutes: 

Aniniuniaque  lîq.,  D.  0,960 5 

H.  —  ADliHsIhmalique ;  expectorant.  —  Doues:  I  à  5  gram,  en 

riLVMS  DE  CAimONATE   D'AHMOMAOUK  COMPOsiEt  (WilUuHl), 

Carbonate  d'ami  non  laque. ,  . , ^  crJiligrun. 

Corn.  aiuraoniaquR  (Dorema  ammoimeum)      5        — 
Ipdeacuanlin  pulv.  (Cephmlâ  ipteaouai^a).    13  niillignua. 

Clilorhjdrato   ilo  murplilue 5        —  , 

MuciUigc  do  gomnifi Q.  S. 

M.  pour  I  pil.  :  i-nrobni  d'un  vernis  de  liaumu  du  Tolu  ilUtoul 

ttniis  le  ohlorohimip  ;  ironsorvez  dans  uo   llacuu  boucha.  —  G»; 

tiiirhe  |iulmanairu  rhi'oniqiie.  —  Doses  :  1  à  4. 
—  Il  conficndrail  tic  iliiniDuer  jusqu'à  2  milligraïa.  pour  1  fkj 

iub  U  d4>M  i|^  uhlorti.vilrale  de  uiorpbine;  alors  un  piMmtf^4 


K  IS  pit.  pai'  jour  a' 


■I  uvanm 


ÀRSENÎC  ;  ACIDE  CYANHYDRIQUË.  563 

-k  PAPIER  ARSENICAL  (God.  fr.). 

Arséniate  de  soude  cristallisé 1 

Eau  distillée 30    . 

F.  dissoudre  ;  f.  absorber  la  totalité  de  la  solution  par  une 
feuille  de  papier  blanc  à  filtrer;  f.  sécher;  divisez  en  20  petits 
carrés  égaux.  Chaque  carré  de  ce  papier  représente  5  ccntigram. 
d'arséniate  de  soude.  —  Asthme.  —  Doses  :  roulez  un  carré  sur 
lui-même,  introduisez-le  dans  un  petit  tube  de  papier  à  ciga- 
rettes et  faites  fumer  au  malade  qui  doit  aspirer  la  fumée. 

iK   CIGARETTES  ARSENICALES   (TrouSSCaÛ). 

Arséniate  de  soude 1  gram. 

Eau 10    — 

F.  dissoudre  ;  imprégnez  1000  feuilles  de  papier  à  cigarettes  ; 
f.  sécher.  Pour  rouler  du  tabac  ou  des  fcuill.  sèches  de  bella- 
done, de  datura.  Chaque  feuille  représente  1  milligram.  d'arsé- 
niate de  soude.  —  Accès  d*asthme.  —  Fumer  pendant  l'accès  et 
aspirer  la  fumée  ! 

:Ar   CIGARETTES  ARSENICALES  (Boudlll). 

Acide  arsénieux 1  centigram. 

Eau Q.  S. 

F.  dissoudre  ;  imbibez  une  feuille  de  papier  à  filtrer  blanc  de 
O^jOS  sur  0^,04;  f.  sécher;  formez-en  une  cigarette.  —  Asthme. 
—  Doses  :  1  ou  2  par  j.  Ce  papier  haché  menu  peut  être  fumé 
dans  une  pipe.  Le  malade  doit  aspirer  la  fumée. 

:*:  CÔNES  ANTIASTUMATIQUES  (Sarrazia). 

Acide  arsénieux •. 1 

Opium  brut  séché  (Papaver  somniferuni) 1 

Fruits  de  phellandrie  [Phellandrium  aquaticum) 2 

Feuil.  de  stramoine  {Datura  stramonium) )  « 

—  de  jusquiame  {Hyoscyamus  niger) ] 

—  de  belladone  {Atropa  belladona) 10 

Benjoin  (Styrax  benwin) 8 

Azotate  de  potasse 20 

Gomme  adragante  (Astragalus  verus) 2 

Eau Q.  S. 

F.  un  mucilage  avec  la  gomme  ;  ajoutez  les  autres  substances 
pulv.  ;  f.  ^une  masse  homogène  ;  divisez  en  10  cônes.  Ces  cônes 
brûlés  dans  la  chambre  du  malade  peuvent  remplacer  les  cigares 
antiasthmatiques. 


564  ANTIASTHMATIQUËS. 

PILULES  DE  CYANURE  DE  POTASSIUM  (Donovan). 

Cyanure  de  potassium  1  ccntigram. 

Amidon )  ^^     ^   « 

Sp.  de  gomme ; 

M.  ;  pour  1  pil.  —  Accès  d'asthme.  —  Doses.  1  pil.  toutes  les 

5  ou  6  heures  !  —  Surveillez  les  effets. 

POTION  ANTiASTHMATiûUE  (Crampton). 

Acide  cyanhydrique  ù  1/10 15  centigram. 

,   Créosote 15        — 

Essence  de  térébenthine 5  décigram. 

Mucilage  de  gomme 4  gram. 

Hydrolat  de  cannelle 28     — 

M.  l'acide,  la  créosote  et  l'essence  avec  le  mucilage;  ajoutez 
peu  à  peu  l'hydrolat  en  triturant.  —  Accès  d'asthme.  —  Doses: 
la  potion  entière  en  2  fois. 

INHALATION  d'acide  cyanhydrioue  (Ph.  Londros). 

Acide  cyanhydrique  à  2/iOO  d'ac.  réel.  G  décigram.  à  1  gram. 
Eau 4.  gram. 

M.;  introduisez  dans  un  flacon  à  2  tubulures  disposé  pour  Tin- 
halation.  — Sédatif;  antispasmodique  ;  Accès  d'asthme  ;  antivo- 
mitif. —  Inusité  en  France. 

inhalation  d'acide  cyanhydrique  (Harc). 

Acide  cyanhydrique  à  1/10 2à3  gram. 

Eau  tiède ; *  Q.  S. 

Introduisez  l'eau  dans  un  appareil  convenable  ;  ajoutez  l'acide 
cyanhydrique  ;  faites  respirer  les  vapeurs  avec  précaution.  — 
Palpitations  nerveuses;  Accès  d'asthme. 

pilules  de  latham. 

Poudre  de  Dower 2  décigram. 

Scille  pulv.  (Scilla  maritima) 5  ccntigram. 

Gom.  ammoniaque  (Dorema  ammoniactim),  5       — 

Calomel  à  la  vapeur 1        — 

M.  pour  1  pil.  —  Expectorant;  antiasthmatique.  —  Doses  :  3  à 

6  par  jour. 

POTION  ANTIASTHMATIQUE  A  LA  GOMME  AMMONIAQUE  (Falièrcs). 

Alcoolé  de  gomme  ammoniaque 10  gram. 

Sirop  de  belladone 'i 

—  d'extrait  d'opium..... \j^<^»    ^^  — 

—  de  digitale ' 


GOMME  ammoniaque;  camphrée;  LOBÉUE.  565 

Hydrolat  de  menthe 15    — 

—      d*hysope 80    — 

Mélangez  ralcoolé  et  les  sirops  ;  agitez  ;  ajoutez  les  hydrolats. 
—  Doses  :  5  à  6  cuillerées  à  bouche  par  jour  !  Chaque  cuillerée  à 
bouche  représente  1  gram.  2  décigram.  de  gomme  ammoniaque. 

POTION  ANTIASTHMATIQUE  (Corput). 

Rac.  d'aunée  {Inula  Iielenium) 30  gram, 

—   d'iris  (/m  florentina) 15    — 

Eau  Q.  S.  pour  infusé 300    — 

Ajoutez  : 

Gom.  ammoniaque  {Dorema  ammonlacum) . ..      12  — 

Vinaig.-e  scillilique  20    — 

Sp.  de  polygala  de  Virginie 30    — 

Délayez  la  gomme  ammoniaque  dans  Tinfusé;  passez;  mêlez. 

—  Asthme  ;  Catarrhe  ;  Bronchite.  —  Doses  :  4  à  8  cuillerées  à 
bouche  par  jour! 

MIXTURE  ANTIASTHMATIOUE  (Bruiier). 

Gom.  ammoniaque  (Dorema  ammonlacum).,.        8  gram. 

Hydrolat  d'hysope 125    — 

Vin  blanc 60    — 

F.  dissoudre  la  gomme  ammoniaque  dans  le  vin  ;  ajoutez  l'hy- 
drolat.  —  Catarrhes  bronchiques  ;  Asthme.  —  Doses  :  1  cuillerée 
à  bouche  toutes  les  2  heures  ! 

INFUSÉ  ANTIASTHMATIQUE  (Debrcvnc). 

Sommités  de  camphrée  de  Montpellier  (Campho- 

rosma  Manspeliaca) . .  t 30  gram. 

Eau  bouillante - 1  lit. 

F.  infuser  1/2  h.—  Accès  d'asthme.  —  3  ou  4  tasses  par  jour. 
La  dose  de  sommités  de   camphrée  de  Montpellier  peut  être 
portée  à  50  gram. 

-k  ALGOOLÉ  DE  LOBELIE  ENFLÉE;  TEINTURE  DE  FEUILLES  DE  LODELIE 

(Cod.  fr.). 

Prép.  comme  VAlcoolé  de  quinquinay  1/5,  p.  140. 

—  Antiasthmalique.  — Doses  :  1  à  4  gram.  en  potion  à  prendre 
par  cuillerée  d'heure  en  heure. 

POTION  ANTIASTHMATIOUE    (Hooper). 

Alcoolé  de  lobélie 15  gram. 

hydrolat  d'aneth ^^    — 

Eau  distiUéc \^'b    — 

JKANNML.  '^ 
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M.  —  A  prendre  en  5  ou  6  fois  dans  la  journée.  Surveillez  les 
efTeis  ;  lu  dose  d'ulcoolé  de  lobélie  est  probablement  trop  forte. 

MIXTURE  ANTIASTHMATIQUE  (Grceil). 

Décocté  de  polygala  30/1000 100 

lodure  de  potassium 8 

Alcoolé  de  lobélie 25 

—  d'opium  campbré 25 

M.  —  Accès  d'asthme.  —  Doses  :  4  à  16  gram.  en  4  ou  5  fois 
sur  du  sucre  ou  dans  une  potion  à  prendre  par  cuillerées! 

:Ar  TUBES  ANTIASTIIMATIQUES  (Saint-Genez). 

Feuilles  sèches  de  jusquiame  (Hyoscyamus  niger) ...  3 

—           de  stramoine  {Datura  siramonium) . .  5 

Sommités  sèches  d'hysope  {Hyssopus  spicata) 3 

Eau  bouillante .* 200 

F.  infuser  jusqu'au  refroidissement;  passez;  exprimez;  ajou- 
tez : 

Azotate  de  potasse 2 

F .  dissoudre  ;  filtrez  ;  ajoutez  : 

Alcoolé  de  baume  de  Tolu  2 

—  de  lobélie  enflée 4 

Acétate  d'ammoniaque .• 2 

M.;  imbibez  de  ce  liquide  des  feuilles  de  papier  buvard;  faites- 
les  sécher  ;  découpez-les  en  rectangles  de  0",13  sur  0",05,  que 
vous  roulerez  en  tubes  maintenus  avec  un  peu  d*eau  gommée.  — 
Faites  fumer  un  de  ces  tubes  et  aspirer  la  fumée  pendant  les  accès 
d'asthme  ! 

:A:  PILULES  anti asthmatiques  (Trousseau). 

Extrait   de  belladone \ 

Rac.  de  belladone  pulv.  (Atropa  belh'  |  aa.  1  centigram. 
dona) ) 

M.  pour  1  pil.  — Accès  d'asthme.  — Doses  :  1  pil.  toutes  les  1/2 h.! 
—  Survoiliez  les  effets.  (Voy.  Extrait  de  belladone,  p.  415.) 

POTION  anti asthmatique  (Dcbrcyiic), 

Infusé  d'hysope  (IIijssopus  spicata) 100  gram. 

Kermès  minéral )  .    ... 

Extrait  de  belladone j  ««•  *  décigram. 

Sp.  de  capillaire )  ar 

Oxymel  sciUitique !  «"•  ^Slfram. 

M.  —  Doses:  1  cuillevcc  vv  XwwcXvc  \.Q>a\.«8»\^'^VïiV, codant 
'■îs  accès  d'asthme  l 


belladone;    nitre;   chloroforme.  567 

POUDRE  ANTIASTHMATIOUE  (Debrcyne). 

Fleurs  de  soufre )  «  déceram 

Rac.  d*aunée  pulv.  {Inula  helenium)  )      '  s       • 

Rac.  de  belladone  pulv.  (Atropa  belladona)    2      — 
Squames  de  scille  pulv.  (Scilla  maritima)..  IScentigram. 
Kermès  minéral. 5        — 

M.  pour  1  paquet.  —  Doses  :  1  paquet  par  jour  en  3  fois  pen- 
dant la  crise.  Gomme  médication  préventive  1/3  de  paquet  le  soir 
en  se  couchant. 

:Ar  MIXTURE  ANTIASTHMATIQUE  (  Cabrol). 

Âlcoolé  de  camphre  concentré  (p.  361) 60 

Éther  acétique 10 

Chloroforme 6 

M.  —  Accès  d'asthme.  —  Versez  quelques  gouttes  dans  la  main; 
aspirez.  (Voy.  Éther,  p.  352;  Chloroformey  p.  355;  Camphre, 
p.  ^60.) 

if  CIGARETTES  DE  BELLADONE  (Cod.  fr.). 

Feuîl.  de  belladone  incisées  (Atropa  belladona),,    1  gram. 

Pour  i  cigarette. 

—  Accès  d'asthme.  —  Doses  :  fumer  1  à  4  cigarettes;  le  ma- 
lade doit  aspirer  la  fumée  !  (Voy.  Belladone,  p.  AXA.) 

Prép.  de  même  le^  Cigarettes  de  digitale,  de  jusquiame,  denico- 
tiane,  de  stramoine,  de  sommités  de  chanvre,  etc. 

^   CIGARES  OPIACés. 

Feuil.  de  belladone  (Atropa  belladona)...      3  gram. 

Extrait  d'opium 15  centigram. 

Eau  distillée  de  roses Q-  S. 

F.  dissoudre  l'extrait  dans  quelques  gouttes  d'eau;  humectez 
les  feuilles  de  cette  solution  ;  laissez  sécher  à  l'air  ;  f.  un  cigare. 
—  Asthme  ;  Catarrhe  pulmonaire  chronique.  —  Doses  :  1  ou  2 
cigares  par  jour. 

iK  PAPIER  ANTIASTHMATIQUE  {Soc.  do  Phnrm.  de  Bord.). 

Feuil.  sèch.  de  belladone  (Atropa  belladona)..  \ 

—  de  datura  {Datura  stramonium) . . .  f  ^      ,  .-, 

—  de  digitale  (Digitalis  purpurea) .  • .  \ 

—  de  sauge  (Salvia  officinalis) j 

Alcoolé  de  benjoin 40      — 

Azotate  de  potasse '\^      — 

Eau \  \\\.\^. 
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F.  bouillir  les  espèces  avec  Teau  pendant  1/4  d'h.;  passez;  f. 
dissoudre  le  sel  dans  la  colalurc  ;  ajoutez  Talcoolé  de  benjoin  ; 
immergez  dans  le  liquide  une  main  de  papier  buvard,  feuille  par 
feuille;  après  24  h.  d'immersion,  retirez  le  papier;  laissez-le 
sécher  et  divisez-le  en  carrés  de  10  centimètres  de  longueur  sur  7  de 
largeur. 

^  TUBES  ANTIASTHMATIQUES  (Soc.  dc  Pharm.  de  Bofd.). 

Prenez  des  bandes  de  papier  antiasthmatique  de  15  centimètres 
de  longueur  sur  7  centimètres  de  largeur,  roulez-les  dans  le  sens 
de  leur  longueur  sur  des  mandrins  d'un  millimètre  de  diamètre, 
et  arrêtez  le  papier  avec  un  peu  de  colle.  (Voy.  ci-dessus.) 

:A:  CIGARETTES  ANTIASTHHATIQUES  (Soc.  do  Pharm.  de  Bord.). 

Feuilles  de  jusquiame  {Hyoscijamtis  niger).  30  gram. 

—  de  daii\xra  {Datura  stramonium) ., .  30      — 

—  dc  belladone  (^4  tropa  belladona) ...  60      — 

—  de  âi^ii'dXc  {Digitalis  purpurea) . . .  15      — 

Sauge  mondée  (Salvia  officinalis) 15      — 

Extrait  d'opium 15  décigram. 

Eau  distillée 30  gram. 

F.  dissoudre  l'extrait  d'opium  dans  l'eau  ;  arrosez  les  plantes 
avec  cette  solution  ;  hachez-les  avec  soin  ;  servei-vous  d'un 
cigarotypc  pour  faire  150  cigarette3  avec  celte  quantité  de 
plantes  ! 

-k  CIGARETTES  PECTORALES  (Lancelot,  Esplc). 

Feuil.  dc  belladone  (A  tropa  belladona) 30 

—  de  stramoine  (Datura  stramonium) 15 

—  de  jusquiame  {Ilyoscyamus  niger) . .  : 15 

—  de  phcllandrie  (P.  aquaticum) 5 

Extrait   d'opium 13 

Hydrolat  de  laurier-cerise Q-  S. 

Mondez  les  feuilles  de  leurs  nervures;  séchez-les  et  hachez- 
les  avant  dc  les  pesor;  M.;  f.  dissoudre  l'extrait  d'opium  dans 
l'hydrolat  ;  le  soluté  sera  réparti  également  dans  le  mélange. 

Le  papier  brouillard  devant  servir  à  confectionner  les  cigarettes 
aura  été  imbibé  d'hydrolat  de  laurier-cerise  chargé  par  macéra- 
tion des  principes  solubles  des  plantes  sèches  entrant  dans  la 
formule  des  cigarettes.  —  Asthme.  ■»-  Doses  :  2  à  4  cigarettes 
par  jour. 

'  -k   TUBES  ANTIASTMATIftUES   (Falicrcs). 

A/coolature  dc  beUadoue »..»«,.,«*  '^ 

—  de  digiUlc '^ 


CIGARETTES,  CIGARES,  TUBES,  CARTON  FUHIGATOIRES.  569 

Alcoolature  de  stramoine 20 

Alcoolé  de  fruits  de  phcllandrie 20 

—  d'extrait  d'opium  au  12* 12 

—  de  baume  de  Tolu 5 

Azotate  de  potasse  pulvérisé 4 

Laissez  en  contact  pendant  24  heures;  agitez  fréquemment 
pour  favoriser  la  dissolution  du  sel.  Filtrez. 

Immergez  alors  dans  le  liquide,  feuille  par  feuille,  des  bandes 
de  papier  buvard  de  14  centimètres  de  largeur.  Aprè«  24  heures 
d'immersion ,  retirez  le  papier,  laissez-le  sécher  à  l'air  libre 
et  divisez-le  en  rectangles  de  14  centimètres  sur  8.  Roulez 
CCS  rectangles  dans  le  sens  de  leur  longueur  sur  des  mandrins 
de  1  millimètre  de  diamètre;  arrêtez  le  papier  avec  un  peu 
de  colle. 

:Ar  CARTON  fumigatoire;  carton  antiasthmatique  (Cod.  fr.). 

Papier  gris  sans  colle 120 

Azotate  de  potasse  pulv , 60 

Feuil.  de  belladone  pulv.  {A  tropa  belladona) 5 

—  de  daturastramonium  pulv.  (Z)c^urasframoniMm)  5 

—  de  digitale  pulv.  (Digitalis  purpurea) 5 

—  de  lobélie  enflée  pulv.  {Lobelia  inflata) 5 

Fruits  de  phellandrie  pulv^  {Phellandrium  aquaticum) .  5 

Myrrhe  pulv.  (Balsamodeiulron  myrrha) 10 

Oliban  pulv.  {Boftwellia  serrata) 10 

Déchirez  le  papier  par  morceaux  ;  f.  tremper  dans  l'eau  ;  f. 
égoutter  ;  pilez  pour  obtenir  une  pâte  homogène  ;  incorporez  les 
poudres  préalablement  mélangées  intimement;  étendez  la  pâte 
humide  dans  des  moules  de  fer-blanc;  f.  sécher  à  l'étuve.  La 
dose  prescrite  doit  fournir  36  morceaux  rectangulaires  d'environ 
6  centimètres  de  long  sur  4  centimètres  de  large. 

—  Accès  d'asthme.  —  Doses  :  brûlez  1  morceau  de  carton  dans 

*la  chambre  du  malade.  Pour  faire  brûler  ce  carton,  allumez-le 

par    l'approche    d'un    corps  en   combustion   et  déposez-le    sur 

un  petit  gril  d'argent  ou  de  fer,  ou  bien  suspendez-le  au  moyen 

d'un  fil  ! 

:*:  PAPIER  NITRÉ  (Cod.  fr.). 

Solution  d'azotate  de  potasse  saturée  à  froid Q»  V. 

Trempez    des   feuilles   de    papier  blanc  non   collé;  f.  sécher 
sur  des  cordes  horizontalement  tendues.  —  Agg^?»  vV.'^^\,V\vcia.  — 
Doses  :  f.  brûler  par  /iagments  dans  la  chambre  àe^  tfta\2Àfô^>  «^ 
bien  f.  fumer  en  petits  rouleaux,  en  guise  de  c\ç^aie\Xe%\ 

^1. 
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if  PAPIER  NITRÉ  AROMATIQUE. 

Oliban  (Bosweltta  serrata) 17 

Styrax  {Liquidambar  orientale) 8 

Benjoin  {Styrax  benwin) 6 

Baume  du  Pérou  (Myrospermum  Pereirœ) A 

—     de  Tolu  (Myrospermum  toluiferum) 3 

Alcool  à  85» 75 

F.   macérer  pendant  un   mois;  agitez   de  temps   en  temps; 
ajoutez  : 

Solution  saturée  d'azotate  de  potasse 8 

Trempez  des  feuilles  de  papier  non  collé  ;  f.  sécher.  —  Accès 
d'asthme.  —  Doses  :  (Voy.  d-dessus.) 

AIR  GOHPRIMé. 

(Voy.  p.  26.) 


QUINZIÈME  SECTION 

MÉDICAMENTS    SPÉCIAUX  DE  L*APPAREIL   CIRCULATOIRE. 


§  1.  —  Digitale;  Digitaline;  Veratrum  viride ;  Asperges. 

:A:  POUDRE  de  feuilles  de  digitale  (God.  fr.;  F.  H.  M.). 

Feuil.  de  digitale  (Digitalis  purpurea) Q.  V. 

F.  sécher  ;  contusez  dans  un  mortier  de  marbre  avec  un  pilon 
de  bois  ;  criblez  sur  un  tamis  de  crin  pour  séparer  les  poils 
qui  couvrent  la  face  inférieure  des  feuilles  ;  f.  sécher  de  nouveau 
à  Tétuve  ;  pulv.  par  contusion  dans  un  mortier  de  fer  ;  passez 
au  tamis  de  soie  ;  recueillez  les  3/4  seulement.  Rendement  : 
66/100. 

—  Les  feuilles  de  la  seconde  année  (la  plante  est  bisannuelle) 
cueillies  au  début  de  la  floraison,  soigneusement  choisies,  privées 
de  leurs  nervures  médianes  et  séchées  dans  Fétuve  à  -h  40", 
doivent  être  conservées  en  vases  clos  à  l'abri  de  la  lumière  et  de 
rhumidité.  La  poudre  doit  être  préparée  au  fur  et  à  mesure  des 
besoins  pour  la  consommation  de  deux  mois  au  plus.  La  provision 
doit  être  renouvelée  tous  les  ans  !  (Hcpp.) 

—  Apyrétique    par   exceWeucft  \  "Çv^NY^i  V-^V^xA.^,  V^<^\uaoaie 
(Hirtz);  Rhumatisme  articuUiTô  (Civx\moTvVV,  ^và^vvVa^^^^ 
ques;  Asystolie  ;  Hydroplsie*. 
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—  Doses  :  5  décigram.  à  1  gram.;  infusion  de  1/2  h.  dans 
100  gram.  d*eau  distiUée  à  la  température  de  +  70°.  L'infusé 
doit  être  filtré  et  édulcoré;  à  prendre  par  cuillerées  à  bouche 
d*h.  en  h.î  (Hepp.)  La  poudre,  préparée  avec  les  précautions  in- 
diquées par  Hepp,  est  une  des  meilleures  préparations  de  digitale. 
(Voy.  Contro-stimulantSy  p.  329;  Diurétiques.) 

i(   PILULES  DE  DIGITALE  (F.  H.  M.)- 

Feuil.  de  digitale  pulv.  {Digitalis  purpurea)    5'centigram. 

Extrait  amer 1  décigram. 

Rac.  de  réglisse  pulv Q.  S. 

M.  pour  1  pil.  —  Doses  :  2  à  20  ! 

i<  EXTRAIT  DE  DIGITALE  (God.  fr.). 

Feuil.  sèch.  de  digitale  gross.  pulv 1 

Eau  distillée 8 

F.  d'abord  infuser  avec  6  d'eau  bouillante  pendant  12  h.; 
passez  ;  exprimez  ;  f.  infuser  de  nouveau  le  résidu  avec  2  d'eau 
bouillante;  filtrez  les  deux  infusés;  mêlez-les;  faites-les  éva- 
porer au  B.-M.  en  consistance  d'extrait  mou.  Rendement  : 
25/100. 

—  Doses  :  1  à  5  décigram.  en  pilules. 

^   EXTRAIT  ALCOOLIQUE  DE  DIGITALE  ;   EXTRAIT  HYDRO-ALCOOLIQUE 
DE  DIGITALE  (Cod.  fp.;  H.  P.). 

Feuil.  de  digitale  pulv.  (Digitalis  purpurea) 1 

Alcool  à  60° 6 

Ëpuisez  la  poudre  par  l'alcool  dans  l'appareil  à  déplacement  ; 
distillez  au  B.-M.  pour  retirer  l'alcool  ;  f.  évaporer  au  B.-M.  jus- 
qu'en consistance  d'extrait  mou.  Rendement  :  30/100.  La  Soc. 
de  Ph.  propose  l'alcool  à  91,  et  indique  un  rendement  de  18/100. 
Le  formulaire  H.  P.  emploie  :  Feuil.  de  digitale  Q.  V.,  alcool  à 
60°  Q.  S.  —  Doses  :  1  à  5  décigram.  en  pilules. 

*   ALCOOLÉ  DE  DIGITALE;   TEINTURE  DE  DIGITALE   (Cod.  fr.;  Soc.  de  Ph.). 

Feuil,  de  digitale  pulv.  {Digitalis purpurea)  » . .' 1 

Alcool  à  60» Q.  S. 

Introduisez  la  poudre  dans  un  appareil  à  déplacement,  dont  la 
douille  est  garnie  de  colon  ;  tassez  modérément  ;  versez  peu  à 
peu  à  la  surface.  Q.  S.  d'alcool  pour  humecter  ;  laissez  en  con- 
tact pendant  AS  h.  ;  ajoutez  peu  à  peu  de  nouvel  alcool  jusqu'à  ce 
que  vous  ayez  obtenu  5  dalcoolé. 
Le  F.  H.  M.  emploie  5  d'alcool  à  80*  pour  \  àe  îft\v\^Çi"î»  ^^  $sL\^- 
taJe,  et  prescrit  de  laisser  macérer  pendawl  \^  'y,  ^nv\^  ^^^^^'î.^'î 
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d*exprimer  et  de  filtrer;  Il  indique  un  rendement  de  88/100  d'al- 
cool employé. 

—  Souvent  prescrit  en  frictions  comme  diurétique  avec 
P.  Ê.  d'alcoolé  de  scille  —  Â  rintérieur  :  doses  :  1  à  5  gram.  ea 
potion. 

ik  ALCOOLATURE  DE  DICrTALE  (God.  ff.;  F.  H.  H  ). 

Prép.  comme  Y Alcoolature  d* aconit  1/1. 

—  Doses  :  5  décigram.  à  5  gram.  en  potion!  — G*estavecla 
poudre  de  feuilles  la  meilleure  préparation  de  digitale. 

A   ÉTUÉROLÉ  DE  DIGITALE  ;  TEINTURE  ÉTHÉIIÉE  DE  DIGITALE  (Cod^  fr.). 

Feiiil.  de  digitale  pulv.  (Digitalis  purpurea) i 

Éilier  alcoolisé  (éiher  pur  :  712,  aie.  à  90"  :  288  ;  D.  0,76) .     5 

F.  la  teinture  dans  Tappareil  à  déplacement.  — '  Doses  : 
5  décigram.  à  5  gram.  en  potion.  —  Le  Suc  éthéré  de  digitaU 
(suc  exprimé  saturé  d'cther  de  Bouchardat)  mériterait  d'être 
essîiyé. 

A   SIROP  DE  DIGITALE  (God.  fr.). 

Alcoolé  de  digitale 1 

Sirop  de  sucre 40 

M.  d'abord  l'alcoolé  à  4  de  sirop  ;  f.  évaporer  par  Tébullition 
jusqu'à  ce  que  le  poids  du  mélange  soit  réduit  a  4;  ajoutez  le 
reste  du  sp.  de  sucre.  —  20  gram.  de  ce  sp.  représentent 
5  décigram.  d'alcoolé  ou  33  railligram.  d'extrait  alcoolique  de 
digitule. 

—  Doses  :  20  à  120  gram.  par  doses  progressives.  Le  Sp.  préparé 
au  moyen  de  Talcoolaturc  serait  préférable. 

A    SIROP  DE  DIGITALE  DE  LABÉLONYE  (Dorvault). 

Kxlr.  hydro-alcoolique  de  digitale 5 

Sp.  de  sucre 9000 

F.  dissoudre  ;  M.  —  30  gram.  de  ce  sp.  représentent  5  centi- 
gram.  d'extrait  hydro-alcoolique  ou  2  décigram.  de  poudre  de 
digitale.  —  Doses  :  30  à  60  gram. 

EMPLATRE  D'EXTRAIT  DE  DIGITALE   (C0(1.   fr.;  SoC.  de  Ph.). 

Prép.  comme  V Emplâtre  d^ extrait  de  ciguë,  (Voy.  p.  429.) 

—  Diurétique?  Résolutif? 

CÉRAT  DE  DIGITALE  ^CoA.  tt  \?>Ot.  ^ftVNxV 

Prép,  comme  le  Ce  rot  belladone  v-^^^« 
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:Ar  DIGITALINE  (God.  fr.). 

Feuil.  de  digitale  pulv.  {Digitalis  purpurea) 200 

Sous-acétate  de  plomb  liquide 50 

Carbonate  de  soude  crist 8 

Phosphate  de  soude  ammoniacal 4 

Tannin 8 

Litharge 5 

Charbon  animal 10 

Alcool  à  90». \ 

Chloroforme'. \  aa.  Q.  S. 

Eau  dist ) 

Épuisez  la  poudre  de  digitale  par  i*cau  distillée  dans  Tappareil 
à  déplacement  pour  obtenir  600  de  liqueur,  dont  la  densité  mi- 
nimum doit  être  1,050:  ajoutez  le  sous-acétate  de  plomb;  filtrez; 
ajoutez  à  la  Kqucur  le  carbonate  de  soude,  puis  le  phosphate  de 
soude  ammoniacal  en  dissolution  dans  Q.  S.  d*cau  distillée;  fil- 
trez ;  enfin  traitez  la  liqueur  par  le  tannin  en  dissolution  dans 
Q.  S.  d'eau  distillée.  Mêlez  le  précipité  tannique  qui  contient  la 
digitaline  avec  la  litharge  et  le  charbon  animal  ;  f.  sécher  le  mé- 
lange à  une  douce  chaleur  ;  épuisez-le  par  l'alcool  à  90°  ;  filtrez  ; 
f.  sécher  au  B.-M.  la  solution  alcoolique;  lavez  le  résidu  à  l'eau 
distillée;  reprenez  le  r-ésidu  par  l'alcool  à  90*;  filtrez;  f.  sécher 
au  B.-.M.  ;  épuisez  par  Q.  S.  de  chloroforme;  filtrez;  laissez  éva- 
porer le  chloroforme  qui  abandonnera  la  digitaline  (amorphe). 

La  digitaline  amorphe  obtenue  par  le  procédé  du  God.  fr.,  qui 
est  une  modification  du  procédé  HamoUe  et  Quevenne,  est  encore 
préférée  par  Bouchardat  et  par  Depairc  et  Gillc,  commissaires  de 
ï'Âcad.  de  méd.  belge,  comme  ayant  une  action  thérapeutique  qui 
se  rapproche  de  celle  de  la  digitale. 

—  Doses:  1  j\  8  milligram.  par  jour,  en  granules,  en  sirop, etc. 

—  Surveillez  les  effets.  (Voy.  Digitaline,  Nativclle,  p.  574.) 

i<   GRANULES  DE  DIGITALINE  (Cod.  fr.  Soc.    do  Ph.). 

Digitaline 1  gram. 

Sucre  de  lait  pulv 40    — 

Gomme  arabique  pulv.  {Acacia  vera) 9    — 

Sp.  de  miel Q.  S. 

Triturez  longtemps  la  digitaline  avec  le  sucre  de  lait;  ajoutez 
pou  à  peu  et  mêlez  la  gomme,  puis  le  sirop  ;  divisez  en  1000  gra- 
nules. Chaque  granule  représente  1  milligram.  de  digitaline.  Cette 
prép.  diffère  essentiellement  des  granules  fabriquées  à  chaud  par 
Jes  confiseurs;  elle  est  préférable.  —  Dose&*.  \  ii%  ^w\Qi>ax» 
—  Surveillez  les  effets. 
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Digitalino 

Alcool  à  58° a» 


F.  dissoudre.  Cet  alcoolë  représente  9  milligram.  4e  diKitalïM 
par  gram.  ^  Doses  ;  1  à  3  gruia.  en  potion,  en  injeclioa  hjpo- 
dermique. 


I 


Sp.  de  sucre SÛOOO 

F.  dissoudre  la  digitaline  dans  l'aleool  à  85°;  M.  —  SO grain,  d 
I.  représonleat  1  milligrain.  de  digitaline. 
Doses  :  SU  i  ISO  gram.  par  jour.  —  Surveillez  les  cSbU, 

Digitaline 5  milligram. 

Hj'drolal  de  laltito 100  gram. 

Sp,  de  0,  d'oranger !5    — 

P.  dissoudre  In  digitaline  dans  quelques  gouttee  d'alcool  :  1 
—  Ddegs;  1  cuillcréo  à  bouche  toutes  les  2  ou  3  heures. 
ISITALIHI  (HaliTctle). 
Feaill.  de  digitale  de  seconde  année  (Digitaliâ  pur- 

parea) 1000 

Acétate  de  plomb  cristallisé SSO 

Eau  distillée 1000 

F.  dissoudre  la  sel  dans  l'eau  ;  ajoutez  la  poudre  ;  Diélet  ;  pi 
seï  à  travers  un  tamis  ;  laissez  en  contact  pendant  H  h.  ;  intn^ 
duiseE  le  mélange  dans  l'appareil  à  déplacement;  époiseï  p 
l'alcool  i  50°;  vous  obtiendrez  environ  6000  d'alcooté;  ^joulei 
40  de  bicarbonate  sodique  en  dissolution  saturée;  distillez  m 
B.-B.  jusqu'à  réduction  à  3000;  laissez  refroidir;  ajoutez  ""^ 
d'eau  distillée  ;  laissez  déposer  pendant  3  jours  ;  décanlen;  railel 
égoutter  le  précipité  sur  une  toile  ;  exprime;!.  Ce  précipité,  qsl 
contient  la  digitaline,  pèse  euviron  100  gram.;  délaïe2-Ie  dani 
lOOO  d'alcool  à  80";  passez  A  travers  un  tamis  métallique  finj 
r.  chauffer  1  l'dbullitîon  :  njoulez  10  d'acétate  de  plunib  cri 
dissous  dans  5  d'eau  tiède;  laissez  bouillir  encore  quelques  î> 
elanls;  laissez  refroidir;  filtrez  au  papier;  èpuiset  .sur  le  HIM 
le  précipité  par  Q.  S.  d'alcool  i  SD'  ;  ajoute:  à  cet  alcuolé  50  itq 
ebarboa  végétal  pulv.  el  lavé  à  l'eau  accidulêe,  puis  i  Teau  riî>' 
tillée,  et  bien  neutre;  flUtmEi  auï.-W.  iaMV"^i«.n!£'*>.'s«.TC!iM 
Jilus   d'alcool;  laisse»   rp.troiiUr  ;  tatos  t%a«^^*ï  ™t -an^Mâa' 
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charbon  qui  retient  la  digitaline;  faites>le  sécher  à  i'étuve;  épui- 
sez-le par  le  chloroforme  dans  l'appareil  à  déplacement  ;  distillez 
jusqu'à  siccité  la  solution  chloroformique  ;  reprenez  le  résidu  qui 
est  la  digitaline  brute  par  100  d'alcool  à  90^  chaud  additionné  de 
1  d'acétate  neutre  de  plomb  dissous  dans  son  poids  d'eau,  et  de 
10  de  charbon  animal  lavé  en  grains  fins,  sans  poudre  ;  f.  bouil- 
lir pendant  10  minutes  ;  laissez  refroidir  et  déposer  ;  filtrez  sur 
un  tampon  de  coton  ;  séparez  la  liqueur  ;  épuisez  le  dépôt  par 
l'alcool  à  90°  jusqu'à  cessation  d'amertume;  distillez  au  B.-M.; 
la  digitaline  reste  en  masse  grumeleuse  cristallisée  imprégnée 
d'huile  colorée;  séparez  un  peu  de  liqueur  aqueuse  qui  l'imprè- 
gne ;  reprenez-la  par  10  d'alcool  à  90*  chaud  ;  ajoutez  5  d'éther 
sulfuriquc  rectifié  et  15  d'eau  distillée;  agitez;  laissez  repo- 
ser; il  se  produit  deux  couches,  Tune  supérieure  colorée,  for- 
mée d'éther  chargé  d'huile  grasse  ;  l'autre  inférieure  incolore  dans 
laquelle  la  digitalline  cristallise  ;  versez  le  tout  sur  un  tampon  de 
coton  dans  un  cylindre  de  verre  ;  lavez  les  cristaux  avec  Q.  S. 
d'éther.  Ainsi  obtenue,  la  digitaline  retient  encore  1/10  de  digi- 
tine.  Purification  :  reprenez  la  digitaline  impure  par  20  fois  son 
poids  de  chloroforme  ;  filtrez  à  travers  un  tampon  de  coton  serré  ; 
distillez  à  siccité;  ajoutez  dans  le  ballon  un  peu  d'alcool  destiné 
à  entraîner,  en  se  vaporisant,  les  dernières  traces  de  chloro- 
forme; reprenez  la  digitaline  par  30  ,d'alcool  à  90°  avec  5  de 
charbon  animal  lavé,  en  grains  ;  f.  bouillir  doucement  pendant 
10  minutes;  filtrez;  épuisez  le  charbon  par  l'alcool  à  90°;  distil- 
lez ;  la  digitaline  encore  un  peu  colorée  cristallise;  reprenez-la 
par  8  d'alcool  à  90°  ;  ajoutez  i  d'éther  et  8  d'eau  ;  agitez  ;  laissez 
cristalliser;  lavez  les  cristaux  à  l'éther.  Recommencez  le  traite- 
ment par  l'alcool  à  90<>  ou  le  noir  en  grains,  et  la  distillation  par- 
tielle de  l'alcool,  pour  obtenir'  la  digitaline  parfaitement  cristal- 
lisée et  d'une  blancheur  éclatante. 

—  Doses:  1/2  milligram. à 2 milligram.  —  Surveillez  les  effets. 
Les  thérapeutistes  ne  se  sont  pas  accordés  relativement  à  l'effica- 
cité de  ce  produit. 

—  Le  F.  H.  M.  de  1870  a  ajourné  l'adoption  de  la  digitaline.  (Voy. 
Poudre  de  digitale ^  p.  570.) 

—  La  digitaline  Nativelle,  couronnée  par  l'Acad.  de  méd.  de 
Paris,  ne  représente  pas  les  propriétés  thérapeutiques  de  l'infusion 
de  digitale  (Depaire  et  Gille). 

La  digitaline  cristallisée  est  un  produit  de  dédoublement  déri^ 
vaut  du  principe  immédiat  éminemment  altérable  contenu  dans 
la  digitale,  et  résultant  de  la  multiplicité  des  manipulations  (Kos- 
mann).  Ce  n'est  pas  un  corps  homogène;  elVft  tfttil«s\aft  ^«vWw^wVsïjî. 
de  cristaux  différents  CRoucher) . 
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:k  EXTRAIT  ALCOOLIQUE  DE  VERATRUM  VIRIDE. 

Prép.  comme  VExtrait  alcoolique  de  Colchique, 
Le  Veratrum  viride  paraît  contenir  un  principe  actif  différent 
de  la  vératrine  qui  détermine  le  ralentissement  du  pouls  et  rabais- 
sement de  la  température  animale   (Oulmont).  —  Doses  de  l'ex- 
trait alcoolique  :  2  à  4  centigram   en  pilules. 

TISANE  DE  RACINE  D'ASPERGE  (Cod.  ff.;   H.  P.)- 

Prép.  comme  la  Tisane  de  Bardane;  20/1000,  p.  162. 

—  Diurétique,  sédatif  du  cœur.  —  Doses  :  par  verres. 

:Ar  SIROP  de  pointes  d'asperges  (Cod.  fr.) 

Prép.  comme  le  Sp.  de  fameterrey  p.  159. 

—  Sédatif  du  cœur,  diurétique.  —  Doses  :  20  à  100  gram. 

g  2.  —  Caféine. 

-k  CAFÉINE,  OUARRANINE.  THEINE;  Ci6HiOAz*0^  +  2H0  (Hagpcf). 

Thé  noir  gross.  pulv.  ou  débris  (Thea  sinensis) 120 

Chaux  éteinte 20 

Eau  bouillante ^iOO 

F.  digérer  pendant  A  h.  au  B.-M.  ;  agitez  de  temps  en  temps  ; 
passez;  exprimez;  ajoutez  au  résidu: 

Eau  bouillante 200 

F.  encore  digérer  pendant  2  h.  ;  passez  ;  exprimez  ;  filtrez  ; 
ajoutez  : 

Cliarbon  de  bois  grossièrement  pulv 2 

M.  ;  laissez  en  contact  pendant  12  h.  ;  agitez  souvent;  passez  à 
travers  un  linge;  lavez  le  résidu  à  Teau  distillée;  filtrez;  ajoutez 
à  la  colature  Q.  S.  du  mélange  suivant  non  filtré  après  3  h.  de 
digestion  : 

Acétate   de  plomb  cristallisé 10 

Litharge  pulv 5 

Eau  distillée   bouillante  30 

Jusqu'à  ce  qu'une  petite  portion  de  la  liqueur  filtrée  cesse  de 
précipiter  par  la  solution  d'acétate  de  plomb.  Alors  laissez  dépo- 
ser pendant  12  h.;  filtrez  ;  lavez  le  dépôt  à  l'eau  distillée  ;  f.  éva- 
porer la  liqueur  claire  au  B.-M.  jusqu'à  réduction  à  30  environ  ; 
ajoutez  : 

SulfsitQ  de  potasse )  3 

Noir  d'ivoire  concassé,  notv  àèv^xfe »  ♦ . .  S 

F.  dessécher  au  B.-M.  en  a6\\.aixvV.-,  ^v>VNà.m^x\^^^NAfe^\  ^f^v 
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sez-la  dans  un  allonge  par  le  chloroforme;  retirez  le  chloro- 
forme pair  distillation  au  B.-M.;  reprenez  le  résidu  par  Feau 
bouillante  environ  75;  f.  cristalliser  pur  le  refroidissement.  (Voy. 
d-aprês,) 

i<  CAFÉINE,  THÉINE  (Revell). 

Gafc  non  torréfié  pulv.  (Coffea  arabica) Q.  V. 

Benzine Q.  S. 

Épuisez  le  café  par  la  benzine  dans  Tappareil  à  déplacement  ; 
distillez  au  B.-M.;  reprenez  par  Teau  bouillante  le  résidu  qui 
contient  la  caféine;  f.  cristalliser  par  refroidissement. 

—  Tonique  du  cœur  et  diurétique;  succédané  de  la  digitale. 
—  Doses  :  25.centigram.  à  1  gram.  par  jour  en  pil.  (Jaccoud.) 

—  Sédatif  spécial  contre  la  migraine.  —  Doses  :  5  décigram.  à 
"2  gram  ,  en  pil.  ou  dans  du  sirop  simple. 

—  Bouchardat  prépare  le  Sp,  de  Caféine  par  simple  solution  do 
1  de  caféine  dans  %0  de  sp.  de  -sucre-  bouillant. 

A  CITRATE  DE  CAFEINE  (Hannon,  Bevcil). 

Obtenu  par  saturation  directe  de  1  équivalent  de  Caféine  et 
3  équivalents  d*acîâé  citrique.  —  Môme  action  que  la  caféine.  — 
Doses  :  5  décigram.  à  2  gram.  —  Wittstein,  Hager,  afTirment  que  ce 
sel  ne  peut  exister  et  conseillent  de  prescrire  la  caféine  pure. 

g  3.  —  Arséniate  d'Antimoine. 

^  ARSÉNIATE  d'antimoine*.  4  SbSO'.ÀsOS  (Cbapsal). 

Protochlorurc  d*autimoine. Q.  V. 

Eau  distillée. Q.  S. 

F.  une  dissolution  concentrée  ;  ajoutez  : 

Arséniate  de  soude  en  solution  concentrée,  Q.  S. 

M.  les  deux  solutions;  lavez  à  Feau  distillée  le  précipité  d'ar- 
séniate  d*antimoine  à  plusieurs  reprises.  Il  devrait  être  neutre 
d*après  Féqualion  :  2NaO,HO,AsO'^4-Sb*Cl'  =  Sb»0',A80'^  +  2NaCI, 
+  HCl,  mais  il  perd  de.  Facide  arsénique  pendant  les  lavages  et 
devient  basique. 

. —  Affections  organiques  du. cœur.  —  Doses  :  25  dix-mill)gi*am. 
à  i  centigram.,  en  granules  de  25  dix-niilligram.  (O'%(>025à 
0"%0l,  en  granules  de  O'^GOâS).  Cette  médication  doit  être  long- 
temps continuée.  (Papillaud.)  Diffère-t-elle  beaucoup  de  la  médi- 
cation arsenicale  ?  . .   ,   , 
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SPÉCIAUX  DE  L*ÂPPARËIL  EXHALANT  ;  SUDOBIFIQDES. 

SEIZIÈME  SECTION  -  i 

MÉDICAMENTS  SPÉCIAUX  DE  L'APPAREIL  EXHALANT;  SUDORlÈiQUES 


§  1.  —  Jàborandi;  Salsepareille;  Gayac 

INFUSION  DE  JABORANDI  (Coutinlio). 

Feuili.  (le  JuboranUi  (Pilocarpus  pinnatus),     4  à  5  gram. 
Eau  chaude 160    — 

F.  infuser  pendanl  1/4  d'h.;  passez.  —  Puissant  diaphbrétique 
et  sialaloguc.  —  Doses  :  toute  Tinfusion  en  une  fois.  —  L'infusion 
n'a  pas  besoin  d'ôtfo  chaude  pour  produire  ses  effets. .  (Gubler.) 

PILOCARPINE  (E.  Hardy.  Duquesnel). 

Feuilles  de  Jàborandi  {PUocarpus  pinnatus)^., :       10 

Eau  distillée  bouillante 100 

F.  infuser  jusqu'au  refroidissement  ;  passez  ;  exprimez  ;  filtrez  ; 
agitez  ;  f.  évaporer  en  'consistance  sirupeuse  ;  ajoutez  : 

Magnésie  calcinée ,     5 

M.;  f.  sécher  au  B.  M.;  pulv  ;  épuisez  par  le  chloroforme;  faites 
évaporer;  reprenez  la  màlière  par  l'eau;  faites  évaporer  dans  le 
vide  pour  obfenir  la  pilocarpine  qui  peut  fournir  des  sels  cristal- 
lisés avec  les  acides. 

—  La  pilocarpine  et  ses  sels  produisent  au  plus  haut  point  les 
effets  thérapeutiques  du  Jàborandi. 

.iK   POUDRE  DE  RACINE  DE  SALSEPAREILLE  (Cod.  fr.)  . 

Prép.  comme  la'  Poudre  de  g^tianey  p.  163.  -r-  Diaphor^tique. 
—  Inusité. 
(Voy.  Spécifiques  des  maladies  rhumatismales;  goutteuses.) 

iç   EXTRAIT  ALCOOLIQUE  DE  SALSEPAREILLE  (Cod.  ff.;  F.  H.  M.). 

Prép.  comme  VExt.  alcoolique  de  digitale,  p.  571. 

^--Rendement  :  15/100.  —  Le  F.  H.  M.  prescrit  de  déplacer 
par  Veau  la  majeure  partie  de  Talcool  retenu  par  le  résida.  Ren- 
dement 12/100;  —  Antisyphilitique?  Diaphorétique? —  Doses: 
1  à  5  gram.  '} 

TISANE  DE  SALSEPARaiLLE  (H.  P.). 

Rac.  de  salsepareille  {Smilaœ  medica) ...;...      60  gram.    '. 

Eau  commune Q .  S. 

F.  macérer  la  salsepareWVe  d'AU*  etvwç^'îv  ww.  \V«^  d'^au.  froide 
[fondant  2  h.;  mêliez  aur  \e  teu,  ^V.  ôl^^  ^^  \vîû>aî^\SAaY^.  ^>^\sc- 
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qoide.fle  produira,  laisseK  digérer  pendant  t  h.;  passez;  laissez 
déposer,  décantez  pour  obtenir  1  lit.  de  tisane. 

,.,  INFUSION  DE  SALSEPAREILLE  (F.  H.  M.)* 

ftacine  de  salsepareille  {Smilax  niedica) CO  grani. 

Eau  bouillante : 1  Ht. 

F.  infuser  pendant  2  h.  ;  passez  ;  laissez  déposer;  décantez. 

.  >  t  ■        APOZÊHB  SUDORIFIQUE;  TISANE  SUDORIFIQUE  (H.  P.). 

Bois  de  gayac  râpé  {Guajaèum  officinale) 60  grani. 

Rac.  de  salsef^reille  (Smilax  medica) 30    — 

—  de  sassafras  (Laurw  sassafras) 10  .  — 

—  de  réglisse  (Glyqfrrhiia  glabra) 20    — 

Divisez  les  racines  ;  f.  bouillir  la  salsepareille  et  le  gayac  dau.s 
Q.  S..d*eau  pendant  1  h.;  ajoutez  le  sassafras  et  la  rac.  de  ré- 
glisse ;  f.  infuser  pendant  2  h.  ;  passez  ;  laissez  déposer  ;  décan- 
tez ;  pour  obtenir  1  lit.  d'apozème.  —  Doses  :  par  verres. 

DÉCOCTION  DE  GAYAC  COMPOSÉE;  TISANE  SUDOIUFIQUE  N"  1  (F.  H.  M.|. 

Gayac  râpé  (Guajacum  officinale)  30  grani. 

Salsepareille  (5mi/aa;  medica) 15    — 

Sassafras  (Laurus  sassafras) 5    — 

Réglisse  {Glycijrrhiia  glabra) 10    — 

Eau Q.  S 

Pour  1  lit.  de  décocté. 

Divisez  les  racines  ;  f.  bouillir  le  gayac  dans  1  lit.  1/2  d*eaii 
jusqu'à  réduction  à  1  lit.  ;  versez  la  liqueur  bouillante  sur  les 
trois  autres  substances;  laissez  infuser  jusqu'au  refroidissement  ; 
passez. 

TISANE  SUDORIFIQUE  N<>  2  (F.  H.  M.). 

Même  formule  moins  la  rac.  de  salsepareille,  et  même  prép. 

TISANE  DE  FELTZ  (Cod.  fr.;  H.  P.;  F.    H.  M). 

Rac.  de  salsepareille  (Smilax  medica) 6Q 

Collé  de  poisson  (Acipenser  huso) 10 

Sulfure  d'antimoine  naturel  pulv 80 

Eau  commune 2000 

Mettez  le  sulfure  d'antimoine  dans  un  nouet  de  linge;  fai!es-h' 
bouillir  dans  2000  d'eau  pendant  1  b.  ;  rejetez  cette  eau  ;  f.  bouillir  • 
à  petit  feu  le  nouet  contenant  le  sulfure  dans  2000  d'eau  avec  la 
salsepareille  et  la  colle  de  poisson  Jusqu'à  réduction  de  moitié  ; 
passez;  laissez  déposer;  décantez.  \ .  . . .  \ 
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—  An tiBypbili tique,    anlïtiorpëlique.   —   Dosf!  :  1  i  4  veni 
par  jour. 

—  La  c«mpi)Bi(ion  du  sulfure  d'anlimoine  naliirrl  ent  varialile 
lantdl  il  osl  srteiiical,  laiilâl  il  ne  l'est  pas.  Lnnqu'il  est  aneo 
cal,  il  abanllann(^  â  l>au  par  suite,  d'une  dêcoclion  pralmigée  m 
certaine  propurlian  d'acide  arsénieux.  (GuitMiurt.)  Dan*  tous  te«- 
caa,  il  Ee  dianoul  aussi  une  quanlilé  variable  et  loujours 
liiilile  d'antimoine  à  la  Taveur  des  sels  en  prêicnce.  (Soubeiran, 
Graisi.)  La  liaane  de  Felti  est  donc  un  remède  mal  formulé.  (Voj. 
^Antuypkilitiqaei,  Antiheqiétiques.) 

Rae.  d«  salsepareille  {Smilax   mediea) 

Eau Q.  S. 

Siiorelilanc  (Stuxharum 'oflkimmmj f" 

F.  digérer  In  salsepareille  pendant  ii  h.  aven  environ  50  fMl 
b4  80  lit  reprises:  passez;  laissezdépoBcr;  décantez;  T.  évaponi 
ICB  liqueurs  par  l'êbullition  en  cummençaiil  pnr  la  moins  chargée  f' 
la  totalité  du  liquide  étant  réduite  à  16,  ctariSci  au  blanc  d'ŒuTtt 
passes  k  l'illajuiae  ;  joutez  le  sucre  ;  t.  pur  c  ictiun  et  clai'" 
tiOD  un  sp.  marquant  D.  1,17  (31"  B.)  bouillant.  —  Aailarilui- 
tique?  antihej'pétique?  aiitisypbilitique?  nlSuie  snliscroAileus ? 
juIreDiia  adjuvant  obligâ  de  tout  Iraiteoient  appelé  dépnriliT.  — 
Doses  :  aO  i  100  gniin.  —  Falîères  ajoute  à  ce  tp.  rcTruiti  3,100 
d'alcoolé  de  salsepareille  pour  en  assurer  la  conservation. 

CdHPOsf,    SmOP    DK    CUIBINUOI,    SIM» 

nop  uÉPUBATir  (Cad.  fr.j. 

Raa.  de  aulsapareille   (SmitoJi  nuxUai] 100(1 

Fleurs  scclius  de  bourrache  IBorrago  of/kinalii)...        60 

—  rose  jàla  (/iosa  cenli/ijJia) » 

Feuil.  do  séné  (Ciusia  aculifotiaj 60 

Anis  wrlB  {Pimp'meUa  aniium] 60 

Eau Q.  S. 

Sucre  Mane  iSacfhanttn  officiiiarum} 1000 

Hiel.  (Api»mrillipca) 1000 

F.  li'ois  di^feslionS  sucei^srves  à  +  ^  pi'iiilani  19  h.  de  h 
satsepareilli!  nvc  la  quantité  d'eau  nécessnin;  pour  !■  «Mnrir; 
portez  A  l'êbullition  h;  produit  de  la  trnisitiue  dig'ilion;  &{te 
inftiscr  los  aulnes  snlistances  pendant  IS  h.;  t.  éi-aporerW  p 
mièrcs  liqni'uis  nu  i[uarl  de  leur  voliinie  ;  uj  lUcic-r  l'infixé  ;  « 
tînuez  du  f.  éviipnr<>f  ji<ti\a'&  ce.  <\ae  le  t'oids  tiilal  dci  liqiiei 
Mit  rérfuit  i  illOO;  claviftei  au  ï\ai\r.  «œ«l-, Rvwivs.i.^fcïswa» 
le  /nid;  f.  par  coclioii  cl  uVll^"\ftta^:^oo■>J1^ïV.^^'■l»i'>^™^^'^■^^ 
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^91*  B.).  —  Falières  lyoate  à  ce  sp.  15/1000  de  teinture  d*anis  vert 
et  15/1000  de  teinture  de  rose  pâle,  afin  d*en  assurer  la  conser- 
vation. —  Antisyphilitique  ?  diaphorétique  ?  Laxatif.  —  Doses  : 
âOàlOOgram. 

ic  SIROP  DB  8AL8EPARBILLE  COMPOSÉ  (F.  H.  M.). 

Extrait  alcoo'ique  de  salsepareille 25 

Rob  de  sureau 8 

Feuilles  de  séné  (Coma  acuiifoUa) 10 

Fleurs  de  bourrache  {Borrago  officinalis) 16 

Pétales  de  roses  p&les  (Rosa  centifolia) 16 

Fruits  d*anis  (Pimpinella  anisum) 16 

Sucre  (Saccharum  of/icmarum) 500 

Eau  bouiUante , 250 

F.    infuser   les  feuilles,  ies  fleurs  et  les  anis  pendant  2i  h.; 
passez  ;  exprimes  ;  f.  dissoudre  les  extraits  dans  la  liqueur  ré- 
chauffée au  .B.-M.;   passez  à  la  chausse  ;  f.  dissoudre  le  sucre. 
.  Rendement  :  3/2  de  sucre. 

-k   VIN  DB  SALSEPAREILLE  CONCENTRÉ;  ESSENCE  CONCENTRÉE 
DB  SALSEPAREILLE  (DorvauU). 

Extrait  alcoolique  de  salsepareille 90 

'  —      aqueux  de  réglisse 25 

—  ~  —    de  bourrache 15 

—  —    de  gayac 18 

Vin  rouge 1750 

Essence  de  sassafras 4 

F.  dissoudre;  laissez  déposer;  filtrez.  —  Diaphorétique;  anti- 
syphilitique?  —  Doses  :  15  gram.  matin  et  soir  dans  un  verre 
d'eau. 

TISANE  DE  BOIS  DE  GAYAC  (H.    P.). 

Bois  de  gayac  râpé  {Guajacum  offiânale) 50  gram. 

Eau  commune Q.  S. 

F.  bouillir  le  bois  de  gayac  pendant  1  h.  dans  Q.  S.  d*eau  pour 
obtenir  1  lit.  de  tisane;  passez;  laissez  déposer;  décantez. 

-k  SIROP  DB  GAYAC   (Cod.  fl*.}. 

Rois  de  gayac  r&pé  {Guajacum  officinale) 3 

Eau Q.   S. 

Suore  {Saocharwn  officinarum) 10 

F.  bouillir  le  gayac  à  deux  reprises  avec  30  d*eau  pendant  1  h.; 
passez  à  travers  une  toile;  réunissez  les  liqueurs;  faites-les  éva- 
porer à  ïébujyuion  jusqu'à  réduction  à6;  laissez  refroidir;  filtrez  ; 
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ajoutez  ïé  sucre  ;  f.  p<ir  décoction  un  sp.  marquant  D.  i,26.(3Q*B.). 
bouillant. 
—  Stimulant,  diaphorétique.  —  Doses  :  20  à.lOO.'gram.. 
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-A   SIROP  DE  SASSAFRAS  (Cod.  fr.). 

Pivp.  ronime  le  Sp.  de  coquelicot,  p.  547.  —  Stimulant;  dia- 
phoivtique.  —  Doses  :  20  à  100  gram.  par  jour:  '  '  '      ;'  '.  '' 

iç  ESPÈCES  8UD0RIPIQUES  (Cod.  ff.). 

iJois  de  gayac  rApé  (Guajacum  officinale)  •  •  •   \ 
Hac.  de  salsepareille  (Smilax  medica) j 

—  de  sqmne  {Smilax  china). J  oa.  .    P.  É. 

—  de    sassafras   en   copeaux    (Sassafras ^^ 
officinarum) ." y 

Fendez  et  incisez  la  salsepareille;  incisez  la.  squine^  mêlez 
au  bois,  de  gayac  râpé;  ces  substances  qui  doiveat  ^tre  traitées 
par  décoction  sont  mêlées;  le  sassafras  qui  doit. être  trai|épar, 
infusion  est  gardé  séparément.  —  Diaphorétique.  —  Doses  :  90 
à  60/1000  d*infusé.  ;  .  . 

i^  ESPÈCES  SUDORIFIQUES  (Soubeinui). 

Rac.  de  sassafras  râpée  (Sassafras  officinarum) 1 

Fleurs  sèch.  de  sureau  (Sambucus  nigra).^ 1 

.  Feuil.  sèch.  de  bourraclie  (Borrago  officimlis) 1 

Fleurs  sèch.  de  coquelicot  (Papaver  r/iœas) 1 

M.  —  Doses  :  10  à  30/1000  d'infusé. 

§  2.  —  IpécacuanfM;  Opium, 
i^  POUDRE  D'ipécA  OPIACÉE  (Ph.  allemand.). 

Opium  brut  pulv.  (Papaver  somniferum) 1 

Ipéca  brut  pulv.  (Cepliœlis  ipecacuanha) .' = . .  •  1 

Sucre  de  lait ..........■..'  8 

M.  —  Diaphorétique!  —  Doses  :  5  décigram.  à  2  gram*' s^vec  du 
sp.  simple  ou  du  miel,  ou  bien  dans  du  pain  azyme.     ' 

-k  POUDRE  D'iPÉCACUANUA  OPIACÉE  (Ph.  britann.,  allemand.,  nonvég.). 

Ipéca  pulv.  (CepfuBlis  ipecacuanlia] I 

Opium  brut  pulv.  (Papaver  somniferum) 1 

Sulfate  de  potasse  pulv 8 

M.  —  Diaphorétique.  —  IVoses'.  5  d^i^Liçrum.  à  2  gram.  avec  du 
^p.  .simple  ou  du  miel,  ou  Vwiv  Amv%  ÔL\SL^^vci  ^.^v^a. 
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■it  rOUDltl'  D'iPBCAGUAltHA  OPIACÉE  ;    POUORfc  PE  ftOWfiR  (God.  fr.; 

F.  H.  M.). 

Azotate  de  potasse  pulv 4 

Sulfate  de  potasse  pulv 4 

Rac.  dMpécà  pulv.  (Cephodis  ipecacuanha) 1 

•rr-  de  réglisse  pidv.  {Gly^yrrhUa  glabra)» 1 

Extrait  d*opium  séché  et  pulvérisé - 1 

F.  sécher;  M.  —  1  gram.  de  cette  poudre  représente  9  cen- 
tjgram.  d^extrait  d*opiuin  sec  et  9  centigram.  de  poudre  d'ipéca. 

—  Diaphorétique.  Goutte;  Rhumatisme.  —Doses  :  2  décigram. 
à  1  gram.;  ordinairement  4  à  5  décigram.  le  soir.  ' 

—  La  Ph.  britann.  celle  des  États-Unis  et  les  Ph.  allemandes 
prescrivent  Topium  brut  desséché,  ce  qui  diminue^  en  réalité, 
de  moitié  la  proportion  du  principe  narcotique.  (Voy.  ci-dessus). 
Il  est  bizarre  qu'une  formule  étrangère  ait  subi  chez  nous  d'aussi 
graves  -modifications. 

BOLS  DUPHORÉTiQUES  (Boucliardat). 

.    Thériaque » 6  décigram. 

Extrait  d*opiuui ^ 3  milligram. 

Carbonate  d'aiumoniaque 3  décigram. 

M.  pour  1  bol.  -^Traitement  de  la  glycosurie.  (Bouchardat. 
—  Doses  :  6  bols  à  prendre  chaque  soir. 


DIX-SEPTIEME  SECTION 

médicaments  spéciaux  de  l'appareil  lymphatique,  glandulaire 

(résolutifs) 


g  !•  —  ÉUctricité. 

Les  Courants  continus  déterminent  la  résolution  dés  engorge- 
ments glandulaires  ou  articulaires  H  des  congestions  chronique 
ou  subaiguës  du  réseau  capillaire  :  engorgements   prostatiques 
ou  testiculaircs«  adéni'es,    rhumatisme  noueux,  conjonctivites. 
Froriep,  Remak,  Benedikt,  Chéron,  Moreau  Wolff. 

8  2.  —  lodure  de  potassium. 

ik   POMMADE  D'IOOURE  DE  POTASSIUM  (Cod.fr.;  H.  P.).     ' 

lodure  de  potassium 2 

Âxonge  benzoïpée 15 

Eau  distillée -A»*^» 
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P.  ilisauudre  le  sel  dans  [a  qunnlïtë  d'eau  slriclement  nécw- 
snire  (enviran  3)  ;  ajoutez  l'nxonge  ;  M.  par  [rjtura'ion.  Rétolulif. 
—  FriclionG.  —  Il  Taut  se  garder  d'employer  celte  pommadr^  sur 
la  peau  encore  eiidulle  de  pommade  mercurlelle,  d'cmpUtre  di 
Vigo  ou  de  pommade  au  ralomel;  elle  produit  alors  one  trè«-tiié 
irrilalian  déterminée  par  la  fortnaliiin  d'une  certaine  quantité  du 
biiodure  de  mercure. 
(Voy.  Spécifique»  des  maladien.typkilitiquei;  herpitiquei,} 
—  Le  F.  H.  H.  preHcril  I  d'îodure  da  (lOlnssium  pour  ' 
d'axonge  benzuïnée. 

Le  Soc.  de  t'b.  propose  I  d'iodure  de  polassiuia  poiir  t' 
d'axonge  bentoïilÉe. 

A  ramiADE  D'ianuitE  di  FOTAsaïuv  njiis  (Cod.  rr.; 

Iode I 

lodure  de  potassium S 

Axonfe  benioïnée Jf 

Bau  distillée. Q.  ! 

F.  dissoudre  la  mélange  d'iode  et  d'iodure  de  polaiiiui 
dans  'la  plus  pelile  quantité  d'eau  possible  (environ  5);  .  ' 
l'aionge;  H.  par  trituration,  —  Cette  pommade  est  tr 
tante  ;  elle  produit  la  vâsicalion  dans  les  régions  où  U  peau  est 
trèi-nne,  par  exemple  au  scrotum.  It  est  souvenl  néce«sairede 
diminuei'de  moitié  ou  des  (rois  quarts  la  dose  d'iode. 

POMMtDB  D'IODURB  DE  POTASSTUH    lOllil  (F.    H.    U.)' 

lodnru  de  potassium 3 

Axonge  (Siu  icropha).. 

Eau  distillée  chaude 3 

¥  dissoudre    le    lel   dans   son  poids  d'eau    cliaude;   t 
l'iode;   m.    avec   l'axonge.   —   Cette    pommade   est    caustjqun 

(Voj.  ci-desauK.) 

Graisse  de  porc  (5iu  scropha) 

lodurc  de  polassium 

HjpDsulHtc  de  soude 

M.  —  L'hjposuinte  de  soude  prévient  ToxydaUen  partielle  «■ 
raison  de  laquelle  la  pommade  d'iodure  de  potassium  ordinaitt 
jaunit  peu  à  peu. 

A  CLYciné  D'ioot'HR  DE  TOTis^iuv  (CihI.  fr.i  H.  p.;  F.  H.  V.)- 
loducû  de  polassium i 
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F.  dissoudre  riodure  de  potassium  dans  son  poids  d*eau  ;  M. 
-r-  Résolutif.  —  Remplace  la  pommade  dModure  de  potassium. 

—  La  dissolution  préalable  de  Tiodure  de  potassium  dans  Toau 
n*e8t  pas  nécessaire  ;  ce  sel  est  très-soluble  dans  la  glycérine. 

-k    GLYGÉRÉ  D'IODURE  0B  POTASSIUM  (SoC.  de  Pb.). 

lodure  de  potassium «^ i 

Glycérine  D.  1,24  (28»  B.) 26 

Amidon  de  blé 2 

Eau 2 

F.  dissoudre  Tiodure  de  potassium  dans  la  glycérine  à  une 
douce  chaleur  ;  f,  chauffer  la  glycérine  jusque  vers  la  températwe 
de  +  60*  ;  ajoutez  Tamidon  délayé  dans  Veau  ;  f.  chauffer  en  re- 
muant jusqu*à  ce  que  la  masse  prenne  la  consistance  d'une  gelée 
homogène. 

GLYCéRÉ  D*10DURE  DE  POTASSIUM  IODÉ  (God.  ff.;  H.  P.). 

lodure  de  potassium 5 

Iode 1 

Glycérine 40 

Eau 6 

F.  dissoudre  Tiodure  de  potassium  et  Tiode  dans  Teau  ;  M. 
—  Résolutif  ;  remplace  la  pommade  d'iodure  de  potassium  iodée. 
Ge  médicament  irrite  vivement  la  peau  ;  il  est  souvent  nécessaire 
de  diminuer  de  plus  de  moitié  la  proportion  d*iode  qu*il  contient. 

-k  BMPtATRl  D'IODURE  DE  POTASSIUM  COMPOSÉ  (Ph.  Lond.). 

lodure  de  potassium  pulv 15 

Gire  jaune  (Apts  mellifica) 12 

Oliban  {Boswdia  serrata) 90 

Huile  d*olives  {Oleaeuropœa) 4 

F.  fondre  les  matières  grasses  et  résineuses  à  une  douce  cha- 
leur; ajoutez  riodure  de  potassium  dissous, dans  son  poids  d*eau 
chaude  ;  M.  —  Résolutif  ;  engorgements  indolents.  —  Écussons. 

g  3.  —  Ciguë;  Mercuriaux. 

k   EMPLATRE  DE  CIGUË  (Cod.  ff.;  F.  II.  M.). 

Huile  de  ciguë ^ 13 

Poix  résine  (Pinus  maritima) 94 

Gire  jaune  {Apis  mellifica) 64 

Poix  biaoche  (PifMM  mariiimii) 44 

Gemme  ammoauupie  (Dorema  ammomocum) ^ 

Feuii.  ùsdcb.  de  ciguë  (Conium  moculaUm) '^S^ 

7^ 
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D*uiie  part  :  f.  fondre  la  poix-résine,  la  poix  blanche  et  la 
cire  avec  l'huile  de  ciguë  dans  une  bassine  •  de  cniirre  ;  ajou- 
tez les  feuilles  de  ciguë  pilées;  f.  chauffer' juflMfu'à  éinfcpora- 
tien  presque  complète  de  Tcau  de  végétation  ;  passez  ;  exprimez 
fortement. 

D'autre  part,  f.  dissoudre  la  gomme  ammoniaque  dans  Q.  S. 
d'alcool  à  60**  ;  passeîT,  f.  évaporer  en  consistance  de  miel  ;  ajou- 
tez-la au  premier  mélange  encore  chaud  r  M.  ;  laissez  refhiidir  ; 
divisez  en  magdaléons.  Rendement  :  80/100  de  matières  employées. 
—  Résolutif?  calmant?  —  Sous  forme  d'écussons.  Prép.  au  Spa- 
radrap d'emplâtre  de  ciguë.  (Voy.  ci-aprés,) 

-k   SPARADRAP  D'EMPLATRE  DE  CIGUË  (F.  H.  M.). 

Emplâtre  de  ciguë 10 

Oléo-résine  de  térébenthine  (Larix  europœà) ■'  1 

F.  fondre  à  feu  doux;  étendez  sur  la  toile;  f.  sécher. 
Rendement  :  05/100  du  poids  total  de  la  toile  et  des  inatières 
employées. 

-k  EMPLATRE  DE  GIGUii  ET  D'IODURE  DE  PLOMB  (Ricord). 

Emplâtre  de  ciguë .....'  8 

lodùre  de  plomb \  .■ : .'.,'.'. .'. .'.  .'.'i-j'   1 

F.  fondre  l'emplâtre  à  une  douce  chaleur  j' ajoutez 'l*linJvre  de 
plomb;  M.  —  Résolutif;  Adénites;  Orçhiteià'  chroniques.  '— 
Rcussons.  Cet  emplâtre  est  employé  sous  formé  de  sparadi'dp.      ' 


•  i 


PILULES  DE  CIGUK  ET  CALOMEL   (Gniua,  Bëgill). 

Galomel  à  la  vapeur 5  ccntigram, 

Extrait  de  ciguë ' '  1  décigram. 

M.  pour  1  pil.  —  Engorgement  chronique  du  testicule  ;  Sar- 
oocèle.    . 

—  Doses  :  1  pil.  le  premier  jour  ;  augnit^ntez  de  1  chaque  jour 
jusqu'à  15  à  20.  — Siirveillez  les  effets;  l'intoxication  mcrcurieîle 
est  à  redouter. 

PILULES  d'extrait  DE  CIGUË  ET  CALOMEL   (F.  H.  M.)* 

Calomel  à  la  vapeur..  .!..,...*    |\.^.    '         i  ««„♦,«„«„. 
„  ,    .^  ,     .     ./  >  art.  I  centigram. 

Extrait  de  cigue (  ...»  ; 

Rac.  de  réglisse  pulv >    ^        ^w    « 

Miel  blanc )        ..;      j  .,, 

M.  ;  pour  1  pil.  —  Ântisyphiliti((ue  ;   fondant.  —  Ddses  :  5  à 

10  par  jour  et  plus.  —  Celle  tovm^\Q  wqw^  ^w^V.  \ft*iXfe»SBk\ft;  i.  la 

précédente.  .      ;.      ' 


k- 1 
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-Ânn.ATIUC  MBRCnRIEL;  BIffLATRE  DE  VIGO  CUH  MERCURIO  (God.    fr.). 

£mplàtFe  simple ' 200 

Cire  jaune  (Apis  mellifica) 10 

.  Poix-résine  purif.  {Pinus  maritima) 10 

'.  Gomme  ammoniaque  purif.  (Dorema  ammoniacum) . .  3 

.  BdeUiùm  {Balsamôdendron  africanum) 3 

OiiJ[>an  {Boswelia  serràtà) 3 

M^rlrrhè  {Balsamoderùlron  myrrha) 3 

Safrian  {Crocus  sativtis) 2 

Mercure '60 

Styrax  liquide  (Liquidambar  orientale) 30 

Térébenthine  de  mélèze  {Larix  europœa) - 10 

Essence  de  lavande  {Lavendula  vera) -    1 

Triturez  dans  un  mortier  de^er  légèrement  chauffé  le  mercure, 
le  styrax,  la  térébenthine  et  l'essence  de  lavande  jusqu'à  extinction 
complète  du  métal  ;  f.  fondre  Templàtrc  simple,  la  cire,  là  poix- 
résîne  et  la  gomme  ammoniaque  ;  ajoutez  à  ce  mélange  le  bdel- 
lium,  Toliban,  la  myrrhe  et  le  safran  pulvérisés  ;  laissez  refroidir 
à  moitié  ;  incorporez  le  mélange  mercuriel.  —  Fondant,  résolutif 
autrefois  très-employé.  —  Prép.  du  Sparadrap  mercuriel  (Cod. 
fr.),  moyennent  Taddition  de  Q.  S.  d'huile  d'olive.  CeUe  addition, 
qui  n'est  nécessaire  que  l'hiver  ou  lorsque  l'èmplàtre  est  ancien- 
nement préparé,  ne  doit  pas  dépasser  3/100. 

Le  F.  H.  M.  supprime  le  bdellium  et  l'essence  de  lavande.  Ren- 
dement :  93/100  des  matières  employées. 

-k   SPARADRAP  D'EMPLATRE  DE  VIGO  (F.   H.  M.). 

Emplâtre  de  Vigo 10 

Oléo-résine  de  térébenthine  (Larix  europœa) 1 

F.  fondre  à  feu  doux  ;  étendez  sur  la  toile  ;  f.  sécher.  Ren- 
dement :  95/1.00  du  poids  total  de  la  toile  et  des  matières  em- 
ployées. 

:Ar  EMPLATRE  résolutif;  EMPLATRE  DES  QUATRE  FONDANTS  (Cod.  fr.). 

Emplâtre  de  savon \ 

—  de  ciguë f     ^       p    £ 

—  de  diachylon  gommé i 

—  mercuriel y 

F.  fondre  à  une  douce  chaleur;  M.  —Résolutif. — ^^  Écus- 
sons.     - 

POMMADE  MERGURIÊLLE  BELLADONEE  (Velpcau;  F.  H.  M.). 

Onguent  napolilain ....<. »k  .k-..  ■■ 15  - 

Extrait  de  belladone^ »    ,•,...,,......-.    ^ 

.EaU^iatiUée..,.....,,   ......*.»  .v ,,      V 


^Hi^SS        SE>£ctADX  D 

^^P       Ramollieaez  l'extrait  avec  l'enu  ;  H.  —  Résolulir.  —  Fridknu  ; 

^^K   pkaiemeiils. 

^^B  KinuDe  HKRUuniELLE  DELLAiio^ÊE  (Dcljrcyua). 

^^1         Onguent  nercuriGl i 

^^H         Extrait  Je  belladone 1 

^^B  —      d'npiuin I 

^B-       Eau Q.  S. 

^^H       Pour  ramollir  leiextraiti;  mêlez. 

^B  —  Traitemenl  abortir  du  panarî  ;  le  doigt  malade  doit  rester 
couvert  d'une  couclio  épaisse  de  celle  pommade  ;  mais  ce  topique 
ne  dispense  pas  de  débrider  largement  dès  que  la  luppuralion  M 
maDiteslc  dans  la  profondeur  des  tissus. 

ik    OLTCÏHi  RÉSOLUTIF   {Oei\lton). 

Gljcérine JOU 

Cblorhydratc  d'ammoniaque 40 

Bichlorure  de  mercure 1 

M,  ~~  Résolutif  des  engorgements  ganglionnaires.  —  Doses  ;  1 
SO  grain,  piir  jour  en  frictions. 

i  i.  -  Savon;  Emi-Ulic  de  lavon.  ilc. 

LOTION  SAVONNEUSE  (H.  P.). 

Savon  blanc  du  commerce  coupé 6 

tlau  chaude 100 

F,  dissoudre,  —  Résolutif;  favorise  lu  (bnclion  cutanée  eu  dé 
barrasasal  la  peau  de  l'enduit  sébacé. 

il    ALCOOLË  DE  savon;   ESPftrT  DE  SAVON   (Pb    sUaiDIlKiy. 

Savon  d'huile  d'olive  ripé 1 

Alcool  à  70° 3 

lljdrolal  de  ruse 1 

V.  dissoudre;  flitrei.  —  Résolutif  en  frictions  ou  en  lotions  avec 
U,  s.  d'eau  ;  on  bain  500  i  3000  grammes  ! 

HAÏ»  9AV0N-(ïra  (H.  P.). 

.Savon  blanc  coupé 1000  grara. 

iuiu U-  S- 

F.  dissoudre  le  savon  dans  5à61it.  d'eau  chaude;  m.  aveel'ea 
•lu  linin.  —  Résolutif;  tavofise  la  fonction  cutanée  en  débarras- 
sant la  peau  de  l'enduit  lébacfe",  tanuA'ùV  Yètiv^erroï.  tV. -çifeçua*!^ 
fi'e/ncocilé  des  médicatneols  a,i\t.\ç»OTviïiw\  iC^'yi-  (wA^:BW'«^»!««i 
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BAIN  SAVONNEUX  AROMATIQUE. 

Savon  blanc  céupé 1000  gram. 

Alcodé  aromatique 200      — 

F.  ditsoùdre  le  savon  comme  ci-dessus  ;  m.  à  Teau  du  bain. 

-k  BitfLATRfC  OE  SAVON  (God.  fr.;  Soc.  de  Ph.). 

Emplâtre  simple ^ 

Cire  blanche  {Apis  mellifica) 4 

Stovoa  blanc  râpîé i* 

F.  fondre  Templâtre  et  la  cire  ;  ajoutez  le  savon  ;  M.  —  Réso- 
.  hilit 

:Ar   EMPLATRE  DE  SAVON  CAMPHRÉ  (Cod.  fr.;  Soc.  de  Ph.). 

Emplâtre  de  savon.. '. 100 

Camphre  pulv.  (Laurus  camphora) 1 

F.  fondre  Templâtre;  laissez  refroidir  à  moitié;  ajoutez  le 
camphre.  —  Résolutif. 

A   SPARADRAP  DIAPALME  (Cod.  fr.). 

Emplâtre  diapalme. 12 

Huile  d*olive  (OUa  europasa) 1 

Cire  blanche  {Apis  mellifica) •  •  •  • ^ 

Térébenthine  du  mélèze  (Larix  europcM) 2 

F.  fondre  les  trois  premières  substances  ;  ajoutez  la  térében- 
thine  ;  étendez  sur  la  toile  â  sparadrap.  —  Résolutif.  (Voy.  Spara^ 
drapSf  p.  59.) 

:Ar  EMPLATRE  DE  MINIUM  CAMPHRÉ  ;  EMPLAf  RE  DE  NUREMBERG  (Cod.  fr.). 

Emplâtre  simple 300 

Cire  jaune  {Apis  vnellipjca) : 150 

Huile  d*olive  {Olea  europoia) 50 

Minium. 75 

Camphre  pulv.  {Laurus  camphora) 6 

F.  fondre  Templâtre  ot  la  cire  ;  ajoutez  le  minium  porphyrisé 
avec  rhuile  ;  ajoutez  le  camphre  â  la  masse  presque  refroidie.  — 
Prétendu  fondant.  Sert  à  préparer  le  Sparadrap  de  minium  (Cod. 
fr.),  moyennant  Taddition  de  Q.  S.  d*huile  d'olive.  (Voy.  Sparadrap 
mercurid,  p.  587.) 

•  8  5.  —  Sureau;  Fticur  vesicvlosvê. 

FOMENTATION  DÉ  FLEUR  DE  SUREAU  (God.  fl .). 

Fhure  de  sureau  (Sambucus  nigra) »  «  •     ^^ 

Eau  bouillante ^ 
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F.  infuser  jusqu'à  refroidissement  ;  passez  ;  exprimez. 
La  Fomentation  de  sureau  (H.  P.)  ne  comprend  que  1/100  de 
lleurs  do  sureau. 

-k   VINAIGRB  DE  FLEURS  DE  SUREAU  (Cod.  fr.)* 

Prép.  comme  le  Vinaigre  rosat.  —  Résolutif?  Inusité. 
-k  EXTRAIT  ALCOOLIQUE  DE  FUCUS  VESICULOSUS  (Dannecy). 

Fucus  vesiculosus  pulv 1 

Alcool  à  86° 4 

F.  macérer  pendant  3  j.  ;  passez  ;  f.  macérer  le  marc  avec  2 
d'alcool  à  ô4o  pendant  24  h.  ;  passez  ;  renouvelez  ce  dernier  trai- 
tement ;  distillez  les  alcoolés  réunis  pour  recueillir  l'alcool  ;  f. 
évaporer  en  consistance  d'extrait.  -^  Contre  Tobésité  ?  (Duchéne- 
Duparc.)  —  Doses  :  2  décigram.  à  1  gram.  en  pil.  avant  les  repas; 
l'extrait  doit  êlrc  roulé  dans  la  poudre  de  Fucus  vesiculosus. 
Adjuvant  :  Decocté  de  Fucus  vesiculosus,  20/100  à  prendre  par 
verres  dans  la  journée. 

—  Régime  alimentaire  composé  de  viandes  grillées,  de  paia 
grillé,  d'un  peu  de  vin  blanc  ou.  rouge  ;  trçmpez  la  soif  au  moyen 
de  quelques  tranches  d'orange  ou  de  citron;  jcfllcacc  contre  les 
hydropisies  passives  !  (Debreyne.) 

INJECTION  HYPODERMIQUE  DE  PEPSINE  (LotOU,  Castro). 

Pepsine  amylacée  acide , 1 

Eau  distillée 3 

F.  dissoudre;  décantez.  Environ  .2  gram.  pour  une  injection 
poussée  dans  l'épaisseur  des  tumeurs  ganglionnaire»  indurées? 

§  6.  —  Bains  nlcalins. 

k  BAIN  ARTIFICIEL  DE  VICHY  (God.  ff.;  H.  P.). 

Bicarbonate  de  soude 500  gram. 

F.  dissoudre  pour  1  bain.  —  Cette  dose  è^t  insuffisante; 
elle  ne  représente  que  2  gram.  de  bicarbonate  de  soude  par  litre, 
le  bain  étant  de  250  litres;  l'eau  de  Vichy  naturelle  contient 
environ  5  gram.  de  ce  sel  par  litre.  (Voy.  Spéciaux  de  V appareil 
génito-urinairef  p.  594.  Antiherpétiques  généraux.) 

-k  BAIN  ARTIFICIEL  DE  VICHY. 

Bicarbonate  sodiquc 1000  gram. 

Chlorure  de  sodium 30    — 

—  de  calcium 150    — 

Sulfate  de  soude 150    — 

—  de  magnésie 45    — 

—  ferreux •••        ^   — 

Pour  un  bain  entier. 
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if  SOLUTION  ALOALINE  DITE  DB  VICHY  (H.  P.). 

Bicarbonate  de  soude 80  gram. 

Chlorure  de  sodium. '     2    -^• 

Sulfate  de  magnésie w.  2    —    * 

Sulfate  de  soude '. 2    — 

Tartrate  de  potasse  et  de.  fer 2  décigram. 

Eau  distillée 900  gram. 

F.  dissoudre;  filtrez.  En  versant  50  gram.  de  celte  solution 
dans  une  bouteille*  à  eaux  minérales  et  finissant  de  la  remplir 
d*eau  gazeuse,  on  obtient  une  boisson  dite  Eau  -de  Vichy  artifi- 
cielle. 

Chaque  bouteille  représente  : 

Bicarbonate  de.  soude 4  gram. 

Chlorure  de  sodium 1  décigram. 

Sulfate  de  magnésie 1        — 

Sulfate  de  soude. 1        — 

Tartrate  de  potasse  et  de  fer 1  centigram. 

-k  EAU  DE  VICHY  ARTIFICIELLE  (Lofort). 

Carbonate  sodique  crist 7  gram.,  26  centigram. 

Carbonate  potassique i7  centigram. 

Sulfate  de  magnésie 35        — 

Chlorure  de  calcium  fondu  ...  28        — 

—      de  sodiym 8        — 

Ârséniate  de  soude 3  miUigrara. 

Limaille  de  fer  porphyrisé .....  1    .    — 

Eau  à  5  vol.  d'acide  carbonique .  625  gram. 

Introduisez  les  sels  et  la  limaille  de  fer  dans  une  bouteille 
munie  d'un  siphon  ;  remplissez  d*eau  gazeuse. 

—  Les  sels  indiqués  pour  la  composition  d'une  bouteille  d'eau 
<le  Vichy  artificielle  étant  desséchés,  pulvérisés  et  mis  en  paquet 
constituent  la  poudre  de  Vichy  ;  il  convient  seulement  de  substi- 
tuer le  bicarbonate  au  carbonate  de  soude. 

'.  ■  .1 

.;     -k  BAIN  DIT  DE  PLOMBIÈRES  (Cod.  ff.;  H.  P.). 

Carbonate  de  soude  cristallisé 100  gram. 

Chlorure  de  sodium "  . .      20    — 

Sulfate'  de  soude  cristallisé "60    — 

Bicarbonate  de  soude 20    — 

Gélatine  concassée. . 100    — 

M.  les  sels;  délivrez  séparément  la  gélatine.  —  Pour  préparer 
Je  bain  :  f.  dissoudre  la  gélatine  dans  500  çrsMv.  ^^«>\  ç\sa»À&\       j 
versez  cette  solution  dans  l'eau  du  bain;  a^ovileTt-t^  \ei^  ^^"a»-  1 


fXi        SPÉCUDX  DB  T.'aPPABËU.  LTNPBATIQL'G,  GLAMIlUUmE. 
Les  300  lil.  d'eau  emplojéa  pour  préparer  les  baïng  eanliennenL  I 
wâinaifement  assez  d'acide  carbonique  pour  ci 
lie  cArboaale  de  soude  en  bicarbonate. 
: 


(IloïKlurdal), 

Sni'bonate  de  soude  cristallisé 13  cenligriini, 

Sulfate  de  souda  cristallisé 5        — 

Cblerure  de  sodium -         2        — 

—       de  calcium  frislalli se ^ 

lu  pure G!5  gram. 

(Guibnurl). 


I 

I 


Chlorure  de  calciiini  cristallisé 990  gram. 

Khlorure  de  sodium 1600    — 

Sulfate  de  soude  cristallisé 1550    — 

Bicarbonate  de  soude IJO    — 

Kromurede  potassium 15    — 

F.  ilissoudro  d'abord  dans  l'eau  du  bain  le  chlonire  do  calciuii 
le  bicarbonate  do  soude  et  le  bromure  de  polassiuin;  ensui 
■joutez  le  chlorure  de  sodium  et  le  sulfate  de  soude. 

-k  sxv  DB  DUunfiOK.iE  AHTiFiciELLE  (Bouchankil). 

r^rbonate  de  soude  cristallisé 100  gram. 

Bromure  de  sodmm , 10    — 

Chlorure  de  sodium 500    — 

jd.   pour  1  bain.  —  Imitation  grossière,  maix  qui  suffit  |KW  J 

4*luage  balnéaire.    La   dosa   des  sels  peut  être  doublée  et  mSaw  I 

quadrupléc. 


Bromure  de  ]>olas»ïuui 3  ccnligi'siu. 

Chlorure  de  sodium 3  gram. 

^       de  calcium  cristallisé 31  décigrani. 

Sulfate  de  soude  cristallisé 13      — 

Bicaibonatc  de  soude 3      — 

Ëau  pure G35  gnuD. 

F.  dissoudre.  —  C'est  par  erreur  que  quelques  nuteun  chaînai  fl 
feau  de  5  voi.  d'acida  carbonique.  L'eau  de  Bourbonne  qi 
«ùateair  que  des  tcaces  d'acide  carbonique,  puisqu'elle  émerge  tfl 
+  58",  ot  qu'elle  reale  expoBéc  i  Vivt  '^iwïîaaKXiaw"" 
■vatil  d'élro  employée. 
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BAIN  BB  BALABCC  ABTmGRL. 

Chlorure  de  sodium 1568  gram. 

—  de  calcium  cristallisé 1635    — 

—  de  magnésium  cristallisé 780    — 

Sulfate  de  soude  cristallisé 500    — 

BicariNmate  de  soude 625    — 

Eau 300  litres. 

F.  dissoudre  d*abord  dans  Teau  du  bai  a  les  chlorures  de 
magnésium  et  de  calcium  et  le  bicarbonate  de  soude  ;  ensuite 
ajoutez  le  chlorure  de  sodium  et  le  sulfate  de  soude. 

it  EAD  DB  BALABUC  ARTIFICIBLLB  (Booclrardat). 

Chlorure  de  sodium 4  gram. 

—  de  calcium  cristallisé 38  décigram. 

—  de   magnésium  cristallisé 18       — 

Sulfate  de  soude  cristallisé it       — 

Bicarbonate  de  soude *. Si       — 

Bromure  de  potassium 3       — 

Eau  gazeuse  à  3  vol 625  gram. 

M. 

-k     SEL  COMPOSÉ  POUR  BAIN,  D'APRÈS  L'ANALYSE  OU  SEL  DE  PENNÉS 

(Soc.  de  pharm.  de  Bord.). 

Carbonate  de. .  soude  çffleuri. 250  gram. 

Phosphate  de  .soude  cristallisé 10    — 

Sulfate  de  soude  effleuri 5    — 

Borate  de  soude 5    — 

Chlorure  de  sodium 50    — 

lodure  de  potassium 1    — 

Sulfate  de  protoxyde  de  fer ,.  1    — 

Essence  de  romarin. 10  gouttes. 

—  de  thym 10     — 

—  de  lavande 5     — 

.  Broyez  le  sulfate  dQ  fer  avec  une  petite  quantité  de  sous-car- 
bonate de  soude;  mêlez.  —  Pour  1  bain. 
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MÉDICAMENTS  SPÉCIAUX  DE  L*APPAREIL  GÉlflTO-VRIHAIBE 


I.   —  DIURÉTIQUES  ET  DIALTTIQUES  MINÉRAUX. 

%  \.  —  Eau;  Bicarbonate  de  soude;  Eaux  minérales  gazeuses  et  hkar- 
bonatées  sodiques;  Citrate  de  soude;  Bicarbonate  âe  potasse, 

EAU. 

La  propriété  dissolvante  de  Teau  pour  un  très-grand  nombre 
de  substances  organiques  et  inorganiques  est  beaucoup  pfais 
grande  à  la  température  de  Tôrganisme  qu*à  la  température 
ordinaire,  aussi  Teau  est-elle  le  plus  efficace  des  lithontriptiques 
et  des  dialytiques,  et  tous  les  diurétiques  doivent  (être  administrés 
avec  beaucoup  d*eau.  C'est  là  ie  secret  des  effets  thérapeutiques 
des  boissons  aqueuses  abondantes  et  de  certaines  eaux  minérales 
dont  la  composition  se  rapproche  de  celle  des  eaux  potables  or- 
dinaires. 

-k   EAU  ALCALINE  GAZEUSE  (God.  ff.). 

Bicarbonate  de  soude 3,12  gram. 

Bicarbonate  de  potasse 0.23    — 

Sulfate  de  magnésie -      0,35    — 

Chlorure  de  sodium •     0,08    — 

Eau  commune 650,00    — 

F.  dissoudre  les  sels  ;  chargez  d'ac.  carbonique. 

Remplace  au  besoin  les  eaux  minérales  alcalines  naturdle» 
de  Vichy,  de  Vais,  etc. 

—  Diurétique;  dialytique;  contro-stimulant ;  antidyspeptiqn& 
—  Doses  :  2  à  6  verres  par  jour  ! 

-k   EAU  ACIDULE  SALINE  (Cod.  ff.).     . 

Chlorure  de  calcium  cristallisé 0,33  gram. 

—  de  magnésium  cristallisé 0,27    — 

—  de  sodium l.iO    — 

Carbonate  de  soude  cristallisé 0,90  '— 

Sulfate  de  soude  cristallisé 0,10    — 

Eau : 650,00    — 

F.  dissoudre  d'une  part  les  sels  de  soude,  d'autre  parties 
sels  terreux;  mêlez;  chargez  d'acide  carbonique;  mettei  ea 
bouteille. 

—  Peut  remplacer  \C8  c^^wi  tv^jA-wT^iW^*  ^^  ^eXU^  ^«î;  C,n«M«iLs 
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de  Remispn,  de  Saint-Galmiert  de  Schwalfieimt  de  Soultzmatt,  etc. 
(God  fr.)  ;  souvent  préférable  comme  plus  chargée  d'ac.  carbo- 
nique. Peut  aussi  remplacer  la  grande  source  de  Vittel. 

iK   EAU  GAZEUSE  SIMPLE,  IMPROPREMENT  EAU  DE  8ELTZ  (Cod.    fr.). 

Eau  chargée  d'ac.  carbonique  sous  une  pression  de  7 
atmosphères,  au  moyen  d'appareils  spéciaux.  —  Diurétique; 
antidyspeptique;  antigastralgique.  Par  verres,  avec  le  vin,  aux 
repas. 

La  Limonade  gâteuse* (Cod.  fr.)  est  Teau  gazeuse  simple 
additionnée  de-80  gram.  de  sp.  de  limon  par  bouteille  (Voy. 
p.  335). 

:Ar , BICARBONATE  DE  SOUDE;  NaO,  HO,  2  COî  (Cod.  fr.). 

Carbonate  de  soude  cristallisé. Q.  V. 

Disposez  les  cristaux  dans  un  vase  de  grès  sur  des  diaphragmes 
ou  des  étagères  ;  faites  passer  lentement  dans  l'intérieur  un  cou- 
rant d'acide  carbonique  lavé,  jusqu'à  ce  que  le  gaz  cesse  d'être 
absorbé.  A  mesure  que  la  combinaison  s'opère,  l'^u  de. cristalli- 
sation du  carbonate  de  soude  s'écoule,  entraînant  en  dissolution 
saturée  une  partie  du  sel,  qui  échappe  à  l'action  de  l'acide  carbo- 
nique. 

—  Agit  comme  le  carbonate  neutre  de  soude  pour  nettoyer  la 
peau  de  son  enduit  sébacé  ;  antiacide  non  irritant  ;  facilement 
absorbé,  il  diminue  le  pouvoir  saccharifiant  des  liquides  diasta- 
siques,  et  c'est  ce  qui  le  rend  utile  contre  le  diabète  sucré  ;  mais 
à  hautes  doses  et  à  û  longue,  il  manifeste  des  effets  contro-stimu- 
lants  et  débilitants.  Éliminé  par  les  urines,  qu'il  rend  alcalines, 
il  est  très-propre  à  combattre  la  diathèse  urique,  et  peut  être 
considéré  comme  dialytique.  C'est  à  lui  que  l'eau  de  Vichy  doit  son 
activité.  L'action  secondaire  du  citrate,  du  tartrate,  de  l'acétate 
et  du  malate  de  soude  est  identique  à  celle  du  bicarbonate  de 
soude.  Ces  sels,  brûlés  dans  l'organisme,  passent^  l'état  de  bicar- 
bonate de  soude  qui  est  éliminé  par  les  urines. 

—  Doses  :  à  l'intérieur,  2  à  10  gram.  en  pastilles,  en  boisson, 
en  sirop  ;  à  l'extérieur,  lotions,  1  à  2/100  ;  bains,  2  à  6/1000. 

(Voy.  Poudre  gazogène,  p.  335;  Spéciaux  de  r appareil  ex- 
halant, p.  578;  Bains  alcalins,  p.  590;  Antiherpétiques  géné- 
raux.) 

-k  POUDRE  DE  BICARBONATE  DE  SOUDE  (Cod.  fr.), 

Prép.  eonune  la  Poudre  de  borate  de  soude. 

—  Pyrosis;  Gastralgie;  Gravelle;  Diabète.  —  Doses  :  1  à  10  gram. 
en  boissotiSf  en  )pa9tillèB, 
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Bicarbanate   de  soude 50  gnm. 

Sucre  blanc  (Sacchanm  offUiitanan) 1950    — 

Mucili^n  rie  gomme  stln^inU! 180    — 

F.  des  Ubietles  Jj  puîds  de  I  gram.  —  Cliaque  tablelte  rcpi 
9enlG  i5  inilligmni.  de  bîorbonnte  de  mude. 

Si  tes  pa8lilU>s  doivent  £lre  aramatiséet  employoz  les  dilTérend 
iramateB  dans  les  proportions  ci-après  pour  les  doses  tt 
«■•dessus  : 

Essence  d'anis 95  centigram. 

—  de  citron 30 

—  de   menthe 30 

—  de  n.  d'oranger 10 

Essence  de  rose 10 

ilcoolé  de  vanille 60 

—  Doses  :  5  à  40  [ablettes  el  plus.  —  (Vay.  Bicarboiuite  M 
KMde,  p.  595.) 

*  sinor  AuiALis  (H.  P.). 

Blcaiiionati!  de  soude 

Eau   distillée 

lUrop  de  suere 

Délayei  le  bicarbonate  de  soude  dans  l'eau  diitill£;  ajonlMll 
Bp.;  chaufTei  au  R.-H.  jusqu'à  dissolution  complète  sans  dépMH^ 
la  température  de  +  BT. 

Doses  :  30  A  100  gram.  et  plus.  (Voy.  Bicarbonaleile  sOKife, 

e  de  soude lU 

Eau  distillée 10 

Sp.  simple 80 

Alcoolature  d'écorce  d'orango I 

kétaiei  le  bicarbonate  de  soude  dans  l'eau  distillée  ;  ajqutei 
sp.;  r.  clinulTcr  au   B,-H.  jusqu'à  diEsolutioa  complet) 
pasfcr  la  lempémlure  de  -V  ^■ 
"     "      '.  représente  l/iO  Ae  toat^oB^fc  to 
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à  (me  solution  contenant  1,6/10  d*ac.  tartrique  ou  2/10  d*ac.  ci- 
trique, il  offre  le  moyen  de  préparer  extemporanément  une 
limonade  gazeuse.  Ainsi  prenez  :  sp.  alcalin,  20  gram.;  eau 
commune,  150  gram  ;  solution  d*ac.  tartrique  ou  d*ac.  citrique 
dans  les  proportions  indiquées  ci-dessus,  20  gram.;  m.;  pour  1 
verre  de  limonade  gazeuse.  (Voy.  Poudres  gatogènes,  p.  332.} 

:Ar  CITRATE  DE  soyoE. 

Carbonate  sodique  cristallisé 33 

Acide  citrique  . .  ^ ^ ....  ^ 19 

£au  distillée  tiède , 50 

F.  dissoudre;  filtrez;  laisser  cristalliser  par  le  refroidissement. 
—  Diabète  ;  peut  remplacer  le  bicarbonate  de  soude  ?  Il  n'a  pas 
rinconvénient  de  troubler  la  digestion  stomacale  en  saturant  les 
acides  du  suc  gastrique.  —  Doses  :  2  à  10  gram. 

—  Le  tartrate  de  soude  peut  remplacer  le  citrate.  —  Mêmes 
doses. 

-k  PAIN  AU  CITRATE  DE  SOUDE  (Dannecy). 

Citrate  de  soude  cristallisé ....   5  à  10  granu 

Eau  chaude Q.  S. 

Pâte  de  farine  de  froment Q*  S. 

Pour  faire  un  pain  de  250  gram. 

—  Diabète; aliment  lorsque  le  malade  ne  peut  pas  supporter  la 
privation  des  féculents  ? 

-^  Le  citrate  de  soude  est  bràlé  dans  Torganisme  et  est  éli- 
miné à  rétat  de  bicarbonate.  (Voy.  p.  595.) 

-k  BICARBONATE  DE  POTASSE;  KO.  HO,  2  C  0^  (Cod.  fr.). 

Carbonate  de  potasse  (sel  de  tartre) Q-  V. 

F.  dans  Teau  distillée  une  solution,  D.  1,21  (25*'  B):  f.  passer 
lentement  à  travers  cette  solution,  au  moyen  d*un  tube  de 
'  5  millim.  de  diamètre  au  moins,  un  courant  d*acide  carbonique 
lavé  ;  lorsque  l-acide  carbonique  n*étant  plus  absorbé,  la  quantité 
des  cristaux  de  bicarbonate  de  potasse  n'augmentera  plus  dans 
la  liqueur,  décantez  ;  f.  égoutter  leà  cristaux  sur  un  entonnoir; 
lavez-les  avec  un  peu  de  solution  saturée  de  bicarbonate  de  po- 
tasse ;  faites-les  sécher.  (Voy  Bicarbonate  de  soude^  p.  595.) 

—  Le  bicarbonatf^de  potasse,  qui  ne  fait  pas  naturellement  partie 
des  sels  contenus  dans  Torganisme  est  moins  bien  toléré  à  Tinté- 
rieur  que  le  bicarbonate  de  soude.  Il  remédie  aux  accidents  scor- 
butiques détenniiiéâ  par  Tabus  des  salaisons.  (Garrod.)  (Voy. 
Aniiscorbutique.t,) 

■-=-  On  eapeut  préparer  des  boissons  gazeuses  ciAjeïa^wîCteL^^'îiCa- 
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le  mêlant  aux  acides  tirtrique  ou  citrique,  mais  il  doit  2tre  em- 
ployé en  proportions  moindres  que  le  bicarbonate  de  soude  dat 
le  rapport  de  4  à  5  environ.  (Yoy.  Poudre  diacide  cUriquei^.  330; 
Poudre  d'acide  lartriquef  p.  331.) 

-k   SOLUTION  DIALYTIQUE  (BouchafcUlt). 

Bitartrate  de  potasse  pulv. . . .  ! t  5     ^^^ 

Borate  de  potasse  pulv \  ^ 

Bicarbonate  de  potasse 1      — 

Eau  commune 1  bouteille. 

M.  Bouchez.  —  Doses  :  1  à6  bouteilles  par  jour!  — La  totalité 
de  cette  boisson  doit  être  éliminée  par  les  urines;  l'effet  purgatif 
serait  défavorable- 

-k  EAU  ALCALINE  GAZEUSE  (Soubeiraii). 

Bicarbonate  de  potasse 4  gram.  4  décigram. 

Eau  gazeuse  à  5  volumes 625     — ' 

Introduisez  le  sel  dans  une  bouteille  munie  d*un  siphon;  rem- 
plissez d*eau  gazeuse.  —  Gravelle  urique.  —  Doses  .  2  à  5  verrw 
par  jour  et  plus  ! 

TISANE  ALCALINE  (  Boiichardat). 

Bicarbonate  de  potasse 1 

Alcoolé  de  cannelle 1 

—      de  vanille 1 

Sp.  simple 100  ' 

Eau ; . .     1000 

F.  dissoudre;  M.  —  Gravelle  urique.  —  Doses:  par  verres! 

^  2.  —  Acide  benxoïque,  bevxoates;  Borates  alcalins;  Silicate  de  iouie; 

Liqueur  de  Palmieri. 

-k   ACIDE  BENZOÏQUE  PAR  SUBLIMATION;    ACIDE  BENZOlQUB  ;  FLEURS 
DE  BENJOIN  ;   Ci^  H6  0^  (Cod.  fr.). 

Benjoin  gross.  pulv.  {Styrax  bemoinj 1 

Sable  fin 1 

Mêlez  dans  une  terrine  qui  puisse  être  chauffée  ;  recouvres  U 
terrine  d*un  disque  de  papier  gris  collé  sur  les  bords  et  tendu; 
placez  par-dessus  un  long  cène  de  carton  blanc  exactement 
adapté  aux  bords  de  la  terrine  et  Hxé  par  des  bandes  de  papier 
collées  ;  ch  mfftîz  le  fond  de  la  terrine  pendant  2  h.  ;  les  vapeun 
blanches  qui  se  dé^i^agent  par  un  orifice  mén.-igé  au  sommet  di 
cône  de  carton  gu\i\cnl  \a  martUô  d<i  l'opération  :  si  elles  sont 
abondantes,  il  faut  ra\iîi\\.\r  \c  Çft\i\  s\  ç\V%  ^k^vvN.  \jtew  ^\j^"%s«Mfc^ 
il  faut  l'activer.  L'acide  beuioi^xs^^i,  «\«j^\.Vi^  ^iwè'K«s»^vv\\«Bifc\ 
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travers  le  disque  de  papier,  se  trouve  cristallisé  sur  le&  parois 
intérieures  du  cône  de  carton.  Rendement  :  4/100.  (Voy.  ci-après.) 

-k   ACIDE  BE.NZ0ÎQUE  PAR  VOIE  HUMIDE  (Cod.  fr.). 

Benjoin  pulv.  (Styrax  ben%oin) 2 

Chaux  éteinte 1 

Eau Q.S. 

Mêlez;  délayez  dans  12  d*eau;  ï.  bouillir  1/2  h.;  passez  à  tra- 
vers une  toile  ;  délayez  le  résidu  dans  Teau  ;  f.  bouillir  ;  filtrez  ; 
renouvelez  une  troisième  fois  ce  traitement  ;  ■  réunissez  les  li- 
queurs; f.  réduire  par  Tévaporation  à  10;  ajoutez  dé  Tac.  chlor- 
hydrique  jusqu'à  réaction  acide;  laissez  cristalliser  par  le  re- 
froidissement. Purifiez  par  dissolution  dans  Teau  distillée  bouil- 
lante et  nouvelle  cristallisa  .ion. 

—  Goutte  ;  Cystite  ammoniacale  ;  Gravelle  urique  ;  Catarrhe  pul- 
monaire chronique.  —  Doses  :  1  à  8  grani.  (Voy.  PU.  balsamiques 
de  Morton,  p.  560.) 

—  L*acide  bcnzoïquc  est  éliminé  par  les  urines  après  transfor- 
mation en  acide  hippurique. 

POTION  BENZOÏQUE  (Boucliardat). 

Acide  henzoïque .        5  gram. 

Potion  gommeuse 125    — 

F.  dissoudre.  —  Catarrhes  chroniques;  Gravelle  urique.  — 
Doses  :  la  potion  entière  par  cuillerées  à  bouche  dans  la  journée. 

POTION  BENZOÎQIIE;  MIXTURE  BENZOÏQUE  (Uoucliardat). 

Acide  benzoïque Ià5  gram. 

Phosphate  de  soude 10    — 

Eau  disUllée 100    -^ 

Sp.   simple , 30    — 

M.  —  Goutte;  Gravelle  urique.  —  Doses:  la  potion  entière  à 
prendre  en  3  f.  dans  la  journée  ! 

iK  BENZOATE  DE  SOUDE;  NaO,  C^^  H^  03,  HO  (Cod.  fr.). 

Ac.  benzoïque  cristallisé Q*  V. 

Soude- caustique  litiuide...... ■.   ,..     Q.S. 

Délayez  Tacide  benzoïque  avec  un  peu  d'eau  chaude  ;  ajoutez 
la  soude  jusqu'à  saturation  exacte  ;  f.  cristsdliser  sous  une  cloche 
au-dessus  d'une  capsule  contenant  de  l'acide  sulfurique  monohy- 
draté.  —  Stimulant  des  muqueuses  respiratoirei  ;  dialytique  ;  Ca- 
tarrhe vésical  ;  urines  ammoniacales.  —  Doses  :  2  décigram.  à 
2  gram.  et  plus,  en  pil.,  en  potion,  en  boisson. 
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iK  BEN70ATB  D'AMMONIAQUE  Az  H',  Qi^  H»  C.  HO  (God.  fr.). 

Ac.  benzoïque  cristallisé 100 

Ammoniaque  liq.,  D.  0,92,  Q.  S.  environ 80 

Mêlez  dans  un  ballon;  chauffez  doucement;  après  dissolution, 
laissez  refroidir  et  cristalliser. 

—  Stimulant  des  muqueuses  respiratoires;  dialytique. —  Doses: 
i  décigram.  à  2  gram.  par  jour  en  pil.  ou  en- potion. 

ik  SILICATE  DE  SOUDE  80LUBLE  (Ffitsche). 

Sable  blanc  tamisé. 1 

Carbonate  de  soude  desséché ï. . . .    2 

M.;  calcinez  dans  un  creuset  jusqu^à  fusion  complète  ;  f  dis- 
soudre dans  Teau  chaude  ;  faites  évaporer  et  cristalliser  par  éva- 
poration  spontanée.  —  Dialytique.  (Voy.  ci-aprés,) 

iK  SIROP  DIALYTIQUE  ^Bonjoan). 

Silicate  de  soude 6 

Benzoate  de  soude 3 

Sp.  de  g  mme 100 

F.  dissoudre  séparément  les  doux  sels  dans  Q  S.  d*eau  chaude  ; 
filtrez  ;  môlez  les  solutions  au  sirop  bouillant  ;  f.  évaporer  à  30" 
ft.  bouillant.  —  Gravelle.  —  Dosesr:  20  à  40  gram.  par  jour  dans 
la  boisson.  (Voy.  ci-dessus.) 

-k  PILULES  DIALYTIQUBS  (Bonjean). 

Silicate  de  soude 25  miUigrani. 

Extrait  alcoolique  de  colchique 15        — 

—      d'aconit centigram. 

Benzoate  de  soude ;  ; 5        — 

Savon  médicinal; ■..-..•.• 5        — 

M.  pourl  pil.  — Il'àiiteuï' les  délivre  sous  formé  de  dragée&.  — 
GouUe,  Gravelle  uriquc.  — Doses  :  1,  2,  3,  puis  4  par  jour. 

POTION  LITHONTRIPTIQUE  (Bcckcr). 

Borate  d*ammoniaquc 8  graïu. 

Eau  distillée  125    — 

Sp.  simple 15    — 

M.  —  Coliques  néphrétiques  ;  Calculs  vésicaux.  —  Doses  :  1  cuil- 
lerée à  bouche  toutes  les  2  heures. 

:Ar  PILULES  DE  SAVON  (God.  fr.). 

Savon  médicinal ^2  décigi-am. 

Hadez  le  savon,  écraaez-U  dan^vxtv  mw\:v>ix  ^^\s^>ùit^vstt>i^\ 


SAVON  Médicinal;  borate  ve  soude.  60f 

mettre  en  p&te  homogène  ;  f.  1  pil.  roulée  dans  Tamidon  en  poi»^ 
drc .  —  Purgatif;  diurétique  ?  dialjftique  ?  —  Doses  :  2  à  25  pîl. 

iK  PILULES  SAVONNEUSES  NITRÉES  (Cod.  fr.). 

Savon  médicinal 2  décigram. 

Rac.  de  guimauve  pulv.  \Alihœa  officinalis)    3  centigram. 
Azotate  de  potassé.: 2       — 

Raclez  le  savon  ;  écrasez-le  dans  un  mortier  de  marbre  ;  ajon^ 
tez  les  autres  substances  pour  f .  1  pil.  —  Purgatif  ;  diurétique  ^ 
dialy tique?  —  Doses  :  2  à  25.  —  La  dose  .d*azotate  de  potasse 
est  insuffisante  dans  cette  formule. 

:/^   POUDRE  DE  BORATE  DE  SOUDE;  BORAX  PULVÉRIsé  (God.  fr.). 

Borate  de  soude  cristallisé Q.  V. 

Pulv.  dans  un  mortier  de  marbre  ;  passez  au  tamis  de  soie. 

—  Gravelle^  —  Doses  :  1  à  5  gram.  en  boissons.  (Voy.  CwrhfH 
mte  de  lithine;  Sirop  de  HifUne;  Collutoire  détersif;  Spéciaux 
de  Voculistique.) 

tAt  POUDRE  LITHONTRIPTIQUB    (Druitt). 

Borax  pulv 1  gram. 

Bicarbonate  de  soude  pulv )  e  j'  • 

....        .            ,*^  \  aa.    o  decivrram. 

Azotate  de  potasse  pulv )  ^ 

m 

Pour  1  paquet.  —  Gravelle.  —  Doses  :.  1  paquet  3  f,  par  j.  dam» 
un  verre  d'çau.  Buissons  abondantes. 

iK  HUILE  DE  HARLEM  (E.  Vial). 

Huile  de  cade )  g 

Essence  de  baies  de  genévrier ) 

M.  —  F.  des  capsules  gélatineuses  contenant  2  décigram.  de? 
ce  mélange.  —  Coliques  néphrétiques;  Gravelle.  —  Doses  :  4  cap- 
sules oîi  8  décigram.  par  jour.  —  Les  effets  favorables  ne  sont  pa» 
immédiats.  .    . 

^  GOUTTES  LITHONTRIPTIQUES  ;  LIQUEUR  DE  PALMIERI  (DorvauU). 

Eau  de  goudron 50 

Soufre  sublimé 3 

F.  bouillir  jusqu'à  ce  que  la  liqueur  ait  pris  une  coirlt^ur  rouge 
de  rubis.  —  Ucniède  secret  trcs-vanlé  en  iL-die  comm«  spéciRqae 
des  affections  calcuieuses.  —  Doses  :  15  à  20  gouttL>s  par  ^our  eu 
potion  ?  —  Inusité  en  France. 

— 11  est  diflicile  de  comprendre  pourquoi  ce  :etttbà.^  ^iX  \îï^îir- 
cn't  à  aussi  petites  doses. 

JEANNEL.  ^ 
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^  3.   —  Acide  phosphorique ;  Acide  azotique;  Chaux;  Axotate  de 
i.  potasse;  Acétate  de  potasse;  Acétate  de  soude, 

A  ACIDE  PHOSPHORIQUE  OFFICINAL  ;  Ph  0^,3H0  +  M  (God.  fr.). 

Phosphore 10 

Acide  azotique,  D,  1,42  (43<»  B.) 60 

Eau  dislillée. 30 

D'une  part  :  m.  Tacide  et  Tcau;  introduisez-les  dans  une  cornue 
tabulée  à  Témeri  ;  adaptez  au  col  un  ballon  muni  d'un  long  tube 
)>our  donner  issue  aux  vapeurs. 

D'autre  part  :  coupez  le  phosphore  en  fragments  du  poids 
maximum  de  1  gram.;  jetez-les  un  à  un  par  la  tubulure  au  fur  et 
à  mesure  qu'ils  se  dissolvent  dans  Tacide  trè»-modérément 
(hauffé  ;  rebouchez  chaque  fois  la  tubulure.  Le  phosphore  étant 
dissous,  reversez  dans  la  cornue  le  liquide  acide  rassemblé  dans 
ic  ballon;  f.  bouillir;  versez  dans  une  capsule  de  platine  le  li- 
((uidc  de  la  cornue  ;  concentrez-le  en  consistance  de  sirop  épais 
pour  chasser  l'excès  d'acide  azotique;  étendez  d'eau  le  résidu 
jusquà  D.  1,45  (45°  B.). 

—  Impuissance;  Gravelle  phosphatique ;  Rachitisme.  —  Doses: 
"1  décigram.  à  4  gram.  en  pilules  ou  dans  un  véhicule  conve- 
nable. (Voy.  Sous-phosphate  de  chaux,  p.  99.) 

-k  ACIDE  PHOSPHORIQUE  oiLué  (Soc.  de  Ph.). 

Acide  phosphorique  officinal 1 

Eau  distillée Q.  S. 

M.  pour  obtenir  une  solution  D.  1,12  (16»  B.)  qui  contient  1/5 
d'acide  phosphorique  glacial.  —  Doses  :  1  à  20  gram.  dans  un 
véhicule  approprié. 

LIMONADE  PHOSPHORIQUE  (Cod.  ff.). 

Acide  phosphorique,  D.  1,45  (45*  B.) 2 

Eau 9Ô0 

Sp.  de  sucre 100 

M. —  Diabète;  Anaphrodisie? Hystérie?  Gravelle  phosphatique. 
—  Doses  :  1  à  2  lit.  par  jour. 

PILULES  APHRODISIAQUES    (WutzCil). 

Acide  phosphorique  officinal )  , 

Kc.  de  quinquina  pulv j  ««•  ''  <"""'««"»• 

.  («imphre  pulv.  {Laurus  camphora.).  12  milligram. 

Extrait  de  cascarille Q.  S. 

M.;  pour  1.  pil.  —    SpermîxV.otvXx^^i'l  K.\v^V'^tQ^v^vîi*>  — ^^^s^k^v 
i  à  15  pil.  par  jour,  cl  p\us. 


PHOSPIORIQVE,  AZOTIQUE.  OÔo 

9(  SIROP  d'acide  phosphorique  (Guibourt). 

Acide   phosphorique  médicinal t 

Sp.  simple ^. ^ ,-.......     66 

M.  —  Stimulant  du  système  nerveux;  aphrodisiaque;  recon- 
stituant des  os;  dissolvant  de  la  javelle  urique. —  Dose»  :  30  à 
100  gram..  et  plus.  —  Soubeiran  emploie  le  sp.  de  framboise. 

LIMONADE  azotique  00  NITRIQUE  (Cod.  fi'.;, H.  P.). 

Ac.  azotique  pur,  D.  1,42  (43"  B) 2 

Eau 90t) 

Sp.  de  sucre ; lOO 

M.  —  Albuminm'ic.  —  Doses  :  1  à  2  lit.  par  jour.  (Forget, 
Rayer.) 

LIMONADE  azotique;   LIMONADE  NITRIQUE  (P.  H.  M.). 

Acide  azotique  (D.  1,38  ;  40°  B) 1  gram. 

Eau  aromatique  de  citrou .30    — . 

•     Sp.  simple •.  60    — 

Eau '  910    — 

M.  (Voy.  cp-dessu8.) 

ik  EAU  DE  CHAUX. 

—  Albuminurie.  —  Doses  :  3  à  6  gram.  par  jour  en  potion  ou 
dans  du  lait,  par  cuillerées  toutes  les  3  h.  (Kuchenmeistcr.) 

(Voy.  Spéciaux  de  Vappareil  digestif,  p.  505.) 

tAt   POUDRE  D'AZOTATE  DE  POTASSE;   POUDRE  DE  NITRATE  DE  POTASSE 

(God.fr.)  ;       .,,  •■"      ..;:        • 

Prép.  comme  laPatidre  de  borate  de  soudé^  p.  601. 

—  Diurétique;  contro-stimulant.  —  Doses  :  là  6  gram.  eu 
tisane,  en  potion,  etc.  —  Le  F.  H.  M.  prescrit  1  gram.  d'azotate  de 
potasse  pour  toutes  les  tisanes  ou  les  potions  nitrées  ordonnées 
sans  indication  de  doses.  Les  doses  ont  été  portées  jusqu'à  20 
gram.  par  jour  dans  de  Teau  miellée  contre  le  rhumatisme  arti- 
culaire aigu.  (Brocklesby,  Gendrin,  Martin-Solon.)  Cette  médica- 
tion est  dangereuse  et  doit  être  surveillée  de  près. 

•   POUDRE  DIURÉTIQUE. (Cod  fr.)..      ,.  ..;>.  . 

Azotate  de  potasse  pulv 1 

Gomme  alcabique  pulv.  {Accacia  vera)  .....  ^ .6 

Rac.  de  guimauve  pulv.  (Althœd  officinalis) 1 

—    réglisse  pulv.  {GlycyrrhtTM  glabra) 2 

Sucre  de  lait  pulv , * ,  -^ 

^.  —  Citte  poudre  représente  1   gram.  tf».iQV.îA.<i  ^^  v 
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pour  IC  gram;'les  autres  composanU  sont  fmollieats.  —  Oiiin'- 
iique.  —  Duacs  ;  8  à  16  gram.  et  plas. 

(Cuil.  fr.). 

Carbonate  ilo  polnue,  an)  de  tartre (j.  V. 

Acids  ncËtique,  D.  1,03  (5°  B) Q.  S. 

P.  diBBoudre  peu  à  peu  le  aol  dam  l'acide,  qui  doit  reiter  M 
léger  encèa  ;  littrei  ;  t.  évaporer  t  siceité  par  Ix  chaleur  dam 
baoioe  d'argent  en  ramenant  lur  le  bord  à  mesure  qu'elle  aj 
fait  In  pellicule  qui  ae  Torme  à  la  aiirrace  du  liquide,  —  I>j 
tique;  contrc-ilimulanl;  laxatif.  — '  Doses.  1  â  90  gram.  en 
Iraitatons,  en  potion.  —  L'acélale  de  potasse  aussi  bien  qne 
l'acétate  de  soude  est  braié  dans  l'organisme  et  éliminé  lUHit 
(onne  ds  bicarbonate  alcalin.  |Voy.  p.  5U5.) 

*    A«BT»TE  D»  POTASSE  ttflUlM  (F.  It.  M.). 

Acide  océtiiiue  dilué  D.  l,Oi  (3-  B.) IWI 

Carlionate  de  potasse  purilié,  environ 18 

Projotei!  le  carbonate  de  palaase,  par  petites  poKions,  d 
l'acide  liëde,  jusiiu'à  réaction  lé.gère  alcaline.  D.  t,1t6  (15'  I 
Rendement  :  ÏU9  pour  118  de  m^nge. 

100  d'acétate  de  potasse  liquide  représentent  90  d'acéinle  fv. 
(Voy.  ei-destvi.) 

ic   SOLUTION   D'*CÉT*T8   DE  POTASSE   (PIlBrol.  gsm.), 

Acide  acétique  dilué,  D.  1,010  (&>B.) lOU 

Biearbnnnle  de  potasse 48 

F,  chauSer  au  B.-M.  pour  favoriser  la  réaction;  neutralise!  là 

liqueur;  njoutex  : 

Eau  distillée Q,  S. 

fHiur  obtenir  US  de  produit;  D.  1,177  [if  B.)  contenant  33/11 

«l'acétate  de  potasse.  (Voj.  ei-rfe*ii«.) 

*  ai-£tate  de  souoe;  terre  FOLIÉE  hinërale;  !(iD.ClH>OwlHO. 
(C-d.  fr,). 

Carbonate  de  soude  cristallisé I 

Acide  acétique,  D.  1,03  (5"  B.) «.S. 

F.  dissoudre;  fuirez;  t.  évaporer  à  D.  1,90  (33*B.;;  laissi 
«ristalliscr  par  refroidissement. 

—  Diui^tiqie ;   conlro-slimukn^,,  \vi.<i<.iC.   —  Doiet  ;  4  it   ^ 
pvm.  en  potion,  en  boissons,  comme  \M4A»^a  4»  ti  " 
■>  


ACÉTATES  ALCALINS.  6% 

TISANE  diurétique;  APOZÈME  APéMTir. 

Infusé  des  5  racines  60/1000 900 

Mellite  scilUtique 100 

Acétate  de  potasse 5à20 

F.  dissoudre  ;  M.  —  Diurétique.  —  Doses  :  i  lit.  par  jour  ! 

POTION    DIURÉTIQUE. 

Infusion  de  pariétaire,  30/1000 100  gram. 

Acétate  de  potasse 10    — 

Sp.  des  5  racines  apéritires 40    — 

Oxyoïel  de  colchique •. 10    — 

Alcool  nitrique 2    — 

M.  —  Doses  :  par  cuillerées  dans  la  journée  ! 

suc  d'herbes  diurétique. 

Feuil.   fraich.  de  bourrache  {Borrago  offUnnalis)..,,  1 

—  pariétaire  {Parietaria  offidnalis) ...  1 

—  chicorée  {Cichorium  intybus) 1 

—  cerfeuil  (Scandix  cerefolium) 1 

Pilez;  exprimez;  filtrez,  ajoutez  au  suc  : 

Acétate  de  potasse r....    i/100 

»  Doses  :  100  à  200  gram.  en  2  ou  3  fois! 

•k  poudre  de  cloportes  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  cantharides,  p.  298. 

—  Prétendu  diurétique.  —  Inutile,  inusité.  Entre  dans  les 
Pilules  balsamiques  de  Morton  et  dans  quelques  anciennes  for- 
mules d*où  elle  devrait  être  exclue. 

II.  —  DIURÉTIQUES  VÉGÉTAUX. 

§  i.  —  Digitale;  SciUe;  Vins  diurétiques;  Genêt;  Caïnça; Sureau; 
Oignons;  Espèces  diurétiques;  Réglisse;  Chiendent, 

iK  poudre  de  digitale. 

—  Diurétique.  «—Doses  :  5  décigram.  à  1  gram.  en  infusion 
dans  100  gram  d*eau  distillée  à  +  70";  filtrez;  édulcorez.  Par 
cuillerées  à  bouche  d*heure  en  heure;  ou  les  mêmes  doses  en 
infusion  dans  1000  d'eau,  par  tasses  ! 

(Voy.  Spéciaux  de  Vappareil  circulatoire,  p.  570.) 

CATAPLASME  DE  DIGITALE  (BfOWn). 

Digitale  gross.  pulv.  (DigUatis  purpurea) 50 

Eau  bouillante ,,.,,,,    V5*S 
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F.  infuser;  ajouter  : 

Pour  obtenir  une  pâte  de  consistance  convenable.  Ou  bien 
mêlez  50  gram.  d*alcoolé  de  digitale  à  100  gram.  de  farine  de 
lin  et  ajoutez  eau.  chaude  Q.  S.  pour  faire  un  cataplasme.  — 
Diurétique?  Émollient. 

-k  MIXTURE  DIURÉTIQUB  (Uildcbrand). 

Alcoolé  de  digitale )  ^ 

—  semences  de  colchique.. ) 

Éther  azotique  alcoolisé 1 

M.  —  Hydropisies.  —  Doses  :  1  à  5  gram.  en  potion  à  prendre 

par  cuillerées. 

POTION  DIURÉTIQUE  (  Cruveilhicr). 

Digitale  pulv.  (Digitalis  purpurea) 1  gram. 

Eau  bouillante «     250    — r 

F.  infuser  ;  filtrez  :  ajoutez  : 

Éther  azoteux 2  gi*am. 

Sp.  des  5  racines. 30    — 

M.  —  Infiltrations  séreuses  ;  Anasarque  essentielle.  — Doses  : 
1  cuillerée  à  bouche  d'heure  en  heure  î 

POTION  DIURÉTIQUE  (H.  Ro^ei*). 

Hydrolat  de  laitue 60  gram. 

Oxymel   scillitiquc «     10    — 

Alcoolé  de  digitale 10  gouttes. 

g    Sp.de  gomme f 30  gram. 

M.  —  Albuminurie  et  unasarque  scarlatineuse  chez  les  enfants 

—  Doses  :  1  cuillerée  à  café  tous  les  2  heures. 

PiLUf.ES  DIURÉTIQUES  (Dcbrcyne)) 

Feuil.  de  digitale  pulv.  (Digitalis  purpurea).  1  décigrani. 

Squam.  de  scille  pulv.  (Scilla  maritima),. .  5  centigram. 

Scammonée  pulv.  {Convolvulus  scammonia.)  5        — 

Extrait  de  genièvre Q.  S. 

M.  pour  1  pil.  —  Hydropisies  symptomatiques  lorsque  les  vins 
diurétiques  restent  sans  effet.  —  Doses  :  1  à  6  par  jour. 

PILULES  DIURÉTIQUES  HVDRAGOGUES   (Bouchardat). 

Scille  (Scilla  maritima) \ 

Digitale  {Digitalis  purpurcea^ ^  aa.    5  centigram. 

Scammonée  (Convolvulu»  scammcnùo^j  > 

Sp,  de  gomme '    ^'  '^^ 


digitale;  saLLE.  607 

M.  pour  1  pilulcr.  —  Hydropisies  essentielles.  —  Doses  :  1  à  12 
par  jour. 

PILULES  CONTRE  l'hYDROTHORAX  (Dupuy). 

Extrait  de  menyanthe \ 

Scilie  pulv.  (Scilla  maritima) f  aa.  6  ccnligram. 

Digitale  pulv.  {ûigitalis  purpurea}..  )  ■    '"' 

Asa  fœtidà  {Ferula  asa  fœtida) '. .  4 

M.  pour  1  pil.  — Diurétique;  sédatif  du  cœur.' -^  Doses  :  1  à 
10  par  jour. 

-k  POUDBE  DE  SGILLB  (Cod.  fr.;  F.  H.  M»}. 

Squames  de  soi  lie  (Scilla  maritima) Q.  V. 

F.  sécher  à  Tétuvc  ;  pulv.  sans  résidu  dans  uxi'  jportier  chaud  ; 
passez  au  tamis  de  soie.  Rendement  :  96/100!  Cette  poudre  est 
très- hygrométrique.  —  Diurétique.  ->—  Doses  :  1  à'^  3  décigram,  en 
pil.  (Voy.  Spéciaux  de  V appareil  respiratoire,  p.  561.)* 

PULPE  DE  BULBES  DE  SCiLLE  (God.  &*.)..' 

Prép.  comme  la  Pulpe  de  pruneaux,  p.  498.  ^^.  Cataplasme. 
Diurétique?  .      ..    < 

-k    EXTRAIT  ALCOOLIQUE  DE  SCILLE  (Cod.    fr.).' 

Squam.  de  scilie  concassées  (Scilla  maritima) 1 

Alcool  à60o : .:;:8    , 

F.  macérer' avec  6  d'alcool  pendant  10  j.;  passez;  exprimez; 
filtrez  ;  délayez  le  marc  avec  le  reste  de  Tàleodl  ;  f.  macérer  pen- 
dant 3  j.;  passez;  exprimez;  filtrez;  réunissez  les  alcoolés; 
retirez  l'alcool  par  distillation  au  B.-M.  et  achevez  Tévapora- 
tion-  au  B.-M.  jusqu'en  consistance  d'extrait  mou.  Rendement  : 
60/100. 

—  Diurétique  ;  expectorant.  —  Doses  :  2  ccntigr&m.  à  1  déci- 
gram. —  Inusité* 

^  ... 

•k   ALCOOLÉ.  DE  SCILLE;   TEINTURE  DE  SQUAMES  DE  SÇILLE    (Cod.   ff.; 

F.  H.  M.). 

Prép.  comme  VAlçoolé  de  gentiane;  1/5,  p.  155.  Rendement  : 
90/100  d'alcool. —  Diurétique  ;  à  l'intérieur,  doses  :  1  à  5  gram.  ew 
potion;  à  l'extérieur,  en  frictions,  souvent  associé  à  l'alcoolé  do 
digitale;  doses  :  10  à  25  gram.  et  ptùs. 

k  ALCOOLÉ  DE  SCILLE  (Ph.  Brîtann.). 

Seine  divisée  (Scilla  maritima) *      V^^ 

AlcooJà  60o, .     _\    \W^ 


■»  \ 


DIj  D[(inETI|IUE8  V 

APOiÈiE  DiuiiiTiQU£  (Van  dcr  Beiv>i|. 
Ëc. moyenne  desureaii fraîche (Sambuctijnigra)      10  grani, 

Baias  dcgeniËvra  (Junip«rtMConiiftunif) 30    — 

Eau 500    — 

F.  bouillir  jusqu'à  réduction  à  400  gram.;  passcï  ;  ajoulei  : 

Extrail  de  genièvre  30  graïu. 

f.  dissoudre.  —  Doses  :  15  A  30  gr.  d'heure  en  liourc. 

Oignon  coupé  par  trnncbes  {AUiam  eepa) 60  grata. 

Cresson  incisé  (iVundtrfiuin  Officitiate) 100    — 

PeliMail  élari  é  bouillant 600    — 

F.  ioTuser  en  vase  clos  jusqu'au  refroidisscnienl  ;  passei. 

^  A  prendre  par  verres  ilans  la  journée. 

LAIT  ET   dlGNON. 

—  Trailvmcnl  de  l'anasarque,  quelle  qu'en  sait  ta  cause.  Trvi» 
I  Mupes  au  lait  sucré  cl  un  oignun  cru  après  chaque  soupe  puiir 
[  toute  alimenialion  ;  abstention  absolue  de  boissons!  (Serre  d'A- 
I  Jais,]— Lclait|ioiir  ,au  lalimenlet  toute  boisBon'suflit  souvent  pour 
f  dissiper  l'anuarque,  même  syuiptoma tique  d'une  maladie  duciKur! 
*  np&cts  lunnÉTiauES  ;  cisq  iucines  apsbitivb  (Gpd.  fr.), 
Rac.  d'ocUe  (Apium  graveotewi) \ 

—  d'asppi'Ke  (Auparagua  cfficinalis) J 

—  de  (  ■aixiil  (Fanictttum  dulce) \   aa-    P.  t. 

—  de  perâil  ipetronelmum  tativum) ( 

—  de  petit  lioux  (Jiujciui  acutealw) ) 

F.  sécher;  incisez;  M.  —Diurétique.  —  Doses  :  30  â  60  gnni. 

TISANE  Ap£niTJVE   (H.    P.). 

Espèces  apéritives  incisées 10  grain. 

Eau  boailllante  1000    ~ 

F.  infuser  pamtant  i  h.  ;  passes. 

—  Diorélli|n»'  ;  à  prendre  par  verres  dans  la  Journée  ;  vous  poU 
vez  édulcorcr  avec  50  à  100  gram.  desp.  des  5  racines apéritini. 

A  SlnOP  DES  CINQ  RACIMISi    SinOP  ItIURÉTICUE    {Cui.   b,). 

Rac.  d'ai'he  lAptutn  graveolent) 

—  d'aspiTH'  (Ati)aragiu  o/jîcinoli»)., 

—  de  rcmiiiil  H-'aniculum  dulct) — . 

—  de  jiïrtil  IPetraKlinam  sativum}.. 
i.  .^  petit  huuK  (/{usctw  01 
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Eau  bouillante 3 

Sucre  blanc  (Saccharum  officinarum) 2 

F.  infuser  les  racines  coupées  dans  la  moitié  de  Teau  pendant 
12  h.;  remuez  de  temps  en  temps;  passez  sans  exprimer;  fil- 
trez ;  conservez  ce  premier  infusé  ;  f.  infuser  de  nouveau  les  ra- 
cines dans  Tautre  moitié  de  Teau  ;  passez  ;  exprimez  ;  avec  ce 
second  infusé  et  le  sucre,  faites,  par  coction  et  clarification,  un 
sp.  cuit  à  D.  1,26  (30°  B.),  que  vous  ferez  évaporer  jusqu'à  ce 
qu*il  ait  perdu  un  poids  égal  à  celui  du  premier  infusé  ;  alors 
ajoutez  celui-ci  pour  ramener  le  sp.  au  degré  voulu  ;  passez.  — 
Diurétique  ;  doses  :  50  à  100  gram.  —  Falières  ajoute  à  chaque  kil 
de  ce  sp.  30  gram.  d*alcoolé  des  5  racines  apéritives  (Esp.  apé- 
ritives,25,  alcool  à  85**,90).  Cette  addition  en  assure  la  conserva- 
tion même  dans  les  bouteilles  en  vidange  ! 

-k  POUDRE  DE  RÉGLISSE  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  guimauve^  p.  318.  Rendement  : 
no  1,  90/100;  n»  2,  92/100.  (F.  H.  M.) 

—  Émollient;  légèrement  diurétique.  Très-usité  pour  préparer 
et  rouler  les  pilules.  Masque  la  saveur  des  médicaments  amers  ou 
nauséeux  ! 

TISANE  DE  RÉGLISSE  (F.  H.  M.). 

Rac.  de  réglisse  ratissée,  effilée  et  coupée....      6  gram. 
Eau  froide 1  lit. 

F.  macérer  pendant  12  h.  ;  passez.  Pendant  l'été,  opérez  par 
infusion.  —  Boisson  ordinaire  des  malades  dans  les  hôpitaux  mi- 
litaires. —  En  campagne,  elle  est  remplacée  par  la  solution  de 
2  gram.  d'extrait  de  réglisse  gommé  pour  1  lit.  d'eau. 

TISANE  DE  réglisse;   TISANE  COMMUNE  (God.   fr.;  H.  P.). 

Rac.  de  réglisse  coupée  {Glycyrrhha  glabra).        10  gram. 
Eau  bouillante 1000    — 

F.  infuser  pendant  2  h.;  passez. 

—  Émollient;  légèrement  diurétique. 

Les  tisanes  destinées -aux  malades  recevant  plus  d'une  por- 
tion d'aliments  sont  édulcorées  avec  la  rac.  de  réglisse  10/1000 
(H.  P.). 

iK  EXTRAIT  DE  SUC  DE  RÉGLISSE,   SUC  DE  RÉGLISSE  PURIFIÉ  (Cod.  fr.). 

Extrait  de  réglisse  de  Calabre  [Glycyrrhiza  glabra).    Q.  V. 
Eau Q.  S. 

Coupez  l'extrait  par  morceaux  ;  déposez-le  sur  un  diaphragme 
percé  de  trous,  suspendu  vers  la  partie  moyenne  d'un  vase  d'é- 
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n  :  ajoutez    ilc  l'oau   froide  jusqu'à  cauvrir  l'extrait,   Qim 
xlrnit  tara  complÉlccnent  pénétré   et  dinsé  par  r«eui  floulir 

la  liqueur;  passeï  ;  f.  évaporer  en  oonsialance  d'extrait.  — _Rei 

rtement  :  63/100. 
—  ÉmoUiènl;  légÈrenicnt   dîui'étique.   —   Doses: 

fVay.  Pâte  de  jwfffiwf  noire,  p.  53e.) 

A    EXTRAIT   DB  BACtNE  DE   REÇUSSE  (Cod.  fl-.). 

tWp.  commo  l'ETlrait  de  gentiane,  p.  151.  —  Rendemeni; 
90/100.  —  Smollient  î  lêgërement  diurétique;  doses  :  lul  liM- 
luni.  (Voy.  Entrait  lie  riglàne  gotrnné  F.  H.  M.,  p.  636.) 
»[r.). 


I 


Ëpuiecx  la  rae-  de  régliaie  par  la  plue  petile  quantité  i 
possible;  laissez  déposer  la  fécule;  décantez  -,1.  bouillir  le  iiqu 
laissez  refroidir;  QUraz  ;  ajoutei  un  léger  eicËs  d'ac.  suinu-iqoa^ 
étandu;  laissez  déposer  le  précipité  qui  s'est  formé;  lavei-ta  ^ 
l'eau  froide  ;  fkites-!e  dissoudre  dans  de  l'eau  légËrement  amni»i' 
niar-ale;  flllrez  ;  faites  évaporer  sur  des  assiclles  à  l'étuve.  Voitf 
Obtenez  ainsi  la  glycyrrhizine  ammoniacale  brute  qui  est  amorphe 
et  d'wi  brun  foncé. 

—  Proposé  par  l'auteur  pour  remplacer  la  réglisse  ou  l'eitlnil 
do  réglisse  dans  tous  leurs  usages  pliarmaceuliques.  5  décigram, 
de  glycjrrhizioc  ammoniacale  dissoas  dans  un  litre  d'eau  lui  eooi- 
muniquent  la  même  saveur  sucrée  que  3  gram.  d'extrait  de  r^ 
glisse.  La  f^ycyrrhïziae  aoinioniaoale.  à  la  dose  de  quelques  déci- 
gratn-,  ofFrei  un  très-haut  point  la  propriété  de  masquer  la  savoir 
des  médicaments  amers  ou  nauséeux  ! 


r  (Cod,  rr.;  H.  P.). 

Hac,  de  chiendent  cuntusée  {Trilicum  reperu) 10 

E™,  Q,  s.  pour 1000 

F.  bouillir  1/i  h.;ptissez,  —  Délayant;  prétendu  diurétique. 

DJCOOTian  DE  CHTENDEHI  (F.   H.  M.). 

Hac,  de  chiendent  (Trilicam  repem) 20  grani, 

Rac .  de  réglisse  {Ùl'jcjrrhiia  gîabra) tO    — 

Eau 0.  S, 

Pour  1  litre  ilc  décocté.  F,  bouillir  le  chiendent  pendant  1  h,  ; 
passez  ;  ajoutez  la  réglisse  ;  laissez  infuser  pendntil  1  I 
Délayant,  prétendu  diurétique. 


CANTHARIDES.  615 

TISANE  DB  RACINE  DE  CANNE  DE  PROVENGE  {Arutldo  donox)  (Cod.  fr.;  H.  P.) 

Prép.  comime  laTûonc  de  chiendent.  (Yoy.  ci-dessus.) 

—  Délajanf,  préCendu  diiirétiqtte. 

ilC  EXTRAIT  DE  RACINE  DE  CHIENDENT  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  VExtrait  de  gentiane,  p.  154.  Rendement: 
92/1000. 

—  Tempérant?  Diurétique?  —  Dosés  :  ad  libitum.  —  Inutile, 
inusité. 

TISANE  DE  FEUILLES  DE  PARIÉTAIRE  (God.  fr.;  H.  P.). 

Prép.  comme  la  fis.  de  feuil.  de  bourrache,  10/1000,  p.  321. 

—  Émoilient;  léger  diurétique.  —  Doses:   ad  libitum. 

-k  SIROP  DE  PARIÉTAIRE  (God.  fr.). 

Prép.  comme  le  Sp.  de  fumeterre,  p.  159.  — Tempérant;  diu- 
rétique?—  Doses:  ad  libitum.  —  Inusité,  inutile. 

iK   EXTRAIT  DlB  FEUILLES  DE  BOURRACHE  (God.  fr.). 

Prép.  comme  VExtrait  de  digitale,  p.  571.  Rendement: 
95/1000.  —  Diurétique? —  Doses  :  ad  libitum.  —  Inusité. 

III.   —  STIMULANTS  ET  CALMANTS  SPÉCIAUX  DE  L'APPAREIL 

GÉNITO-URINAIRE. 

§  1-  —  électricité;  Cantharides;  Baumes;  Térébenthines;  Goudron. 

ÉLECTRICITÉ. 

L'électricité  locale  par  les  courants  induits  est  employée  avec 
succès  contre  l'impuissance. 

-k   BAUME  DE  GILEAD  DE  SALOMON  (Dorvault). 

Cardamome  (Elettari  major.) 30 

Cannelle  Geylan  {Laurus  cinnamomum) 30 

Baume  de  la  Mecque  {Balsmodendron  gileadense) 2 

Âlcoolé  de  cantharides 1 

Alcool  à  56» 500 

Sucre ., 250 

F.  macérer  le  cardamome  et  la  cannelle  dans  l'alcool  pendant 
8  j.;  passez  ;  exprimez  ;  ajoutez  le  baume  de  la  Mecque,  l'alcoolé 
de  cantharides  et  le  sucre;  f.  dissoudre  par  l'agitation;  filtrez. 

—  Aphrodisiaque.  —  Doses  :  5  gram.  dans  30  gram.  de  vin 
généreux.  (Voy.  Cantharides,  p.  298.) 
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POTIO.H  CANTHARIDéE  OPIACés;  MIXTURE  CAI«THAIUDéE  OPUCÉB  (lUycr). 

Eau •. 120  gram. 

Gomme  arabique  (Acacia  vera) 5    — 

Alcoolé  de  cantharides 12  goutt 

Laudanum  de  Sydenham 10    — 

F.  dissoudre  ;   mêlez.  —  Paralysie  de  la  vessie.  —  Doses  :  la 
potion  entière  en  2  ou  3  fois. 

-k  PILULES  CONTRE  L'INCONTINENCE  D'URINE    (Ribes). 

Extrait  de  noix  vomique )  o        <• 

Oxyde  noir  de  fer. .   j  <"•    ^  '^'^^'S^- 

M.  pour  1  pil.  —  Doses  :  2  à  4  par  jour  !  (Voy.  Extr,  de  noix 
vomique,  p.  632;  Strychnine,  p  633.) 

-k   PILULES  BALSAMIQUES  (Delioux). 

Bicarbonate  de  soude 1  décigram. 

Baume  de  Tolu  (Myrospermum  toluiferum)  5  centigram. 

Sous-carbonate  de  fer |  o        

Térébenthine  de  Venise j 

M.  pour  1  pil.—  Catarrhe  vésical;  Néphrite  chronique. —  Doses: 
5  à  20  par  jour  ! 

-k  DRAGÉES  CONTRE  L'INCONTINENCE  D'URINE  (Millet). 

Limaille  de  fer  porphyrisée 25  centigram. 

Ergot  de  seigle  (Claviceps  purpurea) 3       — 

Sucre  pulv -. ^    Q.  S. 

M.  pour  1  dragée.  —  Doses  :  5  le  matin  et  5  le  soir  ayant  les 
repas. 

k  OPIAT  BALSAMIQUE  (Chabrely). 

Baume  styrax  purifié  (Liquidambar  orientale) ^. . .  6 

Baume  du  Pérou  {Myrospermum  Pereirœ) 6 

Miel  blanc  (Apis  mellifica) 90 

Gomme  arabique  pulv.  (Acacia  vera) 5 

M. —  Incontinence  d*urine;  Catarrhe  vésical.  —  Doses  :  1  cuil- 
lerée à  café  matin  et  soir  ! 

PILULES  d'essence  DE  TÉRÉBENTHINE    (DatUiecy). 

Essence  de  térébenthine    . .   i     ^     ^  décigtam. 

Cire  blanche  (Apis  m«//i/îca) \  ® 

F.  fondre  à  une  douce  chaleur  ;  laissez  refroidir  ;  igoutez  : 

Sucre  blanc  pulv Q-  S. 
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M.  pour  1  pil.  —  Catarrhe  vésical  ;  Rhumatisme  articulaire  ;  Né- 
vralgies. —  Doses  :  4  à  50  par  jour  ! 

ÉMULSION  H^RéBENTHiNÉB  (Garmichael). 

Essence  de  térébenthine  (Pmu«  maritima)...      16  gram. 
Jaune  d*œuf  (Gallus  bankiva) N*  1 

Mêlez  ;  ajoutez  peu  à  peu  en  triturant  : 

Émulsion  d'amandes 125  gram. 

Sp.  d'écorce  d'orange 64    — 

M.  —  Catarrhe  vésical  ;  Rhumatismes  ;  Névralgies.  —  Doses  ; 
1  ou  2  cuillerées  à  bouche  toutes  les  2  heures. 

-k  OLÉO-RÉSINE  DE  TÉRéBENTHINE  ;  TÉRÉBENTINE  PURIFIEE  (Cod.    fr.). 

Prép.  comme  la  Poix  de  Êourgogne  purifiée,  p.  260.  —  Ca- 
tan'he  vésical,  pulmonaire  ;  détersif  des  plaies.  —  A  l'intérieur, 
doses  :  1  à  4  gram .  ;  à  l'extérieur,  entre  dans  un  grand  nombre 
de  topiques  toujours  plus  ou  moins  stimulants.  (Voy.  Onguents 
stimulants,  p.  257  ;  Aniiblennorrhagiques.) 

PILULES  DE  TÉRÉBENTHINE  (Cod.    fr.). 

Oléo-rés.  de  iéréhenihine  (Abiespectinata).    2  décigram. 
Hydro-carbonate  de  magnésie 15  centigram. 

M.  ;  pour  1  pil.  —  Catarrhe  vésical;  Blennorrhée. — Doses  :  3  à 
30  pilules  ! 

BOLS  D'OLéO-RÉSINE  DE  TÉRÉBENTHINE  (Dannccy). 

Cire  blanche 1 

Oléo-rés.  de  térébenthine  de  Venise  {Abies  pectinata).    5 
F.  fondre  la  cire;  ajoutez  la  térébenthine. Ce  mélange  refroidi 
oifre  la  consistance  pilulaire  ;  il  est  bien  préférable  à  la  térében- 
thine cuite.  —  Doses  :  2  à  20  gram.  en  bols  de  5  décigram. 

PILULES  ANTISPASMODIQUES. 

Térébenthine  de  Venise  (Abiespectinata)...  2  décigram. 

Castoréum  [Castor  fiber) 1        — 

Camphre  (Laurus  camphora) 2       — 

Magnésie  calcinée Q.  S. 

M.  pour  1  pil.  —  Ténesme  vésical;  Cystite  chronique. — 
Doses:  2  à  6  par  jour.  (Voy.  Camphre,  p.  360.) 

"k  PILULES  DE  TÉRÉBENTHINE  GUITB  (God.  ff.;    F.   H.  M.). 

Térébenthine  du  mélèze  [Larix  europœa) Q-  V. 

F.  bouillir  avec  un  grand  excès  d'eau  jusqu'à  ce  que  la  résine 
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refroidie  prenne  une  consistance  solide.  —  Rendement:  70/100. 
—  Divisez  la  masse  tiède  en  pilules  de  3  décigram. 

—  Blennorrhée.  —  Doses  :  5  à  30  par  jour. 

—  Beaucoup  moins  actif  que  l'oléo-résine  de  térébenthine. 

A   SIROP  DE  TÉRÉBENTHINE  (Cod.  ff.). 

Térébenthine  des  yosges  (Abies  pectinata) 1 

Sp.  de  sucre 10 

M.;  f.  digérer  au  B.-M.  pendant  2  h.  dans  un  vase  taré;  agitez 
de  temps  en  temps  ;  ajoutez  la  quantité  d'eau  nécessaire  pour 
rétablir  le  poids  primitif;  laissez  refroidir;  filtrez  au  papier.  — 
Catarrhe  vésical.  —  Doses  :  20  à  100  gram. 

-k  BOLS  DE  GOUDRON  (Ph.  italien). 

Goudron  de  bois 15  centigram. 

Baume  du  Pérou  {Myrospermum  Pereirœ)  15       — 
Bac.  de  réglisse  pulv.  (Glycyrrhina  glabra)      3  décigram. 

iris  pulv.  {Iris  florentina) 1       — 

M.  pour  1  bol  gélatinisé.  — Catarrhe  vésical.  —  Doses  :  10  à 
40  par  jour  !  (Voy.  Antiblennorrhagiques.) 

-k  SIROP  DE  gOUDRON  (Cod.  fr.). 

Eau  de  goudron  du  Cod.  fr 525 

Sucre  blanc 1000 

F.  dissoudre  au  B.-M.;  filtrez.  —  Catarrhe  pulmonaire  ou  vési- 
cal chronique.  —  Doses  :  ad  libitum, 

—  L'eau  de  goudron,  qui  entre  pour  1/3  dans  le  sp.  de  gou- 
dron, s'administre  par  verres  ;  ce  sirop  est  donc  une  préparation 
médiocre.  (Voy.  Désinfectants,  p.  62.) 

§  2.  —  Camphre;  Opium;  Lupulin, 

POTION  GOMMEUSE  CAMPHRÉE  (F.  H.  M.). 

.  Potion  gommeuse  (p.  313) N**  1 

Camphre  pulv.  (Laurus  camphora) 5  décigram. 

Gomme  Sénégal  pulv 5  gram. 

F.  un  mucilage  avec  la  gomme,  le  camphre  et  une  partie  de  la 
potion  ;  ajoutez  peu  à  peu  le  reste  de  la  potion. —  Ténesme  vési- 
cal; Erections  douloureuses.  —  Doses  :  par  cuillerées. 

POTION  ÉHULSIVE  CAMPHRÉE   (F.  H.  M.). 

Potion  émùlsive  (p.  326) 1 

Camphre  (Liittrw»camp/M)ra)...  t    5  dA' 

Gomme  Sénégal  pulv.  (Acacia 


♦ 
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F.  un  mucilage  avec  la  gomme,  le  camphre  et  Q.  S.  de  la  po- 
tion; ajoutez  peu  à  peu  le  reste  de  la  potion.  —  Érections  dou- 
loureuses ;  ténesme  vésical.  —  Doses  par  cuillerées  à  bouebe  ! 

ÉMULSION  GAMPHRÉE  NITRÉE. 

Émulsion  simple  (p.  326) 500  gram. 

Camphre  pulv.  (Laurus  camphora) 5  décigram. 

•   Azotate  de  potasse 2  gram. 

Sp.  de  fleur  d'oranger. 50    — 

M.  —  Érections  douloureuses  ;  Priapisme  ;  Ténesme  vésical.  — 
Doses  :  par  demi-verres  !  (Voy.  CamphrCy  p.  360.) 

POUDRE  ANTISPASMODIQUE  VÉSICALE](Bcyran). 

Poivre  cubèbe  {Piper  cubeba) 2  gram. 

Rac.  de  belladone  {Atropa  belladona)..  )  ^^    ^  décigram. 
Camphre  (Laurus  camphora) ) 

Pulv.;  M.- pour  1  paquet.  —  Névralgie,  ténesme  de  la  vessie. 
—  Doses  :  1  à  2  paquets  matin  et  soir  dans  du  pain  azyme. 

PILULES  DE  NITRE  CAMPHRÉES ,'  PILULES  CAMPHRÉES  NITRÉES  (Cod.  fl'.). 

Azotate  de  potasse 1  décigram. 

Camphre  pulv.  {Laurus  camphora) 5  centigram. 

Conserve  de  roses 5         — 

M.;  pour  1  pil.  —  Tempérant;  antispasmodique;  Ténesme 
vésicaL  —  Doses  :  2  à  101 

BOL  CAMPHRÉ  NITRÉ;   BOL  TEMPÉRANT  (F.  H.  M.).     • 

Camphre  pulv.  {Lauru* camphora) ...  )  ^  décigram. 

Azotate  de  potasse )  ^  < 

Miel Q.  S. 

M.  ;  pour  1  bol.  —  Tempérant  ;  antispasmodique.  —  Doses  : 
1  à  5  et  plus! 

BOUGIES  CAMPHRÉES. 

Beurre  de  cacao 25 

Cire  blanche 1 

Camphre  pulv 1 

F.  fondre  la  cire  et  le  beurre  de  cacao  ;  ajoutez  le  camphre  ; 
M.  ;  coulez  dans  des  i^noules  cylindriques  en  papier  pour  faire  des 
bougies.  Cette  formule  peut  servir  pour  faire  des  Suppositoires 
^naux  et  vaginaux.  -*-  Ténesme  vésical  ;  Spasme  uréthral  ;  Vagi- 

jme;  Contracture  spasmodique  de  Tanus! 
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PILULES  CAMPHRÉES  OPIACÉES  (Ricord). 

Camphre  pulv.  {Laurus  camphora) 25  centigram. 

Extrait  d'opium 25  milligram. 

M.;  pour  1  pil.  —  Érections  douloureuses;  Ténesme  vésical. 
—  Doses  :  2  à  4  le  soir  ou  pendant  la  nuit  ! 

PILULES  CALMANTES  (Gullerler). 

Camphre  (Laurus  camphora) 1  décigram. 

Extrait  d'opium 5  centigram. 

Miel )  ^^  ^  jj 

Rac.  de  guimauve  pulv ) 

M.  ;  pour  1  pil.  —  Érections  douloureuses  pendant  le  cours  de 
la  blennorrhagie  aiguë.  —  Doses  :  1  à  2  le  soir  en  se  couchant! 

PILULES  d'opium  CAMPHRÉES;    PILULES  TEMPÉRANTES. 

Extrait  d'opium 3  centigram. 

Camphre  (Laurus  camphora) 6       — 

Poudre  inerte )        ^ 

M.;  pour  1  pil.  —Érections  douloureuses;  Ténesme  vésical; 
Névralgies.  -^  Doses  :  1  à  4  pil.  par  jour! 

LAVEMENT  CAMPHRÉE  OPIACÉ  (Ricord). 

Camphre  (Laurus  camphora) 5  décigram. 

Extrait  d'opium 5  centigram. 

Jaune  d'œuf .....'. N°  1. 

Eau  tiède 200  gram. 

Délayez  le  camphre  dans  le  jaune  d*œuf  ;  f.  dissoudre  Textrait 
dans  l'eau;  mêlez.  —  Érections  douloureuses! 

LAVEMENT  CAMPHRÉ. 

Camphre  pulv.  (Laurus  camphora).    5  décigram.  à  2  gram. 

Jaune  d'œuf N»  1 . 

Eau  tiède 250  gram. 

Délayez  le  camphre  avec  le  jaune  d'œuf;  ajoutez  l'eau  peu  à 
peu.  —  Dysurie ;  Dysménorrhée;  Erections  douloureuses;  Pollu- 
tions nocturnes! 

LAVEMENT  CAMPHRÉ  OPIACÉ. 

Ajoutez  à  la  formule  précédente  : 

Laudanum  de  Sydenham . 

Mêmes  indications! 
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SUPPOSITOIRE  CALMANT. 

Beurre  de  cacao 5  grani. 

Extrait  de  belladone 2  décigram. 

Laudanum  de  Sydenham 10  gouttes. 

F.  fondre  le  beurre  de  cacao;  lorsqu'il  sera  à  demi  refroidi 
ajoutez  par  trituration  l'extrait  délayé  avec  le  laudanum  ;  coulez  ; 
pour  1  suppositoire.  —  Ténesme  vésical  ;  Erections  douloureuses. 

-k  BOUGIES  OPIACÉES  (Dorvault). 

Prép.  comme  les  Bougies  à  Viodure  de  potassium  en  rempla- 
çant le  sel  par  l'extrait  d'opium.'  —  Névralgie  uréthrale. 

*  POUDRE  DE  LUPULiN  (Debout). 

Lupulin 5  décigram. 

Sucre  blanc  pulv 1  gram. 

M.;  pour  1  paquet.  —  Spermatorrhée ;  Pollutions  nocturnes.  — 
Doses  :  1  à  8  par  jour. 

-k  ALGOOLÉ  DE  LUPULIN  (Personne.) 

Lupulin 1 

Alcool  à  90*» : 4 

F.  digérer  pendant  10  j.;  passez;  exprimez;  filtrez.  —  In- 
somnie; Pollutions  nocturnes?  —  Doses  :  2  à  4  gram.  en  potion, 
sur  du  sucre  où  dans  du  sirop. 

PILULES  CALMANTES  (Neligan.). 

Lupulin 4  décigram. 

Mucilage  de  gomme Q-  S. 

M.  ;  pour  1  pil.  —  Insomnie  ;  Satyriasis  ;  Pollutions  nocturnes. 

—  Doses  :  1  à  2  pil.  avant  de  se  coucher  ;  à  renouveler  au  besoin 
pendant  la  nuit  ? 

PILULES  CALMANTES  (Steward). 

Extrait  de  jusquiame \ 

Camphre  {Laurus  camphora) l  aa.  15  centigram. 

Lupulin y 

M.  ;  pour  1  pil.  —  Insomnie  ;  Erections  douloureuses.  —  Doses  : 
1  pil.  le  soir  en  se  couchant,  à  renouveler  s'il  est  nécessaire. 

PILULES  CONTRE  LES  POLLUTIONS  (Van  den  Corput). 

Extrait  de  belladone  {Atropa  belladona)... .    \i  centigram. 

-  Lupulin  [Humulus  lupulus) ]  /»        

lûnfhTe^XLqurus  camphora) )  ^^* 

•  1  piL  —  Doses  :  1  à  5  le  soir  ! 


022  EMMÉNAGOGUES. 

POMMADE  DE  LUPULlN  (Freade). 

Lupulin 50  grain. 

Axonge 100    — 

F.  digérer  au  B.-M.  pendant  6  h.  ;  passez.  —  Ulcères  doulou- 
reux, atoniques,  cancéreux? 
(Voy.  Chloraly  p.  439). 


DIX-NEUVIEME  SECTION 

MÉDICAMENTS    SPÉCIAUX    DE  L*APPAREIL    UTÉRIN 


§  1.  —  Emménagoguet. 

Le  flux  menstruel  étant  le  phénomène  concomitant  de  la  ponte 
mensuelle,  les  médicaments  qui  stimulent  ou  congestionnent 
Tappareil  utérin  et  ses  annexes,  les  dérivatifs,  les  rubéfiants,  etc., 
ne  sont  pas  à  proprement  parler  des  emménagogues.  Les  vérita- 
bles emménagogues  ce  sont  les  médicaments  appropriés  à  Tétat 
pathologique  général  sous  Tinfluence  duquel  Tovulation  s*est  inter- 
rompue. 

Les  stimulants  antispasmodiques  rendent  les  meilleurs  services 
pour  combattre  la  dysménorrhée  douloureuse.  (Voy.  p.  347.) 

Cependant  Taloès  peut  être  considéré  'comme  emménagogue  en 
raison  de  la  propriété  particulière  qu'il  possède  de  déterminer 
l'engorgement  des  vaisseaux  du  petit  bassin.  (Voy.  Aloès,  p.  483.) 

TISANE  DE  SAFRAN  (God.  fr.). 

stigmates  de  safran  (Crocus  sativus) 4 

Eau  bouillante 1000 

F.  infuser  1/2  h.  ;  passez.  —  Dysménorrhée.  —  Doses  :  par 
verres;  édulcorez  avec  le  sp.  de  safran.  —  Toutes  les  boissons 
chaudes  et  stimulantes  sont  emménagogues  à  peu  près  au  môme 
titre. 

A  ALCOOLAT  DE  SAFRAN  (Soubelran). 

Safran  (Crocus  sativus) 1 

Alcool  à  90° IG 

Eau 4 

F.  macérer  pendant  4  j.  ;  distillez  au  B.-M.  pour  obtenir  16  d'al- 
aoolat, — Emménagogue. — Doses  :  2  à  15  gram.  en  boissons  chau- 
-des,  en  potion. 


« 


safban;  armoise,  etc.  023 

^  POUDRB  VB  FEUILLES  D'ARMOISE  (Cod.  fr.)- 

Prép.  comme  la  Poudre  de  feuil.  de  digitale,  p.  570. 

—  Emménagogue  ?  —  Doses  :  2  à  10  gram.  —  Inusité.  (Voy. 
Tisane  d'armoise^  p.  2i2.) 

FUMIGATION  STIMULANTE. 

Sommités  fleuries  d'armoise  {Artemisia  vulgaris) .      100  gram. 
Eau  -bouillante 1000    — 

M.;  dans  un  vase  de  nuit;  dirigez  les  vapeurs  vers  les  organes 
génitaux. 

—  Les  vapeurs  chaudes  congestionnent  les  organes  génitaux 
externes  ;  les  Cataplasmes  émollients  très-chauds,  ou  les  Cata- 
plasmes sinapisés  produisent  le  même  effet. 

ik  smop  d'armoise  composé  (Cod.  fr.). 

Sommités  fraîcli.  d'armoise  {Artemisia  vulgaris) 40 

—  de  cataire  (Nepeta  cataria) 40 

—  de  pouliot  {Mentha  pulegium) 40 

—  de  Sabine  (juniperus  sabina) 40 

—  de  basilic  (Ocymum  basilicum) 20 

—  d'iiysope  (Hyssopus  spicata) 20 

—  de  marjolaine  (OrtfifanM)n  ma;ora«a).  20 

—  dematricaire(Pj/re</irMmpflr</i«nmm)  20 

—  de  rue  (Ruta  graveolens) 20 

Racines  fraîcli.  d'aunée  (Inula  helenium) 4 

—  de  fenouil  {Fœnicnlum  dulce) 4- 

—  de  livèche  (Levisticum  officinale) ...  4 

Anis  vert  {Pimpinella  anisum) 5 

Cannelle  (Laurus  dnnamomum) 5 

Sucre  blanc  (Saccharum  offidnarum) 500 

Eau 600 

Alcool  à  90« 50 

Sp.  de  miel 250 

M.  Talcool  à  l'eau;  f.  macérer  toutes  les  plantes  pendant  24  h.; 
distillez  au  B.-M.  pour  retirer  70  d'alcoolat;  passez;  exprimez  le 
marc  ;  clarifiez  la  liqueur  au  blanc  d'œuf  ;  ajoutez-y  le  sucre,  et 
faites  par  coction  et  clarification  un  sp.  cuit  à  D.  1,26  (30°  B.) 
bouillant;  constatez-en  le  poids,  et  faites- le  bouillir  jusqu'à  ce 
qu'il  ait  perdu  un  poids  égal  à  celui  de  l'alcoolat;  alors  ajoutez  le 
sirop  de  miel;  laissez  refroidir  à  moitié;  ajoutez  Talcoolat;  passez. 

—  Emménagogue?  antispasmodique.   Dysménorrhée  asthénique. 

—  Doses  :  20  à  60  gram. 


L'APPAREFL  nTËniN. 


Alcaolé  (le  iaban ,  , 

Acdlattt  d'aniiiioniaque  liquide )  ^''' 

Vin  rougB 25 

M.  —  Djsménorriiée  apasmodique.  —  Doses  ■.iili'SO  gram., 

Hjdrolat  de  mélisse SU  grain. 

■~-       do  tl.  d'oranger 40    — 

Adëlate  d'ammoniaque 4    — 

Sirop  de  Bulran 30    — 

H.  -^  Dysménorrbée  spaimodique.   —   Doses  ;  1   cuillères  t 
I  twuche  toules  les  heures,  ssuis  préjudice  de  la  médication  indi- 
quée contre  les  (ranchéee  utérines,  etc. 
it  Jiu:aai.i  ANTiuvsTËniQnE  i  «ou 
Alcoolé  d'ssï  fœtida 15 

—  de  caslnréum IS 

—  d'extrait  d'opium i 

H.  —  Anti hystérique.  Coliques  utérines;  dysménorrhée.  —  Do- 

f-ta  :  1  à  S  gram.  en  potion  ou  en  lavement,  2  ou  3  T.  par  jour. 

Décodé  d'orgo 200 

Ammoniaque  liq.  D.  O.lfâ 1 

Mucilage  de  gomme  arabique 10 

H.  —  Stimulant.  —  En  injection  vaginale  contre  l'aménorrhée? 

INJECTION  AKHONUCALE  (LaVBgna). 

Ammonitique  liq.  D.  0,93 

Lait 

U.  —  Stimulant.  —  En  injection  vï^inale  contre  l'aménorriiéeS. 


Pi'ép,  coramo  ï  Aleooli  de  cannelle  ;  iJS, p. ^30.  —  Emniénagoguo 
ilangoreuK,  —  Doses  :  â  à  5  gram.  en  potion.  —  Sm^eillez  le* 
effets.  —  Poiidre  de  sabine;  doses  :  5  décigram.  à  2  gram.  (Voy. 
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—  Mortifiant;  irritant;  emménagogue.  —  Doses  :  à  l'intérieur 
2  à  10  gouttes  en  potion.  —  Toxique  ;  surveillez  les  effets. 

-k   EXTRAIT  ALCOOLIQUE  DE  FEUILLES  DE  SABINE  (God.    fr.). 

Prép.  comme  V Extrait  alcoolique  de  digitalCy  p.  571. 
Rendement  :   19/100.  —  Emménagogue?  abortif.   —  Doses  : 
1  à  5  décigram.  —  Inusité.  Dangereux. 

-k   POUDRE  DE  SOMMITES  DE  RUE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  \3i  Poudre  de  feuil."  d'oranger^  p.  376. 

—  Préparation  médiocre  ;  la  dessiccation  dissipe  la  plus  grande 
partie  du  principe  actif.  —  Doses  :  1  à  4  gram.  en  pil.  —  Inusité. 

-k   HUILE  VOLATILE  DE  RUE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  VEssence  de  fl.  d'oranger,  p.  377. 

—  Stimulant;  emménagogue.  —  Doses  :  2  à  6  gouttes  sur  du 
sucre.  —  Inusité.  Dangereux. 

-k   EXTRAIT  ALCOOLIQUE  DE  RUE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  VExtrait  alcoolique  de  digitale,  p.  571. 
Rendement  :  25/100.  —  Stimulant;  antispasmodique;  emména- 
gogue. —  Doses  :  1  à  5  décigram.  —  Inusité.  Dangerenx. 

k   HUILE  DE  SOMMITÉS  DE  RUE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  Y  Huile  de  camomille,  p.  164. 

—  Antispasmodique  ;  antihystérique  ?  —  En  frictions  sur  l'ab- 
domen. 

ÉLECTUAIRE  DE  RUE  (Ph.  Lond.). 

Baies  de  laurier  {Laurus  nobilis) 45 

Fruits  de  Carvi  pulv.  (Carum  carvi) 45 

Poivre  noir  pulv.  (Piper  nigrum) 8 

Feuil.  de  rue  pulv.  (Ruta  graveolens) 45 

Sagapenum  (Ferula  perfdca) 15 

Miel  blanc Q.  S. 

M.  —  Emménagogue?  Dysménorrhée  spasmodique.  —  Doses  : 
4  à  8  gram. 

POTION  EMMÉNAGOGUE  (Desbois). 

Huile  volatile  de  rue )  ^ 

-    de  Sabine..: |  ««'  ^  gouttes. 

Sucre  (Saccharum  officinarum) 30  gram. 

Triturez;  ajoutez  : 

Hydrolat  d'armoise 160     — 

—        de  fleurs  d'oranger 15     — 

M.  —  Doses  :  une  cuillerée  à  bouche  toutes  les  heures? 
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:*r  APIOL. 

Fruits  de  persil  (Petroselinum  sativum) Q-  V. 

Pulv.  gross.;  épuisez  dans  Tappareil  à  déplacement  par  alcool  à  85° 
^3»S.  ;  ajoutez  Q.  S.  de  charbon  animal  (environ  1/5);  filtrez  ;  retirez 
l'alcool  par  distillation  au  B.-M.  jusqu'à  ce  que  le  résidu  soit  en 
consistance  de  sp.  clair;  ajoutez  Q.  S.  d'un  mélange  d'éther  sulfu- 
rique  2  et  chloroforme  i,  pour  délayer  le  résidu  sirupeux  de  la 
distillation  ;  filtrez  ;  retirez  Téther  et  le  chloroforme  par  distil- 
lation au  B.-M.;  ajoutez  au  résidu  de  cette  distillation,  litharge 
1/8;  agitez;  laissez  déposer;  décantez;  agitez  avec  Q.  S.  de  char- 
bon animal;  filtrez. 

—  Fébrifuge  ?  —  Emménagogue  ?  —  Doses  :  25  centigram.  en 
pil.  en  capsules  gélatineuses.  (Joret  et  Homolle.) 

ê  2.  —  Agents  ocytociques  ;  Accélérateurs  de  l'accouchement. 

POUDRE  DE  SEIGLE  ERGOTÉ  OU  ERGOT  DE  SEIGLE  (Cod.  fr.;  H.  P.). 

Ergot  de  seigle  {Claviceps  purpurea) Q.  S. 

F.  sécher  à  l'étuve  ;  pulv.  dans  un  mortier  de  fer  sans  résidu  ; 
passez  au  tamis  de  crin.  —  Chauffez  le  mortier  et  ajoutez  un  peu 
de  sucre,  la  pulvérisation  est  alors  très-facile.  —  Cette  poudre, 
très-altérable,  doit  être  préparée  au  moment  de  l'administrer. 

—  Pour  provoquer  les  contractions  utérines  lorsque  la  dilata- 
tion de  l'orifice  est  complète  et  que  la  position  du  fœtus  permet 
d'espérer  l'accouchement  naturel.  Dangereux  si  la  dilatation  est 
incomplète  ou  la  position  anormale.  —  Doses  :  2  à  3  gram.  dé- 
layés dans  20  à  40  gram.  d'eau  sucré  ou  de  vin  blanc,  en  2  fois, 
à  1/4  d'h.  d'intervalle. 

—  Pour  prévenir  ou  arrêter  l'hémorrhagie  utérine  après  l'ac- 
couchement. —  1  à  4  gram.  par  cuillerées  à  bouche  tous  les 
1/4  d'heure  ou  à  de  plus  longs  intervalles,  selon  les  effets  obtenus. 

—  L'ergot  de  seigle  peut  être  remplacé  par  l'ergot  de  froment 
(Mialhe.) 

—  Un  Globule  de  mercure  au  fond  du  flacon  assure  la  conser- 
vation du  seigle  ergoté  et  en  général  des  substances  organiques 
sèches  qui  sont  ordinairement  attaquées  par  les  insectes  :  aman- 
des, céréales,  racines,  etc.,  etc. 

POTION  DE  SEIGLE  ERGOTÉ;    POTION  OBSTÉTRICALE  (Soubciran). 

Ergot  de  seigle  pulv.  {Claviceps  purpurea) 2  gram. 

Sp.  simple 30    — 

Hydrolat  de  menthe 15    — 

M.  — Doses  :  1  cuillerée  à  bouche  toutes  les  10 minutes;  agitez 
chaque  fois  l  (Voy.  ci-dessus.) 
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POTION  DE  SEIGLE  ERGOTÉ;  POTION  OBSTETRICALE  (Stearns). 

Ergot  de  seigle  pulv.  {Claviceps  purpurea) 2  gram. 

Eau  bouillante 200    — 

F.  infuser.  —  Doses  :  1  cuillerée  à  bouche  toutes  les  10  min.; 
agitez  chaque  fois  !  (Voy.  ci-dessus.) 

POTION  HÉMOSTATIQUE  AU  SEIGLE  ERGOTE. 

Ergot  de  seigle  pulv.  (Claviceps  purpurea). ...        4  grain. 

Hydrolat  de  cannelle 100    — 

Sp.  simple 30    — 

M.  —  Méti^orrhagies,  surtout  après  l'accouchement,  lorsque  la 
matrice  ne  se  rétracte  point.  —  Doses  :  1  cuillerée  à  bouche 
tous  les  1/4  heure  ;  agitez  chaque  fois  ! 

LAVEMENT  AU   SEIGLE  ERGOTÉ. 

Ergot  de  seigle  pulv.  (Claviceps  purpurea) .    4  à  8  gram. 
Eau  bouillante 375    — 

F.  infuser  pendant  10  minutes;  passez.  — Ce  lavement  est  une 
ressource  lorsqu'il  n'est  pas  possible  d'administrer  le  médica- 
ment en  potion. 

-k   EXTRAIT  DE  SEIGLE  ERGOTÉ   (Ph.    geriU.). 

Seigle  ergoté  pulv.  (Claviceps  purpurea) 1 

Eau  distillée 2 

F.  macérer  pendant  6  h.  ;  passez  ;  exprimez  ;  ajoutez  au 
résidu  : 

Eau  distillée 2 

F.  macérer  pendant  6  h.;  passez;  exprimez;  filtrez;  f.  éyapo- 
rer  en  consistance  de  sp.  clair  ;  ajoutez  : 

Alcool,  k  W 1 

Agitez  fortement  et  souvent  pendant  1  jour  ;  filtrez  ;  f.  évaporer 
en  consistance  d'extrait. 

—  Doses  :  2  décigram.  à  2  gram.  en  potion,  en  pilules. 

—  Cette  préparation  est  très-analogue  à  VExtr.  de  seigle  ergoté 
que  Bonjean  désigne  sous  le  nom  d'Ergotine  (Y.  ci-après.) 

-k   EXTRAIT  DE  SEIGLE  ERGOTÉ. 

Seigle  ergoté  gross.  pulv.  (Claviceps  purpurea). ...     Q.  V. 
Eau  froide Q.  S. 

Épuisez  la  poudre  par  déplacement  ;  f.  évaporer  au  B.-M. 

—  Doses  :  2  décigram.  à  2  gram.  en  potion,  en  pil.,  etc. 

La  préparation  vantée  par  Bonjean  sous  \e  tvo\\\  <ï  Et^oWts» 


SPÎCIAInt  M  1 
,   point  im  akalo'ide;  ce 


uisez  la  poudre  par  déplacement;  parlox  à   rébullition  li 

liipiîde  obtenu;  ùltroi  (le  plus  souvent  on  sépare  ainsi 

taine   pi'gportioji   d'albomine  coagulée];   t.   évapoi'er  e 

lanae  de  ap.  clnir;   ajoutez  :  nlcoul  à  90°  un  eicèB.  pour  fréaU 

pilei'   les  matières  gummeuseg;   laisses  écUircir  par   le  r^oa; 

décantez;  I.  dvaporer  au  B.-M.  en  consistance  convenable.  Ec 

I   ïésomé,  l'Ei-gotine   est  un  eflrait   prisé  d'albumine  par  la  et 

et  de  gomme  par  l'alcool,  Rendemeul  :  11  à  IB/IOO. 

Proposé   comme  apéciflque   des   bémorrhagies   cl    com 

prophylactique  de  la  résorption  purulente.  —  Doses  :  3  décigramv 

3  gram.  et  plus  en  potion,  en  pil,,  etc.  Toutes  les  préparationf 

ergot  sont  infériourea    à  l'ergot   récemment  pulvérisé.   (Voy, 

636.) 


-  La  fai-adisatiott,  les  deux  rhéophoree  appliqués 
iB  looabaire»  (appareil  ije  Gaiffe),   le  travail  étant 

rapproche  les  contractions,  les  rend  plus  énei'giques  et  faToriH 
l'eipulsion  du  placenla.  [Simpson,  Barnes,  L.  A.  do  Sainl-Ger- 
■n.) 

DODCBBS  UIÉHIBBB   (Kiwiacll). 

-  Ltis  douches  tiëdea,  poussées  avec  force  sur  Je  col  utérin 
moyen  d'un   iiijecteur  Eguisïer  ou  d'un   clyso-pompe,   sont 
moyen    très-elficace  pour   provoquer  t'accouchement  prâtna|ur4, 
dans  les  cas  de  rétrécissement  du  bassin  uu  de  voDiisiemcnti 
incoercibles.   Les  douches  doivont   durer  environ  10  m.  et  StrOt 

[       renouvelés  3, 1  ou  S  t.  par  jour. 
B         —  Dès    que  ta    canule  élastique  a   été    portée   prorondémenl 
M~   dans  le  vagin,  poussez  pendant  5  minutes  un  Dlel  d'eau  &  ui 
[_  température  modérée;  recommences  cette  opération  au  bout  i 
Etz  heures  ou  un  temps  plus  long  et  ainsi  de  suite,  à  difiërent 
reprises,  jusqu'à  ce  que  les  contractions  s'établissent. 

Les  douches  utérines  ont  été  employées  avec  suec^  par  Cami 
bell,  chef  de  clinique  ite  P.  Dubois,  dans  les  cas  d'acOouchi 
ment  prématuré  arlillBiel.  Stolti  (de  Sti'ashourgj  emploie,  eoran 
EUian  l'avait  déjà  Tait,  une  pompe  n  mnin  de  jardin  avec  laquet 
on  peut,  à  volonté,  augmenter  ou  diminuer  la  force  d'impnbit 
au  liquide. 
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§  3.  —  MédicamenU  emptoy/t  contre  les  vomissements  des  femmes 

enceintes. 

ik  POUDRE  ANTn'omrn'E. 

Magnésie  calcinée 5  décigram. 

Sucre  blanc 1  grani. 

M.  pour  1  paquet.  —  Vomissements  des  femmes  enceintes.  — 
Doses  :  3  à  6  paquets  par  jour. 

SOLUTION  ANTIVOMITIVB  (Rousset). 

lodure  de  potassium ......       1 

Eau  distiUée 30 

F.  dissoudre  ;  filtrez.  —  Vomissements  des  femmes  enceintes. 

—  Doses  :  1  cuillerée  à  bouche  ou  15  gram.,  matin  et  soir, 
dans  un  verie  d*eau  sucrée!  (Voy.  Bromure  de  potassium ^ 
p.  436.) 

MIXTURE  CONTRE  LE  VOMISSEMENT  (Kroyher). 

Hydrolat  de  laurier-cerise 40 

Alcoolé  de  noix  vomique 1 

M.  —  Doses  :  5  décigram.  à  lOgram.  et  plus  matin  et  soir 
dans  de  l'eau  sucrée.  —  Bouchardat  conseille  un  mélange  à  P.  É. 
de  kirsch  et  de  sp.  de  sucre,  1  cuillerée  à  bouche  après  chaque 
repas.  (Voy.  Médicaments  nutrimentifSj  p.  100;  Aiitispasmo- 
diquest  p.  347;  Médicaments  contre  la  dyspepsie^  p.  514.) 

§  4.  —  Agents  employés  pour  stimuler  la  sécrétion  lactée. 

Le  courant  filectro-magnétique  des  appareils  d'induction  pas- 
sant à  travers  la  mamelle  provoque  la  sécrétion  lactée  et  la 
renouvelle  lorsqu'  elle  n'est  pas  interrompue  depuis  trop  long- 
temps. (A.  Becquerel,  Lardeur.) 

POTION  STIMULANTE  (Radius). 

Rac.  de  fenouil  {Fœniculum  dulce) )  p  i^ 

Fruits  de  Fenouil  {Fomiculum  dulce) )  ^**    *^'  *" 

Contusez,  pulv.  gross.,  M.  Prenez  de  ce  mélange  2  ou  3  cuille- 
rées; f.  bouillir  quelques  minutes  avec  200  gram.  d'eau;  filtrez. 

—  Pour  provoquer  la  sécrétion  du  lait.  —  A  prendre  en  une 
fois? 

GALEGA  {Galega  offtcinalis)  Gillet-Damettc  ;  Bourgeois. 

Les  feuilles  de  galega  en  salade  et  les  diverses  préparations  de 
cette  plante   (sirop,  extrait,  etc.)  sont  vantés  poiïr   ?♦•  '<» 

sécrétion  du  lait. 
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RICIN  {Ricinus  communis). 

Les  feuilles  fraîches  de  ricin,  en  cataplasme  sur  les  seins,  sont 
un  remède  populaire  pour  stimuler  la  sécrétion  du  lait. 

§  5.  —  Agents  employés  pour  prévenir  ou  pour  airéter  la  sécrétion 

lactée. 

La  diète  est  le  moyen  le  plus  sûr  pour  prévenir  ou  pour  arrêter 
la  sécrétion  lactée  ;  ajoutez  les  Purgatifs  et  les  Diurétiques. 

POTION  POUR  TARIR  LA  SÉCRÉTION  LACTÉE  (Rousset). 

lodufe  de  potassium 2  grain. 

Hydrolat  de  laitue 100    — 

Sp.  de  fl.  d'oranger 30    — 

M.  —  A  prendre  en  3  ou  4  fois  dans  la  journée  ! 

:*r   EMPLATRE  FONDANT  (Rusta'mg). 

L    Litharge 200 

Huile  d*olive  {Olea  europœa) 250 

Eau. Q.  S. 

F.  chauffer  pour  saponifier  l'huile  par  la  litharge;  séparez 
i'oléo-stéarate  de  plomb  ;  faites-le  fondre  à  une  douce  chaleur  ; 
ajoutez  : 

Cire  jaune  {Apis  mellifica) - . .  100 

Oléo-rés.  dé  térébenthine  {Pinus  maritima) ;  25 

Huile  de  baies  de  laurier  {Laurus  nobilis) 25 

Gomme  résine  opopanax  (Opopanax  chironium) 15 

—  hdéïWwm  (Balsamodendron  africanum)  12 

—  ammoniaque  {Dorema  ammoniacum) .  12 

Sarcocolle  {Penœa  sarcocolla) 12 

Oliban  {Boswelia  serrata) 12 

Myrrhe  malsamodendron  myrrha) 12 

Mastic  (Pistacia  lentiscus) 12 

Aloès  (Aloe  socotrina) 6 

Rac.  d'aristoloche  pulv.  (Aristolochia  longa) 12 

Camphre  pulv.  (Laurus  camphora) 18 

M.  -r-  Employé  à  Montpellier  sous  forme  d'écussons  dont  on 
recouvre  aussitôt  après  l'accouchement  les  seins  des  femmes  qui 
ne  doivent  pas  nourrir  ;  les  écussons  circulaires  sont  percés  d'un 
trou  central  pour  la  liberté  du  mamelon. 


calomel;  essence  de  térébenthine.  631 

VINGTIÈME  SECTION 

MÉDICAMENTS  SPÉCIAUX   DE  L'APPAREIL  BILIAIRE. 


-k   CALOMEL. 

Purgatif  cholalogue  énergique,  (Voy.  Purgatifs,  p.  460.) 

:Ar   MIXTURE  OtE  WHITT;    REMÈDE  DE    DURANDE;    ÉTHÉROLB  D' ESSENCE 

DE  TÉRÉBENTHINE. 

Éther  sulfurique. 2 

Essence  de  térébenthine  {Pinus  marUima) 1 

M.  —  Calculs  biliaires;  coliques  hépatiques.  —  Doses  :  1  à  2 
:gram.  dans  une  cuillerée  d'eau  sucrée  ;  avalez  ensuite  un  verre 
de  petit-lait  ou  de  quelque  tisane  ;  réitérez  cette  dose  chaque 
jour  pendant  plusieurs  mois.  Quelques  formulaires  ajoutent  à  la 
mixture  du  jaune  d'œuf,  de  l'huile  d'œuf,  du  sp.  diacode  ou  du 
sp.  d'écorces  d'orange. 

—  On  présume  que  cette  mixture  va  dissoudre  les  calculs  de 
cholestérine  engagés  dans  le  canal  cholédoque  et  qui  font  obstacle 
au  cours  de  la  bile  ? 

POTION  CONTRE  LES  CALCULS  BILIAIRES  (Debreync). 

Huile  de  ricin  {Ricinus  eommunis) )       ^ç. 

Sp.  simple j 

Éther  sulfurique 4- 

M.  —  Cette  potion  purgative  est  destinée  à  remplacer  le  re- 
mède de  Durande.  —  Calculs  biliaires  ;  Coliques  hépatiques.  — 
Doses  ;   1  cuillerée  à  bouche  toutes  les  2  heures. 

:Ar  ALCOOLAT  D'ESSENCE  DE  TÉRÉBENTHINE;  ALCOOLAT  ANTIIGTERIQUE 

(Soubeiran). 

Essence  de  térébenthine 9 

Alcool  à  85« 50 

Distillez  pour  obtenir  50  d'alcoolat.  —  Catarrhe  vésical;  Rhu- 
matisme articulaire  ;  Névralgies.  On  a  attribué  à  ce  médicament  la 
propriété  de  guérir  l'ictère  en  dissolvant  les  calculs  de  cholesté- 
rine  arrêtés  dans  le  canal  cholédoque.  —  Doses  :  2  à  20  gram.  en 
potion. 
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VINGT-UNIÈME  SECTION 

STIMULANTS  DES  NERFS  MOTEURS  ET  DES  MUSCLES 


§  i.  —  Électricité. 

ÉLECTRICITÉ. 

Les  courants  induits  sont  particulièrement  utiles  dans  les  cas 
d'atrophie  musculaire  sans  lésion  des  centres  nerveux. 

Les  courants  continus  qui  ont  le  double  effet  d'exciter  la  nutri- 
tion et  l'activité  musculaire  doivent  être  préférés  pour  combattre 
l'atrophie  musculaire  graisseuse,  l'atrophie  musculaire  progres- 
sive, l'ataxie  locomotrice.  Les  courants  d'induction  sont  utiles 
dans  les  affections  nerveuses  périphériques,  les  paralysies,  surtout 
lorsqu'elles  sont  accompagnées  d'anesthésie. 

§  2.  —  Noix  vomique ;  Strychnine;  Brucine;  Rhus  radicans. 

iK  POUDRE  DE  NOIX  VOMIQUB  (Godt  fr.). 

Sem.  de  noix  vomique  {Strychnos  nux  vomica) ...     Q.  V. 

Lavez  à  l'eau  froide  ;  exposez  à  la  vapeur  de  Teau  bouillante 
sur  un  tamis  de  crin  ;  concassez  ;  pilez  dans  un  mortier  de  fer  ou 
broyez  au  moulin  à  café  ;  f.  sécher  à  l'étuve  ;  passez  au  tamis  de 
crin. 

—  Tonique  amer  très- énergique  ;  poison  tétanisant.  —  Doses  : 
2  à  25  centigram.  en  pilules,  en  poudre.  —  Surveillez  les  effets. 
Toxique.  (Voy.  Gouttes-aniêres  de  Beauméy  p.  153;  Poudre  sto- 
machique, p.  517.) 

:Ar  ALGOOLÉ  de  noix  vomique;  teinture  de  noix  voinQUE  (God.  fr.). 

Noix  vomique  râpée  {Strychnos  nux  vomica) 1 

Alcoolé  à  80" 5 

F.  macérer  pendant  10  jours;  passez;  exprimez;  filtrez.  — 
Rendement  :  5.  —  Tonique  stomachique  ;  Incontinence  d'urines. 

—  Doses  :  5  à  10  gouttes  en  potion.  —  Stimulant  ou  régulateur 
des  fonctions  de  la  moelle.  —  Doses  :  1  à  5  gram.  en  potion. 

—  Surveillez  les  effets.  Toxique.     ^ 

GOUTTES  ANTiGASTRALGiûUES  (Niemayer). 

Alcoolé  de  noix  vomique )  ^     , 

Alcoolé  de  castoréum |  ««  P-  ''• 


* 


NOIX  vomique;  strychnine.  633 

M.  —  Gastralgie.  —  Doses  :  12  gouttes  dans  une  tasse  d*infu- 
sion  de  valériane. 

-k  EXTRAIT  ALCOOLIQUE  DE  NOIX  VOMIQUE  (God.  fr.). 

Noix  vomique  gross.  pulv.  {Strychnos  nux  y^mica) ...     1 

Alcool  à  80« 8 

F.  macérer  avec  6  d'alcool  pendant  3  jours  ;  passez  ;  exprimez  ; 
filtrez;  délayez  le  marc  avec  2  d'alcool;  f.  macérer  pendant  3  j.;. 
passez  ;  exprimez  ;  filtrez  ;  réunissez  les  liqueurs  ;  distillez  au 
B.-M.  pour  retirer  l'alcool  ;  f.  évaporer  au  B.-M.  en  consistance 
d'extrait.  —  Rendement  :  106/1000. 

—  Tonique  amer.  —  Doses  :  1  à  2  centigram. 

—  Excilo-moteur,  dans  le  cas  de  paralysies  sans  lésions  des 
centres  nei-veux.  —  Doses  :  2  centigram.  à  2  décigram.  et  au  delà 
en  pilules;  augmentez  peu  à  peu  les  doses  jusqu'à  produire  de 
légères  secousses  tétaniques. 

—  Incontinence  d'urine.  —  Doses  :  2  centigram.  à  1  décigram. 
—  Toxique  ;  surveillez  les  effets.  (Voy.  Strychnine.) 

-k  PILULES  D'EXTRAIT  DE  NOIX  VOMIQUE  (Fouquier). 

Extrait  alcoolique  de  noix  vomique 5  centigram. 

Racine  de  guimauve  pulv Q.  S. 

M.  pour  1  pil.  —  Dyspepsie  atonique  ;  Incontinence  d'urines  ; 
Paralysie  sans  lésions  des  centres  nerveux.  —  Doses  :  1,  puis 
2  et  3,  etc  ,  selon  les  effets  observés.  —  Toxique. 

•  strychnine;  C*2H««Az»0*  (God.  fr.). 

* 

Noix  vomique  divisée 8 

Chaux  vive 1 

Acide  sulfurique ) 

Ammoniaque... j   ^^  ^- ^- 

F.  bouillir  la  nqjx  vomique  à  plusieurs  reprises  dans  l'eau  aigui- 
sée d'acide  sulfurique  ;  concentrez  les  décoctés  par  évaporation 
au  B.-M.;  ajoutez  la  chaux  délayée  dans  l'eau  ;  f.  sécher  le  préci- 
pité ;  épuisez-le  par  l'alcool  à  90**;  filtrez;  distillez  pour  recueillir 
les  4/5  de  l'alcool  environ  ;  laissez  refroidir.  La  strychnine  se 
dépose  avec  un  peu  de  brucine  :  celle-ci  reste  dans  l'eau-mère 
alcoolique. 

Délayez  la  strychnine  impure  dans  l'eau  distillée  ;  saturez  par 
l'acide  azotique  étendu  (1/10)  ;  l'alcaloïde  étant  dissous,  concen- 
trez la  liqueur  par  évaporation  au  B.-M.;  laissez  refroidir  ;  l'azo- 
tate de  strychnine  cristallise  ;  l'azotate  de  brucine  reste  dans  l'eau- 
mère. 

F.  dissoudre  dans  l'eau  chaude  l'azotate  de  strycUuûift  \  9i^ 


I 
I 


charbon  animal  livé,  Q,  S.;  f.  bouillir  quelques  inatanU;  Dl^z; 
laissez  refroïdir;  Djoule;!  iimmonîàque  liquide,  Q.  S.  pour  préci—   1 
piterlaslcyclininc;  lavcï-lasuruiilUtre,faites-la  sécher;  reprenez'   j 
la  par  l'alcoot  bouillant  ;  elle  crislollise  par  le  refroidiueinenL         ' 

—  Le  plus  énergique  des  toniques  amen  et  le  type  des  poison»  | 
lélanisants  (Gubier).  Peu  emplayéa;  on  prél?ire  le  sut^rte  do  1 
strychnine,    plus  eoluble  dans   l'eau  et  plus  facile   â  doser. 

'  —  Toxique. 

Ht  ODAKULES  DE  STRYCHNINE  <Cod.  Cr.;  Soc.  de  Pb.). 

Prép.  comme  les  Granules  d'acide  orsénieuj!  (voy.  p.  138),  — 
Dyspepsie  atonique  ;  Incontinence  d'urines.  —  Uoses  :  1  à  I  gra- 
nules avant  chaque  repas. 

—  Paraljsiea  sans  altération  des  centres  nei'veux.  —  Doses  : 
1  granule  toutes  les  S  heures.  —  Surveillei  les  effets.  (Voy.  Strof 
(ie  sulfate  4e  strychnine,  p.  635.) 

Sti'ychuine i  mUlignun. 

Conserve  de  roses Q.  S. 

H,:  pour  1  pil.  — Paralysies  sans  lésions  organiques;  Paralysiei 
l^iales. — Doses  ;  1  à  9  par  jour.  Il  est  prudent  de  prescrire  de: 
pilules  eonleoant  seulement  1  milligram.  de  strychnine  el  d'ei 
augmenter  lentement  la  dose  par  milligratnme,  selon  les  eiïets 
obtenus. 

*  ALCOOLÉ  DE  STnïCUNtNE, 

Slrychnine 

Alcool  è  90' iOC 

F.  dissoudre  ;  (Ulrez.  1  gram.  de  cet  alcoolé  représente  1  i 
gtfm  de  strychnine  —  Doses  :  1  à  5  gram.  en  potions  à  prendre 
'.par  cuillerées.  — Toxique.  (Vor.  Sirop  de  sulfate  de  Hrychnine, 
p:  635.) 

LFKimjiT  sriin;L*.\T  (Nelipin). 

Strychnine I 

Huile  d'olives B6 

t.  dissoudre.  —  Paralysies  ;  Amnurose  paiidylique.  —  Doseï  : 
41  goultes  eu  friction  sur  Ie^9   tempes  !l  ou  J  fois  par  jour. 

—  Toidque.  (Voy.  Spéàaux  de  l'ocutislique.) 

A  BUVATi  DE  STniCHMNE  i  CHHnAi'0«,SO>UO,7itO  |Cw].  fr.). 

Strychnine  pulv 1 

£3u  distillC'U 5 

ta  VU ^ww-ffi-.^id 


STRYCHNINE.  635 

Délayez  la  strychnine  dans  Teau  distillée  bouillante  ;  ajoutez 
l'acide  jusqu'à  dissolution  complète  ;  filtrez  ;  laissez  cristalliser  par 
refroidissement.  —  Préféré  à  la  strychnine  comme  plus  soluble 
dans  l'eau.  Renferme  14  1/100  d'eau  et  73,9/100  de  strychnine 
Soluble  dans  moins  de  10  parties  d'eau. 

—  Tonique  amer. —  Doses  :  1  à  2  milligram.  avant  les  repas. 

—  Stimulant  régulateur  des  fonctions  de  la  moelle.  —  Doses  : 
2  à  10  milligi*am.  par  fractions  de  1  à  2  milligram. 

—  Toxique.  Surveillez  les  effets.  Les  démangeaisons  à  la  tête 
et  les  roideurs  passagères  des  muscles  du  cou  et  de  la  mâchoire 
précèdent  les  contractions  tétaniques  et  indiquent  de  suspendre 
l'administration  du  remède. 

i<  PILULES  DE  SULFATE  DE  STRYCHNINE. 

Sulfate  de  strychnine 1  milligram. 

Conserves  de  roses Q.  S. 

M.  pour  1  pil.  —  Tonique  stomachique  ;  antidyspeptique  ;  In- 
continence d'urines.  —  Doses  :  1  à  2  avant  chaque  repas  ! 

—  Stimulant  régulateur  des  fonctions  de  la  moelle  ;  Paralysies 
sans  lésion  organique  ;  Chorée.  —  Doses  :  2  à  10  par  jour  ! 

—  Surveillez  les  effets. 

iK   GRANULES  DE  SULFATE  DE  STRYCHNINE. 

Prép.  comme  les  Granules  d'acide  arsénieux^  voy.  p.  138. 

—  Mêmes  usages  et  îhêmes  doses  que  les  Pil.  de  sulfate  de 
strychnine^  Voy.  ci-dessus.  (Voy.  Siivp  de  sulfate  de  strychnine.) 

i^   SOLUTION  DE  SULFATE  DE  STRYCHNINE  (Cod.  fr.). 

Sulfate  de  strychnine. 5  décigram. 

Eau  distillée 100 

F.  dissoudre. —  Pour  injections  hypodermiques  ;  chaque  gramme 
ou  20  gouttes  de  cette  solution  représente  5  milligram.  de  sulfate 
de  strychnine.  —  Doses  :  10  à  20  gouttes  et  plus  par  fractions  de 
5  gouttes!  —  Surveillez  les  effets. 

-k  SIROP  DE  SULFATE  DE  STRYCHNINE  (Cod.  ff.). 

Sulfate  de  strychnine 5  centigram. 

Eau  distillée 4  gram. 

Sirop  de  sucre 196     — 

F.  dissoudre  ;  M.  —  20  gram.  de  ce  sirop  représentent  5  milli- 
gram. de  sulfate  de  strychnine. 

—  Paralysies;  Chorée,  etc.  —  Doses  :  10  à  40  gram.  par  frac- 
tions de  4  à  5  gram.!  —  Surveillez  les  effets. 

—  Tonique  stomachique  ;  Incontinence  d'urines.  —  Doses  :  5  à 
10  gram..  avant  chaque  repas  ! 
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INJECTION  vésiCALE  AU  SULFATE  DE  STRYCHNINE. 

Sulfate  de  strychnine 1  centigram. 

Eau 100  gram. 

F.  dissoudre. 

—  Incontinence  d'ui'ines;  Paralysie  de  la  vessie.  —  Doses  : 
l'injection  entière  en  une  fois  après  avoir  vidé  la  vessie  par  la 
sonde  !  —  Cette  injection  doit  être  renouvelée,  la  dose  de  sulfate 
de  strychnine  peut  être  augmentée  peu  à  peu  selon  les  effets 
obtenus. 

•  BRUCINE  ;  G*6HJ6Az208,8HO.  (Cod.  fr.) 

Saturez  par  l'acide  oxalique  les  eaux  mères  alcooliques  d'où  la 
strychnine  s'est  déposée  (voy.  Strychnine)  ;  f.  évaporer  au  B.-M.; 
laissez  refroidir;  l'oxalate  de  brucine  cristalline  ;  lavez-le  à  l'alcool 
absolu  froid  ;  faites-le  dissoudi'e  dans  l'eau  bouillante  ;  ajoutez  un 
petit  excès  de  chaux  vive  ;  f.  sécher  le  précipité  de  brucine  et  de 
chaux  ;  reprenez-le  par  Talcool  à  OO*"  bouillant  ;  filtrez  ;  laissez 
refroidir;  la  brucine  cristallise;  purifiez -la  par  nouvelle  cristalli- 
sation. —  Même  action  que  la  strychnine  à  l'intensité  près,  qui^, 
est  5  à  6  fois  moindre.  —  Inusité. 

:Ar  ALGOOLATURE  DE  RHUS  RADIGANS   (God.  fr.). 

Prép.  comme  VAlcoolature  d*aconit,  1/10. 

—  Irritant  spécial  mal  connu  ;  dangereux.  Inusité. 

A   EXTRAIT  DE  FEUILLES  DE  RHUS  RADIGANS  (Cod.  fr.). 

Prép.  commeVExtrait  de  feuilles  de  ciguë,  p.  428.  Rendement  : 
28/100. 

—  Paralysies  (Dufresnoy,  Bretonneau,  Trousseau). — ^Doses  :  2  à 
16  décigram.  en  pil.  de  2  décigram.? 

—  Le  principe  actif  du  Rhus  radicans  étant  volatil  et  fugace, 
c'est  sous  forme  d'alcoolature  que  ce  médicament  devrait  être 
essayé.  — Inusité. 
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VINGT-DEUXIÈME   SECTION 

MÉDICAMENTS  SPÉaFIQUES    DES  MALADIES  INTERMITTENTES 


§  1.  —  Quinquina;  Quinine;  Cinchonine. 

ESSAI  DES  QUINQUINAS  (F.  H.  M.). 

Poudre  de  quinquina 10  gram. 

Eau  distillée  chaude - Q.  S. 

pour  humecter  et  gonfler. la  poudre;  ajoutez  : 

Chaux  délitée  et  tamisée 10  gram. 

Eau  distiUée Q.  S. 

M.  pour  obtenir  une  pâte  homogène. 

F.  sécher  au  B.-M.  dans  une  capsule  ;  introduisez  dans  un 
flacon  ;  ajoutez  : 

Éther  sulfurique  pur,  D.  0,720  (66«  B)  60  « . 

Laissez  en  contact  pendant  environ  1/-4  d'heure;  laissez  dé- 
poser ;  décantez  dans  une  capsule  tarée  ;  épuisez  la  matière  par 
de  nouvelles  additions  d'éther  ;  laissez  évaporer  Téther  à  Tair 
libre;  vous  obtiendrez  la  quinine  presque  blanche,  retenant 
une  quantité  négligeable  de  matière  grasse  et  résineuse; 
pesez- la. 

ESSAI  DES  QUINQUINAS  (GuiUiermond). 

Poudre  de  quinquina 10  gram. 

Chaux  hvdratée 5 

Mêlez  ;  introduisez  dans  une  allonge  servant  d'appareil  à  dépla- 
cement; ajoutez  : 

Alcool  à  86« Q.  S.  (environ  100  gram.). 

Pour  épuiser  la  poudre  ;  ajoutez  : 

Acide  sulfurique  étendu Q.  S. 

Pour  communiquer  une  réaction  très-légèrement  acide,  f.  évapo- 
rer au  B.-M.;  reprenez  par  l'eau  froide,  Q.  S.  pour  dissoudre  le 
sulfate  acide  qui  s'est  formé,  la  matière  grasse  se  sépare  ;  filtrez  ; 
introduisez  la  solution  dans  un  tube  à  essai  avec  son  volume  de 
chloroforme  et  un  très-léger  excès  d'ammoniaque  ;  agitez  ;  les 
alcaloïdes,  déplacés  par  l'ammoniaque,  se  dissolvent  4ans  le 
chloroforme  ;  séparez  le  chloroforme  ;  filtrez-le,  s'il  est  trouble  ; 
faites  sécher  à  -j-  100°  dans  une  capsule  taréft.  \o\x&  ^\«^x  ^\^'î5v 

JSANNEL.  ^ 
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la  richesse  de  l'Échantillon  en  quinine  et  en  eincliomne.  Sèparel 

Ib  quinine  pnr  ['Éther  pur  qui  la  diasout  et  InisM  la  cinahaaÎDe. 

EBSA[  DES  QumijuiHjis  (HerboUn  j  ProsHir). 

Poudre  de  quinquina 10  gram. 

Ammoniaque  liquide 30    — 

M.   dans   un  verre   à   expériences;  agitez   quelques  minute 

Benzine  lourde 30  grani. 

ikgtlei  \  laliser  déposer  ;  recelez  la  henzine  dans  un  flacon  i 
SOO".  Renouvelez  3  ou  4  Tais  le  lavage  par  30  gram.  de  ^cnzine, 
du  mélange  de  poudie  de  quinquina  et  d'ammoniaque.  Lu  benzine 
s'eat  eoipurée  de  la  lolalilé  des  alcaloïdes  que  l'ammoniaque  a 
diisODs;  BJouteE  : 

Acide  suITurique  étendu  à  l/!0.  : 30  gram 

Agite;!  ;  filtrez  i  travers  un  filtre  mouillé  pour  séparer  le  liquide 
acide  que  vous  recevrez  dans  une  capsvlc.  Neutralisez  ce  liquide 
par  Q.  S.  d'ammoniaque  ;  ajoutez  : 

Charbon  anioial  lavé 1  grain. 

F.  bouillir;  fUtrez;  les  alcaloïdes  cristallisent  à  ['état  de  sul 
fâtes.  —  Ln  benzine  dépouillée  d'alcaloïdes  par  l'ac.  sulfuriqne 
'    peut  serrir  à  d'autres  opérations. 

*  OUINFNE  CIO  lUi  Aï»  0*  (Cod.  fr.). 

Sulfate  de  quinine 1 

Eau  distillée 30 

Ammoniaque  liquide Q.  S. 


e  le  sulble  de  quinine  dans  l'eau  bouillante  ;  laisseï 
L   refroidir;  ajoutez  l'ammoniaque  en  léger  excès;  InvexÂ  l'eau  tièdfi', 
lur  un  Ultrc  la  quinine  mise  en  liberté. 

Ou  bien,  après  avoir  ajouté  l'ammoniaque,  portez  le  liquide  i  , 
rébullition,  la  quinijic  entre  on  fusion  et  se  rassemble  ci 
la  cire. 

—  Fébrifuge  cootro-slimulanl;  doit  être  préférée  à  caui 
insolubilité  et  de  son  insipidité  chez  les  sujets  dilTicilee  à  médica- 
menter,  et  particulièrement  chez  les  enfants;  elle  peut  Aire  rauM« 
en  petits  grains  qui  se  mSlent  au.i  aliments  saus'presqueeu  alté- 
rer la  saveur.  —  Doses  :  S  à  S  décif^ram! 

-~  Lorsqu'on  administre  la  quinine  pure,  il  est  ralioanel  do,' 
faire  a mier  aussitôt  après  quelque  boisson  acide.  (Voy.  jSul^d.i' 
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*   ALCOOLÉ  DE  QUININE  (PioiTy). 

Quinine  brute,  ou  mieux,  quinine  pure, 3 

Alcool  à  850 35 

Eau 35 

F.  dissoudre  la  quinine  dans  l'alcool;  ajoutez  Teau;  filtrez. 
2  cuillerées  à  bouche  ou  30  gram.  de  cet  alcoolé  représentent 
1  gram.  de  sulfate  de  quinine  —  Recommandé  comme  mieux 
toléré  par  l'estomac  que  le  sulfate  de  quinine. 

POTION  CONTRE  LA  MIGRAINE   (Piorry). 

Quinine 1  gram. 

Alcool  à  80* 9    — 

Àlcoolé  de  cannelle 5    — 

Sp.  de  vanille 25    — 

M.  —  A  prendre  par  cuillerées  à  café  ou  par  cuillerées  à  bouche 
au  début  des  névropathies. 

-k   ALCOOLÉ  DE  QUININE  COMPOSÉ. 

Quinine 1 

Alcoolat  de  mélisse 10 

Alcoolé  de  cannelle 2 

Faites  dissoudre;  ajoutez  : 

Eau  distiUée 12 

M.  ;  filtrez  ;  —  Fébrifuge.  —  Doses  :  6  à  20  gram.  en  potion. 

•  SULFATE  DE  QUININE  C*o  H2*  Az»  0*.  SO'  HO,  7H0  (Cod.  fr.). 

Quinquina  j.  gross.  pulv.  {Cinchona  calysaya) 100 

Acide  chlorhj'drique 6 

Eau 1200 

Chaux  vive 10 

F.  bouillir  le  quinquina  avec  400  d'eau  et  2  d'acide  ;  renouvelez 
deux  fois  ce  traitement  ;  réunissez  les  liqueurs  ;  ajoutez  la  chaux 
délayée  dans  60  d'eau  ;  recueillez  le  dépôt  sur  une  toile  ;  lavez 
avec  un  peu  d'eau  froide  ;  exprimez  ;  f.  sécher  à  l'étuve. 

Pulv.;  épuisez  par  l'alcool  à  90";  filtrez;  distillez  à  siccité  au 
B.-M.,  pour  recueillir  l'alcool;  le  résidu  d'apparence  résineuse  est 
la  quinine  brute. 

Mettez  la  quinine  brute  avec  eau  distillée,  100,  dans  une  bas- 
sine; portez  à  l'ébullition  ;  ajoutez  :  ac.  sulfurique  étendu,  quan- 
tité strictement  suffisante  pour  dissoudre  l'alcaloïde  ;  ajoutez  : 
charbon  animal  lavé,  2;  f.  bouillir,  2  minutes;  filtrez;  laissez 
refroidir  ;  le  liquide  se  prend  en  masse  crialaWvw^. 


I 
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Sép[iroi  l'eau-mère  ;  puriflex  le  sel  par  une  seconde  disse 
dnns  l'eau  ^DuillanlG  Irbs-lfgircmeiil  additionnée  J'ac.  sulfu 
Dt  mie  soconde  cristallisalion. 

F.  séolier  le  produtl  entre  des  ri'uilles  de  pallier  Joseph  daiu 
l'éluve  chauiréB  à  +  36". 

Les  eaux  mères  Iraitées  par  l'ammoniaque  laissent  dépôt 
la  quinine  que  vous  pourre:  reprendre  par  l'acide  sulfurique 
étendu  afin  d'obtenir  une  nouvelle  proportion  de  suUale;  après 
la  cristnllisntion  de  celui-ci.  il  reste  en  dissolution  du  sulfate  de 
cinctionine. 

Le  sulfate  do  quinine  cristallisé  il  7  équiv.  d'eau  renrerma 
9,17  d'ae.  sulfurique  et  74,3  do  qutnina  pour  100. 

100  d'eau  A  4-  15  dissolvent  0,37  de  sulfate  de  quinine. 

—  Aattpériodique,  contro-stimolant  ;  à  l'intérieur,  duses  :  3  dé^ 
oigram.  à  i  gram.  en  poudre  dans  du  pain  aEjme  ou  dans 
eoiUllares,  plus  souvent,  en  pil.  avec  le  double  d'extrait  de  qi 
([uina;oubienlasalutionenpotjoaoueii  lavementl  (Voj.  ei-aprâ), 

—  A  l'exlérieur,  en  injection  hypodermique,  en  pommade. 
(Voj,  SolMlion  lartiique  de  tulfate  de  quinine,  p.  fiil.) 

—  Conuae  sutipériodique,  le  médicament  doil,  en  général,  Stre 
administré  dans  les  12  heures  qui  précèdent  l'accès  et  en  3  du 
3  prises,  dont  la  dernière  doit  pi'écéder  do  3  h,  le  momeut  pré- 
sumé du  paroxysme.  Gomme  contro-sllmulant,  les  duses  de  3  à  3 
déoigram  sont  données  à  intervalles  égaux  de  4  ou  Ô  li.,  afin  que 

'  l'organisme  soit  mis  sous  l'icilluenco  continue   de  l'agent  anti- 
.  pyré tique. 

Sulfate  de  quinines 5 

Eau 90 

Acide  sullUriqua  dilué  au  10' .Q.  S.  environ,      i 

Pi  dissoudre;  ajoute!  eau,  Q.  S.  pour  compléter  100  de  solution 

JUtrez.  —  Cette  solution  représente  1  gram.  de  aulTalo  de  quinina 

pour  20  g  mm.  ^  ['réparation  des  potions. 

*    PU.in.E3   DE  SULFATE  DE  OOINIKI  <Cod.  tr.;  F.  H.  M.). 

Sulfate  de  quinine 1  décigram. 

VlKl  (Apia  melUlica) Q- S. 

M.  ;  pour  1  pil.  roulée  dans  l'amidon  ;  f.  sécher  à  l'air  libre. 
-:-  Ces  pilules  se  délitent  dans  l'eau  froide,  même  lorsqu'elle» 
êOnt  préparées  depuis  trèa-lunglemps. 

*  Bmop  oa  suuMEummswEVtiAAi^. 
Sulfate  de  quinine ^  ^6te!>ro, 
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Eau  distillée 4  gram. 

Sp.  de  sucre 95    — 

Délayez  le  sulfate  de  quinine  dans  Teau  ;  ajoutez  l'acide  ;  f.  dis- 
soudre ;  mêlez.  —  Ce  sp.  représente  1  décigram.  de  sulfate  de 
quinine  pour  20  gram.  —  Doses  :  (Voy.  Sulfate  de  quinine,  p.  639.) 

POTION  DE  SULFATE  DE  QUININE  AU  CAFÉ. 

D'une  part  : 

Café  torréfié  (Co/fea  arabica) >      12  gram. 

Eau  bouillante 100    — 

F.  infuser  ;  passez.  D'autre  part  : 

Sulfate  de  quinine quantité  prescrite. 

Sucre  blanc 15  gram. 

Triturez  ensemble  ;  mêlez  à  l'infusé. 

—  Fièvres  intermittentes.  —  Doses  :  (Voy.  Sulfate  de  quinine, 
p.  639). 

—  Cette  potion,  qui  dissimule  assez  bien  l'amertume  du  sul- 
fate de  quinine,  offre  un  moyen  d'administrer  ce  fébrifuge  aux 
sujets  qu'il  est  difficile  de  médicamenter,  particulièrement  aux  en- 
fants, mais  la  surexcitation  nei'veuse  contre-indique  quelquefois  le 
café.  Il  est,  du  reste,  plus  simple  de  délayer  la  dose  prescrite  de 
sulfate  de  quinine  dans  une  cuillerée  à  bouche  de  café  noir  sucré  ! 

POTION  FÉBRIFUGE  ALCOOLIQUE  (Hérard). 

Sulfate  de  quinine Quantité  prescrite. 

Eau  de  vie  de  Cognac 20  gram. 

F.  dissoudre.  —  A  prendre  en  une  fois.  (Voy.  Sulfate  de  qui' 
nine,  p.  639.) 

•k  SOLUTION  TARTRIQUE  DE  SULFATE  DE  QUININE  (Berlella). 

Sulfate  de  quinine 1 

Acide  tartriquc 1 

Eau  distillée 20 

F.  dissoudre;  filtrez.  ■•- Doses  (voy.  Sulfate  de  quinine,  p.  639). 

—  Bourdon  réduit  la  dose  d'acide  tartriqîie  à  5  décigram.  et 
emploie  cette  solution  en  injections  hypodermiques.  —  Fièvres 
pernicieuses  ! 

—  L'acide  tartrique  rend  le  sulfate  de  quinine  soluble  ;  mais  il 
ne  s'empare  pas  de  la  base  comme  l'acide  sulfurique,  il  est  beau- 
coup moins  irritant,  et  il  est  détruit  par  l'organisme!   L'auteur 
assure  que  ce  mode  de  dissolution  permel  à'*ècowouvv?»ç.x  \ac  \svqv- 
tié  ou  tout  au  moins  le  tiers  du  sel  de  qmmive.  VvxçXâL^  tvVcvs^^^ 
eut  remplacer  l'acide  tartrique. 


M^  MÉDICAMENTS   ÀNTIPÉRIODIQUES. 

POTION  FÉBRIFUGE  TARTARISÉE  (Righini). 

Sulfate  de  quinine  2à5  décigram. 

Acide  tartrique 6        — 

Eau  distillée 60  gram. 

Sp.  de  menthe 30    — 

F.  dissoudre;  M.  —  Doses  :  à  prendre  en  1  ou  2  fois,  2  heures 
avant  le  moment  présumé  de  l'accès! 

—  Cette  potion  est  d'une  saveur  beaucoup  moins  désagréable 
que  la  potion  au  sulfate  de  quinine  dissous  par  l'acide  sulfuriquc  ! 
(Voy.  ci-dessus.) 

-k    PILULES  DE  SULFATE  DE  QUININE    CITRIQUES. 

Sulfate  de  quinine 1  décigram. 

Acide  citrique  pulv 2  centigram. 

Miel Q.  S. 

Amidon Q.  S. 

M.  ;  pour  1  pil.  —  L'acide  citrique  assure  la  dissolution  du  SUI7 
fate  de  quinine  dans  l'estomac  comme  l'acide  tartrique.  —  Doses  : 
(Voy.  Sulfate  de  quinine,  p.  639). 

i<  ÉLixiR  ALtfÉTico-FiBRlPUGE  (Récamier). 

Aloès  succotrin  (Aloe  Socotrina) 6  gram. 

Mvrrhe  (Balsamodendron  myrrna) 6    — 

Rhum 170    — 

F.  macérer  pendant  24  h.;  agitez  de  temps  en  temps;  filtrez; 
ajoutez  : 

Sulfate  de  quinine -. 6  gram. 

Acide  sulfurique 25  gouttes. 

F.  dissoudre;  ajoutez  : 

Laudanum  de  Sydenham 2  gram. 

M*;  filtrez.  — .-  Fièvres  intermittentes  rebelles.  —  Doses  :  5  à 
2t  gram.  ;  10  gram.  représentent  33  centigram.  de  sulfate  de  qui- 
nine et  11  centigram.  de  laudanum. 

LAVEMENT  FÉBRIFUGE. 

Sulfate  de  quinine 2à8  décigram. 

Kau  de  Rabel 5  gouttes. 

Eau  tiède 150  gram. 

Laudanum  de  Sydenham 10  gouttes. 

.  F:  dissoudre;  M.  —  Fièvres   intermittentes.  (Voy.  Sulfate  de 
quininey  p.  639.) 


\ 
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SUPPOSITOIRE  AU  SULFATE  DE  QUININE  (Labordc). 

Miel 6  gram. 

F.  cuire  jusqu'à  ce  qu'il  se  prenne  en  masse  par  le  refroidisse- 
ment; ajoutez  : 

*   Sulfate  de  quinine 5  décigram.  à  1  gram. 

Mêlez  au  miel  fondu  ;  coulez  dans  un  moule  huilé. 

—  Cette  forme  d'administration  offre  une  ressource,  lorsqu'on 
ne  peut  pas  administrer  le  sulfate  de  quinine  par  l'estomac  et  que 
les  lavements  ne  sont  pas  gardés.  (Voy.  Solution  {artrique  de  sul- 
fate de  quinine,  p.  641  ;  Stéarate  de  quinine^  p.  644.) 

SUPPOSITOIRE  DE  SULFATE  DE  QUININE  (Boudin^ 

Sulfate  de  quinine 1  gram. 

Beurre  de  cacao 6    — 

F.  fondre  à  une  douce  chaleur,  M.  pour  faire  1  suppositoire. 
(Voy.  ci-dessus.) 

POMMADE  FÉBRIFUGE  (Boudin). 

Sulfate  de  quinine 1 

Eau  de  Rabel Q.  S. 

Axonge 4 

F.  dissoudre  le  sulfate  de  quinine  dans  l'eau  de  Rabel;  ajoutez 
l'axonge.  — Fièvres  intermittentes.  — Doses  :  8  à  16  gram.  en  fric- 
tions sous  les  aisselles  ou  à  la  partie  interne  des  cuisses,  lorsqu'il 
n'est  pas  possible  d'administrer  le  fébrifuge  soit  par  l'estomac,  soit 
par  le  rectum.  —  Ressource  médiocre. 

EMPLATRE  DE  SULFATE  DE  QUININE  (Voisin). 

Emplâtre  de  Vigo  {cum  mercurio)  100 

Sulfate  de  quinine 6 

F.  fondre  l'emplâtre;  ajoutez  le  sel  de  quinine;  M. — =  Résolutif; 
en  épithème  sur  la  région  splénique  dans  les  cas  d'engorgements, 
suite  de  fièvres  rebelles. 

•   SULFATE  ACIDE  DE  QUININE;   C*0  H2*  Az2  0*,  2S0*  HO  14  HO 

(Cod.  fr.). 

Sulfate  neutre  de  quinine 100 

Ac.  sulfurique  D.  1,84 12 

Eau  distillée Q.  S. 

F.  dissoudre  le  sel  dans  l'acide  étendu  ;  filtrez  ;  f.  évaporer  au 
B.-M.  ;  laissez  cristalliser  par  refroidissement. 

Est  préféré  par  quelques  praticiens  comme  plus  soluble  que  le 
sulfate  de  quinine  ;  la  Solution  tartrlque  de  sulfate  de  quinine  est 
l)eaucoup  meilleure,  Voy.  p.  641. 
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•  STÉARATE  DE  QUININE  ;  C*0  »«*  Az«  0*.  C6«  H««  0»  (Tripier). 

Quinine  pure 40 

Acide  stéarique 64 

F.  fondre  au  B.-M.  en  agitant. 

Ce  sel  peut  encore  être  obtenu  en  précipitant  une  solution  de 
chlorhydrate  de  quinine  par  une  solution  de  stéarate  de  soude 
jusqu'à  décomposition  réciproque. — Fébrifuge;  doses  :  6décigram. 
à  3  gram.  —  Proposé  par  Jeannel  et  Monsel  comme  propre  à  mé- 
nager l'estomac,  en  raison  de  son  insolubilité  dans  le  suc  gastrique 
acide  et  de  sa  solubilité  dans  les  liquides  de  la  seconde  digestion. 
Pourrait  être  employé  en  suppositoire  avec  le  beurre  de  cacao. 
—  Inusité. 

POMMADE  AU  STÉARATE   DE  QUININE    (Thibault). 

Stéarate  de  quinine )  . 

Savon  blanc  râpé ] 

Glycérine 8 

Essence  d'amandes  amères Q.  S. 

F.  fondre  au  B.-M  ;  triturez  dans  un  mortier  chauffé.  —  Fièvres 
périodiques,  surtout  chez  les  enfants  lorsqu'il  n'est  pas  possible 
d'administrer  le  sulfate  de  quinine  en  potion  ou  en  lavement.  — 
Doses  :  4  à  8  gram.  en  frictions  qui  doivent  être  faites  sur  une 
très-large  surface? 

-k  CHLORHYDRATE  DE  QUININE. 

Prép.  comme  le  Chlorhydrate  de  morphine^  p.  409. —  Ce  sel,  beau- 
coup plus  soluble  que  le  sulfate  de  quinine,  est  employé  par  les  mé- 
decins russes..  100  d'eau  à  -f  15°  dissolvent  5,5  de  chlorhydrate 
de  quinine;  ce  sel  est  donc  très-propre  à  la  préparation  des  in- 
jections hypodermiques.  (Voy.  Solution  tartrique  de  sulfate  de 
quininey  p.  641).  Le  sulfovinate  de  quinine  est  beaucoup  plus 
soluble  encore.  (Jaillard.) 

*    BROMHYDRATE  NEUTRE  DE  QUININE  C*0H2*Az2O*,  2BrH,  6H0    (Latour). 

Sulfate  de  quinine 10 

Alcool  à  85° 50 

Introduisez  dans  un  matras  ;  ajoutez  : 

Bromure  de  potassium 8 

Eau  distillée 20 

Ac.  sulfuriquc  dilué  à  1/100 10 

F.  bouillir  pendant  un  instant;  filtrez  pour  séparer  le  sulfate 

de  potasse  qui  s'est  formé;  laVez  le  filtre  avec  Q.   S.  d'alcool 

chaud;  f.  évaporer  au  B.-M.  iusc^w'ài  ^^  cjue  le  poids  du  liquide 
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soit  réduit  à  40  environ;  laissez  cristalliser  au  frais  pendant  24 
heures;  séparez  l'eau-mère;  faites  sécher  les  cristaux  sur  des 
doubles  de  papier  à  filtrer. 

— 100  d*eau  à  + 15°  dissolvent  14,9  de  bromhydratc  de  quinine, 
Ce  sel  est  donc  très-propre  à  la  préparation  des  solutions  pour 
injections  hypodermiques.  (Voy.  Solution  tarir ique  de  sulfate  de 
quinine,  p.  641;  Clilorhydrate  de  quininey  p.  644.) 

—  Névralgies;  Fièvres  intermittentes;  Rhumatisme  articulaire. 
—  Doses  :  3  décigram.  à  1  gram.  et  plvfi. 

—  Gubler,  qui  a  expérimenté  le  bromhydrate  4e  quinine  basique 
C"H'*Az'0*BrH,  2H0,  lui  a  reconnu  les  propriétés  sédatives  du 
bromure  de  potassium  et  les  propriétés  fébrifuges  et  contro-sti- 
mulantes  du  sulfate  de  quinine.  Latour  recommande  le  bromhy- 
drate neutre  dont  Taction  thérapeutique  est  la  môme  et  qui  offre 
l'avantage  d*être  très-soluble,  dans  Teau. 

-k   CITRATE  DE  QUININE  (Dorvault). 

.Juinine  pure 2 

Eau  distillée  chaude 3 

Ac.  citrique  cristallisé Q.  S. 

Pour  dissoudre;  filtrez;  laissez  cristalliser.  Ce  sel  est  très- 
soluble.  —  Inusité;  mériterait  d'être  employé. 

POMMADE  AU  CITRATE  DE  QUININE  (Dorvaull). 

Citrate  de  quinine 3 

Axonge. 20 

M.  —  Fièvres  intermittentes  lorsqu'on  croit  devoir  s'abstenir 
d'administrer  le  sulfate  de  quinine  par  la  voie  gastrique.  — Doses  : 
10  à  20  gram.  par  jour  en  frictions  sous  les  aisselles? 

•  cinchonine;  C*o  mk  Az*  0^  (Cod.   fr.). 

Traitez  le  quinquina  gris  huanuco  comme  il  est  prescrit  de  trai- 
ter le  quinquina  calysaya.  (Voy.  Sulfate  de  quinine,  p.  639.)  Le 
précipité  de  cinchonine  et  de  chaux,  traité  par  l'alcool  à  90*  bouil- 
lant, donne  par  refroidissement  des  cristaux  de  cinchonine.  La 
solution  alcoolique,  réduite  par  la  distillation  au  quart  de  son  vo- 
lume, donne  de  nouveaux  cristaux. 

Les  dernières  eaux  mères  évaporées  donnent  un  mélange  de 
cinchonine  et  de  quinine;  traitez  ce  mélange  par  Q.  S.  d'ac.  sul- 
furique  étendu  ;  le  sulfate  de  cinchonine,  moins  soluble,  cristallise 
le  premier;  on  en  peut  extraire  la  cinchonine  par  l'ammoniaque. 
(Voy.  Quinine,  p.  638.) 

•   SULFATE  DE  CINCHONINE,   C*0  H24  Az2  0*,  SO^  HO  (Cod.   fr.). 

Cinchonine  pure ^.  ^  • 
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Ac.  sulfurique  étendu  1/10 Q.  S. 

Délayez  la  cinchonine  dans  Teau  dist.  bouillante,  25  f.  son  poids; 
ajoutez  l'acide  peu  à  peu  jusqu'à  dissolution;  f.  cristalliser  par 
évaporation  à  l'étuve. 

-^  Fébrifuge  moins  actif  que  le  sulfate  de  quinine,  dans  le 
rapport  de  4  à  3  environ  ;  on  en  peut  espérer  les  mêmes  effets 
thérapeutiques  à  condition  d'en  élever  les  doses  dans  la  propor- 
tion de  1/4  environ.  —  Inusité.  (Voy.  Sulfate  de  quinine,  p.  639.) 

•   VALÉRIANATE  DE  ftUININE;   C*0  H2*  Az2  0*.  CIO  H9  03,  2H0    (Cod.   fr.). 

Quinine 1 

Alcool  à  90° 10 

A<ï.  valériaiiique Q.  S. 

F.  dissoudre  la  quinine  dans  l'alcool;  ajoutez  un  léger  excès  d'ac. 
valérianique;  étendez  la  liqueur  avec  2f.  son  vol.  d'eau  distillée; 
f.  évaporer  et  cristalliser  dans  l'étuve  à  +  50°. 

—  Fébrifuge,  antispasmodique,  antinévralgique.  —  Doses  :  3  dé- 
cigram.  à  1  gram.  en  pil.  ou  en  lavement. 

—  Il  est  permis  de  se  demander  si  l'acide  valérianique,  essen- 
tiellement volatil  et  promptement  éliminé,  associe  réellement  ses 
effets  à  ceux  de  la  quinme,  et  si,  dans  tous  les  cas,  on  n'obtien- 
drait pas  les  effets  antispasmodiques  de  la  valériane  et  antipério- 
diques de  la  quinine  en  administrant  le  sulfate  de  quinine  avec 
l'extrait  ou  la  poudre  de  valériane. 

PILULES  DE  VALÉRIANATE  DE  QUININE    (Devay). 

Valérianate  de  quinine 1  décigram. 

Extrait  de  genièvre Q.  S. 

M.  pour  1  pil.  -  -  Fièvres  intermittentes;  Névralgies  périodiques; 
Névroses.  —  Doses  :  2  à  10  pilules. 

POTION  DE  VALÉRIANATE  DE  QUININE  (Feligaiî). 

Valérianate  de  quinine 3à4  décigram. 

Infusion  de  cascarille 125  gram. 

M.  —  Hystérie;  Névroses  périodiques  ou  non  périodiques  chez 
les  sujets  débilités.  —  Doses  :  1  cuillerée  à  bouche  4  f.  par  jour. 

iK  ÛUINIUM  (Henry  et  Delondre). 

Analysez  les  quinquinas  dont  vous  disposez;  réunissez-les  dans 
un  rapport  tel  que  leur  mélange  offre  la  quinine  et  la  cinchonine 
supposées  à  l'état  de  sulfates  dans  le  rapport  de  2  de  la  première 
pour  1  de  la  seconde.  Pulvérisez  les  écorces  ;  prenez  : 

Poudre  de  quinquinas  mélangés 2 

Chaux  hydratée  * 
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M.  ;  introduisez  dans  Tappareil  à  déplacement  ;  ajoute?  p<eu  à 
peu  : 

Alcool  à  85^  chaud % 

Pour  épuiser  la  poudre;  retirez  l'alcool  par  distillatioji  au 
6.-M.;  achevez  la  dessiccation  au  B.-'M.  ou  à  Tétuve;  le  prpduit 
est  le  quinium,  qui  représente  le  tiers  de  son  poids  d'iUcaloïdes 
supposés  à  Tétat  de  sulfates,  et  toutes  les  parties  solubles  des 
quinquinas. 

—  Après  le  quinium,  il  convient  d'administrer  au  malade  quel- 
que boisson  acide  pour  favoriser  la  dissolution  des  alcaloïdes  fé- 
brifuges. 

—  On  a  essayé  d'introduire  ce  nouveau  remède  dans  la  tj^éra- 
peutique  comme  un  fébrifuge  aussi  efficace  que  le  sulfate  de  qui- 
nine, et  retiré  économiquement  des  quinquinas  é^e  qualité  mé- 
diocre qui  ne  peuvent  servir  utilement  à  l'extraction  des  alcaloïdes. 
Mais  le  sulfate  de  quinine  cristallisé,  dont  les  falsifications  peu- 
vent être  aisément  reconnues,  sera  toujours  préférable  à  une 
poudre  amorphe  et  de  composition  peut-^tre  variable.  D'ailleurs, 
si  le  quinium  contient  les  proportions  annoncées  d'alcaloïdes  fé- 
brifuges, et  s'il  peut  donner  le  quart  de  son  poids  de  sulfate.de 
quinine,  qu'on  en  retire  ce  sel.  Quant  à  la  cinchonine,  il  suffit 
qu'elle  soit  reconnue  inférieure  à>la  quinine  dans  une  proportion 
quelconque  pour  que  les  médecins  soient  peu. disposés  à  la  pres- 
crire. 

POTION  DE  QUINQUINA  A  LA  MBNT|IE  (Ancien  F.  H.  M.). 

Quinquina  pulv.  {Cinchona  ealysaya) 10  gram. 

Hydrolé  d'essence  de  menthe 100    — 

Àlcoolé  de  cannelle . .- 5    — 

Délayez  la  poudre  dans  l'hydrolé;  ajoutez  l'alcoolé.  — Fièvres 
intermittentçs.  rebelle  si  — A  prendre  en  1  ou  2  fois.  Cette, potion 
peut  être  renouvelée  2  ou  3  fois  par  jour. 

—  Vous  pouvez  jouter  A  cette  potion  1  gram.  d'éther  sulfu- 
rique  ou  5  décigram.  de  camphre,  ou  bien  1  gram.  d'alcoolé 
d'opium  pour  la  rendre  antispasmodique  ou  bien  calmante. 

DécOGTION  ACIDE  DE  QUINQUINA  ROYAL   (Ph.  norw.). 

Quinquina  j.  concassé  (Cinchona  ealysaya) 80 

Acide  sulfurique  dilué  à  1/7 IQ 

Eau Q.  s. 

Pour  800  de  décocté.  F.  bouillir  pendant  15  n^inutes  ;  passez  ;  ex- 
primez. —  Fébrifuge.  —  Doses  :  par  verres,  de  1/2  h.  en  1/2  h.,' 
quelques  heures  avant  l'accès.  On  peut  édulcorer  avec  le  iSp.  de 
quinquina  ou  avec. le  sp.  d'éc.  d'oranges,  50  graqi. 
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•  ÉLECTOAIRE  DE  QUINQUINA;  OPIAT  FÉBRIFUGE  (Ancien  Cod.  fr.). 

Éc.  de  quinquina  gris  pulv.  {Cinchona  huanuco) 17 

Chlorhydrate  d'ammoniaque  pulv 1 

Miel  blanc  (Apis  melli/ica) 15 

Sirop  d'absinthe 15 

M .  —  Fièvres  rebelles.  —  Doses  :  20  à  éO  gram.  par  fractions 
de  5  à  15  gram.  d'h.  en  h.;  commencez  5  h.  avant  le  moment 
présumé  du  paroxysme. 

i^   éLEGTUAIRE  FÉBRIFUGE  (Fuller). 

Quinquina  jaune  pulv.  (Cinchona  calysaya) 5 

Valériane  pulv.  (Valeriana  officinalis) ) 

Baies  de  genièvre  (Juniperus  communis) j  «<*• 

Miel  blanc  (Apis  mellifica) Q.  S. 

M.  —  Tonique,  doses  :  2  à  5  gram.;  fébrifuge,  doses  :  8  à 
30  gram. 

iK  ÉLEGTUAIRE  FÉBRIFUGE  (Debrevne). 

Rac.  de  quassla  amara  (Quassia  amara) 8 

Quinquina  calysaya  pulv.  (Cinchona  calysaya) 16 

Mellite  simple 40 

—  Doses  :  10  à  50  gram.,  environ  3  h.  avant  l'accès. 

i^   ÉLEGTUAIRE  FÉBRIFUGE  (Lobstcin). 

ÉC.  de  quinquina  jaune  pulv.  (Cinchona  calysaya) . .  40 

Rac.  de  rhubarbe  pulv.  (Rheum  palmatum) 15 

Chlorhydrate  d'ammoniaque  pulv 3 

Sp.  simple  . .   Q.  S. 

M.  —  Fièvres  intermittentes  rebelles.  —  Doses  :  10  à  20  gram. 
par  fractions  de  3  à  6  gram.  d'h.  en  h.,  en  commençant  6  b. 
avant  le  moment  présumé  de  l'accès.  —  Cet  électuaire  est  pur- 
gatif. 

BOL  FÉBRIFUGE;  BOLUS   AD    QUARTANAM   (Desbois). 

Quinquina  pulv.  (Cinchona  calysaya) 5  décigram.    ' 

Carbonate  de  potasse 66  milligram. 

Emétique 13        — 

Sp.  d'absinthe Q*  S. 

M.;  pour  1  bol.  —  Fièvres  quartes;  Fièvres  intermittentes  re- 
belles. —  Doses  :  60  bols  par  jour  en  4  ou  5  fois. 

—  Remède  empirique  quelquefois  prescrit  avec  succès  lorsque 
!e  sulfate  de  quiaine  a  èc\\ouè. 

—  L'émétique,  décomposé  pat  \e  Uwvv\xv  ^  ^\s:\wvivK\  ^\.  ^^\  \t 
caii/onate  de  potasse,  tfagU  pa^a  comva^iNWvvVÀl. 
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BOL  FÉBRIFUGE  (H.   P.). 

Quinquina  gris  (Cinchona  huanuco) 5  décigram. 

Carbonate  de  potasse. 66  milligram. 

Émétique 15        — 

Sp.  d*absiuthe. Q.  S. 

Pour  1  bol.  C'est  la  formule  ci-dessus,  sauf  la  substitution  du 
quinquina  gris  au  quinquina  jaune,  et  une  légère  augmentation 
de  la  dose  d*émétique. 

LAVEMENT  DE  QUINQUINA  (Bouchardat). 

Quinquina  j.  concassé  {Cinchona  calysayd)*. . .    20  gram. 
Eau  commune. Q.  S. 

Pour  250  gram.  de  décocté  ;  passez  ;  ajoutez  : 

Laudanum  de  Sydenham 12  gouttes. 

M.  —  Fièvres  intermittentes  ;  adjuvant  du  sulfate  de  quinine 
administré  à  Tintérieur. 

iK  VIN   AROMATIQUE  FÉBRIFUGE  (Gaffe). 

Vin  très-alcoolique 500 

Baies  de  genièvre  concassées  {Juniperus  communis).      25 
Êc.  de  cannelle  de  Ceylan  {Laurus  cinnamomum)...      10 

r 

F.  infuser  à  ,+  75°  ;  passez.  —  Fièvre  intermittente  sans  com- 
plications intestinales.  —  Doses  :  100  à  150  gram.  tous  los  1/4 
d*h.  pour  déterminer  la  diaphorèse  et  un  commencement  d'ivresse  ; 
commencez  ce  traitement  3  heures  avant  l'heure  présumée  de 
l'accu. 

—  L'ivresse  alcoolique  prévient  souvent  le  retour  des  accès 
périodiques.  (Lanzoni.) 

§  2.  —  Arsenic. 

-k  SOLUTION  FÉBRIFUGE  (Boudill). 

Acide  arsénieux 1  gram. 

Eau  distillée 1  lit. 

F.  dissoudre  à  rébullition ;  remplacez  l'eau  évaporée;  fdtrez. 
La  dissolution  est  très-lente  ;  1  gram.  d'ac.  chlorhydrique  l'accé- 
lère beaucoup. 

Cette  solution  représente  1  centigram.  d'ac.  arsénieux  pour 
10  gram.  —  Doses  :  5  à  25  gram.  en  plusieurs  fois  dans  la  jour- 
née. 

;V  POUDRE  FÉBRIFUGE  ARSENICALE  ^Bov\Ci\î\V 

Ac.  arsénieux V  ce^VÀ^X'sxcv. 

Sucre  de  lait , ,, \  av^xïv. 

JBANNBL.  «yV 
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Pulï.;  H.;  f.  20  paquets.  —  Cliaqua  paifuel  repn!BeiiU?  1/2 mil- 
ligretn.  d'acîile  aisénieux.  —  Doses  :  10  à  20  pnquels  pai'  jour. 

*   BRANULEB  D'ACIDI  ABSÊNrtOK  ;   BRjUIDLES  DE  DIOBC0CI[DB  (Ueold). 

Acide  .irsénieux 1  millîgi'am. 

Mannite i  cenligrani. 

'     Miel Q.  S. 

Pour  1  granule.  —  Très-asilés  pour  t'administratian  de  l'acidi 
Il  arsÉnieux.  —  Fébrifuge  ;  doaea  :  5  à  95  par  jour.  (Toy,  Reeonttî-^ 
f  itumts,  p.  138;  AntilterpétiqiiM,  p.  673.] 

A   FILULIS  AltSSNIOAI.ES;    PILDI.ES  HIN^RALES   (Buildin). 

Arséniale  de  soude 1  cenligmm. 

Rac.  de  guimauve  pulv.  {AUtiœaofficitmtù).    Q.  8. 

F.  disEoudre  le   sel  dans   un   peu   i'trm  distillée;  ajoulei  1k 

poudra   de   guiiuLiuvo;   f.  SO    piiules;   chaque  pilule' ivprétent? 

6  dinmiltigraïu.  ou  1/2  milligram.  d'arséniale  de  soude.  —  fb- 

I  IwilUgB  ;  antiherpétique,  —  Doses  r  2  à  12  pil,  (Voj.  Araéfiiate  de 

lioude,  p.  673.) 

Acide  arsénioux 3  milligram. 

Savon  médicinal 3  centigrain. 

Opium  brut  [Papaver  lomnifemm) 19  milligpam. 

M,;  pour  1  pil. —  Fièvres  interaiitlenles  rebelles;  Affections 
K  herpétiques,  —  Doses  ;  2  à  5  par  jour.  (Voy.  ArséniaU  de  fei; 
l  }).  G7K.) 

g  3.  —  Biiier»;  Sucalgpm. 

*  DÉBÉEBU;  NKlaaira  Hadi^. 

Principe  actif;  béléerine,  alcaloïde  isomère  avec  la  morphiae, 

et  dont  le  sulfate  est  considéré  comtne  un  rébrifUge  moitié  moins 

aclir  que  le  sulfate  de  quinine . 

Préparci  le  mlfatt  d«  béMenne  en  traitant  l'écorec  d«  Ntc- 
tandra  Rodiei  comme  l'écorce  de  quinquina  pour  obtenir  la 
sulfate  de  quinine.  —  Doses  :  4  décigr.  i  3  gram.  —  Inusité  ei 

~  rertoN  rfaitiniaE  ad  sulfate  di  DiafEniNE  (Bncquorol). 

Siilfàt«  de  bébécrine 2  gram. 

Ac.  sulfurique  étendu   ((MO] 25  gouttes. 

Sp.  simple 30  grain. 

Alcooli  d'éc.   d'oranges... 33    — 

125    — 

ftlt  iwillw*»  à  bOKOba. 
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i(  POUDRE  DE  FEUILLES  D'EUGALTPTUS  GL0BULU9. 

Prép.  comme  la  poudre  de  feuil.  d'oranger.  (Voy.  p.  376.) 

-^  Fébrifuge  ;  doses  :  5  à  12  gram.  —  Anticatarrhal  ;  doses  : 

2  à  4  gram.  (Gubler.) 
—  U  est  démontré  que   les  plantations  d'eucalyptus  exercent 

une  influence  très-favorable  sur  la  salubrité  des  contrées  où  on 

les  mnltqplie. 

i^   ALCOOLATURÇ  D'BUGALYPTUS  GLOBULUS. 

Prép.  comme  Valœolatw^  d'aconit  y  1/1.  Gangrène  pulmonaire 
(Bucquoy).  —  Doses  :  10  à  50  gram.  (Voy.  Infusion  de  feuille» 
d* eucalyptus  ;  Essence  d" eucalyptus ^  p.  560). 


VINGT-TROISIÈME  SECTION 

MÉDICÂMEIfXJS   SPÉCIFIQUES    DES    MALADIES    CUTANÉES 
HERPÉTIQUES,    PARASITAIRES 


I.  —  ANTIHERPÉTIQDES  GÉNÉRAUX 
§  1.  —  Soufre;  Acide  tulf hydrique  ;  lodure  de  soufre. 

iK   FLEURS  DE  SOUFRE  LAVÉES;  SOUFRE  SUDLIH^  ET  LAVÉ 

(Cod.  fr.;  F.  H.  M.)- 

Fleur  de  soufre  du  commerce Q.  V. 

Himiectez  avec  un  peu  d'eau  froide;  délayez  dans  l'eau  bouil- 
lante et  lavez  par  décantation  jusqu'à  ce  que  l'eau  ne  rougisse- 
plus  le  tournesol;  jetez  alors  sur  une  toile;  f.  égoutter  et  sécher; 
passez  au  tamis  de  soie. 

.  -i^  Stimulant  ;  aniiherpétique  ;  expectorant  ;  à  l'intérieur,  doses  : 
i'èt\4f  gram.  en  bols,  en  tablettes.  —  Laxatif;  antidote  de  l'in- 
toxÂcation  saturnine;  à  l'intérieur,  doses:  10  à  50  gram.;  en 
éèectuaire  avec  P.  Ë.  de  miel.  —  Anti herpétique,  parasiticide  ;  à 
l'extérieur"  doses  variables  en  pommades,  cérats,  etc. 

—  Il  est  probable  que  le  soufre  est  partiellement  transformé  en 
sulfure  alcalin  au  contact  des  liquides  intestinaux  alcalins;  ces 
sulfures  absorbés  s'oxydent  dans  le  sang  et  se  convertissent  en 
hyposulfites,  en  sulfites,  en  sulfates.  Arrivés  à  la  peau,  les  hypo- 
sulfites  alcalins,  décomposés  par  les  sécrétions  acides,  dé^%<îiW\. 
de  Yacidc  snlfureux  et  précipitent  du  soutrc,  tfovv  \^  \.wc*fc  Vaxy.- 
nàfre  de  la  peau;  les  sulfures  alcalins  dégaçetiV.  ^fe\Wi\âA  %iV5i&r' 
àydriquer  d'où  Vodeur  sulfureuse.  (Mia\hc.> 
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—  Les  composés  de  soufre  formel  dans  l'orgnnisme  s'éliminent 
par  les  urines  :  action  diurétique  ;  par  la  sueur  :  stirnulalion,  hj- 
pereécrélion,  aclton  diaphorétiquc ;  par  l'eximlntioii  pulmonaire: 
stimulation,  hypenécrétian,    nctlon  eipcctoranle.  Le  soufre  pul- 

'    '    '     ■  .       .■  g5[gn,gn[  laxatif. 

—  Dans  la  syphilis  latente,  les  eaux  thermales  sulfureuse!,  Iw 
bains  sulfureux  ramènent  i  la  penu  le»  manifestations  morbide!, 
'£  qui  éclaire  le  dia^ostic  ;  en  qua.lilé  de  stimulanl,  il  agit  ie,' 
directement  sur  la  syphilis  en  combattant  l'étal  aslhénii^ue  o 
sécutif  i  la  dialhèse.  (Voy.  Antuif/philitiqaea.) 

,E  «Riclprrj  ;  haoest^e  de  saurHi  {Cad.  Fr.;  Soc.  de  Ph.).  i 

Pleur  de  soufre iOO  gram. 

Chaui  éteinte 300    — 

Eau  commune 1  lit. 

Ao.  chlorhydrique  étendu Q.  S. 

H.  la  obaux  et  lo  soufre;  ajoutex  l'eau  par  petites  portions;  f. 
bouillir  1^  h.  en  remplafant  Feau  évnpoi'ée;  filtrez;  étendes  da 
i  vol.  d'eau;  ajoutez  peu  à  peu  l'ac.  ciilorhjdrique  en  agitant 
jusqu'à  ce  que  la  liqueur  soit  acide.  —  Cette  partie  de  l'opération 
doit  être  fiiit<!  en  plein  air  ou  sous  le  manteau  d'une  cheminée, 
'  le  soufre;  lavei-le  à  l'eau  bouillante  pnr  dicoa- 
tatiun  i  plusieurs  reprises  ;  f.  sécher  i  l'air  libre. 

—  Beaucoup  plus  actif  que   le  soufre  sublimé,  oi 
l'état  do  division,   et   peut-4lre  en  raison  d'un  état  molèeulaitî 
particulier,  le  saufre  précipité  devrait  être  préféré  dans  tous  M 

,  soit   pour    i'usage    intérieur,   soit   poar  l'usage  extérieur^ 
Doses  :  moitié  moindres  que  celles  du  soufre  sublimé. 

FUItiaAHON  DE  SOUrBK;   rUHlBATLON   B'ACIDK  SUUFUBEUK   (H.  P.), 

Soufre 30  groin.   , 

Le  malade  étant  assis  dans  la  boite  fumigatoire,  projetés  !< 
«oufre  sur  quelques  charbons  ardents   contenus   dan*   un   pelij 

fourneau  de  lerru   cuite.  Le   soufre   brillant  a  "" 

produit   de   l'acide  sulfureux.   —   AOïctions   cutanées  pnirig^' 

—  Le  F.  U.  M.  réduit  la  dose  de  soufre  à  15  gram. 

*   TJIBI.ETTES  PI  SOlltW   (Cad.  tl.).  | 

Soufre  sublimé  et  lavé 10 

Sucre  blanc 'XI 

Gomme  adraganle — 

Hjrdrolal  Je  fl.  d'oranger ... 
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1  décigram.  de  soufre.  —  Antiherpétique;  expectorant.  —  Doses  : 
5  à  20  et  plus! 

iK  BOL  DE  iSOUFRE  (F.  H.  M-)- 

Soufre  sublimé  et  lavé 5  décigram. 

Miel  (Apis  mellifica) )  ^g 

Rac.  de  réglisse  pulv .' )      •    >t-    • 

M.  ;  pour  faire  1  bol.  (Voy.  ci^iessm.) 

ic   ÉLECTUAIRE  DE  SOUFRE  ;  OPIAT  DE  SOUFRE. 

Soufre  sublimé  et  lavé )  pl<. 

Miel  blanc  (Apis  mellifica) )  ^^'    ^' '^^ 

M.  —  Laxatif,  doses  :  20  à  60  gram.;  expectorant,  antiherpé* 
tique,  iloses  :  4  à  20  gram.  !  (Yoy.  Spécifiques  de  V empoisonne^ 
ment  saturnin.) 

iK    POUDRE  SULFURO-MAGNÉsiENNE  (Biett). 

Soufre  sublimé )  ^^     .  _^^ 

Magnésie  calcinée j  ^^-    *  ^^"^^ 

M.  pour  1  paquet.  —  Eczémas  chroniques  ;  Dartres  squameuses. 
—  Doses  :  1  ou  2  paquets  par  jour  ! 


I  aa.  1  décigram. 


PILULES  SULFURO-ALGALINES  (Mlalhe). 

Soufre  lavé 

Carbonate  de  magnésie 

Savon  médicinal 5  centigram. 

Eau Q.  S. 

M.  pour  1  pil.  —  Eczéma;  Psoriasis,  et  surtout   Pityriasis.  — 
Doses  :  5  à  20  pil.  par  jourl  —  Ces  pilules  sont  laxatives. 

POUDRE  ANTIDARTREUSE  (Dcbreyne). 

Fleurs  de  soufre^  soufre  sublimé 6  décigram. 

Soufre  doré  d'antimoine 15  centigram. 

Calomel  à  la  vapeur 3        — 

M.  pour  1  paquet.  —  Diathèse  herpétique.  —  Doses  :  1  pa- 
quet chaque  jour  en  2  fois  ! 

ic  GLYCÉRÉ  DE  SOUFRE  (Cod.  fr.  ;  Soc.  de  Ph.). 

Soufre  sublimé  et  lavé 1 

Glycéré  d'amidon Aè 

M, —  Antjherpétique.  —  Onctions;  païvaemçiWV.'&.  Va  ^^^bfc  ^^^ 
^  doit  être  souvent  diminuée  jusqu'à  1/^0.  ^«c^^,^ 
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:Ar  POMMADE  SOUFRÉE  (Cod.  fr.;  Soc.  de  Ph.). 

Soufre  sublimé  et  lavé 3 

Huile  d'amandes 2 

Âxonge  benzoïnée 6 

M.  —  Antihcrpétique.  —  Onctions;  frictions.  La  dose  -  de 
soufre  que  comporte  cette  foildiule  est  souvent  beaucoup  trop 
élevée. 

iK   GKRAT  SOUFRÉ  (H.  P.). 

Soufre  sublimé  et  lavé 2 

Huile  d'amandes  douces i 

Cérat  jaune 10 

M.  le  soufre  avec  le  cérat;  ajoutez  peu  à  peu  Thuile  en  tritu- 
rant. Il  faut  souvent  réduire  la  dose  de  soufre  à  1/60  environ. 

*  CÉRAT  SOUFRlî  (F.  H.  M.). 

Soufre  sublimé  et  lavé 2 

Huile  d'olive  {Olea  ewopœa) 1 

Cérat  de  Galien 7 

M.  d'abord  le  soufre  et  le  cérat,  puis  incorporez  l'huile  (Voy. 
ci-dessus.) 

SOUFRE  MOU. 

Soufre Q.  V. 

F.  chauffer  à  l'ébuUition  dans  un  creuset  de  Hesse  ou  dans  un 
ballon  de  verre  ;  versez  dans  un  ^and  excès  d'eau  froide.  Le  soufré 
mou  reprend  l'état  naturel  au  bout  de  quelques  heures.  Prép.  du 
baume  de  soufre.  (Voy.  Dentifrices.) 

i(  BAUME  DE  SOUFRE. 

Soufre  mou 1 

Huile  de  noix 4 

F.  digérer  au  bain  de  sable  pendant  8  j.;  agitez  de  temps  en 
temps;  filtrez. 

—  Ulcères  compliqués  d'herpétisme  ;  pansements.  Catarriies 
pulmonaires  chroniques.  —  Doses  :  2  à  8  gram.  en  potions. 

iç  ACIDE  SULFIIYDRIQUE  DISSOUS;  ACIDE  SULFHTDRIQUE ;  ACIDE  HYDRO- 
SULFURIQUE;  HYDROGÈNE  SULFURE;  SOLUTION  AQUEUSE  D'ACIDE  SULFHY- 
DRlftUE;  HS  +  Aq.  (Cod.  fr.). 

Sulfure  d'antimoine  pulv ...    î 

Ac.  chlorhydrique,  D.  \,\1  iJiV^  ^.^ : * 

Introduisez  le  sulfure  dans  wv\i;\\\oxv  ^^^\fe  V  ^«^  ^\^s^^ 
WouJf,  terminé  par  uac  éprou\eUe  mxi^V\^  ^«^^«^•'^«««flL\N 
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flacons  doivent  contenir  de  Teau  distillée  bouillie  et  refroidie  à 
l'abri  de  l'air.  Versez  l'acide  par  un  tube  en  S  qui  surmonte  le 
ballon  ;  la  réaction  doit  être  favorisée  par  une  douce  chaleur.  50 
gram.  de  sulfure  d'antimoine  et  200  gram.  d'aic.  chlorhydrique 
produisent  environ  6  lit.  de  gaz  acide  sulfhydrique  pouvant 
saturer  environ  3  lit.  d'eau.   • 

—  Baudrimont  conseille  d'ajouter  au  sulfure  d'antimoine  pulv.  le 
double  de  son  poids  de  sable  fm  lavé  ;  cette  addition  régularise  le 
dégagement  de  Tacidc  sulfhydrique. 

—  Réactif  souvent  employé  pour  reconnaître  les  métaux  en  disso- 
lutions salines. 

—  Ce  médicament  peut  être  substitué  aux  eaux  sulfureuses  natu- 
celles;  doses  :  15  à  iOO  gram.  dans  du  lait  ou  dans  une  tisane 
quelconque. 

—  La  solution  d'acide  sulfhydrique  s'altère  rapidement  au  con- 
tact de  l'air  ou  dans  les  flacons- en  vidange.  L'addition  de  1/10  de 
glycérine  la  rend  stable  sans  nuire  à  ses  propriétés  chimiques  ou 
thérapeutiques. 

i(  lODURE  DE  SOUFRE;  S^I  (Cod.  fr.). 

Iode 4 

Fleur  de  soufre 1 

M.  pai*  trituration  dans  un  mortier  de  porcelaine;  introduisez 
dans  un  ballon  ;  chauffez  au  bain  de  sable  graduellement  jusqu'à 
fondre  la  matière;  alors  inclinez  le  ballon  en  sens  divei's  pour 
introduire  dans  la  masse  l'iode  condensé  sur  les  parois;  laissez 
refroidir  ;  cassez  le  ballon  pour  recueillir  l'iodure  de  soufre. 

—  A  l'intérieur,  Morve  chronique  (Bourdon)  ;  doses  :  2  à  30 
centigram.  par  j.  en  pil.,  en  sirop,  en  inhalation;  Asthme  humide 
(Copland.)  —  Les  inhalations  d'iodure  de  soufre  reviennent  à  des 
inhalations  d'iode  à  cause  de  l'instabilité  du  composé  dont  l'élé- 
ment le  plus  volatil  se  sépare  aisément. 

' —  A  l'extérieur,  Lupus,  Acné-rosacéa,  Lèpre,  Eczéma  chro- 
nique; pommade  1/100  à  6/100;  cette  pommade  participe  des 
propriétés  irritantes  de  l'iode. 

—  C'est  d'après  des  vues  théoriques  non  justifiées  par  l'affinité 
chimique  qu'on  a  essayé  l'iodure  de  soufre  contre  les  affections 
herpétiques. 

POMMADE  d'iodure  DE  SOUFRE  (Biett). 

lodure  de  soufre  pulv 2à6 

Axonge \|^ 

Jf,  —  Lt^uB.;  Acaé-rosacéa  ;  Lèpre.  —  OncUows  \fe%ç>t«i?»» 
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Soude  eaualiquo  iiijuiJe,  D.  1,3,3  (36°  B,) Q.  V, 

F,  passer  dans  le  liquide  un  courant  d'ac.  suirhydrîque  jusqul 

refus;  laissez  cristalliser  à  l'abri  de  l'air;  f.  égouller  les  crislau 

sur  un  ontonnojr  couverl. 

—  Lu  soude  caustique  contient  presque  toujours  en  dissolution  HI 
peu  d'oxyde  de  fer  ou  de  cuivre,  qui,  précipités  d'abord  par  Vtii 
eulfbjdrique,  sont  ensuite  redissoui  par  le  sulfure  alcalin  el  le  ' 
loreot  en  brun.  Ponr  éliminer  les  oxydes  étrangers  et  pour  o 
nir  le  monosulfuro  de  sodium  en  cristaux  incolores,  fail«s  {>a 
d'abord  quelques  bulles  d'ac.  sulflijdrique;  laissez  déposer  p 
liant   a  h.;  décantez;   faites  passer  l'ac.   sulThydrique  j 
saturation  dans  la  liqueur  limpide  et  incolore.  (E.  Baudrimonli 

—  Prép.  des  enux  sulfureuses  arLïtlcîetles  ;  employé  quelquefol 
en  bains.  —  Doses:  40  â  100  gi'am.  pour  1  bain. 

Honosulfure  de  sodium 13  «Daligram. 

Chlorure  de  sodium 13    — 

Eau  privée  d'air  pur  l'ébuliition 650  gram. 

F.  dissoudre;  bouchez.  —  Remplace  au  besoin  les  eaux  minera 
naturelles  de  Bonna,  do  Baréges,  de  Caulereti,  etc. 


■  (Cod.  [ 


P.). 


B  sodium  cristallisé... 


Sp.  I 


F.  dissoudre  ;  U.  —  Co  sp.  représente  3  cenligram,  de  mon 
sulfure  de  sodium  crÎBlallisé  pour  20  gram.  ou  environ  7  mil 
gram.  de  monosulfuro  anhydre.  —  Anti  herpétique.  —  Doseï  : 
à  GO  gram. 

BAIN   DK  BAIlïtES  AHTiriCIEL  (Cod.  Ir.). 

Monosulfore  de  sodium  cristallisé GO  gram. 

Chlorure  de  sodium  sac 00    — 

Carbonate  de  souda  desséché 50    — 

M.;  pour  1  bain.  — Antilietç6ïuçi6-,ceW\viiw.4oA\a!fcttMM 
.  /ondu  avec  le  bain  suHnrfc  otàinaite.  (.Soi-  -ç.  fS*^  — ■tm»^ 
»-|ulfuiés  exigenlVusage  Ae«  taVïwiiiw *^^ 
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BAIN  DE  BARéCES  ARTIFICIEL  (Lefort). 

Monosulfure  de  sodium 60gram. 

Chlorure  de  sodium. . .   22    — 

Silicate  de  soude 30    — 

Eau  distillée 625    — 

F.  dissoudre;  fiftrez;  versez  dans  l'eau  du  bain.  (Voy.  d- 
dessus,) 

BAIN  SULFURO-ALCALIN. 

Sulfure  de  sodium )  «a  cram 

Carbonate  sodlque  cristallisé j      *         ©       • 

Sel  marin 16    — 

M.  ;  pour  1  bain  entier.  —  Prurigo.  Les  doses  peuvent  être  dou- 
blées ou  triplées  selon  les  indications.  —  Baignoire  en  bois. 

POMMADE  DE  baréges  (Bouchardat). 

Sulfhydrate  de  soude  cristallisé )  ^ 

Carbonate  de  soude  cristallisé  ]  ^^'       ^ 

Eau  tiède Q.S. 

Âxonge 10 

F.  dissoudre  les  sels  dans  Teau;  M.   —    Herpès    circiné. 

—  Onctions. 

iK  quintisulfure  de  sodium  en  SOLUTION  (Cod.  fr.;  Soc.  de  Ph.). 

Monosulfure  de  sodium  cristallisé , 30 

Fleurs  de  soufre 16 

Eau  distiUée 25 

F.  chauffer  dans  un  ballon  au  bain  de  sable  vers  -f  95°  jusqu'à 
dissolution  du  soufre;  filtrez  au  papier  Berzelius;  D.  1,1^*  On 
peut  encore  obtenir  le  quintisulfure  de  sodium  plus  économique- 
ment en  chauffant  dans  un  ballon .  :  soude  caustique  liquide, 
D.  1,33  (36"  B.),  3;  fleur  de  soufre  1,  jusqu'à  dissolution  du 
soufre.  Il  est  alors  impur,  il  contient  de  l'hyposulfite  de  soude. 
D'ailleurs  sa  richesse  réelle  est  la  même.  D.  1,41  (4.2°  B). 

—  Prép.  des  bains  sulfurés.  —  Doses  :  40  à  125  gram.  pour 
1  bain. 

BAIN  sulfuré  ;  BAIN  SULFUREUX  (Plcnck). 

Solution  n°  1. 

Quintisulfure  de  sodium 100  gram. 

Eau  commune 400    — 

F.  dissoudre. 

Solution  n»  2. 

Acide  chlorhydriquc  à  2t \^  %t^\sv. 

Eau "l^    — 
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M.  Versez  d'abord  dans  Tcau  du  bain  la  solution  n<»  1,  ensuite 
ia  solution  n*"  2  qui  détermine  un  dégagement  d'acide  sulfhydrique 
€t  un  précipité  blanc  de  soufre. 

—  Cette  formule  est  très-usitée  à  Paris;  seulement,  dans  les 
•établissements  de  bains,  on  remplace  les  18  gram.  d'ac.  chlorhy- 
drique  par  12  gratn.  d'ac.  sulfurique  du  commerce  étendus  dans 
250  gram.  d'eau.  (Voy.  Désinfection  ou  bains  sulfurés ^  p.  80.) 

i<   TRISULFURE    DE    POTASSIUM    IMPUR  ;    POLYSULFURE    DE  POTASSE  SOLIDE  ; 

SULFURE  DE  POTASSE;  FOIE  DE  SOUFRE  (God.  fr. ;  F.  H.  M.;Soc.  de  Ph.). 

Carbonate  de  potasse  pulv. , . .     2 

Fleurs  de  soufre 1 

M.;  chauffez  danàun  vase  de  terre  muni  d'un  couvercle  jusqu'à 
ce  que  la  matière,  qui  s'est  d'abord  boursouflée,  commence  à 
s'affaisser,  alors  donnez  un  coup  de  feu  pour  la  liquéfier;  laissez 
refroidir;  brisez  le  vase;  divisez  le  produit  en  fragments;  con- 
servez en  vases  clos.  Rendement  :  2/3. 

Prép.  le  trisulfure  de  sodium  par  le  même  procédé,  en  em- 
ployant 14  de  carbonate  de  soude  desséché  pour  10  de  soufre. 

—  Prép.  des  bains  sulfurés.  —  Doses  :  40  à  100  gram.  pour 
1  bain. 

:*r  TRISULFURE  DE  POTASSIUM  IMPUR  EN  SOLUTION;  SULFURE  DE  POTASSE 

LIQUIDE;  FOIE  DE  SOUFRE  LIQUIDE  {Cod.  fr.;  Soc.  de  Ph.). 

Trisulfure  de  potassfum  impur Q.  V. 

Eau  commune Q.  S. 

F.  dissoudre  le  sulfure  dans  la  plus  petite  quantité  d'eau  pos- 
sible; filtrez;  ajoutez  :  eau  Q.  S.  pour  que  la  solution  marque  D. 
1,26  (30*  B);  elle  contient  environ  1/3  de  son  poids  de  sulfure. 
—  Doses  :  120  à  375  gram.  pour  1  bain. 

•    LOTION  SULFURÉE  (Cod.  fr.;  H.  p.). 

Trisulfure  de  potassium  solide ' 1 

Eau  distillée 40 

F.  dissoudre;  filtrez.  —  Eczéma  chronique,  etc. 

BAIN  SULFURÉ;  BAIN  SULFUREUX  (Cod.  fr.;  H.  P.;  F.  H.  xM.) 

Trisulfure  de  potassium  solide 100  gram. 

Pour  i  bain.  —  Antiherpétic^ue,  antipsorique . 

Pour  le  bain  sulfuré  liquide,  î.  ôis^oM^t^  \^^  ^\^\û..  ds.  tcisul- 
fure  de  potassium  dans  ÎOO  gram.  tfem^  «VVx^x.  \^«^.  \im\A^- 
^ion  des  bains  sulfurés,  p.  80.) 
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BAIN  SULFURO-GÉLATINEUX  (God.  fr.;  H.  P.)> 

Trisiilfure  de  potassium  solide 100  gram. 

Gélatine  concassée 250    — 

F.  dissoudre  le  sulfure  dans  l'eau  du  bain;  ajoutez-y  la  géla- 
tine :préalablement  dissoute  dans  1  litre  d*eau  chaude.  —  Anti- 
herpétique. 

GLYGÉRé  antiherpétique;  glygéré  de  trisulfure  de  potassium. 

Trisulfure  de  potassium 1 

Glycéré  d'amidon 30 

M. —  Eczéma;  Lichen.  Topique. 

Prép.  de  même  le  Glycéré  de  monosulfure  de  sodium, 

POMMADE   SULFURÉE. 

Trisulfure  de  potassium 1 

Savon  de  potasse {  - 


; 


Axonge  benzoïnée 

M.  —  Affections  herpétiques  chroniques  rebelles.  —  Onctions 
matin  et  soir  pour  rappeler  Tétat  aigu. 

POMMADE  HYOROSULFUREUSE  (Debroytic). 

Polysulfure  de  potassium 15  gram. 

Axonge. 150    — 

Essence  de  thym 1    — 

Eau  commune i 15  '  — 

F.  dissoudre  le  sulfure  de  potassium  dans  Teau  ;  M .  —  Dartres 
atoniques  locales  invétérées  qui  résistent  aux  lotions  sulfureuses. 
—  Onctions,  matin  et  soir,  longtemps  continuées. 

:k  ÛUINTISULFURE  DE  POTASSIUM  IMPUR  EN  SOLUTION;  FOIE  DE  SOUFRE 

LIQUIDE  SATURÉ  (Cod.  fl'.). 

Potasse  caustique  liq.,  D.  1,32  (35°  B.) 3 

Pleur  de  soufre 1 

F.  dissoudre  le  soufre  au  bain  de  sable.  D.  1,38  (40»  B.) 
—  Bains  sulfurés.  —  Doses  :  50  à  200  gram.   pour  1  bain.  — 
Inusité.  —  Ce  médicament  est  d'une  composition  mal  déterminée. 

:*r   SULFURE  DE  CALCIUM  PUR  (Cod.  (t.). 

Gypse  calciné  pulv 20 

Noir  de  fumée ...•,,      ^ 

Jlf.  ;  calcinez  fortement  dans  un  creuset  lulè  e\.  cou^ç^tV.. 
—  Inusité. 


1 


I 
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-k   SULFURE  DE  CALCIUM  IMPUR;    SULFURE  DE  CALCIUM  SOLIDE  (Cod.  fr.). 

Fleurs  de  soufre 1 

Chaux  éteinte 3 

Eau  commune 5 

M .  ;  faites  bouillir  dans  une  chaudière  de  fer  jusqu'à  ce  qu'une 
petite  quantité  de  matière  subitement  refroidie  se  prenne  en 
masse  solide  ;  coulez  sur  un  marbre  huilé,  brisez  en  fragments 
après  solidification  ;  conservez  dans  des  flacons  hermétiquement 
bouchés.  —  An ti herpétique  ;  antiparasitaire.  —  Constitue  la  Poudn 
antipsorique  de  Pihorel,  inusitée. 

i<  BOULES  BARÉGIEKNES  (Montein). 

Sulfure  de  calcium  pulv. 8 

Sel  marin  pulv.' 2 

Colle  de  Flandre 1 

Extrait  de  saponaire 1 

Eau  commune Q.  S. 

F.  dissoudre  la  colle  dans  l'eau  chaude  ;  ajoutez  l'extrait  et  les 
autres  substances  pour  obtenir  une  pâte  que  vous  roulerez  en 
boules  de  45  gram.  à  conserver  en  vases  cfos. 

—  Doses  :  3  ou  4  boules  pour  un  bain  entier. 

POMMADE  ANTIHERPÉTIQUE  (Savardan,  Dcbrcyne). 

Sulfure  de  calcium  pulv 10  gram. 

Âxonge  (Sus  scropha) 100    — 

Essence  de  thym  {Thymus  vulgdris) 1    — 

M.  — Eczémas,  Lichen  chronique;  en  frictions  dans  la  paume 
des  mains  malin  et  soir  ;  —  Doses  :  6  à  8  gram.  pendant  plusieurs 
mois. 

-k   POLYSULFURE  DE  CALCIUM  LIQUIDE  (Guibouft). 

Chaux  vive 7 

Soufre  sublimé 18 

Eau  commune 75 

Éteignez  la  chaux,   délayez-la  dans  l'eau;  ajoutez  le  soufre; 

faites  bouillir  pendant  1  h.  et  remplacez  l'eau  évaporée;  laisseï 

refroidir;  filtrez.  D.  1,16  (20**  B.) 

—  Antiherpétique;  usage  extérieur.  Doses  :  60  à  300  gram. 
pour  i  bain.  —  Remplace  parfaitement  et  très-économiquemeni 
le  sulfure  de  potassium. 
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g  3.  —  Carbonates  alcalins. 

-k   CARBONATE  DE  SOUDE  CRISTALLISÉ;  SEL  DE  SOUDE  CRISTALLISÉ 

NaO  COî,  10  HO  (God.  fr.). 
Sel  de  soude  du  commerce Q.  V. 

F.  dissoudre  dans  5  f.  son  poids  d'eau  à  +  34"  ;  filtrez  ;  f .  éva- 
porer jusqu'à  D.  1,25;  laissez  cristalliser  par  refroidissement; 
après  24  h.  décantez  ;  f.  égoutter  les  cristaux;  essuyez-les  entre 
des  doubles  de  papier  Joseph,  et  dès  qu'ils  commenceront  à  s'ef- 
fleurir,  renfermez-les. 

—  Réservé  pour  l'usage  extérieur  ;  en  solution,  enlève  l'enduit 
sébacé  et  les  sécrétions  diverses  de  la  peau  et  favorise  par  là  la 
transpiration  et  la  respiration  cutanée  ;  souvent  prescrit  contre 
les  affections  prurigineuses  non  inflammatoires  :  lotions  1  à  5/100  ; 
bains  1  à  4/1000,  soit  250  gram.  à  2  kil.  pour  1  bain.  (Voy.  Spé- 
ciaux de  V appareil  lymj)hatiquey  p.  583;  âe  Vappareil  génito-uri- 
naire,  p .  594.) 

:*r  CARBONATE  DE  SOUDE  PURIFIÉ  (Ph.  Germ.). 

Carbonate  de  soude  du  commerce 4 

Eau  chaude 3 

,  F.  dissoudre  ;  passez  à  travers  un  linge  serré  ;  recevez  la  solu- 
tion dans  un  vase  de  porcelaine  plongé  dans  l'eau  froide  ;  agitez 
Jusqu'au  refroidissement;  rassemblez  les  cristaux  dans  un  enton- 
noir dont  vous  aurez  obstrué  la  douille  par  un  tampon  de  coton  ; 
lavez-les  peu  à  peu  à  l'eau  distillée,  jusqu'à  ce  que  l'eau  de  la- 
vage, saturée  d'acide  azotique,  cesse  de  précipiter  par  le  chlorure 
de  baryum,  et  ne  donne  qu'un  précipité  très-léger  par  l'azotate 
d'argent. 

-k  LOTION  DE  CARBONATE  DE  SOUDE  (H.  P.). 

Sel  de  soude  du  commerce 1 

Eau 8 

F.  dissoudre  ;  filtrez.  —  Eczéma;  affections  prurigineuses. 

BAIN  ALCALIN   (God  [ff..;  H.  P.). 

Carbonate  de  soude  cristallisé  (sel  de  soude)..    250  gram. 
Eau  q.  s.  pour  un  bain  ;  environ 300  litres. 

Cette  formule  représente  seulement  0'',83  de  sel  de  soude  par 
litre.  C'est  une  dose  très-faible,  d'autant  que  le  quart  ou  le  tiers 
de  cette  petite  quantité  de  carbonate  de  soude  est  nécessairement 
décomposée  par  les  sels  de  chaux  (chlorure  ou  svîM^X.ft'^  ç«v!A««sv& 
daas  l'eau  du  bain.  —  Les  eaux  miTiéràie&  «Xc^Wcv^^  xvaN.MX^'^'î» 
qu'on  donne  en  bain  ou  en  boisson  couUeutveuV*.  Y^«>^  ^^"^^^"1^ 


V 
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B  de  bicarbonsle  de  soude  par  litie,  Tenu  de  Wala,  7",1; 
n  alcaline  d<i  Codex  contient  50  gmm.,  et  celle  des  hdjiili 
■cWils  de  Paris,  t35  gram   de  c^arbonttte  de  potnue  par  litre.  On 
peut  coticliiru   do  ces  comparaisons  que  la  dose  do  carbonate  da 
'e  devrait  ftre  le  plu!^  soutcnl  doublée  et  même  qiradmpMe 
que  le  bain  alualin  devint  sufllsammenl  actir. 
>   —  Le  F.  H.  H.  prescrit  la  dose  de  500  gram.  de  carbaoate  de 
le  pour  1  bain. 

-  AHeclioDS   cutanées  prurigineusea  et   squameuses;  Acnfi; 
Boulte  ;  Illiumatismc  chronique.  Remplace  lee  bains  d'eau  de  Vi- 

—  Le  bain  alcalin  débarraaie  la  [icau  de  l'uriduit  sébacé  o 
ise  la  Tonclion  cutanée.  (Voy.  Bains  ataitina.  p.  590.) 

Pinrm™  M.cMH  (H.  r-|. 
û  de  soude  du  commerce. 135  gran. 

Eau  chaude Q.  S. 

'.  dissoudre. 

-  BjigiiSnique  ;  révulsir;  autiherpéliquo  local. 

Carbonate  de  pulBsse  pulv I 

.    Axongo 1 

. — ^  Eciémos  chroniques;  Lichens.  —  Onf^liuns  joumalitros: 
il  chaque -onction  iiouvetle.  laver  à  l'cnn  tiède  la  partie  nu- 

POKMAM  UCA1.INE  OIUPIIBÉK  (DIuU), 

Carbonate  do  loude  cristallisé 1 

Choux  hjdrutée 10 

Kxtrail  d'opium 1 

Axonge 180 

Triturez  le  carbonate  de  soude  nvec  la  cbaux;  ramoilisset  TeK- 
trait  d'opium  avec  un  peu  d'eau  ;  mûlei.  —  PruÉigo.  —  Oncliani. 
—  Au  monienl  où  cette  pommade  vient  d'être  préparto,  elle  e 
liant  de  la  soude  caustique;  peu  à  peu  l'alcali  forme  du  u 
les  éléments  ducorpïgras;  donc  les  cfTets  du  niédicaineiit 
ront  selon  qu'il  sera  réeenl  ou  ancien. 

Cai'bocuile  Uo  poljuuc  du  commerce 1 

Eau  diiLillée S 

y.  disnmdn  ;  laisaei  on  cenlael  çcnftan».  '.  vo«ti-,  a^tu»  "o 
vat;  ptMMàlWversunUnge;  Lè\içoveii«5afi'àvi««^4«« 
i  vte  en  ter  ballu  ;  laUset  Tet«w*ï  pen4o.a^  ^  \-  a»t»«*'< 
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frais  ;  passez  à  travers  un  linge  ;  f .  évaporer  à  siccité  en  agitant 
centinuellement  ;  divisez  par  contusion  et  renfermez  la  matière 
«acore  chaude  dans  un  flacon  de  verre  bien  bouché. 

i<   CARBONATE  DE  POTASSE  PUR  (Ph.  Gcrm.). 

Calcinez  le  bicarbonate  de  potasse  dans  un  vase  en  fer  battu 
jusqu'à  ce  que  le  sel  soit  devenu  entièrement  soluble  dans  son 
poids  d*eau  ;  renfermez-le  encore  chaud  dans  un  vase  de  verre 
bien  bouché. 

:Ar  LOTION  ALCALINE  (Cod.  fr.  ;  F.  H.  M.). 

Carbonate  de  potasse 1 

Eau  distillée 20 

F.  dissoudre  ;  filtrez.  —  Affections  prurigineuses  ;  Eczéma  ; 
Acné. 

'  A  LOTION  DE  CARBONATE  DE  POTASSE  ;  LOTION  ALCALINE  (H.  P.). 

Carbonate  de  potasse 1 

Eau ■ 8 

F.  dissoudre  ;  filtrez.  —  Affections  prurigineuses  ;  Eczéma  ; 
Acné. 

.  POMMADE  ANTIPRURIGINEUSE  (Gucneau  de  Mussy). 

Bromure  de  potassium 10 

Cérat  simple 100 

Camphre  pulv 1 

F.  dissoudre  le  sel  dans  un  peu  d*eau  tiède  ;  M.  —  Onctions. 

LOTION  ANTIPRURIGINEUSE  (Jeannel). 

Carbonate  de  potasse 1 

Hydrolat  de  laurier-cerise 20 

F.  dissoudre;  filtrez.  —  Prurit  de  la  vulve,  de  l'anus,  du  scro- 
tum. ' —  Lotions  matin  et  soir  au  moyen  d'une  éponge. 

ik  ALCOOLé  DE  SAVON  ;  TEINTURE  DE  SAVON  (Cod.  fr.;  F.   H.  M.). 

Savon  blanc  de  Marseille  divisé 20 

Carbonate  de  potasse 1    . 

Alcool  à  60* 100 

F.  macérer  pendant  10  j.;  agitez  de  temps  en  temps  ;  filtrez. — 
Rendement  :   116/100  d'alcool   employé.    —  AffecUoivft  ^twtVv^v- 
neuses;  Eczéma;  Acné.  Frictions,  io tiens  avec  Q.  S.  à'eavi  v^^^ 
ûu  aromatisée;  lotions  hygiéniques.   (Voy.  Cosmétiques  et  par- 
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*  UNIMENT  SAVONNEUX  (GoJ.  fr.;  H.  P.). 

Alcoolé  de  savon 10 

Huile  d*amandes  douces 1 

Alcool  à  80* 9 

Mêlez  par  l'agitation  ;  conservez  dans  un  flacon  bouché.  —  Af- 
fections prurigineuses  de  la  peau.  —  Frictions;  lotions  avec  Q.  S. 
d'eau  pure  ou  aromatisée. 

g  4.  —  Mercuriaux. 

POMMADE  AU  BIOXYDE  DE  MERCURE  CAMPHREE  (Monod). 

Bioxyde  de  mercure  pulv 2 

Camphre  pulv .  (Laurus  camphora) 5 

Axonge. 40 

F.  dissoudre  le  camphre  dans  l'axonge  fondue  au  B.-M.;  laissez 
refroidir;  mêlez  le  bioxyde  de  mercure  sur  le  porphyre;  —  sy- 
philides;  Herpétides  prurigineuses.  —  Onctions  légères.  (Voy. 
Caustiques  mercuriaux^  p.  282  ;    Spéciaux  de  Voculistique.) 

POMMADE  GATHÉRÉTIQUE  (Burgess). 

Bioxyde  de  mercure .10 

Camphre  pulv 1 

Axonge ..*..    80 

Mêlez  sur  le  porphyre.  —  Éruptions  papuleuses  de  la  face.  — 
Onctions  légères. 

i<  POMMADE  CITRINE;  ONGUENT  GITRIN  (Cod.  fr.). 

Mercure 1 

Ac.  azotique  D.  1,42  (43*  B.). 20 

Axonge 10 

Huile  d'olive 10 

D'une  part  :  f.  dissoudre  le-  mercure  dans  l'ac.  azotique  à 
froid  ;  d'autre  part  :  f.  liquéfier  l'axonge  dans  l'huile  à  une  douce 
chaleur  ;  laissez  refroidir  à  demi  ;  versez  l'azotate  de  bioxyde  de 
mercure,  agitez  pour  obtenir  un  mélange  parfait;  coulez  dans 
des  moules  de  papier.  —  Employé  à  faibles  doses  conmie  anti- 
herpétique ;  antipsorique  dangereux,  justement  abandonné. 

—  L'onguent  citrin  n'est  pas  stable  ;  l'hydrogène  et  le  carbone 
des  corps  gras  s'oxydent  peu  à  peu  aux  dépens  de  l'azotate  de 
bioxyde  de  mercure  qui  se  réduit. 

Mercure '  '  *  *  *      ^ 

Acide  azotiqueD.  1,3»  (i^^^ ^ 
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Axonge  [Sus  scrofa) : 125 

Huile  d'olive  {Olea  europom) 125 

F.  Dissoudre  à  une  douce  chaleur  le  mercure  dans  l'acide  azo- 
tique ;  f.  fondre  l'axonge  dans  Fhuile  ;  ajoutez  la  solution  mercu- 
rielle  aux  corps  gras  à  demi  refroidis;  mêlez;  coulez  dans  des 
moules  de  papier  collé.  Rendement  :  80  0/0  de  matières  em- 
ployées. (Voy.  ci-^ssus.) 

POMMADE  A  l'azotate  DE  MEHGURE;  POMMADE  antiherpétique  (Fontaine). 

Pommade  citrine 5 

Huiles  d'amande 2 

F.  couler  dans  l'eau  froide  la  pommade  citrine  fondue;  lavez- 
la  jusqu'à  ce  qu'elle  n'abandonne  plus  rien  à  l'eau;  laissez  sé- 
cher à  l'air  libre;  mêlez  l'huile  par  trituration.  —  Lichen;  Eczéma 
chronique.  —  Onctions.  Cette  pommade  doit  être  souvent  atté- 
nuée par  un  mélange  d'hXiile  ou  d'axonge  benzoïnée. 

POMMADE  ANTIPRURIGINEUSE  (GhaTVet). 

Onguent  citrin 1 

Pommade  camphrée 20 

M.  —  Prurigo.  —  Onctions  réitérées. 

POMMADE  A  L'ONGUENT  CITRIN  (Hardy). 

Onguent  citi'in 4 

Pommade  rosat 60 

Camphre  pulv .......      1 

M.  —  Eczéma  à  la  3*  période  ;  Pityriasis.  —  Onctions  ! 

POMMADE  AU  SULFOGYANURE  DE  MERCURE  (Lutz). 

Sulfocyanure  [de  mercure ..là     2 

Axonge , 100 

M.  Psoriasis.  —  Onctions  ;  administrez  en  même  temps  des 
bains  de  vapeur. 

LIQUEUR  DE  GOWLAND;   ÉMULSION  COSMÉTIQUE  DE  GOWLAND. 

D'une  part  : 

Amandes  amères  mondées 90  gram. 

Eau 500    — 

F.  une  émulsion  ;  d'autre  part  : 

Bichlorure  de  mercure 8  décigrani. 

Chlorhydrate  d'ammoniaque t  %t^\xi« 

AJcool  à  85" \^    — 

Hydrolat  de  laurier-cerise \^    — 
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F.  dissoudre  ;  môlez  à  Témulsion.  —  AfTeotions  cutanées  pruri- 
gineuses. —  Lotions!  —  Les  Anglais  emploient  ce  médicament 
étendu  d'eau  comme  cosmétique. 

LIQUBUR  DE  GOWLAND  (Hagfei*)* 

Bichlorurc  de  mercure )  . 

Chlorhydrate  d'ammoniaque ) 

Éniulsion  d'amandes  amères 480 

F.  dissoudre.  —  Ântiherpétique.  —  Lotions  ! 

:Ar  SOLUTION  mergurielle  contre  le  pityriasis  (Gaffiird). 

Alcool  à  50" 100  gram. 

Bichlofure  de  mercure 1  décigram. 

Alcoolé  de  benjoin 5  gram. 

Huile  essentielle  de  cèdre  de  Virginie. ...        2  gouttes. 

F.  dissoudre;  M.  —  Humecter  légèriement  le  cuir  chevelu  en 
écartant  les  cheveux,  patin  et  soir! 

:Ar  LOTION  SUBSTITUTIVE  (Ph.  anglaises). 

Bichlorure  de  mercure 1 

Eau  distillée 725 

Acide  chlorhydrique  à  D.  1,18  (22»  B.) 2 

F.  dissoudre;  M.  —  Lupus;  Sycosis.  —  Une  lotion  journa- 
lière. 

POMMADE  CONTRE  l'esthiomène  (Ducbcsne  Duparc). 

Nol,  N»2. 

Styrax  liquide  {Liquidambar  orientale) 45  60 

Axonge 45  60 

Bichlorure  de  mercure 2  4 

Ëmétique ; 2  4 

Alcoolé  de  cantharides 1  2 

Résine  d'euphorbe  (Euphorbia  canariensis) . .  1  2 

F.  fondre  le  styrax  et  l'axonge  au  B.-M.;  ajoutez  la  résine 
d'euphorbe;  laissez  refroidir;  ajoutez  le  bichlorure  et  l'émétique; 
M.  sur  le  porphyre  ;  enfin  M.  l'alcoolé  de  cantharides.  —  Caus- 
tique substitutif  très-énergique.  —  Applications  ménagées  à  de 
longs  intervalles. 

^  POMMADE  antidartreuse  (Corbel-Lagncau). 

Protochlorure  de  mercure  précipité,  précipité. blanc.       1 
CoJd-cream 15 

M.  —  Impétigo  ;  liczéma  ;  Croules  \aÀ\.Çi\5&t%\  ^X^Vv^lides.  —  One- 
lions  réitérées;  avant  chacvyiG  tvoxjiNftWft  Q^tW^tv,  Vsn^-lX^  y^^^ 
malade  avec  de  l'eau  de  sa\otv  \.\fe^fe\ 
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iK  POMMADE  AU  GALOMEL  CAMPHRÉE  (Garenave). 

Calomel  à  la  vapeur 7 

Camphre  pulv.  {Laurus  camphora) 1 

Axonge  {Sus  scrofa) 100 

M.  — Herpès;  Impétigo. — Onctions! 

-k  POMMADE  ANTIHERPÉTIQUE  AU  PRÉCIPITÉ  BLANC  (Jeannel). 

Protochlorure  de  mercure,  précipité  blanc 1 

Âxon^  benxoïnée 20 

M.  —  Eczéma  de  la  face  et  du  cuir  chevelu  chez  les  enfants  ; 
gourmes  ;  Eczéma  chronique  ;  Impétigo. 

S*il  existe  des  démangeaisons  ajoutez  à  la  formule  :  lattdaaum 
de  Sydenham  1  à  4.  —  Onctions  matin  et  soir  précédées  de 
lavage  à  Teau  de  savon  tiède  ! 

-k   SOLUTION  CAUSTIQUE  DE  BICHLORURE  DE  MERCURE  (Anderson). 

Bichlorure  de  mercure 1 

Alcool  à  90o 8 

F.  dissoudre  —  Herpès  circinatus.  —  Imbibez  de  ce  liquide 
un  morceau  de  linge  de  dimension  convenable,  appli(|uez-ie  sur 
la  partie  malade  pendant  deux  minutes  pour  produire  une  cauté- 
risation superficielle  ! 

—  Cette  même  solution,  appliquée  sur  une  adénite  déjà  sup- 
purée,  répiderme  étant  préalablement  enlevé  par  un  vésicatoire, 
détermine  quelquefois  la  résorption  du  pus!  (Voy.  Lotion  mercu- 
rielle,  p.  284  ) 

SAVON  HYDRARGYRIQUE  (Anderson). 

Bichlorure  de  mercure. 1 

Alcool  à  85*» 15 

Savon  vert  

Eau  distillée 

Essence  de  lavande 1 

F.  dissoudre  le  sel  mercuriel  dans  Talcool;  M.  —  Pityriasis 
versicolore.  —  Onctions  soir  et  matin,  suivies  de  lavage.  —  Le 
bichlorure  en  présence  du  savon  vert  passe  à  l'état  d'oléo-stéarate 
de  mercure.  (Voy.  Oléo-stéarate  de  bioxyde  démercure^  p.  671.) 

:*r  lODURE  DE  CHLORURE  MERCUREux  N*  1  (Pcrreus). 

Iode 15»^ 

Calomel 'b^'b 

Triturez  avec  un  peu  d'alcool.    —   Composé  àft  \ÀOD^tvss<b,  ^^ 


\  aa 75 


;(  de  protochiarurc  de  mercuro;   identique 


Calomel 997,4 

Triturer  avec  un  peu  ri'akool.  —  Composé  de  biclilonire  et 
biiodure  de  mercure;  identique  avec  lu  sel  dcllouligny  ii°  3. 


^ 


BDUTICNï  (Bevdel). 

Biiodure  de  mercure 

Biclilorure  de  mercure 

M,  par  trituration.  —  Couperose  ;  AcnÉ  roaacéa,  —  A  l'inl 
rieur;  Doses  :  S  à  R  milligruni.  en  pi).  —  À  l'extérieur;  Ootet 
1/80  BU  pommade  avec  i'axonge. 

On  peut  encore  obtenir  le  bïchloro-iodure  de  mercure  en  d 
«olvant  séparément  dans  Q.  S.  d'alcool  6S6  de  biiodure  et  374 
bichlorure  de  mercure,  mêlant  les  deux  dlssolulions  et  les  faisai 
évaporer.   (Bouc bardai.) 

—  Primitivement  Bouttgnj  prescrivait  de  saturer  bous  i 
cloche  le  caloniel  par  des  vapeurs  d'iode;  ce  procédé  est  abi 
donné. 


K  (Hochûrd). 

Bichloro-iodure  de  mercure 25  dix-milligram, 

(Deux  millïgram.  et  demi! 

Gomme  arabique  putv 1  centigram. 

Mie  de  pain 9        — 

Hydrolat  de  fleurs  d'oranger Q.  S. 

M.;  pour  1  pil.  —  Sycosis;  Acné  rosacéal  Engorgement  iftéria 
Ulcération  du  col  utérin'/  —  Doses  :  1  à  3  pil.  par  jour. 

PDHMÏDE     DE    BICHLORO-IODilHE  DE  HERE  LUE  ;   PDHUAIIE  D'iQDiniB  D 

CBLonum  aBncL'REUX  (Bmlipiy,  Hucliird). 

Bichloro-iodure  de  mercure 1 

Axonge M 

M.  sur  lo  porphyre.  —  Acné  rosacée;  Erjlhème  cbronïijue 
la  face.  —  En  applications  1  Tais  par  jour  pendant  3  jours;  ] 
t'oxonge,  pendant  3  jours  ;  renouveler,  au  bas 
de  la  même  manière  les  apv\ii;a\.ioi\i  io  ^mnaile  et  d'axoi  _^^ 
-Laproportionde  Wchloro-ioilttre  ie  meitmo  4»ra\a¥*n««^«* 
rtwsoten  te  sensibiliXè  des  ti^tf»-,iù»îii9J,»«'V«^V' 
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-^r  lODURB  Dl  MERCURE  ET  DE  POTASSIUM;    lODHYDRARCYRATE  D'IODURB  DE 

potasAjm;  KI,2HgI  (Boulay). 

lodure  de  potassium 2 

Deuto-iodure  de  mercure 5 

Eau 2 

F.  chauffer  dans  un  matras,  jusqu'à  dissolution  complète;  lais- 
sez cristalliser  parle  refroidissement;  décantez  l'eau-mère. 

—  Syphilis  tertiaire;  Lupus.  —  Doses  à  Tintérieur  :  1  à  5  centi- 
gram.  ;  à  Textérieur  pommade  1/25.  —  Selon  Dorvault  et  selon 
Réveil,  Puche  prescrit  ce  sel  jusqu'à  la  dose  de  1  décigram.  Cette 
dose  devrait  être  attentivement  surveillée. 

i<   lODURE  DE  MERCURE  ET  DE  POTASSIUM  (Thëvenot). 

Mercure 8 

Iode 10 

lodure  de  potassium 13 

Triturez  pendant  20  minutes  dans  un  mortier  de  verre  ;  ajoutez 
peu  à  peu  : 

Eau  distillée  chaude , 31 

Le  sel  cristallise  en  aiguilles  jaunes  par  le  refroidissement. 

i<   SOLUTION  O'IODURE  DE  MERCURE  ET  DE  POTASSIUM. 

^    lodure  de  mercure  et  de  potassium 1 

Eau  distiUée 500 

F.  dissoudre.  —  Syphilis  tertiaire.  —  Doses  :  5  à  25  gram. 
dans  de  Téau  sucrée.  Cette  solution  représente  1  centigram. 
d*iodure  de  mercure  et  de  potassium  pour  5  gram. 

PILULES  D'IODURE  DE  MERCURE  ET  DE  POTASSIUM. 

lodure  de  mercure  et  de  potassium 1  centigram. 

Sucre  de  lait 1  décigram. 

•    Sp.  de  gomme Q.  S. 

M.  ;  pour  1  pil.  —  Syphilis  tertiaire.  —  Doses  :  1  à  5  par  jour. 
Cette  formule  équivaut  à  peu  près  à  celle  de  Puche  qui  divise 
A  décigram.  en  32  pilules.  (Voy.  AntisypkilUiques.) 

i(   SIROP  D'IODURE  DE  MERCURE  ET  DE  POTASSIUM. 

lodure  de  mercure  et  de  potassium 1 

Alcoolé  de  safran 20 

Sp,  simple ^'V^ 

if.  —  Syphilis  tertiaire.  —  Doses  :  10  k  bO  ^tîww.  —  NSi  ^gcwsL. 
ée  ce  sp.  représentent  i  centigram.  d'iodure  de  mwç.\a«i  ^N.  ^^ 
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potassium.  Ge  dosage  est  plus  simple  que  celui  du  sp.  de  Bouti- 
gny.  (Voy.  ci-après,) 

•k  SIROP  d'iodure  de  mercure  et  de  potassium  (Boutigroy,  Gibert). 

Biiodurc  de  mercure 1 

lodure  de  potassium 50 

Eau  distiUée 50 

F.  dissoudre;  ajoutez  : 

Sp.  de  sucre  froid  à  30°  B 2400 

M.  —  Syphilis  tertiaire.  —  Doses  >  20  à  30  gram.  par  jour. 
—  25  gram.  de  ce  sp.  représentent  1  centigram.  de  biiodure  de 
mercure  et  5  décigram.  d'iodure  de  potassium. 

i(   SIROP  DE  BIIODURE  DE  MERCURE  lOOURÉ  (H.  P.). 

Biiodure  de  mercure 1 

lodure  de  potassium 40 

Eau  distillée 40 

Sirop  de  sucre 1920 

F.  dissoudre  Tiodure  de  potassium  dans  Teau;  ajoutez  le  bi- 
iodurc;  agitez;  filtrez;  M.  avec  le  sp.  —  20  gram.  représentent 
1  centigram.  de  deutoiodure  de  mercure  et  40  centigrain.  d'io- 
dure de  potassium.  —  Syphilis  tertiaire.  —  poses  :  10  à  20  gram. 

LOTION  lODO-CBLORO-MERGURIELLE  (Devcrg^e). 

lodure  de  chlorure  mercureux  (sel  de  Boutigny) 15 

lodure  de  potassium ^ 

Eau  distillée f  aa.      8 

Glycérine ; 

Triturez  Tiodure  de  chlorure  mercureux  arec  Tiodure  de  po- 
tassium en  ajoutant  Tcau  goutte  à  goutte  ;  filtrez  ;  ajoutez  la  gly- 
cérine. —  Acné  rosacéa.  —  Liqueur  destinée  à  remplacer  la  pom- 
made de  Boutigny;  elle  est  moins  efficace,  mais  aussi  beaucoup 
moins  irritante;  humectez  les  surfaces  malades  tous  les  soirs  au 
moyen  d'un  pinceau  ;  lavez  à  l'eau  tiède  tous  les  matins. 

POMMADE  d'iodure  DE  MERCURE  ET  DE  POTASSIUM  (Dcsciiamps). 

Biiodure  de  mercure 4 

lodure  de  potassium 10 

Eau  distillée 13 

HuiJe  d'amandes "^^ 

Axonge  benzoïnée ^^ 

F.  dissoudre  dans  Veau  \e  buo^vxte  ^v\v^^>«^  ^^  ^^Nas^esa 


• 
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ajoutes  en  triturant  Taxonge  et  Thuile.  —  Ulcérations  tertiaires. 
—  Topique  très-vénéneux  ;  surveillez  les  effets. 

:Ar  OXTGBLÔRURE  AMMONIACAL  DE  MBRGURB;  CHLORAMIDURE  DE  MBRCURE; 

HgCL,AzH*Hgr.AzH*€!l  (Pli.  Pruss.). 

Bichlorure  de  mercure 2 

Eau  distillée 32 

Ammoniaque  liq.,  D.  0,960 3 

F.  dissoudre  le  bichlorure  de  mercure  dans  Teau  distillée 
chaude  ;  laissez  refroidir  ;  filtrez  ;  versez  la  solution  dans  l'ammo- 
niaque ;  recueillez  le  précipité  sur  un  filtre  et  lavez- le  2  fois  avec 
22  d*eau  distillée,  faites-le  sécher  dans  l'obscurité.  —  Affections 
herpétiques.  —  Usage  extérieur.  (Voy.  ci-aprês.) 

POMMADE  D'OXYCHLORURE  AMMONIACAL    DE  MERCURE    (Soo.  dc  Ph.). 

Oxychlorure  ammoniacal  de  mercure i 

Axonge  benzoïnée 9 

M.  —  Affections  herpétiques.  —  Pansements;  onctions. 

POMMADE  DE  ZELLER. 

Oxychlorure  ammoniacal  de  mercure 1 

Onguent  rosat 8 

M.  —  Affections  herpétiques.  —  Onctions. 

OLéo-STÉARATE  DE  BIOXYDE  DE  MERCURE  (Jcaiincl). 

D*une  part  : 

Mercure  métallique 20 

Acide  azotique  à  35<> 40 

F.  dissoudre  à  une  douce  chaleur, 

D*autre  part  : 

Savon  blanc 102 

Eau  distillée  tiède 1500 

F.  dissoudre  ;  Jaissez  refroidir;  M.  les  deux  solutions  ;  recueillez 
sur  un  linge  le  précipité  blanc  caillebotté  qui  se  produit;  lavez-le 
à  grande  eau  en  le  malaxant  jusqu'à  ce  que  l'eau  de  lavage  soit 
insipide.  —  La  quantité  d'eau  que  contient  le  savon  est  variable, 
mais  il  faut  que  l'azotate  de  mercure  soit  en  léger  excès.  Si  le  sa- 
von était  en  excès,  le  liquide  ne  s'éclaircirait  pas,  et  mousserait 
par  l'agitation. 

—  Vùléo-stéarate  de  mercure  ne  peut  pas  ètte  cowç>eïN^  ^w  ^^3». 
de  quelques  semaines.   Le  sel  gras  mercuriéV,  ççaV  feV^ÀV  ^^^^^ 
komogèae  et  d'un  blanc  éciatant,  abandonne  \xn  eomvo^^  \v>iC«N»- 
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et  ijevii^iit  grïa.  |Voy.  plus  bas  :  Stéarate  da  hioMjile  de  n 
Pommade  antiparasitaire.j 

POMHAOK  A   L'OLia-BtÈAIlATB  DE  NERCUItt:  ;    POU) 

(J«.nnol). 

Oléo-sléaraio  tie  niorourc 1  _ 

Axongc  bemoïnée j 

H.  —  Eczéma  ;  EeLhjina  afpbililique  ;  Impétign.  Onctions 
et  soir  sur  Isa  parties  malades,  d'alionl  lavées  à  l'ttau  du 
tièda. —  Celte  pommade  s'allËro  au  bout  de  (|ue1qiies  sein 

y<   STEARATE  DE  B[nXVDE  DE  MERCUHE    (Ir^aalicl). 

Acide  stéarique  cristallisé 67 

Bioxydo  de  mercure  pulï 

Eau  dielillée 

M.  dans  una  capsule  da  porceluiae;  f.  bouillir  en  remaanl  ji 
qu'i  diEBolutïan  de  l'oxyde  de  mercure  dans  l'acide  stéariqui 
laissez  rerroidir;  décantei;  (.  sécher.  — ComposË  slablc, 

*   POMMADE  AU  SltARATH  DE  BIOXVPH  DB  WHaUHX   (Jeon 

Stéarate  do  bioxyde  de  mercure 

Aïonge  benxaïnéu S 

Triturez  la  stéarate  dans  un  niortior  de  porcelaine  chauRi 
l'sau  bouillanlc  jusqu'à  ce  qu'il  suit  ramolli  ;  ajoul«z  pea  & 

Longe  en  triturant  pour  obtenir  une  iiommoilc  liomugËne. 

-  Eczéma  ;  Ecllijma  syphilitique  ;  Impétigo.  —  Onctions 

et  soir.  Colle  pumAïade  csl  stable.  Elle  représente  env 

I/IB  de  aon  poids  de  bioxyde  de  mercure  combiné  à  l'acide  gi 

it  celte  pommade  à.  composUion  Qxe  qu'il  sernil  ralioiinel  d'< 
ployer  de  préférence  i  l'onguent  mercuriel. 

Buirate  Terreux  cristallisé làâ 

Axonge  benzoïnée 60 

K.  —  Impétigo  ;  Inlerlrigo.  —  Onctions  réitérées. 

£  S.  —  Préparalieiu  ifarieaie. 
—  Très-ulile!i  dans  lea   allïctions    herpétiques   prurigineui 
)pre,  ecxdma,  lichen,  pityriasis,  psoriasis,  prurigo,  urlicnire, 
péresthésie  cutanée,   aurlout  lorsque  les  pliénomèncB 
es  sont  dissipées  ;  inutiles  dans  les   exanthèmes  ( 
manireetations  cutané  de  l'arthritis.   Il  est  toujours  indh 
sable  de  commencer  par  les  plus  petites  doses  et  de  les 
.  Jontemeot  on  surveiHnnlle»  eBete,  ^Son.  Kttmvwii' 
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Caustiques,  p.   28 ^;  Spécifiques  des  affections  intermittentes^ 
p.  649.) 

—  Tableau  indiquant  la  quantité  d*arsenic  métallique  contenue 
dans  100  parties  des  divers  composés  arsenicaux  : 

ARSENIC  POUR  100. 

Acide  arsénieux 75,78 

Arsénite  de  soude  anhydre 16,58 

Arséniate  de  soude  cristallisé 24,03 

Arséniate  de  soude  séché  à  +  100« 40,32 

Arséniate  de  potasse  cristallisé 41,66 

Arséniate  fen*eux 40,10 

Liqueur  de  Fowler 0,77 

—  Tableau  indiquant  les  quantités  des  divei*ses  préparations 
arsenicales  qui  équivalent  à  5  milligram.  diacide  arsénieux. 

Arséniate  de  soude  cristallisé 2  centigram. 

—  de  potasse 11  milligram. 

Pilules   asiatiques 1  pilule. 

—      d'arséniate  de  soude.  (Biett,  De- 

vergie.) 1  pilule. 

Liqueur  de  Fowler 5  décigram. 

—  de  Clemens 5        — 

—  de  la  Pharmacopée  de  Londres. .  62  centigram. 
•—      de  Boudin 5  gram. 

—  de  Pearson 10    — 

—  de  Devergie 11    — 

"k  PILULES  arsenicales;  pilules  asiatiques  (Cod.  fr.). 

Acide  arsénieux  porphyrisé 5  milligram. 

Poivre  noir  en  poudre  très-fmc  {Piper  ni- 

grum) 5  centigram. 

Gomme  arabique  pulv.  (Acacia  vera) 1        — 

Eau  distillée Q.  S. 

M.  par  longue  trituration  Tac.  arsénieux ,  le  poivre  et  la 
gonune  ;  ajoutez  Teau  distillée  afin  d^obtcnir  la  consistance  pilu- 
laire.  Pour  1  pil. 

—  Affections  cutanées  rebelles  surtout  à  formes  prurigineuses  : 
Lichen,  Eczéma;  doses  :  1  à  5  pil.  par  jour  avant  les  repas! 

—  Tonique  reconstituant;  doses:  1  à  2  pil.  par  jour  avant  les 
repas  !(Voy.  Reconstituants^  p.  138.) 

•  ARSÉNIATE  DE  SOUDE  ;  As  05  2  NaO,  HO  -}-  16  HO  (Cod.  fr.). 

Azotate  de  soude 200 

Ac.  arsénieux ■. 116    — 

3BANNKL.  '^ 
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Pu!v.;  51.;  chaiilTeï  nu  rouge  clans  un  creuset  de  Hosso  jus, 
,       ce  qu'il  ne  se   d^^agc  plus  ilc  vuponrs;  T.  dissoudre  <lan«  1' 

chaude  ;  lUtraz  ;  versez  dans  la  liqueur  une  solution  aiiueuse  S 
f      Irëe  de  oarbanate  sodique  jusqu'à  réaction  alcaline;  f-  i 
'      par  la  chnleur;  laissez  cristalliser  par  rcfl'oidissoment. 
I  —  AITecLiana  culnnées  rebelles.   —   Doses  :  5  i  S5  inilligrail 

'       par  joor. 

—  L'srsùnialc  de  aoude  cristallisé  ci 
variables  selon  la  température  à  laijuEUe  il  a  crislulîisé,  de  plus 
Gît  trôs-cflloresccot  ;  il  en  résulte  qu'il  ne  représente  p9»le 
jours  exactement  In  mSrne  proportion  de  principe  actif.  L'ai 
niale  double  de  potasse  et  du  soude  n'olfrii-ait  pas  cet  inoon* 
nieut.^  Il  serait,  dans  tous  les  cas,  rationnel  do  ne  jamais  prei 
,  crire  l'arséniate  de  soude  que  séché  à  -{-  140',  ainsi  que  le  pn 
crit  la  l'Ii.  Brilann.On  diminuerait  alors  de  moitié  ks  dose«in9 

A    AIISËNIATE  DE  H 

Mine  de  cobnlt  arsenical  pulv.. 

Clilurale  de  soude 10,65 

Eau  distillée 40 

I  Acide  azotique 1 

I  Hêlu;  r  cliaufTer  &  la  lempérature  de  +  ^  jusqu'à 

I       de  toute  odeur  olilurée;  ajoute:  : 

Carbonate  de  aoudu  cristallisé 

préalablement  dissous  dans  40  d'eau  distillée. 
Filtrez  ;  f.  évaporer  ;  laissez  cristalliser  par  to  refroidissement 
k      lavez  les  crislaus  avec  un  peu  d'eau  distillée.  (Voj.  ci-dasui.' 

I  it    EOLUTlOIt  ARSENICALE   DE   FEtnSDN;    LIQUeuH    DK  PtlHEDH 

(Cnd.  [f,;  H.  P.). 

j  Arséniate  do  soude  cristallisé 

I  Eau  distillée 600    I 

F.  diMOudre;  filtrez.  ^  Celte  solution  représente  1  centigru 

[      d'arséniate  de  soude  pour  6  grani.  ^  Doses  :  3  à  10  grain.  {VO 

Pr^ii'iitions  d'arsenic,  p.  (172.) 

*    SOLUTION    1>'ARs£i|[ATE  DE  SOUUE    (P)l,  Br 

Arséniate  do  soude  desséché  à  +  1W°...      01  centigram. 

Eau  distillée lUO  gram. 

F.  dissoudi*  ;  flUrei;.  —  CeVlu  6o\uV\oi\  toofeiA  aoti  çcOQortii 
d'm-Èéniate  de  soude  presque  6  îoi»  çVu*  tas\«  ufia  \a.'^iffi«ï 
Pearaoa  du  Cod.  fr ,  (Vo;.^  cv-daaiw-'^ 
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ic  PILULES  D'ARséNiATE  DE  SOUDE  (Biett,  Dcvcrgie). 

Extrait  alcoolique  de  ciguë ; 5  ccnligr. 

Ârséniate  de  soude 5  milligr. 

Rac  .de  guimauve  pulv I   ^^  ^   g 

Sp .  de  fleurs  d  oranger )  ^ 

M.;  pour  1  pil.  —  Affections  cutanées  strumeuses.  —  Doses: 
1  à  5  par  jour.  (Voy.  Arséniate  de  souder  p,  673.) 

-k   SIROP  D'ARSÉNIATE  DE  SOUDE  (Bouchut). 

Ârséniate  de  soude.  .^ 1 

Eau  distillée • 20 

Sp .  de   sucre 4000 

F.  dissoudre  le  sel  dans  Teau  ;  M.  —  20  gram.  de  ce  sirop  re- 
présentent 5  milligram.  d*arséniate  de  soude. 

-r  Affections  strumeuses,  herpétiques.  —  Doses  :  1  à  5  cuil- 
lerées à  bouche  par  jour.  (Voy.  Arséniate  de  soude^  p.  673.) 

-k  ARSÉNIATE  DE  POTASSE  CRISTALLISÉ  ;   2  KO  AsOS,  2  HO    (Cod.  fr.). 

Azotate  de  potasse J  p   g 

Ac.  arsenieux j 

Pulv.,  môlcz;  f.  chauffer  au  rouge  dans  un  creuset  de  Hesse 
jusqu'à  ce  qu'il  ne  se  dégage  plus  de  vapeurs.  F.  dissoudre  dans 
Teau  bouillante  ;  filtrez  ;  f.  évaporer  par  la  chaleur  et  cristalliser 
par  le  refroidissement.  Équivaut  à  55/100  de  son  poids  d'ac.  ar- 
senieux, et  doit  être  administré  à  doses  moitié  moindres  que 
Tarséniate  de  soude  cristallisé.  Mêmes  indications  thérapeutiques. 

—  L'arséniate  de  potasse  cristallisé  a  l'inconvénient  d'être  dé- 
liquescent. Ce  sel  est  acide  ;  il  est  réellement  représenté  par  la 
formule  KO,  AsO%  2  HO  ;  l'arséniate  neutre  est  amorphe  et  pres- 
que insoluble.  (Falières  ) 

*  ARSÉNIATE  DE  POTASSE  ET  DE  SOUDE;   KO,  NaO,  HO,  AsO»,  45  HO 

(Falicres). 

Poudre  de  cobalt  arsenical 15 

Chlorate  de  potasse 12 

Eau  distillée 40 

Acide  azotique 1 

F.  chauffer  à  4-  60"  jusqu'à  disparition  de  l'odeur  chlorée  ; 
ajoutez  : 

Carbonate  de  soude  cristallisé 18 

Préalablement  dissous  dans  40  d'eau  d\sV.\\\èe*,  ^\\Vc^x\  \.  ^'^^- 
porer;  laissez  cristaUiser  par   refroidissemexvl*,  Xîcsç^xVi^  <iVV^\"!>N»- 
arec  un  peu  d'eau  distillée. 
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—  Sel  inaltérable  à  l'air,  proposé  par  Falières  pour  remplace 
Tarséniate  de  soude  cristallisé  qui  est  efflorescent  et  Tarséniate  d 
potasse  qui  est  déliquescent.  — Doses:  5  à  25  milligram. 

ic   SOLUTION    D'ARSÉNITE    DE    POTASSE;    LIQUEUR   DE  FOWLER 

(God.  fr.;  H.  P.). 

Acide  arsénieux 1 

Carbonate  de  potasse  pur 1 

Eau  distillée 100 

F.  bouillir  jusqu'à  dissolution  complète  ;  laissez  refroidir 
ajoutez  :  • 

Alcoolat  de  mélisse  composé 3 

Filtrez  ;  complétez,  s'il  est  nécessaire,  le  poids  total  de  100.  - 
Cette  liqueur,  qui  représente  1/tOO  d'ac.  arsénieux,  soit  1  centi 
gram.  par  gram.,  est  prescrite  par  gouttes;  c'est  un  dosage  dan 
gereux,  la  moindre  inadvertance  pouvant  causer  rcmpoisonn( 
ment.  —  Doses  :  5  à  20  gouttes  en  plusieurs  fois  dans  la  journéi 
La  Liq.  de  Pearson  (voy.  p.  674),  la  Solution  arsenicale  de  Dt 
vergie  (voy.  ci-après) y  et  surtout  la  Solution  d'ac.  arsénieux  i 
Boudin  (Voy.  Spécifiques  des  maladies  intermittentes  y  p.  537 
bien  plus  faciles  à  doser,  sont  préférables. 

"k  SOLUTION  ARSENICALE  (Devergie). 

Ac.  arsénieux i  ^     .... 

Carbonate  de  potasse \       '  ©'      • 

Eau  distillée 100  gram. 

Alcoolat  de  mélisse 3    — 

Alcoolé  d'orcanette Q.  S . 

F.  bouillir  l'acide  arsénieux  et  le  carbonate  de  potasse  dai 
l'eau  jusqu'à  dissolution  complète  ;  laissez  refroidir  ;  ajoutez  l'a 
coolat  de  mélisse  et  l'alcoolé  d'orcanette  ;  complétez,  s'il  est  ni 
cessaire,  le  poids  de  100  gram.  —  Cette  liqueur  représente  ^ 
milligram.  d'acide  arsénieux  pour  100  gram.;  elle  est  donc  en\ 
ron  20  fois  moins  active  que  la  liqueur  de  Fowler  ;  1  gram.  coi 
respond  à  peu  près  à  1  goutte  de  liqueur  de  Fowler.  —  Doses  ; 
à  20  gram.  (Voy.  ci-dessus.) 


ic   SOLUTION   D'ARSÉNIATE  DE  POTASSE  BRÔMÉE  ;    LIQUEUR  DE  GLEHENS. 

Acide  arsénieux 

Carbonate  de  potasse  pur 

Brome 2 

Eau  distillée 93 

F.  bouillir  l'acide  arsèuVexm  ei  le  carbonate  de  potasse  dai 


1  aa.      1 
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l'eau  distillée  jusqu'à  dissolution  ;  filtrez  ;  complétez  96  gram.  ; 
ajoutez  le  brome  ;  conservez  dans  lin  flacon  bouché  à  Témeri  à 
Tabri  de  la  lumière.  —  Dermatoses  prurigineuses  rebelles.  — 
Doses  :  3  à  5  gouttes  dans  un  verre  d'eau  sucrée  matin  et  soir. 
—  Médicament  dangereux. 

ic  lODURE  d'arsénic;  AsIS  (Serulias). 

Iode  pulv » 5 

Arsenic  pulv 1 

Mêlez.  F.  chauffer  et  distillez  au  bain  de  sable  dans  une  cornue 
munie  d'un  récipient. 

—  Affections  cutanées  rebelles;  localement  caustique;  probable- 
ment décomposé  dans  l'estomac. — Doses  ;  1  à  6  milljgram.  La  dose 
d'iode  insignifiante  ne  produit  rien  ;  c'est  l'arsenic  qui  est  actif. 

Toxique. 

PILULES  D'iODURE  d'arsenig  (Thomson). 

ledure  d'arsenic 5  milligram. 

Extrait  de  ciguë Q.  S. 

M.  ;  pour  1  pilule.  —  Dartres  rebelles  ;  Lèpre.  —  Doses  :  1  à 
3  par  jour. 

SOLUri    D'iODO-ARSéNITE  DE  MERCURE  ;    LIQUEUR  DE  DONOVAN  ,  MODIFIÉE 

PAR  SOUBEIRAN. 

lodure  d'arsenic |  . 

Biiodure  de  mercure ,    (       '        ® 

Triturez  les  deux  iodures  avec  un  peu  d'eau  distillée  ;  sgoutez 
eau  distillée  bouillante  Q.  S.  pour  compléter  100  gram.;  filtrez.  — 
1  gram.  de  ce  soluté  représente  1  centigram.  d'iodure  d'arsenic 
et  1  centigram.  d'iodure  mercurique. 

—  Dai'tres  rebelles  ;  Ophthalmies  scrofuleuses. 

—  Doses  :  1  à  2  gram.  par  jour  dans  de  l'eau  sucrée. 

LIQUEUR  lODO-ARSENIGALE   MERCURIELLE    DE   DONOVAN,  MODIFIEE  PAB 

PEDRELLI. 

lodure  d'arsenic 17  centigram. 

Eau  distillée 100  gram. 

F.  dissoudre  dans  un  matras  en  chaufiant  ;  ajoutez  : 

Biiodure  de  mercure 34  centigram. 

lodure  de  potassium 3  gram. 

F.  dissoudre,  filtrez. 

—  Chaque  gram.  de  cette  liqueur  contient  5  milligram .  de 
composé  iodo-arsenical  mercuriel.  —  Affections  cutanées  rebelles, 
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Scnft^i.  —  Doses  :  1  dôtigi'iini.  ù  5  fvnai.  duiis  BO  gram,  iI'cbu      . 

distillée  i  pj'cniliw?  en  3  Tois  dnns  la  journ^o.  J 

tiotïiin  DE  nojtAVAN-FniRAni  (Gnmbcrinl),  ,J 

lodiiru  il'rirsenic 1    .  J 

Eau  ilisli[lêe SOO    J 

F.  dissoudre  â  cbaud  ;  ajoutez  :  ^M 

Biiailurc  do  mercure ,      {    ^| 

Todure  de  polossium Hs    ^| 

T.  dissoudre;  flUrez.  —  C  p'am.  île  celle  liqueur  représentent^ 
I       i  aenligram,   dNodurc   d'arsenic  cl  3   centigram.  do  biiadure  de 
I       aMCore.  — Eetémii;  Lichen;  Prurigo.  —  Doses  :  S  i&dgrata.  par 
r      ^Mren  ditsalulion  Jani  Teau  distillée,  à  prendra  en  Sfoisdaot 
b  j'ouraée. 

A  ■Ftsé»i«TB  DE  FER  (Sovbcinn). 

1°  Arséainle  dn  soude  crisUllisé 'S 

Bètt  rflsHUée  liùdo ^    50 

F.  dissoudre; 

î"  Sulfate  ferreux  cristiillisé 

Enu  liÈde , W    ' 

f.  dl'sSoDdre  ; 

H^lex  les  deux  solutions.  L'arséninte  ferreux  se  prdeipiU  ti 
poudre  blanche  ;  déeantet  ;  \avM  k  l'eau  distillée.  Ce  sel  n«  brf 
pus  à  s'oX)-der  à  l'air  ;  alors  il  devient  vert  et  cit  contCitud  pi 
uvméUnge  d'anénïaie  de  proloxj^de  et  de  sous-arsénints  ilttpt 
ORjdBTds  fer. 

-^^AHSctioDs  cutanées  rebelles;  StrofuNdeB;  EléphaaKaM»  t| 
Gi-ecï;  reconstttunnt  ;  fébriruge.  —  Dos«i:  3  à  3S  miUipïB;^ 
jour  en  pil.;  on  cil  allé  jnsqu'l  J  décigrun. 
—  Rien  n'autorise  à  penser  que  la  eomliiiinisDn  diiniqaè  A 
I      acides  arsenicaux  cl  de  l'oxj'dc  de  Ter  produise  demeilleuHaT 
L      quo  lés  préparations  ferrugineuses  et  les  préparations  aTsie 
«époréus  [|u'Dn  administrerait  simultanément.  Tout  porte  4  N 
que  le  composé  ne  persiste  pai  dans  l'oi^anisme,  par  conséi( 
on   ne   saurait  le  considérer  comme  un  agent  spécial,  té   nt'm 
manireslant  ses  cSïts  qu'i  des  doses  10  Ibis  plus  Ibrlés  ifaei  Fm 
(enie,  il  semble  lexique  de  iie  point  administrer  rarséntat»;4 
1^,  qui   ne  peut  jamais  oArir  que  le  fer  k  dose  iasigniQanlB,<fl 
l'anenic  i  dose  toxique,  il  ne  faut  pns  uublier  que  les  frif 
Uoet  arsenicales  ariministrioa  \  çeivW»  Aqic*  çToàTOnaA    , 
quefeis  d'une  tnanière  sotçrenmte  \cM;Rw.'iaB\aîtA^^g 
cojutitaanta  :  c'est  14  ce  <\w  a  pi  Inwe  VftM»w«  '¥i=«>'-  *2B 
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de  rarséniate  de  fer  dans  les  affections  cutanées  chroniques,  sou- 
vent accompagnées  d'un  état  général  asthénique.  D'ailleurs,  Tar- 
Béniate  de  fer  n*a  pas  une  cotoposition  fixe. 

■k   PILULES  D'ARSÉNIATE  DE  FER    (Bictt). 

Arséniate  de  fer. 3  milligram. 

Extrait  de  houblon 1  décigram. 

Rac.  de  guimauve  pulv )  ^   o 

Sp .  de  11.  d  oranger. )  ^ 

M.  ;  pour  i  pil.  —  Doses  :  1  à  8  par  jour. 

—  Les  pil.  antùiquameuses  de  Duchesne-Duparc,  de  Tiiéve- 
nin,  etc.,  sont  à  peu  près  semblables.  Les  pil.  d'arséniatc  de  fer 
de  Hardy  contiennent  1  ccntigram.  d'arséniate  de  fer  avec  la  con- 
serve de  roses. 

iç  ARSÉNIATE  DE  FER    (Wittstcin). 

D*une  part  : 

Sulfate  ferreux 3 

Eau  distillée , 60 

F.  dissoudre;  d'autre  part: 

Arséniate  de  soude  sec ^ 2 

Eau  distillée. . .  ; 40 

F.  dissoudre  ;  mêlez  les  deux  solutions;  laissez  déposer;  lavez 
par  décantation  ;  f.  séchera  l'air;  pulv. —  Employé  eu  Allemagne 
sous  le  nom  de  Ferrum  arsenicum.  —  Tonique  reconstituant  ;  an- 
:tiherpétique.  —  Doses  :  2  milligram.  à  1  centigram. 

PILULES  ANTIDARTREUSES  (Vignard). 

Arséniate  de  fer 5  centigram. 

■Chlorhydrate  de  morphine 2  milligram. 

Extrait  de  gentiane Q.  S. 

M.;  pour  i  pil. — Eczéma;  Affections  prurigineuses  de  la  peau. 
— ^boses  :  1  à  4  par  jour  avant  les  repas. 

Évidemment,  si  tout  l'acide  arséniquc  contenu  dans  5  à  20  cen- 
tigram. d'arséniate  de  fer  était  absorbé,  les  effets  eu  seraient 
toxiques,  mais  l'arséniate  de  fer  est  incomplètement  soluble. 
(Voy.  Arséniate  de  fer,  p.  678.) 

§  G.  —  Préparations  d'antimoine. 

•k   PASTILLES  STIBIO-ARSENICALES    (Bouchardat^ 

Acide  arsénicux \  vii(içX%v^\sv» 

Protoxydc  d'antimoine.  : ^        — 

Pâte  de  chocolat  vanillé ^Q  ^t^xtv. 
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M  ;  pour  1000 pastilles. — Chaque  pastille  représente  1  dix-milli- 
gram.  d*acidQ  arsénicux  et  5  dix-milligram.  de  proloxyde  d^anti- 
moine .  —  Affections  dartreuses  rebelles.  —  Doses  :  10  à  20  par 
jour.  (Voy.  Arséniate  d'antimoine,  p.  577.) 

A    PILULES  ANTIHERPéxiQUES  (KupcKel). 

Sulfure  d*antimoine 14  centigram. 

Extrait  de  douce-amèrc 7        — 

M.  ;  pour  1  pilule.  —  Doses:  1  à  2  pilules  par  jour.  —  Le  sulfure 
d'antimoine  agit  probablement  en  raison  de  l'arsenic  qu'il  contient 
presque  toujours. 

A    PASTILLES  ou  TABLETTES  ANTMONIALES   (Kunckel). 

Amandes  douces  mondées  (Amygdalus  communis).  12 

Sucre  blanc  {Saccharum  officinarum) 90 

Cardamome  pulv.  {Elettari  major) . .  6 

Cannelle  pulv.  (Laurus  cinnamomum) 3 

Sulfure  d'antimoine  naturel  pulv 6 

Mucilage  de  gomme  adragante Q.  S. 

F.  une  pàtc  avec  les  amandes  et  le  sucre  ;  ajoutez  les  poudres, 
puis  le  mucilage;  f.  120  pastilles  de  1  gram.  Chaque  pastille  re- 
présente 6  centigram.  de  sulfure  d'antimoine.  —  Antiherpétique. 
—  Doscô  :  2  à  12  par  jour.  (Voy.  ci-dessus.) 

A  SOUFRE  DORÉ  d'antimoine  (God.  fr.;  Soc.  de  Ph.). 

Sulfure  d'antimoine  pulv 4 

Fleurs  de  soufre. 14 

Carbonate  de  soude  sec  pulv 24 

Charbon  végétal  pulv 3 

M.  ;  f.  fondre  dans  un  creuset  ;  laissez  refroidir  ;  pulv.  gross.  ; 
épuisez  pai*  Teau  chaude  en  aussi  petite  quantité  que  possible  ; 
filtrez  ;  laissez  cristalliser;  f.  dissoudre  les  cristaux  dans  8  fois 
leur  poids  d'eau  froide;  décomposez  la  solution  par  ac.  sulfurique 

1 
au  —rr  ajouté  goutte  à  goutte  avec  Q.  S.  jusqu'à  cessation  de  pré- 
cipité ;  lavez  le  précipité  sur  un  filtre  ;  exprimez  ;  f.  sécher  à  l'é- 
tuve  sans  dépasser  la  température  de  -f-  50**. 

Vous  pouvez  aussi  préparer  le  Soufre  doré  d'antimoine  en  pré- 
cipitant les  eaux-mères  du  kermès  par  l'ac.  acétique,  D.  1,022. 
(Voy.  Kermès  f  p.  525  ) 

—  Antiherpétique  ;  d\ap\ioTè\.\cp\ft.  —  ^^^^^  *•  '^  ^^^v%^^^*  V 
i  gram. 
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i>C  PILULES   DE   PLUMMER;    PILULES    ANTIDARTREUSES  ;    PILULES    DE    SOUFRE 

DOKi  MERGURIELLES. 

Soufre  doré  d'antimoine )  « 

Calomel  à  la  vapeur \  '"■  3  «entigram. 

Extrait  de  réglisse 3        — 

Eau  distillée Q.  S. 

M.  ;  pour  1  pil. — Affections  herpétiques  et  syphiliques  rebelles. 

—  Doses  :  1  à  5  pilules  par  jour. 

Les  pilules  de  Piummer  composées  de  la  Ph.  Edimb.  con- 
tiennent :  calomel  et  soufre  doré  d'antimoine  da.  5  centigram.  et 
résine  de  gayac  1  décigram.^  liés  par  un  mucilage  de  gomme 
arabique. 

POUDRE  ALTERANTE  DE  PLUMMER  ;    POUDRE  DE  SOUFRE  DORÉ  HERCURIELLB 

^  (Guibourt). 

Calomel  à  la  vapeur )  p    U^ 

Soufre  doré  d'antimoine j   **'    ^'  ^' 

M.  —  Cette  poudre  doit  être  préparée  extemporanément  ou 
conservée  dans  un  flacon  sec  et  parfaitement  bouché;  elle  s'al- 
tère au  contact  de  l'air.  —  Âfiections  cutanées  rebelles.  —  Doses 
3  à  5  décigram.  par  jour. 

II.  —  ANTIHERPÉTIQUES  SPÉCIAUX. 
§  I.  —  Médicaments  employés  contre  Vérysipèle. 

GOLLODION. 

(Voy.  p.  34.)  —  Badigeonnages  sur  les  surfaces  envahies  et  les 
dépassant  de  quelques  centimètres. 

—  L'érysipèle  est  un  symptôme  d'une  affection  générale  ;  les 
topiques  ne  sauraient  être  curalif^. 

TOPIQUE  TEMPÉRANT   CONTRE  L'ÉRYSIPÈLE;   AMIDON  CAMPHRÉ. 

Amidon 6 

Camphre  pulv.  (Laurns  camphora) 1 

M.  —  Saupoudrer  les  parties  malades.  —  On  emploie  aussi 
Véthérolé  de  camphre  en  badigeonnages.  (Revillout.) 

POMMADE  AU  PROTOSULFATE  DE  FER  (Vclpeau). 

Protosulfate  de  fer  pulv 25  gram. 

Eau  commune 25    — 

Axonge  benzoïnée 100    — 

-W.  —  Onctions.  —  Velpcau  a  proposé  aussi  \aL  sq\\x.V.\ovv  ^^  ^^^- 
êefBuUàte  de  fera  6/iOO  à  10/100.  Devergie  emçWve  totvVc^  \^^  ^•^■- 
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ladics  de  la  peau  non  squameuses  la  pommade  au  protosulfatc 
de  fer  dont  il  fait  varier  la  dose  de  3  à  25/100  selon  les  indica- 
tions. 

POMMADE   CONTRE  L'ÉRYSIPKLE    fNcligan). 

Onguent  mercuriel - .* 7 

Glycérine 1 

Si» —  Onctions.  (Voy.  Pommade  mercurielle.) 

LI^'IME^T  CONTRE  l'érysipèlr  (Liickc,  Scliutzenbcrçer). 

Essence  de  térébenthine )  p    ^ 

fluile  d*olives  (Olea  europœa) ]   ^^'    ^'  *'* 

M.  —  Pour  badigeonner  les  surfaces  envahies  en  empiétant  sur 
les  parties  saines  circonvoisines. 

^  2.   —  Médicaments  employés   contre  les  affections  pimpigitieuses  : 
Prurigo,  Pityriasis,  Psoriasis,  Eczéma,  Lichen,  Impétigo,  Zona,  etc. 

-k  CAOUTCHOUC  VULCANISÉ  EN  FEUILLES  (Colson,  Hardy,  Bcsnier). 

Lé  caoutchouc  vulcanisé  en  feuilles  minces,  recouvrant  la  peau 
sfitis  la  comprimer ,  favorise  singulièrement  la  cure  des  affec- 
tions prurigineuses  :  Eczéma,  Lichen,  etc.  La  même  feuille  la- 
vée et  séchée  peut  servir  indéfiniment. 

La  Gutta-percha  en  feuilles  peut  servir  au  même  usage. 

MIXTURE  A  L'HYPOSULFITE  DE  SOUDE  (Cazcnavc). 

Hyposulfite  de  soude  cristallisé 4 

Sp .  de  daphné  mézéréum 125 

Sp.  de  squine 125 

M.  —  Psoriasis.  —  Doses':  1  cuillerée  à  bouche  matin  et  soir. 
(Vôy.  Désinfectanls,  Hyposulfite  de  soude,  p.  77.) 

SIROP  D'HYPOSULFITE   de  SOUDE  (Dictt). 

HyposalHte  de  soude 1 

8|).  de  fumeterre 40 

8p.  de  pensées  sauvages 10 

F.  dissoudre  à  froid;  filtrez.  — Eczéma  chronique;  Lichen.  — 
Doses  :  20  à  50  gram.  par  jour. 

LOTION  RÉSOLUTIVE  (Startin). 

Hyposulfite  de  soude  cristallisé. 1 

Alun  cristallisé 1 

Hydrolat  de  roses 45 

Eau  de  Cologne -     *^ 

F.  dissoudre;  filtrez.  —  Psow^w,  K^xv^.  -V^Mv^^'^.^^'^vv.'î^ti.^^. 


ACIÛÉ  AZÔTÎQUÉ  ;  BORAX.  'ÔSS 

*  LOTION  CONTRE  LE  PITYRIASIS  VERSICOLOR  (Hardy). 

Acide  azotique i 

Eau XOD 

M.  —  Lotions  journalières  ! 

POMMADE   nitrique;  POMMADE  AZOTIQUE  (Hardy), 

Acide   azotique 4 

Axonge  benzoïnée 30 

M.  —  Pityriasis  versicolor.  —  Onctions  journalières  ! 

*   LOTION  DE  BORAX   (H.  P.). 

Borate  de  soude  pulv S 

Eau  chaude ■. ^ .    i^ 

F.  dissoudre;  laissez  refroidir;  filtrez. —  Éphélidcs;  Wlyrtittfc, 

^  LOTION    CONTRE    LES    ÉPR^LIDES. 

Borate  de  soude  pulv % 

Hydrolat  de  roses )  -« 

.  d  oranger .-. ; ) 

Âlcoolé  de  benjoin " 'ï 

F.   dissoudre  à  froid   le  borate  de  soude  dans  les  hydrolats, 
ajoutez  Talcoolé.  —  Lotions  matin  et  soir. 

LOTION  CALMANTE  (Neligan). 

Borax 4. 

Hydrolat  de  roses i^h 

Acide  cyànliydrique  médicinal  (Ph.  Lotid.,  p.  452)..        t 

F.  dissoudre.  —  Lichen  agrius. —  Lotions  réitérées  ! — Ce  médi- 
eament  serait  éqiinemment  toxique  s'il  était  pris  à  l'intérieur. 

A    LOTION    ANTIPRURIGINEUSE   (Mei^s). 

Borax. « . .      5  graso^ 

Hydrolat  de  roses. 80    — 

Sulfate  de  morphine 1  décigram. 

F.  dissoudre  à  une   douce  chaleur  ;   laissez   refroidir  ;  filtrez. 
Prurit  de  la  vulve.  —  Lotions  réitérées  !  —  Toxique  à  flittéirieur. 

MIXTURE  CONTRE  L'AGNÉ. 

liqueur  n**  1. 

Soufre  précipité \^ 

Camphre  pulv ^  % 

Eau  distillée ,   ^»* 
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M.  —  Pour  lotions  à  faire  le  soir  en  se  couchant.  Agitez  avant 
d'employer  le  médicament. 

Liqueur  n*  2. 

Lait  d'amandes  (Amandes,  25) 200 

Acide  benzoïque 3 

Borax 3 

F.  dissoudre.  —  Pour  lotions  à  faire  le  matin  en  se  levant.  Il 
convient  de  se  servir  d*un  pinceau  de  blaireau  pour  les  lotions. 

-k    GLYGÉRÉ    DE  COALTAR  (Chausit). 

Coaltar 1 

Glycérine 10 

F.  digérer  pendant  1  h.  au  bain  de  sable  ;  flitrez.  Plaies  ato- 
niques  putrides;  Affections  prurigineuses  de  la  peau.  —  Onc- 
tions, applications  ! 

-k  POMMADE  ANTIPRURIGINEUSE  (Debreyne). 

Axonge  {Stts  scrofa) 30 

Goudron  de  bois 8  à  15 

M.  —  Prurigo  ;  Gerçures  des  mains.  —  Onctions  matin  et  soir- 
On  peut  ajouter  à  cette  pommade  2  de  camphre  pulv.  ! 

-k  POMMADE  AU  GOUDRON  (Émery). 

Goudron  de  bois 2 

Gérât  simple ; \  aa.,     15 

Axonge  {Sus  scrofa) \ 

Eau  de  Cologne 1 

M. —  Affections  cutanées  chroniques  ;  Psoriasis  ;  Pityriasis  ca- 
pitis  ;  Chute  de  cheveux  —  Onctions  réitérées  ! 

POMMADE  AU  GOUDRON  GAMPeRÉB  (Baumès). 

Axonge  (Sus  sc-^ofa) 60 

Goudron 8 

Camphre  pulv.  {Laurus  camphora) 1 

M.  —  Eczéma  ;  Prurigo  ;  Lichens.  —  Onctions  réitérées  ! 

-k   POMMADE  AU  GOUDRON  SOLFRÉE  (Beck). 

Axonge  (Sus  scrofa) 15 

Goudron , }   ^  g 

Soufre  sublimé ) 

M.  —  Lèpre  ;  Psoriasis.  —  Onctions  réitérées  ! 

k  POMMADE  AU  GOUDRON  (Nat.  GuUlot).    • 

Axonge  (Sus  scrofa) ^ 
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Sou9-carbonate  de  soude  cristallisé ] 

Huile  de  cade  (Juniperus  oxycedrus) >  «a. .     1  à  2 

Goudron , ; 

M   —  Eczéma  des  mains;  Psoriasis.  —  Onctions  réitérées  I  — 
—  Cette  pommade  ne  tache  pas  le  linge,  car  le  goudron  et 
rhuile  de  cade,  aussi  bien  que  Taxongc,  s'émulsionnent  dans  Teau 
en  présence  du  carbonate  de  soude.  (Voy.  Goudron,  p   62.) 

A    POMMADE  A  l'huile  DE  CADE   (Dcverpric). 

Axonge 20 

Huile  de  cade i 

M.  —  Psoriasis.  —  Les  proportions  d'huile  de  cade  peuvent 
être  augmentées  ou  diminuées  selon  les  indications.  (Voy.  Trai- 
tement de  la  teigne.) 

-k  POMMADE  PHÉNIQUÉE  (Lemaire). 

Acide  phénique 1 

Axonge  (Sus  scrofa) 100 

M-  —  Eczéma  ;  Lichen  ;  Psoriasis  ;  Pityriasis  ;  Impétigo  ;  En- 
gelures ;  Plaies  putrides  ;  Variole  confluente.  —  Onctions. 

•  ONGUENT  RiGHiNi  (Ph.  Turin). 

Cérat 150 

Sulfate  de  magnésie  cristallisé 18 

Acide  phénique  cristallisé 1 

M.  — Eczéma;  Croûtes  de  lait  chez  les  enfants.  —  Onctions  ma- 
tin et  soir. 

A  POMMADE  DE  NAPHTALINE  (Boissièrc). 

Naphtaline 1 

Axonge  {Sus  scrofa) 10 

Aromatisez  ad  libitwn. 

F.  fondre  au  B.-M.  Proposée  pour  remplacer  la  pommade  au 
goudron.  —  Psoriasis  ;  Lichen.  —  Onctions. 

A  POMMADE  DE  SUIE  (Soubeiran). 

Suie 1 

Axonge  {Sus  scrofa) 4 

M.  —  Ulcères  herpétiques.  —  Pansements. 

POMMADE  ANTIHERPÊTIQUE   (CuUericf). 

Turbith  minéral )  ^ 

Laudanum   de  Sydcnham |  «a. . 

Soufre  sublimé 1 

Axonge  {Sus  scrofa) \^ 

JEANNEL.  ^ 
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M.  —  Lichen  ;  Psoriasis  ;  Herpès  circiné.  —  Onctions  légères  f 

POMMADE  ANTIHERPÉTIQUE   (Ricocd). 

Cérat  soufré 30 

Turbith  minéral 1 

Goudron : 4 

M.  —  Liclien  ;  Psoriasis  ;  Herpès  circiné.  —  Onctions  légères  î 

SOLUTION  d'acétate  DE  CUIVRE  (Lafarguo). 

Acétate  de  cuivre  cristallisé 1  décigrani. 

Eau  distillée 300  ^ram. 

F.  dissoudre.  —  Prurigo  général;  Hyperesthésie  de  la  peau. — 
Doses  :  15  gram.  (représentant  5  milligram.  d'acétate  de  cuivre), 
dans  de  l'eau  sucrée  1  h.  avant  chaque  repas  ;  la  dose  a  pu  être 
portée  à  105  gram.  (soit  à  35  milligram.  d'acétate  de  cuivre)  par 
jour. 

LOTION  ANTIPRURIGINEUSE  (HoopCf). 

Acide  cyanhydrique  à  1/10 1  à  2 

Emulsion  d'amandes 30   • 

M.  —  Affections  prurigineuses  de  la  peau.  —  Lotions. 
—  Toxique  à  l'intérieur. 

LOTION  ANTIPRURIGINEUSE  (Louis). 

Cyanure  de  potassium 1  gram, 

Emulsion  d'amandes 100    — 

F.  dissoudre.  —  Lichen;  Prurigo.  — Lotions  réitérées  matin  et 
soir.  —  Toxique  à  l'intérieur;  doit  être  employée  à  Textérieur  à 
doses  très-ménagées. 

POMMADE  DE  CYANURE  DE  POTASSIUM  (Biclt). 

Essence  d'amandes  amères 4 

Cyanure  de  potassium  pulv 3 

Cérat  de  Galien 30 

M.  —  Prurigo  ;  Lichen  agrius.  —  Onctions  !  —  Vous  pouvex 
réduire  la  dose  de  cyanure.  —  Toxique  ;  à  surveiller  de  près. 

LOTION  ANTIPRURIGINEUSE  (Frcncll). 

Feuilles  sèches  de  tabac  (Nicotiana  tahacum) 1 

Eau  bouillante 125 

F.  infuser  jusqu'au  refroidissement.  —  Prurigo.  —  Lotioni 
réitérées. 


s 
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POUDRE  SÉDATIVE  A  L'OXYDE  DE  ZINC  CAMPHREE    (Hardy)) 

Oxyde  de  zinc 20 

Camphre  pulv,  {[jaunis  camphora) 1 

Amidon 40 

M.  —  Urticaire;  Prurigo;    Lichen;  Zona.   —  Saupoudrer  les- 
parties  malades  ! 

-k   POUDRE  CONTRE  LES  EXCORIATIONS  (Jeanticl). 

Lycopode  (Lycopodium  clavatum) 2 

Oxyde  de  zinc. )  ^^      I 

Iris  de  Florence  pulv.  {Iris  florentina) ) 

M.  —  Prurigo  chez  les  enfants,  les  sujets  obèses  ;  Intertrigo.  — 
Saupoudrez  les  plis  de  la  peau  ! 

:Ac  POMMADE  d'oxyde  DE  ZINC  (Cod.  fr.). 

Oxyde  de  zinc 1 

Axonge  benzoïnée 9 

M.  sur  le  porphyre.  —  Affections  prurigineuses.  —  Onctions. 

:Ac  céRAT  BE  HUFELAND  (Cadet). 

Oxyde  de  zinc )  ^^         I 

Lycopode : : ) 

Cérat, 15 

M.  —  Plaies  superficielles;  Eczéma;  Excoriations;  Gerçures. — 
Pansements  ! 

*   GLYCÉRÉ  D'OXYDE  DE  ZFNC. 

Oxyde  de  zinc Ià2 

Glycéré  d'amidon 10 

M.  —  Eczéma;  Affections  prurigineuses  de  la  peau.  —  Topique. 


I  aa. 


*  POUDRE  ANTIPRURIGINEUSE. 

Carbonate  de  zinc #  „^      ^    v 

A*«,M««  '  ^^-     P'  ^• 

Amidon 

M.  —  Pmrit  de  la  vulve,  du  scrotum  ;  Urticaire,  etc.  — Saupou- 
drer les  parties  malades. 

ik   CÉRAT  CALAMINAIRE   (Glbcrt). 

Calamine  (Carbonate  de  zinc  naturel) 1 

Cérat  de  GaUen 20 

M.  —  Dartres  squameuses  humides  ;  Eczéiuiva.  —  Ovvr.V\ssîvs». 
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A    CÉRAT  CALAMINAIRE  (Tunior). 

Calamine  pulv • )  . 

Cire  }aune\Apis  mellifica) ) 

Huile  d'olive  {Olea  europcea) 2 

Faites  fondre  la  cire  dans  l'huile  ;  mêlez  la  calamine  ;  remuez 
pendant  le  refroidissement.  —  Dartres  squameuses  humides  ; 
Eczéma  ;  —  Onctions. 

GLYCÉRÉ  DE  SOUS-AZOTATE  DE  BISMUTH. 

Sous-azotate  de  bismuth 1 

Glycéré  d'amidon 3 

M.  —  Eczéma  ;  Affections  prurigineuses  de  la  peau  ;  Fissures 
anales.  —  Topique. 

:Ac   POUDRE  ANTIPRURIGINEUSE. 

Sous-azotate  de  bismuth 2 

Iris  de  Florence  pulv.  {Iris  florentina) 1 

M.  — Affections  prurigineuses;  Intertrigo  ;  Excorations;  Plaies 
superficielles  ;  Hémorrhoïdes  douloureuses  ;  Coryza.  —  Saupou- 
drez les  parties  malades,  ou  faites  priser. 

ONCTION  ANTIHERPÉTIQUE  (Hebra). 

Huile  de  foie  de  morue  (Gadus  morrhua) Q.  S. 

—  Eczéma;  Prurigo;  Pityriasis. — Etendez  l'huile  sur  la  peau  au 
moyen  d'un  pinceau  ou  d'une  éponge  ;  ensuite  couvrez  d'un  linge 
ou  d'une  flanelle  ;  renouvelez  l'onction  une  ou  deux  fois  par  jour  ; 
donnez  un  bain  savonneux  tous  les  5  ou  6  jours.  (Voy.  Huile  de 
foie  de  moruey  p.  83.) 

SOLUTION  CAUSTIQUE  CONTRE  LE  ZONA. 

Azotate  d'argent  cristallisé 1 

Eau  distillée 100 

F.  dissoudre.  —  Pour  imbiber  des  compresses  que  vous  appH- 
querez  sur  l'éruption  et  maintiendrez  toujours  humectées  ! 

GLYCÉRÉ  DE  PERCHLORURE  DE  FER  (Beaudon;  F.  H.  M.). 

Solution  de  perchlorure  de  fer  D.  1,26  (30o  B.) 1 

Glycérine 3 

M.  —  En  badigeonnage  contre  le  zona. 

BAIN  ACIDE  (H.  P.). 

Acide  chlorhydrlquc  du  commette 1000  gram. 

Eau  tiède '^•^• 

M.  (Baignoire  en  bois).  —  K«<it\.\otv%  v^\w\«mcv>sfc^  ^^X^^^^-î.. 
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§  3.  —  Médicaments  employés  contre  la  gale;  les  pediculi,  etc. 

iK    POMMADE  ANTIPSORIQUE  ;  POMMADE  D'HELMERICH  (  Cod.  fr.;  SoC.  de  Ph.). 

Soufre  sublimé  et  lavé 2 

Carboaate  de  potasse 1 

Eau 1 

Huile  d'amandes  {Amygdalus  communis) 1 

Axonge  (5ms  scrofa) 7 

F.  dissoudre  le  carbonate  de  potasse  dans  l'eau,  ajoutez  le 
soufre,  l'huile  et  l'axonge  ;  M.  —  Traitement  de  la  gale.  —  Doses  : 
60  à  100  grara.  pour  une  friction  générale  qui  doit  être  précédée 
d'un  bain  savonneux  et  suivie  d'un  bain  tiède  ! — L'expérience  des 
médecins  militaires  n  prouvé  que  la  désinfection  des  vêtements 
n'est  pas  nécessaire  pour  prévenir  les  récidives,  l'acarus  de  la 
gale  ne  s'attache  pas  aux  vêtements  (Lustreman). 

—  La  pommade  sulfuro-al câline,  employée  à  l'hôpital  Saint- 
Louis,  contient  12  d'axonge  pour  2  de  soufre  et  1  de  carbonate 
de  potasse  dissous  dans  Q.  S.  d'eau  ;  cette  pommade  est  moins 
irritante  que  la  pommade  d'Helmerich.  (Hardy.) 

-k   POMMADE  ANTIPSORIQUE  ;     POMMADE  SULFURO-ALGALINE  D'HELMERICH 

(F.  H.  M.). 

Soufre  sublimé 2 

Carbonate  de  potasse  purifié 1 

Axonge  (Sus  scrofa) 8 

F.  dissoudre  le  carbonate  de  potasse  dans  son  poids  d'eau 
chaude.  Mêlez.  (Voy.  ci-dessus.) 

BAUME  ANTIPSORIQUE  (Miallie). 

Soufre  sublimé 5 

Carbonate  de  potasse. 3 

Savon  animal 4 

Eau  de  Cologne 20 

Mêlez  le  soufre  avec  le  carbonate  de  potasse  ;  f.  dissoudre  le 
savon  dans  l'eau  de  Cologne;  M.  —  Doses  :  GO  gram.  pour  une 
friction  générale  qui  doit  être  précédée  d'un  bain  savonneux  et 
suivie  d'un  bain  tiède  ! 

^POMMADE  SULFURO-SAVONNEUSE;   SAVON  ANTIPSORIQUE  (Lllgol). 

Savon  blanc  rùpé 1 

Eau  chaude *î» 

Soufre  sublimé V 

F.  dissoudre  Je  savon    dans  l'eau;    ajoutez  \e  s»ow^tc\  "^V. 
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Gale.  —  Doses:  100  à  200  gram.  en  frictions  générales  suivies  de 
lotions  à  Teau  tiède  :  2  ou  3  frictions  suffisent  pour  obtenir  la 
gucrison. 

A   SAVON  ANTIPSORIQUE. 

Savon  de  potasse • 40 

Soufre  sublimé 10 

Essence  de  citron 1 

M.  —  Gale  !  (Voy.  ci-dessus.) 

LOTIONS  SULFURO-SAVONNEUSE   (Boucliai'dat). 

Savon  blanc  râpé 5 

Eau  chaude ^ 20 

F.  dissoudre;  ajoutez: 

Sulfure  de  potasse  liquide 5 

M.  —  Antipsorique.  —  Doses  :  150  à  200  gram.  pour  une  lo- 
tion générale  précédée  d'un  bain  savonneux  et  suivie  d'un  bain 
simple. 

POMMADE  NITRIÛUE;  POMMADE  OXYGÉNÉE  (Alyoïl  ;  Cod.  fr.)- 

Axonge  (Sus  scrofa) 100 

Acide  azotique,  D.  1,42 12 

F.  fondre  l'axonge  dans  une  capsule  de  porcelaine  ;  ajoutez 
Tacide  azotique  ;  chauffez  en  agitant  jusqu'à  ce  qu'il  commence 
à  se  dégager  des  bulles  d'acide  hypoazotique  ;  relirez  du  feu, 
continuez  d'agiter  jusqu'à  ce  que  la  pommade  soit  à  demi  refroi- 
die ;  coulez  dans  des  moules  de  papier.  Autrefois  employée  comme 
antipsorique   (Yoy.  Pommade  nitrique,  p.  683.) 

lA:  LINIMENT  ANTIPSORIQUE  (Armde  pruss.). 

Styrax  liquide  (Liquidambar  orientale) 30 

Huile  d'olives  (Olea  europœà) 15 

M.  —  Pour  2  frictions  générales,  une  le  matin,  l'autre  le  soir, 
suivies  d'un  bain  savonneux. 

iK  MIXTURE  ANTIPSORIQUE  (LippCft). 

Styrax  liquide  (Liquidambar  orientale) 20  gram. 

Alcool  à  85° ■ 10    — 

Huile  d'olive  (Olea  europœa) 5    — 

M.  —  Pour  2  frictions,  l'une  le  soir,  l'autre  le  lendemain  ma- 
tin, suivies  d'un  bain  savonneux. 
—  Le  Linimeni  antipsorique  de  Schultz  est  analogue. 


^  1.  1  #  ^ 
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•  LOTION  ANTlPSORlftUE  (Hebra). 

Huile  de  pétrole I    __  ^n 

Alcoolà90« ]  ^^'  ^" 

Baume  du  Pérou  (Myrospermum  Pereirœ) 8 

Essence  de  romarin \ 

—  lavande [   «a.  3 

—  citron ) 

—  Doses  :  70  gram.  pour  une  friction  générale  précédée  et 
suivie  d'un  bain  tiède  ! 

BAIN  ANTIPSORIQUE  (Kalb). 

Acide  sulfurique  du  commerce 1500  gram. 

Eau > 300  litres. 

M.  (Baignoire  en  bois).  —  Un  bain  de  30  à  60  minutes  suffit 
pour  la  guérison  ? 

POMMADE  PARASITICIDE  (Hardy). 

Cold-cream 100 

Soufre  sublimé  et  lavé 8 

Camphre  pulv 3 

M. —  Pour  frictionner  les  parties  envahies  par  les  parasites  vé- 
gétaux. 

-k   POMMADE  ANTIPARASITAIRE  ;  POMMADE  CONTRE  LES  POUX  DE  LA  TÊTE 

ET  DU  PUBIS  (JcanncI). 

Pommade  cosmétique  ou  axonge  benzoïnée 20 

Stéarate  de  bioxyde  de  mercure 1 

M.  —  Onctions  légères  !  (Voy.  p.  672.) 

*  POUDRE  DE  PYTÈTHRE  (F.   H.  M.). 

Fleurs  de  pyrèthre  (Pyrethrum  caucasiciim  ou  P. 
roseum) Q .  V. 

F.  sécher  à  Tétuve;  pulv.  sans  résidu.  Rendement  :  92/100.  — 
En  insufflation  dans  lés  fentes  des  lits  pour  tuer  les  punaises; 
6  gram.  suffisent  pour  1  lit.  L'opération  doit  ôtre  renouvelée 
2  fois  par  an. —  La  poudre  doit  être  récemment  préparée. 

—  La  poudre  de  pyrèthre  est  insuffisante  lorsque  les  planchers 
et  les  boiseries  des  casernes,  des  baraquements  ou  des  iiôpitaux 
sont  envahis  par  les  punaises.  (Voy.  ci-après.) 

ik   SOLUTION  PARASITICITE. 

Bichlorure  de  mercure 1 

Chlorhydrate  d'ammoniaque 2 

Eau  commune "2  JO 

Alcoolé  d'arcanotte.  Q.  S.  pour  colorer. 
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F.  dissoudre;  M.  —  Destruction  des  punaises.  —  Imbibez  de  ce 
liquide  au  moyen  d'un  pinceau  toutes  les  fentes  soupçonnées  de 
rrcéler  les  insectes! —  Boucliez  les  fentes. — Toxique. 

ik    PAPIER  TUE-MOUCHES. 

Jlac.  de  Quassia  amara  coupéo 30  gram. 

Eau  Q.  S.   pour 1  Ht. 

F.  bouillir  1/4  d'heure  ;  passez  ;  ajoutez  : 

Sirop  simple 60  gram. 

Imbibez  de  ce  liquide  des  feuilles  de  papier  buvard;  f.  sécher. 

—  Pour  employer  ce  papier,  humectcz-lc  d'eau  et  exposez-le  sur 
des  assiettes. 

^   PAPIER  TUE-MOUGHES. 

Hac.  de  Quassia  amara  coupée 30  gram. 

Noix  vomique  pulv.  (Strychnos  nux  vomica).. .      5    — 
Kau  Q.  S.  i)our 1  lit. 

F.  bouillir  i/A-  d'heure;  passez;  ajoutez: 

Acide  arsénieux  pulv 1  gram. 

Sucre » 40    — 

F.  dissoudre.  Imbibez  des  feuilles  de  papier  buvard;  f.  sécher. 

—  A  employer  comme  ci-dessus. 

>f.    PAPIER   TUE-MOUGHES. 

Eau  commune 200  gram. 

Miel 40 

Émétique 1 

F.  dissoudre;  trempez  des  feuilles  de  papier  buvard  dans  cette 
solution;  faites-les  sécher. — A  employer  comme  ci-dessus. 

DKCOCTION  DE  FEUILLES   DE  NOYER. 

Les  surfaces  récemment  Livées  avec  la  décoction  de  feuilles  de 
noyer  1/20,  sont  préservées  des  piqûres  des  mouches. 

LIQUEUR  INSECTICIDE  (Clocz). 

Rac.  de  Quassia  amara  coupée 40 

Sem.  de   staphisaigre  pulv.    {Delphinium  staphisa- 

gria) 2 

Eau 300 

F.  bouillir  jusqu'à  réduction  à  200;  passez.  —  Pour  badigeon- 
ner les  végétaux  infestés  de  pucerons,  d'atises,  etc. 

1^   POUDlVEi  Dï.  STKPIUSMGRE  (Cod.    fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  d'anls,No^.v'^'^'^— ^^^^^^^"^"^^^^^^ 
parer. 
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-*-  Autrefois  employée  pour  tuer  les  poux,  et  comme  antipso- 
riqûe.  —  Inusité.  ^ 

ik   POUDllE   DE  CÉVADILLE  (Cod.  fl'.). 

Prép.  comme  la  Poudre  rf'anis,  Yoy.  p.  234-.  —  Dangereuse  à 
•  préparer. 

—  Autrefois  employée  sous  le  nom  de  Poudre  de  capuciti^  pour 
tuer  les  poux.  —  Inusité;  dangereux.  (Voy.  Vératrine.) 

-k   GLYCÉRÉ  PARASITIGIDE  (Kcmpslcr). 

Acide  phénique 1 

Glycérine 60 

Mêlez.  —  Antipsorique,  antipédiculaire.  —  Onctions  légères. 
Le  glycéré  phénique  à  1/120  en  onctions  journalières  guérit  la 
teigne  ?  La  tête  du  malade  doit  être  lavée  chaque  matin  avec  la 
solution  aqueuse  d*acide  phénique  à  1/300.   (Kempstcr.) 

iK   ONGUENT  DE  CEVADILLE;  ONGUENT  PARASITAIRE  (Ph.  austr.;  Soc.  do  Ph.). 

Onguent  simple 100 

Cévadillc  pulv.  {Veratrum  sabadilla) 25 

Essence  de  lavande 1 

F.  fondre  l'onguent;  mêlez. 

—  En  onctions  pour  tuer  les  pediculi. 

-k   PATE  ARSENICALE  POUR  LA  DESTRUCTION  DES   ANIMAUX  NUISIBLES 

(Cod.  fr.). 

Suif. , 1000 

Farine  de  froment 1000 

Acide  arsénieux  pulv 100 

Noir  de  fumée 10 

Essence  d'anis 1 

F.  fondre  le  suif;  ajoutez  les  autres  substances;  mêlez.  — 
Cette  pâte  peut  être  employée  seule,  ou  mêlée  à  quelque  substance 
alimentaire  recherchée  par  les  animaux. 

•  PATE  PHOSPHORÉE  (Cod.    fr.). 

Phosphore 1 

Eau 20 

Farine 20 

Suif 20 

Huile  d'œiilettc 10 

Sucre  pulv \K 

F.  fondre  au  B.-M.  le  phosphore  dans  Vcau',  a\ow\.c7.  \^^*!vx\^^>, 
pu/3  Je  suif  et  rhuiïe,  et  enfin  le  sucre  ;  rcmMCi  \>o\xt  oXiVcmx  >i^ 
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mélange  exact.. —  Destruction  des  rats.  —  Étendez  sur  des  tartines 
àe  pain. 

PATE  SCILLITIQUE  (Elosmenny). 

;Scillc  pulv 1 

Fromage  odorant  ou  omelette 4 

M.  —  Destruction  des  rats. 

^  4.  —  Médicaments  employés  contre  la  mentagre  (sycosis). 
SOLUTION  CONTRE  LA  MENTAGRE  (Dauvergne,  Dcvergie). 

Sulfate  de  fer  cristallisé Ià2 

^au : 8 

F.  dissoudre.  —  Lotions  renouvelées  3  ou  4  fois  par  jour. 
(Voy.  Pommade  au  proto-sulfate  de  fer,  p.  681.) 

-k   SOLUTION  CONTRE  LE  MENTAGRE  (Ste\vaiH). 

Azotate  de  potasse 1 

Eau  chaude 4 

F.  dissoudre  ;  filtrez.  —  Lotions  renouvelées  4  ou  5  fois  par 
jour.  La  solution  peut  être  affaiblie,  si  elle  cause  une  cuisson 
jdouloureuso.  —  L'épilation  est  souvent  nécessaire. 

POMMADE  CONTRE  LA  MENTAGRE  (Bouchardat). 

Acétate  de  plomb  crist.  pulv 4 

€rcine  de  lait 10 

M.  —  Applications  maintenues  au  moyen  de  compresses  et  re- 
-nouvelécs  chaque  jour.  La  barbe  a  dû  être  coupée  raz  avec  des 
ciseaux  ;  les  croûtes  ramollies  par  des  applications  réitérées  de 
cataplasmes  ont  été  enlevées  par  des  lotions  savonneuses. 

LOTION  CONTRE  LA  MENTAGRE  (A.  Richard). 

Sulfate  de  zinc 3 

—      de  cuivre 4 

Ilvdrolat  do  laurier-cerise 3 

Eau  distillée 100 

F.  dissoudre  ;  M.  —  Doses  :  lotions  3  fois  par  jour. 

POMMADE  ASTRINGENTE  (Debreync). 

Litharge  pulv 20  gram. 

Axonge  (Sus  scrofa) 100    — 

/J.?scncc  (le  thym 4  gouttes. 

M.  —  D.'U'trcs  locales  sîicVves-,  titvxvVvo'ft&  Y^%VwVt>\^^%  de  la  face, 
lorsque  l'irritation   exdul  YMaîv?,<i  Ci^%  ^^^^^^^Vaq-^'î»  ^x^!l>\^^>\%^v, 
Jtliinagvo;  Mentagre;  Couperose.  —  Otvc.W^'îv?.. 


TRAITEMENT  DE  LA  HENTAGRE.  695 

LOTION  ASTRINGENTE  (Debreyno). 

Hydrolat  de  roses 100 

Sous-acétate  de  plomb  liquide 5à6 

F.  dissoudre.  —  Coryza  chronique  ;  obstruction  des  fosses 
nasales  ;  Dartres  locales  sèches  dont  l'irritation  exclut  l'emploi  des 
prép.  hydro-sulfureuses;  Rhinagre;  Mentagre;  Couperose.  —  Lo- 
tions 3  ou  4  fois  par  jour. 

POMMADE  CONTRE  LA  MENTAGRE   (Bcssière). 

Turbitli  nitreux  (Sous-protonitrate  de  mercure) t 

Beurre  de  cacao  (  Tlieobroma  cacao) ) 

Onguent  populéum ]  ^^"  ^^ 

Laudanum  de  Rousseau 1 

M.  —  La  barbe  étant  coupée  ras  avec  des  ciseaux,  appliquez 
chaque  nuit  des  cataplasmes  de  fécule  contenus  dans  de  la  mous- 
seline claire,  et  faites  chaque  jour  trois  frictions  de  2  ou  3  mi- 
nutes avec  la  pommade  ci-dessus! 

POMMADE  CONTRE  LE  SYCOSis  (Cil.  Maître). 

Pommade  rosat 15 

Oxyde  rouge  de  mercure 1 

Proto-chlorure  de  mercure  précipité 1 

Sulfate  de  cuivre  pulv 1 

M.  sur  le  porphyre.  — Onctions  matin  et  soir.  (Voy.  ci-après.) 

§  5.  —Médicaments  employés  contre  la  teigne. 

lA:  POMMADE  A  l'huile  DE  CADE  (Bazin). 

Axonge  (Sus  scrofa) 10 

Huile  de  cade  {Juniperus  oxycedrus) 1 

M.  — Traitement  de  la  teigne.  —  L'application  de  cette. pom- 
made qu'on  remplace  au  besoin  par  l'huile  de  cade  pure,  a  pour 
effet  de  diminuer  la  sensibilité  du  cuir  chevelu  et  de  faciliter 
par  là  l'épilation  qu'on  exécute  au  moyen  de  pinces  spéciales.  Les 
croûtes  ramollies  par  Tappiication  de  cataplasmes  ont  dû  être 
enlevées  par  des  lotions  savonneuses,  et  les  cheveux  ont  été  cou- 
pés avec  des  ciseaux.  L'épilation  est  immédiatement  suivie  de  Lo- 
tions de  btchlorure  de  mercurCy  et  quelques  jours  après  d'ap- 
plications de  Pommade  au  turbith  minéral  !  (Voy.  ci-après.) 
—  L'anesthésie  locale  produite  par  la  projection  de  l'éther  çul- 

jrérJsé  a  été  employée  pour  favoriser  YèpVVa\\.ow  ^^w^\ii.'8»  ^^a»  ^'^ 

Sycosis,  de  Favus? 
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:Ac   LOTION   DS  BICIILORURE  DE  MERCURE  CONTRE  LA  TEIGNE    (Bazin). 

Bichlorure  tic  mercure 1 

Eau  distillée 500 

F.  dissoudre.  —  Traitement  de  la  teigne.  —  En  lotions  et  appli- 
cations aussitôt  après  l'épilation  !  -^Toxique  à  l'intérieur.  (Voy.  ci- 
dessus. 

I^OMMADE  AU  TURBITH  MINÉRAL  CONTRE  LA  TEIGNE  (Bazin). 

Axonge  (5ms  scrofa) 45 

Huile  d'amandes )  „„  r 

Glycérine ) 

Turbith  minéral  (sous-sulfate  de  mercure) 1 

M.  —  Teigne  faveuse.  —  L'application  de  cette  pommade  com- 
plète le  traitement  de  la  teigne  après  l'épilation  et  les  lotions  de 
sublimé  !  (Voy.  ci-dessus,} 

POMMADE  ALCALINE  CONTRE  LA   TEIGNE;  POMMADE  DES  FrIrES  MAUON 

(0.  Figuier). 

Axonge  (5ms  scrofa) 16 

Carbonate  de  soude  pulv 3 

Chaux  éteinte 2   • 

M.  —  Favus.  —  Onctions  sur  les  parties  malades  après  que  les 
croûtes  ramollies  par  des  cataplasmes  ont  été  enlevées  par  des 
lotions  savonneuses  ;  ces  onctions  de  pommade  alcaline  ont  pour 
effet  de  rendre  l'épilation  très-facile,  soit  avec  les  doigts,  soit  au 
moyen  de  petites  pinces  spéciales.  Après  l'épilation,  les  frères 
Malion  emploient  la  poudre  alcaline  ci-après  : , 

A  POUDRE  ALCALINE  DES  FRÈRES  MAHON  (0.  Figuier). 

Cendres  de  bois  neuf  pulv 2 

Charbon  de  bois  pulv 1 

M.  —  Saupoudrez  chaque  jour  les  parties  malades  après  Tépi- 
lation.  (Voy.  ci-dessus.) 

POMMADE  A  l'oléo-stéarate  DE  CUIVRE  (Jcanncl). 

Oléo-stéarate  de  cuivre 1 

Axonge  (5ms  scrofa) 10 

M.  —  Teigne?  Impétigo  du  cuir  chevelu.  —  Onctions  sur  les 
parties  malades  débarrassées  des  croûtes  par  des  applications  de 
cataplasmes  suivies  de  lotions  savonneuses.  (Voy.  ci-après.) 

—  Préparez  V Oléo-stéarate  de  cuivre  par  double  décomposition 
au  moyen  de  la  solution  de  aoiNOtv  bUxvc  <it  de  la  solution  de 
cuivre  en  léger  excès.  (Vo\.  Oléo-stéttTttle  de  W^xx^de,  d«.  •«^«t- 
cure,  p,  671.) 
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POMMADE  A  L'OLÉO-STÉARATE  DE  MERCURE  (Jeuillicl). 

Oléo-stéarate  de  mercure 1 

Axongc  (5ms  sci'ofa) 4 

M.  — Teigne?  Mentagre?  Impétigo  du  cuir  chevelu.  —  Onc- 
tions malin  et  soir  suc  les  parties  malades  débarrassées  des 
croûtes  par  des  applications  de  cataplasmes  suivies  de  lotions 
savonneuses.  Les  cheveux  ou  la  barbe  doivent  être  coupés  ras 
avec  des  ciseaux.  Chaque  nouvelle  onction  doit  être  précédée  de 
lotions  savonneuses. 

POMMADE  CONTRE  LA  TEIGNE. 

Bichlorure  de  mercure 1 

Acétate  de  cuivre 4 

Axonge  benzoïnéc 60 

M.  Porphyrisez.  —  Teigne  ?  —  Onctions  légères  chaque  jour, 
précédées  de  lotions  savonneuses. 

LOTION  CONTRE  LA  TEIGNE   (Barlow) 

Sulfure  de  sodium  cristallisé 4 

Savon  blanc  râpé  5 

Alcool 4 

Mydrolé  de  chaux  (Eau  de  chaux) 110 

Tritiu*ez  le  savon  avec  le  sulfure  ;  ajoutez  l'alcool,  puis  peu  à 
peu  l'eau  de  chaux.  —  Entourez  la  tôte  d'un  linge  imbibé  de  ce 
liquide;  couvrez-la  d'un  bonnet;  renouvelez  l'application  tous 
les  dçux  jours  après  avoir  lavé  la  tête  à  l'eau  savonneuse. 

ONCTIONS  d'huile  DE  NAPHTE  CONTRE  LA  TEIGNE   (Chapelle). 

—  Cheveux  coupés  ras  ;  cataplasmes  pour  faire  tomber  les 
croûtes  ;  enduire  la  surface  dénudée  d'une  couche  légère  d'huile 
de  naphte  ;  compresse  de  flanelle  ;  serre-tête  de  taffetas  gommé  ; 
application  renouvelée  deux  fois  par  jour  après  nettoyage  à  Teau 
de  savon.  Le  plus  important  est  d'ouvrir  avec  une  épyigle  et  de 
vider  les  pustules  faveuses  blanches  afin  qu'elles  soient  pénétrées 
par  rhuile  de  naphte.  Si  l'huile  de  naphte  cause  trop  de  douleur, 
il  faut  la  mitiger  au  moyen  de  l'huile  de  cade  en  proportion  variée 
selon  la  sensibilité  du  sujet. 

POMMADE  DE  DANYER. 

Litharge  pulv G 

Alun  calciné  pulv 5 

Calomcl  à   la  vapeur 5 

Oléo-rés.  de  térébenthine  {Ahies  pectinata) 25 

Âxongn  (Sus  scrofa) V^*^ 

^^-  —  Porrigo  decalvans.  —  Onctions  jo\irua\\*ite^. 
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§  6.  —  Médicaments  employés  contre  les  aphtes,  le  muguet,  les  angines 
pultacées,  diphthéritiques,  gangreneuses. 


^ 


*  POUDRE  DE  BORATE  DE  SOUDE;  POUDRE  DE  BORAX  (Cod.  fr.). 

(Voy.  p.  601.) 

—  Angines  pultacées  ;  Aphthes  ;  Muguet.  —  Portez  cette  poudre 
sur  les  parties  malades  au  moyen  d'un  tampon  de  coton,  ou  in- 
sufdez-la  au  moyen  d'un  tube  ! 

—  C'est  à  tort  que  le  borate  de  soude  est  considéré  comme 
-astringent;  il  est  alcalin,  antiacide,  dialylitique. 

GARGARISME   BORATE   (H.    P.). 

Borate  de  soude 8  gram. 

Gargarisme  émollient N**  1 

F.  dissoudre  à  chaud.  —  Angines;  Aphthes  ;  Muguet  î 

GARGARISME  BORVTÉ  (F.    H.   M.). 

Borate  de  soude 5  graml     • 

Décoction  d'orge ' 200     — 

Mellite  de  roses 30    — 

F.  dissoudre;  M.  —  Angines;  Aphthes. 

(Voy.  plus  bas  :  Collutoire  borate.) 

GARGARISME  BORATE   (Gubler). 

Borate  de  soude 10  gram. 

Eau  chaude 200    — 

F.  dissoudre;  ajoutez  : 

Alccolé  de  pyrèthre »  10        n  - 

Essence  de  menthe (       *  ®° 

M.  —  Muguet  ! 

COLLUTOIRE  BORATE  {F.  H.  M.). 

Borate  de  soude  pulv 4 

Mellite  simple 25 

M.  —  Aphthes;  Muguet.  —  Touchez  les  parties  malades  au 
moyen  d'un  pinceau  !  Une  partie  du  sel  reste  en  suspension,  ce 
n'est  pas  un  inconvénient. 

—  Le  Mellite  de  borax  do  la  Ph.  Lond.  contient  :  Borate  de 
soude  pulv.  2;  Mellite  simple,  15. 

COLLUTOIRE  BORATE   (Doi'Vault). 

Borate  de  soude  pu\v —  \  ç^o^    ^  .^. 

Miel  blanc * . .  ^ 
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M.  —  Aphthes  ;  Muguet.  —  Touchez  au  moyen  d'un  pinceau  ! 
—  Le  sel  reste  en  suspension. 

A   GLYCéRÉ  DE  BORAX  (Blache). 

Borax  pulv 1 

Glycérine  ou  glycéré  d'amidon 3 

M.  —  Stomatites  ;  Aphthes  ;  Muguet.  —  Touchez  les  parties 
malades  au  moyen  d'un  pinceau  de  charpie  trempé  dans  le  médi- 
cament. 

A  PASTILLES  DE  BORAX  (Davreux). 

Bcrax  pulv 15  centigram. 

Sucre  blanc 1  gram. 

Gommé  adragant 1  centigram. 

Eau  de  fl.  d'oranger Q.  S. 

M.  pour  1  pastille.  —  Aphthes;  Muguet;  Salivation  mercu- 
curielle  ;  Angines.  —  Doses  :  5  à  10  pastilles  par  jour.  —  Chez 
les  enfants  à  la  mamelle,  les  pastilles  sont  remplacées  par  un 
mélange  de -sucre  pulv.  10,  borax  pulv.  1.  qu'on  fait  sucer  très- 
souvent  sur  le  bout  du  doigt  mouillé. 

LIMONADE  CHLORHYDRIQUE   (F.    H.   M.). 

Ac.  chlorhydrique  D  1,17 1 

Hydrosé  de  citron 30 

Sp.  simple 60 

Eau Q.  S. 

Pour  1  litre.  —  Angines;  Stomatite  compliquée,  putride,  iner- 
curielle;  Dyspepsie  par  défaut  d'acidité  ou  suc  gastrique. — Doses  : 
par  verres. — La  dose  d'ac.  chlorhydrique  peut  être  portée  jusqu'à 
i  gram.  — (y os.  Médicaments  nutrimoUifs,  p.  100;  Spéciaux 
des  maladies  de  Vappareil  digestifs  p.  516.) 

GARGARISME  CHLORHYDRIQUE   (F.  H.  M.). 

Acide  chlorhydriqne  D.   1,18  (22**  B.) l  gram. 

Décoction  d'orge 30    — 

Mellite  simple 200    — 

M.  —  Stomatites  compliquées.  —  La  dose  de  1  gram.  d'acide 
chlorhydrique  est  souvent  insuffisante. 

GARGARISME   CHLORHYDRIQUE. 

Acide  chlorhydrique,  D.  1,18  (22°  B.) 1  à  4  gram. 

Eau  commune 250    — 

Mellite  de  roses 50    — 

M.    Stomatites  merciiriclh's,    scorhul'icvviGS,    ^îXYV^v^àw^iWî»^^.  — 
Laver  la  bouche  f/ès/"réqiicmmciil  l 
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COLLUTOIRE  CHLORBYDRIQUE  (K.  H.  M.)- 

Acide  chlorhydrique  D.  1,18  (22*  B.) 4 

Mellite  simple 25 

M.  —  Trcs-calistique  —  Stomatite  compliquée,  putride,  mer- 
curielle.  —  Touchez  les  parties  malades  au  moyen  d'un  pinceau 
de  charpie  trempé  dans  le  médicament,  1,  2  ou  3  fois  par  jour! 
(Voy.  ci-dessus.) 

COLLUTOIRE  SULFURIQUE  (F.    H.   M.). 

Acide  sulfurique  dilué  au  10* 10 

Mellite  simple 25 

M.  —  Employé  comme  le  Collutoire  chlorhydrique.  (Voy.  Gar- 
garisme sulfurique^  p.  17H). 

GARGARISME  ANTISEPTIQUE  (GuiboUft). 

Quinquina  r.  concassé  {Cinchona  micrantha).        8  gram. 
Eau  commune 250    — 

F.  bouillir  pendant  5  m.  ;  passez  ;  ajoutez  : 

Alcool  camphré 1  gram. 

Eau  de  Rabel Ià4    — 

Mellite  de  roses 30    — 

M.  —  Stomatite  ulcéreuse,  gangreneuse,  scorbutique! 

POTION  DE  GUBÈBE  (Tridcau). 

Poivre  cubèbe  en  poudre  fine  {Piper  cuheba). .     12  gram. 

Sirop  simple 100    — 

VindeMalaga )^^    20    — 

Eau  commune ) 

M.  —  Il  est  cssonticl  que  le  poivre  cubèbe  soit  récemment 
pulvérisé.  —  Angine  diphthéritique;  Croup. — Doses  :  par  cuille- 
rées à  bouche  toutes  les  heures!  (Voy.  ci-après.) 

nOLS  DE  COPAHU  ET  DE  CUBEBE  (Tlidouii). 

Copahu  (Copahifera  offic.) 3  décigram. 

Cubèbe  pulv.  {Piper  ciibeba) 2        — 

Magnésie  calcinée Q.  S. 

M.  ;  pour  1   bol.  —  Angine  diphthéritique  grave  ;   Croup.  — 

Doses  :  20  à  30  bols  dans  les  24  h.  sans  préjudice  de  la  potion 

ci-dessus  ! 

LOTION  ANTIDIPHTUÉRITIQUE  (Lctzcricll). 

Sulfate  ferreux 5  décigram. 

Ac,  sulfurique  dilué  1  jiî \  ç^^t^v^. 

Eau  distillée "^""^    "~ 
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P.  dissoudre;  M.  — Pour  badigeonner  les  parties  malades  4  ou 
5  f.   par  jour. 

suc  DE  CITRON  {Voy.  p.  330). 

—  Diphthéritc.  —  Collutoire;  badigeonnages  (Révillont). 

COLLUTOIRE  AU  CHLOUATE  DE  POTASSE  (F.  H.  M.). 

Chlorate  de  potasse  pulv )  t.   ^ 

Mellite  Simple j 

M.  •—  Stomatite  mercurielle. 

—  Les  gargarismes  ou  les  collutoires  chlorhydriques  sont  beau- 
coup plus  efficaces  que  les  préparations  de  chlorate  de  potasse 
employées  à  l'intérieur  ou  en  topiques. 

GARGARISME  AVEC   LE  CHLORATE  DE   POTASSE  (Cod.  ff.). 

Chlorate  de  potasse 10  gram. 

Eau  distillée 250    — 

Sp.  de  mûres 50    — 

F.  dissoudre  le  sel  dans  l'eau;  cijoutez  le  sp.  — Angines;  sto- 
matite mercurielle,  ulcéreuse,  gangreneuse. 

—  Le  formulaire  H.  P.  remplace  les  50  gram.  de  sp.  de  mûres 
par  60  gram.  de  mellite  de  roses. 

GARGARISME  AU  CHLORATE  DE  POTASSE  (F.  H.  M.). 

Chlorate  de  potasse 5  gram. 

Mellite  simple 30    — 

Décoction  d'orgo 200    — 

M,  (Voy.  ci-dessus.) 

G^GARISME  ANTISEPTIQUE   (Jcaiincl). 

Chlorate  de  potasse 10  gram. 

Eau 250    — 

Mellite  de  roses 50    — 

Acide  chlorhydrique 2    — 

—  M.  Angine;  Stomatite  ulcéreuse,  gangreneuse,  mercurielle! 

POTION  AU  CHLORATE  DE  POTASSE  (II.  P.). 

Potion  gommcuse 125  gram. 

<ihlorate  de  potasse 4-    — 

F.  dissoudre.  —  Stomatite  ulcéreuse,  mercurielle. 

ic    TABLETTES   DE  CHLORATE  DE  POTASSE   (Cod.  fr.). 

Chlorate  de  potasse  pulv *IQQ 

Sucre  blanc  pulv \%^ 

Carmin \ 
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Gomme  adragant  {Astragalus  verus) ^ 

£au  aromatisée  au  baume  de  Tolu 180 

F.  des  tablettes  de  1  gram.  Chaque  tablette  re[irésente  1  dé- 
cigram.  de  chlorate  de  potasse.  —  Slomatîte  mercurielle,  ul- 
céreuse.— Doses  :  5  à  50. —  Prescrivez  de  laisser  fondre  la  pas- 
tille dans  la  bouche  afin  de  prolonger  le  contact  du  chlorate  de 
potasse  avec  les  surfaces  malades. 

A    PASTH^LES  AU  CHLORATE  UD  POTASSE  ;    PASTILLES  AU   S^L  DE 

BERTHOLLET  (Dctlian). 

Chlorate  de  potasse 5 

Sucre  en  poudre 45 

Mucilage  de  gomme  adragant  à  l'eau  de  11.    d'o- 
ranger    Q.  S. 

F.  des  tablettes  de  1  gram.  Chaque  tablette  représente  1  dé- 
cigram.  de  chlorate  de  potasse. — Ces  tablettes  sont  ordinairement 
,   colorées  en  rose  avec  un  peu  de  carmin. 
—  Doses  :  5  à  50  par  jour. 

GLYCÉRÉ  DE  CHLORATE  DE  POTASSE  (Martinet). 

Glycérine 10 

Chlorate  de  potasse  pulv 1 

M.  —  Ulcères  phagédémiques;  Stomatite  ulcéreuse;  —  Lotions 
(Voy.  Collyre  de  LanfranCy  p.  293.) 

POTION  CONTRE  LE  CROUP  (Hôp.  des  cnfaïUs). 

Émétique 1  décigram. 

Sp.  d'ipéca. . .' 30  gram. 

Oxymel  scillitique 10    — 

Infusion  de  polygala 150    — 

M.  —  Par  cuillerées  à  bouche  pour  favoriser  l'expulsion  des 
fausses  membranes  (Voy.  Émétique^  p.  441). 

LIMONADE  LACTIQUE. 

(Voy.  médicaments  nutrimenlifs  p.  100.) 

SOLUTION  ANTIDIPHTHÉRITIQUE  (Brichetcau  ct  Adriaii), 

Eau  distillée 20    — 

Acide  lactique 1    — 

F.  Dissoudre.  —  Celle  soVuUou  v^>Vn .  v^v  Va\^Qareil  Sales-Gi- 
rons, doit  être  mêlée  à  Vair  c\vxg  t^'  ''^*"*  ^i^M»  ^ 
Dannstadt  confirme  VeîficacVlfe  <\ 
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GARGARISME  ANTlDlPHTlléRiTlQUE  (BricliGteau  et  Adriaii). 

Eau  distillée 100  gram. 

Acide  lactique 5    — 

Sp.  d'orge 30    — 

M.  —  Lavages  réitérés;  faites  respirer  en  même  temps  la 
solution  aqueuse  pulv.  d'acide  lactique  à  1/20.  (Voy.  ci-dessus.) 

MIXTURE  ANTIDIPHTHÉRIQUE  ;  POTION  ANTIDIPHTHÉRITIQUE  (West-Walker). 

Chlorate  de  potasse 5 

Âlcoolé  de  qninquina 16 

—           gayac 20 

Eau 240 

Mellite  simple. 50 

F.  dissoudre.  —  Angines  diphthéritiques.  —  Doses  :  1  cuillerée 
à  bouche  d'heur^  en  heure  pour  les  adultes  ;  1  cuillerée  à  café 
aux  mêmes  intervalles  pour  les  enfants  ? 

. —  Ne  comptez  pas  trop  sur  le  chlorate  de  potasse  au  delà  des 
.points  où  il  peut  agir  comme  topique  quoiqu'il  soit  en  partie  éli- 
miné par  la  salive.  (Voy.  Collutoire  au  chlorate  de  potasse, 
p.  701). 

A   EAU  DE  CHAUX. 

(Voy.  p.  505.) 

—  Désagrège  et  dissout  les  membranes  diphthéritiques.  (Bri- 
cheteau  et  Adrian.)  —  F.  respirer  aux  malades  atteints  d'angine 
diphthéritique  de  Teau  de  chaux  pulvérisée. 

SOLUTION  AQUEUSE  DE  BROME  (Ch.  Ozanam). 

Brome  pur 1  goutte  ou      5  centigram. 

Eau  distillée ""30  gram. 

Agitez  jusqu'à  solution  complète  dans  un  flacon  bouché  à  l'émeri. 
Cette  solution  doit  être  conservée  dans  l'obscurité.  —  Croup  ;  An- 
gine diphthéritique.  —  Doses  :  une  goutte  d'heure  en  heure  dans 
15  gram.  d'eau? 

POTION  BRÔHO-BRÔMURÉE  (Ozanam). 

Eau  distillée 150  gram. 

Solution  aqueuse  de  brome .10  gouttes. 

Bromure  de  potassium 5  centigram. 

M. — Croup;  Angine  diphthéritiqne.  —  Doses:  une  cuillerée  à 
bonche  d'heure  en  heure? 

POTION  DE  SULFURE  DE  POTASSE  (Jaccoud). 

fiulfure  de  potassium 6  d<iç.\%\^\sv. 

simple. ^(i  ^t^m. 

roJat  de  tt.  d'ora-ng^er ^V>    — 


•o' 
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M.  —  Ci'oup.  —  Doses  :  1  cuillerée  à  bouche  loutes  les  heures 
pour  produire  des  vomissements  réitérés.  (Voy.  Emétique,ip.ii\.) 

POTION  ANTIDIPHTHÉRITIQUE  (Labat). 

Acétate  de  potasse 8  à    12  gram. 

Eau -. ...  100    — 

Sp.  simple 20    — 

M.  —  Expectorant  et  modificateur  des  muqueuses  dans  les 
cas  de  diphthéritc  croupalc,  soit  avant,  soit  après  la  trachéo- 
tomie. —  poses  :  la  potion  entière  par  cuillerées  à  café  dans  les 
24  heures  ;  continuez  pendant  plusieurs  jours  de  suite  s'il  est 
nécessaire? 

INSUFFLATIONS  ANTiDiPiiTHÉRiTiQUES  (Jodin,  Thdvcnot,  Barbosa). 

Soufre  sublimé  non  lavé 5  décigram.  à  1  gram. 

Insufflez  dans  l'arrière-gorge  au  moyen  d'un  tube  toutes  les 
3  heures  dans  les  cas  graves.  Donnez  en  môme  temps  quelques 
cuillerées  à  café  d'Opiat  de  soufre.  (Voy.  p.  653.) 

*    SOLUTION  D*AZ0TATE  D'ARGENT  CAUSTIQUE  (BretOlincau,  TfOUSSCau). 

Azotate  d'argent  cristallisé 1 

Eau  10 

F.  dissoudre.  —  Angine  diphthéri tique;  Croup.  —  Portez  cette 
solution  au  fond  de  la  gorge,  au  moyen  d'une  petite  éponge  soli- 
dement attacliéc  à  l'extrémité  d'une  tige  de  baleine  recourbée. 
—  Très-douloureux. 

*  POUDRE  DE  SULFATE  DE  CUIVRE  ;  POUDRE  CAUSTIQUE  (Lclier). 

Sulfate  de  cuivre  pulv |  p    g 

Sucre  pulv ] 

M.  —  Angine  diphthérilique ;  Croup. —  Doses;  1  à  3  décigram. 
insufflés  au  moyen  d'un  tube.  —  Très-douloureux. 

*   INSUFFLATION  D'AZOTATE  D'ARGENT. 

Azotate  d'argent  pulv 1  décigram. 

Insufflez  au  moyen  d'un  tube  de  verre.  —  Modificateur  des  sur- 
faces envahies  par  la  diphthérite.  —  Très-douloureux. 

—  L'insufflation,  qui  dissémine  le  caustique  sur  toutes  les  sur- 
faces malades,  est  peut-être  préférable  à  la  cautérisation  faite  au 
moyen  du  crayon  d'azotate  d'argent.  (Voy.  Solution  de  perchlorure 
de.  fer  pour  inhalations,  p.  A.1V  *,  Aluu  calciné^  ç.  177  ;  Poudre 
d'alun,  p.  177  ;  Solution  d'alun  pour  w\\aVaUows,  ^j .  \"\^\ ^q\\>.- 
tion  de  tannin  pour  inhalations,  v-  ^^"^-^ 
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GARGARISME  OU  LOTION  AU  PERGHLORURE  DE  FER  (H.  P.). 

Solution  de  perchlorure  de  fer,  D.  1,26  (30*  B.) 5 

Eau  commune 300 

M.  —  On  peut  édulcorer  avec  40  gram.  de  mellite  simple  ou 
augmenter  la  dose  de  perchlorure.  —  Stomatite  Ulcéreuse,  scor- 
butique ;  Pharyngite  granuleuse  ;  Angine  diphthérique,  etc.  ;  Hé- 
morrhagies  buccales!  (Voy.  Potion  de  perchlorure  de  fer,  p.  172.) 

—  Tous  les  topiques  employés  contre  l'angine  diphthérique  ne 
modifient  que  Tétat  local  et  sont  beaucoup  moins  efficaces  que 
les  balsamiques  qui  produisent  un  double  effet  général  et  local  ! 
(Trideau.) 

§  7.  —  Antiherpétiques  végétaux. 

-k  SIROP  DE  DAPHNE  MÉzÉREUM  (Cazenavc). 

Extrait  alcoolique  de  mézéreum 1 

Sp.  simple 5000 

M.  —  Affections  cutanées  rebelles.  —  Doses  :  20  à  60  gram. 

TISANE  DE  SALSEPAREILLE  ET  DE  DAPHNÉ  MÉZÉREUM  (Cazenave). 

Salsepareille  {Smilax  medica) 60  gram. 

Eau. 1250    — 

F.  bouillir  jusqu'à  réduction  à  1000  ;  ajoutez  vers  la  fin  de 
rébullition  : 

Êc.  de  daphné  mézéreum  {Daphne  mezereum).        1  gram. 

Passez  ;  ajoutez  : 

Sp.  de  squine 100  gram. 

M.  —  Affections  culanées  rebelles.  —  Doses  :  3  ou  4  verres 
par  jour. 

— Les  Tisanes  sudorifiques  ou  Antiherpétiques  de  Thompson,  de 
Biett,  de  Gibert,  comportent  2  à  5  gram.  d'écorce  de  daphné  mé- 
zéreum. 

DÉCOCTION  DE  SALSEPAREILLE  COMPOSÉE  (Ph.  britann.). 

Salsepareille  (Smilax  sarsaparilla) 70  gram. 

Sassafras  (Laurus  sassafras) 7    — 

Gayac  râpé  (Guajacum  officinale) 7    — 

Réglisse  (Glycyrrhiza  glabra) 7    — 

Éc.  de  mézéreum  (Daphne  mezereum) 4-    — 

Eau  distillée ^^    — 

F.  bouillir  juscpi*à  réduction  à  575  gram.  —  kf^fecWoxv?»  ^nj^Nx^v 
-nçs  et  herpétiques  rebelles.  —  Doses  :  ^  à  \  \ettft&  ^^^  V^^^- 
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iç  SIROP  MAPHORÉTiQUE  ;  SIROP  DE  CARBONATE  d'ammoniaque  (CazenaTe). 

Sp.  de  salsepareille 25 

Carbonate  d'ammoniaque 1 

M.  —  20gram.  de  ce  sp.  représentent  8  décigram.  de  carbo-    1 
nate  d'ammoniaque.  Quelques  formulaires  indiquent  la  proportion 
peut-être  exagérée  de  1/10  de  carbonate  d'ammoniaque. — Lèpre; 
Psoriasis. — Doses  :  20  à  60  gram.  par  jour. — Surveillez  les  effets 
secondaires  débilitants. 

A  POUDRE  d'hydrogotyle  (Boiicau,  Lëpinc).  i 

Hydrocotyle  fraîche  {Hydrocolyle  asiaticà) Q.  V. 

F.  sécher  à  Tétuve  à  4-4^0°;  pulv.  sans  résidu  —  Lèpres;  Élé- 
phantiasis.  —  Doses  :  10  à  30  gram.  Délayez  la  poudre  dans  le 
sp.  d'hydrocotyle. 

DÉCOCTION  d'hydrocotyle  (Boileau,  Lëpine). 

Hydrocotyle  sèche  {Hydrocotyle  asiaticà) 30  gram. 

Eau  commune  Q.  S.  pour - 1  lit. 

F.  bouillir  pendant  15  m.  ;  passez.  —  Lèpre  ;  Eczéma  rebelle. 
—  Doses  :  1  lit.  par  jour  à  prendre  pendant  3  semaines.  Adju- 
vants, bains,  sp.,  poudre  d'hydrocotyle;  préparations  iodurées; 
quelques  purgatifs  dans  le  cours  du  traitement. 

BAIN  d'hydrocotyle  (Boileau,  Lépine). 

Hydrocotyle  sèche  {Hydrocotyle  asiaticà).  . . .     1500  gram. 
Eau 15  lit. 

F.  bouillir  pendant  15  m.  ;  passez  ;  ajoutez  à  l'eau  du  bain.  — 
Lèpre  ;  Eczéma  rebelle.  —  Doses  :  1  bain  par  jour. 

-k  SIROP  d'hydrocotyle  (Ldpirie). 

Extrait  alcoolique  d'hydrocotyle. 1 

Sucre  candi 335 

Eau  distillée 165 

Triturez  l'extrait  avec  le  sucre;  ajoutez  l'eau  peu  à  peu ;f. 
dissoudre  au  B.-M.  —  Lèpre  ;  Eczéma  ;  Psoriasis  ;  Prurigo.  — 
Doses  :  30  à  60  gram.  -^  25  gram.  représentent  5  centigram. 
d'extrait  d'hydrocotyle.  —  Le  sucre  blanc  pourrait  remplacer  le 
sucre  candi. 

tisane  d'orme  PYRAMIDAL   (Biett). 

Écorce  d'orme  p^raim\àa\  (rrimuR  cq.m'çestris) 100 

Eau ^  ^**^ 

F.  bouillir    jusqu*èi  s  *  ^"^ 
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meuses  de  la  peau.  —  Doses:  2  à  4  verres  par  jour.  —  Debreyne^ 
Gubler,  déclarent  ce  médicament  de  nulle  efficacité. 

A   EXTRAIT  ALCOOLIQUE  D'ÉGORGE  D'ORME   (God.   fr.). 

Prép.  comme  VExtr.  alcoolique  de  digitatey  p.  571. 
Rendement:  22/100. —  Affections  cutanées  rebelles?  — Doses: 
2  à  8  gram. 

-k  SIROP  D'ÉGORGE  d'orme  (God.  fr.). 

Extrait  alcoolique  déc-  d'orme 1 

.    Eau  distillée 8 

Sp.  simple 50 

F.  dissoudre  l'extrait  dans  l'eau  distillée  ;  fUtrez  ;  môlez  au 
sp.  ;  f.  cuire  jusqu'à  D.  1,26  (30*  B.)  bouillant.  —  20  gram.  de 
ce  sp.  représentent  4  décigram.  d'extrait  alcoolique  d'éc.  d'orme, 
—  Antiscrofuleux?  Antiherpétique?  —  Doses  :  20  à  100  gram. 

TISANE  ANTIHERPÉTIQUE  ;  APOZÈME  ANTIDARTREUX  (Deverjfie). 

Rac  de  bardane  (Lappa  major) 4  gram. 

—  patience  {Rumex  acutus) 4    — 

—  saponaire  {Saponaria  officinalis) *  4    — 

Éc.   d'orme  pyramidal  (f//mus  campcsim) 4    — 

Tige  de  douce-amère  {Solanum  dulcamara)  * . . .  4    — 

Eau 1  Ht. 

F.  bouillir  jusqu'à  réductiçn  de  1/5;  passez;  ajoutez  : 

Sp.  de  fumeterre 100  gram. 

—  Tonique,  stomachique.  —  Cet  apozème  ne  produit  aucune 
action  particulière  contre  les  affections  herpétiques. 

*  SIROP  DÉPURATIF  (Devcrgie). 

Racine  de  bardane  {Lappa  major) 100 

—  patience  {Rumex  acutus) 100 

Feuil.  de  saponaire  {Saponaria  officinalis) 100 

Bois  de  gayac  râpé  {Guajacum  officinale) 100 

Feuil.  de  séné  {Cassia  acutifolia) 25 

Miel  {Apis  mellilica) 400 

Sucre  {Saccharum  officinarum) 500 

Eau  commune 1500 

F.  bouillir  dans  l'euu  la  bardane,  la  patience,  la  saponaire  et  le 
gftyac  jusqu'à  réduction  à  800.  Passez;  exprimez;  f.  infuser  le 
séné;  passez;   exprimez  :  ajoutez  le  miel  el  Vc  ?>\3iç.t^\  ^.  \«v"îj^. 
par  coction  bouillant  à  D.  1,27   (3l°B.V  —  \>fe\^\3it^\:\l'>.  IwCvsi^^ 
nmer,  légèrement  laxatif.  —  Doses  :  "20  à  «à^^i  ^tOKv. 
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TISANE  DE  TIGES  DE  DOUCE-AMÈRE  (Cod.  fr.;  H.   P.;  F.  H.  M.)* 

Prép.  comme  la  Tisane  de  barclaney  20/1000.  An ti herpétique? 

A    SIROP  DE  DOUGE-AMÈRB  (Cod.   fr.). 

Prép.  comme  le  Sp.  de  mousse  de  Corse,  — Antiherpétique?  — 
*  Doses  :  20  à  100  gram.  par  jour. 

INFUSION   DE  SGABIEUSE   (H.  P.). 

Prép.  comme  l'infusion  de  bourrache,  10/1000.  —  Prétendu 
dépuratif.   Inutile. 

Les  plantes  dites  dépuratives  :  fumeterre,  scabieuse,  trèfle 
d'eau,  saponaire,  pensée  sauvage,  patience,  bardane,  etc.,  ne 
sont  d'aucune  utilité.  (Alibert,  Debreyne.) 

§  8.  —  Prophylactiques  de  la  scarlatine;  préventifs  des  cicatiHees 

varioliques. 

POUDRE  BELLADONÉE  (Stlcvenart) . 

Rac.    de    belladone    pulv.    (Atropa   bella- 

dona) 1  décigram. 

Sucre  blanc  pulv 8  gram. 

M.;  pour  60  paquets.  —  Prophylaxie  de  la  scarlatine. 
—  Doses  ;  1  paquet  matin  et  soir? 

SOLUTION  BELLADONÉE  (Stievenart). 

Extrait  de  belladone 15  centigram. 

Hydrolat  de  cannelle. , 30  gram. 

M.  —  Prophylaxie  de  la  scarlatine.  —  Doses  :  2  gouttes  matin 
et  soir  pour  les  enfants  à  la  mamelle  ;  3  gouttes  matin  et  soir  pour 
les  enfants  de  2  ans;  4  gouttes  pour  les  enfants  de  3  ans,  et  ainsi 
de  suite  sans  dépasser  12  gouttes?  —  E.  Gintrac  a  démontré  que 
la  belladone  n'exerce  aucune  action  prophylactique  contre  la 
scarlatine. 

POMMADE  PREVENTIVE  DES  CICATRICES  VARIOLIQUES  (Bcnnett). 

Onguent  mercuriel -i 

Amidon  pulv 1 

M.  —  Onctions  réitérées  sur  la  face.  —  On  a  recommandé  un 
masque  de  Sparadrap  de  Vigo,  les  onctions  de  Glycérine,  (Voy 
p.  42),  ou  des  badigeonnages  journaliers  avec  VAlcoolé  d'iode 
(Boinet)  (voy.  p.  279),  un  masque  de  Collodion  mercuriel.  (Voy. 
p.  717.)  (Deslioux),  des  onctions  de  Glycéré  phénique  à  1/100. 
(Voy.  p.  69).  —  Les  cicatrices  ne  sont  pas  apparentes  chez  tes 
sujets  qui  ont  été  laissés  daxvs  Yofe^mV.^  ^^^v^SîmvN.  \^  ^4Vv<id<i  do 
suppuration  ? 


mercure;  pommade  mercurielle^  709 

VINGT-QUATRIÈME   SECTION 

ANTISYPHIL1TIQUES 


§  1.  —  Mercure. 

—  Syphilis.  Le  mercure  n'est  pas  préventif  de  la  syphilis;  il  en 
est  un  modicateur  très-efficace. 

La  syphilis  légère,  chez  un  sujet  jeune,  bien  constitué  et  bien 
nourri,  peut  disparaître  spontanément  sans  traitement. 

Le  mercure  n*est  pas  un  spécifique  dans  toute  l'acception  de  ce 
mot;  il  n'a  pas  d'action  directe  sur  le  poison  syphilitique, 
mais  sur  ses  elTets  ;  il  est  inutile  contre  les  accidents  tertiaires. 
•  Le  mercure  esi  d'une  efficacité  manifeste  contre  la  syphilis 
des  nouveau-nés,  surtout  lorsqu'elle  n'est  pas  héréditaire,  qu'elle 
a  été  transmise  au  nourrisson. 

La  salsepareille,  le  gayac,  le  sassafras,,  etc.,  n'ont  aucune  pro- 
priété antisyphilitique. 

Parmi  les  partisans  du  mercure,  les  uns  cherchent  à  faire 
disparaître  les  manifestations  secondaires  dans  un  temps  relative- 
ment court,  par  dô  hautes  doses  ;  les  autres  prescrivent  le  médi- 
cament à  petites  doses  pendant  une  période  qui  varie  de  6  mois 
à  2  ans. 

iK  PomiADE  hercuriblle;  onguent  merguriel  double;  onguent 

NAPOLITAIN   (Cod.    fr.) 

Mercure  métallique 25  • 

Âxonge  benzoïnée 23 

Cire  blanche  (Apis  mellilica) 2 

F.  fondre  la  cire  et  l'axonge  ;  versez  environ  8  du  corps  gras 
liquéfié,  dans  une  marmite  de  fonte  modérément  chauffée,  afin 
de  le  maintenir  à  demi  fiuide  ;  ajoutez  le  mercure  ;  agitez  avec 
un  bistortier  jusqu'à  ce  que  le  métal  soit  entièrement  divisé  ; 
alors  ajoutez  le  reste  du  corps  gras  ;  M.  —  Antisyphilitique,  ré- 
solutif; controstimulant.  —  Onctions;  frictions  (Voy.  ci-après). 

La  ph.  austr.  prescrit  d'éteindre  le  mercure,  dans  un  mélange 
de  suif  de  mouton  et  d'axonge  trituré  dans  une  marmite  de  fonte 
modérément  chauffée. 

Cet  excipient  est  adoptée  par  la  Soc.  de  ph. 

Cl.  Wallet  ajoute  le  mercure  par  très-petites  portions  dans  la 
totalité  de  l'axonge  pure  ;  l'extinction  du  méUV  ?.fe  ^tQ^vsiV.  ^\\<\ 
Muecessivement  et  en  très-peu  de  temps. 
"-' Divisez  le  mercure  avec  i/5  de  Vaxouge  swr  \3l\v^  \.^\^   ^e. 

JKANNKI,.  ^ 


^H   15 

^H'  tabla, 

^^F  que  t( 


AirrisïPHTLiTiouEs, 
ti  mnyiMi  d'(in  large  couteau  (Icxiblo;  gardez  pendant 


15  jours  le  mélailee  împarlail  ainsi  obtenu; 
tabla,  innlaxeï-le  au  couteau  pendant  1/2  h.  environ  ;  ajoutée  petf 
à  peu  le  reite  do  l'axonge  ot  «ontinuci  U  malaxation  jusqu'i  cV 
que  lo  mercure  soit  enlièremonl  ileinl.  Par  re  procédé,  la  pr^a 
ration  de  10  kil.  de  pommade  meiiiurielle  pcul-élre  terminée  ei 
G  lieuTEs.  Si  vous  emplojeE  1/5  d'ancienne  pommade  mercuriellai 
pour  opérer  la  division  préliminaire  du  mercure,  vous  pouvei 
terminer  la  préparation  séance  tenante!  (Barbet.) 
—  La  pommade  mercurielle  n'offre  pas  le  caraclère  easenlid 
niËdicaincnt,  i|ui  est  d'avoir  une  composition  fbfe.  Uni 


quantité  de  mercure  variable  estoxvdév, 
de  graisse  est  saponifiée  penilanl  la  prépar; 
médicament  étant  administré  en  onctions  on  ( 
tité  de  mercure  absorbée  est  nécessairement 
f  tte  la  peau,  selon  ta  durée  de  l'ap])1î(!atiaiL, 
f  Iftce,  et  selon  la  maniera  dunt  la  friction 
poarquni  il  est  indispensable,   lorsqu'i 


a  quantité  variob 
lion.  D'alUeare, 
n  frictions,  la  qU>; 
lariable  selon  t'él 
'étendue  de  la  lu 
;st  exécutée.  C'tA 
potanaàt. 


mercurielle,  d'en  surveiller  attentivement  les  effets.   Le  ([OoSë* 
mont  des  gencives  indique  un  commencement  d'ïntoxi cation. 

—  H  est  dangereux  de  ^ire  des  onctions  de  pommade  mereuâ 
rielle  sur  la  peau  imprégnée  d-c  pommade  d'iodure  de  palassiimÉ 
un  composé  caustique  ,  probablement  te  biiodure  de  mercurti 
prend  alors  naissance  et  détermine  la  cautérisnlion  superllcicWÎ 
de  la  peau.  Cet  accident  est  parliculiÈremenl  à  redouter  Mirlf! 
peau  du  scrotum.  (Voy.  Pommade  au  stéarate  de  mercure,  p.  671.} 


(fcrcnre 


il    MHN\DE  lietICt[RIEI.LE    |F.    H.    H.), 


p.  É. 


'IVilurex  lo  mercure  par  petites  portions  avec  le  tiers 
raionge  dans  une  marmite  en  Ibnte,  à  l'aide  d'un  pilon  de  1» 
dont  le  maaclie  est  maintenu  à  la  partie  supérieure  par  un  a 
neau,  dans  lequel  il  se  meut  librement.  Lorsque  les  t;lDbulei  lii_ 
talliques  ne  seront  plus  visibles  A  la  loupe;  ajoutei  peu  Â  'peu  A 
reste  do  l'aicongc  ot  continuez  la  trituration  jusqu'à  ce  quA  Ui 
pommade  Trottéesur  du  papier  ne  laisse  plus  apercevoir  i  UIOdM 
aucun  globnle  de  mercure.  ^^ 

x;  ONUUKNT  nais  iCuil.  fr.j  l'.  II.  U,), 

urtelle  &  parties  égales 1 

Àxùoga  bùotoïnia 3 
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céRAT  MERCURIBL  (Cod.  fr.;  H.  P.;  F.  H.  M.). 

Pommade  mercurielle  à  parties  égales ]  p  p 

Cérat  (le  Galien ) 

M.  par  trituration.  —  Pansement  des  ulcères  syphilitiques.  — 
Vous  pouvez  employer  pour  ce  mélange,  selon  Tindication,  du 
cérat  plus  ou  moins  opiacé.  (Voy.  Cérat  opiacé^  p.  398.) 

-k   ONGUENT  DIGESTIF  MERCURIEL  (Cod.  fr.;  H.  P.). 

Onguent  digestif  simple . . .  )  ^  ^ 

Pommade  mercurielle  à  parties  égales )  ^^*       *     * 

M.  —  Stimulant  ;  antisyphilitique.  —  Pansençent  des  ulcères 
syphilitiques  asthéniques. 

A   BAUME  MERCURIEL  DE  PLENGK. 

Mercure 8 

Oléo-rés.  de  térébenthine.  {Abies  pectinala) ^ 

Âxonge  (Sus  scrofa) 24 

Onguent  d'Arcœus 34 

Calomel  à  la  vapeur 1 

Éteignez  le  mercure  dans  la  térébenthine  ;  ajoutez  par  tritura- 
lion  les  autres  substances.  —  Ulcères  vénériens.  —  Pansements. 

-k   POMMADE  MERCURIELLE  (DonOVan). 

Oxyde  noir  de  mercure 10 

Suif  de  mouton  (Ovis  aries) 16 

T.  chauffer  à  +  160"  pendant  1  heure  en  remuant  continuelle- 
ment; laissez  refroidir  en  continuant  d'agiter.  —  Proposé  poui* 
remplacer  l'onguent  mercuriel.  (Voy.  p.  709.) 

-k   POMMADE  MERCURIELLE   COMPOSÉE   (HÔp.  de  Toulon). 

Onguent  napolitain 15 

Chaux   hydratée ; 4 

Chlorhydrate  d'ammoniaque  pulv 2 

Soufre  sublimé 2 

Triturez  longuement.  —  Syphilis.  —  Frictions. 

SUPPOSITOIRE  MERCURIEL. 

Onguent  mercuriel 3 

Axonge  benzoïnée 1 

Cire  blanche ; \ 

Beurre  de  cacao Ht 

F.  fondre  la  cire,  ajoutez    le  beurre   de  cacîio,  \)vvv9>  X^-^^^^^'-» 
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laissez  refroidir;  lorsque  le  mélange  est   à  demi  figé,  ajoutez 
Tongucnt  mercuriel  ;  mêlez  ;  coulez  ;  pour  2  suppositoires. 
—  Rhagades. 

•k   PILULES  UERCURIELLES  SIMPLES;   PILULES  BLEUES  (Cod.  fr.;Soc.  dc  Pb.). 

Mercure  pur 5  centigram. 

Conserve  de  roses 75  milligram. 

Réglisse  pulv.  [Glycyrrhha  glahra) 25        — 

Éteignez  le  mercure  avec  la  conserve  de  rose  ;  ajoutez  la  pou- 
dre de  réglisse,  M.  pour  faire  1  pil.  — Antisyphilitique.  —  Doses  : 
1  à  4  pil.  (Voy.  Mercure  purifié^  p.  55.)   . 

-k   PILULES  MERCURIELLES  SAVONNEUSES  ;  PILULES  DE  SBOILLOT 

(Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Pommade  mercurielle  récente 1  décigram. 

Savon  médicinal  pulv 66  milligram. 

Réglisse  pulv.  (Glycyrrhiia  glabra) 33        — 

M.  pour  1  pil.  —  Antisyphilitique  :  doses  :  1  à  3  pil  —  Pur- 
gatif :  doses  :  2  à  6.  Le  formulaire  H.  P.  prescrit  75  milligram. 
de  savon  pour  1  décigram.  de  pommade  mercurielle. 

•k   MERCURE  GOMUEUX  DE  PLENCK. 

Mercure 1 

Gomme  arabique  pulv.  {Acacia  vera) 3 

Sp.  diacode 4 

M.  ;  éteignez  le  mercure  par  une  longue  trituration.  —  Syphi- 
lis. -  Doses  :  2  décigram.  à  1  gram.  en  potion  ou  en  pilules. 

INJECTION  URÉTHRALE  ANTISYPHILITIQUE  (Lagneau). 

Onguent  mercuriel 3 

Huile  d'olives  (Olea  europœa) 25 

M.  Chancre  uréthral.  —  Agitez  chaque  fois. 

§  2.  —  Bichlorure  de  mercure;  Cyanure  de  mercure. 

-k   SUBLIMÉ  corrosif;  DEUTOCHLORURE  de  MERCURE  SUBLIMÉ; 
DEUTOCHLORURE  DE  MERCURE;  BICHLORURE  DE  MERCURE;  H^  Cl.  (Cod.  fl*.). 

Sulfate  de  bioxyde  de  mercure  pulv 10 

Chlorure  de  sodium  décrépilé  pulv 10 

Bioxyde  de  manganèse  pulv 1 

M.  ;  introduisez  dans  un  matras  à  fond  plat;  laissez  en  contact 
.pendant  24  h.  ;  f.  chauffer  ôau^wtvWv^^^^^X^  Q>\Vi\çsaA.çq.ssoit 
enfoncé  j usqn'au  col  -,  \a\saex  >  '^^^««^  ^"^^^  ^"^"^  ^^  ^^^K^^ 

de  Ja  vapeur  d'eau  ;  VhumV  "^"^  ^^  ^^^^^ 


bighi.uhukk;  cyanuuë  de  mercl're.  7 11) 

d*uno  capsule;  enlevez  le  sable  pour  laisser  à  découvert  la  moitié 
supérieure  du  matras  ;  augmentez  le  feu  ;  donnez  un  coup  de  feu 
à  la  fin  pour  consolider  les  cristaux  par  un  commencement  de  fu- 
sion; laissez  refroidir  lentement;  cassez  le  matras  pour  détaclior 
le  sel  mcrcuriel. 

L'opération  doit  être  faite  sous  le  manteau  d'une  cheminéo 
tirant  bien  à  cause  des  vapeurs  toxiques  qui  se  dégajjeut  lorsque 
le  bain  de  sable  est  un  peu  trop  chaufTé. 

—  Anlisyphilitique  ;  à  l'intérieur,  doses  :  1  à  3  ccntigram.  par 
jour  en  potion  ou  en  pil.  A  Textérieur,  escharotiquc  en  poudre, 
en  irochisques  ou  en  solution  concentrée  (Voy.  p.  284)  ;  antisy- 
philitique; antiherpétique:  doses  variables  en  bains,  injections, 
lotions,  pommades,  etc.  (voy.  p.  665). 

-k    CYANURE  DE  MERCURE;    Hg  Cy  (Co(l.  fr.). 

Bioxyde  de  mercure 3 

Bleu  de  Prusse  pur." 4- 

Eau  distillée 40 

Porphyrisez  le  bioxyde  et  le  bleu  de  Prusse  ;  M.  dans  une  cap- 
sule de  porcelaine  avec  25  d'eau  distillée  ;  f.  bouillir  ;  la  matière 
ayant  pris  une  couleur  brune,  décantez,  filtrez  ;  f.  bouillir  le  ré- 
sidu avec  15  d'eau  distillée;  décantez;  filtrez;  réunissez  les  li- 
queurs; f.  évaporer  dans  une  capsule  de  porcelaine  jusqu'à  pelli- 
cule; laissez  refroidir  et 'cristalliser;  f.  égoutter  les  cristaux  sur 
un  entonnoir  et  faites-les  sécher  à  l'étuve.  Les  eaux-mères  éva- 
porées fournissent  encore  des  cristaux. 

Le  bleu  de  Prusse  impur  du  commerce  peut  être  employé  à  con- 
dition d'être  lavé  à  l'nc.  clilorhydrique,  puisa  l'eau  distillée. 

—  Mêmes  indications  et  mêmes  doses  que  le  bichlorure  de  mer- 
2ure.  —  Peu  usité.  —  Toxique. 

:Ar   SOLUTION   de  bichlorure  de  mercure  ;    LIÛUKUR  DE  VAN   SWIETEN 

(Cod.  fr.;  H.  P.;  F.  IL  M.;  Soc.  do  Pli.). 

Bichlorure  de  mercure 1  grain. 

Alcool  à  80» 100    — 

Eau  distillée 900    — 

F.  dissoudre  le  bichlorure  dans  l'alcool  ;  ajoutez  l'eTi  distillée. 

—  Cette  solution  contient  1/lCOO  de  bichlorure;   soit  1  ccnti- 
gram. pour  10  gram.  —  La  liqueur  de  Van  Swieton  de  diverses 
pharmacopées  contient  seulement  1/1 152  de  bichlorure,  %o\\.  ^tvwq^ 
1/9  de  moins  que  celle  du  Cod.  fr.  —  Ani\sypYv\V\\.\c\v\û  ^^tv^itî^- 
hment  adopté.  —  Doses  :  Wà30  gram.  en  ^  fois  dau?.  \u\çi  \55L?.?>e.'^ 

iàà  d'eau  ou  de  lait  sucrés.  Mêlé  au  lait,  le  bichlorure  Olg  mç;\ç>w.^vi 

\0. 


i  aa.,  1 
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s*engage  dans  une  combinaison  organique  assimilable,  qui  n*irrite 
point  restomac. 

-k   SOLUTION  DE  BICHLORURE  DE  MERCURE  (Pli.  Loild.). 

Bichlorure  de  mercure 

Chlorhydrate  d'ammoniaque 

Eau  distillée 1000 

F.  dissoudre  ;  filtreiî.  —  Doses  :  10  à  30  gram.  par  jour.  (Voy. 
ci-dessus.) 

-k  EAU  ROUGE  (Alibert). 

Bichlorure  de  mercure 1 

Eau  distillée 120 

Alcoolé  d'orcanette Q.  S. 

F.  dissoudre  ;  M.  ;  filtrez.  —  Antisyphilitique  ;  antiherpétique.  — 
Lotions,  applications.  —  Beaucoup  plus  active  que  la  liqueur  de 
Van  Swieten. — Toxique.  (Voy.  Sels  caustiques  de  me/'cure,  p.  283.) 

-k   SOLUTION   DE  BICHLORURE  DE  MERCURE  ET  DE  PERCHLORURE  DE  FER; 
GOUTTES  ANTiVÉ.NÉRIENNES   (Ph.  anglaises;. 

Perchiorure  de  fer  cristallisé  


1  aa . . 
Eau  distillée 1000 


Bichlorure  de  mercure .  i  w»  •  • 


F.  dissoudre  ;  filtrez.  — Ce  médicament/eprésente  pour  10  gram- 
1  centigram.  de  perchiorure  de  fer  et  1  cenligram.  de  bichlorure 
de  mercure  (Voy.  Perchiorure  de  fer  cristallisé,  p.  171). 

Antisypliilitique.  —  Doses  :  10  à  30  gram.  dans  du  lait  sucré, 
de  l'eau  do  gruau.   • 

k   PILULES  DE  DEUTOCHLORURE  DE  MERCURE  OPIACEES  ;   PILULES  DE 

DUPUYTR!  N  (Cod.  fr.;  H.  p.). 

Deulochlorure  de  mercure  porphyrisé 1  centigram. 

Extrait  d'opium 2        — 

—      de  gayac 4        — 

M.  po'.:r  1  pil.  —  Anlisyphilitique;  antiherpétique.  —  Doses: 
1  à  2  pil. 

k   MERCURE    ALBUMINEUX;     MERCURE  ANfMALISÉ;    BICHLORURE  DK    MERCURE 

ALBUMINEUX  (Lassaigiic). 
D'une  part  : 

Blanc  d'œuf n^  2. 

Eau  distillée 500  gram. 

Buttez  fortement;  d'a\\\.vG\>9Lt\.*. 

Biclilorure  de  mercure J^^"^^^* 

Eai  distillée  chaude 
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P.  dissoudre  ;  laissez  refroidir  ;  M.  la  solution  mercurielle  à  l'eau 
albumineuse  ;  lavez  le  précipité  à  l'eau  distillée  par  décantation  ; 
recueillez-le  sur  un  filtre  ;  faites-le  sécher  à  l'étuve.  On  assure  que 
ce  composé  entre  dànsla  com^posiUoiV des  Bi$cmt s  anlisypJUliliques 
d'Olivier.  —  Antisyphilitique  —  Doses  :  5  à  10  centigram.  eu  pil. 
(Voy.  ci-après.) 

•k   BISCUITS  DÉPURATIFS  D'OLIVIËR  (I^oy). 

Ces  biscuits  préparés  avec  la  farine,  le  lait,  le  sucre  et  l'œuf  et 
du  poids  de  16  gram.,  sont  supposés  contenir  1  centigram.  de  bi- 
chlorure  de  mercure.  -^  Syphilis.  —  Doses  :  1  à  3  par  jour. 

-k  CHOCOLAT  ANTiSYPHiLiTiftUE  (Jourdan). 

Bichlorure  de  mercure 1  gram. 

Baume  du  Pérou  (i)/yros/jer/m^m  i^ereirce) 15    — 

Cèocolat 5^5    — 

.'Sttcre  (Saccharurh  of/icinarum) 75    — 

T.  dissoudre  la  bichlorure  dans  Q.  S.  d'alcool;  M.;  f.  32  ta- 
blettes. Chaque  tablette  du  poids  de  19  gram.,  représente  3  ccn- 
•tigram.  .de  bichlorure.  Cette  formule  dissimule  le  bichlorure  de 
anercure.  —  Doses  :  1/2  à  1  tablette. 

GARGARISME  ANTISYPHILITIQUE  (Ricord). 

Décoctéde  ciguë  et  de  morellr» 200  gram. 

Bichlorure  de  mercure 5  à  10  centigram. 

F.  dissoudre.  —  Angine  syphilitique  ;  Plaques  muqueuses  buc- 
<cales.  — Doses  :  le  "malade  doit  se  gargariser  3  fois  par  jour.  — 
Ce  gargarisme  peut  être  remplacé  par  la  liqueur  de  Yan  Swieten 
miellée  qui  est  plus  active-  (Voy.  ci-après.) 

GARGARISME  ANTISYPHILITIQUE  (Jeannel). 

Liqueur  de  Van  Swieten 250  gram. 

Mellite  simple 50    — 

M.  —  Ce  gargarisme  représente  25  centigram.   de   bichlorure. 
—  Angine  syphilitique  ;  Plaques  muqueuses  buccales.  —  F.  laver 
la  bouche  3  ou  À  fois  par  jour;  recommandez  de  ne  pas  avaler 
ic  médicament  ! 

GARGARISME  MEkCUUIEL  (F.   H.  M). 

Liqueur  de  Van  Swieten 10  gram. 

Eau  distillée  ou,  à  défaut,  eau  de  pluie 100    — 

M.  —  La  dose  de  liqueur  de  Van  Swicvcn  est  insuffisante. 
^Voy.  ci-dessus.) 
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INJECTION  ANTISYPllILITIQUE  ;  INJECTION  MERCURIELLE  (F.    H.  M.). 

Bichlorure  de  mercure 15  centigram. 

Eau  distillée .^ 100  gram. 

F.  dissoudre.  —  Chancre  uréthral. 

INJECTION  MERCURIELLE  OPIACÉE    (Boucliurdut). 

Liqueur  de  Van  Swieten 100 

Laudanum  de  Sydenliam 3 

M.  —  Chancre  uréthral  ou  vaginal. 

-k   SOLUTION  DE  BICHLORURE  DE  MERCURE  POUR  BAIN  (Cod.  fr.;  H.  P.). 

Bichlorure  de  mercure 20  gram. 

Alcool   à  90« 50    — ■ 

Eau  distillée 200    — ■ 

F.  dissoudre  pour  un  bain.  —  Antisyphilitique  ;  antiherpé- 
lique.  —  Baignoire  de  bois.  —  Toxique. 

—  La  dose  ci-dessus  ne  représente  que  66  milligram.  de  bi- 
chlorure par  litre  d'eau  si  le  bain  est  de  300  litres';  la  liqueur  de 
Van  Swieten  représente  1  gram.  de  ce  sel  par  litre  ou  15  fois 
davantage.  Aussi  ne  doit-on  pas  craindre  d'augmenter  peu  à  peu 
la  dose  de  sublimé  selon  les  effets  obtenus.  Les  ulcérations,  les 
plaques  muqueuses,  etc-,  qui  ouvrent  des  voies  à  l'absorption, 
indiquent  de  diminuer  la  durée  du  bain  et  la  dose  du  sel  mer- 
curicl. 

:Ar    SOLUTION  de  bichlorure  de  MERCURE  ET  DE  SEL  AMMONIAC  POUR  BAIN 

(H.  P.). 

Bichlorure  de  mercure 15  gram. 

Sel  ammoniac 15    — 

Eau  500    — 

F.  dissoudre  les  sels  dans  l'eau;  ajoutez  la  solution  dans  Feau 
du  bain.  —  Toxique.  —  Baignoire  de  bois.  (Voy.  ci-dessus-) 

-k  BAIN  mercuriel;  solution  pour  bain  mercuriel  (F.  H.  M.). 

Bichlorure  de  mercure 20  gram. 

Chlorure  de  sodium , 20    — 

Eau  chaude 200    — 

F.  dissoudre;  M.  à  l'eau  du  bain.  — Toxique  —  Baignoire  de 
bois.  —  Dans  les  hôpitaux  militaires,  le  pharmacien  ne  doit  dé- 
hvrer  cette  solulion  pour  baiu  mercuriel  qu'à  l'aidc-major  de  ser- 
vice qui  doit  la   verser  Vu'i-ttvviTOe  à^w?.  \^  >û^\^wÀ\Çi.  ^^^.  tv 
dessus.) 
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:Ar  coLiiOLiON  uercuriel. 

Collodion aO 

Sublimé  corrosif 1 

F.  dissoudre.  —  Taches  sypliilitiqucs;  préventif  tins  cicatrices 
varioliqucs.  (V.  p.  708.)  —  Badigeonnagcs.  (Vov.  Pommade  de 
Cirfl/o,  p  285.) 

g  3.  —  Prolochlontre  de  mercure. 

A  PROTOCHLORURE  DE  MERCURE  PAR  SUBLIMATION  ;  PROTOCHLORURE  DB 
MERCURE  PORPHYRISÉ;  MERCURE  DOUX;  CALOMEL ;  CALOMKLAS  ; 

Hg2  Cl.  (CoJ.  fr.). 

Deutochlorurc  de  mercure  piilv ,     i 

Mercure  métallique 3 

Humectez  le  deutochlorurc;  ajoutez  In  mercure;  f.  un  mélange 
homogène  dans  un  mortier  de  porcelaine;  f.  eécher  à  l'étuve  ; 
f.  chauffer  au  bain  de  sable  dans  un  matras  à  fond  plat,  jusqu'à 
sublimation  complète  ;  cassez  le  matras  ;  porphyriscz  la  masse 
cristalline;  lavez  la  poudre  à  l'eau  distillée  bouillante  àplusicury; 
reprises  jusqu'à  ce  qu'elle  ne  brunisse  plus  par  le  sulfhydrato 
d*animoniaque.  (Voy.  ci-après.) 

ik   PROTOCHLORURE  DE  MERCURE  PULVÉRULENT;  CALOMEL  A  LA  VAPEUR 

(Soubcyran  ;  Cod.  fr.). 

Protochlorure  de  mercure  cristallisé Q.  S. 

Introduisez  le  protochlorurc  dans  un  tuyau  en  terre  fermé  d'un 
côté  et  luté;  placez  ce  tftyau  dans  un  fourneau  allongé  :  son  exlré- 
mité  ouverte,  sortant  du  fourneau  par  un  orifice  de  dimension 
sonvenable,  et  libre  dans  une  longueur  de  4  centim.,  s'adapte  à 
frottement  à  la  paroi  d'une  grande  jarre  en  grès  percée  d'un  ori- 
lîce  aux  deux  tiers  de  sa  hauteur;  lutez  les  joints  du  tuyau  avd" 
e  fourneau  et  avec  la  jarre;  interposez  un  double  écran  mélal- 
ique  entre  le  fourneau  et  la  jarre;  fermez  celle-^ci  d'un  cou- 
vercle en  bois  ajusté  avec  une  bande  de  papier  collé;  percez  le 
îouvercle  d'un  orifice  étroit  pour  le  dégagement  de  l'air  dilaté. 
Hors  chauffez  le  tuyau  au  rouge  sombre  en  commençant  par  la 
îôté  le  plus  rapproché  de  la  jarre.  Le  protochlorure  pulvérulent 
ecueilli  dans  le  récipient  doit  être  lavé  à  l'eau  distillée  bouil- 
ante  jusqu'à  ce  que  l'eau  de  lavage  ne  brunisse  plus  par  le  sul- 
hydrate  d'ammoniaque. 

—  Dans  un  tuyau  de  10  centim.  de  diamètre  et  de  50  centim. 
le  longueur,  on  peut  volaliser   10  kil.  de  protochlorurc  de  mi 
:urc  en  2  heures,  la  capacité  de  la  jarre  étant  de  2  Iiectoliti 
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environ.  L'opération  peut  être  exécutée  sur  une  petite  échelle  au 
moyen  d'une  cornue  de  verre  à  col  très-court  adaptée  à  un  grand 
ballon  de  verre. 

—  Cette  opération  fournit  le  calomel  à  la  vapeur  qui  doit  être 
délivré  lorsque  l'ordonnance  du  médecin  ne  spécifie  pas  la  nature 
du  calomel  prescrit.  —  A  l'intérieur  :  antisyphilitique,  doses  : 
5  centigram.  à  1  décigram.  par  jour,  en  pil.  ;  purgatif,  vermi- 
fuge ;  1  décigram.  àl  gram.  en  poudre,  en  tablettes,  en  potion; 
controstimulant  :  5  centigram.  à  1  décigram.  en  20  prises  avec 
Q,  S.  de  sucre.  —  A  l'extérieur,  antisyphilitique,  antiherpétique  : 
en  poudre,  en  pommade,  etc.  (Voy.  Poudre  controstimulantey 
p,  dÂê;  Purgatifs,  p.  460;  Antiherpétiques,  p.  666.) 

—  Le  calomel  ne  doit  jamais  être  administré  avec  l'hydrolat 
de  laurier-cerise  ni  avec  l'émulsion  d'amandes  qui  produisent  en 
réagissant  sur  lui  du  cyanure  de  mercure  éminemment  toxique, 
ni  avec  les  aliments  salés  (Miallïe),  ni  surtout  avec  les  liquides 
alcaHns  (carbonates,  bicarbonates)  (Jeannel),  qui  le  convertissent 
partiellement  en  bichlorure. 

•k  PROTOCHLORUnE  DE  MERCURE  PAR  PRÉCIPITATION;   PRÉCIPITÉ  BLANC 

(Cod.  fr.). 

Mercure 10 

Ac.  azotique,  D.  1,26  (30»  B.) 15 

F.  dissoudre  le  mercure  à  froid  ;  après  3  jours,  décantez  ;  f. 
dissoudre  les  cristaux  dans  l'eau  acidulée  d'acide  azotique  ;  ajou- 
tez un  excès  d'acide  chlorhydrique  ;  laisgez  déposer  ;  décantez  ; 
lavez  le  précipité  par  décantation  avec  l'eau  distillée  bouillante, 
jusqu'à  ce  que  l'eau  de  lavage  ne  brunisse  plus  par  le  sulfhydrate 
d'ammoniaque. 

—  Le  précipité  blanc,  beaucoup  plus  actif  que  le  calomel  por- 
ph^dsé  ou  à  la  vapeur,  ne  doit  jamais  leur  être  substitué  à  moins 
d'indication  spéciale. 

— A  l'intérieur  (rarement),  antisyphilitique;  doses  :2à  A  centi- 
gram. par  jour  en  pil.  ;  purgatif,  vermifuge  ;  doses  :  5  centigram. 
à  4  décigram.,  en  tablettes,  pil.,  potions;  controstimulant; 
doses:  5  centigram.  en  20  prises  avec  q.  s.  de  sucre. —  A  l'exté- 
rieur, antisyphilitique,  antiherpétique  :  en  poudre,  en  pom- 
made, etc.  (Voy.  ci-dessMS.) 

i<   MERCURE  AVEC  LK  CTVKXTL*,  trtYL\W?»  Ç.KVÇ.K\9.!&. 

—  Controstimulant,  anUdVattYvèuxxxc,  ^xvVv%^^V\m^N^^  Xs^'^v, 
5  décigram.  Trës-usilé  eu  Xn^X^V^tt^.  V!^^^-  \..  Wî^>k 
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PILULES  DE  CALOMEL  COMPOSÉES  (Pli.  Britann.). 

Galomcl \ 

Sulfure  d'antimoine  pulv [   aa.    2  centigram. 

Huile  de  ricin ) 

Résine  de  gayac 4        — 

M.  pour  1  pil.  —  Antisyphilitique,  antiherpétique;  doses  r  1  à 
5  par  jour  j  purgatif,  doses  :  5  à  20. 

:Ar   ÉLEGTUAIRE  ANTISYPUILITIQUE  BRÉSILIEN  DE  CARNEIRO  (Dorvault). 

Feuil.  de  Bignonia  copaia  pulv 30 

Salsepareille  pulv.  (Smilax  sarsaparilla) 30 

Feuil.  de  séné  pulv.   {Cassia  acutifolia) 15 

Galomel  à  la  vapeur i 

Sp.  simple Q.  S. 

M.  —  Antisyphilitique  ;  employé  contre  le  Pian.  —  Doses  : 
5r  à  20  gram.  10  gram.  de  cet  électuaire  représentent  environ 
9  centigram.  de  caîomel.  —  Très-usité  au  Brésil. 

iK   POMMADE  DE  PROTOCHLORURE  DE  MERCURE;  POMMADE  DE  CALOMEL 

(Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Protochlorure  de  mercure  à  la  vapeur 1 

Axonge  benzoinée . .  : 8 

M.  sur  le  porphyre.  —  Antiherpétique  ;  antisyphilitique.  — 
Onctions;  pansements.  —  La  dose  de  calomel  doit  être  souvent 
atténuée. 

—  Le  formulaire  H.  P.  réduit  la  dose  de  calomel  à  1/24;  cette 
dose  suffit  le  plus  souvent.  (Yoy.  p.  666.) 

—  La  Soc.  de  ph.  propose  ;  calomel  à  la  vapeur,  1  ;  axonge 
benzoïnée,  9. 

-k   GLYCÉROLÉ  DE  PRÉCIPITÉ  BLANC  (Millier). 

Précipité  blanc  (protochlorure  de  mercure  précipité) .       1 
Glycéré  d'amidon. 30 

M.  —  Eczéma  ;  Impétigo  ;  Ozène.  —  Topique. 

i^c  BOUGIES  MERCURiELLES  (Dorvault). 

Galomel 1 

Cire  blanche ^ 

Beurre  de  cacao ." %, 

F.  fondre;  M.  pour  faire  des  bougies.  — \i\<ièvî)A\ow?>  «^5^^^» 
jaes  de  Vurèthre. 
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TISANE  DE  ZITTMARN   (Pli.  Gcmi.). 

Salsepareille  (Smilax  sarsaparillà) • 100  gram. 

Eau  commune 2600    — 

F.  digérer  pendant  24  h.  ;  ajoutez  dans  un  nouet  de  linge  : 

Sucre  blanc  pulv ) 

Alun  pulv ,    j   ^^-     ^ 

€alomel  porphyrisé 4 

Cinabre  pulv 1 

Ces  4  substances  mêlées,  f.  chauffer  au  B.-M.  dans  un  vase 
couvert  pendant  3  heures  ;  agitez  souvent  ;  ajoutez  : 

Semences  d'anis  concassées  {Pimpinella  anisum) 4 

—        de  fenouil  concassées  {Fœniculum  dulcé) ...  4 

Feuilles  de  séné  incisées  {Cassia  acutifolia) 24 

Rac.  de  réglisse  incisée  (Glycyrrhiza  glabra) 12 

F.  infuser  pendant  1/4  d*heure  ;  passez  ;  exprimez  ;  laissez 
éclaircir  par  le  repos;  décantez.  Le  produit  total  qui  doit  peser 
2500  gram.,  est  ordinairement  administré  en  8  doses.  —  Syphi- 
lides. 

-k  CHLOROAMIDURB  DE  MERCURE;  OXYCHLORURE    AMMONIACAL  DE  MERCURE; 

PRÉCIPITÉ  BLANC   (SoC.  dc  Pli.). 

Bichlorure  de  mercure 1 

Eau  distillée 20 

F.  dissoudre  ;  ajoutez  : 

Ammoniaque  liquide  à  22* Q.  S. 

pour  un  léger  excès.  Lavez  à  Teau  distillée  par  décantation, 
avec  réserve,  car  il  est  in  peu  soluble. 

—  Sel  mal  déterminé;  presque  inusité  en  France.  Plus  actif  que 
le  calomel  avec  lequel  on  pourrait  le  confondre  en  raison  de  la 
similitude  du  nom  vulgaire  :  Précipité  blanc. 

Doses:  à  Tintérieur  (rarement):  1  à  4  centigram.  enpil.;à 
l'extérieur,  en  pommade  aux  mômes  doses  que  le  calomel. 

g  4.  —  Prolo-iodure  de  mercure;  Deuto-iodure  de  mercure;  Acétate  in 
mercure;  Azotate  de  mercure;  Sulfure  de  mercure. 

A   PROTO-IODURE  DE   MERCURE;  Hg^I  (Cod.    fr.). 

Mercure 10 

Iode t,      .    6 

Alcool  ù  80» 

Triturez  l'iode  et  le  mercure  i 
4)près  avoir  ajouté  alcool  Q.  S.  i 
Continuez  la  trituration  )u&^M*i 


^1  '  ■  i        •      ■  ■  »  ^LiiMÀt^f 
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la  niasse  ait  pris  une  couleur  jaune  vcrdàtre  ;  introduisez  le  pro- 
duit dans  un  matras  et  lavez-le  à  Talcool  bouillant  pour  le  débar- 
rasser des  traces  de  bi-iodure  de  mercure  qu'il  pourrait  contenir  ; 
f.  sécher  à  une  douce  chaleur  ;  consen-ez  à  Tabri  de  la  lumière. 
ITopérez  jamais  sur  do  grandes  quantités,  car  le  mélange  s*échauife 
beaucoup  pendant  la  combinaison. 

Le  F.  H.  M.  prescrit  50  de  mercure  pour  31  d'iode,  et  n'ordonne 
pas  le  lavage  à  l'alcool.  Rendement,  80/81  de  mercure  et  d'iode 
employés. 

—  Ântisyphilitique  inférieur  au  bichlorure  de  mercure.  — 
Doses  :  5  centigram.  à  1  décigram.  en  pilules. 

W  PU<ULIS  DE  PROTO-IODURB  DE  MERCURE  OPIACéES  (God.  fr.;   H.  P.). 

Proto-iodure  de  mercure  récemment  préparé  5  centigram. 

Extrait  d'opium 2       — 

Conserve  de  roses 1  décigram. 

Rac.  de  réglisse  pulv Q.  S. 

M.  l'extrait  d'ophim  et  la  conserve  de  roses  ;  ajoutez  le  proto- 
iodare,  puis  la  poudre  de  réglisse  pour  f.  1  pil.  —  Âiitisyphili- 
tîqwe.  —  Doses  :  1  à  2  pil.  par  jour. 

:Ar  PILULES  DE  PROTO-IODURE  DE  MERCURE  (F.  H.  M.). 

Proto-iodure  de  mercure 25  milligram. 

Extrait  de  genièvre |  _    „ 

Poudre  de  réglisse \^^'    ^' ^' 

M.  pour  1  pil.  —  Doses  :  1  à  4  pil.  par  jour. 

-k   POMMADE  DE  PROTO-IODURE  DE  MERCURE  (Cod.  fr.;  H.  P.;  F.  H.  M.). 

Proto-iodure  de  mercure '    1 

Axonge 20 

M.  sur  un  porphyre.  —  Ulcères  vénériens.  —  Pansements. 

•k  DBUTO-IODURE  DE  MERCURE  ;  BI-IODURE  DE  MERCURE  ;  Hgl 

(Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Bichlorure  de  mercure 8 

lodure  de  potassium 10 

Eau  distillée Q.  S. 

^^f.  dissoudre  séparément   les  2  sels  chacun  dans  300  gram. 

'"  nèlez;  lavez  le  précipité  à  l'eau  distillée;  faites-le  sécher 

'••valeur  dans  l'obscurité  ;  conservez  à  l'abri  de  la  lu- 
nt;2/3  des  substances  employées! — Ântisyphiiiti- 
k  25  milligram.  en  pilules.  —  Toxique. 
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PTLDLES  DE  DEnro-iODCiiE  KE  asKCBSiK  (Boucbardal). 

Dcuto-iorturc  de  mercure ,.     5  milligran 

Extrait  de  genièvre 5  centigram. 

Réglisse  pnlï Q.  S. 

M.  pour  1  pil.  —  Aniisypilili tique.  —  Dose»  :  1  à  5  par  j'ouf. 

*   BOIUTÉ  D'iOMÏWlAnOtHATK  Df  POTASa»   (Puche). 

Bi-ioilure  de  merturn i  . 

lodure  de  potassium j 

Ea^  dislillÉe 655 

Triturez  l'iodurc  de  mercure  avec  l'iodure  de  poloEsium  ;  ajoulcE 
!'eau  peu.  à  peu  ;  iiltroz.— 5  grnm.  de  ce  loiuté  représenlent  S  mil- 
ligram.  do  bi-iadure  de  mercure  :  c'est  li  un  dosage  compliqué.  Il 
vaudrait  mieux  formuler  1  décigram.  de  chaque  iodure  pour 
iOO  gram.  d'eau  ;  alors  chaque  gram.  de  soluLé  roprésenlenit. 
1  milligram.  de  bi-iodure. —  Svphilïs.  —  Doses  :  i  &  30  gnin.  ptr 
jour  en  potion,  dans  du  sirop.  (Voy.  AnlUiei^étiijuei,  p.  66i). 

Deuta-iodure  de  mercure.  - 1' 

Aïongo SO 

H.  Afu  un  mortier  do  verre.  —  Pansement.  —  Ulcim 
iens  et  herpétiques.  Doit  être  employée  &  trèi-petiles  doses. 
Toxique. 

—  La  Pommade  aa  deuto-iadure  de.  mercure,  à  1/3  ou  1/1,  «tt 
employée  par  Hanly  et  par   Guibout  comme  substitutir . 
■crorulidcs  érythémalcuses,  pustuleuses  ou  tuberculeuses. 

A    ACÉTATE  DE  NSnCUBI  ;    PROTO-AcéTATE  DE  MIRCIJHE. 

Prolo-azotnto  de  mercure  cristallisé 

Acétate  de  soude  cris  lallisé 

EaudisliUée Q. 

D'une  part  :  f.  dissoudre  l'aiolale  de  mercure  avec  sor 
_'eau  acidulée  par  Q,  S.  d'acide  uolique  ;  d'autre  part  :  f.  dissoudrft 
racétalc  de  loude  dans  son  poids  d'eau  tiède  ;  méleï  les  deU 
Mdutiont  ;  rccueiltcn  et  tavet  sur  le  Dltro  le  précipité  d'acétate  de 
lure,  —  Prép.  des  Dragées  île  Kaijser  (Voy.  ci-apri>.\ 


Protonoélats  de  mercure.  - 1  crntigrnni. 

Manne  en  larmes 17        — 

M.;  pour  1  dragfr.  —  Antisjphilî tique.  —  Dosef  :  I  ou  9  ma 
et  Mûr.  —  InmitA.  >,., 
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lAc  CMAKfTrtB  KBR6liniELLES  (Tronsscan  et  Réveil). 

Azotate  de  protoxyde  de  mercure 1 

Eau  distillée 20 

Ac.  azotique 1 

M.  ;  f.  dissoudre.  Imbibez  de  ce  liquide  une  feuille  de  papier 
non  collé  de  0'^,W  sur  0°>,15;  f.  sécher;  divisez  en  20  ciga- 
rettes. —  Pharyngite,  laryngite  syphilitique.  —  Doses  :  fumer 
lentement  1  à  2  cigarettes  par  jour  en  aspirant  la  fumée.  (Yoy. 
Awtate  de  protoasyde  de  mercure^  p.  286.) 

iK   POUDRE  DE  SULFURE  R0U6B  DE  MERCURE  ;  POUDRE  DE  CINABRE 

(Cod.  fr.). 
Prép.  comme  la  Poxidre  de  sulfure  d'antimoine^  p.  31. 

FUMIGATION  DE  CINABRE  (H.  P.). 

Cinabre 30  gram. 

•  Le  F.  H.  M.  ne  prescrit  que  10  gram.  de  cinabre.  —  Syphilis- 
rebelles.  —  Pour  le  mode  d'emploi,  voy.  ci-après. 

FUMIGATION  MERCURIELLE  (Rëcamier). 

€inabre  pulv 1  gram. 

Proto-iodure  de  mercure 5  décigi*am. 

M.  pour  1  paquet  ;  f.  4  paquets  semblables. 

—  Syphilis  rebelle  avec  ulcérations  cutanées. 

—^  Le  malade  étant  assis  sur  une  chaise  de  paille  et  étant  enve- 
loppé jusqu'au  cou  dans  une  épaisse  couverture  ;  introduisez  sous 
la  chaise  toutes  les  cinq  minutes  une  pelle  rougie  au  feu,  et  sur 
cette  pelle  déposez  Tun  des  paquets  ci-dessus  formulés. — La  fumi- 
gation doit  durer  environ  20  minutes.  (Voy.  ci*aprês.) 

iK   CÔNES  AU  CINABRE  POUR  FUMIGATIONS  HEUCURIELLES. 

Cinabre  pulv 20  gram. 

Charbon  léger  pul  v 40    — 

Benjoin  pulv.  {Styrax  benzoin) 1    — 

Azotate  de  potasse  pulv. . .- 20    — 

Gom.  adragant.  pulv.  {Astragalus  verus)..,,  2    — 

Eau Q.  S. 

F.  un  mucilage  avec  la  gomme  et  l'eau;  ajoutez  la  poudre  pour 
obtenir  une  pâte  ferme  et  homogène;  divisez  en  10  cônes;  f.  sé- 
cher à  l'air  libre.  Chaque  cône  représente  2  gram.  de  cinabre.  — 
Accidents  syphilitiques  secondaires.  —  Doses  :  \k\^  ç,^w<fc^.  — Vv. 
esi  commode  d'asseoir  le  malade  dans  la  boU^i  à  W\u%  ^Çi^^- 
peur,  ou  simplement  sur  une  chaise,  le  corps  eùN^X^^V"^^  «xsfta 


m 

ASTISÏPBIUTlflUES. 

^^ 

couverture  qui 
une  brique,  m 

tralue 
s  le  m 

sur  le   Eol,  et  da  faire 
lade.  (Voy.  ci-dasm.) 

brûler  le 

cône  Mil 

A  iTaiopa  Mims 

^[.;  avLFrRE  ^tlm  de  her 

UBE   (Cod. 

(r.|. 

frelavé 

..     ! 

la  mnlière  homogène  »)it  dev 

5  5,  —  /odiire  de  pirlaitism;  loiiin 


Iode 

Tournure  ie  ter 

Eau  distillée 

Carbonate  de  potatise  Q.  S.  envir 

Ucltel  dans  une  capsule  l'eau,  le  Ter  et  l'iode;  agEtei  ji 
ec  que  Ib  liqueur  soit  devenus  presque  incolore  ;  filtrez  Ift  i 
lutinn  d'iodure  de  Tur;  ajoutez  \e  carbonate  de  potasse  dïMStt 
jusqu'i  ce  qu'il  ne  produise  plus  da  précipité;  flllrez; 
carbonate  de  fer  à  l'eau  distillée  ;  reunùiez  les  liqueur»  ;  t  ir*- 
porer  i  siccité;  reprnnez  le  «el  par  l'eau;  ûltrez;  t.  évaponrtf 
cristalliser  par  rerroidïssemeat.  (Voj.  lodajormt,  p.  437.) 
—  Accidents  syphilitiques  terùairca;  Scrorutes;  Goitre; 
tisme  ;  Rhumatisme  chronique,  —  Doses  :  E  décigram.  &  . 
en  solution  étendue.  (Vo; .  Médicantentt  anlucrofuleux,  p.  TM.) 

SOLUTION  IODCR£e. 

lodure  de  polassïum 1 

Alcoolat  de  mélisse  compo  se 1 


F.  dissoudre.  Chaque  cuillerée  à  houche  de  c< 
représente  S  décigram.  d'iodure  do  potassium.  —  Syphilii 
tiaire.  —  Duiei  :  1  à  10  cuillerées  i  bouche  par  jour  dons  1  i 
teille  d'eau  que  le  malade  doit  boire  dans  les  24  heures. 


(Cod,  ft-.). 


lodure  de  potassium. . 
Eau  distillée 


r.  dissoudre  ;  M.  —  Ce  sp.  représente  5  décigram,  d'iodure 
^  potassium  pour  30  grum.  —  Antiscrofulcux,  anlisyphili tique, 

^,  Uherp^que:  —  doses  :  G 1 100  grain. 


lODURES  DE  POTASSIUM,  DE  SODIOM;  CHLORURE  D*OR.  725 

SIROP  DE  CAFÉ  lODURÉ. 

Café  torréfié  et  moulu ^ 

Eau  bouillante Q.  S. 

Pour  faire  46  d*infusé  par  déplacement  ;  ajoutez  : 
Sucre  blanc 80 

F.  dissoudre  au  B.  M.;  ajoutez  : 

lodure  de  potassium 3 

P.  dissoudre.  —  Chaque  cuillerée  à  bouche  représente  5  déci- 
gram.  d'iodure  de  potassium.  (Voy.  ci-dessus.) 

iK  SIROP  DB  GENTIANE  lODURÉ  (Ricord). 

Sp.  de  gentiane ^ 

lodure  de  potassium 1 

.  P.  dissoudre.  —  Syphilis  tertiaire.  —  Doses  :  1  à  5  cuillerées 
par  jour,  quelquefois  jusqu*à  8. 

GARGARISME  IODÉ  (Ricord). 

Eau  commnne 400 

Alcoolé  d'iode 2à     8 

lodure  de  potassium 1 

M.  —  Ulcérations  tertiaires  de  la  bouche  et  de  la  gorge. 

:Ar  lODURE  DE  SODIUM  (Hagfer). 
Solution  de  soude  caustique Q.  V. 

F.  chauffer  dans  un  vase  de  fer;  ajoutez  peu  à  peu  en  agi- 
tant 

Iode Q.  S. 

Pour  neutraliser  la  soude.;  f.  évaporer  à  moitié  ;  sgoutez  : 
Charbon  pulv.  1  dizième  de  la  quantité  d'iode  employée; 
f.  évaporer  à  siccité;  calcinez  légèrement  dans  un  creuset  cou- 
vert; reprenez  par  l'eau;  filtrez  la  solution;  f.  cristalliser  à  l'é- 
tove.  —  Antisyphilitique,  antiscrofuleux  au  même  titre  que  Tio- 
dure  de  potassium  ? 

§  6.  —  Chlorure  d*or;  Chlorure  d'or  et  de  todium. 
iK  CHLORURE  d'or  ;  Au  Cis  (Cod.  fr.). 

Or  laminé I 

Ac.  azotique,  D.  1,32  (35»  B.) i 

Acide  chlorhydrique,  D.  1,17  (2P  B  ) 3 

^  MêhE  les  acides  dans  un  matras;  chauffez  ào\xecttvft.TiV«^.Xi^v». 
wAte;  le  métal  étant  dissous,  versez  le  \\qu\de  Cl^w%  >a«!ft  ^"«^ 


1736  ANTMïpaii,iT[ai;G. 
Mlle  da  porcelaine;  t.  diaufTer  au  bnin  île  sable  pour  chasser 
rejccès  d'eau  et  d'acide  el  Jusqu'à  ce  qu'il  se  dégage  des  Iracca  de 
«hlo        

eaus 
i 
men 
J 


■  «hlore  ;  le  liquide  se  prendra  en  masse  erisiallîna  par  le  rcfroî4i>- 
Vaenient.  —  Doses  :  S  à  S   millieram.   —  Inusilé.  (Voj.  SoltUi 

I  eauitique  au  chlorure  for,  p.  3S9  ;  CIdorare  d'or  i 

UDB  Aij  cuLOHiiHE  d'or  (ChruijEn). 

Chlorure  d'or 

Axonge  benzoïnée 

H.   —   Olaéralions  syphilitiques  rebelles;   Kupias.  —   Pante- 
iFmenU. 

LDHDHE  d'or  it  DE  soDiuii;  !{i  CL,  Au  Cl>  +  iaO  (Cud.  t\ 

Or  laminé 

Ac.  aïolique,  D.  1,32  (35°  B.| 

Ae,  cblorhydrique,  D.  1,17  (SI"  B.) 

Chlorure  de  sodium 

Opérci  eomme  pour  la  préparation  du  chlorure  d'or;  Texcèi 
d'acide  étant  chassé  par  la  chaleur,  joutez  au  sel  liquide  ni 
volume  d'eau,  puis  le  chlorure  de  sodium  ;  a^ilci;  conceatrei  a* 
bain  de  sable,  jusqu'à  pellicule  ;  le  chlorure  d'or  el  de  Badiam 
erislallisent  par  le  relVoi disse m-cnt.  Cristallisé  il  contient  i  éqm- 
nUents  d'eau,  soit  :  63,5  de  chlorure  d'or  et  31,5  d'eau  pour  100, 

IiHi  3!,9  pour  100  d'or  mélaUiquc.  (Vor.  ci-aprèt.) 
Chlorure  d'or  et  de  sodium !  milligrani. 
Amidon ^ 
Gomme  pulv !  on.    Q.  S. 
Eau  distillée ) 
Hpourl  pi],  —  Scrofules;  Syphilis  rebelles;  Adénites  ebiv* 
niques.  —  Doses  :  1  à  3  pil.  par  jour.  Le  malade  devra  écram  II  . 
pil,  avec  la  pulpe  du  doigt  contre  la  gencive  el  fitire  une  friction 
avant  d'avaler. 
—  Les  Pilute»  d'oxyde  iTor  lU  Chreslien  contiennent   ( 
^<3  miiriKram.   d'oxyde   d'or  et  15  cenligrain.  d'extrait  de  DaphnJ' 
néiéréum;  elles  s'administrent  comino  les  pilules  de  chlorure 
4'or  el  de  sodium. 

u  cHLOKL'nE  n'on  et  de  souium  (Nid). 

Clilorure  d'or  et  de  sodium 

Axonge  benioïnée 

-  —  Dlcération»  syphilitiques  rebelle»;  Rupias.  —   Panse- 
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PILULES  JMi  BICBROMÀTE  BE  POTASSE  (Viceilte). 

Bichromate  de  potasse.. i    ^     ^  centigram. 

Extrait  d  opium )  ^ 

Poudre  de  guimauve i^^     ^  g. 

Miel  blanc ^..  ) 

M.  pour  1  pil.  —  Sjfphilis  secondaire,  —  Doses  :  1  pil.  matin 
et  soir,  4  h.  après  les  repas  ;  augmenter  d*une  chaque  jour  jus- 
«qu'à  ce  que  le  malade  en  prenne  6  par  jour.  —  Inusité. 

§  7.  —  Tepiques  opUcéi;  Chlêrefwme;  SeU  ferriquet. 

DUEGTION  OPIACEE  (Ricord). 

JËau  commune,....   8 

<)pi«m  brut  {Papaver  somniferum) 1 

Délacez  Topium  dans  Teau;  passes.  —  Phymosis  lorsqu'on 
«oupçonne  r«kistence  des  chancres  phagédéniques.  —  Injections 
réitérées.  —  Fournier  abaisse  la  dose  d*opium  à  1/50. 

BéceCTION  MARCOTIftlJE  (Hdp.  dtt  Midi). 

Décoction  de  morelle  et  de  ciguë 50 

Extrait  d*opium 1 

F.  dissoudre.  —  Ulcérations  douloureuses;  Paraphimosis.  — 
Lotions,  applications,  bains  locaux. — L*eau  pourrait  remplacer  la 
décoction  de  morelle  et  de  ciguë.  {Yojr.  Fomentation  narcotique 
p.  406.) 

VIN  AROMATiaUB  OPIMÉ. 

Vin  aromatique 100 

Opium  brut  (Papaver  somniferum) 3 

F.  macérer  pendant  4  j.;  passez;  exprimez!  filtrez.  —  Panse- 
cnent  des  chancres  rebelles  et  douloureux. 

VIN  AROMATIftUB  OPIACÉ    (RiCOfd). 

Vin  aromatique 125 

Extrait  d*epium 1 

•  M.  — Pansement  des  ulcères  syphilitiques,  des  chancres. — On 
emploie  souvent  une  solution  aqueuse  d'extrait  d'opium,  1/10. 

CHLOROFORME. 

—Le  chloroforaie  employé  comme  topique  mod\^<&  V.t^'aAv'ev»^^- 
^eat  les  chancres  mous  ou  indurés.  U  doll  ^Vxfc  «ç^^v^'^  ^sy 
w  d'an  pinceau,  et  les  plaies  panséea  atve>G  U  Oaax\^fc  ^feftîwi. 


■  iSB  ANTISYI 

r  SOLUTÉ  DE  TAUTBATL-  FElIFliCD-POTAaBiQUE  (Hicord). 

Tartrate  ferrico-polassique 15 

Eau  distillée tOO 

F.  dissoudre,  nitrcz.  —  Chancres   phagédéniques.   —  Dows: 
30  à  100  gram.  en  potion  ;  ou  bien  Q.  S.  en  loLîans,  application* 
LfU  mojen  de  giteaux  de  charpie. 

H  TDPTQL'K  CONTHE   LE  CIU^CHE  (RoUcl). 

",     Acide  chlorhydrique,  D,  1,18(2S»B.) 1 

Acide  cilrique  crislallisée !     lut.     t 

Perchtorure  de  for  tiq.  D.  1,Î8  {SCB.) ) 

Eau  distilISo 8 

F.  dissoudre  ;  mêlez.  —  Pour  loucher  jilusiciirs  fois  par  jour  In 

I    ulcères  vénériens. 


-  Pansemenls.  (Voj.  Pommtit 
%9,  —  Eaux  lul/uTiuMi. 

—Les  sujcU  al(eint.s  de  syphiJia  consécutive  peuvent  être  enwj» 
X  eauK  thermales  sulfiiren»os  dans  le  but;  1°  de  combaUnbl 
cachenie  causée  tant  par  la  maladie  que  par  le  traitement;  3"  d* 
compléter  la  cure  des  sjphilides  qui  dégénèrent  fai:ile[nent  ehet 
certains  sujets  en  irritations  diirlrcuses;  3°  de  prép'<rer  par  l'ac- 
tion fortiflanle  eléliminalrice  dc$  eaux  une  cure,  plus  assurée  et 
'is  sujette  à  inconvénients,  par  les  agents  spéciflques,  lortqtw 
L' le  mal  a  défi  résisté  à  l'emploi  plus  ou  moins  méthodique  de  cet 
I  agents  ;  1°  de  provoquc^r  l'apparition  de  syphilidcs  caractéristiipjet 
V  thet,  les  personnes  soupçonnées  de  syphilis  latente  ;  5*  d'icquérir 
h  plus  de  certitude  pour  l'avenir  en  faveur  des  sujets  supposés  guA- 
I  ris  d'une  syphilis,  dont  aucun  symplAme  ne  se  reproduit  sons  '" 
llbience  de  la  médication  Iherinnli;.  (Pégol). 

-  Traitemtnt  arùH^iif. 

Mercure  tnétallique 3  cenligrun 

Bichlorurc  da  mercure 3         — 

[pjrrhbre  [AiiaeyeUii  pyrelknim) . . .     i^^^^^^ 
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Agaric  blanc  {Polyporus  officinalis) 6  centigram. 

Séné  {Cassia  acutifolia) 6         — 

Miel  blanc  {Apis  mellifica) Q.  S. 

Triturez  le  mercure  avec  le  bichlorure  jusqu'à  cequMl  soit  éteint; 
ajoutez  et  mêlez  les  autres  substances  pulv.  pour  f^ire  1  pilule. 

TISANE  ARABIQUE. 

'  Sqmne  {Smilax  China) )  30  eram 

Salsepareille  (Smilax  medica) )      '  * 

Eau 1500      — 

F.  bouillir  jusqu'à  réduction  à  1000;  passez.  — Cette  tisane  est 
la  seule  boisson  permise  pendant  le  traitement  arabique. 

OPIAT  ARABIQUE. 

Rac.  de  salsepareille  pulv 150  gram. 

Squine  pulv.  (Smilax  china) 30    — 

Coquilles  de  noisettes  torréfiées  et  pulv.  (Co- 

rylus  avellana) 30    — 

Girofles  (Caryophillus  aromalicus) N*  4 

Miel  blanc  (Apis  mellifica Q>  S. 

Pour  faire  un  oplat.  —  Doses:  24  à  30  gram.  matin  et  soir. 

— Traitement  arabique  :  1°  le  matin  :  1  Pilule  arabique  et  1  verre 
de  Tismie  arabiqiie;  une  heive  après  :  Opiat  arahiqite,  24  à  30  gram.; 
2*  le  soir:  mêmes  médicaments  dans  le  même  ordre;  3**  régime 
alimentaire  exclusivement  composé  de  galettes,  noix,  amandes  tor- 
réfiées, figues  et  raisins  secs  ;  4*"  pour  toute  boisson;  Tisane  ara- 
biqtte  dont  le  malade  doit  consommer  1  à  2  litres  par  jour.  Ce  trai- 
tement dure  environ  40  jours. 

g  10.  —  Anémone  pulsatille;  Daphné  méxéréuni,  etc. 

A   HYDROLAT  D'ANÉMONB  PULSATILLE. 

-Feuil.  fralch.  d'anémone  (Anémone  Pulsatilla) 1 

Distillez  avec  eau  Q.  S.  pour  obtenir  4  d'hydrolat.  —  Antisy- 
phiiitique?  Antiherpétique?  —  Doses:  1  à  5  gram.  en  potion. 
—  Inusité. 

-k  ALCOOLATURE  DE  FEUILLES  D'ANÉMONE  PULSATILLE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  VAlcoolature  d'aconit ^  1/1. 
—  Antisyphilitique?  Antiherpétique?  —  Doses  :  5  centigram. 
-à  1  gram.  en  potion. 

A  suc  ÉTHÉRË  d'anémone  (Bouc  hardat) . 

Suc  d'anémone  pulsatille  (Anémone  pulstttillai^,  Qw 
d'anémone  de  prés  (Anémone  protensis^ .  •     ^'  "^ 


ANTISyPHIUTIOtTES 


[u' après  l'a| 


n  léger  o; 


Ajoutei  !  élher  Q.  S,  | 
sépare (wit  environ  i/iO);  après  Blh.,  séparez  l'exeës  (Tétlior  a 
moyen  d'une  pîpetle;  filtrez;  reversez  sur  le  suc  filtré  l'excès 
d'ëtberqui  ftvoit  élé  séparé;  conserves  on  flacon  bouché.  Pour 
puuer  le  médicament  :  retournez  le  flacon  afin  que  le  suc  s'écoule 
sans  entraîner  l'éther. 

Ge  mode  trËs-efficuce  de  conservation  mériterait  d'être  usité. 

—  Antisyphilï tique?   An tilierpé tique?  —  Doses;  5  centïgram. 
i  1  gram.  en  potion, 

t    A1.C0Ot.l(|IM  DE    FEUELLMS  D'ANÉHDNE  PUI.SA.TU.LE    (Coll.  tt.). 

mmeVÉMi: atcooliqae dedigitaU,  p.  51\,  avec  les  fenil, 
r  aèohes.  —  Inusité.  A  rejeter  ;  le  principe  actiT  de  la  pulsatille  ilii- 
I  {Mraissant  par  la  dessiccation. 

*  EXTUACT  DS  sue  D'ANÉHONB  IttLSATIUB  <Coil.  Ir.). 
Prép.  comme  l'Extrait  de  cigutt,  p. 438. 

— La  chaleur  dissipant  le  principe  actif  de  la  piilsalille,  cet  ei- 
I  traitdevraitStrepréparé  dans  lu  vide.  —  Doses  :  1  àSdécigram.? 
*  Hmoi"  DB  nAPHNÉ  nÉzinÊL'H  (Cdienme). 

Extrait  alcoolique  de  daphnê  mézérum 1 

B.  ilmpie 500 

M.  —  Affections   cutanées  et  syp  11  il  i  tiques  rebelles.  —  Dmss  : 
'   90  à  60  gram.  par  jour. 

■k  RDB  nDiVEAU-LAFFECTEun  (Douchirttal], 

SalsepareillD  (5milax  medica) HU 

Séné  (Casrfo  aculifoHa) iO 

AnÏB  (PimpinelJa  ani'sum) 5 

Cannelle  (Zaurui  ànnamomam) 5 

Rob.  de  sureau  iSambuaa  nigra) 10 

Sucre  (Saccharum  officiTtarvm] 100 

Eau Q.  S. 

Épuisez  la  salsepareille  et  tesénépardigeslion  auB.-H.  à  +  GO^    I 
concentrez  les  liqueurs  au  B, -M.  jusqu'A  réduction  à  300;  déUjeR   1 
le  rob  de  sureau;  clarifiez;  f.  dissoudre  It!  sucre;  versez  leip.  e 
L  Fanis  et  la  cannelle  enveloppés  dans  un  linge  ;  couvrez  ;  laisser  re-    j 

-  La  véritable  Tormule  du  rob  Boive-au-LalTccleur  n'est  pasCd 

a  publié  plusieurs  mais  c'est  en  vain,  puisque  le  M-   ] 
Il  au  remède  est  précisémcnl  U  condition  de  la  confinncc  du  ' 
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VINGT-CINQUIÈME    SECTION 

MÉDICAMENTS  AITTIBLENNORRAGIQUES 


§  1.  —  Copahu;  Cubèbe;  Matico;  Goudron,  Styrax  Tannin,  etc. 

CAPSULBS  »B  COPAHU. 

(Voy.  p.  40)  (1).  —  Le  copahu  est  souvent  administré  sous  cette 
forme  ;  chaque  capsule  en  contient  3  à  5  décigr.  —  La  dose  de 
copahu  est  de  4  à  20  granu  par  jour  qu'il  faut  fractionner  en  6  à 
8  prises  à  intervalles  égaux  afin  que  Turine  soit  toujours  impré- 
gnée des  principes  actifs  du  médicament. 

—  Les  Bols  ou  les  PU.  de  copahu  gélatinisés  fVoy.  p.  736), 
-    remplacent  très-bien  les  capsules. 

A  PILULES  DE  COPAHU  (Cod.   fr.). 

Copahu  (Copaifera  officinalis) 25  centigram. 

Hydro-carbonate  de  magnésie Q.  S. 

M.  pour  1  pil.  —  Blennorrhagie.  —  Doses  :  20  à  100  par  jour 
en  6  ou  8  fois. 

—  La  quantité  d*hydro-carbonate  de  magnésie  qu'il  faut  em- 
ployer pour  faire  cette  préparation  extemporanément  est  égale  à 
celle  du  copahu.  Mais  les  pilules  ne  tardent  pas  à  devenir  d'une 
dureté  extrême  et  par  suite  insolubles  dans  l'estomac  et  inactives. 

A  PILULES  DE  COPAHU  (F.  H.  M.). 

Oléo-rés.  de  copahu  {CopaUfera  officinalis) 16 

Magnésie  calcinée 1 

M.  ;  remuez  de  temps  en  temps  jusqu'à  solidification  en  consis- 
tance pilulaire.  Si  la  solidification  n'a  pas  lieu,  ajoutez  magnésie 
calcinée  Q.  S.  —  Antiblennorrhagique  après  la  période  aiguë. 
— IkMes:  4  à  20  gram.  en  bols  de  4  à  5  décigram.  !  (Voy.  Cap» 
nUeide  eopahu,) 

—  Agites  fortement  le  copahu  avec  de  l'eau,  et  décantez;  l'hy- 
dntatkm  Ikforiae  la  solidification  par  la  magnésie  !  (Roussin.) 

(I)  Um  fcA  dlmprossioD  s'est  glissée  dans  la  formule  des  Capsules  gela-' 
jjk^j^fMMttOféLfr.),  p.40;  Ums: 

"Wineolora  (grànétine) 3 

pîav. 3 

^ 

V 

V^ 


ANTIBLENnOBTIB  AnlQUE!) 
—  Certaines  sortes  de  cop.ihu  irnïLleiirs  de  très-bonne  qualité  ne 
it  pus  soliitinabloa  par  1/16  de  magnésie  même  après  hjdrala- 
n  artificielle. 

-  Les  Dragées  bahamiqiiei[de  Forlin  contiennent  i  d^ci^m. 
B  copaliu  jjiiir  3  renligrnm,  de  magnésie  calcinée. 

A   FrLDl.>3  UE   COPlIIIL'  ET  DE  CUD£aE,(Pll.  Belgl]). 

Copalm  (Copaifera  officinalis) ii  cenligram. 

Cire  jaune  (Apis  meUipca] 1        — 

Cubèbe  pulï.  (Piper  cubeba) 2i        — 

F.  fondra  la  cire;  ajuutcx  le  copuhn  i;t  le  cubèbe;  laisseK  re- 
froidir ;  f.  1  bol.  roulé  dans  la  poudre  de  réglisse.  —  Blennor- 
rbagie  uréLhrale.  —  Doses  :  10  A  60  par  j.  en  6  ou  S  fois  ! 


t. 
Ci 
Ml 
P.  rondni   [a  cire;   ajouts^   ic   copahu  et  la   milgiidsie;  pour 
bol.  —  Cb  mélange  relVoiiii  preod  on  quolqiicb  heure»  la  con- 
ilanoe  pilulaire  et  ne  durcit  pas  avec  le  temps.  —  Blennorrha- 
!.  —  DDEea  ;  10  à  60  par  jour  en  H  ou  S  Toia  ! 
«1 
a 
a 
î' 
Ël 
Agi 
éth 
& 
.11 


Copahu  (Copaifera  officmalisj i  décigram. 

Cire  (Afiii  meltipca) 1        — 

Magnésie  calrinée S  centigram. 


Bydrolat  de  menthe I3û  gram. 

Carbonate  sodique  crisloliisû 3    ~~ 

Copahu  (Copaifera  officittalin) 30    — 

Sp.  de  gomme 30    — 

'ther  sulfurique 3    — 

^  Agitez    fortemeat;  le  copabn  s'émulsionDe.  —  Blennorrhsgïe 
réthrale.  ~  Doses  :  I  cuillerée  à  bouche  G  à  8  fois  par  jour! 


NCLSION   m  DAtlE  DE  COPABU   [H.  P.], 

Copahu  {Copaifera  officiiuilî''} 30  gram. 

tljdrolat  de  laitue 30    — 

—  llcur  d'oranger 30    — 

Sirop  diacode 30    — 

Comme  arabique  pu Iv.   (Acacia  pern) 8    — 

icilage  dans  un  mortier  do  marbre,  uvce  la  gODHiiB 
une  paetie  de  l'hydrolal  de  laitue  ;  divisez  le  eopabu  dani 
cihge;  ajoatez  les  hjdrolaU  c\  ie  aç.  —  ^^*' 
—  Dosts-.iO  i  m  gram.  pari.  <^n"  ""'' 
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POTION  balsamique;  potion  DE  CHOPART  (God.  fr.;  H.  p.;  F.  H.  M.). 

Oléo-rés.  de  copahu  {Copaifera  officinalis) 60 

Alcool  à80» 60 

Sp.  de  baume  de  Tolu 60 

Hydrolat  de  menthe  poivrée.   120 

Âc.  azotique  alcoolisé 8 

M.  Talcool  et  Tac.  azotique  alcoolisé  ;  ajoutez  le  copahu,  puis 
rhydrolat.  —  Ce  médicament  représente  un  peu  moins  de  1/5  de 
son  poids  de  copahu.  —  Blennorrhagie  uréthrale.  —  Doses  :  40 
à  150  gram.  par  jour  en  6  ou  8  fois.  —  L*alcool,  que  comporte 
cette  préparation,  est  souvent  contre-indiqué. 

GELÉE  DE  COPAHU  (CaiHot). 

Oléo-résine  de  copahu  {Copaifera  officinalis) 12 

Sucre  blanc  (Saccharum  officinarum) 4 

Eau 8 

Colle  de  poisson  ou  grénétine 1 

F.  dissoudre  dans  Teau  à  une  douce  chaleur  la  gélatine  et  le 
sucre,  aromatisez  avec  Q.  S.  d^essence  de  menthe  ;  M.  le  copahu.  ' 
—  Doses  :  16  à  50  gram.  par  jour  en  6  ou  8  fois.  —  Les  intermèdes 
ajoutés  pour  mettre  le  copahu  sous  forme  de  gelée,  augmentent 
le  volume  du  médicament  sans  beaucoup  d^avantages.  —  S.  Martin 
mélange  par  fusion  au  B.-M.  1  de  blanc  de  baleine  avec  3  de  co- 
pahu, et  aromatise  avec  Q.  S.  d*essence  de  menthe. 

ic   OPIAT  BALSAMIQUE  DE  COPAHU  ET  DE  CUBÈBE. 

Oléo-rés.  de  copahu  (Copaifera  officinalis) 25 

Poiv.  cubèbe  pulv.  {Piper  cubeba) 50 

Essence  de  menthe  {Mentha  piperita) 1 

• 

M.  —  La  poudre  de  cubèbe  prend  la  consistance  d'électuaire 
lorsqu'elle  est  mêlée  avec  la  moitié  de  son  poids  de  copahu, 
mais  ce  mélange  n'est  pas  assez  glutineux  pour  être  roulé  en  pi- 
lules sans  addition  de  magnésie  ou  de  cire.  —  Doses  :  12  à 
30  gram.  par  jour  en  6  ou  8  fois  ! 

—  Aaoult-Deslongchamps  prescrit  d'introduire  l'opiat  de  co- 
pahu et  de  cubèbe  à  la  dose  de  20  gram.  au  fond  d'une  vessie 
snspejfidue  par  un  bandage  de  corps  au  devant  du  pubis  ;  la  verge 
^  Nmnes  doivent  rester  plongées  dans  cette  vessie  sans  être 
y  Im.  ^YBC  l'opiat  qui  est  Teivo>3LNft\fe  OMflja&  v^^. 

curatif,  est  louioMra  ^\x  mwwb  ^^\\iN"as!\ 
la  blénnorrhagie. 
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*    OPTAT  DE   GimÏDE  ET  DI   COPAHU  {A.  Poi 

CuMbp,  pulï.  [Piper  eubeba) 

Copahu  [Cppâi/era  officiimla) 3 

Sp.  de  goudron U.   S. 

M.  pour  faire  cing  boU  de  5  décigram.  à  prendre  en  6  ou  8  Tais 
dnns  la  journée. 


Copahu  (Coimfera  offic'molk) 1  gram. 

Essence  de   niatico 5  centig^^m. 

Magnésie  calcinée Q.  S. 

F,  un  bol  gêlalinisé.  —  Antiblennorrbagiqiii;.  —  Doses  :  5  1 
20  bols  par  jonr  en  6  au  8  fois  ! 

—  Le  matico  esl  UQ  adjuvant  ol  un  correcliT  pour  le  copahu. 

—  L'Essence  de  «aiilnJ  (Bendcraon)  et  VEssenee  de  romt' 
rii)  (A.  Fournïer)  out  été  proposées  comme  antibleniioirhk- 
giques. 


DPABU.  DE  CUBÉSS  BT  DE  MtTLUO    (Doboal). 

Copahu  {Copaifera  officinaliij 15 

PoiTre  cubèbe  pulv.  (Piper  cubeba) 23 

Essence  de  matico  {Piper  angustifolium) 1 

Sucre  blanc  pulv Q.  S. 

H.  —  Doses  ;  10  à  10  gram.  en  S  ou  S  Cois! 

A  OPUT  DE  coptHU  coMPOsf  IGuà,  Tr,;  F.  Il,  H.). 

Copabu  {Copaifera  offiànalii) j 

Poivre  cubèbe  pulv.  (Piper  eui«*o) !  aa.     P.  É, 

Cachou  pulf.  {Unkaria  gambir) ) 

M.  ~  Biennorrhagie  lorsqu'on  redoute  les  effets  ptu^lih 
du  eopahu.  ^  Doses  :  1S  â  JO  gram.  par  jour  en  6  ou  8  f.  — . 
La  proportion  de  cacbou  est  beaucoup  trop  élevée  dans  cetta 
Tormiile. 


Copahu  {Copaira  ofpdnaUi) 50  gram. 

Poivre  cubÈbu  pulv.  (Piper  cubeba) 100    — 

Caiihou  pulv.  (.leociii  catccha) 10    — 

Sirop  de  coings Q-  S. 

JU.  —  Blennorrlii^ies  dvei  \e*  ™\<!U  ivun'aKwiw»-  — 'ïow 
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•k  BOLS  BASAMIQUBS  (Debreyne). 

Copahu  (Copaifera  officinalis) > 

OléoHPés.  de  térébenthine /  a  jjt  •  _. 

Cachou  {Vnkaria  gambir) l'^'    '  "'*'"»««"• 

Extrait  de  quinquina ; 

Poudre  de  réglisse Q.  S. 

M.  pour  1  bol.  —  Blennorrhagie  chronique  ;  blennorrhée.  — 
Doses  :  6  à  18  bols  par  jour  en  6  fois  !  (Voy.  ci-dessus,) 

A  BLKGTUAIRB  DE  COPAHU  FERRÉ. 

Copahu  {Copaifera  officinalis) )  «a 

Poivre  cubèbe  pulv.  {Piper  cubeba) ) 

Hydrocarbonate  de  magnésie 2 

Oxyde  noir  de  fer 1 

M.  le  copahu  avec  Toxyde  de  fer  ;  ajoutez  le  poivre  cubèbe, 
puis  rhydro-carbonate  de  magnésie.  —  Blennorrhagies  chez  les 
sujets  anémiques.  —  Doses  :  10  à  40  gram.  en  6  ou  8  fois  ! 

-k   OPIAT  BALSAMIQUE  FBRRUOINBOX  (TfOUSSeau). 

Copahu  {Copaifera  officinalis) 5 

Poivre  cubèbe  pulv.  {Piper  cubeba) 10 

Tartrate  ferrico-potassique 1 

Eau i 

Sirop  de  coings 0*  S* 

F.  dissoudre  dans  Teau  le  sel  de  fer  ;  ajoutez  le  poivre  cubèbe, 
puis  le  copahu  et  le  sp.  pour  que  le  mélange  soit  en  consistance 
convenable.  —  Blennorrhagies  chez  les  sujets  anémiques,  diar- 
rhéiques.  —  Doses  :  8  à  30  gram.  par  jour  en  6  ou  8  fois  !  —  La 
dose  de  sel  fejrique  doit  être  souvent  diminuée. 

k  BOLS  ASTRINGENTS  SIMPLES  (Soc.  de  Phaim.  de  Bord.). 

Copahu  solidifié  par  la  magnésie 25  ceotigram. 

Poudre  de  cubèbe  {Piper  cubeba) 25        — 

Goudron 5        — 

Magnésie  calcinée Q   S. 

M.  pour  1  bol.  —  Doses  :  10  à  40  par  jour  en  6  ou  8  fois  ! 

k  BOLS  ASTRINGENTS  AU  RATANHIA  (Soc.  de  Pharm.  de  Bord.). 

Copahu  solidifié  par  la  magnésie 25  centigram. 

Poudre  de  cubèbe  (Piper  cubeba) 25        — 

Goudron 5        — 

Extrait  de  ratanhia b         — 

Magnésie  calcinée Q,«  ^« 


AirriHLENNOflBHAGJCUES. 
M.  pour  I  bol.  Doses  :  10  £i  40  par  jour  en  6  ou  S  toii  ! 
BOLS  ASTHiNGEKTB  raRRiiGniEUX  (Soc  d«  Plunn.  lie  Bord.). 

Copahu  solidifia  par  lu  magnésio S5  conligram. 

Pomli'e  de  cubèbe  {Pilier  cabeba) 25        — 

Goudron 5        — 

Eliops  martial 5        ^ 

Magnésie  calcinée Q.  S. 

M.  pour  1  bol.  —  Doses  :  10  â  40  pnr  jour  en  6  ou  8  toio  f 

DOLE    aiLATINISéS. 

Envotoppei  chaque  hol  d'une  coueho  ite  gi^ULiae;  ï  cet  sllèt. 
/ailea  dissoudre  au  baïn-marie  15  parties  de  grénétine  dans  J^ 
parties  U'eau,  maintenez  cette  solution  à  une  tempér.  de  +  Sr\ 
environ,  enlevez  la  pellicule  qui  s'est  formée  i  la  surface,  «t: 
après  avoir  flxé  chaque  bol  sur  une  longue  épingle,  plongez-le  Avili 
la  solution  de  gélatine.  Belevez-le  tlouoement,  el  lorsque  l'ai-' 
ces  de  gélntine  se  sera  écoulé,  fixez  l'épingle  sur  une  caisse  reaiM 
plie  do  Ibrîne  de  lin  convenablement  lassée.  Quand  la  gélalinol 
sera  assez  sèche  pour  ne  plus  adhérer  aux  doigts,  chauffe»  lé"  '"" 
ment  l'épingle  dans  sa  partie  la  plus  rapprochée  du  bol.  et  i 
chëz-laavec  précaution.  La  gélatine  ramollie,  fermera,  en  revenait 
!ur  cUe-roénia,  l'ouverture  laissée  par  l'épingle, 

—  Prép.  de  même  les  Pilules  gétatinisées. 

*:   BOLS   DE  CQPAHU   ET  UE  aDL*IinON   (lUcsnl). 

(^pahu  (Copaifera  offieinatà] 5G  centigram. 

Goudron  de  NorwégP 5       — 

Magnésie  calcinée Q.  S. 

H.  pour  <  bol  gélatinisé.  —  Le  goudron  couvre  en  grande  partit 

l'odeur  du  copahu.  —  Anliblonnorrbagiqae.  —  Doses  :  10  à  40  bol 

par  jour  en  B  ou  8  fois  i 

Copahu  {Copai/era  afficiiialis) )  ^^  p    g 

Goudron  de  bois \      "  '     ' 

Magnésie  calcinée Q.  S. 

M.  —  Doses  :  5  à  3(1  gram.  en  G  ou  S  fuis  ! 
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Délayez  rdéo-résine  dans  le  jaune  d*œuf  ;  ajoutez  peu  à  peu 
Teau  et  le  laudanum.  —  Blennorrhagies  uréthrales  lorsque  le  co> 
pahu  ne  peut  pas  être  administré  par  la  bouche  ;  à  renouveler 
chaque  soir,  l'intestin  étant  lavé  par  un  lavement  émollient.  — 
Médiocrement  efficace. 

SUPPOSITOIRE  AU  BAUME  DE  COPAHU  (Wemher). 

Gopahu  (Copaifera  officinalis) 180  gram. 

Opium  pulv 25  centigram. 

Beurre  de  cacao 45  gram. 

Blanc  de  baleine 45    — 

Cire  blanche 3    — 

F.  fondre  à  une  douce  chaleur  la  cire,  le  blanc  de  baleine  et  le 
beurre  de  cacao  ;  ajoutez  le  copahu  et  Topium  ;  faites  40  suppo- 
sitoires.—  Blcnnorrhagie  ;  Blennorrhée.  —  Doses  :  introduire  dans 
l'anus,  3  fois  par  jour,  1  suppositoire  qui  doit  être  gardé. 

-k  HTDROLAT  DE  COPAHU  (Dorvault). 

Copahu  (Copaifera  officinalis} ; Q.  V. 

Eau  commune Q.  S. 

Distillez  jusqu'à  ce  que  l'essence  cesse  de  passer  ;  séparez  l'es- 
sence par  décantation.  —  Ântiblennorrhagique.  —  Doses  :  150  à 
21K)  gram.  par  jour.  —  L'addition  de  1/1(X)  d'hydrolat  de  laurier- 
cerise  masque  l'odeur  et  la  saveur  du  copahu.  —  Véhicule  d'injec- 
tions anti-blennorrhagiques  !  (Langlebert.) 

VHydrolat  de  matico  (Piper  augustifolium)  a  été  pressé 
comme  ântiblennorrhagique.  (Dorvault.)  —  Doses  :  10  à  50  gram. 
en  potion. 

INJECTION  CONTRE  LA  BLENNORRHÉE  (Langlebert). 

Hydrolat  de  copahu 100  gram. 

Alcoolé  d'iode 15  à      20  gouttes. 

M.  (Voy.  diaprés.) 

INJECTION  DE  COPAHU  (Glerc). 

Copuhu  (Copaifera  officinalis) 1 

Eau 120 

Jaune  d'œuf Q.  S. 

Pour  faire  une  émulsion.  —  Injections  uréthrales  5  ou  6  fois 
par  jour,  après  la  miction. 

A   ÉMULSION  DE  COPAHU  TITRÉE  OFFICINALE  (Jeannel). 

Oléo-résine  de  copahu  (Copaifera  of/icinalis') Hi 

Carbonate  sodique  cristallisé ^ 

Eau  distillée *  ^^ 


73H  ANTIBIENNOBHHACIOUES. 

H.  par  l'ogitalion.  Le  copahii  se  sépare  au  bout  de  quelques 
heures;  mais  l'émulsion  se  rétablit  à  ta  moindre  agilalion 
gram,  do  cotte  Émulsion  repréaentcnl  1  grim.  de  copahu  et  5  d*i 
cigram.  de  carbonato  Bodique  oriBlallisé.  (Voy.  ci-après.) 

ÏKULSION  ANTtSLSKNOnrUAGlDUI  AU  COPABIT   (JeajlDcI). 

Ëmulsion  de  copahu  anicinale 35  griun. 

Eau  distillée 75    — 

Laudanum  de  Sydenham 13  gouUes. 

M.  —  Celte  éiliulsioii  est  stable.  —  Injections  urélhrales  fi  o< 

I    6  rois  pur  jour  après  la  miction. 

INIECTTDN  AKTILSUcaiUlHflflUI  (Gnblcr). 

Infusion  de  bourgeons  de  sapiu  (10/1000) 3ô0 

Bicarbonate  de  soude I 

F.  dissoudre. 

TISANE  ANTJBl-BNNOMHAOIÛUK  (Jfannel). 

Tisane  de  bourgeons  de  sapin  (Voy.  p.  553j  édulcorée  avec  Is 
Sp.  de  térébenthine,  50  gram.  (Voj.  p.  6\%}. 

I.SHALATIOMS  O'KSSENGE  DE  TÉltéSENTHINE  (ZflisBl). 

Les  inhalations  de  vapeur  d'essence  de  lérèbentbine  «oui  pro* 
iwiéea  pour  la  cure  de  U  blennorrhagie. 

BAINS  DE  VAPEIniB  TÊHliBeKTHINBES  (Bremond). 

Injection  de  150  gram.  d'essence  avec  la  vapeur  d'eau  chi 
nëcesaaire  pour  un  bain  de  vapeur  dans  la  caisse  usuelle,  la  tête 
du  malade  étant  à.  l'air  libre. 

{Voj.  Spéciauxile  l'appareil  génito-unnalre,  p.  615.) 
*  POUDRE  DE  CUBiBE  (Cod.  Ir.;  F.  H.  U,). 

Prép.  comme  la  Poudre  d'anis,  p.  Ï36.  —  Rendement  07/100. 

—  Aniiblerinorrhagique.  ~  Doses  :  S  à  30  gram.  en  bols,  en 
électuaire,  ou  simplement  délayée  dans  l'eau,  souvent  administré 
avec  le  copahu!  (Voj.  Opiat  de  copahu  et  de  cubibe,  p.  733.) 


Poivre  cubfehe  pulv.  (Piper  eubeba) 1  eram. 

Cire  fondue  (Apis  meUïliaij Q.  S. 

M.   pour  faire  1   bol   gélntiniac.    —  Antiblennorrhagique.  - 
\  Doses  ;  8  à  30  en  6  DU  8  fuis. 

il  WJBÏ.Î»  Vf»' 'f''"'«>"V 


Cabèba  pulv,  (Pijiej-  cubabal,. 


,.!^&- 
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M.  pour  faire  des  bols  à  prendre  en  6  ou  8  fois  dans  la 
joum^. 

-k  EXTRAIT  ALCOOLICO-éTHÉRÉ  DE  CUBEBE;  CUBÉINE  (Labélonye). 

Poivre  cubèbe  pulv.  (Piper  cubeba) Q.  V. 

Épuisez  par  Télher  dans  Tappareil  à  déplacement  ;  ensuite  épui- 
sez encore  par  Talcool  à  55'*;  distillez  séparément  au  B.-M. 
réthérolé  et  Talcoolé  ;  réunissez  les  deux  extraits  amenés  en  con- 
sistance sirupeuse  ;  achevez  l'évaporation  au  B.-M. 

— 1  de  cet  extrait  représente  5  de  cubèbe. — Antiblennorrhàgique. 
.  —  Doses  :  2  à  6  gram.  en  bols  ou  en  capsules. 

-k   EXTRATT  OLéo-RÉSINEUX  DE  POIVRE  CUBEBE  {C  Paul). 

Poivre  cubèbe  pulv.  (Piper  cubeba) Q.  S. 

Épuisez  successivement  dans  Tappareil  à  déplacement  par  l'eau, 
par  Talcool  à  90**  et  par  Téther  ;  réunissez  les  liqueurs  ;  f.  évaporer 
dans  le  vide.  —  Cet  extrait  équivaut  à  10  f.  son  poids  de  poivre 
cubèbe.  On  Tadministre  en  capsules. 

—  Blennorrhagie.  —  Doses  :  1  à  3  gram.  par  jour,  en  6  ou 
8  fois. 

LAVEMENT  AU  POIVRE  DE  CUBÈBE  (Velpeau). 

Poivre  cubèbe  pulv.  (Piper  cubeba) 25  gram. 

Décocté  de  rac.  de  guimauve 250    — 

M.  —  Blennorrhagies  uréthrales,  lorsque  le  poivre  cubèbe  ne 
peut  pas  être  administré  par  la  bouche.  (Voy.  Lavement  au  co- 
,pahu,  p.  736.) 

PILULES  DE  STYRAX  (Lepage). 

styrax  liquide  (Liquidambar  orientale) 3  décigram. 

Éc.  d*oranges  am.  pulv.  (Citrus  bigaradia)  •    )  >,«      a    § 
Eau  simple |       •    v-     • 

M.  pour  1  pil.. —  Blennorrhée  ;  Leucorrhée;  Catarrhe  vésical; 
succédané  du  copahu  ?  Doses  :  6  à  30  par  jour  en  6  ou  8  fois. 

BOLS  DE  STYRAX  SOLIDIFIÉ  (Lepage). 

styrax  liquide  (Liquidambar  orientale) 6  décigram. 

Chaux  hydraté 5  centigram. 

M.  ;  faites  chauffer  au  B.-M.  pendant  1  h.  ;  pour  1  bol.  —  Blen- 
norrhagie ;  succédané  du  copahu  ?  —  Doses  :  6  à  24  par  jour  en 
«  ou  8  fois. 

-k  PILULES  DE  GOUDRON  ET  ALUN  (Bertoii;   (F.  H.  M.). 

Goudron  de  bois ^  ^ 

Alun  pulv \  Ott..    v,^- 

Jtae.  de  réglisse  pulv ^-  ^- 


'     740  ANTIRLENnOnilHAUlfllIES. 

H.  ;  r,  lie»  pilules  de  3  ilécigram.  —  Ulcnnori'lingie.  —  Dose* 
SAS  gram.  par  jour  en  G  au  B  fois. 

[itJEiTioN  DE  Forvni  cDBhtr  (Will). 

PoÛTB  cubèbe  pul».  (Piper  cubeba) 6  A      12  gram. 

Eau  bouitlanle 100    — 

P.  infuier  jusqu'au  refroidissement  ;  passe»  ;  flllrei  ;  ajoutez  : 

Exti'ait  de   belladone 3  déeigram. 

F.  dissoudre.  —  Dlennorrbagie  uréthnile.  —  3  ou  4  injectioa» 
par  jour. 

I  BOUOIM  *  [.■[OnllBÏ  DE  POIASSmil  (norï«iili). 

I        Gélatine 2 

Gomme  arabique  pulv.  {Acacia  vera) i 

Hjdrolnt  de  roses 4 

F.  fondre  à  une  douce  chaleur,  ajoutez  ; 

Induré  de  potassium 1 

F.  dissoudre.  Ploneez  dans  ce  mélange  les  bougies  élastiques 

ordinaires  ;  retire«-les  et  faites-les  sécher  i  l'air  libre.  —  Blon- 

norrbdes  rebelles. 

Prép.  de  mjtne  les  Baugiei  â  riodvre  de  fer,  ou  de  plomb,  att 

I  protth-iodure  de  mercure  au  calomel,  à  Vej:trail  d'opium.  (Voy, 

f  Bougia  cavftiqua  â  la  potasse,  p.  275j. 

—  Saui-a*i>late  de  biimalh!  Calai 
liiu;  Acélali  dcplamb;  A%olale  é'ari 
A^t  pMniqtie. 

Sous-atotate  du  bismulh 15 

Enu ,100 

M.  —  Blennorrbngie  urélbrale  et  vaginale,  1  toutes  les  périodcii 

—  Agites  chaque  fois.  —  Il  serait  rationnel  de  substituer  rhjrdro- 
iBl  de  cepahu  ou  de  matico  i  l'eau  pure.  L'addition  de  10  de 
gomme  arabique  pulvérisée  luainlienl  le  sous-aiotate  de  bismuth 
en  suspension  e(  en  favorise  l'eifet  Ihérapeulique.  —  L'injection 
ur£(brale  doit  être  renouvelée  chaque  fuJs  que  le 

—  Injections  vaginales  3  fois  par  jour,  la  malade  élatit  couchée 
sur  le  dos  ;  faire   |>eriti'r  dans  le  vapn  un  tampon  d 

nii>riii'   I'"  ■'   —   On  oonseille 

.  v.i"!  ^"^^  VM  V" 
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1NJ8CTI0N  ANTIBLENNORRHAGIQUE  (Jeannel). 

Calomel  à  la  vapeur 4 

Mucilage  de  gomme 10 

Eau 100 

M.  —  Blennorrhagic  aiguë  ou  chronique  ;  Chancre  urélhral.  — 
Agites  chaque  fois.  (Voy.  ci-dessus). 

INJECTION  AMIDONNÉE  (Manayra). 

Eau  distillée 100  gram. 

Amidon 20    — 

M.  —  Blennorrhagie  urétbrale  et  vaginale  à  toutes  les  périodes. 
—  4  à  8  injections  par  jour  après  que  le  malade  a  uriné.    ' 
-    — ^Luc  emploie  un  mélange  pâteux  d*amidon  et  d'eau  ! 

INJECTION  ANTIBLENNORRHAGIQUE  D'AMIDON. 

Amidon 50  gram, 

Hydrolat  de  copahu 50    — 

Oomme  arabique  pulv 10    — 

M.  —  4  à  8  injections  par  jour!  Vaginite  blennorrhagique. — 
Introduisez  et  laissez  en  place  dans  le  vagin  un  long  tampon 
d*ouate  imprégné  de  ce  mélange  pâteux  que  vous  renouvellerez  ma- 
tin et  soir.  —  On  conseille  aussi  un  tampon  de  coton  imprégné 
d*ainidoQ  pulvérulent. 

INJECTION  d'alcool  CAMPHRÉ. 

Vaginite.  —  Introduisez  dans  le  vagin  et  laissez  en  place  pen- 
dant vingt-quatre  heures  un  long  tampon  d'ouate  imbibée  d'al- 
cool camphrée  ;  puis  faites  garder  un  tampon  d'ouate  sèche. 

INJECTION  DE  TANNIN  (F.  H.  M.). 

Tannin 1  gram. 

Eaudistillée 100    — 

P.  dissoudre.  —  Blennorrhagie  ;  Leucorrhées.  —  On  peut  em- 
ployer rhydrolat  de  roses.  —  Langlebert  prescrit  Tbydrolat  de 
copahu,  ce  qui  est  préférable  ! 

INJECTION  ASTRINGENTE  (Jcannel). 

Hoix  de  galle  concassée 2  à  10 

San  bouillante   250 

•ft.>..V*  infuser  jusqu'au  refroidissement;  filtrez.  —  Blennorrhagie 
"wniqne  !  —  Vous  pouvez  ajouter  50  à  100  vin  rouge. 

INJECTION  TANNIQUE  VINEUSE  (Ricord). 

mige Vïb 

*!> \ 


IfS  jurnBLEifNOFiitEAGiouES. 

M.  —  Blennorrhéc;  heucorrhév.  —  Voiw  pouït»  remplacer  le  vin 
rouge  ordinairo  par  In  vin  nrninatique  ou  par  l'inruié  vineux  de- 
roMt  de  Provins. 

it  souvent  nécesBairo  J'élendre  d'aau  celte  injeclïon,  le 
vin  pur  élanttrop  atimulaiit.  (Vojr.  Tarmin;  Xoîxde  galle,p.iés^ 

Tannin 

H^rolat  de  raies ,..     1 

Vin  rouga M 

1 


«  une  (P.  H.  M.), 


Sulfate  di 
Esu 


1 


T.  disiondre.   —  Blcnoorrliagies  après    h  période  aiguë  !  — 
(Voy.  Satfale  de  iinc,  p.  181.) 

INJECTION  1.B  SirUJTK  DE  ÎIBC    lAlTllAKCSÉE    (U.  P.). 

Sulfate  (Ib  linc 

Eau  diitillée 

Laudanum  liquide  de  Sydenham 

F.  dissoudre  le  sulfate  de  lincdans  l'eau;  ajoutez  le  laudanum. 

—  Blennorrtiée.  —  3  injections  par  jour  ! 

Eau  distillée 200gr 

Suiralfl  de  zinc  cristallisé 1 

Acélale  de  plomb  cristallisé , 3 

Laudanum  de  Sydenhaui )  . 

Aleaolf  dn  cachou ) 

H.  il  se  fait  par  double  décomposition  de  l'acélalc  de  line  qui 
rotte  en  dissolution  et  du  sulfate  de  plomb  qui  se  précipite.  Agi'  ^ 
tel  chaque  fois  pour  mettre  le  sutiâtc  de  plomb  en  iiuspcnNon. 

—  Blennorrhagie  après  la  période  inOammaloire.  —  Doses  :  3  ou  4 
injections  par  jour  après  que  le  malade  a  unné.  AgitM  chaque    j 
foie. 


AïOlale  d'argent  cri' 
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F.  dissoudre.  —  Blennorrhagie  !  —  Doses  :  3  ou  4  injections 
par  jour. 

INACTION  SUBSTITUTIVE  (Mallez). 

Azotate  d'argent  cristallisé 3  décigram. 

Eau  distillée 100  gram. 

F.  dissoudre.  —  Cystite  chronique.  —  Doses  :  100  gram.  pour 
1  injection,  à  renouveler  au  bout  de  4  ou  5  jours  s*il  est  néces» 
saire  !  La  dose  d'azotate  d'argent  peut  être  portée  jusqu'à  1/100? 

SOLUTION  d'azotate  D'ARGBNT. 

Azotate  d'argent  cristallisé 1 

Eau  distillée 50 

F.  dissoudre.  —  Balanoposthite.  —  Lotions  et  injections  !  Ce 
liquide  est  caustiqiie. 

INJECTIONS  CAUSTIQUES. 

—  Kuctiler  porte  la  dose  d'azotate  d'argent  à  1/15  dans  l'in- 
jection antiblennoiThagique  ;  il  laisse  l'injection  15  à  20  secondes 
dans  le  canal,  puis  il  injecte  une  solution  de  sel  marin.  L'in- 
jection doit  être  pratiquée  par  le  médecin  lui-même.  La  dose 
de  l'injection  abortive  de  Carmicbael,  renouvelée  par  Debene}v 
était  de  1/30. 

—  Ces  injections,  qui  ne  sont  pas  sans  dangers  et  qui  sont 
très-douloureuses,  sont  généralement  abandonnées.  (Y.  Azotate 
d^argenty  p.  276.) 

INJECTION  ASTRINGENTE   (Thivaud). 

Azotate  acide  de  mercure . . . .' i 

Eau  distillée 500 

M.  —  Blennorrhagie  après  la  période  aiguë.  (Vox.  Azotate 
acide  de  mercure,  p.  286.) 

INJECTION  ASTRINGENTE  (GuUerier). 

Alun i 

Eau 50 

F.  dissoudre.  —  La  dose  d'alun  peut  être  doublée.  —  Blennor- 
rhagie chez  la  femme  (Voy.  Alun,  p.  177.) 

INJECTION  AU  PROTO-IODURE  DE  FER  (Ricord). 

Eau  distillée 100  gram. 

lodure  de  fer 5  centigram. 

^?.  dissoudre.  —  Blennorrhagie  chronique.  —  Doses  :  3  à  4vvv- 
Mt  par  jour  après  la  miction, — La  dose  d'ioAxxte  àfc  l«î  "^«viN. 
mgfessivement  augmentée. 


1 


'  ?4J  «imsciiarnLtDx. 

—  La  wlutioii  il'iixl'iro  da  ter  i  1  au  1/lÛD  a  été  emplo^ 
injection  cond'e  ta  leucorrhée,  mai»  gIIr  tnclie  le  linge.    (V( 
lodurede  fer,  p.  118;  Eaa  hygiénique,  p.  tSti), 
BoLurtoN  puÉsracR  noie  <Bos>j. 

Akoolé   (l'iodi; G  guuttct 

Ac.  phénique  liq.  (Vof .  p.  6R.) 6  goullef 

Glycérine 30  gram. 

Eau  dUtiUée 1 50    — 

H.  —  Blennorrhée  cliei  la  femme  ' 


VINGT-SIXIÈME  SECTION 

HÉUI 

.  —  lodti  lodurea 
Hvilt  de  foie  de  r. 

— L'ioUe  augineiitE 
lu  au  point  d'y  (1< 
pliuryngée,  nasale  et  bronchique,  détermine   des  érections.  (I 
"    " ■" """'    ■  '.aguiiisicr     '"  ' 

:k  (Lur.l|. 

Iode 1 

lodure  de  potuaaiiini ■      i 

Eau  diatillco SO 

F.  dissoudre.  —  Antiscrofiiloux.  —  Doses  :  î  à  6  gram.  piT 
jour  en  3  fois  dans  une  tisane  sucrée! 

SOLUTION    lODUniR    IKIL'R  DOIBSOM    (H.    P.). 

[odo â  décigram. 

lodure  de  polalsium i      — 

Eau  distiliie 1000  grani. 

Triturez   riûdi^  cl  l'iodure  de  nalasaiuui  dans  un  mortier 

verre  ou  du  pniYi'l;iirir,  el  ajouiw'"'"*  — u  l'eau  distillée.  Cetla 

rolulion  ro|iifrsi;Hl('  "           '-«ra.  -  îeotfgrnm.  d'iodurfl 

lia  potassium  nr-  «ww^AUjuinL 

-Doses  : 


'^ 
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A  SOLUTION  lODURÉE  (Trousseau). 

lodure  de  potassium f . .      1 

Eau  distillée 20 

F.  dissoudre. —  Antiscrofuleux ;  antigoitreux;  reconstituant. — 
Doses  :  à  Tintérieur,  1  cuillerée  à  café  ou  5gram..  soit  25  eenti- 
gram.  dUodure  de  potassium  avant  le  dîner  ;  à  Textérieuf)  lotions, 
applications  !  —  Ajoutez  à  cette  solution  1/200  d'iode,  lorsque 
vous  remployez  à  Textérieur  contre  le  goitre! 

POTION  ANTIGOItrEUSE  ;  MIXTURE  ANTIGOÎTREUSE  (Vëret). 

lodure  potassium 1 

Eau 300 

Sp.  de  gomme 100 

Âlcoolé  de  cannelle 36 

F.  dissoudre;  M.  —  Doses  :  1  cuillerée  à  bouche  tous  les 
matins  ! 

INJECTION  D'IODURE  DE  POTASSIUM  IODÉ  (H.  P.). 

Iode : 1 

lodure  de  potassium 1 

Alcool  à  90o 10 

Eau  distillée 20 

F.  dissoudre  Tiodc  et  Tiodure  dans  l'eau;  ajoutez  Talcool. 
—  Injections  dans  les  trajets  flstuleux;  pansement  des  plaies 
scrofuleuses.  Caustique.  (Voy.  lodêj  p.  279.) 

LOTION  RÉSOLUTIVE  lODURÉE  (Ph.  ÉtatS-Unis). 

lodure  de  potassium )  < 

Chlorhydrate  d'ammoniaque ) 

Alcool  camphré 40 

F.  dissoudre.  —  Engorgements  strumeux  ;  Tumeurs  blanches  ; 
Engelures.  —  Lotions  réitérées! 

COTON  IODÉ  (Mëhu). 

Iode  pulv 1 

Coton  cardé  sec 10 

Introduisez  sans  tasser  dans  un  flacon  à  large  ouverture  bou- 
ché à  Témeri;  f.  chauffer  pendant  plusieurs  heures  au  B.  M.; 
TOUS  aurez  tout  d'abord  laissé  le  flacon  entre  ouvert  pour  donner 
tente  à  l'air  dilaté.  Lorsque  l'opération  est  terminée,  le  coton  a 
iris    une    teinte    brun  foncé.   —  Engorgemeul  kxq>W^««Iw.  — 

i^atioos  à  renouveler  lorsque  le  coton  a  te^tV*  WiXAaasîftK^i^^ 
4ie  par  suite  de  i'évaporation  de  Viode» 
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mm  lODVKÉ.fCoJ.  fr.;  11.  P.). 

loJe 10  gram. 

(adure  de  paUsaium 30    — 

Eiu Î50    — 

F.  dissouJre;  ajoutez  à  l'eau  du  bain.  (Baignoire  en  bois).  - 

Antiacroruleuic.  Les  iloses  peuvent  âlrc  doublées  et  moitié  tri- 
plées I 

—  L'absorption  de  l'Iodure  de  poUssium  à  la  surface   de  lu 

P<:bu  a  tien  seulement  lorsque  la  solution  séctiéc  sur  l'ÉpidcniK 
a  laissé  le  shI  IV  l'élut  pulvérulent?  (Roiissin.) 

*  EAU  lODUnÊB  GAZEUSE  (Uinllie). 

Induré  du  potassium 1  gran 

Bicarbonate  de  soude 4    — 

Acide  citrique 5    — 


F.  dissoudre  les  sels  ;  ajoute!   l'acide  ;  boucbei.  ^-  ADi-'Cliiiii- 
scrofaleuE'es.  —  Doses  :  par  verres  en  mangeant! 
*  BAUVE  lOODRÉ   (D.  SchaouIIBlo). 

Savon  animal M 

lodure  de  potassium 4! 

Aicûolà85" 5» 

Essence  de  citron '      i 

F.  dissoudre  dans  l'alcool  d'abord  l'iodure ,  puis  le  savoii; 
ajoutei  l'essence;  flllrez.  —  Goitre.  —  Frictions  plusieurs  fois 
par  jour!  (Voy.  Pommade d^iodure  depotasiium.  p,  5S3,  5S1.) 

Glycérine  pure 

Savon  animal  râpé 

lodure  de  potassium  pulv. . 
Essence  d'amundcs  amèrcs . 
F.  fondre  le  savon  au  B.-M.  dons  lu  glycérinej  ^joutez  HimIuk  | 
de  potassium.  —  Cctin  préparation  plus  active  que  la  pommaA 
à  base  d'axongB,   ne   rancit   que  très-lentement  !  (Voy.  (Uf/ei' 
d'iotliire  de  potassium,  p.  5B5.) 

T  lODUR^  (Brcslau). 

lodure  do  potassium 

ChlorUjdrale  d'ammomaivaE 

Pulv.;  H.  —  CrolUe.  —  Û<«e*  5ft  fi  ^1  lï»-»,  i-wo,  -«^  v 
I  en  forme  Aa  c 


lODURE  DE  potassium;  iodure  d'ahidon.  747 

A  IODURE  d'amidon  INSOLUBLE  (Buchanaii). 

Amidon 25 

Eau  distillée 250 

lo^e 1 

Alcool  à  90« 12 

Délayez  ramidon  dans  l'eau;  f.  dissoudre  l'iode  dans  Talcool 
tf.;  recueillez  sur  un  filtre  l'iodure  d'amidon  qui  s'est  formé  ; 
faites-le  sécher.  Ce  composé  qui  dissimule  les  propriétés  irritantes 
le  riode  serait  très-utile  pour  l'administration  de  l'iode  à  l'inté- 
rieur ou  à  rextérieur  ;  il  contient  environ  1/25  de  son  poids  d*iode. 
—  Antiscrofuleux.  —  Doses  :  1  à  5  gram.  dans  du  pain  azyme, 
9u  sous  forme  d*électuaire  avec  du  miel.  —  Inusité 

—  Buchanan  a  proposé  l'iodure  d*amidon  contre  la  syphilis. 

A  IODURE  d'amidon  soluble  (Soubeiran). 

Amidon  nitrique. 9 

Eau 2 

Iode 1 

Humectez  l'amidon  avec  l'eau  ;  ajoutez  l'iode  par  petites  por- 
tions; triturez  ;  introduisez  le  mélange  dans  un  matras;  f.  chauf- 
fer au  B.-M.  jusqu'à  ce  que  le  produit  soit  entièrement  soluble 
dans  l'eau,  ce  qui  exige  environ  1  h.  1/2. — Prép.  du  Sp.  éCiodure 
â^amidon, 

—  Préparez  VAmid(m  nitrique  en  traitant  l'amidon  séché  à 
+  435**  par  le  mélange  d*ac.  sulfurique  et  d'ac.  azotique  comme 
pour  la  préparation  du  Fulmicoton  (Vrij^.  (Voy.  p.  33.) 

iK  SIROP  d'iodurb  d'amidon  (H.  P.). 

Iodure  d'amidon  soluble 1 

Eau  distillée v 36 

Sucre  blanc  {Saccharum  officinarum) 66 

F.  dissoudre  l'iodure  d'amidon  dans  l'eau  distillée,  filtrez  ;  faites 
fondre  dans  la  liqueur,  à  une  très-douce  chaleur,  le  sucre  gros- 
sièrement pulvérisé.  —  20  gram.  de  ce  sp.  représentent  2  centi- 
gram.  d'iode.  —  Antiscrofuleux.  —  Doses  :  20  à  60  gram. 

A  sirop  de  raifort  iodé  de  grimault  (DorvauU). 

Iode •  . .        1 

Sp.  de  raifort  comp.  préparé  à  froid 690 

F.  dissoudre.  —  Scrofules.  —  Doses  :  20  à  80  gram. 

— Labiche  fait  observer  que  le  Sp.  de  raifort  composé  ^w  ^Q^. 
fr,  absorbe  très- bien  la  teinture  d*iode   par  utv    ç.oti\A<i\.  ^"t  ^  ^ 
WA.  et  que,  par  conséquent,  on  peut  prescrire,  A«lTv^  <ife  «^.-»'^^ 
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dose  d'iode  qu'on  juge  nécessaire  selon  les  indications,  par  la 
simple  addition  d*une  quantité  proportionnelle  de  teinture  d*iode. 
—  Dorvault  prépare  le  Sp.  de  raifort  composé  ioduré  en  ajou- 
tant au  sp.  de  raifort  composé  1/500  d'iodure  de  potassium.  — 
Doses  :  20  à  80  gram. 

iK    SIROP  ANTISCROFULEUX  (Vcraouil). 

iodure  de  potassium t 

Alcoolé  d*iode 2 

Sp.  de  gentiane 125 

Sp.  de  quinquina 125 

M.  —  Doses  :  1  à  2  cuillerées  à  café  par  jour. 

iK  MIXTURE  IODÉE  (Maycl). 

Sirop  antiscorbutique 20 

—    de  quinquina 20 

Vin  de  quinquina 140 

Alcoolé  d*iode 1 

M.;  filtrez.  —  Scrofules.  —  Doses  :  1  cuillerée  à  bouche  matin 
et  soir.  —  Chaque  cuillerée  à  bouche  représente  4  milligram. 
d*iode,  dissimulés  à  Tétat  de  combinaison  tannique  ! 

A   BISCUITS  lODURéS. 

Iodure  de  potassium 1  décigram. 

Pâte Q.S.        - 

Pour  1  biscuit.  —  Scrofules.  —  Doses  :  1  à  5! 

TABLETTES  d'albumne  iod^e  (Soubeiraii). 

Iode 2 

Sucre  pulv.  {Saccharum  officinarum) 32 

Blanc  d'œuf. 135 

Pâte  de  chocolat  non  sucrée 60 

F.  dissoudre  Tiode  avec  10  d'alcool  à  95^;  ajoutez  le  blanc 
d'œuf;  laissez  en  contact  pendant  1  h.;  ajoutez  le  sucre;  f.  sé- 
cher à  rétuve;  ajoutez  la  pâte  de  chocolat.  M.;  f.  des  tablettes 
(le  4  gram.  —  Chaque  (ablette  représente  5  centigram.  d'iode. 
—  Goitre,  sgrofules,  etc.  —  Doses  :  2  à  10  tablettes  par  jour. 

PAIN  looé  (Boinet). 

Aiouidz  à  Q.  S.  de  pâle  pour  un  petit  pain  ou  un  biscuit,  soit 
5  centigram.  d'iodure  de  poVat%%v>MKv,  wi\\.  \  ^  î  %ram.  de  fucus 
vesiculosus  ou  de  poudre  d'è^ou^e*,  o\jL\yifcti^Q\a  \a«^\îk^\fc^ 
délayez  la  farine  avec  de  Yeau  «ûtifeti^'i  \o^fefc  i«x>w^^O, 


PAIN  IODÉ;  iodoforme;  bromure  de  fer.  749 

i<  CHLORURB  DB  SODIUM  lODVRÉ  (Troosseau). 

Chlorure  de  sodium 99  gram. 

lodure  de  potassium 1    — 

M.   —   Pour  saler  les  aliments.  (Voy.  Crème  chloro-hromo^ 
ioduréet  p.  96  ;  Beurre  chlaro-bromo-iodurée,  p.  98.) 

SIROP  D*IODURB  DE  CALCIUM  (S.  Martin). 

Chaux  éteinte  lavée 5 

Iode 2 

Sucre  blanc 200 

Eau  distillée 100 

Alcoolature  d*éc.  d*orages à 

Triturez  la  chaux  avec  30  de  sucre  ;  ajoutez  peu  à  peu  l*eau 
distillée  ;  laissez  en  contact  et  agitez  de  temps  en  temps  pendant 
3  ou  4  h.;  filtrez;  ajoutez  l'iode  puis  le  reste  du  sucre;  f.  dissou- 
dre à  froid  ;  ajoiHez  Talcoolature.  —  20  gram.  de  ce  sp.  représen- 
tent 133  milligram  d*iode.  —  Doses  :  20  à  60  gram. 

iK   POUDRB  D'IODOFORME. 

Iodoforme 1 

Sucre  blanc 8 

—      vanillé • '. . . . .     1 

Pulv.;  M.  —  Sédatif  antiscrofuleux.  —  Doses  :  à  Tintérieur, 
1  gram.  3  ou  4  fois  par  jour.  (Voy.  Iodoforme^  p.  437.) 

PILULES  D'IODOFORME  (Bouchardat). 

Iodoforme 5  centigram. 

Extrait  d*absinthe 1  décigram. 

M.  pour  1  pil.  —  Scrofules,  goitres.  —  Doses  :  2  à  6  par  jour! 

BAIN  A  L'IODURE  DE  FER  (Soubciran). 

lodure  ferreux 60  gram. 

Eau Q.  S. 

Pour  1  bain.  —  Maladies  scrofuleuses  ;  Chloro-aiiémie.  La  dose 
peut  être  augmentée  selon  les  indications!  (Voy.  lodure  de  fer, 
p.  118.) 

:Ar  BROMURB  DB  FER  ;  SOLUTION  NORMALE  DE  BROMURE  DE  FER  (Prince). 

Limaille  de  fer 10 

Eau 80 

Brome ^\ 

Introduisex  la  limaille  et  J'eau  dans  ui\  mii\.raa,  pwU  v^^  ^  "^^ 
Je  brome  en  agitant;  bouchez   le  matras  aprèa  cYvsi^vwÇi  «.^^vV^w. 
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de  brome.  La  rfaclion  élonl  aclievéc  ce  que  ïoiig  reconnailreï  i 
la  diiparilion  de  [a  couleur  du  bronic,  versez  el  conservez  le  lout 
ï  compris  l'excédant  do  fer  dans  un  flacon  â  l'éméri.  La  Bolationi' 
contient  1/3  de  son  poids  de  bromure  de  fer.  —  Scrorules.  - 
Doses  :  I  ù  5  décigram. 

*    l'ILL'LSS  M  BHOUURÏ    DE  tW  (Pfinco). 

Sointian  normale  de  bromure  de  Ter  filtrée.     13  grain. 

Limaille  de  Ter  porphyrisée 1  décigrain. 

Gomme  arabique  pulv 1  „    „ 

Réglissepulï j""-    «■"■ 

F.  évaporer  laaolulion  en  présence  de  la  limaille  de  fer,  jus- 
qu'i  ce  qu'elle  aoit  réduite  A  1  gram.; 
porcelaine  chaud  et  sec  ;  ajoutez  les  poudres  préalablement  mft~ 
'tes,  enQ.  S.  pour  obtenir  une  masse  pilulaire  que  vous  divisersiL 
o  SO  pit.  vernies  au  tulu.  (Voy.  p.  133.)  —  Chaque  pil.  contient. 
5  centigram.  de  bromure  de  fer.  —Scrofules.  —  Doses  :  S  à  1R., 
^       sfRDP  DE  BnoMnHE  DE  FUI  (Soc.  de  Ph.  de  Bord.}. 

Solution  normale  de  bromure  de  fer  lUlrée lî 

Hp.  de  gomme  k  la  II.  d'oranger (tSO 

H.  —  31  gram.  de  ce  sp.  représentent  3  dâcigram.  de  bromu 
(le  Ibr.  — Scrofules.  —  Doses  :  1  à  i  cuillerées  à  bouche. 
Bas  nu  BEL  Ki^nia  (Cod.  h.;  P.  H.  M.). 

Sel  marin 5000  gram. 

Pour  1  bain. 

—  AnliscrafUleux ;  tonique!   —  Le  formulaire  H.  P.  réduit  t* 
dose  de  tel  marin  k  1000  gr.im.;  celte  dose  est  insuffisante. 

LOTEOK  SALliE  {F.     H.    H.). 

Oilorure  do  sodium i 


Eau 


-  Pansements  des  plaies  (Devcndrc)!  La  doK  di 
chlorure  de  sodium  peut  Être  sugmeutéo  selon  les  indïcalîaiH^ 
tVoj.  p.  97.) 


is    Mil'   DK  KER  ARTiriCntL    (GuibiHirt). 


Sel  n 


Sulfate  sadique  cristallisé 

Chlorure  de  calcium 

Chlorure  de  magnf 
lodare  de  poLassiuoi. 
Bromure  de  polasaiur 
Ëau  commune. 
r  r.  Jissoudrc.  Pour  1  bfiift- 
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iK  BAIN  DB  MER  ARTIFICIEL  (Van  den  Ck)rput). 

Chlorure  de  sodium 7500  gram. 

—  de  magnésium  crist 2515    — 

—  de  calcium  crist 515    — 

—  de  potassium  crist 60    — 

Sulfate  sodique  crist 2525    — 

lodure  de  potassium 15  centigram. 

Bromure  de  potassium 15       — 

Sulfhydrate  d'ammoniaque 5  gouttes. 

Eau  de  pluie  à  +  25<* 250  litres. 

F.  dissoudre.  —  Le  meilleur  Bain  de  mer  artificiel  serait  ob- 
tenu par  la  dissolution,  dans  250  lit.  d*eau  douce,  du  mélange 
salin  résultant  de  Tévaporation  de  250  lit.  d*eau  de  mer. 

iK  RUILB  lODÉB  (Dorvault). 

Iode ." 1 

Huile  d*amandes  (Amygdalus  communis,) 200 

F.  dissoudre  en  triturant  ;  f.  chauffer  au  B.-M  jusqu'à  décolora- 
lion.  —  Ântiscrofuleux.  —  Doses  :  15  à  30  gram. 

V huile  iodée  de  Personne  (remède  secret),  est  analogue;  on 
présume  que  la  combinaison  de  Tiode  est  favorisée  par  un  cou- 
rant de  vapeur  d'eau.  (Voy.  Huile  de  foie  de  morue,  p.  83.) 

-k   BUILE  DE  FOIB  DB  MORUE  PSOSPHORÉE. 

Phosphore 1  décigram. 

Huile  de  foie  de  morue  {Gadus  morrhua.) .     100  gram. 

F.  dissoudre  à  une  douce  chaleur  dans  un  flacon  plein.  —  Sti- 
mulant; reconstituant.  —  Doses  :  1  à  5  gram.  (1  à  5  milligram. 
de  phospore)  par  jour,  en  potion,  ou  avec  Tbuile  de  foie  de  mo- 
rue ordinaire.  (Voy.  Phosphore,  p.  214.) 

A  POMMADE  d'huile  DE  FOIB  DE  MORUE  (Brefeld). 

Huile  de  foie  de  morue  (Gadus  morrhua.) 2 

Axonge  [Sus  scrofa) 2 

Sous-acétate  do  plomb  liquide 1 

M.  —  Ulcères  scrofuleux.  —  Pansements. 

iK  lODURE  DE  PLOMB  ;  Pb  I.  (  Cod.  fr.). 

Azotate  de  plomb i  ^   ^ 

i  A       A        é     •  >  aa.    P.  E. 

lodure  de  potassium ^ 

F.  dissoudre  séparément  les  deux  sels  dans  10  f.  îeviT  ^Q\^<t» 

d^eau  distillée;  mêlez  les  deux  solutions;  déca\vlei\\aN^i  ^^^"»»' 

distillée  froide  le  précipité  d'iodure  de  plomb  ;  t-d\\Aft-\e  %feOEv«  ^ 
'étuve. 


r 
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L'iudurc  àe  potassium  doit  âtro 
bonate  île  potasse,  sature»  celui-ci  par  Q.  S.  d'acide  aïoliquc^- 
Un  excËE  d'iadurs  de  potnaaiiim  est  nécessaire  pour  la  cocaplËte^ 
précipitation  de  l'îodure  de  plomb.  —  Faites  diisoudre  l'ioduro 
de  plomb  dans  une  solution  concentrée  bouillante  d'acétate  de 
soude  acidulée  par  l'acide  acétique,  vous  l'oblicndre:  par  le  re- 
fhiidisuemenl  en  magnifiques  paillettes  cristallines.  ~  Astrin^nt 
résniiilif?  Anl [scrofule ux? 

*  [ODDHE  DE  plomb;  Pb  I.  (P.  Il,  M. 

icélale  neutre  de  plomli 

lodiire  de  potassium 

Eau  distillée 

F.  dissoudre  séparément  ehaijue  sel  dans  10  d'eau  distillée; 
GHreï  1  neutralisez  par  quelques  gouttes  d'acide  acétique  la  Mrit 
tion  d'iodure  de  potassium,  si  elle  est  alcaline;  versez  la  lolutia 
d'acétate  dans  celle  d'iodure;  recueille)!  le  précipité  sur  un  QUm; 
lavei;  r,  E^hcr  k  l'étute  ou  à  l'air  libre.  Rendement  110 
120/lffl)  d'acélale  de  plumb  emplojû.  (Voy.  ci-deasui-) 

*   PDKKADE  U'iDUUnK  PS  PLONB  (Cod  tr.;  F.   H.  M.). 

lodure  de  plomb I 

Axongc  benzoïnée 9 

M.   sur   le  porphyre.  —  Adénites  chroniques  ;  Ëngorgauiea 
ïcrofuleux.  —  Frictions,  onctions? 

lodure  de  plomb 5  centigram. 

Conserïe  de  roses Q.  S. 

M.  pour  1  pi!.  —  Antiscrofuleux?  —  Doses  ;  1  à  10  pilules. 

ir  Fonces  TonnbiÈ»  (Cod.  rr.|. 
Spongcs  Unes,  brutes  et  non  lavées  (Spongia  offici- 
nal»)      ft.  V. 

Déchirez  les  éponges  en  petits  lïagments;  battcz-let  pour  sép 

rer  les  matières  étrangères  et  la  poussière  ;  torrénez-lcs  dans  \ 

brûloir  à  iiatè  Jusqu'i  ce  qu'elles  nient  perdu  1/4  de  leur  poidi| 

pulï.  —  Antiscrorulqux.  ^  Doses  :  1  à  4  gmm.  —  Inusité. 

■*  TABLÊITZS  n'iroNOEs  iobréhéïs  (Cod,  fr.). 

'    Époagea  lorréDécs  pulv 20 

Sitcre  tilanc  (Sacchwuni  offlàniirii'nC^ M 

Gomme  ndraganlo  (Aslragalw* 
Ilydi-olat  (II!  cannpAlc 


ÉPONGES  torréfiées;  chlorure  de  baryum.  753 

F.  des  tablettes  de  5  décigram.  —  Chaque  tablelte  représente 
1  décigram.  d*éponge  torréfiée.  —  Scrofules;  Goitre.  — Doses: 
10  à  40.  —  Inusité. 

iK  POUDRB  CONTRE  LE  GOÎTRE  (Bouchardat). 

Éponges  torréfiées  (Spongia  officinalis) 20 

Chlorhydrate  d'ammoniaque  pulv |  I 

Charbon  de  saule  pulv \ 

M.  —  Doses.:  1  gram.  3  ou  4  fois  par  jour  dans  du  pain  azyme. 
—  Proposé  pour  remplacer  la  Poudre  de  Sanqf,  remède  secret. 
Vlnsolation  du  goitre  en  détermine  la  résolution  (Vingtrinier)? 

INJECTION  d'acide  lODiQUE  (Luton). 

Acide  iodique 1 

Eau  distillée 5 

P.  dissoudre.  —  Goitre  ;  tumeur  scrofuleuse,  etc.  —  Injectez  au 
moyen  de  la  seringue  Pravaz  1  à  2  gram.  de  cette  solution  au 
sein  de  la  tumeur  pour  en  déterminer  la  résolution.  (Voy.  InjeC' 
tiou  hypodermique  de  pepsine,  p.  590  ) 

g  2.  —  Chlorure  de  baryum;  Chlorure  de  calcium. 

A  CHLORURE  DE  BARYUM  ;  BaCl.  (Cod.  fr.)- 

Sulfate  de  baryte  pulv 5 

Noir  de  fumée 2 

Huile Q.  S. 

F.  un  mélange  homogène  ;  introduisez  dans  un  creuset  ;  recou- 
vrez'd*une  couche  de  2  centim.  de  charbon  pulv.  ;  lutez  le  cou- 
vercle; calcinez  fortement  pendant  4  h,;  laissez  refroidir  dans  le 
fourneau  ;  brisez  le  creuset  ;  f.  bouillir  le  sulfure  de  baryum  im- 
pur en  2  fois  avec  6  fois  son  poids  d*eau  distillée  ;  filtrez  ;  traitez 
par  un  léger  excès  d*ac.  chlorhydriquc  étendu;  brûlez  Tac.  sul- 
fhydrique  qui  se  dégage  ;  filtrez  ;  f.  évaporer  à  siccilé  :  reprenez 
par  Teau^additionnée  d*un  léger  excès  de  sulfure  de  baryum  pour 
précipiter  le  fer  ;  filtrez  ;  f.  évaporer  ;  laissez  cristalliser  par  re- 
froidissement. —   Ântiscrofuleux.  —  Doses  :  1  à  3  décigram. 

iK   LIQUEUR  ANTISCROFULEUSE. 

Chlorure  de  baryum 1 

Eau  distillée 10 

F.  dissoudre  ;  filtrez.  —  Doses  :  1  à  3  gram.  eu  v^Uoxv  ^  \>T«Çk!ijt^ 
par  cuillerées.  —  La  liqueur  antiscrofuleuse   Aô  YLxxl^Vaxv^  <i«^- 
t/eni  i/15  de  chlorure  de  baryum;  celle  de  U*ît\wv<i  \/^iC5^» 
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A   MIXTURE  BARYTIQUB  (Lauth). 

Chlofure  de  baryum 96 

Elixir  de  Whytt  (Voy.  p.  U2) 300 

Eau  distillée 1000 

F.  dissoudre;  M.  —  Antiscrofuleux.  —  Doses:  1  à  Sgram.  en 
potion  à  prendre  par  cuillerées. 

iK   CHLORURE  DE  FER  BT  DE  BARYUM. 

Chlorure  de  baryum  crist.  1  équivalent 1523,50 

Sutfate  ferreux  crist.  1/2  équiv 868,32 

F.  dissoudre  chacun  des  sels  dans  la  plus  petite  quantité  d*eau 
possible  ;  mêlez  les  solutions  ;  filtrez  ;  f.  évaporer  dans  un  ma- 
tras  ;  f.  cristalliser  à  l'abri  de  l'air  par  refroidissement. 

—  Antiscrofuleux.  —  Doses  :  5  centigram.  à  4  décigram.  en 
potion  à  prendre  par  cuillerées,  ou  en  pil.  Ajoutez  à  chaque  pi- 
lule 1  ou  2  centigram.  de  limaille  de  fer  pour  prévenir  la  suroxy- 
dation  du  sol  fen'eux. 

MIXTURE  ANTISCROFULEUSE    (Hllfebuid). 

Chlorure  de  baryum i )  « 

Chlorure  ferreux ]  ^'      ^  «^"• 

Hydrolat  de  cannelle ]  t^    

Sp.  d'éc.  d'oranger ]  ^'    ^ 

M.  —  Doses  :  8  à  16  grain,  en  potion  à  prendre  par  cuille- 
rées. 

A  MIXTURE  DE  CLARUS  (Dorvault). 

Chlorure  de  fer  et  d'ammoniaque 1. 

—    de  baryum 1 

EaudistiUée 50 

F.  dissoudre;  filtrez. —  Antiscrofuleux.  — Doses:  1  à  4grain. 
en  potion  à  prendre  par  cuillerées. 

POMMADE  D'IODURE  DE  BARYUM. 

Axonge  benzoïnée 100 

lodure  de  baryum 1 

M.  —  Engorgements  scrofuleux.  —  Frictions. 

POTION  ANTISCROFULEUSE  (Righini). 

Chlorure  de  calcium 4  gram. 

EaudistiUée : ^  "" 

Sp.  de  mousse  de  Corse ^   ^ 

M.  —  A  prendre  en  4  f .  àatva  \a  \owTv(i^. 


MÔYËft  ;  CENTIANE.  755 

g  3.  —  Noyer;  Gentiane;  FUI  de  bœuf. 

TISANE  DE  FEUILLES  DE  NOYER  (Négrier). 

Feuilles  sèches  de  noyer  (Juglans  regia) 10 

Eau  bouillante ^ ....... .    1000 

F.  infuser  jusqu'au  refroidissement  ;  passez  ;  édulcorez  avec  le 
sp.  de  noyer.  —  Antiscrofuleux.  -=-  Doses  :  3  ou  4  verres  par 
jour!  (Voy.  Injection  de  feuilles  de  noyer,  p.  203.) 

EXTRAFT  DE  FEUILLES  DE  NOYER. 

Préparez  comme  YExtrait  de  digitaley  p.  571.  (Voy.  ci-iipré«.) 

-k  EXTRAIT  DE  BROU  DE   NOIX. 

Prép.  comme  YExtrait  de  ciguë,  p.  428.)    " 

—  Tonique,  astringent,  antiscrofuleux.  —  Doses  :  5  décigram. 
à  2  gram.  par  j.  en  pil.  —  Remplace  avec  avantage  V Extrait  de 
feuilles  de  noyer, 

suc  DE  FEUILLES  DE  NOYER  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  le  Suc  de  feuil.  de  bourrache,  p.  321.— Prép.  du 
Sp.  de  feuilles  de  noyer, 

:Ar  SIROP  DE  FEUILLES  DE  NOYER  (God.  fr.). 

Prép.  comme  le  Sp.  de  fleurs  de  pêcher,  p*  501.)  —  Tonique. 
—  Antiscrofuleux.  —  Doses  :  20  à  60  gram. 

iK  ÉLixm  TONIQUE  (Gendrin). 

Extrait  de  cascarille \ 

—  d*absinthe f  - 

—  de  gentiane >  aa. 

Myrrhe  (Balsamodendron  myrrha) / 

FI.  sèch.  de  camomille  [Antliemis  nohilis) 6 

Ëc.  d'orange  amère  {Citrus  bigaradia) 10 

Sous-carbonate  de  potasse 15 

Hydrolat  de  menthe 250 

Mêlez  et  triturez  toutes  les  substances;  f.  macérer  pendant 
2  j. ;  passez;  exprimez;  filtrez.  —  Tonique  antiscrofuleux. — 
D«ses  :  5  à  10  gram.  dans  1/2  verre  d'eau  avant  les  repas  !  (Voy. 
^Uxii;  de  gentiane;  Élixir  de  Peyrilhe,  p.  156.) 

ÉLECTUAIRB  ANTISCROFULEUX   (Kortum). 

Conserve  de  cochlearia 100 

Extrait  de  chiendent ) 

Extrait  de  pissenlit (  ^^-      ^^ 

Acétate  de  potasse .....%•%..,      ^ 

M.  iO  à  30  gr.  par  jour  en  3  ou  4  fois. 
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-k   SIROP  DÉPURATIF  DB  MAIAULT. 

Vin  rouge 1200  gram. 

Rac.  de  saponaire  {Saponaria  officiimlis) ....  12  — 

Feuil.  d*arnica  {Arnica  montana) 12  — 

—    Mcnyanlhe  {Menyanthes  tri foliala)....  12  — 

Fumeterre  {Fumaria  officinalis) 12  — 

Baies  de  genièvre  {Juniperus  communis) —  6  — 

Rac.  de  câprier  (Capparis  sativa) 6  -^ 

—     squine  (Smilax  china) 6  — 

FI.  de  sureau  (Sambucus  nigra) . .-. 6  — 

Bois  de  gayac  {Gajacum  officinale) 6  — 

Rac.  de  sassafras  (Laurus  sassafras) 6  — 

Pied  de  veau  (Bos  taurus) N*  3  — 

F.  bouillir  jusqu*à  réduction  de  moitié  ;  passez  ;  ajoutez. 

Cassonade  blanche 750  gram. 

F.  évaporer  jusqu^à  31*>  B.  bouillant  ;  passez  ;  laissez  refroidir; 
ajoutez  ammoniaque  liquide  2/1000. 

—  Cette  préparation,   dont  rien  ne  justifie  la  complexité,  est  ' 
quelquefois  employée  contre  les  scrofules.  G*est  en  réalité  un  to- 
nique stimulant  stomachique.  —  Doses  :  10  à  50  gram. 

LINIMBNT  ANTISGROFULEUX    (Golfîn). 

Fiel  de  bœuf  {Bos  taurus) 120 

Huile  de  noix  {Juglans  regia) 90 

Ammoniaque  liq.,  D.  0,92  (22°  BJ 12 

M.  —  En  frictions  et  en  applications  pour  résoudre  les  tumeurs 
scrofuleuses  ?  (Voy.  Extrait  de  fiel  de  bœuf  p.  167.) 


VINGT-SEPTIÈME  SECTION 

AGENTS  EMPLOYÉS  COMME  SPÉCIFIQUES  DES  MALADIES  GOUTTEUSES, 

RHUMATISMALES,  NÉVRALGIQUES. 


g  1.  —  Électricité.    - 

— Les  Courants  continus  sont  souvent  très-utiles  pour  combattre 
les  rhumastismes  musculaires  ou  articulaires. 

g  1.  ~  CoUhique  d*auiomne. 

iK  coLCHiQus  D'AUTOMNE  {Colchicum  autumnalc). 

—  À  faibles  doses  :  quelc^ofift  vi^\)l^«%\  tÀ«Q^I\ue(&«c^.  \fisA<^ 
de  la  circulation; 
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À  fortes  «ioses  :  1^  Gastro-eatérite  plus  ou  moins  grave;  ^  Se- 
dation  marquée  du  système  circulatoire  ;  ralentissement  du  pouls  ; 
tendance  à  Talgidité;  3°  ivresse  particulière  ;  désordres  nerveux. 

—  Fait  disparaître  par  une  action  spécifique  Tinflammation  et 
la  douleur  de  la  goutte;  ses  effets  thérapeutiques  sont  d'autant 
plus  satisfaisants  que  ses  effets  pathogéniques  sont  mieux  évités. 
(Garrod). 

—  11  faut  se  borner  aux  faibles  doses  et  ne  point  administrer 
le  médicament  dès  le  début  de  Taccès,  afin  d'éviter  la  suppres- 
sion brusque  qui  pourrait  être  suivie  de  rétrocession  viscérale 
(Trousseau). 

—  11  ne  faut  pas  le  donner  longtemps,  même  à  faibles  doses  ; 
les  effets  -semblent  s'accumuler  et  de  graves  désordres  peuvent 
éclater;  d'ailleurs  les  malades  peuvent  s*habituer  au  Tïolchique 
dont  on  est  porté  à  augmenter  peu  à  peu  les  doses  qui  alors  pro- 
duisent un  état  asthénique  grave.   (Pothon). 

—  Éviter  le  colchique  dans  la  goutte  asthénique,  le  réserver 
pour  les  paroxymes.  (Goupil). 

—  L'action  doit  être  favorisée  par  tous  les  adjuvants  indiqués 
(diète,  repos  au  lit,  alcalins,  narcotiques  locaux). 

—  La  spécificité  du  colchique  contre  la  goutte-  est  une  illusion 
thérapeutique  ;  ce  médicament  agit  comme  purgatif  drastique, 
<Béhier.) 

—  Beaucoup  de  remèdes  secrets  sont  à  base  de  colchique  ;  Elixir 
4e  Reynolds,  Liqueur  de  Lavilley  Vin  d*Anduran,  Pilules  de  Lar~ 
tigue,  (Voy.  plus  loin). 

;Ac  ALCOOLÉ  DE  BULBES  DE  COLCHIQUE  ;  TEINTURE  DE  BULBES  DE  COLCHIQUE 

(Cod.  fr.). 

Prop.  comme  la  Teinture  de  gentiane  ;  1/5.  (p.  155.) 

—  Doses  :  3  ou  4  gram.  toutes  les  3  h.  dans  une  tasse  d'infusé 
aromatique  pour  obtenir  une  purgalion  abondante,  ce  qui  est  le 
plus  ordinaire,  ou  bien  de  la  diurèse  ou  de  la  diaphorèse.  Une 
crise  plus  ou  moins  violente  déterminée  par  le  médicament,  pa- 
radt  nécessaire  à  la  cure  de  Tacccs  de  goutte?  (Fiévée).  — Cette 
dose  parait  fort  élevée  ;  le  plus  ordinairement  on  ne  devra  pas 
dépasser  8  gram.  en  24  heures. 

POTION  ANTIRHUMATHMALE. 

Eau  commune ,,..,,.',.  ^ ,  90  gram. 

Sp.  de  fl.  d'oranger 30    -^ 

Alcoolé  de  bulbes  de  colchique. , . , %    ^—i 

lodure  de  potassium ,,,.......,.,,,,»  ^  \    -r^ 

M,  —  Par  cuillerées  dm9  M  iournçç, 

JBANNEU  )A 
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:Ar   ALCOOLATURE  DE  BULBES  DE  COLCHIQUES   (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  V Alcool ature d'aconit;  1/1.  (p.  761.) 
—  L*alcoolature  de  bulbes  de  colchique  est  préférable  à  Talcoolé. 
—  Même  dose  (Voy.  Alcoolé  de  colchique  p.  757). 

-k   VIN  DE  BULBE  DE  COLCHIQUE   (Cod.  fl'.). 

Préparation  comme  le  virt  de  scille.  6/iOO.  —  Doses  :  5  à  16 
gram.  par  jour,  en  plusieurs  fois.  —  Les  vins  de  colchique  sont 
beaucoup  plus  actifs  que  ta.  plupart  des  vins  médicinaux  et  se  don- 
nent à  une  dose  beaucoup  moindre. 

:Ac    VIN  DE  COLCHIQUE    (HuSSOn). 

Bulbe  de  colchique  (Colchicum  autumnale) 60 

Vin  de  Xérès 125 

F.  macérer  pendant  8  j.  ;  passez.  —  Antigoutteux.  —  Doses: 
1  à  4  gram.  dans  un  verre  d'eau  sucrée  3  ou  4  fois  par  jour.  — 
Le  Vin  de  Reynolds  coloré  avec  les  pétales  de  coquelicot  et  aro- 
matisé au  rhum,  contient  à  peu  près  la  même  proportion  de  col- 
chique. 

*  \iN  ANTIGOUTTEUX  d'anduran  (Boucliardat). 

Bulbe  de  colchique  {Colchicum  autumnale). 30- 

Feuilles  de  frêne  (Fraxinus  omus) 30 

Vin  de  Malaga 300 

F.  macérer  pendant  4  j.;  passez;  ajoutez  : 

Alcoolé  d'aconit.  ^ 8 

—      de  digitale 5 

M.  ;  filtrez.  —  Doses  :  5  gram.  matin  et  soir  dans  une  tasse  de 
thé. 

POTION  DE  COLCHIQUE  (Fofget). 

Infusé  de  camomille 120  gram. 

Vin  de  colchique 30    — 

Hydrolat  de  laurier-cerise , 5    — 

Sp.  simple , 30    — 

M.  —  Accès  de  goutte.  —  Doses:  1  cuillerée  à  bouche  toutes 
les  2  heures. 

i^   VINAIGRE  DE  BULBES  SECS  DE  COLCHIQUE   (Cod.   fr.). 

Prép.  comme  le  Vinaigre  scillitique,  1/12.  (Voy.  p.  551.) 
—  Doses  :  5  à  20  gram.  en  potion  à  prendre  par  cuillerées. 

-k  EAU  DiURtllçtiiiÊ  (iJjEwaii  (Dcschamps).   . 

Sulfate  de  magnésie \  ao.,  V  ^et^ssv- 

Viaaigre  de  colchique •  • ^ 
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.  Introduisez   dans  une  bouteille  munie  d*un  siphon,  que  vous 
remplirez  d'eau  gazeuse .  —  Doses  :  2  à  5  verres  par  jour. 

^  EXTRAIT  ACÉTIQUE  DE  «ULBE3  DE  COLCHIQUE  (Ph.  Lond.). 

Bulbes  frais  de  colchique  (Colchicum  autumnale) 370 

Acide  pyroligneux  (Vinaigre  de  bois) 75 

Pilez  les  bulbes  ;  ajoutez  peu  à  peu  Tacide  à  la  pulpe  ;  passez  ; 
exprimez  ;  filtrez  ;  f.  évaporer  au  B.-M.  dans  une  capsule  de  verre 
ou  de  porcelaine.  —  Doses:  5  centigram.  à  3  décigram.  en  pi- 
lules. 

^  EXTRAIT  ACÉTIQUE  DE  BULBES  DE  COLCHIQUE  (Scudamorc). 

Bulbes  secs  de  colchique  pulv Q.  V. 

Vinaigre  distillé , Q.  S. 

Ëpuisez  les  bulbes  par  le  vinaigre  ;  passez  ;  exprimez  ;  filtrez  ; 
f.  évaporer  au  B.-M.  — /Doses  :  5  centigram.  à  5  décigram.  en  pi- 
lules. 

'k    PILULES  ANTIGOUTTEUSES  (Halfort). 

Extrait  acétique  de  colchique \ 

Extrait  de  coloquinte  composé  (Ph.  Lond.  r         j   , .  • 

Voy.  p.  479). : ««•  *  '*««'8''""- 

Poudre  de  Dower J 

M.;  pourl  pil.  ^  Doses  :  1  pil.  matin  et  soir  administrée  après 
que  le  malade  a  pris  pendant  3  ou  -i  jours  1  à  2  gram.  de  Vin  de 
coldûqûe.  (Voy.  Vin  de  colchique^  p.  758). 

i<   MELLITE  DE  BULBES  DE  COLCHIQUE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  le  Mellite  de  scille.  —  Doses  :  15  à  60  gram.  dans 
1  lit.  de  boisson. 

iK   ALCOOLÉ  DE  SEMENCES    DE  GOLCHIQlJE  ;    TEINTURE  DE  SEMENCES 
DE  COLCHIQUE  (Cod.  fr.  ;  F.  H.  M.). 

Sera,  de  colchique  pulv.  (C.  autiumiale) 1 

Alcool  à  60» 10 

F.  Macérer  pendant  10  j.;  passez;  exprimez;  filtrez.  — Ren- 
dement 100/100  d'alcool  employé.  —  Doses  :  1  à  8  gram.  en  po- 
tion, ou  dans  100  gram.  de  thé,  de  café,  à  prendre  par  cuillerées. 

—  Les  semences  de  colchique  doivent  être  préférées  aux  bulbes 
en  raison  ^  de  la  constance  de  leur  richesse  en  colchicinc,  et  par 
conséquent  de  leurs  effets  thérapeutiques  (Oberlin) . 

-k    MIXTURE  ANTIGOUTTEUSE   (Fiévdc). 

Âlcoolé  de  bulbes  de  colchique ^ 

—  sem.  de  colchique V 

Sp.  de  limon '^^ 
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M.  — Doses  :1  cuillerée  à  bouche  toutes  les  3  ou  4  h.  dans 
une  lasse  d*infusé  de  mélisse. 

i<  VIN  ANTIRHUMATISMAL  (Delioux  de  Savignac). 

Âlcoolé  de  sem.  de  colchique 25 

—  de  feuil.  d'aconit 12 

—  de  digitale 5 

Vin  blanc 1000 

M.  ;  filtrez.  —  Rhumatismes  musculaires.  — Doses  :  8à30  gram., 
matin  et  soir,  dans  une  tasse  de  thé.  La  substitution  des  alcoola- 
turcs  aux  alcoolés  améliorerait  cette  formule.  (Voy.  Alcoolalure 
de  bulbe  de  colchiquey  p.  758).  * 

POTION  ANTIRHUMATISMALE  (Delloux  de  Savignac). 

Alcoolé  de  sem.  de  colchique 5  gram. 

Âlcoolature  d*aconit 2      — 

Sp.  d'opium ^ 30      — 

Eau  gommeuse  5/100 170      — 

M.  —  Doses  :  2  à  i-  cuillerées  à  bouché  pendant  la  nuit. 

i<  EXTRAIT  ALCOOLIQUE  DE   SEMENCES   DE  COLCHIQUE  (Cod.  fr.) 

Prép.  comme  Y  Extrait  alcoolique  de  sem.  de  stramoine^  p.  424. 
—  Rendement  :  97/100.  Doses  :  1  centigram.  à  1  décigram. 

iK   VIN  DE  SEMENCES  DE  COLCHIQUE   (Cod.  ft'.). 

Prép.  comme  le  Vin  de  scillet  6/100.  —  Doses  •  4  à  16  graoï. 
par  jour  en  potion  ou  dans  du  thé. 

Le  F.  H.  M.  prescrit  de  préparer  le  Vin  de  sem.  de  colchique 
en  ajoutant  1/100.  d^alcoolé  dans  du  vin  blanc  (Voy.  Alcoolé  de 
sem,  de  colchique  p.  757j. 

ik  ALCOOLATURE  DE  FLEURS  DE  COLCHIQUE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  V Alcoolature  d'aconit^  1/1. — Dosés  :  4  à  16  gram. 
en  potion  à  prendre  par  cuillerées. 

iK   OXYMEL  DE  COLCHIQUE  (Cod.  fr.). 

Prép.  jcomme  ïOxymel  scillitique,  p.  551.  —  Doses  :  15  à  60 
gram.  en  potion  ou  en  tisane. 

^  GOUTTES  ANTIARTHRITIQUES  (Terrier). 

Âlcoolé  de  sem.  de  colchique 40 

Bois  de  gayac 80 

Iode 6 

lodure  de  potassium 12 

Laudanum  de  Sydeaham *<^ 

M.  ;  filtrez.  —  Doses .  \0  ài  ^  %o\xVX^^  "^  ^^^s»  ^^^  \^^^  • 
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iK  PILULES  ANTIGOUTTEUSES  (Becqucre!). 

Sulfate  de  quinine 15  centigram. 

Extrait  de  digitale 2        — 

Sem.  de  colchique  pulv 5       — 

M.  pour  \  p'A.  —  Doses  :  1  à  3  par  jour. 

PILULES  ANTIGOUTTEUSES. 

Extrait-  de  coloquinte   comp.   (Ph.    \ 

britan.  Voy.  p.  479) I  g  centieram 

Exlr.    alcool,    de    sem.    de  colchi-   (       '  s       • 

que ) 

Extrait  d^piuin 4  milligram. 

M.  pour  1  pil.  —  Doses  :  1  à  6.  —  Imitation  des  Pilules  de 
Lartigue,  dont  la  formule  est. secrète.  * 

-k  PILULES  ANTIGOUTTEUSES  (Bouchardat). 

Extrait  de  coloquinte  comp.  (Voy.  p.  479)    73  milligram. 

—  de  colchique. , 73        — 

—  d*opium 37  dix-milligram. 

F.  1  pil.  —  Doses  :  1  à  6  jusqu*à  effet  purgatif.  Proposées  pour 
remplacer  les  Pilules  de  Lartigue,  dont  la  formule  est  secrète. 
Formule  simplifiée  :  Extrait  dje  coloquinte  composé  et  Extrait  de 
colchique  aa,  8  centigram.,  Extrait  d*opium,  4  milligram.,  pour 
1  pil. 

i^  PILULES  ANTIGOUTTEUSES  (Genissicit). 

Extrait  de  coloquinte  comp.  (Ph.  britan.).    16  centigram. 

—  hydro-alcoolique  de  sem.  de  col- 

chique       8  mlliigram. 

—  de  digitale 8        — 

M.  pour  1  pil.  —  Doses:  1  à  6.  Cette  formule  est  proposée 
comme  la  précérlente  pour  remplacer  les  Pilules  de  Lar ligue, 

8  2.—  Aconit;  Aconiiine;  Véralrine;  Digitale;  Narcotiques ^ 

i<  ALCOOLATURE  d'aconit  (Cod.  ff.;  F,  H.  M.). 

Feuil.  fraîches  d*aconil  n;ipcl  cueillies  au 
-commencement  de  la  floraison  (Aconi-   f  „„     „    é* 

tum  napellus) 

Alcool  à  90o 


Gontusez  les  feuilles;  ajoutez  ralcool;  lais&ez  m^cj^tet  ^^wàa.wV. 
iOJ.  ;  passez;  exprimez  ;  filtrez. 
— Sévralgies ;  hévroses,  -«  L»ose5  ;  1  à  B  gTScni.  wv  ^^iVvow^^^^ 
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fraclioiiB  succesBiveB.  —  Surveillez   iet  cil'eta.   (Voy.   Aat 
p,  763.) 

—  Qiiel(|ue8  formulaires  ppescrivent  la  poudra  eL  la  ti 
d'aconit;  ces  niéiiicamenls  sont  Â  rejeter,  car  la  dasaiccati 
disparaître  presque  enlïèreiiienl  le  principe  actif  de  l'acon 

—  Hotlol  conseille  de  Bulislitucr  la  racine  à  la  feuille  d 
dans  toutes  les  préparations,  la  racine  étant  plus  riche  en 
line  et  moin»  variable  quant  !i  la  proportion  do  celle-ci . 

POTION  o'AtONiT  (Baaclwnlol). 

Aleoolature  d'aconit 1  gn 

Infusé  de  mélisse  {Metiiia  o/jïcinaii*) 100    - 

Sp.  diaoode 30    — 

M.  —  Névralgies;  Névroses.  ^  Doses  ;  par  cuillerées  i 
toutes  les  â  heures;  augmentez  la  dose  d'alcoulature  si 
efTeta  obti-nus. 


£  (Gu», 


r»»y]. 


AlcDUlal  de  mélisse  composé i 

Aleoolature  d'aconil ! 

Chloroforme ■  ■    !l< 

H,  —  Névralgie  dentaire.  —  En  frictions  sur  le»  gencive^' 
moyen  d'un  tampon  de  ouate.  (Voy.  DentriUces.) 

*    POUNADE  ANTlKÉVRALOigUR   (GÙiy). 

Aleoolature  d'aconit  (Aconitum  Hapellus) 1 

Chlorofonnc i 

Axonge 4. 

M,  —  Onctions  loeo  doleati  ;  recouvrez  d'une  pièce  do  oh 
puis  de  taffetas  ciré  au  d'une  feuille  de  giilta-porclia 

A   EKTJltlT  OE  rEaU.IJ^B  d'agonit  {Ci>d.  tr.). 

Prép.  comme  i'Extrait  île  feuil.  de  ciguë,  p. 
ment  :  V<W-  —  Rhumatisme  ;  Névralgies.—  Doses  :  5  A  30' 
tigram.  (Voj.  Alcoolaliire  rfai-onit.   p.   7B1.  —  Oc  méîlicnn 
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li  -f-  40*  environ.  Rendement  :  4/^00.  —  Le  sue  n^ayant  pas  subi 
l'action  de  la  chaleur,  cet  extrait  est  préférable  à  celui  du  Cod. 
fr.  L*évaporation  dans  le  \ide  vaudrait  encore  mieux.  —  Doses  : 
-5  à  20  centigram. 

iK  EXTRArr  ALCOOLIftUE  DE  FEUILLES  D'AGOKIT  (God.  h,): 

Pjrép.  comme  V Extrait  alcoolique  de  digitahy  p.  571.  Rende- 
anent  :  225/1000.  —  Cet  extrait  dewait  être  évaporé  dans  le 
^ide.  —  Rhumatismes;  Névralgies.  —  Doses  :  1  à  3  centigram. 
—  Les  extraits  d'aconit  perdent  peu  à  peu  leur  activité  ;  Talcoola- 
4ure  est  la  meilleure  préparation  d'aconit. 

•PILULES  d'aconit  (Biett). 

Extrait  alcoolique  d'aconit 5  centigram. 

Rac.  de  guimauve  pulv Q.  S. 

IM.  pour  1  pil.  —  Douleurs  ostéocopes  ;  Névralgies.  —  Doses  : 
1  à  â  matin  et  soir.  —  Médicament  peu  fidèle. 

i<  «ROP  d'aconit  (Cod.  fr.). 

Mcoolature  d'aconit 1  • 

Sirop  de  sucre 9 

Mêlez  Talcoolature  au  sp.  froid,  —  20  gram.  de  ce  sp.  repré- 
sentent 2  gram.  d'alcoolature  d^aconit.  * 

—  Névralgies;  Névroses;  Accès  de  goutte. —  Doses  :  10  à 
^  gram.  en  potion,  par  fractions,  selon  les  effets  obtenus. 

^  suc  ÉTHËRÉ  d'aconit  (Bouchafdat). 

Prép.  comme  le  Suc  éthéré  d^ anémone,  p.  729.  —  Doses  :  1  à 
"8  gram.  en  potion  par  fractions,  selon  les  effets  obtenus.  (Voy. 
Aîcoolature  d^aconit,  p.  761.) 

-k  aconitine  (Cod.  fr.), 

Rac.  d'aconit  divisée  (Aconitum  napellus) 1 

Alcool  à  85». ^ \ 

Ac.  sulfurique / 

Magnésie  calcinée l     ^'  ^ 

Ëther  sulfurique ) 

F.  digérer  pendant  8  j.  la  rac.  d'aconit  avec  3  d'alcool  légère- 

«aent  acidulé  par  l'ac.  sulfurique  ;  exprimez  ;  filtrez  ;  distillez  au 

1.  pour  recueillir  l'alcool  ;  laissez  refroidir  le  résidu;  séparez 

tfle  verte  qui  surnage  ;  f.  évaporer  en  consistance  sirupeuse  ; 

Il  avec  un  peu  d'éthcr  pour  séparer  le  reste  de  la  matière. 

«;  séparez  Véther  ;  délayez  dans  l'eau  cl  TVG\xVcïk\\&vi.x  Vi  \^- 

un  lait  de  magnésie  ;  agitez  le  tout  a\wi  ftotv  v^^v^*  ^'î^' 
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''  Hier  D.  0,733;  séparci   la   Bolution  Élhéréc;  Tnites-ln  évaporerl  1 
l'nir  libre;  le  résidu  eonatituc  l'aconiline  impure.  r 

P.  dUsoudrc  t'ucflnitine  impure  dans  l'ac.  sulfurique  éleudni  J 
décolorez  pur  le   charbun  animiil;   filtrez;  précipitez  raognitlntl 
par  ammoniBc|uc  Q.  S.;  f.  bouillir  pour  chasser  l'excès  d'iunm»*'! 
niuijuei   recueillez   sur   un   flltre;   t.   sécher;  t.  dissoudre  daiu-l 
l'élhcr  ;  t.  évaporer  à  l'air  libre;  reprenez  par  l'ac.  sulfnriqite   \ 
étendu  ;   précipilei  par    l'ammoniaque  ajoutée  goutte  ï  goulla; 
tlllrcz   [lour  séparer  les  premières  portions  qui  sont  encore  ia 
pures  ;  achevez  la  précipitaUon  par  l'ammoniaque  en  l^er  cicë 
reeucilltfz  raeonilinc   sur  un  filtre;  f.  sécher  à  froid.  (Vov.  e 

!  (Du,iuûsn..l). 


Radne  d'aconit  Napel  en  poudre  demi-n 

(Acorùlum  napeltun) 

Acide  tartriijue  pulv 

Alcool  àOO" \ 

Ethcr  rectifié  et  lavé (  <^ 

Bicarbonate  de  potasse ) 


avec  l'aconit;   épuisez  à  froid  pur 
Cùralioi  "— 


If' 


chacune  ;  réunissez  les  liqueurs  ;  filtrez  ;  distillez  au  B.-H,  i  aaà' 
douce  chaleur  et  autant  que  possible  à  l'abri  tlu  contact  de  ÏHt 
Kepreoez  l'extrait  par  l'eau  ;  filtrez  ;  agitez  la  solution  aquer' 
avec  Q.  S.  d'élbcr;  séparez  celui-ci;  suturez  la  solution  aquei 
par  le  bicarbonate  de  potasse  pulv.  eu  léger  excès,  igites  « 
Q.  S.  d'éthcr  lavé,  afin  de  dissoudre  l'aconitioe  mise  en  I"- 
par  le  bicarbonate  alcalin.  Distillez  les  deux  tiers  de  la  h 
éthérée,  puis  laissez-la  évaporer  à  l'air  libre;  l'aconiline  criittf 
lise  un  peu  colorée.  Faites-la  dissoudre  dans  l'eau  acidulée  pif 
l'ac.  ïhlorhydrique;  salures  la  solution  par  le  bicarbonate dl 
potasse  ;  agitez  avec  l'étbor  comme  la  première  fois  ;  vmii  i^ 
tiendrez  par  l'évaporation  de  l'élher  l'aconiline  blanche,  crisUU 
sée  en  lames  rhoQibùédrii(iies  plus  ou  moins  régulières. 

Cet  alcaloïde  donne  des  sels  crislallisablea  avec  lu  plupart  * 
acides, 

Action  thérapeutique   mal   déterminée  ;  activité   exceuîT 
Considérée  comme  propre  â  combattre  les  névralgies  coDgestiti 
el  florodyniques,  les  douleurs  de  la  goutte.  (Gubler.) 
—  Doses  :  115  milligram.  W  \  mi\S.\%t»mn»  \fi  chaque  jos 
par  fractions  de  1/4  de  mWWïtoia.  S"; '^'^T'^^'V^ 
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i<   SOLUTION  ALCOOLIQUE  D'ACONITINE. 

Âconitine 1  décigram. 

Alcool  à  85° 100  gram. 

F.  dissoudre.  —  Cette  solution  représente  1  milligram.  d*aco- 
nitme  par  gram.  —  Névralgies.  A  rintéricur,  doses:  5  décigram. 
à  1  gram.  chaque  jour,  par  fractions  de  5  décigram.  en  potion  ; 
à  Textérieur,  doses  :  2  à  10  gram.  en  frictions. 

i<   GRANULES  D'ACONITINE  (Hottot). 

Faites  des  granules  contenant  1/2  miliigram.  d*aconitine,  pré- 
^  parés  d^ailleurs  comme  les  Granules  de  digitaline^  (Voy.  p.  573.) 
— Névralgies.  —  Doses  :  1  à  6.  Augmentez  lentement  les  doses  ; 
surveillez  les  effets. 

i<   POMMADE  D'ACONITINE  (Tunibull). 

Aconitine 1 

Alcool  à  85o 2 

Axonge 40 

Broyez  Taconitine  avec  Talcool  ;  ajoutez  Taxonge  ;  M.  —  Né- 
vralgies ;  Tic  douloureux  de  la  face.  —  Doses  :  1  à  2  gram.  en 
frictions.  —  Toxique;  à  surveiller  do  près. 

iK  POMMADE  CONTRE  LA  SGIATIQUE  (Oppolzcr). 

Aconitine 1 

Axonge  {Sus  scrofa) 100 

M.  —  Névralgies  ;  frictions  loco  dolenti.  —  Toxique. 

•   VÉRATRINE  C«*H52Ar«0t6  (Cod.   fp.). 

Fruit  de  cévadille  pulv.  {Veratrum  sabadilla) 1 

Alcool  à  80» 10 

Ac.  sulfurique \ 

Chaux  vive !  aa.    Q.  S. 

Ammoniaque ) 

Épuisez  la  cévadille  par  l'alcool  acidulé  par  Tac.  sulfurique; 
exprimez  ;  réunissez  les  solutions  alcooliques  acides  ;  ajoutez  la 
chaux  éteinte  ;  filtrez  :  distillez  pour  recueillir  Talcool  ;  délayez  le 
résidu  dans  Teau  acidulée  par  l'ac  sulfurique  ;  décolorez  par  le 
charbon  animal;  filtrez  ;  ajoutez  de  Tammoniaque  jusqu*à  réaction 
alcaline  ;  recueillez  le  précipité  sur  un  filtre  ;  lavez  avec  un  peu 
d*cau  distillée  ;  f.  sécher  ;  reprenez  par  Tac.  sulfurique  étendu  ; 
décolorez  par  le  charbon  animal;  filtrez;  ajoutez  de  fammonia- 
que  jusqu'à  réaction  alcali  ne;  recueillez  le  précipité  sur  \MV^\V\xt.\ 
\avez  avec  un  peu  d'eau  dislillée;  f.  sécher;  f.  Axa^owâiVû  ^^vv-s» 
réther;  f.  évaporer  à  Vair libre;  la  véralrinc  crVsV.a\V\?.e. 
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—  Analogue  à  Taconitine,  mais  5  fois  moins  active  (Gubler). 
Purgatif,  vomitif,  diurétique  ;  ralentit  le  pouls  et  abaisse  la  tem- 
pérature organique  (Narvood).  —  Doses  :  5  milligram.  à  3  centi- 
gram.  par  fractions  ;  surveillez  les  effets. 

—  La  vératrine  ne  doit  pas  être  associée  à  la  morphine;  ces  deux 
alcaloïdes  sont  antagonistes  (Gubler).  (Voy.  Extr.  de  Veratrum 
vindCf  p.  347.) 

:Ac   ALCOOLÉ  DE  VÉRATRINE. 

Vératrine . . . , 1 

Alcool  à  85o 100 

F.  dissoudre.  —  1  gram.  représente  1  centigram.  de  vératrine.  ' 
—  Névralgies  ;  Accès  de  goutte  ;  Rhumatisme  aigu.  —  Doses  : 
5  décigram.  à  3  gram.  en  potion  à  prendre  par  cuillerées  toutes 
les  2  ou  3  heures. 

PILULES  DE  VÉRATRINE    (Magcndic). 

Vératrine  , i  milligram. 

Poudre  de  gomme 3  centigram. 

Sp.  simple  (Sus  scrofa) / Q.  S. 

M.  pour  1  pil.  —  Névralgies,;  Accès  de  goutte^  Rhumatisme 
aigu.  —  Doses  :  1  pil.  toutes  les  4  ou  5  h.  —  Surveillez  les 
effets. 

•k  POMMADÉ  CONTRE  LA  SCIATIQUE   (Oppolzer). 

Vératrine .«. , 1 

Axonge  (Sus  scrofa) 10 

M.  —  Névralgies.  —  Frictions  loco  dolentù  —  Toxique  ;  à  sur- 
veiller. 

i<  POUDRE  DE  DIGITALE. 

—  Rhumatisme.  —  Doses  :  5  décigram.  à  1  gram.  de  feuil. 
de  digitale  pulv.  en  infusion  dans  100  gram.  d'eau  distillée  à 
+  70%  filtrez;  édulcorez.  —  Par  cuillerées  à  bouche  d'heure  en 
heure.  —  Au  bout  de  36  à  48  heures  le  pouls  et  la  température 
commencent  à  baisser  ;  vers  le  3»  ou  le  4"  j .  il  survient  des  nau- 
sées et  des  vomissements,  et  la  rémission  se  prononce.  La  digi- 
tale exerce  une  action  sur  l'élément  fébrile,  non  pas  une  action 
spécifique  sur  le  rhumatisme  (Oulmont).  (Voy.  Médicaments  spé- 
ciaux de  Vappareit  circulatoirey  p.  570.) 

^  MIXTURE  ANTINÉVROPATHIQUE  (Neverman). 

Alcoolé  de  noix  vomique 5  gram. 

—     d'opium 5    — 

jÉthérolé  de  stramoiac ^   — 

Essence  de  valériaue '^^w.nnj»». 
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-  M.  -T.  Névralgies  rhumatismales.  —  Doses  :  20  à  30  gouttes 
•dans  une  tasse  d*infusé  de  camomille;  à  renouveler  selon  les 
«flfels  obtenus.  (Voy.   Antispasmodiques,  p.  347;  Narcotiques j 

"  p.  392.) 

i<  PILULES  ANTIGOUTTBUSES  (Lemaiurier). 

Sulfate  de  quiquine 25  milligram. 

Poudre  digitale  {Digttalis  purpurea) 12       — 

—     de  rac.   de  belladone  (Atropa  bel- 

ladona 5       — 

Acétate  de  morphine 5 

Extrait  de  laitue  vireuse )  ^^ 

Poud.  tempérante  de  StahU Voy.p.  346)  )  ""*  ^*  ^' 

M.  pour  1  pil.  —  Doses  :  5  à  10  par  j.  selon  la  violence  des 
■accès. 

:Ar  LINIMENT  ANTIGOUTTEUX  (Rcvcillë-Parise). 

Hydrolat  de  laurier-cerise 16 

Éthér  sulfurique 2 

Extrait  de  belladone 1 

Laudanum  de  Rousseau 1 

M.  (Voy.  Solution  antinévralgique,  p.  403.)  ' 

§  3.  —  Gayac;  Frêne. 

TISANE  DE  BOIS  DE  GAYAC   (Cod.    fr.). 

Bois  de  gayac  râpé  {Guajacum  officinale) 50 

Eau  Q.  S.  pour 1000 

F.  bouillir  pendant  1  h.;  passez;  laissez  déposer;  décantez. 
—  Stimulant,  diaphorétique.  —  Doses  :  par  verres. 

^   POUDRE  DE  GAYAC  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  quassia  amara,  p.  151 .  —  Inusité. 

-k   ALCOOLé  DE  OAYAG  ;  TEINTURE  DE  BOIS  DE  GAYAC  ;   EAU-DE-VIB 

DE  OAYAG  ^Cod.  fr.). 

Prép.  comme  ïAlcoolé  de  gentiane;  1/5.  (Voy.  Dentrifrices). 

-k   EXTRAIT  DE  GAYAC   (Cod.  fr.). 

Bois  de  gayac  râpé  {Guajacum  officinale) 1 

Eau  distillée 18 

F.  bouillir  le  gayac  avec  9  d'eau  pendant  1  h.;  passez  ;  f.  bouil- 
lir le  résidu  avec  9  d'eau  pendant  1  h.;  laisseï  dèvo?>«v  ^^w^"«».\. 
12  h.;  décantez;  f.  évaporer  les  liqueurs  réumôs  exv  ç,Qw^v&»VaxsR.^ 
molle;  ajoutez  à  cet  extrait  1/8  d'alcool  à  W  \  ÔL^Xa^^xN  ^.  ^^^- 
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porer  en   consistance  convenable.  —  Rendement  :  32/1000.  ^ 
Diaphorétique  ;  antirhumatismal? 
—  Doses  :  1  à  10  gram.  en  pilules. 

-k  SIROP  DE  GAYAC  (Cod.  fr.)- 

Bois  de  gayac  râpé  {Guajacum  officinale) 3 

Sucre  {Sacchanim  of/icinurum) 10 

Eau Q.  S. 

F.  bouillir  à  deux  reprises  le  gayac  dans  30  d'eau;  passez;  f. 
évaporer  les  liqueurs  réunies  jusqu'à  réduction  à  6;  alors  ajoute;^ 
le  sucre  et  f.  cuire  à  D.  1,27,  (31**  B.)  (Voy.  ci-après.) 

-k  SIROP  DE  GAYAC  (Falières). 

Bois  de  gayac  {Guajacum  officinale} 500 

Eau , Q  S. 

Sucre  (Saccharum  officinarum) 1000 

Alcool  à  60» 60 

F.  bouillir  le  gayac  à  deux  reprises,  et  pendant  1  h.  chaque 
fois,  dans  3000  gram.  d'eau;  passez  ;  réunissez  les  liqueurs;  con- 
centrez-les jusqu'à  ce  qu'elles  soient  réduites  à  550  ;  laissez  re- 
froidir ;  ajoutez  l'alcool  ;  filtrez  au  papier  ;  f.  avec  le  sucre  un  sp. 
par  solution  au.B.-M.;  passez  à  Tétamine.  L'alcool  favorise  la 
filtration  des  liqueurs  et  rend  le  sp.  limpide. 

Diaphorétique,  antirhumatismal.  —  Doses  :  30  à  50  gi'ajiu 

-k  SIROP  ANTIARTIIRITIQUE  (Dubois). 

D'une  part  : 

Salsepareille  coupée  et  fendue  {Smilax  me- 

dica) 60  granr. 

Gayac  râpé  (Guajacum  officinale) 60    — 

Eau 3000    — 

F.  bouillir  jusqu'à  réduction  à  1500  gram.;  ajoutez  : 

Sucre  (Saccharum  officinarum) ^.  1000  gram. 

F.  bouillir  pour  faire  un  sirop. 

D'autre  part  : 

Extrait  d'opium 6  décigrann 

Résine  de  gayac 16  gram. 

Carbonate  de  potasse 12    — 

Âlcoolé  de  colchique  à  1/3 5    — 

Essence  de  *  ■...-  - 2  gouttes. 

Triturez   ei  '';  ajoutez-les  peu  â 

pon  au  sirop 
-  Rhuma  ^  «^^- 
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-k   POUDRB  DB  RÉSINB  DB  GATAC  (Cod.  fr). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  benjoin^  p.  559. —  Antirliumalismal. 
—  Doses  :  2  à  4  gr.im.  en  potion,  en  pilules. 

:Ar  ALCOOLK  DE  RESINE  DB  GAYAC;  TEINTURE  DE  RÉSINE  DE  6AYAC 

(Cod.  fr.). 

Prép.  comme  VAlcoolé  de  benjoin,  1/5.  (p.  559.)  —  Ântirhu- 
matismal.  —  Doses  :  2  à  8  gram.  en  potion. 

-k  éuxiR  antiarthritique;  rataha  des  caraïbes;  teinture 

D'éMÉRIGON  (Cadet). 

Résine  de  gayac.  (Guajacum  officinale) 1 

Tafia 45 

F.  dissoudre;  filtrez.  —  Antirhumatismal;  antigoutteux.  — 
Doses  :  10  à  20  gram.  tous  les  matins. 

ÉMULSION  DE  RÉSINE  DE  GAYAC;  LAIT  DE  GAYAC. 

Résine  de  ga^fac  pulv.  (Guajacum  officinale) 2 

Gomme  arabique  (Acacia  vera) —  8 

Sp.  simple 30 

Eau  commune 100 

Môlez  la  résine  ave  la  gomme;  ajoutez  le  sirop,  en  triturant, 
puis  Feau'peuà  peu.  —  Goutte;  Rhumatisme.  —  Doses  .  1  cuillerée 
à  bouche  toutes  les  deux  heures. 

k  ALCOOLÉ  DE  GAYAC  AMMONIACAL  (Pli.  allcm  ). 

Résine  de  gayac  (Guajacum  officinale) 3 

Alcool  à  90o ' 10 

Ammoniatiue  liquide,  D.  0,96 5 

F.  dissoudre  la  résine  dans  Talcool;  ajoutez  rammoniaque  : 
filtrez.  —  Diaphorétique  ;  antirhumatismal.  —  Doses  :  1  ù  4  grain, 
en  potion. 

k   GOUTTES  ANTIARTHRITIQUES  (Graefc). 

Alcoolé  de  potasse  (Pot.  causliq.  1  ;  Alcool  à  %'ù'*fi) ...       15 

Alcoolé  de  gayac  ammonical  (Voy.  ci-dessua) 7 

Opium  brut  {Papaver  somnifenim) 2 

F.  macérer  pendant  4  jours;  iiltrcz.  —  Doses  :  10  à  20  gouttes 
3  fois  par  jour. 

:*r    ÉLECTUAIRE  ANTIRHUUATISMAL  (Pli.    brituiin.), 

Résine  de  gayac  {Guajacum  officinale) 4  Q;ram. 

Racine  de  rhubarbe  (ftlieum  palmatum) ^     — 

Soufre  sublimé ^     — 
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Muscade  (Myristica  moschata) N»  1 

Crème  de  tartre 30  gram. 

Uiel  blanc  (Apis  mellifica) 500    — 

M.  —  Ântirhumalismal  ;  laxatif.  —  Doses  :  10  à  30  gram.  par 
jour  en  2  fois. 

:Ac  ËLECTUAIRE  DE  GAYAG  COMPOSÉ  (A.  Fcrnandcz). 

Résine  de  gayac  {Guajacum  officinale) 15  gram. 

Rhubarbe  pulv.  {Rheum  palmatum) 10    — 

Crème  de  tartre  pulvérisée 25    — 

Soufre  sublimé  et  lavé 50    — 

Muscade  pulv.  (Myristica  moschata) N©  1 

Miel  blanc  (Apis  melUlica) Q.  S. 

M.  —  Employé  contre  le  rhumatisme  chronique  par  les  méde- 
cins espagnols;  laxatif.  —  Doses:  15 à  20  gram.  matin  et  soir. 

:Ac   ÉLIXIR  ANTIARTHRITIQUE  DE  L'ILE  DE  FRANGE. 

Myrrhe  (Balsamodendron  myrrha) 3 

Résine  de  gayac  (Guajacum  officinale) -4 

Aloès  succotrin  (Aloe  socotrina) 4 

Alcool  à  52° 300 

F.  dissoudre  séparément  chaque  substance  dans  lOU  d*alcool; 
mêlez  les  alcoolés;  filtrez.  —  Antirhumatismal,  antigoutteux.— 
Doses  :  10  à  30  gram.  tous  les  matins.  —  15  gram.  de  ce  médi- 
cament représentent  2  décigram.  d'aloès;  il  faut  donc  prévoir  un 
effet  purgatif. 

*   PILULES  ANTIARTHRITIQUES   (Graofc). 

Kermès  minéral 2  centigram. 

Extrait  d'aconit 2         — 

—      dedouce-amère.. , 4  — 

Résine  de  gayac  (Guajacum  officinale) . .        4         — 
Baume  du  Pérou  (Myrospermnm  Pereirœ).    Q.  S. 
M.  pour  1  pil.  —  Doses  :  1  à  2  toutes  les  3  ou  4  heures. 

INFUSÉ  DE  FEUILLES  DE  FRÊNE. 

Feuil.  sèch.  de  frêne  (Fraxinus  excelsior) 10  à  50 

Eau  bouillante 1000 

F.  infuser  jusqu'au   refroidissement;  passez.  —  Antigoutteux, 

purgatif.  —  Doses  ;  1  lit.  par  jour  en  boisson  ;  est  aussi  employé 

en  fomentations.  Les  feuilles  de  frèae  ont  été  prescrites  contre  la 

goutte:  en  Doudre,  10  k  ^  ^tvm.^eXi  wsnmi  \a.\w\a&  ^<i.xv\s..  (y<jx. 
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DÉCOCTION  DE  FEUILLES  DE  FRÊNE  (Pougei). 

Feuil.  sèches  de  frêne  {Fraxinus  exeelsior) 30 

Eau 1 000 

F.  bouillir  pendant  10  minutes;  pa^ez.  —  Doses  :  par  verres. 

g  4.  -^  lodure  de  potatiium. 

POTION  ANTIRHUMATISMALE  (WardoleVOfth). 

lodure  de  potassium 2  gram. 

Hydrolat  de  menthe 175    — 

Sp.  de  safran 15    — 

M.  —  Rhumatisme  aigu  ;  Rhumatisme  musculaire  chronique. 
—  Doses  :  30  gram.  trois  fois  pai^  jour. 

g  5.  —  Jus  de  citron  ;  Spécifique*  divers. 

POTION  ANTiRRUMATisilALE  (L'}b(>rt,    Perkios). 

Suc  de  citron  (Citrus  limon) 180  gram. 

Sucre  blanc  (Saccharum  officinarum) 20    — 

F.  dissoudre.  —  Rhumatisme  articulaire  aigu.  —  Doses  :  2  cuil- 
lerées à  bouche  toutes  les  quatre  heures  !  (Voy.  p.  330.) 

FUMIGATION  DE  GENIÈVRE. 

Baies  de  genièvre  {Juniperus  communis)...     une  poignée. 

Jetez  sur  des  charbons  ardents  dans  une  bassinoire;  passez 
celle-ci  entre  les  draps  du  lit.  —  Douleurs  rhumatismales;  stimu- 
lant, diaphorétique. 

^   HUILE  DE  LIN  SOUFRÉE;  BAUME  DE  SOUFRE  (Hagcr). 

Huile  de  lin  {Unum  usitatissimum) i 

—     d'olive  (Olea  europcea) 1 

Soufre  sublimé,  lavé  et  sec 1 

F.  chauffer  les  huiles  dans  un  vase  de  fer;  ajoutez  peu  à  peu  le 
soufre  en  remuant  jusqu'à  ce  que  le  mélange  d'un  brun  rouge  ait 
pris  la  consistance    de   miel  épais.  —  Douleurs  arthritiques. 

— Frictions. 

iK  BAUME  DE  SOUFRE  TÉRéBENTHINÉ  (Hager). 

Huile  de  lin  soufrée  (Voy.  ci-dessus) )  . 

Huile  de  lin  {Linum  usitatissimum) ]  ^** 

F.  chauffer  à  feu  doux;  ajoutez  : 

y      Essence  de  térébenthine  {Pinus  maritimo^ *w 

M.  —  Douleurs  arthritiques.  —  Frictions. 
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SACHET  ANTIRHUMATISMAL  ;  CEINTURE  ANTIRHUMATISMALE  (MarjolÛl). 

Camphre  (Laurus  camphora) 1 

Benjoin  {Styrax  bemoin) 2 

Euphorbe  {Eupliorbia  canariensis) 2 

Chlorhydrate  d'ammoniaque 4 

Pulv.  gross.  ;  M.  —  Douleurs  rhumatismales  ;  Lumbago.  — 
Doses  :  50  gram.  pour  saupoudrer  une  pièce  de  ouate  qui  sera  cou- 
sue dans  un  morceau  de  flanelle  de  .  dimension  convenable  pour 
faire  une  ceinture. 

BAIN  ARSENICAL  (Truiisscau,  Gucncau  de  Mus8y). 

Arséniatc  de  soude là      8  gram. 

Carbonate  de  soude  cristallisé 100  à  150    — 

Pour  1  bain,  température  rf  30*;  durée  45  minutes.  —  Rhu- 
matisme chronique  généralisé  dans  les  petites  articulations. 

—  L'action  est  purement  topique  ;  on  n*a  jamais  constaté  aucun 
symptôme  d'Absorption.  Réveil  a  pris  des  bains  contenant  120  gram. 
d'arséniate  de  soude  et  n'a  jamais  retrouvé  de  traces  d'arsenic 
dans  ses  urines. 

§  6.  —  Essence  de  térébenthine;  Camphre;  Savon;  Ammoniaque; 
Baumes;  Papiers  résineux,  etc. 

POTION  TÉRÉBENTHINÉB  (Récaïuicr,  Martinet,*  Dcbreync). 

Hydrolat  de  laitue 180 

Essence  de  térébenthine  (Pinus  maritima) 25 

Gomme  arabique  pulv.  {Acacia  vera) 15 

Sp.  simple 60 

F.  un  mucilage  avee  la  gomme,  le  sp.  simple  et  Q.  S.  d'hydro- 
lat;  ajoutez  l'essence  en  trituiant,  puis  le  reste  de  l'hydrolat. 

—  Sciatique  lorsque  les  vésicatoires  volants  morphines,  les  in- 
jections hypodermiques  d'eau  distillée,  ou  de  solution  de  chlorhy- 
drate de  morphine,  et  la  cautérisation  sulfurique  ont  échoué. 

—  Doses  :  3  cuillerées  à  bouche  par  jour,  1  ou  2  h.  avant  les  repas. 
Chaque  cuillerée  à  bouche  représente  environ  1"%3  d'essence  de 
térébenthine .  —  11  vaut  mieux  administrer  l'essence  sous  forme 
de  perles  ou  bien  en  capsules,  après  lesquelles  on  fait  avaler  un 
peu  de  potion  gommmcusc.   (Voy.    Perles^  p.  41). 

LOOCH  TÉRÉBENTHINE  (R«>caniier). 

Essence  de  térébenthine  (Pinus  maritima) 10  gram. 

Jaune  d'œuf ^'^  ^-   — 

Mêlez  par  trituration  ;  ajoulci: 
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Sp.  de  menthe 60  gram. 

Sp.  de  11.  d'oranger 30    — 

Sp.  d'éther 30    — 

Alcoolé  de  cannelle 2    — 

M.  —  Sciatique.  —  Doses:  1  cuillerée  à  bouche  d'h.  en  h. 

OPIAT  TÉRÉBENTHINE  (Récamicr,  Martinet). 

Gomme  arabique  pulv.  {Acacia  vera) 6 

Sucre  (Saccharum  ojficinarum) 3 

M .  ;  ajoutez  : 

Essence  de  térébenthine  (Pinus  maritima) 1 

Sp.  de  fleurs  d'oranger 4 

M.  —  Névralgies.  —  Doses  :  10  gram.  3  fois  par  jour. 

ik    LINIMENT  TÉRÉBENTHINE  )Cod.  ff.;  H.  P.). 

Huile  de  camomille ;  )  p   ^ 

Essence  de  térébenthine \  ^^'    *^-  **' 

M.  —  Stimulant,  antirhumatismal.  —  Frictions. 

lAc  HUILE  DE  CAMOiiiLLE  térébenthinée  (Van  den  Corput) 

Fleurs  sèches  de  camomille  (Anthémis  nobilis) 120 

Essence  de  térébenthine  (Pinus  maritima) 1 

Eau 300 

F.  macérer  pendant  2  jours;  distillez  au  B.-M.;  séparez  Tes- 
sence  qui  surnage.  —  Antiarthritique.  —  Frictions. 

-k   HUILE  DE  menthe  TÉRÉBENTHINÉE. 

Menthe  crépue  sèche  (Mentha  crispa) 15 

Essence  de  térébenthine  (Pinus  maritima) 1 

Eau 30 

F.  macérer  pendant  2  jours  <;  distillez  au  B.-M .  ;  séparez  l'es- 
sence qui  surnage.  —  Stimulant  ;  antiarthritique  ;  —  Frictions. 

k   LINIMENT  TÉRÉBENTHINE  CAMPHRÉ  (Ph.  Lond.). 

Savon  mou  (Savon  de  potasse) 4 

Camphre  (Laurus  camphora) 2 

Essence  de  térébenthine  (Pinus  maritimu) 25 

F.  dissoudre.  —  Douleurs  rhumatismales.  —  Frictions. 

-k   LINIMENT  AMMONIACAL  TÉRÉBENTHINE. 

Uniment  ammoniacal  camphré  Co'l.  ir.  ^\).  ^\Q>^ ^ 

Eesence  de  térében.aine  (Pinui  marittiiui) "^ 
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M.  —  Douleurs  rhumatismales.  ^-  Stimulant,  rubéfiant  ou  vé- 
sîcant  selon  la  durée  de  Tapplication.  —  Frictions. 

POMMADE  TéRÉBENTHiNÉE  (Dcbreyne). 

Essence  de  térébenthine  {Pinus  maritima) 8 

Alcool  camphré i 

Ammoniaque  liq.  î).  0,92  (22»  B) 1 

Axonge  (Sus  scrofa) r 30 

M.  —  Névralgie  sciatique.  —  Doses  :   10  à  20  gram.  en  fric- 
tions, loco  dolentl,  matin  et  soir. 

-A  HUILE  camphrée;  liniment  camphré  (Cod.  fr.;  H.  P.;  F.  H.  M.). 

Camphre  râpé  (Laurus  camphorà) 1 

Huile  d'olive  {Olea  europœa) 9 

F.  dissoudre  ;  filtrez.  —  Rendement  :  100/100  de  matières  em- 
ployées. 
—  Stimulant,  antirhumatismal?  très -usité,  banal,  médiocre. 

-k  HUILE  camphrée;  LINIMENT  CAMPHRÉ  (Ph.  britanii.;  Soc.  de  Ph.). 

Camphre 1 

Huile  d'olive  (Olea  europcM) 4 

F.  dissoudre  ;  filtrez.  —  (Voy.  ci-dessus.) 

•   LINIMENT  SAVONNEUX  (F.  H.  M.). 

Alcoolé  de  savon 30  gram. 

Huile  d'arachide  (Arachis  hypogœd) 5    — 

Alcool  à  80» 30    — 

M.  dans  une  liole  bouchée. 

-k   LINIMExNT   SAVONNEUX  CAMPHRÉ  (Cod.  fr.;  H.  P.). 

Alcoolé  de  savon 10 

Huile  d'amandes  douces 1 

Alcool  camphré 9 

M.   —  Douleurs  rhumatismales.  —  Frictions  ;  lotions,  alors 
ajoutez  eau  commune,  Q.  S. 


j  (la.    1 


k  BAUME  DE  SAVON  (Béral). 

Savon  blanc 

Camphre  (Laurus  camphorà) 

Alcool  à  88» 8 

F.  dissoudre  au  B.-M.*,  l\\lcei.  —  \iQ\iVix«^  ^X^vasv^Niv^^^ 
Frictions  ;  lotions,  alors,  ajowlex  ^îml  cQmtww^^,  ^.  '^. 
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*  liniment  savonneux  ammoniacal  (f.  h.  m.). 

Alcoolé  de  savon 30  gram. 

Huile  d*arachides  {Arachis  hypogœa) 5    — 

Alcool  à  85» 30    — 

Ammoniaque  liquide,  D.  0,92  (22°  B) 10    — 

M.   dans   une  fiole    bouchée.    (Voy.    Liniment   ammoniacal 
p.  209.) 

iK  LINIMENT  SAVONNEUX  AMMONIACAL  CAMPHRÉ  (F.  H.  M.). 

Alcoolé  de  savon 30  gram. 

Huile  d*arachide  {Arachis  hypogœa) 5    — - 

Alcoolà85« 30    — 

Ammoniaque  liquide,  D.  0,92  (22«  B) 10    — 

Camphre 10    — 

F.  dissoudre  le  camphre  dans  l'alcool  ;  M.  —  Douleurs  rhuma- 
tismales. 

—  Ce  liniment  peut  remplacer  le  Baume  Opodeldoch. 

-k  LOTION  RUBÉFIANTE   (Ph.  États-Ullis). 

Alcoolé  de  poivre  de  Guinée  (Capsicum  annuum)  (Poiv. 

de  Guinée,  1  ;  Alcool  à  85,5) 25 

Alcoolé  de  camphre 25 

Ammoniaque  liquide,  D.  0,92  (22»  B) 12 

M.  —  Douleurs  rhumastimales  ;  Raideurs  articulaires.  — Lo- 
tions réitérées. 

EMPLATRE  AMMONIACAL  CAMPHRÉ  (Plt.  batav.). 

Emplâtre  de  ciguë )  ^ g 

Emplâtre  de  savon ) 

F.  fondre  à  une  douce  chaleur  ;  laissez  refroidir  à  demi  ;  ajou- 
tez : 

Carbonate  d'ammoniaque  pulv ^ 

Camphre  pulv.  (Laurus  camphora) 2 

M.  —  Remuez  jusqu'au  refroidissement.  —  Antirhumaiismal. 
—  Ëcussons. 

LINIMENT  EXCITANT  (F.  H.   M.). 

Alcoolé  de  cantharides 1 

Alcoolé  de  savon 5 

Huile  d'arachides  {Arachis  hypogœa) 2 

«     M.  —  Pour  prép.  le  Liniment  excitant   campKïè  ^."^."^^-^^^ 
^Joutez  au  Liniment  excitant.  Camphre  \. 
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^   ALCOOLÉ  DE  SAVON  AROMATIQUE;  TEINTURE  DE  SAVON  AROMATIQUE; 

ESSENCE  DE  SAVON  (Guibourt). 

Savon  blanc  ràpé > 72 

Eau 100 

F.  dissoudre  j  ajoutez  ; 

Alcool  à  56» 200 

Essence  de  citron  {Cilrus  limon) 3 

•   Carbonate  de  potasse 3 

M.  —  Filtrez.  —  Résolutif,  antirliumatismaL    —    Frictions; 
lotions  avec  eau  commune,  Q.  S.  —  Cosmétique. 

i<  LiNiHENT  DE  SAVON  (Ph.  bfitann.). 

Savon  blanc 71 

Camphre  (Laurtis  camphora) 35 

Essence  de  romarin  (Rosmarinus  officinalis} 9 

Alcool  à  85» 425 

Eau  distillée 56 

M.  —  F.  fondre  à  une  douce  chaleur  ;  filtrez. 

—  Névralgies  ;  Douleurs  rhumatismales.  —  Frictions. 

i<   LINIMENT   DE  ROSEN   (Cod.  fr.). 

Beurre  de  muscade  {Myristica  moschata) •. . . .      1 

Essence  de  girofle  (Caryophyllus  aromaiictis) 1 

Alcoolat  de  genièvre 18 

M.  par  tritufation  le  beurre  de  muscade  avec  l'essence  de  gi- 
rofle ;  ajoutez  Talcoolat.  —  Douleurs  rhumatismales.  —  Frictions. 

-k   DAUME  DE  MARJOLAINE  (Ph.  WUrt.). 

Essence  de  marjolaine  (Origanum  majorana) 2 

Beurre  de  muscade  (Myristica  moschata) 5 

F.  fondre  le  beurre  de  muscade;  ajoutez  l'essence. 

Prép.  de  même  le  Baume  de  /?tte,  de  Lavande,  etc. 

—  Douleurs  rhumatismales;  Névralgies.  —  Frictions. 

^   BAUME  NERVAL   (Cud.   fr.). 

Moelle  de  bœuf  puriflée 70 

Huile  d'amandes  (Amygdalus  communis) 20 

Beurre  de  muscade  (Myristica  moschata) 90 

Essence  de  romarin  (Rosmarintis  officinalis) 6 

—       de  girofle  (Caryophyllus  aromaticus) 3 

Camphre  (Laurus  camphora) 3 

Baume  de  Tolu  (Myrospermum  toluiferum) 6 

Alcool  à80» 12 

F.  fondre  au  B.-M.  la  moelle  à^  \iœ\>i  <i\.\çi\i«v\v.^  ^ç.  ^>c*t»Jw^- 
avec  i7iiiîle  d'amandes;  paa«ii  îi  Vt«se^  xmfiWvViN  xvsvwmkl^^- 
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dant  le  refroidissement;  ajoutez  les  essences,   le  camphre  et  le 
baume  de  Tolu  préalablement  dissous  dans  Talcool. 

—  La  Soc.  de  Ph.  propose  Tadoption  de  cette  formule,  sauf  le 
degré  de  Talcool  qu'elle  porte  à  86. 

—  Stimulant.  —  Rhumatisme  chronique  ;  Goutte  ;  Rétractions 
musculaires,  etc.  —  Frictions. 

-k   POMIIADE  DE  ROMARIN  COMPOSÉE  ;   ONGUENT  NERVIN   (Ph.  pruSS.). 

Axonge  {Sus  scrofa) 16 

Suif  de  mouton  {Ovis  aries) 8 

Cire  jaune  (Apis  mellifica) 2 

Beurre  de  muscade  {Myristica  moschata) 2 

Essence  de  romarin  {Rosmarinus  officinale) 1 

—  genièvre  (Juniperus  communis) 1 

F.  fondre  la  cire  au  B.-M.  ;  ajoutez  le  suif,  Taxonge  et  les 
autres  composants;  —  Douleurs  rhumatismales.  —  Frictions. 

-A  BAUME  OPODELDOCH  (Cod.  fr.;  Soc.  de  Ph.). 

Savon  animal  râpé 15 

Camphre  pulv.  {Laurus  camphora) 12 

Ammoniaque  liquide,  D.  0,92  (22«  B) 5 

Essence  de  romarin  (Rosmarinus  officinalis) 3 

^—         thym  (Thymus  vulgaris) 1 

Alcool  à  90- 125 

Charbon  animal 5 

F.  dissoudre  au  B.-M  le  savon  dans  l'alcool  ;  ajoutez  le  camphre 
et  les  essences;  f.  dissoudre  ;  ajoutez  le  charbon  animal;  agitez 
vivement;  ajoutez  l'ammoniaque;  filtrez.  —  Douleurs  rhumatis- 
males. ;—  Frictions. 

—  Si  l'on  abaisse  à  10  la  dose  de  savon  dans  la  formule  ci- 
dessus,  le  baume  reste  transparent,  et  fond  à  la  chaleur  de  la 
main  sans  laisser  de  grumeaux. 

-k   BAUME  OPODELDOCH  LIQUIDE  (Gisekc). 

Savon  blanc 50 

Camphre  (Laurus  camphora) 15 

Alcool  à  85o 500 

F.  dissoudre  à  une  douce  chaleur;  filtrez  ;  ajoutez  : 

Essence  de  ^ym  (Thymus  vulgaris) 4 

—  romarin  (Rosmarinus  officinalis) 8 

Ammoniaque  liquide,  D.  0,92  (22»  B.) •. . . .    30 

M.  —  Douleurs  rhumatismales.  —  Frictions.    • 

*   BAUME  ANTIARTHRITIÛUE  DE  SANGHEZ  (Cadet\. 

Savon  blanc *î»^ 


778  ANTIARTHRITIOUES. 

Camphre  (Laurus  camphora) 8 

Alcoolat  de  lavande 125 

Essence  de  menthe  {Mentha  piperita) 

—  cannelle  {Laurus  cinnamomum) 

—  lavande  (Lavandula  vera) / . 

girofle  {Caryophyllus  aromaticus)  

—  muscade  (Myristica  moschata) 

—  sassafras   (Laurus  sassafras) 

Ëther  acétique 30 

F.  dissoudre;  filtrez.  — Rhumatismes;  Névralgies.  —  Frictions. 

)f  BAUME  ACÉTIQUE  CAMPHRÉ;    ÉTHÉROLé  ACÉTIQUE  SAVONNEUX  CAMPHRE 

(Pelletier). 

Savon  animal 10 

Éther  acétique 75 

F.  dissoudre  au  B.-M.  ;  ajoutez  : 

-  Camphre  (Laurus  camphora) 10 

Essence  de  thym  ((  Thymus  tmlgaris) 1 

F.  dissoudre  à  une  douce  chaleur  ;  filtrez.  —  Douleurs  rhuma- 
tismales ;  Névralgies .  —  Frictions  !  '  ' 

•  BAUME  ANODIN;  BAUME  ARTHRITIQUE  CAMPHRÉ  (Bath). 

Savon  blanc 25 

Opium  brut  (Papaver  soninif'erum) . .  : 6 

Camphre  (Laurus  camphora) 12 

Essence  de  romarin  (Bosmarinus  officinalis) 3 

Alcool  à  85» 200 

F.  dissoudre  à  une  douce  chaleur;  filtrez.  —  Douleurs  rhuma- 
tismales ;  Névralgies.  —  Frictions  ! 

^   UNIMENT  DIALYTIQUE  BITUMINEUX  (Bunjcan). 

Naphte  pur 80 

Uniment  narcotique  (p.  406) 15 

Essence  de  térébenthine  (Pinus  maritima) 5 

M.  —  En  frictions  en  même  temps  qu'on  administre  les  Pilules 
et  le  Sp,  dialy tiques.  (Voy.  p.  600.) 

*   LINIMENT  DIALYTIQUE  ÉTHÉRÉ  (Bonjcan). 

Éther  acétique f 80 

Alcoolé  d*aconit 15 

Alcoolé  d*arnica 5 

M.  — En  frictions.  (Voy.  ci-dessus.) 

BAIN  AROMATiaUE  SAVONNEUX  (^Jeannel). 

Espèces  aromatiques  \tic\%èe% *^  ^^ 

Eau  bouillante '^  ^"^"^^ 
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F.  infuser  pendant  1  h.  ;  passez  à  travers  une  toile  ;  exprimez  ; 
ajoutez  : 

Âlcoolé  de  savon 1  kil 

M.  à  Teau  du  bain  très-chaud.  —  Douleurs  rhumatismales  ! 
—  250  gram.  d*eau  de  Cologne  remplaceraient  au  besoin  l'in- 
fusé d'espèces  aromatiques. 

BAIN  ANTIRHUMATISMAL  (Smitll). 

Essence  de  térébenthine 100  gram. 

—  romarin 10    — 

Carbonate  sodique  cristallisé 500    — 

Eau  tiède 1000    — 

F  dissoudre;  agitez  fortement.  —  Rhumatisme  chronique.  — 
M.  à  Teau  du  bain  qui  doit  être  chaude  ! 

CATAPLASME  ANTIARTHRITIQUE  (TrOUSSeau). 

Prenez  d'une  part  : 

Pain  2  kUog. 

Alcool  camphré 300  gram. 

Coupez  le  pain  par  morceaux  ;  faites-le  tremper  dans  l'eau  pen- 
dant 15  minutes  ;  exprimez-le  fortement  dans  un  nouet  de  linge 
que  vous  chauflFerez  au  B.-M.  pendant  trois  heures.  Alors  pétris- 
sez et  ramollissez  1^  pâte  de  pain  en  y  ajoutant  peu  à  peu  l'al- 
cool camphré,  étalez-la  sur  une  compresse  de  dimension  conve- 
venable. 

Prenez  d'autre  part  : 

Camphre  (Laurus  camphora) 7  gram. 

Extr.  de  belladone , 8    — 

Extr.  d'opium 5    — 

M.  —  Étendez  cette  mixture  sur  le  cataplasme,  que  vous  ap-  . 
pliquerez  à  nu  sur  l'articulation  malade.  Ensuite  recouvrez  d'une 
pièce  de  taffetas  gommé  et  fixez  le  tout  par  une  bande  de  fla- 
nelle de  10  mètres  de  long,  exerçant  une  pression  assez  éner- 
gique, recouverte  elle-même  d'une  bande  de  toile.  Le  malade 
gardant  le  repos,  ce  cataplasme  n'est  levé  que  du  9*  au  12*  jour; 
renouvelez  l'application  s'il  est  nécessaire.  —  Arthrites  simples^ 
blennorrhagiques,  rhumatismales;  Hydarthroses  ;  Tumeurs  blan- 
ches au  début.  (Peter,  Demarquay,  Dieulafoy.) 

*   CHLORODYNE  DE  COLLIS  BROWNE   (DorvauU). 

Chloroforme 30 

Ether  sulfurique. 20 

Acide  perchlorique *î»^ 

•  Alcoolé  do  Cannabis  indictty  (1/b) '^^ 
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Mélasse 200 

Alco.)lé  de  Capsicum  annuunit  (1/5) :  90 

Morphine 10 

Acide  cyanhydrique  médicinal  à  1/50 10 

Essence  de  menthe  (AJentha  piperita) 50 

F.  dissoudre  la  morphine  dans  Tacide  perchlorique;  mêlez. 
Agitez  avant  de  vous  en  servir. 

—  Antispasmodique,  antinévralgique,  très-usité  en  Angleterre. 
—  Doses  à  rintérieur  :  4  à  20  gouttes  dans  un  peu  d*eau  sucrée; 
à  l'extérieur  :  4  à  5  gram.  et  plus  en  frictions.   . 

•^  Remède  secret:  la  formule  ci-dessus  a  été  déduite  de  Tana- 
lyse;  il  en  a  été  publié  beaucoup  d'autres. 

*   UNIMENT  ANTIiOUTTEUX  (Boubéo). 

Huile  camphrée 250 

—  de  croton  tiglium  (Croton  tiglium) 1 

—  animale  de  Dippel 2 

M.  —  Stimulant  ;  rubéfiant.  Douleurs  arthritiques.  —  Frictions. 

•  PAPIER  RÉSINEUX  (Pli.  tform.). 

Poix  noire i 

Cire  isiune  {Apis  mellifica) \   aa.    P.  É. 

Essence  de  térébenthine* ( 

F.  fondre  à  une  douce  chaleur;  laissez  refroidir  à  moitié; 
étendez  sur  des  bandes  de  papier.  —  Douleurs  rhumatismales. 

—  Applications. 

-k   PAPIER  GOUDRONNÉ;   EMPLATRE  DU^  PAUVRE  HOMME  (Cod.    fr.). 

Colophane  (Pinus  mariiima). 3 

Goudron  purifié  {Pinus  maritima) 2 

Cire  jaune  {Apis  mellifica) 1 

F.  fondre  ensemble  ;  étendez  sur  du  papier.  —  Léger  stimu- 
lant ;  préserve  la  peau  du  contact  de  Tair. 

iK  PAPIER  CHIMIQUE  (Cod.  fr.). 

Huile  d'olive  {Olea  europœà) 100 

Minium  pulv 50 

Cire  jaune  {Apis  mellifica)  «         3 

F.  chauffer  l'huile  dans  une  grande  bassine  jusqu'à  ce  qu'elle 
commence  à  répandre  des  vapeurs  ;  ajoutez  peu  à  peu  le  minium 
en  agitant  jusqu'à  ce  qu'il  se  produise  un  boursouflement  consi- 
dérable et  un  dégagement  de  fumée  ;  retirez  la  bassine  du  feu  et 
continuez  de  remuer  \e  tufeWA^^i  \\xs>^xi'^  ç.^  Qji*>\  's^vi.  ^^t^jaa  à  la 
surface  une   écume  b\aivc\\îv\.Y^*,   ;>:\Q\xV.fti  \^  v::\x*i.\  xsv^'kl.  ^>^ 
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espèce  d'emplâtre  est  étalée  sur  du  papier  imprégné  de  la  com- 
position suivante  * 

Huile  de  lin  {Linum  usitatissimum) 20 

Ail  haché  {Allium  sativum) 2 

Essence  de  térébenthine  {Pinus  maritima) 16 

Oxyde  rouge  de  fer  porphjrisé 8 

Céruse  broyée  à  Thuilc 3 

F.  chauffer  l'ail  avec  Thuile  jusqu'à  ce  qu'il  soit  torréfié;  pas- 
sez ;  remettez  sur  le  feu  avec  les  autres  substances  ;  remuez  le 
mélange  ;  étendez-le  sur  du  papier  mousseliae  au  moyen  d'une 
éponge;  faites  sécher  pendant  15  j.  —  C'est  ce  papier  ainsi 
imprégné  qui  reçoit  une  couche  de  Templàtre  de  minium  for- 
mulé ci-dessus.  —  Douleurs  rhumatismales;  Catarrhe  chronique; 
applications  prolongée;:.  (Xpy.  ci-dessus.) 

^   SPARADRAP  ANTIARTURITIQME  ;   PAPIER  AiNTIARTHRITIQUE  (Pli.  Bcl^o). 

Axonge  (Sus  scrofa) 754 

Cire  jaune  {Apis  mellifica) 142 

Blanc  de  baleine  {Physeter  macroceplialus) , . . .  94 

Extrait  éthéré  de  garou 10 

F.  fondre  à  une  douce  chaleur;  M.  ;  enduisez  légèrement  des 
feuilles  de  papier.  —  Douleurs  rhumatismales  ! 

i<  EMPLATRE  DE  GALBANUM   (Ph.  espagn.). 

Oléo-rés.  de  térébenthine  (Pinus  maritima) 5 

Cire  jaune  (Apis  mellifica) 8 

F.  fondre  à  une  douce  chaleur  ;  ajoutez  : 
Galbanum  (Galbanum  officinale) 12 

D'abord  ramolli  avec  Q.  S.  de  vinaigre;  mêlez.  —  Stimulant, 
antirbumatismal. 

i<   EMPLATRE  DE  GALBANUM  SAFRANE  (Plt.  CSpagn.). 

Emplâtre  de  galbanum 50 

Safran  pulv  (Crocus  sativus) . .        3 

F.  fondre  Templâtre;  ajoutez  le  safran;  M.  — Stimulant;  an- 
tirhumatismal. 

lAc  EMPLATRE  DE  GALBANUM  CAMPHRÉ  (Dorvault). 

Emplâtre  de  galbanum  safrané ...  8 

Carbonate  d'ammoniaque  pulv 1 

Camphre  pulv.  (Laurus  camphora) 1 

Pétrole 1 

F.  fonàre  Vemplàlre;  ajoutez  les  autres  su\is\Atvç.e?»*,^.  —  '^'C^- 
mulant,  antirhuiismal, 

JEANNEL.  W 
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INJECTIONS  HYPODERMIQUES  D'EAU  DISTILLÉE  (Laffîtlc), 

L*eau  distillée  à  la  dose  de  4-  à  10  gram.  en  injections  hypo- 
dermiques réitérées  loco  dolenti  suffit  souvent  pour  la  cure  des 
névralgies  du  lumbago. 

BAIN  FROID. 

Le  bain  froid  a  été  prescrit  avec  succès  pour  combattre  le  rhu- 
matisme cérébral  lorsque  la  température  organique  dépasse  +  40*. 

§  7.  —  Lithine;  Phosphate  d'ammoniaque. 

ik    CARBONATE  DE   LITHINE. 

—  Dissout  l'acide  urique  et  Turate  de  soude  beaucoup  plus  ac- 
tivement que  ne  fait  le  carbonate  de  patassc.  Empêche  la  forma- 
tion des  tophus  d'urate  de  soude;  et  les  dissout  lorsqu'ils  sont 
formés  à  condition  d'être  administré  longtemps  en  solution  dans 
une  grande  quantité  d'eau. 

—  A  Wielbach,  la  source  Natrolithionquelle  renferme  une  forte 
proportion  de  lithine.  L'eau  de  Vais  (source  Magdeleine)  contient 
de  la  lithine. 

•k   EAU  DE  VILDBAD  ARTIFICIELLE;   EAU  GAZEUSE  ANTIGOUTTEUSE  (Stfickef). 

Eau  chargée  d'acide  carbonique 500  gram. 

Bicarbonate  sodique 25  centigram. 

Carbonate  de  lithine 1  décigram. 

M.  —  Tophus.  —  La  dose  entière  dans  la  journée  ;  à  continuer 
pondant  une  ou  deux  semaines. 

:Ar   EAU  GAZEUSE  ANTIGOUTTBUSE  (GafTOd). 

Bicarbonate  de  soude 5  décigram. 

Carbonate  de  lithine 2        — 

Eau  chargée  d'acide  carbonique 1000  gram. 

Introduisez  les  sels  dans  une  bouteille  munie  d'un  siphon;  rem- 
plissez d'eau  gazeuse.  —  Concrétions  goutteuses  ;  Néphrites  cal- 
culeuses.  —  Doses  :  2  â  6  verres  par  jour. 

POTION  CONTRE  LA  GRAVELLE  URIQUE  (Vcnablçs). 

Borate  de  lithine  5  décigram. 

Bicarbonate  de  soude 6        — 

Eau  gazeuse 150  gram . 

Sp.  d'écorce  d'oranges 30    — 

M.  —  A  prendre  en  1  ou  2  fois  ;  continuer  pendant  plusieurs 
semaines.  —  On  prescrit  a\xss.\  \e  cWx^V.^  çN.  Vi  X^wa^^Va  da  li- 
thine. 
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i<  SIROP  DE  LITHINB  (Doqaesnol). 

Hydrate  de  lilhinc 1 

Sp.  simple 200 

F.   dissoudre;  filtrez.  — Gravelle   urique;  Concrétions    gout- 
teuses. —  Doses  :  20  à  40  gram. 

TISANS  AU  PHOSPHATE  D'AMMONIAQUE  ;  TISANE  ANTIARTHRIQUE  (Matter). 

Phosphate  d^ammoniaque 5  à  20 

Alcoolature  de  zestes  d*orange )   •  . 

Acide  citrique ) 

Sucre  {Saccharum  officinarum) 50 

Eau 1000 

F.  dissoudre.  —  Antiarthritique;  anlirhumatismal.- -^  Doses  : 
par  verres.  (Voy.  Diurétiques  et  Dialytiques  minérauXf  p.  594.; 
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MÉDICAMENTS    EMPLOYÉS    COMME    ANTISCORBUTIQUES 


§  1.  —  Cresson;  Cochléaria;  Cresson  de  Para;  Raifort;  Suc  de  citron. 

suc  DE  CRESSON  (Cod.  fr.).- 

Feuiil.   fraîches  de  cresson  (Nasturtium  offic.)  Q.  V. 
Pilez;  exprimez;  filtrez. 

—  Antiscorbutique;  antidyspeptique.  —  Doses  :  100  à  250 
gram.  !  —  Beaucoup  de  praticiens  se  bornent  à  prescrire  100  à  250 
gram.  de  feuilles  fraîches  de  cresson,  avec  ou  sans  assaisonne- 
ment de  sel  et  de  vinaigre!  Les  RadiSj  le  Raifort  agissent  de 
même. 

-k   IIYDROLAT  DE  CRESSON;   EAU  DISTILLEE  DE  CRESSON. 

Prép.  comme  VHydrolal  de  cochléaria^  p.  501.  Véhicule  de  po- 
tions ou  de  gargarismcs  antiscorbutiques 

*    SIROP  DE  CRESSON  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  le  Sp.  de  fleurs  de  pécher,  p.  501.  —  Antiscorbu- 
tique. —  Doses  :  20  à  60  gram. 

suc   DE  COCHLÉARIA  (Cod.    fl*.). 

Prép.  comme  \q  Suc  de  cresson,  p.  783. 

—  N'est  guère  employé  isolément.  (Voy.  Suc  aTvt\scoTbuU^\\!L^^ 
p.  785.) 
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:k   EAU  DISTILLÉE  DE  GOCHLÉARIA;  HYDROLAT  DE  COGHLéARIA. 

Feuil.  fra!cli.  de  cochléaria  (Cochlearia  officinalis)...,    1 
Eau  commune ; i 

C.ontusez  les  feuil.;  dislillez  à  feu  modéré  pour  obtenir  1  d*hy- 
drolat.  —  Yéliicule  de  gargarîsmes  antiscorbutiques. 

^  ALCOOLAT  DE  COCHLÉARIA  COMPOSÉ  (Ck>d.  fr.;  F.  H.  M.), 

Feuil.  fraîches  de  cochléaria  (Coc/i/earta  o/]f!ctna{M)..    30 

Rac.  fraiclies  de  raifort  {Cochlearia  armoracia) 4 

Alcool  à  80O ^35 

Pilez  le  cochléaria  avec  le  raifort;  f.  macérer  dans  Falcool 
pendant  2  j.,  distillez  pour  obtenir  30  d'alcoolat.  —  Doses  :  10  à 
30  ^am.  dans  un  gargarisme,  une  tisane.  —  Affections  scorbu- 
tiques. 

TISANE  ANTISGORBUTIQUE  (F.  H.  M.)' 

Infusion    amèrc  (avec   les  espèces  amères   ou 

Tune  des  plantes  qui  les  composent) 1  lit. 

Alcoolat  de  cochléria SO  gram. 

M.  —  Affections  scorbutiques. 

GARGARISME  ANTISCORBUTIQUE  (H.   P.). 

Espèces  amères 2  gram. 

Eau  bouillante 250    — 

Mellite  simple 30    — 

Alcoolé  antiscorbutique 30    — 

F.  infuser  les  espèces  amères  dans  l'eau  pendant  1  h.;  passez; 
ajoutez  le  mellite  et  l'alcoolé.  —  Stomatite  scorbutique. 

GARGARISME  ANTISGORDUTIOUB  (F.  H.   M.). 

Alcoolat  de  cochléaria  composé 15  gram. 

Mellite  simple 30    — 

Infusion 200    — 

M.  —  Stomatite  scorbutique. 

-k   VIN  DE  COCHLÉARIA  ;  VIN  ANTISCORBUTIQUE  (F.  H.  M.)* 

Alcoolat  de  cochléaria  composé 8  gram. 

Vin  blanc 100    — 

M.  —  Doses  :  50  à  150  gram.  —  Affections  scorbutiques  ! 

i<  CONSERVE  DE  COCHLÉARIA  (Cod.  fr.). 

Feuil.  fraîch.  de  cochléaria  {Cochlearia  officinaUs)..       1 

Sucre  blanc  (SaccHttTum  (4fiiwo.Tu«C^ 3 

Pilez  la  plante  elle  auw^  àîitv^  wtvvci^tVÀw  ^v^m'xxVst^T^-^^^ 


# 
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nir  une  pulpe  homogène  ;  f.  passer  à  travers  un  tamis  de  crin.  — 
Affections  scorbutiques.  —  Doses  :  20  à  60  gram. 

-k  CONSERVE  ANTISCORBUTIQUE  DE  SELLE  (Cadct). 

Feuilles  de  cochlcaria  (Cochlearia  officinalis) . .  \ 

—  cresson  {Nasturtium  officinale) / 

—  trèfle  d'eau  (Menyanlhes  trifoliala).  )  aa  V.  È. 
Suc  de  raifort  {Cochlearia  armoracia) 

—  bigarade  {Citrus  bigaradia) 

Sucre  blanc  pulv.  (Saccliarum  officiiiarum)   Q.  S. 

Pulpez  les  feuilles  ;  ajoutez  les  sucs,  puis  le  sucre  à  froid  pour 
obtenir  une  conserve  en  consistance  voulue.  —  Affections  scor- 
butiques.—  Doses  :   10  à  50  gram.  en  2  ou  3  f.  dans  la  journée. 

i<   SIROP  DE  COCHLEARIA  (God.  fr.). 

Prép.  comme  le  5/>.  de  fleurs  de  pécher,  p.  501.  —  Doses  :  50 
à  60  gram. 

suc  ANTISGORBUTIQUE  (Cod.  fr.;  H.  P.). 

Feuil.  firaiches  de  cochlearia  (Cochlearia  officinalis).  \ 

—  cresson  {Nasturtium  officinale,,.,  |  aa.  P.  £. 

—  inényantlie  {Menyanllies  trifoliala).  ) 

Pilez  dans  un  mortier  de  marbre  ;  exprimez  ;  filtrez.  —  Doses*: 
40  à  250  gram.  ! 

suc  DE  COCHLEARIA  (Pli.  États-Unis). 

Cochlearia  (Cochlearia  officinalis) \ 

Cresson  (Nasturlium  officinale) J  aa,    125 

Oranges  fraîches  (Citrus  aurantium) ) 

Alcoolat  de  muscade 3 

Pilez  les  feuilles  et  les  fruits  ;  exprimez  ;  ajoutez  Talcoolat  ;  ûir 
Irez.  —  Antiscorbutique.   —  Doses:  100  à  250  gram. 

POTION  ANTISCORBUTIQUE. 

Sp.  de  quinquina ]  SOffram 

Suc  de  citron.  (Citrus  limon) )  ***'  ^sram, 

Hydrolat  de  menthe 150    — 

Alcoolat  de  cochlearia 10    — • 

M.  —  Scorbut;  Purpura  hemon^hagica , —  Doses  :  1  cuillerée  à 
bouche  toutes  les  2  heures  ! 

-k    ALCOOLAT   ANTISCORBUTIQUE  ;    ESPRIT    DE    RAIFORT    COMPOSÉ 

(Ph.  Londr.). 

Bac.  de  raifort  (Cochlearia  armoracid) ^ 

Ec,  d'oranges  fraîches  (Citrus  aurantium) '^^ 


\. 
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Muscades  (Myristica  moschata) 6 

Alcool  à  85° 160 

Eau 40 

F.  macérer  pendant  4  j  ;  distillez  au  B.-M.  pour  obtenir  160 
d'alcoolat.  —  Doses  :  10  à  30  grara.  en  tisane,  en  potion  ou  en 
gargarisme.  —  Affections  scorbutiques. 

GARGARISME  ANTISCORBUTIQUE  (Kortum). 

Feuil.  de  sauge  sèches  (Salvia  officinalis) 20  gram. 

Vin  rouge 250    — 

F.  digérer  à  +  50°  pendant  1  h.;  passez;  exprimez;  ajoutez: 

Acide  chlorhydrique,  D.1,18  (22«  B) 2  à  4  gram. 

Mellite  de  roses : .       30  — 

M.  —  Stomatite  ulcéreuse,  scorbutique,  gangreneuse!  (Voy.Co/- 
hiioire  chlorhydrique,  p.  700). 

:k   ALCOOLATURE  DE  CRESSON  DE  PARA  (Cod.  fr.).  ' 

Prép.  comme  VAlcoolalure  d'aconit,  1/1.  —  Doses:  Voy.  ci- 
après. 

i<   ALCOOLÉ  DE  CRESSON  DE  PARA  COMPOSÉ  (Ph.  allcm.). 

Cresson  de  Para  en  fleurs  (Spilanthes  oleracea) 2 

Rac.  de  pyrèthre  {Anacyclus  pyrethrum) \ 

Alcool  à  90° 4 

F.  macérer  pendant  3  j.  ;  passez  ;  exprimez;  filtrez.  —  Doses: 
10  à  40  gram.  en  gargarisme,  en  collutoire.  —  Affections  scorbu- 
tiques. 

:Ar   ALCOOLÉ   ANTISCORBUTIQUE;    TEINTUR      DR    RAIFORT  COMPOSEE; 
TEINTURE  ANTISCORBUTIQUE  (Cod.  fr.). 

Rac.  fraîche  de  raifort  {Cochlearia  armoracia) 4 

Sem.  de  moutarde  noire  (Sinapis  nigra) 2 

Chlorhydrate  d'ammoniaque • 1 

Alcool  à  60° 8 

Alcoolat  de  cochlearia  composé 8 

Coupez  le  raifort  en  tranches  minces  ;  pulv.  la  moutarde  et  le 
sel  ammoniac  ;  f.  macérer  pendant  10  jours  dans  les  liquides 
alcooliques;  passez;  exprimez;  filtrez.  —  Doses:  10  à  30  gram. 
en  gargarisme.  —  Cette.formule  n*est  pas  rationnelle  car  la  mou- 
tarde ne  fournit  point  d'essence  et  devient  inerte  en  présence  de 
l'alcool. 

GXRGXIVISI&E  K^TISCQRBUTIQUE  (Cod.   fr.). 

Espèces  amèvea oX"^^^* 

Eaubouillantc ^^    "~" 
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Mellite  simple 60  grain, 

Alcoolé  antiscorbutique 30    — 

F.  infuser  les  espèces  dans  Teau  bouillante  pendant  1  h.;  pas-     , 
sez;  ajoutez  le  mellite  et  l'alcoolé.  —  Stomatite,  scorbutique. 

A   VIN  ANTISCORBUTIÛUE  (Cod.  ff.). 

Rac.  fraich.  de  raifort  {Cochlearia  armoracia) 30 

Feuil.  fraich.  de  cochlearia  (Cochlearia  officiiialis) . .        15 

—  cresson  (Nasturtium  officinale} . .  : .        15 

—  irhùetïedLui^Menyanthestrifoliatià).  15 

Sem.  de  moutarde  pulv.   (Smapis  nigrà) 15 

Chlorhydrate  d'ammoniaque 7 

Alcoolat  de  cochlearia  composé 170 

Vin  blanc  généreux .• 1000 

F.  macérer  le  tout  ensemble  pendant  10  jours  ;  agitez  de  temps 
en  temps;  passez  ;  exprimez  ;  filtrez.  —  Doses:  50  à  150  gram. 
—  Affections  scorbutiques,  scrofuleuses. 

A  BIÈRE  ANTISCORBUTIQUE  (Cod.  fr.). 

Feuil.  fraich  de  cochlearia  (Cochlearia  officinalis) . , .  3 

Rac.  fraîch.  de  raifort  (Cochlearia  armoracia) 6 

Bourgeons  de  sapins  secs  [Abies  pectinata) 3 

Bière  récente. 200 

F.  macérer  pendant  4  j.;  agitez  de  temps  en  temps;  passez; 
exprimez  ;  filtrez .  —  Doses  :  2  à  4  verres  par  jour.  —  Affections 
scorbutiques,  scrofuleuses. 

:Ar  SIROP  de  raifort  composé;  sirop  antiscorbutique  (Cod.  fr.) 

Feuil.  fraîch.  de  cochlearia  (Cochlearia  officinalis),,  20 

—     de  cresson  (Nasturtium  officinale) 26 

Rac.  fraich.  de  raifort  (Cochlearia  armoracia) 20 

Feuil.  sèch.  de  ményanthe  (Menyanthes  trifoliata). ,.  2 

Ec.  d*oranges  amères  (Citrus  bigaradia) 4 

Cannelle  de  Geylan  (Laurus  cinnamomum) 1 

Vin  blanc 80 

Sucre  blanc  {Saccharum  officinarum) 100 

Pilez  les  feuilles  de  cochlearia  et  de  cresson  ;  incisez  le  raifort, 
les  feuilles  de  ményanthe  et  les  écorces  d'oranges  ;  concassez 
la  cannelle;  f.  macérer  dans  le  vin  blanc  pendant  2  j.  ;  distillez  au 
B.-M.  pour  obtenir  20  de  liqueur  aromatique;  exprimez  le  marc 
Kesté  dans  Talambic;  clarifiez  le  liquide  au  blanc  d'œuf;  passez 
à  rétamine;  ajoutez  à  ce  liquide  60  de  sucre;  faites  par  coction 
en  clarification  un  sp.  cuit  à  D.  1,27  (SiB.'^YiOUvW^wV,  l»\fôî»"w^^^ 
30  do  sucre  et  Q.  S.  d'eau  un  sp.  cuit  au  bouYè*,  m^\«L  ç.^  %>^.^ 
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celui  que  vous  avez  déjà  fait;  laissez  refroidir  à  moitié;  mêlez  la 
liqueur  aromatique  provenant  de  la  distillation  ;  laissez  refroidira 
couvert  avant  de  mettre  en  bouteilles.  . —  Affections  scorbu- 
tiques, scrofuleuses.  Souvent  administré  aux  enfants  lympha- 
tiques !  —  Doses  :  20  à  60  gram. 

-k   SIROP  ANTISCORBUTIQUB  (F.    H.    M.). 

Rac.  fraîches  de  raifort  {Cochlearia  armoracia) 100 

F.  fraich.  de  cochlearia  (Cochlearia  officinalis) 100 

—      de  cresson  (Nasturtium  officinale) . . .  •. 100 

F.  sèch.  de  ményanthe  (Menyanthes  trifoliata) *  10 

Ec.  d'oranges  amèrcs  {Citi'us  bigaradia) .   90 

Ec.  de  cannelle  de  Geyian  [Law^us  clnnamomum).. . .  5 

Vin  blanc 400 

Sucre  blanc  (Saccharum  of/icinarum) 600 

Alcool  à  90». 24 

Pilez  les  feuilles  de  cochlearia  et  de  cresson  ;  incisez  les  racines 
de  raifort,  les  feuilles  de  méhyanthe  et  les  écorces  d*oranges 
amères;  concassez  la  cannelle  ;  f.  macérer  pendant  3  j.  dans  le  vin 
auquel  vous  aurez  ajouté  l'alcool  ;  distillez  au  B.-M.  pour  obtenir 
100  de  liqueur  aromatique  ;  passez  ;  exprimez  le  résidu  de  la  dis- 
tillulion  et  conservez  à  part  ce  nouveau  liquide,  chargé  de  prin- 
cipes fixes. 

F.  d'une  part  avec  le  liquide  distillé  et  200  de  sucre  un  sirop 
par  solution  ;  d'autre  part  :  clarifiez  par  la  chaleur  le  liquide  pro- 
venant du  résidu  de  la  distillation;  faites-le  évaporer  nu  B.-M. 
jusqu'à  ce  qu'il  soit  réduit  à  environ  250,  et  faites  un  sirop  par 
coction  avec  les  400  de  sucre  restant.  Mêlez  les  deux  sirops  après 
qu'ils  seront  entièrement  refroidis.  Rendement  :  900.  —  Affec- 
tions scorbutiques,  scrofuleuses.  —  Doses  :  20  à  70  gram.  ! 

A  SIROP  ANTISGORBUTIQUE  DE  PORTAL   (Cod.   ff.). 

Rac.  fraîche  de  raifort  (Cochlearia  armoracia) 6 

Feuil.  de  cochlearia  (Cochlearia  officinalis) 20 

—  de  cresson  (^usturtium  officinale) 20 

Rac.  de  gentiane  (Gentiana  lutea) 5 

—  de  garance  (Hubia  tinctorum) 2 

Ec.  de  quinquina  calisaya  (Cinchona  calysaya) 1 

Eau 110 

Sucre  blanc  (Saccharum  officinarum) 230 

D'une  part  :  pilez  le  raifort  et  les  plantes  fraîches  dans  un  roor- 
lier  de  marbre  ;  cxpv'imei  Vc  svit  \  ^VUet. 

D'autre  part:  f.  infuser  A;vu* Y tt^\v>ùov\\\\\^v^^^\\^^>xN.V^\vA^^ 
racines  et  le  qviiuquma;  v^^^^^^*^  mt«i-i.\^fe\»\v^^^'LV^  «\^\x«fe^\ 
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24  de  suc  pour  faire  dissoudre  le  sucre  au  B.  M.,  laissez  refroidir; 
passez.  —  Affections  scorbutiques,  scrofuleus'es.  Souvent  admi- 
nistré aux  enfants  lymphatiques  !  —  Doses  :  20  à  60  gram. 

—  Selon  Guibourt,  ce  sp.  comporte  une  addition  de  1/10,000  de 
bichlorure  de  mercure  ;  cette  addition  doit  ôtre  faite  au  fur  et  à 
mesure  des  besoins  ;  le  sel  doit  être  dissous  dans  un  peu  d'alcool. 

-k   SIROP  ANTISCORBUTIQUE  DE  PORTAL  (Fallères). 

Rue.  de  gentiane  (Gentiana  lutea) 20 

—  de  garence  (Rubia  tinctorum) 10 

Quinquina  calisaya  {Cinchona  calysaya) 5 

Alcool  à  56» 60 

Eau 600 

Laissez  macérer  le  tout  pendant  24  heures  ;  passez  ;  introduisez 
lacolature  dans  la  cucurbite  d'un  alambic  a\ec  les  plantes  ci-des- 
sous contusées : 

Rac»  fraîch.  de  raifort  (Cochlearia  armojracia) 30 

Feuil.  de  cochlearia  (Cochlearia  officinalis) 100 

—  de  cresson  (Nasturtium  officinale) 100 

Distillez  au  B.-M.  pour  obtenir  60  d'alcoolat  que  vous  réser- 
verez. 

Exprimez  les  matières  restées  dans  la  cucurbite;  filtrez;  ajou- 
tez : 

Sucre  blanc  (Saccharum  officinarum) 1200 

F.  un  sp.  auquel,  lorsqu'il  sera  refroidi,  vous  ajouterez  Fal- 
coolat  !  (V.  ci-de3isu8.) 

APOZÈHE  ANTISGORBUTIQUE   (Cod.   fr.;  II.  P.). 

Rac.  de  bardane  [Lappa  major),  )  ... 

—  patience  {Rumex  acutus),  )  ^" ^"  ^*™- 

Sp.  antiscorbutique 100    — 

Eau  bouillante 1000    — 

Concassez  les  racines;  f.  infuser  pendant  2  h.;  passez;  ajoutez 
le  sp.  antfscorbutique.  —  Doses  :  par  verres. 

—  Les  racines  de  bardane  et  de  patience  ne  jouissent  d'aucune 
propriété  anliscorbutique  ;  la  formule  ci-dessus  ne  justifie  donc  son 
titre  qu'en  raison  du  sp.  qu'elle  contient. 

A  SUC  DE  CITRON;  LIHE-JUICE  (Lind). 

Citrons  (Citrus  limon) Q.  V. 

Exprimez  le  suc  ;  laissez  déposer  pendant  24  h.;  filtrez  ;  f.  éva"* 
porer  au  B.-M.  en  consisiaw^Q  de  sirop.  Le  sixt^L^  \^  èv\.\wA%^ 
trouve  ainsi  réduit  à  en\ii'uii  5t)T"  euvirou  ^VjSi  ^^vsv.  V^  ^V5^^' 
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Ce  SUC  épaissi  fait  partie  de  rapprovisionncment  des  navires  de 
guerre  anglais  et  français. — Prophylactique  et  curatif  du  scorbut. 

—  Doses  :  15  gram.  par  jour  pour  aciduler  les  aliments  et  les 
boissons  ! 

— ^^Les  Sucs  d'orange  et  de  groseilles  préparés  de  la  même 
manière  produiraient  les  mêmes  effets  hygiéniques  et  thérapeu- 
tiques ! 


VINGT-NEUVIEME  SECTION 

MÉDICAMENTS    ANTHELMINT  IQUES 


§  1.  —  Calomel;  Étain. 

PILULES   ANTHELMINTIÛUES  (Cliaussicr). 

Culomel  à  la  vapeur 2  centigram. 

Semen-contra  pulv. '(^r/emma  contra) 8        — 

Camphre  {Lauriis  camphora) 3        — 

Sp.  simple Q.  S. 

M.  pour  1  pil.  —  Doses  :  2  à  8  le  soir  en  se  couchant  !  (Voy- 
Tablettes  de  calomel^  p.  460.) 

-k  BISCUITS  VERMIFUGES  AU  CALOMEL. 

Calomel  à  la  vapeur "  1  décisrram. 

Pâte Q.  S. 

Pour  1  biscuit.  —  Doses  :  1  à  4.  —  Réduisez  la  dose  de  calomel 
à  5  centigram.  pour  les  enfants  au-dessous  de  5  ans  !  —  Ces  bis- 
cuits sont  purgatifs  et  contro-stimulants  en  même  temps  que 
vemiifuges.  (Voy.  Bol  anthelminthique,,  p.  791.) 

-k   LIMAILLE  D'ÉTAIN   (Cod.  fl'.). 

Étain  pur Q.  V. 

Divisez  à  la  lime.  (Voy.  ci-après.) 

A  POUDRE  D'ÉTAIN  (Cod.  fl*.). 

Étain  pur Q-  V. 

F.  fondre  dans  une  cuiller  de  fer  ;  triturez  avec  un  pilon  chaud 
dans  un  mortier  de  fer  chauffé,  jusqu'à  solidification  de  Tétain  ; 
passez  au  tamis  de  soie.  —  Ténifuge.  —  Inusité  en  France. 

—  On  suppose  qu'une  petite  quantité  de  la  poudre  d'étain  peut 
entrer  en  dissolution  à  la  faveur  de  l'acide  chlorhydrique  du  suc 
gastrique,  et  que  VatlVotv  NettcûlMi^ïi  ç^^v.  ^vwi  ^\\  Oç\^\>\\^  ^4i\avv\ 
aitï&i  formé. 
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§  2.  —  Semen-contra  ;  Santonine. 

ic  POUDRE  DE  SEMEN-CONTRA  (Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Prép.  comme  la  Poudre  de  roses  rouges^  p.  200.  Rendement  ; 
90/100. 

—  Lombrics.  —  Doses  :  1  à  6  gram.  dans  du  miel,  des  confitures 
ou  dans  du  pain  azyme  ! 

—  On  fait  des  Dragées  de  semen-contra  ;  ce  sont  les  capitules 
entiers  enrobés  de  sucre  ! 

APOZÈMB  DE  SEMEN-CONTRA  (H.  P.). 

Semen-contra  pulv.  (Ariemisia  contra) 10  gram. 

Eau  bouillante 500    — 

F.  infuser;  passez.  —  Vermifuge,  à  prendre  en  2  ou  3  f.  dans 
la  journée  ! 

POTION  VERMIFUGE  AU  SEMEN-CONTRA  (Souboiran). 

Semen-contra  (Artemisia  contra) .,.. -iàS  gram. 

Eau  bouillante 125    — 

F.  infuser;  filtrez  ;  ajoutez: 

Sp.  d*écorce  d'oranges 30  gram. 

M.  —  Lombrics  ;  Ascarides  lombricoïdes.  —  Doses  :  la  potion 
entière  en  3  ou  4  fois  ! 

i<   SIROP  DE  SEMEN-GONTRA  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  le  Sp.  de  coquelicot,  p.  547.  —  20  gram.  de  ce 
sp.  représentent  les  principes  solubles  de  1  gram,.  de  sem?n- 
contra.  —  Vermifuge.  —  Doses  :  30  à  100  gram.  ! 

LAVEMENT  VERMIFUGE  AU  SEMEN-CONTRA. 

Semen-contra  {Artemisia  contra) 2àl0  gram. 

Eau  bouillante. 100    — 

F.  infuser  pendant  1/2  h.;  passez.  — Ascarides  lombricoïdes; 
Lombrics  ! 

i<   BISCUITS  VERMIFUGES  AU  SEMEN-CO.NTRA. 

Semen-contra  {Artemisia  contra) 2  à  5  décigram. 

Pâte \ Q.  S. 

Pour  un  biscuit.  —  Doses  :  1  à  5  biscuits! 

BOL  ANTHELMIXTIQUE  (F.   H.   M.). 

Semen-contra  pulv,  {Artemisia  contra) .25  centigram. 

Galomel  à  la  vapeur 5        — 

Mellitc  simple Q.  ^. 

M.  pour  i  bol.  —  Doses  :  4à  12! 


799  ANTHELMINTHIQUES. 

BOL  VERMIFUGE. 

Semcn-contra  pulv.  (Artemisia  contra) 1  décigrâm. 

Calomel  à  la  vapeur 5  cenligram. 

Extr.  d'absinthe Q.  S. 

M.  pour  1  bol.  —  Doses  :  4  à  12.  (Voy.  PU  anthelmmtiqueSj 
p.  790.) 

:Ar   ESSENCE  DE  SEMEN-GONTRA  (CoJ.fr.). 

Prép.  comme  VEssence  de  fl.  d'oranger^  p.  377.) 
—  Doses  :  2  à  10  gouttes  sur  du  sucre.  —  Inusité. 

•   SANTONINE  C80H18O3    (Cod.  fr.). 

Semcn-contra  (Artemisia  contra) 10 

Chaux  éteinte 3 

Alcool  à  85*» 20 

Eau  commune 20 

M.;  distillez  au  B.-M.  pour  retirer  10  d'alcool  ;  laissez  refroi- 
dir ;  versez  sur  les  matières  Talcool  recueilli  ;  agitez  ;  exprimez. 
Traitez  le  résidu  de  nouveau  par  20  d'alcool  et  20  d'eau;  distillez 
au  B.-M.  pour  retirer  encore  10  d'alcool;  exprimez;  réunissez 
les  liqueurs  ;  séparez  l'alcool  par  distillation  ;  filtrez  le  résidu 
aqueux;  réduisez-le  à  moitié  par  évaporation  au  B.-M.;  ajoutez  : 
ac. acétique  Q.  S.  pour  rendre  le  liquide  acide;  laissez  cristalli- 
ser; lavez  les  cristaux  avec  l'alcool  à  50";  faites-les  sécher  entre 
des  doubles  de  papier  Joseph  ;  broyez-les  avec  le  1/4  de  leur 
poids  de  charbon  animai;  ajoutez  8  f.  leur  poids  d'alcool  absolu; 
f.  bouillir;  filtrez;  laissez  cristalliser  par  refroidissement;  faites 
sécher  les  cristaux  entre  des  doubles  de  papier  Joseph.  —  Doses  : 
S  à  30  centigram. 

A   TABLETTES  DE  SANTONINE  (Cod.  fr.). 

Santonine  pulv 40 

Sucre  blanc  {Saccharum  officinarum) 2000 

Garmm  de  cochenille 4 

Mucilage  de  gomme  adragante 180 

P.  des  tablettes  de  5  décigrâm.  —  Chaque  tablette  représente 
1  centigram.  de  santonine.  —  Vermifuge.  —  Doses  :  5  à  30  ta- 
l^lettes  I 

A  TABLETTES  A  LA  SANTONINE  (Soc.  de  Ph.  de  Bord.). 

Santonine. 25  gram. 

Sucre  bl.  pulv 305    — 

Mucilage  de  gomme  adragauV.  k  Yçia>\  ^^  ^. 
d'oranger ; ^*^* 


sàmonike;  mousse  de  corse.  793 

F.  500  tablettes.  Chaque  tablette  représente  5  centigram.  de 
santonine.  —  Doses  :  1  à  6  par  jour  ! 

A  PILULES  DE  SANTOMNE  (F.  H.  M.)- 

Santonine 5  centigram. 

Poudre  de  réglisse >    „     ^  « 

Miel ..:. j""-    û-^- 

M.  pour  faire  1  pil.  —  Doses  :  1  à  G  ! 

:Ar  BISCUITS  vermifuges  a  la  santonine. 

Santonine   pure 1  décigram. 

Pàtc Q.  S. 

Pour  1  biscuit.  —  Vermifuge.  —  Doses  :  1  à  3  biscutts.  Rédui- 
seZ'la  dose  de  santonine  à  5  centigram.  pour  1  biscuit,  si  le  sujet 
est  âgé  de  moins  de  5  ans,  ou  donnez  i/â  biscuit  I 

lavement  de  santonine. 

Santonine 5  à  30  centigram. 

Alcoolat  de  menthe 10  gram. 

F.  dissoudre;  ajoutez  : 
Eau  tiiîde 200  gram. 

Pour  1  lavement.  —  O.Kvures  vermiculaires. 

s 

§  3,  —  Mousse  de  Corse. 

iK   POUDRE  DE  MOUSSE  DE  CORSE  (Cod.  fr.). 

Mousse  de  Gors'e  (Gigartina  helminthocorton) Q.  S. 

Contusoz;  mondez  à  la  main;  criblez;  f.  sécher  à  Tétuvc; 
pulv.  par  contusion  sans  résidu  ;  passez  au  tamis  de  soie.  —  An- 
thelminthique  ;  Ascarides  lombricoïdes  ;  antispasmodique.  —  Do^ 
ses  :  1  à  40  gram.  en  électuaire  avec  Q.  S.  de  miel,  de  sp.  de 
gomme  ! 

tisane  DE  MOUSSE  DE  CORSE  (H.    P.). 

Mousse  de  Corse 30  grain. 

Eau  bouillante 1000    — 

F.  infuser  pendant  1  h.;  passez;  exprimez;  laissez  déposer; 
décantez.  — Anthelminthique  ;  Ascarides  lombricoïdes;  antispas- 
modique. —  Très-usité  pour  les  enfants.  —  Doses  :  100  à  1000 
gram.  par  jour  en  2  ou  3  fois. 

—  On  peut  édulcorcr  avec  le  5p.  de  mousse  de  Corse,  <!.^  ^v\\ 
augmente  ractivilé  du  2'einède  ! 

JE.KWEl.  V^ 
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POTION  VERMIFUGE  (F.  H.  M.). 

Mousse  de  Corse '. . . .       30  gram. 

Sp.  simple 30    — 

Eau  bouillante 160    — 

F.  infuser  pendant  1  h.;  passez  ;  exprinoiez  ;  ajoutez  le  sirop.  — 
Doses  :  la  potion  entière  en  2  ou  3  fois  ! 

LAIT  VERMIFUGE  (Boiichardat). 

Mousse  de  Corse 5  gram. 

Lait  bouillant 100    — 

Laissez  infuser  pendant  10  m.;  passer;  ajoutez  : 

Sucre 29  gram. 

F.  dissoudre.  —  A  prendre  en  1  fois  poui'  les  enfants  de  1  à  5 
ans! 

i<   SIROP  DE  MOUSSE  DE  CORSB  (Cod.  fr.). 

Mousse  de  Corse  (Gigartina  helminthocorton) 20 

Eau  bouillante Q.  S. 

Sucre  {Saccharum  officinarum) '. 100 

F.  infuser  pendant  6  h.  la  mousse  de  Corse  avec 50  d'eau;  pas- 
sez ;  exprimez  ;  lavez  le  marc  avec  une  Q,  S.  d'eau  bouillaAte 
pour  compléter  53  d'infusé;  laissez  déposer;  décantez;  délayex 
Q.  S.  de  pâte  de  papier;  passez;  f.  dissoudre  le  sucre  au  B.-M. 
dans  l'infusé  clair.  —  Anthelminthique;  spécialement  contre  le* 
ascarides  lombricoïdes.  —  Doses  :  20  à  60  gram.  par  jour  ! 

iK  SIROP  DE  HOUSSE  DB  CORSB  (Fal'ières). 

Mousse  de  Corse  {Gigartina  helminthocorton) 200 

Eau  bouillante -. Q.  S. 

Sucre  {Saccharum  officinarum) : 1000 

F.  deux  infusions  successives  de  6  h.  de  durée  chacune,  pour 
obtenir  530  de  colature  filtrée  ;  ajoutez  le  sucre  pour  faire  un  8p. 
par  solution  au  B.-M.  couvert;  laissez  refroidir;  ajoutez  : 

Alcoolé    de  mousse  de  Corse  1/5 45 

(Voy.  cir-dessu^.) 

GELÉE  DR  MOUSSE  DE  CORSE  (God.  fr.). 

Mousse  de  Corse  {Gigaytina  helminthocorton) 6 

Sucre  blanc  {Saccharum  officinarum) 12 

Vin  blanc 12 

Colle  de  poissoti  (.Acipeuser  )\uso^ 1 

F.  l)ouillir  la  mousse  Ae  Ç*ot%^  ^etA^tvV  \V.  >èw«  ^w^^w  <8«sv- 
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ron  40  de  décocié;  passez;  exprimez;  ajoutez  le  sucre,  le  vin 
blanc,  et  la  colle  de  poisson  préalablement  ramollie  par  macéra- 
tion dans  6  d*eau  froide.;  f.  cuire  jusqu'à  ce  qu'une  petite  portion, 
refroidie,  se  prenne  en  gelée  ;  passez  à  Tétamine.  —  Les  quan- 
tités ci-dessus  fournissent  25  de  gelée.  —  Anthelminthique.  — 
Doses  :  20  à  60  gram  ! 

POUDRE  ANTHELMINTHIQUE  (Bouchardat). 

Mousse  de  Corse  {Gigartina  herminthocorton)  •  •  )  «^     an 

Semen-contra  {Artemisia  contra) ] 

Calomel  à  la  vapeur 1 

M.  —  Doses  :  5  décigram.  à  2  gram.  !  (Voy.  Bols  anthelmin- 
thiqueSf  p.  791.) 

LAVEMENT  ANTRELMINTIQUE  (Foy). 

Mousse  de  Corse  {Gigartina  helminthocorton).,      12  gram. 
Eau 375    — 

F.  bouillir  quelques  minutes;  ajoutez  : 

Huile  de  ricin  {Ricinus  communis) 30    — 

M.—  Lombrics;  Ascarides  lombricoïdes ! 

g  4.  —  Absinthe;  Essence  de  térébenthine;  Tanaisie;  Espèces 
anthelminthiques  ;  Aloès;  Acide  phénique,  etc. 

INFUSION  d'absinthe;  TISANE  DE  FEUILLES  D'ABSINTHE  Cod.  fr.;  F.  H.  M.)- 

Prép.  comme  la  fis.  de  feuil.  d'oranger;  5/1000.  (Voy.  p.  376). 

—  Tonique,  stimulant,  vermifuge.  —  Doses  :  par  verres. 

iK   EXTRAIT  DE  SOMMITES  D'ABSINTHE  (Cod.    fr.). 

Prép.  comme  V Extrait  de  digitaley  p.  571. 
Rendement  :  19/100. 

—  Tonique,  anthelminthique.  —  Doses  :  5  décigram.  à  5  gram. 
(Voy.  Espèces  ameres,  162). 

A  HYDROLAT  D'ABSINTHE;   EAU  DISTILLEE  D'ABSINTHE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  IHydrolat  de  laitue^  p.  322. 

La  même  opération  fournit  YEssence  d'absinthe  dans  le  réci- 
pient florentin.  (Cod.  fr.)  —  Véhicule  de  potions  stimulantes  et 
vermifligcs. 

:Ar   ALCOOLÉ    D'ABSI.NTHE;    TEINTURE    DE    FEUILLES   D'ABSINTHE 

(Cod.  fr.;  F.  H.  M.). 

Prép.  comme  Yalcoolé  de  quinquina;  1/5.  (Voy.  p.  140). 
Rendement  :  90/100  d'alcool  employé.  —  Tonique,  stimulante 
vermifuge.  —  Doses  :  5  à  30  gram.  en  potion,  dwv*  Oiw  n\w,  tV.^. 


•   I 
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A   SIROP  DE  FEUILLES  D'ABSINTHE  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  le  Sp.  de  coquelicot ^  p.  547. 
—  Tonique,  stomachique;  vermifuge.    —   Doses  :  20  à  lOi 
gram. 

A  VIN  d'absinthe  (Cod.  fr  ) 

Feuil.  sèch.  d'absinthe  (Artemisia  ahsinthium) 3 

Alcool  à  60" 6 

Vin  blanc 1000 

F.  macérer  l'absinthe  avec  Talcool  pendant  24  h.;  ajoutez  le 
vin;  laissez  macérer  pendant  10  j.;  passez;  exprimez;  filtrez.  — 
Tonique,  stomachique;  vermifuge.  —  Doses  :  50  à  150  gram. 

*  VIN  d'adsintiie  (F.  H.  M.). 

Alcoolé  d'absinthe 8  gram. 

Vin  rouge 100* 

M.  —  Tonique,  stomachique  ;  anthclmintiquc.  —  Doses  :  60  à 
150  gram. 

:k  BIÈRE  d'absinthe  (Van  Mons). 

Feuill.  fraîch.  d'absinthe  {Artemisia  ahsinthium} 1 

iJière  forte 00 

F.  macérer  pendant  3  j.  ;  passez;  exprimez;  filtrez.  —  Doses: 
1  à  4-  verres. 

•  huile  de  soaimités  d'absinthe  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  YHuileyle  camomille j  p.  164-. 

—  Stimulant  ;  prétendu  vermifuge  employé  en  embroçations 
sur  le  ventre  contre  les  coliques  que  l'on  croit  causées  par  les 
vers. 

A    MYROLÉ    d'absinthe    TÉRÉBENTHINE;    ESSENCE     D'ADSINTHB 

TÉRÉBENTiilNÉE  (Pli.  Hamb.). 

Feuilles  d'absinthe  (Artemisia  absintIUum) ',    i3i 

Essence  de  térébenthine  (Pinus   maritima) 18 

Eau  commune Q.  S. 

Distillez;  séparez  l'huile  essentielle  au  moyen  du  récipient  flo- 
rentin. —  Anthelmintique.  —  Doses  :  à  l'intérieur,  3  décigrain. 
à  1  gram.;  à  l'extérieur,  en  frictions.  —  Peu  usité. 

A   MYROLÉ  DE  CAMOMILLE  TÉRÉBENTHINE  ;     ESSENCE  DE  CAMOMILLE 

TÉRÉBENTHINES. 

FI.  de  camomille  (Ant/iemis  nobilis) 120 

Essence  de  lérébewWùï\e  ^P*ui\i&  mttvVVvmçi^ i 

Eau  commune '  ^»'^* 
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Distillez  ;  séparez  Thuilc  essentielle  au  moyen  du  récipient  flo- 
irenUn.  —  Ânthelminthique,  antispasmodique.  —  Doses  :  à  Tin- 
térieur,  3  décigram.  à  1  gram.  ;  à  l'extérieur,  en  frictions.  —  Ve\i 
usité. 

LAVEMENT  TÉRÉBENTHINE  (Soubeifan). 

Essence  de  térébentliihe 10  à  30  gram. 

Jaune  d*œuf. N»  1 

Eau  tiède...' 300  gram. 

Délayez  Tessence  avec  le  jaune  d'œuf  ;  ajoutez  Teau  peu  à  peu. 
—  Ascarides  lombricoïdes  ;  Névralgies.  (Voy.  p.  77!2.) 

:Ar  ESSENCE  DE  TANAI8IE  (Cod  ff.). 

Prép.  comme  VEs9ence  de  fl.  éCorangery^,  377. 
—  Anthelminthique.  —  Doses  :  1  à  2  gouttes  en  pil.  avec  une 
poudre  vermifuge.  —  Inusité. 

:Ar  ESPÈCES  anthelhintbiques  (Cod.  fr.). 

Absinthe  [Artemisia  absinthium) \ 

Tanaisie  (Tanacetum  vulgare) /  ^   ^ 

Fl .  de  camomille  (Anthémis  nobilis) l^^'    *^'  *" 

Semen-contra  [Artemisia  œntra) . .  I ) 

F.  sécher  ;  incisez  les  trois  premières  substances  ;  ajoutez  le 
«emen-contra.  —  Antlielminthique.  —  Doses  :  10  à  20/1000  on  in- 
fusion ! 

^  SIROP  VERMIFUGE  COMPOSÉ  (DoftchaiDps). 

Sp.  de  jalap 2 

—  de  semen-contra A 

—  de  rhubarbe 1 

—  d'éc.  d'oranges  amères 1 

M.  —  Vermifuge  ;  purgatif.  —  Doses  :  20  à  60  gram.! 

A   ÉLTXIR  VERMIFUGE    (Dorvault). 

Absinthe  maritime  {Artemisia  maritima) 150 

Ec.  de  citron  (Citrus  limon) 50 

Rac.  de  fougère  mâle  {Xephrodium  filix-mas) 100 

Rac.  de  rhubarbe  exot.  {Rheum  palmatum) 25 

Eau  bouillante 1000 

F.  infuser  jusqu'au  refroidissement  ;  passez  ;  exprimez  ;  ajou- 
tez: 

Alcoolé  d'écorce  d'orange  amère 300 

—  de  citron *  20 

Âcidc  tartrique , ^ 

Sucre  blanc  (Saccliamm,  officinarum) ^**^ 
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F.  dissoudre;  mêlez;  laissez  en  contact  pendant  2  j.;  filtrez. 
—  Lombrics;  Ascarides  lombricoïdes.  -^  Dose^:  10  à  40  gram.! 

À   POUDRE  VERMIFUGE  CDHPOSÉE. 

Fougère  mâle  {Nephrodium  filix-mas) A 

Rhubarbe  (Rheum  palmatum) I 

Semen-contra  (Artemisià  contra). . ... . . .  .*.  >  aa.    P.  É.' 

Mousse  de  Corse  {Gigartina'helminthocor-  \ 

ton) :  :  }  ' 

Pulv.  ;  M.  —  Vermifuge.  —  Doses  :  5  décigram.  à  2  gram.  dans 
du  pain  axyme  !  (Voy.  Poudre  de  fougère  mâle,  p.  800.) 

BOLS  VERMIFUGES  (Splelmaon). 

Fougère  pulv.  (Nephrodium  filix-mas) .,.  .\  2  décigram. 

Semen-contra  pulv.   (Artemisià  Contra),...'  2'  •    — 

Rhubarbe  pulv.  (Rheum  palmatum).':..:./  1        — ^ 

Galomel  à  la  vapeur 5  centigram. 

Sp.  d*absinthe Q.  S.  ' 

M.  pour  1  bol.  —  Doses  :  1  à  3  bols  ! 

LAVEMENT  ALOÉTIQUB  (Clarck). 

Aloès  succotrin  (Aloe  socotrina) ........* 5 

Eau  de  son ;.....*.. 900' 

F.  dissoudre  en  triturant.  —  Ascarides  lombricoïdes  ;  Oxyures! 

LAVEMENT  ANTBELMINTmûUE  (KempSter): 

Solution  aqueuse  d'acide  phénique  1/300. ..  .        <4  gram. 
Eau 12a    — 

M.  pour  1  lavement!  —Oxyures. 

—  Les  Lavements  :  Sulfate  de  quinine  S  décigram.,  Éau.50 
gram.;  Liqueur  de  Van  Swieten  15'  gram.,'  Eau  35  gram.;  ou 
Sucre  blanc  20  gram.,  Eau  40  gram ,  sont  efficaces  contre  ks 
oxyures  vermiculaires. 

§  5.  —  Remèdes  tœnifuges. 

ËLECtUAiRE  TyENiFUGE  (Mathieu  et  Kuttinger). 
Électuaire  n®  1. 

Limaille  d'étain «. 30 

Fougère  pulv.  (Nephrodium  filix-mas) 24 

Semen-contra  pulv.  (Artemisià  contra) 15 

Jalap  pulv.  (Exogomum  puT^a^ 4 

Sulfate  de  potasse  p\xVi *► 

Miel  blanc  (Apis  melUtvca^ ^^^ 
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ÉlecUiaire  n<>  2. 

Jaïap  pulv.  (Exogonium  purga) ÎO 

Gomme-gutte  pulv.  (Hebradendron  cambogioides) . .  5 

Scammonée  pulv.  {Convolvulus  scammonin) 10 

Sulfate  de  potasse  pulv 26 

Miel  blanc  {Apis  mellifica) ...  ; Q.  S. 

—  Doses  :  1  cuillerée  à  café  de  l'électuaire  n"  1  toutes  les 
2  heures  pendant  2  ou  3  jouis,  ensuite  1  cuillerée  û  café  do  l'é- 
lectuaire n"  2  toutes  les  2  heures  jusqu'à  expulsion  du  tiiMiia.  Si 
l'expulsion  est  trop  tardive,  administrez  30  gram.  d'huilp  de 
ricin . 

APOZÈXB  D'ÉCORCE  DE  RACINE  DR  GREiNADIER;    DECOCTION  D'ÉCOHCE  DE 
RACINE  DE  GIlENADIER  (Coii.  fr.;    H.  P.). 

£ci  sèche  de  rac.  de  grenadier  coupée  et  contusée 

{Punica  granatum) 00 

Eau  commune 750 

F.  macérer  pendant  là  h.;  f.  bouillir  à  feu  doux  pour  réduire 
à  500;  passez.  —  Taenifuge.  —  Toute  la  dose  en  trois  lois  à 
demi'heure  d'intervalle  le  matin  à  jeun;  à  renouveler  après  un 
jour  de  repos  en  cas  d'insuccès  î  —  L'écorce  de  racine  de  grena- 
dier fraîche  est  préférable  à  l'écorce  sèche  ;  la  dose  en  doit  être 
de  120  gram.  pour  500  gram.  d'apozème  sans  macération  préa- 
lable. 

:Ac   EXTRAIT  ALCOOLIQUE  D'ECORGE  DE  RACINE  DE  GRENADIER  (Cod.  fr.). 

Prép.  comme  VExtrait  alcoolique  de  digitalej  p.  571.  —  Ren- 
dement: 18/iOO.  —  Tœnifuge.   —  Doses:  25  gram.  en  potion. 

POTION   CONTRE  LE  T/ENIA. 

Extr.  alcooliq.  d'éc.  de  rac.  de  grenadier 25  gram. 

Suc  de  citron # 

flydrolat  de  menthe ?   aa.    50    — 

Hydrolat  de  tilleul 7 

M.  —  Tœnifuge.  —  Doses  :  1  cuillerée  à  bouche  toutes  les 
1/2  h.  —  Chaque  cuillerée  à  bouche  représente  environ  2  gram. 
<l*extrait  alcoolique  d'éc.  de  rac.  de  grenadier. — VApoùme  d^écorce 
de  racine  de  grenadier  vaut  mieux. 

A  POUDRE  DE  GOUSSO  (Cod.   fr.). 

Fleurs  de  Cousso  {Banksia  abyssinica) Q.  V. 

F.  sécher  àl'étuve;  pulv.  «ans  résidu',  v^aaei  ^M\Am\^^^tîîv\. 
{Vojr.  diaprés). 
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APOZÈME  DE  GOUSSO  (Cod.  fr.;  H.  P.). 

Fleurs  do  cousso  en  poudre  demi-fine 20 

Eau 150 

Délayez  la  poudre  dans  l'eau  bouillante  ;  laissez  refroidir.  — 
Tcpnifugc. —  Ce  médicament  doit  être  administré  en  ime  fois  et 
sans  avoir  été  passé  ! 

POTION  DE  cousso    (F.  H.  M.). 

Fleurs  de  cousso  (Banksia  abijsninica) 20  gram. 

Sucre  blanc  (Saccharum  officinarum) 30    — 

Eau  bouillante 250    — 

F.  sécher  le  cousso;  pulvériscz-le  avec  le  sucre  ;f.  infuser  celte 
poudre  avec  l'eau  bouillante  pendant  1/2  h.  —  Tccnifuge.  — Cette 
potion  doit  être  administrée  en  une  fois  sans  être  passée  ! 

•k   POUDRE  DE  FOUGÈRE  MALE  (Cod.  fr.). 

Rhizome  de  fougère  mh\e  {Nephrodium  filix-mas)^ 
mondé  de  l'extrémité  la  plus  ancienne  en  voie  de 
destruction Q.  V. 

Coupez  en  tranches  minces;  vannez  pour  séparer  les  écailles  fo- 
liacées; f.  sécher  àl'étuve;  pulv.  par  contusion . 
—  Tîenifuge.  —  Doses  :  4  à  6  gram. 

T.ENIFUGE    NOUFFER. 

Poudre  de  fougère  mâle 4à6  gram. 

Eau 125    — 

M.  —  A  faire  prendre  en  1  fois  le  matin  à  jeun;  une  heure 
après  administrez  le  Bol  purgatif  ci-après  : 

Calomel  à  la  vapeur \ 

Scammonée  pulv.  {Convolvulus  scam-  J  aa    6  décigram. 

monia ) 

Gomme  gutte  (llebradendron  cambogioides).      3       — 
Miel Q.  S. 

M.  pour  1  bol. 

INFUSION  DE  FOUGÈRE  MALE;   TISANE  DE  FOUGÈRE  MALE  (H.   P.). 

Prép.  comme  la  Tisane  de  bardane;  20/1000,  p.  162. 

•k   EXTRAIT   ÉTHÉRÉ  DE  FOUGLRE  MALE  ;   EXTRAIT  OLÉO-RÊSINEUX  DE 

FOUGÈRE  MALE  (Cod.  ff.). 

Poudre  de  fougère  mMc  {Nephrodium  filix-mas) 1 

JSliier  sulfurique ^ 

Traitez  la  poudre  pav  VêvV.ci  Oivvu*  V^W^^^^Và.  (5vtv\^^v.x^^^ 


REMÈDES  T^IFUGES.  801 

méiiquc;  distillez  Télhérolé  au  B.  M.  pour  retirer  Tétlicr;  ache- 
vez révaporation  au  B.  M. 

Tœnicide.  —  Doses:  4,  grsaa,  en  4  f .  à  \/4t  d'h.  d'intervalle  ; 
cette  dose  doit  être  répétée  2  j.  de  suite  ;  le  malade  a  dû  subir 
préalablement  2  j.  de  diète  lactée;  aussitôt  après  les  4  prises  du 
remède,  administrez  50  gram.  de  sp.  d*éther  ou  mieux  2  gram. 
d'éther  sous  la  forme  de  capsules  ou  de  perles;  enfin  1/2  heure 
après,  administrez  un  looch  additionné  de  1  à  3  gouttes  d*huile  de 
croton  tigliiim  !  (Trousseau). 

—  Ou  bien  :  3  j.  entiers  de  diète  rigoureuse  ;  1  bouteille  d*eau  de 
Sediitz  le  soir  ;  le  lendemain  matin,  3  gram.  d'extrait  éthéré  de 
fougère  mâle  en  2  f.,  à  1  h.  d'intervalle  ;  2  h.  après  la  seconde 
prise  d'extrait,  30  gram.  d'huile  de  ricin  !  (Albers). 

fç   CAPSULES  D'EXTRAIT  OLÉO-RésiNEtJX  DE  rOUGÈRE  MALE  (TrOUSSAnil). 

Extrait  oléo-résincfux  de  fougère  mâle. .....    5  décigram. 

Pour  i  capsule.  —  Tœnia.  —  Doses  :  6  à  10  capsules;  i  cap- 
sule de  10  en  10  minutes.  Une  heure  après  la  dernière  capsule  : 
2  à  4  perles  d'éther  ;  2  heures  après  :  30  gram.  d'huile  de 
ricin  ! 

■ 

BOLS  VERMIFD6E8  (Peschicr). 

Extrait  éthéré  de  fougère  mâle 2  décigram. 

Rac.  de  fougère  mâle  pulv 5       — 

Conserve  de  roses Q.  S. 

M.  pour  1  bol.  —  Tœnia  —  Doses  :  10  bols  en  une  seule  fois. 
—  Le  malade  a  été  nourri  les  deux  jours  précédents  de  po- 
tages maigres  très-légers;  immédiatement  après  avoir  avalé 
les  bols,  il  doit  boire  une  tasse  de  décoction  de  fougère  mâle 
(30/1000),  et  2  h.  après,  il  doit  prendre  30  gram  d'huile  de 
ricin  ! 

-k  PILULES  D'EXTRAIT  ÉTHÉRÉ  DE  FOUGÈRE  MALE  (Mayct). 

Extrait.éthéré  de  fougère  mâle  (Cod.  fr.)...     2  décigram. 

Fougère  mâle  pulv.  (Nephrodium  fUix-mas)  Q.  S. 

M.  pour  1  pil.  —  Taînifugc.  —  Doses  :  10  pil.  le  soir  au  cou- 
cher, lOpil.  le  lendemain  matin;  1  h.  et  1/2  après  la  deuxième 
prise,  aclministrez  huile  de  ricin  4-5  gram. 

Si  le  taînia  n'esl  point  expulsé,  recommencez  le  même  traitc- 
ment  après  quelques  jours  de  repos,  mais  aio\x\.^i  «x«l  4^  ^^kîv.. 
dltuUc  de  ricin  ;  8  gram.  d'essence  de  lérè\)euW\\w^\ 
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^  ÉLBCTUAIRB  ANTHBLMDITHIQUE  (Ph.  bad.,  belg.). 

Fougère  mâle  pulv.  (Nephrodium  filix-mas)., ...  ^ 

Rac.  de  valériane  pulv.  {Valeriana  officinalis) . .  •  r  a 

Semen-contra  (Artemisia-contra) i  ^^' 

Sulfate  de  potasse  pulv / 

Miel  {Apis  mellifica) 16 

M.  —  Tœnifuge  ;  purgatif.  —  Doses  4  à  16  gram.  ! 

ELEGTUAIRE  DE  SEMENCES  DE  COURGE  (Brunet). 

Sem.  de  courge  mondées  {Cucurbita  maxima)  •  •  )  ^       gn 
Sucre  blanc  (Saccharum  offiànarum) ] 

F.  une  pâte  fine.  —  Tsenifuge.  —  Doses  :  toute  la  quantité  ci- 
dessus  à  prendre  en  une  fois  le  matin.  Le  malade  quia  dû  s'abste- 
nir de  tout  aliment  depuis  24  h.,  a  pris  la  veille  au  soir  30  gram. 
d'huile  de  ricin  dans  une  tasse  de  bouillon  maigre  ;  il  doit  prendre 
encore  30  gram.  d*huile  de  ricin  1  h.  après  avoir  consonmié  Félec- 
tuaire  de  semences  de  courge  !  —  Sèches,  les  semences  sont 
aussi  efficaces  que  fraîches. 

POTION  CONTRE  LE  TANIA  (Dupont). 

Sem.  de  courge  mondées  (Cucurbita  maxima) . .    50  gram.' 

Sucre  blanc  (Saccharum  officinarum) 30    — 

Lait 60    — 

Réduisez  les  semences  en  pâte  avec  le  sucre  ;  ajoutez  le  lait  peu 
à  peu  en  triturant;  passez;  exprimez.  —  240  gram.  de  semences 
entières  fournissent  environ  50  gram.  de  semences  mondées. 

Cette  émulsion  doit  être  administrée  à  jeun.  Deux  heures  après 
donnez  30  gram.  d'huile  de  ricin. 

POTION  CONTRE  LE  TiBNIA  (Levûchcr). 

Huile  de  ricin  (Ricinus  communis) 60  gram. 

Essence  de  térébenthine  (Pinu*  mari^tma) 15    — 

Hydrolat  de  menthe 60    — 

Sp.  simple 30    — 

Gomme  arabique  -pulv.  (Acacia  vera) 10    — 

Battez  la  gomme  avec  le  sp.  ;  ajoutez  l'huile,  l'essence  et  peu  à 
peu  r hydrolat.  —  Doses  :  la  potion  entière  en  une  fois  le  matin 
à  jeun. 

ÉLBGTUAIRE  TÉRÉBENTHINE    (Thompson). 

Essence  de  térébenthine  (Pinus  maritima) t      1 

Miel  blanc  (Api»  mellifica'j .% 

M,  —  Tœnicide.  —  tiosea-.  \Vi  k  ^^  ^«ss^»  \^  ^^  «»^  ^«lir  : 
chant  ^^^vfxi- 
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àlDLSION   T.CNIFUGE  (Radius). 

Gomme  arabique  (Acacia  vera) 7  gram. 

Hydrolat  de  camomille 180    — 

Essence  de  térébenthine  iPinus  maritima) 22    — 

Éther  sulfurique 7    — 

F.  un  mucilage  avec  la  gomme  et  l'hydrolat;  ajoutez  ressenct 
et  Féther  peu  à  peu  en  triturant.  Agitez   avant  d'administrer, 

—  Doses  :  3  cuillerées  à  bouche  matin  et  soir. 

^  OXTDE  NOIR  DE  CUIVRE. 

Ttenifuge.  —  Doses  :  5  à.  20  centigram.   quatre  fois  par  jour  2 
(Rodemacber).  —  Inusité  en  France. 

REMÈDE  TyENIFUGE  (Vezu). 
;Ar  V  ÉLECTUAIRE  DE  RACINE  DE  FOCGÈRE  «ALE  ET  DE  SEMENCE  DE  COURGE. 

Rac.  sèche  de   fougère   mâle    (Xephrodium  \ 

filix-mas) /  p  £ 

Semences  de  courge  (Cucurbita  maxima) ...  4 

Sucre  blanc  [Saccharum  officinarumj j 

Mêlez. 

-k  2*  ALCOOLATURE  D'ÉCORCE  DE  GRENADIER. 

Ëc.  fraîches  de  rac.  de  grenadier  contusée  \ 

(Punica  granatum) J  aa.    P.  É» 

Alcool  à  95» ; 

F.  macérer  pendant  10  j.:  passez;  exprimez;  filtrez. 

iK   3"  ALCOOLÉ  DE  COUSSO. 

Fleurs  sèches  de  cousso  gross   pulv.  (Banhda  abyssû- 

nica 1 

Alcool  à  95» Q.  S. 

Opérez  par  déplacement  pour  obtenir  4  d*alcoolé. 

-k  40  EXTRAIT  él^ÉRÉ  DE  FOUGÈRE  MALE  (Cod.  ff.)  (\'oy.  |«.  800;. 

—  Prenez  50  gfSm.  de  l'Ëlectuaire  de  rac.  de  fougère  mâle  «t  d« 
sem.  de  courge  (n®  1);  ajoutez  :  Alcoolature  d*éc.  de  rac.  de  gre* 
nadier  (n?  2)  et  Alcoolé  de  cousso  (n""  3)  de  chaque  5  gram.  ;  mê- 
lez pour  faire  une  pâte  molle  ;  ajoutez  :  Extrait  éthéré  de  fougère 
mâle  (n*'^)  4 gram. 

—  Le  maladç  étant  à  jeun,  faites  prendre,  en  2  foi»,  à  1/2  h. 

d'intervalle  c«  mélhnge  délayé  dans  une  tasse  d'infusion  de  café 

sucré. 

8  b,  9préSf  à  U  dmiMi^a^  dose,  «dmimslrex  etv  xxxv^  ^qS&V^  v'^ 
tiûn  d-aprèê  : 
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POTION  PURGATIVE  VtnMIFUGE. 

Huile  de  ricin  (Ricinus  communis) 40  gram. 

Alcoolature  d*éc.  de  rac.    de  grenadier  ] 

(n"  2) {  flfl.    iO    — 

Alcoolé  de  cousâo  (n"  3) ; 

Eaii  commune 60    — 

Ce  remède  qui  rassemble  les  tœnifugcs  les  p}us  énergiques  est 
cjDpto^é  avec  succès  parles  médecins  lyonnais. 

-^  L'auteur  recommande  de  préparer  Talcoolature  de  rac.  de 
grenadier  et  Talcoolé  de  cousso  avec  l'alcool  absolu.  L*alcool  à  95« 
suffît  pour  obtenir  des  solutions  efficaces. 


TRENTIÈME  SECTION 

REMÈDES  CONTRE  LES  BRULURES 


g  1.  —  Liniment  oléo-cakaire  ;  Hypochlorites;  Collodion,  etc. 

LIMAIENT  0LÉ0-C\LCAIRB;  LINIMENT  CALCAIRE  (Cod.  fr  ;  H.  P.;  Soc.  de  Pil.). 

Huile  d'amandes  (Amygdalus  venis) 1 

Eau  de  chaux 9 

M.  dans  un  flacon;  agitez;  les  deux  liquides  étant  bien  mé- 
langés, versez  sur  un  entonnoir  en  verre  dont  vous  tiendrez  la 
douille  fermée;  laissez  en  repos  pendant  1  minute;  f.  écouler  ei 
rejetez  l'eau  qui  s'est  rassemblée  à  la  partie  inférieure  ;  recueil- 
lez la  masse  crémeuse  forment  la  couclie  supérieure.  —  Brûlures  ; 
applications  réitérées  ! 

—  Le  Liniment  oléo-calcaire  du  F.  H.  M.  comporte  :  Eau  de 
cliaiix  7,  Huile  d'arachides  1. 

LINIMENT  OLÉO-CALCAIRE  AU  GLYCÉRÉ  DE  SAGCHARATE    DE   CHAUX  (Latour) 

Préparez  d'abord  une  Solution  de  glycéré  de  saccharate  dç 

chaux  : 

(Ihaux  hydratée t 

Sucre  pulv 4 

Eau 20- 

Glycérinc 4 

J»i.  le  Siicre  et  la  chau^;  ;\\o\3i\.^i  Ye^w  ^^\\  ^  v^^vi  cour  obtenir 
imohomWiQ  claire,  laissez  ctv  cowUcV  \>^tv^wcv\.^A\v.  ^^'w^wv.^-^- 
con  l^oiiclié;  agite?,  c^c  îcmç*  exy  V^ttv^v,  «^Vv^^^  ^^^xvv^i.\^  SbM^^- 


vnvi.tiit  "'■ 

la   deoBté  1.144. 


SolutiOD  C*Hkf!ËMi 

■■île  iTobv'.-  w  (!  «ncuiu« 

M.  iplez.  li*"  iiumwD    èiin'    Wii^i     i»— ••     f»i«r>-.'« 

ment  idB»-caàcaur(.-  ^u:    u^«HMWii 

Linimeni  «itsii— caisutf='  • 

Acide  piiàiMiiF.  meuiht»' 

de  paiBenKiii  ihui-  >•;■  urruit^^'  «-•;  «'*'ï»  j/v»^  |.--j---  •  ^-^ 
tion  du  |»itt  «'.  iHiu'  U«»rruni*^  j«|ih*-:im-:»  i  ■  •-.■*•  •  ■■  •/  ■*• 
pUi»!  -Vin.  Uamihrc^iuu.    ;    *;: 


JkjStez  l(/ri«aKU    liriium     i|i»*.i'i'*'.    ••••■"^.       J»     -       - .  ■•  ^ 

d'huit  C  musDi'j'       «»i'  »<     »••"  ^têi^*  '  ••'  •*"■•'  ■       *■      •■  - 

Jurcfr  ! 

^IMS^V'"    !*-«■.- -i*r  •-••,•  V 
i   Ut    iîrf^'  ■•     aJT-l*!*»' 

Laiiittf!:    .   •>    '  •.--    ■■•■ 

.    .■      ■  T.  ■    "■  •  '^"        ■■•        V" 
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80t)  BRULURES. 

Prép.  comme  le  Cérat  de  Galien,  p.  51.  —  Brûlures,  plaies 
douloureuses.  —  Pansements. 

GÉRÂT  SAPRANÉ  (Larrey). 

Gérai  simple 15 

Safran  pulv.  (Crocus  sativus) 1 

M.  —  Brûlures.  —  Pansements. 

SOLUTION  D'HYPOGIILORITE  DE  SOUDE;   SOLUTION  DE  GHLORURB  D'OXTDB 
DE  SODIUM    POUR  PANSEMENTS  (Lisfranc). 

Hypochlorite  de  soude  liquide 1 

Eau  commune 5 

M.  —  Brûlure  au  premier  et  au  second  degré.  —  Couvrez  les 
surfaces  malades  ^e  linges  fenêtres  enduits  de  cérat  ;  applif^uez 
par-dessus  des  gâteaux  de  charpie  imprégnés  de  la  solution 
chlorurée  ci-dessus.  Vous  pouvez  augmenter  ou  diminuer  la  pro- 
portion d'hypochlorite  de  soude  selon  les  indications. 

FOMENTATION  ANTISEPTIQUE. 

Hypochlorite  de  chaux  {Chlorure  de  chaux) 1 

Eau  distillée 22 

Mêlez  ;  agitez  ;  laissez  déposer  ;  décantez  ;  ajoutez  : 

Mucilage  de  gomme  arabique 2 

M  —  Pansement  des  brûlures  graves.     - 

•k   POMMADE  AU  CARBONATE  DE  PLOMB  CAMPHRÉE;  ONGUENT  BLANC  CAMPHRÉ 

(Ph.  allem.). 

Carbonate  de  plomb 10 

Axonge  benzoïnée 50 

Camphre  pulv.  (Lauru^  Camphora) 1 

M.  —  Pansement  des  brûlures.  (Voy.  Onguent  blanc  deRhOiis. 
p.  188.) 

PULPE  DE  POMME  DE  TERRE  (God.  fl*.). 

Râpez.  —  Brûlures.  —  Cataplasmes.  Remède  populaire. 

LOTION  CONTRE  LES  BRULURES  (Piroudi). 

Hydrolat  de  laurier-cerise 100 

Gomme  arabique  pulv.  {Acacia  vera) 8 

F.  dissoudre;  filtrez.  —  Étendez  au  moyen  d'un  pinceau  pour 
former  une  espèce  de  vernis  sur  les  parties  dénudées  ! 

Le  Collodim;  la  Baudruche  gommée,  ^Mv  \e.TTv\&  ^'â^^^^^^ 
recouvrant   les  parties  ma\adc^  eV.  \^%  ^^^^^^n^^^^^^  ^^^^^^^ 
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Tair,  calment  les .  douleurs  et  favorisent  la  cicatrisation.  (Yoy. 
Collodiony  p.  34;  Baudruche  gommée,  p.  61.) 

-k  MIEL. 

Le  Miel,  les  Confitures  de  groseilles  remèdes,  populaires  dans 
certaines  provinces  ont  pour  effet,  comme  le  coUodion,  de  garan- 
tir les  parties  malades  contre  le  «ontact  de  Tair,  de  calmer  les  dou- 
leurs et  de  favoriser  la  cicatrisation. 

-k  BAIN  D'Hun^  d'olives  (Wyster). 

Bain  permanent  d'huile  d'olive,  de  +  ^0**  à  +  ^8".  —  Brûlures 
étendues  au  premier  et  au  second  degré,  le  plus  tôt  possible 
après  Taccident  ! 

k   OUATE  DE  COTON  OU  COTON  GARoi. 

6lf  les  brûlures  récentes  ;  il  adhère  aux  surfaces  dénudées  de 
leur  épiderme  jusqu'à  la  guérison  !  — Quelques  praticiens  l'imbibent 
de  Uniment  oléo-calcaire.  (Yoy.  Coton,  p.  33.) 

BAIN  LOCAL. 

L'immersion  continue  dans  l'eau  fraîche  incessammenl  refroidie, 
calme  la  douleur  des  brûlures  récentes  et  prévient  souvent  la  for- 
mation des  phlyctènes  ! 

BAIN  ASTRINGENT  (Most). 

Alun  cristallisé 200  gram. 

Eau  froide 200  Ht. 

Lait  caillé 20  — 

F.  dissoudre  l'aliin  dans  l'eau  ;  ajoutez  le  lait  caillé.  —  Brû- 
lures étendues.  —  Laissez  le  malade  dans  ce  bain  pendant  plu- 
sieurs heures. 


.  TRENTE-UNIÈME    SECTION 

^MÈDES  CONTRE  LES  ENGELURES ,  LES  GERÇURES ,  LES  FISSURES 


8  1.  —  Iode;  Alcool  camphré,  Perchlorure  de  fer,  Acide  chlorhydrique, 
Hypochlorite  de  soude,  Acétate  de  plomb.  Borate  de  soude,  Baumes, 
dyde  de  zinc,  Ratanhia. 

k  ALCOOLÉ  DE  CAMPHRE  CONCENTRE. 

(V0y.  p.  36i),  —  Engelures  non  ulcéréfes.  —   k^^Xv^^MvstA 
moyen  de  compresses  imbibées  ! 


808  engelures;  gerçures. 

SOLUTION  DE  PERGIILORURE  DE  FER. 

Pcrclilorure  de  fer  D.  1,26  (30«  B) i 

Eau  distillée 4 

M.  —  Engelures  non  ulcérées.  —  Lotions. 

ACIDE  CIILORHYDRIQUE  ÉTENDU. 

Acide  chlorhydrique  D.  1,17  (21»  B)r 1 

Eau  commune 10 

M.  —  Engelures  non  ulcérées.  —  Lotions. 

LOTION  D'ilYPOGIlLORITE  DE  SOUDE  IODÉE  (Testelin). 

Solution  d'hypochlorite  de  soude 3 

Alcoolé  d*iode 1 

M.  —  Engelures  non  ulcérées.  —  Lotions  matin  et' soir  î 

if   LOTION  CONTRE  LES  ENGELURES  (Fiévce). 

Alcoolat  de  Fioravanti 10 

Acide  chlorhydrique,  D.  1,17  (il©  li.).' 1 

M.  —  Frictions  malin  et  soir  sur  les  engelures  non  ulcérées! 

iK  TOPIQUE  CONTRE  LES  ENGELURES  (BcrtOll). 

Baume  de  Fioravanti t 

Extrait  de  Saturne 3 

Huile  d'olive. 3 

Acide  chlorhydrique.  C.  1,  17  (2r  B) 1 

M.;  agitez  avant  Tusage.  —  Lotions  sur  les  engelures  non  ulcé- 
rées ! 

lAr  GERAT  CONTRE  LES  ENGELURES  (MialHc). 

Cérat  simple 200 

Baume  d'Arcœus 40 

Baume  du  Commandeur 10 

Extrait  d*opium. 1 

Délayez  l'extrait  dans  le  baume  du  Commandeur  ;  mêlez. 
—  Pansement  des  engelures  ulcérées,  des  crevasses,  des  ger- 
çures ! 

iK   POMMADE  CONTRE  LES  ENGELURES  (CarfCau). 

Graisse  de  porc  (5ms  scrofa) 30  gram. 

lodure  de  potassium 4    — 

AJcoolée  d'iode 1    — 

F.  dissoudre  Viodurc  de  \)oUsî\wm  ô.^m'îi  \gcwsv.'i:t^>3.\avp«t« 
Falcoolé  et  la  graisse;  wè\ez.  —  Vîvtv?.««vtxvV  ^^^  ^^^^\^^'«. x&Rfc- 

récs  ! 


i 
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^  POMMADE  DE  6IAGG0MINI  (Pli.  italienne). 

Acétate  de  plomb  cristallisé 1 

Hydrolat  de  laurier-cerise 1 

Âxonge  benzoïnée 4 

F.  dissoudre  Tacétate  de  plomb  dans  Thydrolal  tidde;  mêlez. 

—  Engelures;  Érythèmes. —  Onctions  réitérées;  applications. 

iiC   DAUME  CUIRON  OU  DE  LAUSANNE. 

Huile*  d*olive  {Olea  europcea) 500 

Oléo-rés.  de  thérébenthine  {Abies  peclinata.) .......  10J 

Cire  jaune  (Apis  mellifica) t . .  133 

Rac.  d'orcanette  pulv.  (Anchusa  tinctoria) 25 

F.  digérer  au  B.-M.  pendant  1/2  h.;  passez  ;  ajoutez  : 

Baume  du  Pérou  (Myrospermum  Pereirœ) i . .    16 

Camphre  (Laurus  camphora) ».      1 

Remuez  jusqu'au  refroidissement. 

—  Pansement  des  Gerçures  du  sein,  des  Engelures  ultérées  ! 

if   LOTION  GLYCÉRINÉB  BORAGIQUE. 

Borate  de  soude âà4 

Hydrolat  de  roses 100 

Glycérine 25 

Aicoolé  de  benjoin 2 

F.  dissoudre  le  borate  de  soude  dans  l'eau  ;  ajoutez  la  glycé- 
fine.  —  Gerçures  du  mamelon,  des  mains,  des  lèvres. —  Lotions  : 
3  ou  4  fois  par  jour  ! 

GLYCÉRÉ  ASTRINGENT. 

Tannin 1 

Oxyde  de  zinc 1 

Glycérine 15 

Aicoolé  de  benjoin 2 

Camphre 1 

Triturez  le  camphre  avec  l'alcoolé  de  benjoin  ;  ajoutez  la  glycé- 
rine puis  le  tannin  et  l'oxyde  de  zinc.  —  Gerçures  des  mains  et 
des  lèvres.  —  Onctions  légères  le  soir. 

-k   POMMADE  CONTRE  LES  CREVASSES  DU  MAMELON  (Cruveilhlcr). 

Axonge  benzoïnée 10 

Baume  du  Pérou  liquide  [Myrospermum  Pereirœ) ....      1 

M.  —  Onctions  !  —  Les  onctions  de  Beurre  de  cacao  ^^'c^i^  o^^ 
renfanl  a  télé  suffisent  souvent. 
'  —  La  salive  de  Venfani  dissout  la  muqueuse  Au  m^m^Q^ ^^^^s» 


BJ2  MÉOICASIKNTS  ANTIOANCÉREUX. 

en  appliquant  sur  les  plaies  des  plumasseaux  imbibés  de  solulion 
aqueuse  de  chlorure  de  brume  (chlorure  de  brome  1,  eau  1000); 
en  outre,  il  donne  les  Pilules  anticancéreuses  de  Landolfi.  (Voy. 
ci-dessus.) 

ONGUENT  ANTICANCKRBUX  (Landolfi). 

Oléo-rés.  de  térébenthine  (Abies  peciinata) 3 

Huile  d*olive  {Olea  europœa) 15 

Cire  jaune  (Apis  mellifica) 12 

Blanc  de  baleine  {Phijseter  macrocephalus^) 3 

Bois  de  santal  pulv.  (Santalum  album) 3 

Camphre  pulv.  (Laurus  campliora) 1    • 

F.  fondre  à  une  douce  chaleur  la  cire  et  lo  blanc  de  baleine 
avec  Thuile  d'olive .  ajoutez  Toléo-résinc,  la  bois  de  santal  et  le 
cami)hre  ;  mêlez. 

—  Pansement  des  eschares  produites  par  le  Caustique  aniicath 
céreux  (voy.  ci-dessus), 

if   SOLUTION  0'ACIDE  PHÉNIQUE  (Dcclot). 

Acide  phénique  cristallisé 1 

Alcool  à  90o 2 

Eau  distillée 20 

F.  dissoudre  Tacide  phénique  dans  Talcool;  M.  —  Pansements 
des  Cancers  ulcérés,  des  Plaies  de  mauvais  caractère  ;  employez  la 
solution  pure  ou  plus  ou  moins  étendue  d*eau  selon  les  indications. 
—  Caustique.  —  Toxique.  (Voy.  Désinfectants,  p.  62.) 

lAr  SOLUTION  d'acide  ACÉTIQUE  (Richct,  Azam). 

Acide  acétique  cristallisable 1 

Eau • 4 

M.  —  Croûtes  suspectes  sur  la  face  ;  Caiicroïdes.  —  En  appli- 
cations continues  au  moyen  de  compresses  imbibées  recouvertes 
de  taffetas  ciré.  La  dose  d'acide  peut  être  aug^mentée  de  moitié. 

iK  SOLUTION  d'acide  CITRIQUE  (Dcniiy,  Barclay). 

Acide  citrique 1  à  3 

Eau 100 

F.  dissoudre.  —  Collutoire  contre  le  cancer  de  la  langue  ;  pan- 
sement des  cancers  ulcérés. 

LOTION  ANTIGANCÉREUSE. 

Chlorate  de  potasse 2 

Alcoolé  d'opium 1 

Eau 1000 

F.  dissoudre;  M.;aiouVcz'. 

Acide  chlorhydriquc.  T>.  \,\1  ^IV*  ^^ "^ 
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'    M.  -^  Palliatif  des   douleurs   et  de  rinfection   des  Cancers 
ulcérés. 

if   POMMADE  CALMANTE  ANTICANCÉREUSE  (Hôp.  de  Middiescx;. 

Feuil.  fraîches  de  stramoine  {Datura  stramonium) 1 

Âxonge  {Sus  scrofa) « 4 

F.  chauffer  jusqu'à  évaporation  complète  de  Thumidité  ;  passez. 
—  Douleurs  du  Cancer  ulcéré.  —  Pansements.  (Voy.  Extrait  de 
Belladone,  p.  415.) 

POMMADE  DE  JAMES. 

Essence  de  laurier-cerise *. i 

Axonge  (Sus  scrofa) 8 

M.  Contre  les  douleurs  du  Cancer  ulcéré.  —  Pansement. 

—  Uessence  de  laurier-cerise  est  le  produit  accessoire  de  la  pré- 
paration de  VHydrolat  de  laurier-cerise ,  elle  retient  de  l'acide 
cyanhydrique.  (Voy.  Cérat  pour  le  touclier,  p.  41  ;  Hydrolat  de 
laurier-cerise,  p.  433.) 

POMMADE  DE  SUIE  COMPOSÉE  (Debrcyne). 

Suie .' I  |r 

Axonge  (Sus  scrofa) * 

Extrait  de  belladone 

*  M.  —  Cancers  ulcérés.  —  Pansements. 

—  La  glycérine  est  préférable  à  l'axonge  pour  cette  prépara- 
tion. 

PATE  CAUSTIQUE  ANTICANCÉREUSE  (Phmkctt). 

Acide  arsénicux  pulv ■ 4 

Fleurs  de  soufre . 

Feuilles  de  renoncule  pulv.  {Ranunculiis  acris)    \  aa.    30 
Gom.  rés.  asa-fœtida  pulv.  (Ferula  asa  fœtida)  ) 

M.  Pour  faire  une  pâte  au  moyen  du  blanc  d'œuf.  —  Cancer 
cpithélial.  —  Cette  pâte  ne  doit  pas  être  employée  sur  une  sur- 
face de  plus  de  1  centimètre  carré,  à  cause  de  l'absorption  pos- 
sible de  l'acide  arsénieux.  (V.  Escharoliqiies ;  acide  arsénieux, 
p.  281.) 

SUC  GASTRIQUE. 

Le  suc  gastrique  recueilli,  au  moyen  d'une  éponge  qu'on  a 
fait  avaler  de  force  à  un  chien  à  jeun,  et  qu'on  a  retirée  quelque 
temps  après  à  l'aide  d'une  ficelle  restée  en  dehors  de  la  gueule, 
ou  bien  au  moyen  d'une  fistule  stomacale,  a  été  employé  avec 
succès  comme  topique  sur  des  Cancers  ulcérés,  \\  ^w^  \çi\fc\\sÔL^^ 
Ja  résolution  cl  la  cicatrisation?  (Lussatiîi-,  ^^vvç\vvv\^^^'âî 
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Los  antidotes  multiples  ont  l'avantage  de  salisftiire  k  î«  _ 
santé  indication  de  coreibiittre  Tempo isonnement,  m6me  lorK[ÛB 
la  nature  du  toxique  reste  incertaine. 

En  attendant  les  antidotes  spdcinqucs,  on  doit  toujours  admi- 
nistrer le  lait  ou  l'pau  albuinineuse  en  nbondanco,  el  provoquer 
le  vomissement,  soil  par  la  titillation  de  luelte,  suit  par  le  lûir«. 
stibié,  l'ipéca,  le   sulfate  de  cuivre,  le   sulTatc  de  linc,  l'eau  da' 

*  ANTIDOTB  nui.TiPLK  A  l'htobats  f»biodb  (JeannsI). 

Solution  de  sulfate  ferrique  D.  1.45  {^°  BJ IW 

Eau  commune 800 

Magnésie  calcinée 80 

Charbon  animal  lavé ify 

Ganservoz  séparément,  d'une  part  :  la  solution  do  Gulfate  ht- 
li<ine,  d'antre  part  :  la  magnésie  et  le  charbon  animal  dans  un 
moment  du  besoin,  verse:  dans  ce  llacon  11 
wlution  Terrique;  agitez  forlemenl. 

—  La  réaction  est  complùlc  et  immédiate.  Le  mélange  rcpré- 
te  pour  100  gram.  : 

Bjdrate  Terriquo  2  Fe'O"  3B0 2",77 

Sulfate  de  magnéaie 4»^T 

Magnésie  libre 6^,45 

Charbon  animal l'',00 

—  Cette  formule  comporlanl  avec  l'hydrate  de  peroijde  ds 
Ltemporanémenl  préparé,  l'hydrate  de  magnésie,  le  sulhle 

magnésie  cl  le  charbon  animal  salisfliit  comme  conlrepoiran  i  vA' 
grand  nombre  d'indicalions ;  savoir;  empoisonnements  par  iM 
aeidet,  tes  PféparatioM  ariiniealeii.  loi  sets  métalliques  i,  acidM. 
'    ■  "■       "  'Won  v^i.1^«A. 
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inefficace  contre  les  alcalis  minéraux,  le  phosphore,  les  liypo- 
ehlorites,  Tacide  cyanhydrique,  les  cyanures  et  rémétique. 

—  Doses  :  le  mélange  devra  être  administré  coup  sur  coup  ])ar 
doses  de  50  à  100  gram.  On  favorisera  les  vomissements  par  la 
titillation  de  la  luette. 

— 120  gram.  de  cet  antidote  insolubilisent  5  décigram  d'arsénite 
de  soude. 

:Ar  ANTIDOTE  OÉNÉRAL  DES  EMPOISONNEMENTS  MÉTALLIQUES  ;  PROTOSULFURE 

DE  FER  RYDRATÉ  (Mialhe). 

D*une  part  : 

Sulfate  de  protoxyde  de  fer  cristallisé Q-  V. 

Eau  bouillie Q.  S. 

F.  dissoudre  ;  d'autre  part  : 

Suif  hydrate  de  soude  cristallisé Q-  S. 

Eau  bouillie Q.  S. 

F.  dissoudre  ;  mêlez  les  deux  solutions  ;  décante^g  ;  lavez  le  pré- 
cipité par  décantation  avec  de  l'eau  bouillie  ;  conservez-le  sous 
l'eau  distillée  bouillie  et  sucrée  dans  un  flacon  bouché  qui  doit 
être  toujours  plein  :  la  facilité  avec  laquelle  le  protosulfure  de 
'fer  absorbe  l'oxygène  de  l'air  nécessite  ces  précautions. 

—  Antidote  des  composés  métalliques. 

—  Doses  :  par  cuillerées  dans  de  l'eau  sucrée,  tant  que  per- 
sistent les  symptômes  résultant  de  la  présence  d'un  poison  mé- 
tallique dans  les  voies  digestives. 

—  Cet  antidote  serait  très-dangereux  en  présence  des  acides, 
car  il  dégagerait  de  l'acide  sulfhydrique;  d'ailleurs,  il  ne  contient 
pas  de  sel  purgatif.  Nous  proposons  la  formule  ci-après  comme 
préférable  : 

^  ANTIDOTE  MULTIPLE  AU  SULFURE  DE  FER  (Jcanncl). 

D*une  part: 

Sulfate  ferreux  cristallisé 139 

Eau  distillée  tiède 700 

F.  dissoudre  ;  d'autre  part  : 

Sulfhydrate  de  soude  cristallisé 110 

Magnésie  calcinée 29 

Eau  distillée 600 

F.  dissoudre  ;  M.  les  deux  solutions.  Conservez  à  l'abri  du  con- 
tact de  l'air. 

—  Ce  mélange  produit  du  sulfure  de  fer  sans  aucun  excès  de 
sulfhydrate  de  soude  ni  de  sulfate  de  fer,  du  sulfate  dft?.Q>aAfc,>ssi 
peu  de  sulfate  de  magnésie  et  d'oxyde  îerveu^,  ^\o&  \«\  ^^^ 


^IG  ,  EMPOISONKEUENTÇ. 

excès  de  magnésie,  soit  trois  contre-poisons  efficaces  :  le  sulfure 
de  fer,  Toxyde  ferreux  et  la  magnésie,  et  deux  sels  purgatifs; 
c'est  le  magma  composé  de  toutes  ces  substances  iuoffensîves  qui 
doit  être  administré  à  grandes  doses  et  coup  sur  coup  contre  les 
empoisonnements  métalliques,  y  compris  les  Cyanures  et  contre 
Tacide  cyanhydrique.  Mais  il  est  inefficace  contre  les  préparations 
arsenicales,  1  emélique  et  les  sels  alcaloïdiqucs. 

g  2.  —  Empoisonnemetit  par  le  mercure;  salivation  mercwnelle, 

:Ar  SOUFRE. 

—  Les  composés  de  mercure  ingérés,  sous  quelque  forme  que 
ce  soit,  se  transforment  dans  l'organisme  en  bichlorure  qui  tend 
à  former  avec  les  tissus  des  composés  stables  ;  ces  composés  s'é- 
liminent très-lentement  et  déterminent  une  intoxication  ou  une 
cachexie  spéciale  éminemment  asthénique;  administré  à  l'inté- 
rieur, le  soufre  agissant  comme  stimulant  général  et  peut-être 
comme  dissolvant,  est  très-propre  à  dissiper  cette  intoxication.  — 
Doses  :  soufre^ublimé  et  lavé  ;  8  à  20  gram.  par  jour  sous  forme 
d'électuaire  avec  du  miel  ou  du  sp.  de  sucre.  (Voy.  Electuaire  de 
soufre,  p.  653.) 

,  —  Les  bains  sulfureux  et  les  bains  de  vapeur  favorisent  l'élimi- 
nation par  la  peau  des  composés  mcrcuricls  fi-\és  dans  Torga- 
nisme. 

—  La  Fleur  de  soufre  répandue  dans  les  ateliers  où  les  ouvriers 
sont  exposés  aux  vapeurs  mercuriellcs  prévient  l'intoxication  ré- 
sultant de  la  respiration  de  ces  vapeurs.  (Merget.) 

iK  AMMONIAQUE. 

Le  gaz  ammoniac  purifie  l'atmosphère  des  ateliers  où  sont  ré- 
pandues les  vapeurs  mercuriellcs.  (Merget.)  (Voy.  ci-dessus.) 

-k  lODURE  DE  POTASSIUM. 

—  Dissolvant  des  composés  mercuriels  fixés  dans  l'organisme, 
en  accélère  l'élimination,  surtout  par  la  salive.  —  Il  convient 
donc  de  recommander  au  malade  de  cracher  la  salive.  (A.  Schaeu- 
fcle.) 

—  Doses  :  1  à  4  gram.  par  jour  en  potion. 

COLLUTOIRE  lODURK   (Pli.  do  Tlirin). 

lodure  de  potassium 1  gram. 

Eau  distillée '. 100    — 

Ilydrolat  de  roses 50    —  " 

M.  ii joutez. 

Alcoolé  d'iode '^  ^^^^• 

Sp.  simple KSs^çc^^. 
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M.  —  Salivation  mcrcuriellc.  —  Laver  la  bouche  3  ou  4  f.  par 
jour. 

Le  Collutoire  et  le  Gargarisme  au  chlorate  de  potasse^  le  Gar- 
qarUme  chlorydrique  (p.  701),  sont  des  spéciAques  de  la  salivalion 
merearielle. 

§  3.  —^mpoitonnement  par  Varsenic. 

lAr  PEROXYDE  DE  FER  HYDRATÉ  ;  HYDRATE  DE  PEROXYDE  DE  FER  (Cod.  fl'.). 

Solution  officinale  de  perchlorure  de  fer Q.  V. 

Ëtendez  cette  solution  de  100  fois  son  vol.  d'eau;  versez-la 
peu  à  peu  en  agitant  dans  une  quantité  d'ammoniaque  liquide 
plus  que  suffisante  pour  précipiter  tout  le  fer  peroxyde  ;  laissez 
déposer;  lavez  à  grande  eau  par  décantation  jnsqu'à  ce  que  Tcau 
de  lavage  ne  précipite  plus  par  Tazotate  d'argent  acidulé  par 
Tac.  azotique.  Conservez  alors  le  produit  sous  l'eau  distillée. 

— L*actionde  l'hydrate  de  peroxyde  de  fer  comme  contre-poison 
de  Tarsenic  est  d'autant  plus  assurée  qu'il  est  plus  récemment 
préparé.  La  modification  allotropique  spontanée  qui  le  rend  inca- 
pable d'absorber  l'acide  arsénieux  est  favorisée  par  une  tempé- 
rature supérieure  à  +  12®  (Lerov  ).  Voy.  Hydrate  ferrique  stable^ 
p.  173.) 

-^  liés  premiers  lavages  du  précipité  doivent  être  faits  à  Tcau 
cOliilttiÉhb',  les  derniers  à  l'eau  distillée,  autrement  l'eau  de  lavage 
précipiterait  presque  toujours  par  l'azotate  d'argent,  puisque 
l'eau  cdmmune  contient  presque  toujours  des  chlorures. 

—  Il  doit  être  administré  à  très-hautes  doses,  coup  sur  coup  ; 
300  à  400  gram.  de  magma  ferrique  ne  neutralisent  qu'environ 
1  décigram.  d'acide  arsénieux. 

—  VAntidote  multiple  à  Vhydrate  ferrique  (Voy.  p.  814)  et 
VArUidote  de  Varsenic  ci-après,  sont  préférables  à  l'hydrate  de 
peroxyde  de  fer  du  Cod.  fr. 

ANTIDOTE  DE  L'ARSENIC   (Ph.  gcmi.). 

Solution  de  sulfate  ferrique  D.  l,34"(p.  174.) 60 

Eau  commune 233 

Magnésie  calcinée - 7 

Mêlez  dans  un  flacon  la  solution  ferrique  avec  la  moitié  de 
l'eau  ;  ajoutez  la  magnésie  délayée  avec  l'autre  moitié  de  l'eau  ; 
agitez  fortement  jusqu'à  ce  que  le  précipité  en  suspension  soit 
homogène.  Cette  préparation  doit  être  exécutée  au  moment  du 
besoin,  et  administrée  par  verres,  coup  sur  coup  ;  elle  joint  l'ac- 
tion purgative  du  sulfate  de  magnésie  à  l'action  décomposante  et 
absorbante  de  rbydratc  ferrique  ! 
La  Ph.  germ.  prescrit  aux  pharmacieus  tf  àNOxv  \.wi\Q>\\^  ^»^ 

JEASSEL.  }& 
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moins  500  gram.  de  solution  de  sulfate  ferrique  préparée   d'a- 
vance. (Voy.  ci-dessus.) 

-k  ANTIDOTE  DE  l'agide  arsénieux  (Collège  de  saoté  de  Brunswick). 

Sulfate  de  protoxyde  de  fer 31 

Eau 31 

Acide  sulfurique  D.  1,84  (66«  B*) 6 

Acide  azotique 6 

F.  chauffer  jusqu'à  .cessation  des  vapeurs  rutilantes;  laissez  re- 
froidir; ajoutez  :eau  Q.  S.  pour  compléter  62  de  liquide;  filtrez: 
la  liqueur  limpide,  brune,  un  peu  épaisse,  acide  :  D.  1,42,  est 
une  Solution  adde  de  persulfate  de  fer.  Lorsqu'il  s'agit  de  com- 
battre un  empoisonnement  par  Tac.  arsénieux,  prenez  : 

Solution  acide  de  persulfate  de  fer 30 

Eau 250 

Magnésie  calcinée ;      12 

Mêlez.  —  Ce  mélange  trouble  doit  être  administré  à  la  dose 
de  60  à  120  gram.  tous  les  quarts  d'heure.  Cet  antidote  offre 
donc  l'avantage  de  réunir  l'hydrate  de  peroxyde  de  fer  et  la  ma- 
gnésie calcinée  qui  forment  avec  l'acide  arsénieux  des  composés 
insolubles  et  inactifs,  et  le  sulfate  de  magnésie  qui  entraîne  le 
poison  en  raison  de  ses  effets  purgatifs  ;  il  est  préférable  à  l'/Ty- 
droXe  de  peroxyde  de  fer.  (Cod.  fr.,  voy.  ci-dessus.) 

La  solution  de  sulfate  de  peroxyde  de  fer  (F.  H.  M.,  p.  174), 
étendue  de  10  fois  son  poids  d'eau  et  mêlée  avec  la  moitié  de 
son  poids  de  magnésie  calcinée,  remplacerait  au  besoin  V Antidote 
de  Vac.  arsénieux  du  collège  de  santé  de  Brunswick,  (Voy.  Ant^ 
dotes  multiples,  p.  814). 

^  hydrate  de  magnésie  gélatineux  (Lebaiguc). 

Sulfate  de  magnésie 1 

Eau  distillée 20 

F.  dissoudre;  ajoutez  : 
Solution  de  soude  caustique  D.  1,075  (10°  B«).. 4 

Recueillez  le  précipité  sur  une  toile;  lavez-le  à  l'eau  distillée. 
—  11  retient  9/10  d'eau  et  ne  peut  être  desséché  à  l'air  sans  ab- 
sorber beaucoup  d'acide  carbonique. 

—  Antidote  de  l'acide  arsénieux.  —  Doses  :  un  excès  sous 
forme  de  bouillie  ! 

—  L'Hydrate  de  magnésie,  délayé  dans  l'eau  et  administré  à 
très-hautes  doses,   neulvaWsfe  V^-jà^l^  «c^fevCxevss.  i6>\  vclqIos  aussi 
bien  que  l'hydrate  de  peroii^àfe  ^e  let,\\^\«s?kxCyM|}îi  \^  \iâ«ît- 
miner  des  évacuations  aVâivea  i!ûotv^«îvV.^^«  ^^^^'^^V^'^^^^ 


émétique;  plomb.  819 

I  4.  —  Empoisonnement  par  Vémétique. 

Boissons  astrmgeiïtes  ;  solution  de  tannin  2/100,  décoction  de 
noix  de  galle  4/100  ;  décoction  de  quinquina  6/100;  forte  infu- 
sion de  café. 

§  5.  —  Empoisonnement  par  le  plomb. 

*   ÉLECTUAIRE  DE  SOUFRE    (Lutz). 

Soufre  sublimé  et  lavé )  ^ 

Miel  blanc )   "**    *^-  *" 

M.  —  Colique  saturnine.  —  Doses  :  80  à  120  gram.  en  3  ou  4 
fois  dans  la  journée.  L'effet  purgatif  est  produit  dès  le  2*  jour  ; 
diminuez  alors  la  dose  progressivement  !  —  Les  narcotiques,  les 
fomentations  chaudes  sur  le  ventre  sont  des  adjuvants  utiles. 

POTION   CONTRE  LA  COLIQUE  SATURNINE  (Rabuteau,  Bucquoy). 

Potion  gommeusc 250  gram. 

Bromure  de  potassium ■    4  à  8    — 

M.  —  A  prendre  en  4  fois  dans  la  journée  !  —  Le  bromure  de 
potassium  a  le  double  effet  de  calmer  les  douleurs  et  de  détermi- 
ner rélimination  du  métal  toxique. 

POTION  CONTRE  LA  COLIQUE  DE  PLOMB  (Moutaneix). 

Alun  cristallisé 4à6  gram. 

Eau 200    — 

Sp.  simple 50    — 

Hydrolat  de  fl.  d*oranger 5    — 

F.  Dissoudre  Falun  dans  Teau  chaude  ;  filtrez  ;  laissez  refroidir  ; 
ajoutez  le  sirop  et  l'hydrolat.  —  Doses  :  la  potion  entière  par 
cuillerées  à  bouche  dans  le  courant  de  la  journée. 

—  Limonade  sutfurique  en  boisson  ordinaire  est  prophylactique 
de  rintoxication  saturnine.  (Voy.  p.  176). 

—  Les  Inhalations  anesthésiques  réitérées,  les  Applications 
continues  de  glace  sur  Tabdomen,  au  moyen  d'une  grande  vessie 
en  caoutchouc,  calment  les  douleurs  delà  colique  saturnine. 

—  Les  Bains  sulfurés  (p.  657)  sont  très-utiles  contre  l'intoxica- 
tion aiguë  ou  chronique. 

TRAITEMENT  DE  LA  CHARITÉ. 
N°  1.  TISANE  SUDORIFIQUE  LAXATIVE  (H.   P.). 

Bois  de  gayac  râpé  {Guajacum  officinale) 30  gram\ 

Rac.  de  salsepareille  (Smilax  medica) 15    — 

—  de  sassafras  (Laurus  sassafras) 4    — 


8âO  EMPOISONNEMENTS. 

Rac.  de  réglisse  Glycyrrhha  glabra 6  gram. 

Feuilles  de  séné  (Cassia  acutifolia) 16    — 

Eau Q.  S. 

Pour  500  gram.  de  tisane.  F.  bouillir  la  salsepareille  et  le 
ga^ac  dans  Q.  8.  d*eau  pendant  1  h.;  ajoutez  le  sassafras,  la  ré- 
glisse et  le  séné;  laissez  infuser  pendant  2  h.  —  Colique  des 
peintres.  —  Doses  :  par  verres. 

N*  2.  EAU  DE  CASSE  AVEC  LES  GRAINS  (H.  P.). 

Casse  en  gousse  {Cassia  fislula) 60  gram . 

Sulfate  de  magnésie 30    — 

Émétique 15  centigram. 

Eau  chaude 1000  gram. 

.  Ouvrez  la  gousse  en  l'appuyant  sur  une  de  ses  sutures-  et  en 
frappant  sur  l'autre  avec  un  maillet;  délayez  la  pulpe  dans  Teau 
chaude  ;  après  quelques  instants,  passez  à  travers  un  blanchel  ; 
f.  dissoudre  le  sulfate  de  magnésie  et  Témétiquc. 

N<*  3.   POTION  PURGATIVE  DES  PEINTRES  (H.  P.). 

Électuaire  diaphœnix 30  gram. 

Poudre  de  jalap  Exogonium  purga) 4    — 

Feuilles  de  séné  {Cassia  acutifolia) 8    — 

Sirop  de  nerprun 20    — 

Eau  bouillante 125    — 

Versez  Tcau  bouillante  sur  le  séné  ;  laissez  infuser  ;  passez  ;  dé- 
layez dans  la  colature  la  poudre  de  jalap,  Télectuaire  diaphœnix 
et  le  sirop  de  nerprun.  —  A  prendre  en  3  ou  4  fois. 

N'  4.*  POTIO.N  VOMITIVE  DES  i>EINTRES,  EAU  BÉNITE  (H.  P.). 

Émétique 30  centigram. 

Eau  commune 250  gram. 

F.  dissoudre.  —  A  prendre  en  2  fois. 

N"  5.  LAVEMENT  PURGATIF  DES  PEINTRES  (H.  P.). 

Électuaire  diaphœnix 30  gram. 

Poudre  de  jala[)  {Exogonium  purga) 4    — 

Feuilles  de  séné  {Cassia  acutifolia) 8    — 

Sirop  de  nerprun 30    — 

Eau  bouillante 500    — 

F.  infuser  le  séné  ;  aioule^  \c  svrovA^  v^xslÔi^^^^  \^is^^\.\^  ^\^- 
phœnix. 


brome;  iode;  PHOSPHORE.'  ^M 

N"  6.   LAVEMENT  ANODIN  DES  PEINTRES  (H.    P.). 

Huile  de  noix iOO  gram. 

Vin  f ouge 375    — 

Blôlez. 

N*»  7.  ÉLECTUAIRE  DIAPHŒNIX  (H.  P.). 

Pulpe  de  dattes  (Phamix  dactylifera) 250  gram. 

Amnnûes  doue.  mono.  {Amygdalus  communis)..  U2    —    • 

Poudre  de  gingembre  (Zingiber  officmale} 8    — 

—  poivre  noir  {Piper  nigrum) 8    — 

—  niacis  (Mtjristica  moschata) 8    — 

—  cannelle  (Laurus  cinnamonum) 8    — 

—  safran  (Croctts  sativus) 3  décigram. 

—  daucus  de  Crète  {A  thamanta  cretensis)  8  gram. 

—  fenouil  (Fcmiculum  dulcé) 8    — 

—  rue  {Ruta  graveolens) 8    — 

—  turbilh  (Ipomœa  turpethum) 425    — 

—  scammonéc  {Convolvulusscammonia)  48    — 

—  sucre  (Saccharum  officinarum) 250    — 

Miel  dépuré  {Apis  mellifica)  1000    — 

Broyez  les  amandes  avec  le  sucre  ;  mélangez  peu  à  peu  la  pulpe 
de  dattes,  puis  le  miel  ;  incorporez  les  poudres.  —  Purgatif.  — 
—  Doses  :  à  Tintérieur  2  à  15  gram.;  en  lavement  :  15  à  30  gram. 

—  Le  traitement,  dit  de  la  Charité,  est  aujourd'hui  presque 
inusité. 

§  C.  —  Empoisonnement  par  le  brome,  par  Viode. 

—  L'empoisonnement  chronique  par  le  brome  (Brômisme)  pour- 
rait être  combattu  par  Ylodure  de  sodium  et  réciproquement  l'em- 
poisonnement par  riode  (lodisme).  par  le  lirômure,  en  raison  ée 
1  antagonisme  de  ces  deux  métalloïdes.  (Cublcr.)  Contre  Tempoi- 
sonnemcnt  aigu,  Voy.  Antidote  multiple  à  Vhydrate  ferriqwe, 
p.  814. 

^  7.  —  Empoisonnement  par  le  phosphore. 

i<   ESSENCE  DE  TÉRÉBENTHINE. 

—  Préservatif  de  l'empoisonnement  professionnel  des  fabri- 
cants d'allumettes  chimiques  au  phosphore  blanc.  (LethetbyJ  (La 
vapeur  d'essence  de  térébenthine  empêche  la  combustion  lente 
du  phosphore  dans  l'air  atmosphérique  à  la  température  ordi- 
naire. Les  ouvriers  qui  portent  sur  le  devant  de  la  poitrine  un  petit 
vase  non  bouché  en  fer-blanc  contenant  de  l'essence  do  térében- 
thine sont  préservés  par  cette  seule  précaution  de  la  nécrose  du 
maxillaire  supérieur  et  des  autres  affections  auxquelles  sont  expo- 
sés les  sujets  qui  respirent  les  vdp^urfr  de  p\vo%^\^v)t^\ 
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LE  PHOSPBVRE    (AudnDl). 

rolion  gommcuse 100  gram. 

Sp.  de  (1.  d'oranger Sn     — 

GoniiuG  adraganle  pulv 35  cenlîgram. 

Essence  do  térébenlhine -i  gram. 

F.  UN  mucilage  nvec  lagamV'stle  sirop;  incorporez  l'eueiiGi 
fjoulei  peu  à  peu  Id  potion  gommeuie  en  triturant. 

—  A  prendre  en  4  fois,  de  (^uart  d'heure  en  quart  d'heure,  1« 
plus  tût  possible  après  l'enipuisonnoment;  agituz  chaque  fois;  cm 

fWbuniineuse  pour  boisson  i 
1^  —  L'essence  de  térébenthine  anciennement  distillée,  qui  * 
toposée  3u  contact  de  l'air,  est  probablement  plus  etllcace  qM 
feaieuce  récente  non  oxjgénée. 

roTJDN  CONTRE  [.'EWoisa^KaMIT  Mil  tt  pRospaane  (Bnmticr^). 

Carbonate  de  cuivre î  ii  ilécigtaa. 

Eau - .  30  gruin. 

H.  —  A  prendre  en  1  Tois  ;  à  renouveler  plusieurs  ToU  dans  1* 
journée;  au  début  de  rompoisannement,  aprâs  qu'on  a  provoqué 
le  vomissement  par  le  sulfate  de  cuivre  (5  dëcigram.  ;  eau, 
lOOgram.J?  —  Le  phosphore  réduit  les  sels  de  cuivre  elpa 
l'état  de  phospburc  de  cuivre  iDsolublc, 


I  *  MAUNÉatK  CUCtKil. 

—  Magnésie  calcinée  délayée  daus  l'eau  (j-  S-  —  L'indiuUoa  ds 
salorer  l'acide  par  un  alcali  est  Irès-presaaiile  ;  i  défaut  ds  0»- 
gnéûe  calcinée,  employez  :  le  lavon  rftpé,  la  cendre  de  buiai  Aé- 
ûjée  dans  l'eau  et  mAme  le  carbonate  de  magnésie,  la  atit  on 

r  le  bicarbonate  de  soude,  malgré  l'inconvénient  qu'ils  prtMnIent 

kide  ne  saturer  l'acide  contenu  dans  l'estomac  qu'en  dégageant  dtt 

mgii  acide  carbonique 

r     —  Eau  albumineuse,  lall  en  abondance. 


I 


Le  saccliarale  de  cbnux  (Vof.  p.  500)  en  diESolulioa  dan*  I' 
Bucrée  par  dusos  répétées  de  4  à  S  gram.  est  le  raeilleiur  conl 
poison  de  l'Acide  phéiiique  (HitfCDiann). 

—  BmpojioniKBi^nf  par  Ut  ulealii.  l'iau  ti  JteeUe. 


-  Boissoni  irèj-ïiionilantct- 
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moyen  d*un  acide  quelconque,  et  gommées,  3  à  5/100.  Lait.  — 
Empoisonnement  par  les  alcalis  caustiques  et  les  carbonates  alcalins. 

SULFITES  ou  HYPOSULFITES. 

Les  solutions  de  sulfites  ou  d'hyposulfites  sont  les  meilleurs 
contrepoisons  des  Hypochlorites  ;  ceux-ci  sont  désoxydés  et  rame- 
nés à  rétat  de  chlorures  inoffensifs,  par  les  sulfites  qui  passent  à 
rétat  de  sulfates.  (Caries.) 

§  10.  —  Empoisonnement  par  les  narcotiques. 

INFUSION  DE  CAFÉ. 

Café  torréfié  pulv 1 

Eau  bouillante 

Introduisez  le  café  dans  un  appareil  à  déplacement  ou  dans  une 
cafetière  à  la  Dubelloy  ;  versez  dessus  la  moitié  de  Teau  bouil- 
lante; reversez  sur  le  café  Tinfusé  trouble  qui  est  passé  le  premier, 
puis  le  reste  de  Teau.  — Antidote  des  narcotiques;  Opium,  Bella- 
done, etc.  —  Doses  :  environ  60  gram.  tous  les  quarts  d'heure, 
après  que  les  organes  digestifs  ont  été  débarrassés  des  matières 
vénéneuses  qu'ils  pouvaient  contenir,  au  moyen  des  vomitifs  et  des 
purgatifs.  (Voy.  Antidotes  multiplesy  p.  814  ) 

SONDE  ŒSOPHAGIENNE. 

—  Si  le  narcotisme  annule  l'effet  des  vomitifs,  il  est  nécessaire 
de  vider  l'estomac  au  moyen  d'une  sonde  œsophagienne  adaptée 
à  une  pompe  aspirante  et  de  le  laver  par  une  ample  injection 
d*eau  tiède  envoyée  puis  retirée  par  la  sonde  au  moyen  de  la 
pompe. 

INJECTIONS  HYPODERMIQUES. 

—  Les  Injections  hypodermiques  de  sulfate  d'atropine  (Voy. 
p.  422)  ont  été  employées  contre  l'empoisonnement  par  l'opium 
et  réciproquement,  les  Injections  hypodermiques  de  chlorhydrate 
4e  morphine  (voy.  p.  411)  ont  été  employées  contre  l'empoisonne- 
ment par  les  Solanées  vireuses  et  l'Atropine.  Les  doses  des  solu- 
tion de  sulfate  d'atropine  et  de  chlorhydrate  de  morphine  doivent 
^tre  proportionnées  à  la  persistance  des  accidents. 

§  11.  —  Empoisonnement  par  les  alcaloïdes,  la  strychnine , 

i<  SOLUTION  D'IODURE  DB  POTASSIUM  lODURÉ  (Bouchardat). 

Iode 5 

Eau  distillée 495 

lodure  de  potassium 16 

F.  dissoudre.  —  4'',70  de  cette  solution  précipitent  5  centigram. 

de  Strychnine.  Mais  le  précipité  n'est  pas  inactiC  el  dicyA.  ^\.\^ 

évacué  au  plus  tôt,  ("Constantin  Paul.) 


EUPDISONNEUENTS. 


Eau  dislUléc - Il 

F.  diuoadre.  —  SO  gram.  de  celte  solulEon  précipilenL  5  cen-  4 
ligrnm.  de  Slrycbnine.  Haiile  précipité  qui  u'est  pas  inadirM  4 
Cire  évacué  au  plus  Wt.  (Majel). 


-  Empoisonnement  par  la  Strj^cliniiic.  —  Les  ïiilialatïoni  de 
I   eblDrorornio  oITrcnl  una  ressource  contre  les  convulaiuns  lélaniqtKa    I 
I    qui  Jiienaccnt  le  malade  d'aspliyxic.  (Voj.  p.  3S7.) 


Le  cliloral  à  doses  repêléGa  de  1  Ù2  gram.  en  potion  se  roi 
I    efficace  contre  les  conTuUions  tétaniques,  symptâmo  de  l'en 
nemenl  par  la  Strychnine.  (Voy.  p.  •139.) 

I  lî.  —  Empaitonncmeni  par  la  cftninpintioii»,  Ici  nioHliii,  tU 


l^itiuti  gommcLisc 130  gram. 

Huile  d'amandes 10    — 

Elher  suirurii{ue 10    — 

M.  —  A  prendre  par  cuillerées  à  bouclie  tous  les  quarts  «Theurei 
I   lorsque  l'on  a  pourvu  i  l'indication  des  évacuants.  —  L'huile  dt 

'  '  I  qui  interrompt  In  digestion  inleslinate  est  le  purgaliT  i  pri 
r  fércr  après  qu'en  a  fait  vomir  le  malade. 

g  13.  —  ËiNpoitCDHmrnf  pur  tetQB»  iéUUr/t;  l'acide  :nauAiidrIfiie.~ 
Atphgxic-,  Slraa0iilalïsn,-SutiR«rii)i>ii. 

—  Gaz  déliittrcn;  ne.  cjanhydrique.  —  Dégagez  du  chlora  prit 
du  malade  au  moyen  d'un  mélange  d'hypochlonlo  do  chaux  tl  if 
vinaigre;  lavez  la  face,  la  bouche  et  les  narines  avec  de  la  ulv 
lion  d'hypocblorile  de  chaux  ou  de  soude;  air  pur,  re«piratiiH( 
artilleiolle  exécutée  par  un  mouvement  alternatif  d'élévalion  C 

I  (l'abaissement  clés  bras,  accompagné  de  pressions  sur  rabdoittiri 
■.  au  moment  de  l'abaissement  ùei  brus;  inhalationi  d'ox^^iu  (U 
^fliousinj;  courant  électi'ique  transjnis  par  deux  aiguille*  im|Àuii 
'Héei  l'une  â  l'occiput  l'aulieÂ  lar^ion  dorsniu;  applicalian  di 
'  morteiu  do  Mayor  ;  frictions  avec  des  brosses  rudes  sur  toute  II 
surinco  du  corps  ;  atTusions  réitérées  d'eau  A-oidc. 

—  A^hyxie  par  le  giu  ocido  carbonique  ;  Aspiijnie  pur  in 
eioii,  par  atrangulalioii  :  in^^uies   moyens  moiiu  1 

,   clihri'rt.  Le  Monr  iV  In  vie  csi  souvent,  uudit.^ 


strychnine;  champignOM;  ékz  délétères;  venins,      asi 

§  ^S*  —  Morsures  d'animaux  enragés;  venimeux. 
Plaies  infectées  de  virus  syphilitique ,  de  liquides  putrides. 

—  Morsures  d*animaux  enragés.  —  Ligature  serrée  du  membre 
le  plus  tôt  possible  après  Taccident. 

—  Cautérisation  profonde  par  le  chlorure  d*antimoine,  le  chflo- 
rure  de  zinc,  les  acides  azotique»  sulfurique  concentrés  ou  bien 
par  le  fer  rouge»  pratiquée  aussitôt  après  Taccident. 

—  Comme  prophylactique»  résection  des  dents  canines  de  tous 
les  chiens.  (Bourel.) 

:k  ALGOOLÉ  d'ammoniaque  succiNé;  EAU  DE  LUGE  (Soubciran). 

Huile  de  succin  rectifiée 2 

Savon  blanc i 

Raume  de  Mecque  (Balsamodendron  gileadense) 1 

Alcool  à  86- 96 

F.  macérer  pendant  8  j.  ;  filtrez  ;  ajoutez  : 

Ammoniaque  liquide.  D.  0,92  (22»  B.) 16(» 

—  A  Textérieur»  caustique  ;  stimulant.  —  Applications  sur  les 
Plaies»  les  Piqûres»  tes  Morsures  envenimées.  Frictions  contre  Tes 
Rhumatismes»  les  Paralysies.—^A  l'intérieur»  doses  :  10  à  20  gouUof 
dans  un  verre  d*eau. 

i<  EAU  DE  LUGE  (Ph.  Lond.). 

Mastic  (Pisiacia  lentiscuH) 12  gram. 

Essence  de  lavande. .-. )  ^g  eoultes. 

Huile  volatile  de  succin |  ^ 

Ammoniaque  liquide  D.  0»92  (22«  B.) '  300  gram. 

Alcool  àSe-» 280    — 

F.  dissoudre  le  mastic  dans  Talcool;  ajoutez  les  autres  sub- 
stances; filtrez.  (Voy.  ci-dessus,) 

—  L'ammoniaque  liquide  remplace  au  besoin  Tcau  de  Luce. 

—  La  solution,  ammoniacale  :  Ammoniaque  liquide  1»  eau  (Us> 
tiUée  10,  à  la  dose  de  3  gram.  environ»  a  été  employée»  en  injection 
dans  la  veine  médiane  céphalique»  contre  la  Morsure  des  serpents 
venimeux?  (Halford.) 

-k  SOLUTION  PROPHYLACTIQUE  DE  LA  SYPHILIS  (Rodct). 

Eau  distillée 32 

Perchlorure  de  fer  officinale  du  Cod.  fr ) 

Ac.  citrique  cristallisé j  aa.      l 

Ac.  chlorhydriquc,  D.  1,18  (22"  B.) ) 

F.  dissoudre.  —  Contre  Tinfection  chancreuse.  —  Aç^^c^ji 
pendant  2  h.  un  bourdonne!  de  charpie  imbvbè  d<^  (^<^  \\^^: 


mueiMgc 
^^         ploie  au  SI 

^^^^^      Janaet 


HÉDICAHENTS   iHElIkttl  «K  L'OCDUiTreUB. 


TRENTE-CINQUIÈMB   SECTION 

FÛBMIILAIHE   SPÉf;(ÀI.  TE  L'oriiLTSTriJIIE 


Graine  de  lin  (Linum  witatiisimum) 2  gram. 

F.  bouillir  dans   Q.  S.  d'eau  pour  obtenir   I^Ô  grain.   Je  dé- 

—  Opblbalmïe!  aigiiëa.  —   Bains  oculaires.   (Voy.  Êniol/ieuls, 
p.  310.) 

ROLLVBI  BIMP1.E  (II,  P.j. 

Hjdralat  do  rpsee 

—  Conjoncliïitee  légères;  baignez  lea  yeux  n:  ^^ 
— Dclioux  propose  de  remplacer  l'Iiydrolat  de  roses  par  i'HydfOUlt 

de  Lavande  pour  la  prép,  dia  coUyres.  (Voy.  jb'sn         '    ' 
p.2i1.) 

—  ^ollienl  employé  en  collyre  —  Lu  glycérine  est  pr£finbtv 
la  dissolution  de  mucilage  de  caings  se  déi:unipDS(!  r    " 
tandis  que  la  glycérine  est  stable. 

A   NUCILACK  M   CDIND  DESlÉCHÉ    IGonil). 

SSm.  do  coing  (Cndntiia  l'iilgiiTis) 

Eau ,     30 

p.   maeérer   les  semences   de   coing  avec     15  d'eau   pandw 
11' b..;  passe*  ;  f.    macérer  de  nouveau  avec   15  d'eau         "" 
M  b.  ;  passez  ;  exprimez  ;  f.  éiaporer  au  B.-M.  jusqu'à  n 
i  8;  r.  sécher  i  l'éluïc  sur  de»  aisictles. 

—  Ëmollient  usité  pour  ta  préptntion  des  collyres.  1/4000  dtt  i 
ueilage  sec  suffit  pour  rendre  l'eau  presque  sirupeuse.  OifT^ 

ploie  aussi  le  mucilage  de  Psyilium  (Plmlago  ptsUiitm)- 

CtTAPLABME  OPHTBALingUB  [Plcatk). 

I  pain  tondre 100  grwn. 

pulv.  (tVociissnlwus).- 


ÉMOLUENTS  BÉTEKSIF»;  ASTRINGENTS.  827 

.  Mêlez.  -.-  Ophthalmies  aiguës.  —  Appliquez  la  pâte,  contenue 
dans  une  enveloppe  de  mousseline  claire,  sur  les  yeux  malades. 
(Voy.  Cataplasme  rfe  fécule,  p.  314.) 

g  2.  T-  Détersifs;  Astringents;  Cathérétiques ;  Caustiques. 

COLLYRE  DÉTERSIF  (Slchcl). 

Borax 1 

Eau  distillée 100 

Hydrolat  de  laurier-cerise 1 

F.  dissoudre;  JH.;  filtrez.  —  Conjonctivites.  —  Lotions,  bains 

oculaires. 

;  COLLYRE  DÉTERSIF  (Dannecy). 

Borax 1 

Eau  distillée U 

Glycérine  pure 10 

Hydrolat  de  laurier  cerise 5 

F.  dissoudre;  M.;  filtrez.  —  Conjonctivites.  —  Lotions,  bains 
oculaires.  —  Vous  pouvez  augmenter  la  dose  de  borax  ;  la  glycé- 
rine favorise  la  dissolution  de  ce  sel. 

COLLYRE  BORATE  (Foy). 

Borate  de  soude 2  gram. 

Sucre  candi 4    — 

Hydrolat  de  roses 1 25    — 

F.  dissoudre;  filtrez.  —  Taches  de  la  cornée;  Kératite.  —  In- 
stillations, lotions  ;  bains  oculaires. 

SOLUTION  ALCALINE  POUR  DOUCHES  OCULAIRES  (Rieux). 

Bicarbonate  de  soude Ià4 

Eau  commune ; 1000 

F.  dissoudre.  —  Ophthalmie  purulente.  —  Pour  douches  ocu- 
laires à  renouveler  toutes  les  4  heures.  La  douche,  dont  la  durée 
doit  être  de  5  à  10  minutes,  déterge  complètement  la  conjonc- 
tive. 

COLLYRE  DÉTERSIF    (Sous). 

Eau  distillée 500 

Liqueur  de  Labarraque t 1 

M.  —  Conjonctivites  purulentes.  —  Bains  oculaires  ;  irrigations 
presque  continues  ! 

COLLYRE  ALUMINEUX. 

Sulfate  d'alumine  (Voy.  p.  181) ..^,        \ 

Hydrolat  de  roses  ou  de  plantain •,•*    V^ 


tSS  HfULCAllEIITS  SPËaADX  DE  L'OCUUSTigVE. 

Ul  —  Conjonctivites  cUroniquts.    —  Instillations;  bains  ota- 
taires.  (Vo;.  Alun,  p.  177.) 

COLLVHE  d£terslf  (Snclborg,  VVola). 

Sulflirc  de  Xinc  précipité \  ilécigrai 

Alun  criatallisé S        — 

Enu  distillée : 30  gram. 

P.  dissoudre;  M.  —  Ophtlialmios   des  nuuveaii-néi.  —  1 
lions  tous  les  quarts  d'heure  entre  les  paupières. 


I  ALmnKKm  [Plniink). 

llun  pulv ,,. i  gram. 

Kancs  d'œufs IN"  3 

IbltM  onaemble.  —  OphtiialmieE  chroniques.  —  Appliquer  i 
ImD  le  magma  résultant  de   l'albumine  caagul(^  pur  l'alun. 

I  *  cacE-yRE  SEC  ns  bksr  (Dorvmiti). 

Alun  desséché  pulv J 

Suirata  de  ïinc  pulv |  M.     1 

Borate  de  soude  pulv ) 

Sucre  blanc  pulv S 

IL^^uir  le  porphyre.  —  Taches  de  la  cornée.  —  Doses  t  iiuuK 
Boni  rrois  par  jour.  (Voj'.  Siii/ate  lie  sovde  purifié,  p.  45S.) 

■"L"Cri*crBlafde8uirala  d 
«ausiique  ou  subsUlutir.  — 
Icuses,  cbtQlri^ol^"" 

—tlfl«idfi!t^  dp. cuivre  on  poudre  impalpable  est  prescrit  en 
msu^tien^  .fUi;  M. tafia  interne  des  panpîfcres,  —  ConjonctiviW 
e™'ûh3M^j,^.,^fil»(ïn_al).,,j, 

KftfrB'ah  inan^^ji^^f^fçtne  caustiques  ou  sub^titulifs. 

,         Sulfate  de  cuivre  «isUllisé t  ddcigram. 

I         mê  diiliilée-.-.  ■.-.■.■  .-.■•■.■ 30  gram. 

'       F.'diisoliai'l;: 

towIGwîHiiS^IU^M^RrbHïtl^e,  scroraleusc.  —  InsUllalîons  1 
S  riiis  par  jour.  —  il  est  souvent  nécessaire,  de  diraïni 
beaucoup  la  duse  de  stitAts  de  cuivre  ;  5  ccntifiram.  pe 
fOO  £raia.    d'eau   stjniscnl    ordiuairemeat.  (Vo]i.    SuJifiift. 


brome;  I<M>E;  PHO^HORE.'  ^M 

N®  6.  LAVEMENT  ANODIN  DES  PEINTRES  (H.   P.)* 

Huile  de  noix 190  gram. 

Vin  f ouge 375    — 

Blôlez. 

NO  7.  ÉLECTUAIRE  DIAPHŒNIX  (H.  P.). 

Pulpe  de  dattes  {Phœnix  dacUjlifera) 250  gram. 

Amandes  doue.  mond.  (A 7iiy^(/a/ti»t;omnit(iii«)..  112    —    * 

Poudre  de  gingembre  (Zingiber  officinale) 8    — 

—  poivre  noir  {Piper  rûgrum) 8    — 

—  macis  (Myristica  moschata) 8    — 

—  cannelle  (Laums  cinnamonum) 8    — 

—  safran  {Crocus  sativus) 3  décigram. 

—  *  daucus  de  Crète  {A  thamanta  creteruiis)         8  gram. 

—  fenouil  {Fcmiculum  dulce) 8  — 

—  rue  {Ruta  graveolens) 8  — 

—  turbith  {Ipomœa  turpethum) 125  — 

—  scammonée  {Convolvulusscammonia}  48  — 

—  sucre  {Saccharum  officinarum) 250    — 

iMiel  dépuré  {Apis  melUfica)  1000    — 

Broyez  les  amandes  avec  le  sucre  ;  mélangez  peu  à  peu  la  pulpe 
de  dattes»  puis  le  miel;  incorporez  les  poudres. —  Purgatif. — 
—  Doses  :  à  Tintérieur  2  à  15  gram.;  en  lavement  :  15  à  30  gram. 

—  Le  traitement,  dit  de  la  Charité,  est  aujourd'hui  presque 
inusité. 

§  6.  —  Empoisonnement  par  le  brome,  par  l'iode. 

—  ^empoisonnement  chronique  par  le  brome  (Brômisme)  pour- 
rait être  combattu  par  Ylodure  de  sodium  et  réciproquement  l'em- 
poisonnement par  riode  (lodisme).  par  le  Bromure^  en  raison  de 
Fantagonisme  de  ces  deux  métalloïdes.  (Cublcr.)  Contre  Tempoi- 
sonnement  aigu,  Voy.  Antidote  multiple  à  Vhydrate  ferriquc, 
p.  814. 

^  7.  —  Empoisonnement  par  le  phosphore. 

i<   ESSENCE  DE  TÉRÉBENTHINE. 

—  Préservatif  de  l'empoisonnement  professionnel  des  fabri- 
cants d\illumettes  chimiques  au  phosphore  blanc.  (LcthetbyJ  'La 
vapeur  d'essence  de  térébenthine  empêche  la  combustion  lente 
du  phosphore  dans  l'air  atmosphérique  à  la  température  ordi- 
naire. Les  ouvriers  qui  portent  sur  le  devant  de  la  poitrine  un  petit 
vase  non  bouché  en  fer-blanc  contenant  de  l'essence  do  térében- 
thine sont  préservés  par  cette  seule  précaution  de  la  nécrose  du 
maxillaire  supérieur  et  des  autres  affecUous  a\x^^e>\'5i.^  ^w^.^*^ 

ses  les  sujets  qui  respireni  les  Vdpeur»  de  p\voî;ç\vQt^\ 

1A. 


830  (NlDUSTIQUE. 

F.  dissoudre  en  triturant;  filtrez.  —  Gonjonctrviies  clironiques. 

—  Instillations  ;  lotions.  —  Ce  collyre  doit  ô(re  ]é  plus  souvent 
étendu  de  beaucoup  d'eau. 

-k  COLLYRE  AZURÉ  (Scarpa). 

Acétate  de  cuivre  cristallisé 1  décigram. 

Chlorhydrate   d'ammoniaque 12      — 

Eau  de  chaux i^  gram. 

F.  dissoudre;  laissez  eu  repos  pendant  24  h  ;  filtrez.  —  Con- 
jonctivites chroniques.  —  Instillations  matin  et  soii*. 

PoiCMAOE  OPHTHALMIQUE  (Desmarcs). 

Sulfate  de  cuivre i 

•Beurre  frais, , î20 

Camphre  '{Laurus  camphora) 2 

M.  sur  lé  porphyre.  —  Cîiustique  substitutif.  —  Opiithalmies 
scrofuleuses  ;  Conjonctivites  chroniques  ;  Ulcérations  des  paupières. 

—  Onction  légère  i  fois  par  jour. 

^   POMMADE  RÉSOLUTIVE  (Sichel). 

Oxyde  noir  de  cuivre i 

Axonge  (Sus  scrofa) — 10 

Délayez  d'abord  l'oxyde  de  cuivre  avec  quelques  gouttes  dTiuilc 
d*olive  ;  mêlez. 

—  Affections  inflammatoires  du  globe  oculaire  ?  —  Frictions 
sur  le  front  et  sur  les  tempes. 

COLLYRE  AVEC  LE  SULFATE  DE  ZtNC  (Cod.  fr.;  H.  P.). 

Sulfate  de  zinc  cristallisé 15  centigram. 

Hydrolat  de  roses 100  gram. 

F.  dissoudre  ;  filtrez.  —  Astringent  ;  Ophthalmies  chroniques. 

—  Instillations;  lotions;  bains  oculaires. 

— La  pureté  du  sulfate  de  zinc  est  indispensable  ;  le  sel'du  com- 
merce, contenant  des  quantités  variables  de  sulfate  de  fer,  est 
«juclquefois  très-irritant.  (Voy.  Sulfate  de  zinCy  p.  181.) 

COLLYRE  AU  SULFATE  DE  ZINC  (F.  H.  M.). 

Sulfate  ae  zinc  cristallisé 1 

Hydrolat  de  roses 250 

F.  dissoudre:   flUrez.  —  CeVV^i  Ao^ç^  fc%V.  ^qxsn^^v. \i^^>ûR.wsj^ ^\^'^ 
/brtc;  vous  pourrez  \a  TèOLuVre-^vxn>3^^^  ^,^^^1^^*  ^^^.6.-^«««^^ 


COLLYRES  Ad  SULFATE  DE  ZINC.  831 

COLLYRE  AU  S0LPAT8  0«  Èmc  LAOttANtsé  (H.  P.). 

Sulfate  de  zinc  criât.  puW^ 15  centigram. 

Hydrolat  de  roses  .  i ^ 100  gram. 

Lanidanum  de  Sydenham. ...  « i 20  gouttes. 

F.  dissoudre  le  sel  dansTeau;  filtrez;  ajoutez  le  laudanum. 

—  GonjonctiYÎtes  chroniques.  —  Instillations,  lotions»  bains 
oculaires»  —  Formule  médiocre  :  le  laudanum  précipite  partielle- 
ment le  sel  de  zinc,  il  est  d'ailleurs  à  trop  petite  dose  pour  agir  sen^ 
siblementi  (Guépin.) 

COLLYRE  AU  SULFATE  DE  ZINC  CAMPHRÉ  (Ph.  Lond.)« 

âulfate  de  zinc  cristallisé  pur. .», , « . . . .        1 

Alcoolé  de  camphre  i/ÂO , 3 

Eau  distillée 200 

F.  dissoudre  le  sel;  ajoutez  Talcooié;  agitez;   filtrez.  -^  Con- 
jonctivites. -^  Instillations)  lotions»^ 

^  COLLYRE  DE  LOCHES  (Gâclel)i 

Hydrolat  de  méîilot.  ..;.»..* *  •  )  ^^  oA  ,w^ 

Eaudistillée. ]  ^'  ^  ^"^• 

Al(îoolà85«» * i.i /...i...  4    — 

Sulfate  de  zinc  cristallisé )  . 

Sulfate  d'alumine  bibasique  (p.  181).  ]  ^^'  ^    "" 

Alcoolé  d'aloès i 6  décigram; 

Fi  dissoudre;  M.;  filtrfts.  — Conjonctivite  chroiiique;  Èpiphora. 
•^  Doses  :  3  Ou  4  gouttes  en  instillation  8  ou  4  fofs  par  jour. 

COLLYRE  résolutif  ;  LIQUEUR  OPHTHALMIQUB  DÉtERSIVE  (Dorvault). 

Sulfate  de  zinc  cristallisé  pur \ 

Sucre  candi ^  aai        1 

ftac.  dMris  de  Florence  {Iris  florentina). .  « . . .  ' 
Hydrolat  de  roses. 625 

^.  macérer  ;  filtrez.  —  Conjonctivites  chroniques.  —  Instilla^ 
ions,  lotions.  —  Formule  populaire. 

-k  COLLYRE  DE  BRIDAULt  ;  EAU  DE  PROVENCE  ;  EAU  DE  L'ÉPIClER  OU  DE  LA 

DUCHESSE  D'ANGOULÊME. 

Sulfaté  de  zinc  cristallisé. < . \ 

Sucre  candi f  d(t.        1 

.    Iris  pulv.  (Iris  /lorentina) ^ . . .  ) 

Eau  commune ^ 200 

Alcool  à  85^ V     'V^ 

P,  macérer;    CiUtcZi  —  Ophllialmica  c\\YOW\ïVAft^^  ^ç,\^l^ 
-  InsUllathns,  lotions,  -^  Formule  voi^vWîÀtc» 


[  sas  iwmsiiûUK. 

A    EAU  UPUTHALUIatlE   DE  CAEsry   (UorVBIllI). 

Siilfati!  de  zinc  cmtaUiBé 

Iris  de  FlorencB  puW.  [Irii  floreniina) 

Eau  commune 

f.  macérer.  Lotiuiis;  ai;itez  au  momenl  de  l'emploi. 
I   iijiilc  populaire. 

Arionge 

Oxyde  de  ïinc 

M.  —  GanJDUGtivites.  —  Onclioiu^  sur  le  boid  des  piiiipièrcs 
['  i   fois  par  jour. 

Oxyde  dfl  ïinc  porphyrisé j 

Roc.  d'iriapulv.  {/ris  porenlina}.._. |  aa. 

Sucre  blanc  pulv ) 

n.  —  Aatringentï  Gantra-slimulant  ?  —  Uplilhalmies  chronî- 
I  ques.  —  Projeté  entre  les  pnupiËres  une  seule  foii  pur  jour,  au 
t  aïojen  d'un  petit  pinceau  qu'un  Mup  sec  luet  en  vibration.  (Vc}. 
f 'OiTyrfe  de  linc,  p.  3iT.) 

p\TE  CATHJnéTiauE  (Hockeniis). 

SulfalH  de  îinc  desséché  pulï ^. (J.  V. 

Gli-cérine Q,  S. 

M.  pour  feire  une  pSle  épaisse,  —  tlcératiou  cancéreuse  d- 
[  paupières.  —  Applications. 

Anotate  d'ai'gcnt  cristallisé 5  centigram. 

Eau  diitillée 100  graïa. 

F.  dissoudre;  llllrei.  ^  Co-njoncliviles.    Instillnlions;  lotions, 

r  Iwini  oculaires.  ^La  dose  d'aiolate  d'erBOOt  dans  les  eoUjrei  est 

très— rariablB  salon  les  indications. 

—  L'application  réitérés  et  proloneée  do  l'azolate  d'argent  a  la 
grave  Inconvénient  de  colorer  la  conjonctive  en  bruu  n 
manière  indélébile  (Ar|i;}TOBcJ.  Il  est  prudent,  iiprès  rapplieaUoB, 
"  n  collyre  à  l'aiolato  d'argent,  de  laver  l'œil  avec  uno  solution 
n  k  1/100,  ijui  décompose  le  sel  urgcnliqus. 
-  Les  collyres  1  l'aioUlc  d'urgent  doivsnl  #tra  dilivrA  é 
air,  luvés  k  l'euu  distillée.  (Yq^  '  '  ' 


AZOTATE  D'ARGENT.  833 

COLLYRE  A  L'AZOTATE  D' ARGENT  (H.  P.;   F.  H.  M.). 

Azotate  d'argent  cristallisé «5  centigram. 

Ëau  distillée 30  grain. 

F.  dissoudre;  filtrez.  —  Conjonctivites  catarrhales,  chroni- 
ques. —  Instillations  matin  et  soir,  lotions,  bains  oculaires.  — 
U  est  souvent  nécessaire  de  diminuer  la  dose  d'azotate  d'argent 
jusqu'à  5  centigram.  pour  100  grara.  d'eau.  (Voy.  ci-dessus). 

COLLYRE  A  L'AZOTATE  D' ARGENT  GLYCERINE    (Tavignol). 

Azotate  d'argent  cristallisé 3  décigram. 

Glycérine 100  gram. 

F.  dissoudre;  filtrez.  —  Ophthalmics  purulentes,  etc.  — Caus- 
tique léger.  Instillations. 

COLLYRE  CAUSTIQUE  (Fouchc). 

Azotate  d'argent  cristallisé 1 

Eau  distillée 150 

F.  dissoudre  ;  filtrez.  —  Ophthalmie  purulente.  —  Instillations 
entre  les  paupières  3  à  5  fois  par  jour  suivies  de  lotions  à  l'eau 
salée.  Dans  les  intervalles»  le  pus  doit  être  fréquemment  et  soi- 
gneusement enlevé  au  moyen  d'une  solution  de  chlorure  de  so- 
dium à  5/100. 

COLLYRE  CAUSTIQUE  A  L'AZOTATE  D'ARGENT  (DcsniaiTes). 

Azotate  d'argent  cristallisé .        5  gram. 

Eau  distillée. 100    — 

F.  Dissoudre  ;  fdtrez.  —  Ophthalmies  purulentes  ;  kératites.  — 
Instillations. 

SOLUTION  CAUSTIQUE  D'AEOTATE  D'ARGENT  (Ricord). 

Azotate  d'argent  cristallisé 1 

Eau  distillée 5 

F.  dissoudre.  —  Ophthalmie  purulente,  blennorhagique.  —  Ba- 
digeonnez au  moyen  d'un  pinceau  la  conjonctive  oculaire  et  pal- 
pébrale  préalablement  détergée  par  une  irrigation  d'eau  tiède. 
Continuez  les  irrigations  d'eau  tiède,  et  si  le  chémosis  persiste, 
cautérisez  de  nouveau  avec  Ist  solution  d'azotate  d'argent  à  1/30. 

•—  Après  chaque  badigeonnage  il  est  indispensable  de  passer 
sur  tous  les  points  touchés  par  la  solution  argentique  un  pinceau 
imbibé  de  solution  de  sel  marin  1/5. 

POMMADE  OPHTHALMIQUE  (Velpeau). 

Azotate  d'argent  cristallisé ^ .    '  \ 

Axonge  (Sus  scrofa) '^ 
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M.  sur  le  porphyre.  —  Caustique  substitutif;  Ophthalmies  scro- 
fulcuses  ;  Ophthalmies  purulentes  graves.  —  Onctions  journalières 
entre  les  paupières.  —  La  dose  d'azotate  d'argent  est  portée  à 
i/20  dans  la  Pommade  de  Guthrie.  (Voy.  A^oiaU  d'argent, 
p.  tTê.) 

iK  CRAYON  D'AZOTATE  D'ARGEMT. 

(Voy.  p.  Î77),  —  La  cautérisation  au  moyen  du  crayon  d'azotate 
d'argent  pur  ou  mitigé  est  très-fréquemment  einployée  comme 
caustique  ou  substitatàf;  elle  doit  toujours  être  suivie  de  lotions  à 
l'eau  salée. 

^   SOLUTION  OFFICINALE  I»*ACIBB  ^HllOMIQUE  (  Haîrion). 

-<—  Grani^ations  flbro-plastiques  ;  tonâMC  léj^èrement  au  moyen 
d'un  pinceau  d'amiante.  (Voy.  p.  270.) 

COIiLVAE  ASTRINGENT  (F.   H.  M.). 

Acétate  neutre  de  plomb  cristallisé 2  décigram, 

£au  distillée 125  gram. 

F.  dissoudre  ;  ûltrez.  —  Instillations,  lotions.  (Voy.  d'après.) 

COLLYRE  ASTRINGENT  (Sichel). 

Acétate  de  plomb  cristallisé 1 

Eau  distillée 100 

F.  dissoudre  ;  filtrez.  —  Conjonctivite  catarrhale  ecchymotique 
sans  lésion  de  la  cornée.  —  Instillations;  lotions  réitérées. 

—  L'acétate  de  plomb  doit  être  évité  lorsqu'il  existe  des  lésions 
inflammatoires  de  la  cornée;  le  précipité  qu'il  forme  avec  les 
liquides  animaux  s'incruste  entre  les  lames  de  la  cornée  et  forme 
des  taches  indélébiles. 

—  L'acétate  de  plomb  neutre  en  poudre  appliqué  sur  la  conjonc* 
tive  palpébrale  est  recommandé  en  Belgique  comme  le  meilleur 
modificateur  à  employer  contre  les  granulations  de  l'ophthalmie 
épidémique.  (Voy.  Acétate  de  plomb,  p.  183.) 

COLLYRE  ASTRINGENT  (Debrcync). 

Hydrolat  de  roses  {Rosa  centifolia) 100 

Sous-acétate  de  plomb  liquide. Ià2 

F.  dissoudre  ;  filtrez.  —  Ophthalmie  catarrhale  ;  Kératite  grave. 
—  Lotion  5  ou  6  f .  par  j.  concurremment  avec  les  instillations  de 
solution  d'azotate  d'argent.  (Voy.  Sous-acétate  de  plomb,  p.  185.) 

COLLYRE  RÉSOLUTIF  (H.  P.). 

Hydrolat  de  roses. ^^  %x^«i. 

Sous-acétate  de  plomb  \\(\u\àft \  ~~ 

i4/r^ooIat  vulnéraire 
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HêhE.  -^Conjonctivites  chroniques ;Biépharite&.«- Instillations 
3  f .  par  j,  •—  Lotions,  bains  oculaires  selon  Tirritabilité  des 
organes. 

lAr  COLLYRE  ALUMINO-PLÛMBIQUE  ;  KMJ  DE  LA  DUCHESSE  DE  LAMBALLE- 

Hydrolat  de  roses )  -a-       ^ 

-      de  pfcmtin..... \    ««  1?5  gram. 

Sulfate  d*alumine  bibasique  (p.  181) 1    — 

Acétate  de  plomb  cristallisé 5  décigram. 

M.  —  Agitez  au  moment  de  remploi.  —  Conjonctivites  chro- 
niques. —  Instillations  réitérées. 

—  Ce  collyre  contient  un  précipité  de  sulMte  de  plomb  dans 
une  solution  d'acétate  et  de  sulfate  d*alumine.  (Yoy.  Eau  (falmi 
composée^  p.  180.) 

GLYCÉRé  DE  SULFATE  DE  MAGNÉSIE  (Sous). 

Glycéré  d*amidon 30 

Sulfate  de  manganèse  pulv 1 

M.  —  Fistules  lacrymales  avec  catarrhe  du  sac.  —  Introduisez 
dans  le  sac  de  la  corde  à  boyau  chargée  de  ce  médicament. 

COLLYRE  ASTRINGENT  (DesmaiTeS). 

Tannin 1  gram. 

Hydrolat  de  laurier-cerise 20    — 

Eau  distillée ! . . . .     100    — 

F.  dissoudre.  —  Conjonctivites  catarrhales  au  déclin.  —  Instil^ 
lations,  lotions,  bains  oculaires. 

COLLYRE  ASTRINGENT  (Sicheï). 

.  Tannin 1 

Eau  distaiée 10 

F.  dissoudre.  —  Conjonctivite  purulente  modérée,  —  Mions 
réitérées.  (Voy.  Tannin^  p.  189.) 

COLLYRE  ASTRINGENT  (HaiHon). 

Tannin 1 

Eau  distillée A 

Gomme  arabique  pulv.  {Acacia  vera) ^ . .    t 

F.  dissoudre  ;  M.  —  Granulations  palpébrales.  —  Touchez  au 
moyen  d'un  pinceau. 

SOLUTION  ASTRINGENTE  (Dor). 

Alcoolé  d*iode \  *^ 

—      de  noix  de  galle \    ^^*^' 
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M.  —  Blépharite  chronique.  —  Toucliez  le  bord  des  paupières 
au  moyen  d'un  pinceau.  (Voy.  Prép.  Jodo-tanniqueSy  p.  191.) 

COLLYRE  VÉOKTO-MINRRAL   (Tavi(l^l10l). 

Éc.  de  chêne  concassée  (Quercits  robiir) 14  gram. 

Eau  commune 200    — 

F.  bouillir  jusqu'à  réduction  à  100  giam.;  filtrez;  ajoutez  : 
Chlorure  de  sodium 14  gram. 

F.  Dissoudre.  —  Conjonctivites  chroniques;  Kératites  ulcéreuses. 
—  Instillations  ;  Lotions.  —  Ce  collyre  peut  être  affaibli  par  ad- 
dition d'eau  commune  selon  les  indications.  (Voy.  Lotion  de  tant 
p.  193.) 

COLLYRE  ASTRINGENT  (Sous). 

Perchlorure  de  fer  officinal  D.  1,26  (p.  170) 1 

Eau  distillée 100 

M.  —  Vascularisation  chronique  de  la  conjonctive  ou  de  la 
cornée.  —  Instillations. 

OLYGÉRÉ  DE  PERCULORURE  DE  FER  (Foucher). 

Perchlorure  de  fer  officinal.  D.  1,26  (p.  170) 1  à  4 

Glycérine 30 

M.  —  Ophthalmies  scrofuleuses,  chroniques.  —  Instillations, 
très-ménagées. 

^  POMMADE  OPHTHALMIQUE  (Ph.  allem.). 

Colcothar; 1 

Âxonge  benzoïnée 8 

M.  sur  le  porphyre.  —  Ophthalmies  chroniques.  —  Onctions 
sur  le  bord  des  paupières.  (Voy.  Colcothary  p.  113.) 

COLLYRE  DÉTERSIF  AU  SEL  MARIN. 

Sel  marin 2à5    décigrara. 

Hydrolat  de  roses 100    gram. 

F.  dissoudre  ;  filtrez.  —  Conjonctivites  légères.  —  Lotions  3  ou 
4  f.  par  j.  (Voy.  Chlorure  desodiuniy  p.  97.) 

SOLUTION  DE  SEL  MARIN  POUR  DOUCHES  OCULAIRES  (Rieux). 

Sel  marin 2  à  5 

Eau  commune 1000 

F.  dissoudre.  —  Ophthalmies  scrofuleuses.  —  Douches  oculaires 
à  renouveler  toutes  les  4  heures. 

-k  Linmisn  ^vaûusiyï  <^vlçiw%oi\\. 

Fieurs  de  milleperluVs  (^HijpeTicum  ipev\oTa\um^ \ 

Huile  d'olives  (Olea  europœa^ 


CATHÉRÉTIQUES  ;  BIOXYDE  DE  MERCURE.  837 

Faite^^ digérer  pendant  ^h.  au  R.-M.  dans  un  vase  couvert: 
agitez  ;  passez  ;  exprimez  ;  filtrez. 

—  Eccliymoses  des  paupières.  —  Onctions.  —  Remède  popu- 
laire aux  États-Unis. 

CATAPLASME  RÉSOLUTIF   (Mackuiisic). 

Rhizome  de  sceau  de  Salomon  gross.  pulv.  {Poly- 

gonatum  vulgare) Q.  V. 

Eau  commune. Q.  S. 

F.  bouillir  doucement  jusqu'en  consistance  convenable  pour  un 
cataplasme.  —  Ecchymose  des  paupières.  —  Remède  populaire  en 
Angleterre. 

COLLYRE  RÉSOLUTIF  (Dixon). 

Hyposulfite  de  soude 1  gram. 

Eau  distillée 60    — 

F.  dissoudre. 

—  Argyrose  de  la  conjonctive.  —  Lotions  ;  bains  oculaires . 

POMMADE    CATHÉRÉTIQUB  ;    POMMADE    DE  BIOXYDE  DE  MERCURE. 

(Wecker,  Pagenstecher). 

Rioxyde  de  mercure  précipité 1 

Gold-cream 8 

M.  sur  le  porphyre.  —  Kératites  ;  pustules  de  la  conjonctive  et 
de  la  cornée;  Conjonctives  chroniques.  —  Onctions  légères  sur 
Tœil  ! — La  proportion  d'oxyde  de  mercure  peut  être  diminuée  selon 
les  indications. 

—  Toutes  les  pommades  au  bioxyde  de  meicure  rancissent  ra- 
pidement; le  bioxyde  de  mercure  saponifie  à  froid  les  corps 
gras  qui,  bientôt  après, le  réduisent;  ces  pommades  doivent  donc 
être,  considérées  comme  des  médicaments  magistraux,  et,  par 
conséquent,  doivent  être  préparées  au  fur  et  à  mesure  des  besoins. 

—  Voxyde  jaune  précipité^  qui  est  en  poudre  impalpable  et 
amorphe  (Voy.  p.  283),  est  bien  préférable  à  l'oxyde  rouge  cris- 
tallisé obtenu  par  la  calcination  des  azotates  de  mercure.  Cepen- 
dant, nous  n'avons  pas  cru  devoir  corriger  à  cet  égard  les  for- 
mules des  différents  auteurs. 

Dans  tous  les  cas,  le  mélange  de  l'oxyde  avec  les  corps  gras 
doit  être  opéré  avec  le  plus  grand  soin  sur  le  porphyre.  (Voy. 
Oxyde  de  mercure^  p.  282.) 

POMMADE    D'OXYDE    ROUGE  DE    MERCURE  ;    POMMADE    DE  LYON 

(Cod.  fr.;  H.  P.). 

Pommade  rosat. V^ 

Oxyde  rouge  de  mercure  porph\nsè .....    * 
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M.  sur  le  porphyre.  —  Gathérétique.  Blépharite  chronique  ;  Ul- 
cérations syphilitiques,  herpétiques.  —  Onctions  très-légères  sur 
le  bord  libre  des  paupières,  1  fois  par  jour  ;  pansement. 

—  La  Soc.  de  Ph.  propose TAxonge  benzoïnée  au  lieu  de  la  Pom- 
made rosat. 

—  Cette  préparation  peut  remplacer  la  plupart  des  pommades 
ophthalmiques  à  l'oxyde  rouge  de  mercure  ;  il  est  souvent  né- 
cessaire de  l'atténuer  par  une  addition  de  pommade  rosat.  (Voy. 
ci-dessus.) 

CÉRAT  ANTIOPHTBALNIÛUE  (Fov). 

Cérat .     18 

Oxyde  rouge  de  mercure ^ 

Camphre  pulvérisé \ !  aa.      1 

Safran  pulvérisé ) 

M.  sur  le  porphyre.  —  Conjonctivites  ;  Blépharites  chroniques. 
.—  Onctions  sur  le  bord  des  paupières  1  fois  par  jour  ! 

POMMADE  DE  DESAULT  (Cod.    fr.;  H.  P.). 

Oxyde  rouge  de  mercure  porphyrisé \ 

Oxyde  de  zinc /  ^ 

Acétate  de  plomb  cristallisé ?  <m.  zu 

Alun  calciné y 

Sublimé  corrosif 3 

Pommade  rosat 160 

Porphyrisez  les  oxydes  et  les  sels  ;  ajoutez  la  pommade  rosat  ; 
broyez  sur  le  porphyre. 

—  Conjonctivites  ;  Blépharites  chroniques.  —  Onctions  légères 
sur  le  bord  des  paupières  1  fois  pai'  jour  ! 

POMMADE  DU  RÉGENT  (God.  fr.;   H.  P.). 

Beurre  très-frais  lavé  180 

Oxyde  rouge  de  mercure  porphyrisé ,  )  -^ 

Acétate  de  plomb  cristallisé )  ^*  ^" 

Camphre  divisé 1 

Porphyrisez  le  sel  cfe  plomb  avec  l'oxyde  de  mercure  ;  ajoutez 
le  camphre,  puis  le  beurre,  en  broyant  sur  le  porphyre. 

—  Conjonctivites  ;  Blépharites  chroniques.  —  Onctions  légères 
sur  le  bord  des  paupières  i  fois  par  jour  ! 

POMMADE  OPHTHALMIQUE  (F.  H.  M.). 

Axonge  (Sm  scrofa) 170 

Oxyde  rouge  de  mercure \  oa.      ns\ 

"   ''^  de  plomb  crisUWVftè \ 

(Lanrufi  campHoro^ » "^ 
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M.  siu*  le  porphyre*  —  Conjonctivites  ;  Blépharites  chroniques. 

—  Onctions  légères  sur  le  bord  des  paupières  1  fois  par  jour*. 

—  Cette  préparation  se  rapproche  beaucoup  de  la  Pommade  du 
Hégent.  (Voy.  d^dessus.) 

POMMADE  OPHTHALMIQUB  (Cunier). 

Oxyde  rouge  de  mercure 1 

Huile  de  foie  de  morue  {Gadiis  morrhua) 20 

Cérat  simple 10 

M.  sur  le  porphyre.  —  Blépharites  scrofuleuses,  herpétiques  ; 
Ulcérations  interciliaires  ;  Kératites  ;  Pannus.  —  Onctions  jour- 
nalières !  (Voy.  Pommade  cathérétique,  p.  839.) 

iK   GLYGÉRÉ  DE  PRéClPITÉ  ROUGE  (Millier). 

Oxyde  rouge  de  mercure 1 

Glycéré  d'amidon 60 

M.  sur  le  porphyre.  —  Cathérétiquc  léger.  —  Blépharites  chro- 
niques .  —  Onctions  légères  sur  le  bord  libre  des  paupières! 

POMMADE  OPHTHALMIQUB  (Dupuytren). 

Oxyde  rouge  de  mercure 1 

Sulfate  de  zinc v 2 

Axonge  benzinée 96 

M.  sur  le  porphyre.  —  Conjonctivites  ;  Blépharites  chroniques. 

—  Onctions  entre  les  paupières  1  f.  par  jour.  —  Diminuez  ou 
augmentez  les  doses  de  bioxyde  de  mercure  et  de  sulfate  de  zinr, 
selon  les  effets  obtenus. 

POMMADE  CATHÉRIQUB  (Wecker). 

Oxyde  rouge  de  mercure ^ 1 

Sous-acétate  de  plomb  liquide 10 

Huile  d'amandes  {Amygdalus  communis) 20 

Axonge  (Stis  scrofa) 60 

M.  sur  le  porphyre.  —  Blépharite  chronique.  —  Onctions  lé- 
gères sur  le  bord  des  paupières  1  fois  par  jour. 

POMMADE  OPHTHALMIQUB   (Bénëdict). 

Oxyde  rouge  de  mercure 3 

Sous-acétate  de  cuivre 6 

Oxyde  de  zinc 7 

Beurre  frais 150 

^  M.  sur  le  porphyre.  —  Ophthalmies  scrofuleuses  ;  Plérygion. 

—  Onctions  entre  les  paupières  1  fois  \far  jour. 
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POMMADE   OPHTHALMIQUE,  DITE  DE  SAINT-ANDRÉ  DE  BORDEAUX 

(Soc.  (le  Pharnu  de  Bord.). 

Acétate  de  plomb  cristallisé 52 

Chlorhydrate  d'ammoniaque 6 

Oxyde  de  zinc 3 

Oxyde  rouge  de  mercure 32 

Beurre  lavé  à  l'eau  de  roses 300 

M.  sur  le  porphyre.  —  Conjonctivites;  Blépharites  chroniques. 
—  Onctions  légères  entre  les  paupières  1  fois  par  jour. 

—  Il  est  souvent  nécessaire  d'étendre  cette  pommade  de  beurre 
frais  ou  de  cérut  lorsqu'elle  produit  trop  d'irritation.  Elle  doit 
être  renouvelée  très-souvent. 

POMMADE  OPHTHALMIQUE  (Janin). 

Protochlorure  de  mercure,  précipité  blanc 4 

Oxyde  de  zinc 8 

Bol  d'arménie 8 

Axonge  fraîche,  lavée 15 

M.  sur  le  porphyre.  —  Conjonctives  chroniques  ;  Kératites.  — 
Onctions  légères  entre  les  paupières  1  ou  2  fois  par  jour  ! 

POMMADE  OPHTHALMIQUE  (Gibeft). 

Cold-cream 120 

(ialomel  précipité,  précipité  blanc 8 

Sulfure  rouge  de  mercure  pulv 4 

('chlorhydrate  de  morphine 1 

M.  sur  le  porphyre.  —  Blépharites  herpétiques.  —  Onctions 
sur  lo  bord  libre  des  paupières  matin  et  soir  î 

.§  3.  —  Stimulants. 

-k   COLLYRE  AMMONUCAL  (F.  H.  M.).   ' 

Chaux  éteinte 30 

Chlorhydrate  d'ammoniaque  pulv 4 

Charbon  végétal  pulv 1 

(.nnncUc  de  Ceyian  pulv.  (Laurus  cinnamomum) 1 

Cirofle  pulv.  (Caryophyllus  aromaticus) 1 

M.  25  de  chaux  avec  le  charbon  ;  introduisez  dans  un  flacon  à 
l'émori  ce  mélange  par  couches  alternées  avec  le  sel  ammo- 
niac ;  recouvrez  avec  les  poudres  de  cannelle  et  de  girofle  et 
enfin  avec  les  5  de  c\iatu\  èlevwlft  <viii  ont  été  réservés. 

—  Stimulant.  —  Pour  î'dXtfc  M^a^'^  ^^  ç.^  ç.kJ^'^x^,  ^vl  ^^is^^vt  Va* 
yeux  aux    émanaUon&  Aw    iVîitotv  %«ïv^  \>^sp!^^-  ^^  C.t^V^t*  ^» 


STIMULANTS.  8il 

Leayson  offire  les  mêmes  composants,  plus  2  de  bol  d'Arménie 
dont  Teffet  est  nul.  (Voy.  Ammoniaquêy  p.  208.) 

^COLLYRE  STIMULANT  (Graefe). 

Ammoniaque  liquide,  D.  0,92  (22«  B.) 20 

Êther  sulfurique 3 

Essence  de  menthe 6 

M.  —  Âmblyopie  ;  Biépliaroptose.  —  Doses  :  quelques  gouttes 
versées  dans  la  main  que  Ton  approche  de  l'œil  ;  frictions  sur  les 
paupières.  —  Ce  collyre  en  application  quelque  peu  prolongée 
produirait  la  vésication. 

COLLYRE  STIMULANT  (Soelbefg  Wells). 

Sp.  d'éther  nitrique 4  gram. 

Vinaigre  aromatique 6  gouttes. 

Eau  distillée 6  gram. 

M.  —  Hypérémie  de  la  conjonctive.  ^-  Instillations. 

A  COLLYRE  GAZEUX  (Fumari). 

Eau  distillée. *. .      4 

Éther  sulfurique 1 

Ammoniaque  liq.,  D.  0,92  (22«  B.; 10 

M.  —  Stimulant.  —  Doses  '.  -quelques  gouttes  versées  dans  la 
main  que  l'on  approche  de  l'œil. 
—  Ce  mélange  en  application  directe  serait  vésicant. 

iK   LINIMENT   STIMULANT  (Sicbel). 

Alcoolat  de  romarin 2 

Baume  de  Fioravanti. . .  : 1 

M.  —  Affections  asthéniques  de  la  rétine.  —  Frictions  sur  le 
front  et  sur  les  tempes.  (Voy.  Baume  de  Fioravanti^  p.  253.) 

-     A   LINIMENT  STIMULANT   (Fano). 

Baume  de  Fioravanti 

Alcoolé  de  romarin 

M.  —  Presbytie.  —  En  frictiqins  sur  la  région  orbitaire,  ou 
bien  en  vapeurs  auxquelles  on  expose  les  yeux,  quelques  gouttes 
du  médicament  étant  versées  dans  le  creux  de  la  main? 
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-k  LINIMENT  STIMULANT  (Pano). 

Alcoolat  de  mélisse 15 

Ammoniaque  liquide,  D.  0,92  (22«  B^) 1 

^/.  —  Preshytio.  —  Employé  comme  cA-(Ve?v*\\9.'>. 
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iK  iiuiLG  PHOSPHORÉE  (Tavignol). 

(Voy.  p.  214.)  —  L'auteur  emploie  l'huile  phosphorée  à  1/200 
ou  à  1/300. 

—  Cataractes.  —  Doses  :  3  à  5  iastillations  par  jour  entre  les 
paupières.  —  Les  effets  de  ce  traitement  se  manifestent  au  bout 
de  12  à  15  jours;  la  guérison  complète  a  lieu  dans  l'espace  de  i 
à  3  mois? 

COLLYRE  TONIQUE  (Brun). 

Aloès  succotrin  (Aloe  socotrina) 4 

Vin  blanc 45 

Hydrolat  de  roses .....: 45 

Alcoolé  de  safran 2 

F.  dissoudre;   filtrez.  —  Ulcération  chronique  des  paupières. 
—  Lotions,  applications. 

POUDRE  DE  SEIGLE  EROOTÉ  (Von  WiUebrand). 

Seigle  ergoté  pulv 25  centigram . 

Carbonate  de  magnésie 20       — 

M.  pour  1  paquet. — Paralysie  de  l'accommodation.  —  Doses  :  à 
l'intérieur,  1  paquet  toutes  les  6  hem*es? 

FOMENTATION  A  LA  STRYCHNINE  (Sîchel). 

Strychnine 1 

Éther  sulfurique y :     60 

F.  dissoudre.  —  Amauroses  torpides.  —  Doses  :  2  à  4  gram. 
en  frictions  sur  le  front.  —  Toxique. 

LINIMENT  STIMULANT  (Fano). 

Huile  d'olives •. 120  gram. 

Ammoniaque  liquide,  D.  0,92  {22o  B.)...  8    — 

Baume  de  Fioravanti 15    — 

Strychnine "...., 3  4écigram. 

M.  —  Paralysie  des  muscles  de  l'œil.  —  Frictions  autour  de 
l'orbite.  —  Toxique.  (V.  Strychnine  p.  632.) 

POMMADE  CONTRE  L'AMAUROSE  (Sichel). 

Strychnine  pulv 1 

Pommade  au  garou 24 

Gérât  de  Galien 24 

M.  —  Amaurose  torp\de.  —  \ioï«%  *.  o  ^  4t  déci^ram.  pour  le 
pansement  d'un  \ésicalo\Tft  ^v^'^V^v^^  «^^it  V^.  Vwsi^  wl^>»\^\^\&^ 
—  Tnxiquo. 


C0NTR0-6TnULANTS.  Mi^ 

mxTtme  de  ptjlsatillb  stibuSf  (Rnst). 

Extrait  de  suc  non  dépuré  de  pulsatillc ^ 

Yin  stibié  (1/300) 15 

M.  —  Âmaurose.  —  Doses  :  ^  à  60  gouttes  3  f.  par  jour,  en 
potion?  (Voy.  Extrait  <f anémone pulsatille  p.  730.) 

COLLYRE  DE  GR^FE. 

Feuil.  fralch.  d'anémone  pulsatille  (Ané- 
mone pulsatilla 12  grani. 

Eau  bouillante 200    — 

F.  infuser;  passez;  ajoutez-: 

Bichlorure  de  mercure 5  ccnligram. 

F.  dissoudre.  —  Obscurcissement  de  la  cornée  ;  Cataracte  com- 
mençante. —  Instillation.  (Voy.  Anémo7ie pulsatille,  p.  729.) 

§  4.  —  Controstimulants. 

-k  COLLYRE  SEG  AU  CALOMEL. 

Galomel  à  la  vapeur Q.  S. 

Ophthalmie  scrofuleuse  ;  Kératites  superficielles ,  vésiculeuses, 
ulcéreuses.  —  Projeté  entre  les  paupières  une  seule  fois  par  jour 
à  l'aide  d'un  petit  pinceau  qu'un  coup  sec  met  en  vibration  (Voy. 
Calamel  p.  460,  717). 

iK  COLLYRE  AU  CALOMEL  (Waro). 

Calomel  porphyrisé ï  p  ^ 

Sucre  en  poudre ( 

•  M.  —  Ulcération  chronique  de  la  cornée;  Kératite  chronique. 
—  Insufflez  environ  5  centigram.  de  ce  collyre  dans  Toeil  1  ou 
2  f.  par  jour  au  moyen  d'un  petit  tube  de  verre,  d'un  pinceau 
ou  d'un  tuyau  de  plume  ;  on  peut  aussi  le  faire  tomber  sur  l'œil 
au  moyen  d'un  triangle  de  papier,  la  tête  du  malade  étant  ren- 
versée. 

—  Giraud-Teulon  prescrit  le  calomel  à  la  vapeur  pour  la  pré- 
paration de  ce  collyre. 

-k  COLLYRE  SEC  AU  GALOMEL  (Cod.  fr.;  H.  P.;  F.  H.  M.). 

Calomel  à  la  vapeur c 1 

Eau  distillée 8 

M.  —  Ophthalmie   scrofuleuse;  Ulcération  de  la   cornée.    — 
Agitez  le  mélange  au  moment  de  l'employer;  faites  en  tomber 
deux  ou  trois  gouttes  dans  le  grand  angle  deV^YTSAN.YeL^*' 
—  Gardez'vous  d*a<îministrer  le  ca\ome\  ^t\\x^  Kwtwfc  ^ 
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lyre  aux  sujets  qui  prennent  de  hautes  doses  d'iodure  de  potas- 
sium à  rintérieur.  L'iodure  de  potassium  éliminé  par  les  larmes 
forme  au  contact  du  calomel  un  composé  excessivement  irri- 
taVit.  Ne  pas  associer  non  plus  le  calomel  à  Thydrolat  de  laurier- 
cerise.  (Voy.  Calomelf  p.  460.) 

iK  COLLYRE  SEC  A  L'OXYDE  DE  ZINC  (H.  P.). 

Oxyde  de  zinc ' 1 

Sucre  pulv 15 

M.  —  Ophthalmies  chroniques,  granuleuses.  —  Faire  tomber' 
dans  Tœil  environ  3  centigram.  de  ce  collyre  matin  et  soir. 

POUDRE  GONTRO-STIMULANTE  (Sichel). 

Calomel  à  la  vapeur 1  centigram. 

Soufre  doré  d'antimoine 5  milligram. 

Sucre  blanc  pulv 1  décigram. 

M.  pour  1  paquet.  —  Affections  inflammatoires  du  globe  ocu- 
laire. —  Doses  :  à  Tintérieur,  1  paquet  toutes  les  2  heures. 
(Voy.  Poudre  contro-stimulante y  p,  346.) 

POMMADE  GONTRO-STIMULANTE  (Wocker). 

Oxychlorure  ammonical  de  mercure  (p.  720)....    )  . 

Extrait  do  belladone ) 

Axonge 4 

M.  —  Kératite;  Iritis;  Ghoroïdite;  Rétinite.  —  Frictions  sur  le 
front  et  sur  les  tempes  matin  et  soir. 

PILULES  RÉSOLUTIVES  (Sous). 

Calomel  à  la  vapeur 3  centigram. 

Scille  pulv.  {Scilla  marilima) 4        — 

Extr.  alcoolique  de  digitale 2        — 

M.  pour  1  pu.  —  Hémorrhagie  de  la  rétine.  —  Doses  :  1  pil. 
par  jour  ? 

COLLYRE  GONTRO-STiMULANT  (Van  Roosbrœck). 

Tartre  stibié 1 

Eau  distillée 200 

F,  dissoudre.  —  Kératite  interstitielle.  —  Instillations. 

§  5.  —  Narcotiques. 

COLliVfV^  LKUl^KHlsé  SIMPLE  (H.  P.). 

Laudanum  de  SydwVvam '^  %ws»rs.. 

Eau : \^^^^. 
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—  Ophthalmies  douloureuses.  —  Fomentation»;  bains  oculai- 
res. (Voy.  Laudanum  de  Sydenham,  p.  404). 

COLLYRE  OPIACÉ  (Cod.  fr.;  H.  p.).  « 

Extrait  d'opium 2  décigram. 

Hydrolat  de  roses 100  gram. 

F.  dissoudre;  filtrez.  —  Calmant.  —  Lotions;  bains  oculaires. 
Le  F.  H.  M.  emploie  425  gi'am.  d'hydrolat  de  roses  pour  la 
même  dose  d'extrait  d'opium.  (Voy.  Extrait  d'opium,  p.  395.) 

COLLYRE  NARCOTIQUE  (Foy). 

Extrait  de  belladone 2  centigram. 

—  d*opium 1  décigram. 

Infus.  de  feuil.  de  jusquiame  (30/1000).     125  gram. 

F.  dissoudre.  —  Ophthalmies  douloureuses.  —  Lotions  ;  appli- 
cations. (Voy.  Extrait  de  belladone^  p.  415.) 

COLLYRE  CALMANT. 

Hydrolat  de  roses 100 

Alcoolé  de  safran. 2 

Laudanum  de  Sydenham 1 

M.  — .  Ophthalmies  douloureuses.  —  Instillations  ;  lotions. 
—  Les  collyres  laudanisés  sont  souvent  plus  irritants  par  le  vin 
que  calmants  par  Topium  qu'ils  contiennent.  (Guépin.) 

COLLYRE  SÉDATIF. 

Extrait  de  jusquiame 1 

Hydrolat  de  roses 100 

Laudanum  de  Rousseau 1 

M.  —  Ophthalmies  douloureuses.  —  Instillations  ;  lotions  ! 

COLLYRE   ANTISCROFULEUX. 

Décocté  de  feuil.  de  noyer  (2  à  6/100) 200 

Laudanum  de  Rousseau 1 

Extrait  de  belladone 1 

M.  —  Ophthalmies  scrofuleuses  avec  photophobie.  —  Instilla- 
tions ;  lotions. 

PILULES  CALMANTES  (Toumié). 

Valériane  de  zinc 5  centigram. 

Extrait  de  jusquiame 3       — 

—  d'opium 1        — 

M.  pour  1  pil.  —  Né>Talgies  oculaires;  Iritis.  —  Doses  :  3  à 
4  pil.  par  jour  et  plus  ! 
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COLLYRE  NARCOTTQTR  (Fano). 

Laudanum  do  Sydenham 2  gra|0. 

Hvdrolat  de  laurier-rerise 30    .»- 

« 

Sulfate  d'atropine ^ ^  «entigram. 

M.  ;  f.  dissoudre.  ^-  Kératites.  —  InstiUatMitf  plusieurs  fois 
par  jour.  —  Toxique, 

COLLYRE  CALMANT  (P«HMri). 

Infusé  de  gaft^an  (1/400) ,,.    |  „ 

-        coquelicot  (1/100> }   ^-  ^  8»**™- 

Glilorliydrate  de  morpbkÊt. 5  centigram. 

Aleoolé  de  myrrhe^;  ««,...... 12  gouttes. 

M.  ^  Opihiintoiîe  phiegmoneuse.  *-  lastiUations  toutes  les 
î  heuf«f  «■  fomentations. 

ftOLlTTION  NARCOTIQUE  POUR  INJECTIONS  HYPODERinQUES  (Glraud-Teulon). 

Chlorhydrate  de  morphine 1 

Eau  distillée 50 

F.  dissoudre. —  Iritis  aiguë  avec  douleurs  orbilaires;  Ophthal- 
mics  douloureuses.  —  Doses  :  6  à  12  gouttes  pour  i  injection 
hypodermique.  —  Toxique  ;  à  surveiller  de  près. 

PILULES  CALMANTES  ANTIPÉBIODIQUES  (Deval). 

Sulfate  de  quinine 5  centigram. 

Extrait  de  valériane 1  décigram. 

Extrait  d'opium 5  iiîiUigram. 

M.  pour  1  pil.  —  Névralgie  ciliaire  intermittente.  —  Doses  : 
5  à  10  par  jour,  3  heures  avant  l'accès.  (Yoy.  Sulfate  de  quininti 
p.  639.) 

COLLYRE  CALMANT  (Aosiaux). 

Cyanure  de  mercure 25  milligram. 

Eau  distillée ...     60  gram. 

Hydrolat  de  laurier-cerise 2    — 

F.  dissoudre;  M.  —  Photophobie  avec  blépharospasme.  — 
Lotions.  (Voy.  Cyanure  de  mercure^  p.  713.) 

POMMADE  CALMANTE  (Dcval). 

Cyanure  de  potassium 1  décigram. 

Huile  essentielle  d'amandes  amëres 1  gram . 

Cérat 10    — 

M  —  Névralgie  ciUake  el  taic\Afe.  —  ^tv^NAwva»  ^^X^^Veoa^. 
Toxiqiio.  (Voy.  CyflWiJre  de  poloRwuw,^.  ^2«i»^ 
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GOLLYRE  CALMANT  (Clinior). 

Cyanure  do  potassium 1  décigram. 

Hydrolat  de  belladone 20  gram. 

F.  dissouàre,  —  Photophobie.  —  Instillations  réitérées.  — 
Toxique. 

^  POMMADE  ANTINÉVRALGIQUE  (Gunicr). 

Essence  d'amandes  amères 

Beurre  de  cacao  {Theobroma  cacao] 

M.  —  Névralgies  sympiomatiques  de  Tiritis.  —  Doses  :  1  à 
à  2  gram.  en  friction  sur  le  front  et  sur  les  tempes.  Toxique. 
(Voy.  Essence (t amandes  amérc*,  p.  435.)  * 

^  COLLYRE  CALMANT  (Mautkner). 

Gicutine 1 

Alcool  à  50o 100 

F.  iiMSoiidre.  —  Photophobie  compliquant  Tophthalmie  scrofu- 
leiise.  —  TirtiMW  mt  les  jMu^ières.  — .  Tox^ofi.  ^Voy.  Cicutme^ 
p.  430.) 

:*r  LINIMENT  CALMANT  (Mautlmcr). 

Gicutine 1 

Huile  d'amandes. 160 

F.  dissoudre.  —  Blépharospasme  sans  inflammations.  —  Onc' 
tions  sur  les  paupières,  2  ou  3  fois  par  jour  ?  —  Toxique. 

§  6.  -^  Mydriatiques ;  Antimydriatiques, 
COLLYRE  A  l'atropine  (H.  P.). 

Sulfate  d*atropine< .  « 1 

Eau... 600 

F.  dissoudre.  —  Pour  dilater  la  pupille  et  rompre  les  ad  hé- 
rences  cristalloïdiennes  de  Tiris .  —  Instillations  3  ou  4  fois  par 
jour  ! 

—  Les  collyres  d'atropine  seraient  éminemment  toxiques,  s'ils 
étaient  pris  à  l'intérieur;  à  la  suite  des  lotions  oculaires  ou  des 
instillations,  ces  collyres,  absorbés  par  les  points  lacrymaux  et 
descendant  jusque  dans  le  pharynx,  ont  pu  produire  des  empoi- 
sonnements. Liebreich  prévient  les  accidents  de  cette  nature  en 
comprimant  les  conduits  lacrymaux  au  moyen  d'une  «erre-fine  de 
forme  particulière.  Wecker  se  contente  de  recommander  la  pres- 
sion exercée  dans  le  grand  angle  de  l'oeil  ,par  le  bout  du  doigt 
pendant -que  l'œil  est  baigné  par  le  médVcîVKV^xvV..  ^wj.  KUq- 
/ftn^,  p.  420.) 
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COLLYRE  AU  SULFATE  D'ATROPINE  (F.    H.  M.). 

Sulfale  d'atropine 1 

Eau  distillée ^ . . .     300 

F.  dissoudre  ;  filtrez. 

—  Pour  dilater  la  pupille,  il  suffit  d'instiller  dans  Tœil  1  on 
2  gouttes  de  cette  solution  !  —  Toxique.  (Voy.  ci^dessus,) 

—  La  solution  à  l/:âCO  est  à  préférer  pour  Texamen  ophthal- 
moscopique  des  conscrits  ;  elle  produit  la  mydriase  dans  l'espace 
de  45  minutes  environ,  lorsqu'elle  a  été  appliquée  au  moyen  d'un 
pinceau  sur  la  face  interne  de  la  paupière  inférieure.  Les  solu- 
tions plus  fortes  agissent  plus  rapidement,  mais  leur  effet  est 
trop  persistant. 

SOLUTION  MYDRIATIQUE  FORTE  (H.  P.). 

Sulfate  d'atropine 1 

Eau  distillée 50 

F.  dissoudre.  —  1  à  2  gouttes  en  instillations  !  —  Toxique. 

GLYCÉRÉ  DE.  SULFATE  D'ATROPINE  (MiUlOf). 

Sulfate  d'atropine 1 

Glycéré  d'amidon 150 

M.  —  Mydriatique.  —  Ophthalmies  profondes  et  douloureuses. 

—  Onctions  légères  et  très-ménagées.  —  Toxique. 

POMMADE  d'atropine  (Boucbardat). 

Atropine 1 

Axonge 20 

M.  —  Dilatation  de  la  pupille  ;  rupture  des  adhérences  cristal- 
•loïdiennes  de  l'iris.  —  Doses  :  gros  comme  une  tête  d*épingle 
entre  les  paupières.  —  Toxique  à  surveiller  de  près. 

COLLYRE  d'extrait  DE  BELLADONE    (Sichel). 

Extrait  de  belladone 3  gram. 

Eau Q.   S. 

Pour  faire  une  dissolution  sirupeuse.  —  Badigeonnage  des 
paupières  au  moyen  d'un  pinceau,  pour  dilater  la  pupille  avant 
les  opérations.  Les  collyres  au  sulfate  d'atropine  sont  préférables. 

—  Toxique . 

A  ésÉRlNE  (Vëe  et  Leven). 

Fève  de  Galabar  pulv Q.  V. 

AIcoolà94'' Q.  S. 
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.  F.  un  extrait  alcoolique  ;  traitez  cet  extrait  par  Q.  S.  de  solu- 
loo  concentrée  d'acide  tartrique  ;'  saturez  par  un  excès  de  bicar- 
Mmate  de  potasse  pulv.  ;  filtrez  ;  agitez  avec  Q.  S.  d'éthcr  ;  sé- 
mtéz  réther  qui  a  dissous  Tésérine  ;  faites-le  évaporer. 

—  Déprime  les  fonctions  de  la  moelle»  diminue  la  sensibilité 
léflexe,  paralyse  les  muscles  inspirateurs  et  le  cœur.  Antagoniste 
brmel  de  fa  strychnine  ;  spécifique  du  tétanos  ?  (Watson.)  Anti- 
Bijdnatique.  —  Doses  1  à  4  milligram. 

:k  BROMHTDRATE  d'ésérine  (Duquesnel). 

Êsérine Q.  V. 

Acide  bromhydrique  liquide Q.  8. 

Saturez  Tésérine  par  Tacide  ;f.  évaporez  au  B.-M.»  puis  à  froid 
BOUS  une  cloche  en  présence  de  Tacide  sulfurique. 

—  Même  action  que  l'ésérine  (V.  ci-dessus). 

— •  Doses  :  2  à  6  milligram.  —  Pour  la  préparation  des  collyres 
intimydriatiques,  f.  dissoudre  le  bromhydratc  d'ézérine  dans 
l'eau  distillée  bouillie  additionnée  de  1/20  de  glycérine. 

:*r  EXTRAIT  DE  FÊVE  DE  CALABAR  (Cod.  fr.;  H.  P.;  F.  H.  M.). 

Fève  de  Calabar  pulv.  {Physostigma  venenosa) 1 

Alcool  à  80» 4 

F.  digérer  la  poudre  avec  son  poids  d'alcool  dans  le  bain-maric 
d'un  alambic  à  une  douce  chaleur  pendant  2  h.;  versez  le  mélange 
dans  l'appareil  à  déplacement  ;  épuisez  la  poudre  par  Talcool  ; 
bouillant;  distillez  Talcoolé  pour  recueillir  la  totalité  de  Talcool; 
achevez  Tévaporation  au  B.-M.;  agitez  continuellement  pour  que 
l'extrait  reste  homogène.  Rendement  :  25  à  30/4000. 

—  Doses  :  1  centigram.  qu'on  peut  renouveler  plusieurs  fois 
dans  la  journée  !  —  Toxique.  (Voy.  Êsériney  p.  848.) 

iK   PAPIER  DE  CALABAR  (F.   H.  M.).  ^ 

Extrait  alcoolique  de  fève  de  Calabar 2  décigram. 

Eau  distillée 2  gram. 

Acide  acétique 2  gouttes 

F.  dissoudre  ;  plongez  dans  cette  dissolution  un  carré  de  papier 
Berzélius.de  O",!  de  côté;  laissez  sécher  à  l'air  libre;  plongez  de 
nouveau  le  papier  dans  la  dissolution  et  faites-le  sécher  jusqu*à 
ce  que  la  totalité  du  liquide  soit  absorbée.  Ce  papier  sera  en  outre 
quadrillé  en  centimètres  carrés  dont  chacun  représentera  2  mil- 
ligram. d'extrait.  1/5  ou  1/4  de  chaque  centimètre  carré  suffit  pour 
déterminer  une  forte  contraction  de  la  pupille. 

— Hart  remplace  le  papier  par  une  feuille  très -mince  de  gélutiuc 
qu'il  imprègne  de  solution  d'extrait  de  Calabar   dans  la  même 
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proportion  ;  il  obtient  ainsi  des  petites  tablettes  de  2  millimèifes 
carrés  qui  se  dissohrenl  aisément  dans  le  Kqaide  lacrymal  dont 
l'œil  est  lubréfié  et  produisent  moins  d'irritation  que  le  papier 
(Voy.  Tablettes  gélatineuses  y  p.  II.) 

—  Le  papier  de  Galabar  est  très-bien  remplacé  par  les  collyres 
au  bromhydrate  d'ésérine  ou  à  Textrait  de  Galabar. 

OLYcéRé  o'EXTRArr  0B  calavaA  (Giraldèd). 

Extrait  de  Galabar , .  • ,.......»« i 

Glycérine « 5 

F.  dissoudre.  —  Doses  :  1  goutte  instillée  entre  les  paMpières 
produit  la  contraction  de  la  pupille  !  —  Toxiquô 

COLLYRE  Al^tlHTDRlATiaUE  AU  GALABAR  (H.  Pi). 

Extrait  de  Galabai*  n.  n  .,,   « . . i i « 1 

Èau  distiUée  ...  * *  ....;....*....;  ^ .  * 100 

F.  dissoudre. — La  dose  d'extfait  de  GatdUiai'  peut  être  portée  à 
5  décigram.  —  Instillations.  —  Toxique. 

§  7.  —  Antiser^fnUux;  Taies, 

COLLYRE  ANTISGROFULEUX  (Baudelocque). 

Extrait  de  sUie. '  24 

Vinaigré. ...;.;.;; ; ..  ;  i  ....  i  ...;...  ; 300 

Extrait  de  roses  rouges ..;....;...;.;..;;;....;;.;  1 

f.  dissoudre;  —  Ophthalmies  scroftileuses;  — ^  Quel(|ues  gonites 
dans  un  verre  d'eau  pour  lotion». 

L'extrait  de  roses  dont  Isl  dose  est  insignifiante  pourrait  être 
supprimé,  ou  remplacé  par  5  gram.  d'alcoolé  de  Caéhdu.  (Voy.  (^ 
lyres  contro-stimulants,  p.  8-43;) 

cbLLiTRE  tiE  SUIE  (Oarfon  du  Villards). 

Infusé  de  rosés  rougeà  (20/^00) ...  ; a..     ^09 

Sué  de  citron .- * )  . 

Extrait  de  suie ]     ^^'      * 

F.  dissoudre  ;  M.  -  -  Ophthalniiés  des  uouvciUHnés,  —  Lotions. 

POTION  lODURés  (Devai). 

Fleurs  d*arnlca  {Atnica  motitana) i  gfara. 

Eau  bouillante , 125    — 

F.  infuser  pendant  i/4  d'heure.;  filtrez  ;  ajoutez  : 

lodure  de  potassium ......<..     2  gram. 

9p.  de  gomme. ....  ; ».,..,.  v ..  »  » ,    25    — 
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M.  —  Ghoroïdite  exsucKitiTe  et  alrophiqoe.  —  Doses  :  3  cuille- 
rées à  bouche  par  jour. 

POMMADE  RjésOLUTl^E  (Sichel). 

lodure  de  potassium 1 

Âxonge 15 

M.  —  Ophthalmie  scrofuleuse.  —  Frictions  sur  le  front  et  sur 
les  tempes.  (Voy.  Pommade  dHodure  de  potassiumf  p.  583. j 

COLLYRE  BARYTIiHJB  (Mojofl). 

Ghlonire  ée  baryum %  gram. 

Eau  distillée 85    — 

Mucilage  de  coings ^    — 

Laudanum  de  Rousseau .•» ^, 5    — 

M.  —  Blépharites  scrofuleuses.  —  L: lions. 

COLLYRE  QUmiNÉ  (Nif^el). 

chlorhydrate  de  quinine. . « a.,,     1  à  2  grûiii. 

Eftudistillée * 100    — 

F.  dissoudre.  —  Kératites  scrofuleuses.  —  Instillations. 
(Voy.  Chlorhydrate  de  quinine j  p.  64i.) 

OLYGÉRÉ  DE  GHLORHYORAfB  DE  QUININE. 

Chlorhydrate  de  quinine ti..  ..*.;.  i^.  <     1 

Glycéré  d'amidon «« ^ ..... .    4 

M.  —  Kératites  ;  Conjonctivite  scrofuleusci  —  Onctidns  légères 
sur  le  bord  libre  de  la  paupière  inférieure. 

-k   SULFAtE  DE  SOUOE  CRiSTALLISé. 

—  Taies.  —  La  tète  du  malade  étant  renversée  en  arrièl^e^ 
t  tomber  sur  l'œil  une  pincée  de  ce  sel  pulv.;  laissez  fondre  lé 
sel  dans  le  liquide  dont  il  provoque  la  sécrétion  ;  renouvelez  Tap-^ 
plication  2  ou  3  fois  par  jour.  Ce  traitement  doit  durer  plusieurs 
mois  î  (De  Luca.)  (Voy.  Sulfate  de  soude  purifiéi  p.  453.) 

—  Garde2-Y0us  d'employer  le  sulfate  de  soude  efflcuri  qui  est 
IrèsMrritant.  (Sous.) 

COLLYRE  SEC  (Gl'SCfc). 

Oxyde  rouge  de  mercure )  i 

Agaric  blanc  (Polyphorus  officinalis) ) 

Sucre  blanc  pulv.  « » 15 

M.  sur  le  porphyre. —  Taches  de  la  cornée.  —  Insufflation  1  fois 
par  jour. 
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COLLYRE  D'IODURB  DE  POTASSIUM  (Dorvault). 

lodure  de  potassium 1 

Hydrolat  de  laitue 99 

F.  dissoudre.  —  Taies  de  la  cornée.  —  Lotions.  (Voy.  lodure  de 
potassium,  p.  583,  724,  744.) 

GOLLYKE  lODURé  IODÉ  (Desmarres). 

lodure  de  potassium 5  gram. 

lodc 1  décigram. 

Eau  distillée iOO  gram. 

F.  dissoudre.  —  Taches  de  la  cornée  sans  inflammation  ;  oph- 
tiialmic  scrofuleuse.  —  Instillations,  lotions,  bains  oculaires.  (Vov. 
iode,  p.  279.) 

COLLYRE  lODURÉ  MERCURIQUE  (Soelberg  Wells). 

lodure  de  potassium 5  centigram. 

Bioxyde  de  mercure  de  précipité -^    1  décigram. 

Axonge 30  gram. 

M.  —  Taies  de  la  cornée.  —  Onctions  sur  le  bord  libre  des 
paupières  3  ou  4  fois  par  jour. 

COLLYRE  SEC  (Rccamier). 
Oxyde  de  zinc 


! 


Sucre  blanc,  '     ^'  ^'  ^' 

M.  sur  le  porphyre.  —  Taches  de  la  cornée.  —  Insufflation,  i  fois 

par  jour. 

iK  COLLYRE  SEC  (Dupuytrcn). 

Oxyde  de  zinc \ 

Calomel  à  la  vapeur J    aa.  P.  É. 

Sucre  candi  pulv ) 

M.  sur  le  porphyre. — Taches  de  la  cornée.  —  Insufflation  1  fois 
par  jour. 

-k  COLLYRE  SEC  (Vaii  Roosbrœck). 

Calomel  à  la  vapeur \ 

Tannin J    aa.  P.  É. 

Sucre J 

Pulv.;  M.  — Taies  de  la  cornée.  —  Faire  tomber  dans  l'œil  en- 
viron 3  centigram.  de  cette  poudre  au  moyen  d'un  pinceau,  ou 
d'un  petit  tube  de  papier  2  fois  par  jour. 

^  COLLYRE  SEC  ALOÉTiQUE  (Boerhaave). 

(ialoniel  à  la  vapeur 3 

Aioès  pulv ^ 

Sucre  blauc • •• 
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M.  sur  le  porphyre,  r—  Taches  de  la  cornée. — Insufflations  3  fois 
par  jour. 

MIXTURE  TÉRÉBENTHINéE  (Dor). 

Essence  de  térébenthine  {Pinus  maritima) . .  )  p    ,;^ 

Térébenthine  de  Venise  (Abies  pectimta).. .  )    *^'  ^'  ^' 

M.  —  Taches  récentes  de  la  cornée.  —  Doses  :  1  goutte  par  jour 

dans  rœil. 

MIXTURE  OPiAcés  (Wecker). 

Alcoolé  d'opium ,)  ^    ., 

Eau  distillé j    aa.  v.  h, 

M.  —  Taches  de  la  cornée.  Doses  :  1  goutte  par  jour  dans  l'œil. 


DILUTION  d'encre  DE  CHINE. 

La  dilution  d'encre  de  Chine  dans  Teau  est  employée  pour 
tatouer  la  cornée  dans  les  cas  de  leucome. 

§  8.  —  Antisyphilitiques. 

COLLYRE  ANTISYPHILITIQUE  (Foy). 

Bichlorure  de  mercure 1  centigram, 

Hydrolat  de  roses 50  gram. 

F.  dissoudre;  filtrez.  —  Ulcères  syphilitiques  des  pauoières. 

—  Lotions  réitérées.  (Voy.  Bichlorure  de  mercure^  p.  712.) 

COLLYRE  AU  BICHLORURE  DE  MERCURE  (Hôp.  .llleiu.). 

*Bichlorure  de  mercure 3  centigrani. 

Hydrolat  de  roses 94  gram. 

Mucilage  de  coing A    — 

Hydrolat  de  laurier-cerise 2    — 

F.  dissoudre  le  sel  dans  Thydrolat  de  roses  ;  mêlez  ;  agitez  ; 
filtrez.  —  Ophthalmies  syphilitiques.  —  Instillations;  lotions, 
bains  oculaires. 

§  9.  —  Héméralopie.         ^ 

^   HUILE  DE  FOIE  DE  MORUE. 

—  Doses  :  45  à  30  gram.  par  jour.  —  Maintenir  les  malades 
dans  l'obscurité.  (Voy.  Huile  de  foie  de  moru^t  p.  83.) 

§  10.  —  Parcelles  d'acier  ;  Corps  étratigers. 

COLLYRE  lODURÉ  IODÉ  (Reisinger). 

lodurc  de  potassium 5  décigram. 

Iode 5  centigrani. 

Hydrolat  de  roses VViQ  %xwsv, 

JEAUNEL,  ^ 
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F.  dissoudre.  —  Parcelles  d'acier  logées  dans  la  conjonctive  ou 
dans  la  cornée.— Instillations;  lotions,  bains  oculaires.  (Voy.  Iode, 
p.  279.) 

—  L'ablation  chirurgicale  des  paillettes  de  fer  métallique  lo- 
gées dans  l'épaisseur  de  la  conjonctive  est  préférable  à  la  disso- 
lution chimi(iue  par  le  Collyre  ioduré  iodé.  (Sous.) 

—  Les  corps  étrangers  introduits  dans  les  replis  palpébraus 
peuvent  être  entraînés  par  le  MucUage  de  ^mme,  (Voy.  p.  3il.). 


TRENTE-SIXIEME  SECTION 

FORMULAIRE  SPÉCIAL  DE  L'HYGIÈNE  ET  DE  LA    PATHOLOGIE  DENTAIRE 


• 


iK  ALCOOL^  DE  RACINE  PVRèfHRB;  TEINtUHE  DE  PYRéfRE  (God.  fr.). 

Prép.  comme  VAlcoolé  de  canneUe  1/5  (p.  230). 

Stimulant.  •->  Usage  extérieur  ;  doses  :  10  à  20  gram.  dans  un 
gargarisme  de  200  gfam.  —  Qdontalgie  :  imbibez  d'alcoolé  de 
pyrèthre  pur  un  tampon  de  ouate  pour  l'introduire  dans  la  cavité 
de  la  dent  cariée. 

-k  ELIXIR  ANTIODONTALGIQUE  (Ancelot). 

îlac.  de  pyrèthre.  {Xnacyclus  pyrethrum) i . .  * . .      3 

Alcoolat  de  romarin 35 

^.  macérer  pendant  4  j.;  filtrez: —  OdOnialgie.  -^  imbiber  un 
petit  flocon  de  coton  et  Tinlroduire  dans  la  cavité  de  la  dent  ma^ 
lade  ;  renouveler  cette  application  tous  les  jours  jusqu'à  ce  (pie 
là  dent  soit  devenue  insensible. 

-k   TËlNtURE  ODONTALGIQUE. 

Alcoolé  de  pyrèthre 4 

Alcoolé  d'opium  . .  i . , ■ 1 

M.  -^  Pour  imbiber  un  petit  flocon  d'ouate  qu'on  introduit 
dans  la  cavité  des  dents  cariées  ! 

COLLUTOIRE  ANTIODONTALGiaUE. 

# 

Ilac.  de  pyrèthre  {Amcyclus  pyrethrum) ♦ . . .      i 

Opium  brut  (Papaver  sommiferum) ,      1 

Vinaigre  blanc 25 

F.  digérer  pendant  \^  \\.;  va%%ei\  <i^v>^\^^^\  ^\\Vc^^.  —  \v!n& 
badigconiier  les  gencives. 


AMTIOMKTAIifilQiTES;  OENTIFAIGES  LlttUIOES.  855 

lAr  AliOOOUli   DE  CRBSSON  DE  PARA  COMPOSÉ  ;    PARAOUAY-ROUX 

(Ph.  allora.). 

(Voy.  p.  7d6.) — Antiodontalgique.  —  Introduire  dans  la  cavité 
4c  la  dent  malade  un  peu  de  coton  imbibé  du  médicament.  Le 
paraguay-roux  était  souvent  employé  lorsqu'il  était  annoncé  dans 
tous  les  journaux. 

4:  SOLUTÉ  ODONTAIiGIOUE;    ÉTHÉROLÉ  de  CAMPHRE  ET  D'AMSfONIAQUB 

(Gottercau). 

Éther  sulfurique- saturé  de  camphre^  20;  Ammoniaque  liq.  D. 
0,»2  (à  22«),  1. 

M.  —  Douleurs  de  la  carie  dentaire.  —  Introduire  dans  la  ca* 
vite  de  la  dent  un  peu  de  coton  imbibé  de  ce  médicament. 

ilr  iLDUR  dentifrice;  eau  dite  de  botot  (Soc.  de  Ph.  de  Bord.). 

Badiane  {lUidum  anisatum);  Girofles  (Caryopliyllus  aromati- 
eus);  Cannelle  (Laurtts  cinnamomum)  aa  2;  Cochenille  {Coccus 
CêcU)  ;  Crème  de  tartre  ;  Ëss.  de  menthe  {Mentha  pipenta)^  aa  1  ; 
Alcool  à  800,  320. 

Divisez  les  substances  sèches  ;  f.  un  alcoolé  par  déplacement  ; 
iqoutez  Tessence.  —  Toilette  de  la  bouche  ;  môle  avec  eau  com« 
mune,  Q.  S  ! 

-k  EAU  DENTIFRICE  DE  PRUDHOMME. 

Rac.  d'angélique  {Archangelica  officinalis)  ^  25;   Sem.  d*anis 

(Pvmpinella  anisum),  25;  Essence  de  menthe  anglaise,  9;  Éc.  de 

cannelle  {Laurus  cinnamomum),  6;  Muscade   {Myristica  mos- 

,  cftoia,  6;  Girofle  {Caryophyllus  aromaticus) ,  6  ;  Alcool  à  60% 

800. 

F.  macérer  pendant  8  j.;  distillez  au  B.-M  jusqu'à  ce  quMl  ne 
passe  plus  rien  ;  ajoutez  à  Talcoolat  : 

Ëc.  de  quinquina  rouge  {Cinchona  micrantha);  Hac.  de  rati- 
nhia  {Krameria  triandra);  Baume  de  Tolu  {Myrospemum  tolui' 
ferum),  aa  6;  Alcoolé  de  vanille,  Cochenille  pulv.  {Coccus  cacH)^ 
aa  3. 

F.  macérer  pendant  6  j.;  filtrez.  —  Toilette  de  la  bouche; 
mêlé  avec  eau  commune  Q.  S.  ! 

i€   ALCOOLAT  DE  COGHLÉARIA  ET  DE  CRESSON  COMPOSÉ  ;  EAU  DE  MADAME 

DE  LA  VRILLIÈRE  (Guibourt). 

Feuil.  fraîches  de  cochléaria  (CoclUearia  officinalis),  32;Feuil. 

fraîches  de  cresson  {Nasturtium  officinale),  32;  Éc.  de  cannelle 

Ceylan  {Laurus  cirmamomum),  8;  Zestos  frais  de  citron  {Citrufi 

iimon),  6;  fioses  rouges  {Rosa  Gallican  \*,  too^c  (Pan.\aç(ui({us- 

m-omaticus),  3;  Alcool  à  85o,  192. 


LaisBCii  nia«érer  penilaiil  4  j.;  distillez  au  B.-W,  p 
[a  Lolalité  lie  l'alcool.  —  Scorbut;  Ramolli agemcnt  rongucii)  ilm 
I   gencives.  —  Dosas  ;  5  i  3(J  gram.  avec 
I   colliilaires,  en  gar^risine  I 


AlCDotë  de  cacliou  81);  alcoalé  de  benjoin  30.;  Eessenee  d« 
menthe,  1. 

F.  macérer  pendant  ai  li.  ;  flitrex.  —  Tonique  aalringenl.  Gin- 
t 'glvitc  GXpnlsive  ;  Rainollïaseincnt  des  gendres.  ^  Doses  :  f  ~  ' 
■  gram.  dans  i/i  verre  d'eau  fraklie  pour  rincrr  )a  liouohc  n 


Eau 1000 

F.  dissoudre  par  l'agitation. —  Lotions  pour  cniriger  in  rétlilitf 
]  de  riialoine. 

A    TOPIQUE  ODONTALGIBUe. 

Acide  phéuiquH  crisUillisè,  I  ;  eiitoroforme,  :i. 
H.  —  Appliquez  au  niojuti  d'un  tampon  de  ouali^,  pour  i 
llTïser  In  dent  malade! 

*  noume  oihu<t*l<i[(|ues. 
Alcool  i  tbO*,  40;  Créosote,  40;  Essence  de  menthe,  I. 
M.  —  Imbibez  un  peu  de  colon  â  introduire  dims  la  cavili^  dft 
\  la  dent  cari£e  I 

A  flounES  ODDHTALDJaCXS  (Cnplunil). 

Alcool  il  95',iQ  ;  Extrait  d'opium  ;  Cauipbre  (Launw  ôamplioiV), 
I  an  G  ;  Essence  de  girolle;  Huile  de  cajeput,  aa.  40. 

F.  dissoudre.  -~  Imbibez  du  colon  ;  introduisez  dans  lu  ik>n( 
I  malade. 

■k    BAUNB  OD0NTt[.lll(|UE  (Boaali!}). 

Ext.  d'opium,  li  ;  Essence  àe  lérébenthine,  55;  csseiwe  de  gi- 
|ra[le,  18;  Huile  du  cajeput,  IS;  Baume  du  firea  {Myroifermum 
I  Pereirœ),  75. 

'F.  dissoudre.  Imbibez  de  colon;  introduisez  dans  ta  dent 

lade. 

A  MUTTis  ODOTnALGiouES  (Doblmn). 

Vlauihnum  de  Syilenhann;  Uq,  ï\\u«mw;v\ feinte,  (w.to 
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,  P,  É.  Mêlez. — Frictions  sur  la  joug.  Topique  à  introduiro  dans 
cavité  de  la  dent  malade  au  moyen  d*un  peu  de  coton. 

iK  MIXTURE  CONTRE  LA  CARIE  DENTAIRE  (Magilot). 

Chloroforme,  5;  Laudanum  de  Sydenhani.  2;  Alcoolé  de  ben- 
join, 10,  M.  —  Introduisez  dans  la  cavité  de  la  dent  un  flocon  de 
Coton  imbibé  de  ce  mélange;  renouvelez  cette  introduction  jus- 
qu'à ce  que  Tinsensibilité  soit  obtenue  ;  alors  vous  pouvez  sans 
danger  obturer  la  cavité  définitivement!  —  L'alcool  absolu  est 
souvent  prescrit  de  la  même  manière  et  dans  le  mAmo  bul  ! 
(Voy.  Alcool  absolu,  p.  27.) 

^    CAUSTIQUE  ODONTALGIQUE. 

Acide  arsénieux  pulv ^ 

Chlorhydrate  de  morphine 1 

Glycérine 4 

— M.  Introduisez  Q.  S.  de  ce  médicament  dans  la  dent  cariée  au 
moyen  d*un  flocon  de  coton  ;  laissez  en  contact  pendant  1/4  d*h« 
la  pulpe  du  doigt  recouvrant  la  dent  malade  ;  évitez  d'avaler  la 
salive. 

-k  POUDRE  DENTIFRICE  ABSORBANTE  (Cod.  fr.). 

Carbonate  de  chaux  par  précipitation  ;  Hydro-carbonate  de  ma- 
gnésie; quinquina  gris  pulv.  (Cinchona  huanuco),  aa  100;  Es- 
sence de  menthe,  1.  —  Mêlez.  —  Dentifrice! 

^   POUDRE  DENTIFRICE  ALCALINE  (Deschamps). 

'   Talc  de  Venise,  400;  Bicarbonate  sodique  pulv.,  100;  Carmin  1: 
Essence  de  menthe,  2.  —  Mêlez.  —  Dentifrice  ! 

-k  POUDRE  DENTIFRICE  ACIDE  (Cud.  fr.). 

Bitartrate  de  potasse  pulv.,  200;  Sucre  de  lait  pulv.,  200;  La- 
que carminée,  20;  Essence  de  menthe,  1. 

M.  sur  le  porphyre.  —  L*usage  habituel  de  ce  dentifrice  serait 
dangereux  pour  la  conservation  des  dents.  Le  bitartrate  de  po- 
tasse nettoie  fort  bien  les  dents,  mais  il  en  attaque  l'émail. 

k  POUDRE  DENTIFRICE  (Soc.  de  Ph.  de  Bord.}. 

Crème  de  tartre,  100;  KaoUn,  100;  Tannin,  2;  Sucre,  50;  Iris 
(Iris  florentina),  25;  Cochenille  (Coccus  cacti)j  10;  Essence  de 
menthe,  1. 

Porphyrisez  séparément;  M.;  ajoutez  l'essence.  (Voy.  ci-dessus.) 

•k   POUDRE  DENTIFRICE  (Ph.  piTISS.). 

Bitartrate  de  pofa«»se,  62;  lri,s  (Jris  (loveif\l\ï\aV '^^N^wV'îi 


IBahamodfttdron  myrrlia).  15;   Sang-di'agon   (CalaniM  AtW\  I 
15  ;  Essence  de  girofle  (Caryophytlut  aromatiem),  I. 
Piilï.  —  ttilet.  (Voy.  ci-denvi.j 

■k  roirDHE  DENTirRlcE  *u  chmibon  (Cod,  fr.|i 
Charbon  île  bois  léger  luvé  et  pulv.,  SOO;  Quinquina  gril  ptlVi 
I    {CilKliom  Imanuco),  100;  Essence  do  menthe,  1. 

—  La  poudi'e  de  cliai'buo  a  louviiitt  l'inciHivéïiient  de  t'iu 

I   truduiro  mua  le  bord  dentaire  dei  gencives  ol  d'y  jurqMt  <» 

■  -JB  noire.  —  L'usage  prolongé  des  doulrilici'S  au  chatbsB  f""' 

it  nlléror  l'énial!  des  dénis. 


E  (Maury). 

Charbon  léger  ou  chaiLionde  pain,  1Ï5;  Quinquina jauiM (Ci<^ 
diomcalssaya],  G3;  Sucre  blanc,  135;  Essenue  de  iae(iUi8()hi>- 
tlta  pifurilu),  S;  Essenco  cannelle  (latirus  cinnamomum),  1; 
^Alcoold  d'ambro  gris,  1, 

-  Mèlea.  (Voj.  d-demnia.) 


Charbon  de  saule  pulv.,   15  ;  Chlorate  de  potasie  pulr  , 
drolal  de  menthe,  Q,  S. 

M.  pour  un  opîat.   -^  Gingivite  chronique,   Frioliona  b««  d* 
l-eau  Q.  S. 

Corail  rouge  (/ris  nobiti») Q.  S. 

Pulv.  dans  un  mortier  de  Ter;  paasM  au  tamis  do  crin;  UvMft 
l'eau  houiUanle  1 4  ou  5  reprises  ;  parpbjrisG)  lo^  poudre  humide; 
séparez;  par  dilution  (lévigation)  In  poudre  la.  plui  tenue;  pcf- 
phjrriaes  do  nouveau  la  poudre  grossière  ;  recommeacei  la  aii^ 
I  tlun,  etc. -jusqu'à  ce  ijue  la  totalité  du  corail  soit  en  poudre  it 
I  palpable;  f.  égoutter  les  dépfll»;  f.  sécher  en  trochîsquoi. - 
Pouéti  dentifricet;  Opiat  dtntrifice.  (Voy,  ei-aprét.) 


hhail;  jlktuaihe  demifhicr  (Ane.  God.  lir.) 
CmuI   rçu^  ptilv.    (kit  HObUis)    lii;  0*  d»  «4«ba  fàlî. 
V  (Sepia  officinaiis]  30  ;  Hilatlrave  à*  çuWase  gulv.,  60;  Cochenills 
i{Caccaa  cacti),  30;  Alun  ctlal.,  î;  lil\e\  W\'»i.t,^Ss.     ■ 

Itroyez  la  cochenitte  a\ec  ïvAvin  e\  ««  ?'•«  Kva«-,  ii-f«L\E*- 
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el  et  incorporez  les  autres  substances;  arofnatî<«i  nT<*f  Q.  S. 
ssence  de  girofle'  ou  d'essence  de  mentlie.  Les  dentrifice«  au 
/ail  ont  le  grave  inconyénient  d*user  à  la  longue  Téniiiil  *\*"» 
.ents.  (Yoy.  Poudre  dentrifice  acide  p,  857 ^ 

:k  értuitiOLé  de  mastic  ;  TEixruaE  ériiÉBÉE  de  mastic  ;  mastic  poia 

LES  DENTS    (Cod.  fr.}. 

Mastic  en  larmes  clioisi  (PUtacia  lenlvscu$y,  Q,  V.;  éilier  al- 
coolisé,  D.0,76;  (Étlier  pur  :  7 12;  alcool  à  ÎM)  :  288^  Q.  S. 

Mettez  le  mastic  en  excès  en  macération  dans  l'élher  akooliw 
pendant  8  j.;  agitez  de  temps  en  temps,  pour  obtenir  une  di^ 
solution  saturée;  décantez  et  distribuez  dans  de  très-petits 
flacons  hermétiquement  bouchés.  —  Cet  éthérolé  qui  se  solidifv» 
très-aisément  par  l'évaporation  du  véhicule,  sert  à  remplir  la  ca- 
vité des  dents  cariées.  On  peut  imbiber  un  tampon  qu'on  tasse  a'i 
moyen  d'un  stylet  dans  la  cavité  de  ta  dent  cariée  et  qui  s'y  dur- 
oit  rapidement. 

SOUFRE  MOU;  GIME.NT  POUR  LES  DENTS  CAIUÉES  iHeOfiol.'. 

Soufre,  Q.  V. 

F.  chauffer  dans  un  tube  à  essai  jusqu'à  l'ébullition  ;  ver^z 
brusquement  dans  Teau  froide.  —  Le  soufre  ainsi  traité  re«t«  mou 
pendant  quelques  heures  et  peut  être  employé  comme  ciment. 

PATE  ALUMIXEUSE  ACÉTIftUE  /Lefoulont. 

Alun  pulv.,  5;  Gomme  arabique  pulv.  i  Acacia  verai,  5;  tther 
acétique,  1  ;  Eau,  Q.  S. 

Triturez  pour  faire  une  pâte  destinée  à  emplir  la  cavité  d«»s 
dents  cariées. 

CIMENT  POUR  LES  DENTS  (Evaiis;. 

Étain  pur i 

Cadmium 1 

• 

F.  fondre  pour  obtenir  un  alliage  que  vous  réduirez  en  limaille. 
F.  avec  cette  limaille  et  Q.  S.  de  mercure  un  amalgame  demi- 
liquide;  exprimez  fortement  dans  un  morceau  de  peau  de  cha- 
mois pour  séparer  l'excès  de  mercure;  malaxez  le  résidu  métal- 
lique dans  le  creux  de  la  main  et  introduisez-le  dans  la  cavité 
dentaire  où  il  ne  tardera  pas  à  se  solidifler. 

-k  MASTICATOIRE  IRRITANT  (Butler). 

Mastic    (Pittada  lensticus),    6;  UqaidamYiar    VlÂ<pûAAm>AT 
styraeiflua,  3;  F,  fondre  m  B.-M.;  Ajoatei  •.  \^wt.  A**  v^V^îww 


lU  'KJSMËTIQUES  BT  PÀHKUIIS. 

ilv.  [Anaci/etun  pijrelhmm),  i:  Piment  piilv,  {CiiiiiicHtn 


1 


M.  —  Stiniulanl  salivaire.   —   Doses  :  i  à  ô  grani.  qu'on  Tail 

HASTICATOIIIE    IDDIKNî  BÉTKI.. 

Chaux  vive  provenant  d'écaillas  â'tiuUrea  calcinées.  1  ;  Feuil. 
de  bélel  (Piper  belet),  1  ;  Amande  d'arec  coupée  {Arûca  calf 
chu],  2. 

La  ctinui  vive  et  les  Iranclics  il'iirec  sont  cnvelqppAîs  dnna  II 
fRuille  de  béicl.   ~  TrèB-iisité  dans  l'Inde,   ilani  les  Iles   dp  U. 


TREMTE-SEPTIÈME  SECTION 


1°  Par  la  graitu.  On  se  sari  de  cadres  carrés   ou  cli&ttil  M 
\\h  de  profondeur,  de  CM  de  large  sur  0",97  de  long;  leC    * 
:  ces  châssis  est  formé  d'une  glace,   sur  laquelle  on  étend 
I  'nojen  d'une  spalule  une  couche  de  graisse  de  0*,05  d'éptiu 

'oa;  on  remplit  le  reste   du  vide  arec  les  Qeun,  puis  IH 

lis  sonl  empilés.  Au  bout  de  2  ou   3  jours,  on  enltvA  Id 

fleure  et  on  les  renlpla<^e  par  des  Doura  fratclies.  Cette  demUKt 
opération  est  renouvelée  pendant  S  ou  3  onois,  tant  que  dure  U 
(loraiBon  de  l'espèce  dont  on  veut  obtenir  le  parfum.  La  graiist 
recueillie  est  parfliméo  trË>-rortemen(;an  peut  remplojrer  ci 
ponimade,  ou  en  oxtrairo  l'huile  essentielle  en  l'agilant,  ave 
viron  son  poids  dalcool  i  85°, 

2»  Par  thuiUi  Solive.  —  Des  châssis  garnis  de  toile  métall^ 
que. rei^oi vent  des  morccauif  rcElangulaires  de  grosse  toile  de  coin 

t  imbibés  d'huile  d'olives,  puis  une  couche  de  (leurs;  ensuite  ils  sonli 
Uipités,  Les  fleurs  sont  renouvelées  au  bout  de  3  ou  Sjoursf 
pendant  toute  la  saison  de  la  floraison.  L'huile  parfumée  est  ta 
Irailc  par  expression  des  morceaux  de  toile  iju'elte  liumecto. 
Elle  peut  Atre  employée  directement,  mais  le  plus  sauvent  eU*- 
Ut  lavée  à  J'alcool  auquel  elle  abandonne  l'huile  essentielle  dont 
\le  g-élait  chaînée. 
*"  Par  la  méthode  pnemniilique.  \*»  ^^^''i^,^!^ 
*K^s  dans  ini  \a&t  qui  en  (rst  rempli', 
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un  tube  avec  un  récipient  contenant  de  Thuiie  ou  de  la 
graisse  liquéflée  ;  une  pompe  foulante  oblige  Tair  à  traverser  le 
corps  gras  après  avoir  circulé  à  travers  les  fleurs.  L'air  arrive  en 
bulles  très-divisées  à  lrave||  une  pomme  d'arrosoir,  et  son  passage 
à  travers  le  corps  gras  est  retardé  par  un  système  de  disques  su- 
pcrpiosés  et  tournants.  (Piver). 

4®  Par  le  sulfure  de  carbone.  Les  fleurs  empilées  dans  un 
appareil  à  déplacement  sont  soumises  à  l'action  du  sulfure  de  car- 
bone; le  sulfure  de  carbone  est  distillé  à  +  ^^°'i  les  vapeurs 
sont  condensées  dans  un  serpentin  refroidi  ;  le  résidu  de  la  dis- 
tillation, d'abord  chauflë  au  B.-M.,  est  débarrassé  des  dernières 
traces  de  sulfure  de  cai'bone,  par  un  courant  d'air.  (Millon.) 

—  La  glycérine  peut  être  employée  comme  les  corj>s  gras  pour 
extraire  les  parfums  par  enfleurage  .  (Voy.  Glycérine^  p.  42.) 

AXONGE  INODORE  (Picsse). 

Panne  de  porc  fraîche  coupée  et  lavée,  14  kil.;  f.  chauffer  au 
B.-M.  d'eau  salée  jusqu'à  fusion,  ajoutez  :  alun  pulv.,  30  gram,; 
sel  marin  pulv.,  60  gram.,  mêlez  ;  continuez  de  faire  chauffer  Jus- 
qu'à ce  qu'il  se  forme  à  la  surface  une  écume  épaisse  ;  écumez  ; 
laissa  refroidir.  Lavez  la  graisse  par  petites  portions  à  l'eau  froide 
en  la  triturant  dans  un  mortier;  faites-la  fondre  au  B.-M.  jusqu'à 
ce  qu'elle  ne  retienne  plus  d'eau;  laissez  refroidir  lentement. 

—  La  purification  absolue  de  la  graisse  destinée  à  la  parfu- 
merie est  indispensable. 

-k   HUILE  VOLATILE  DE  FLEUR  D'ORANGER  ;    ESSENCE  DE  FLEUR    D'ORANGRR  ; 

NÉROLI  (Cod.  fr.). 

(Voy.  p.  376.)  —  L'enfleurage  fournit  un  parfum  beaucoup 
plus  suave  que  la  distillation. 

Prép.  de  même  les  huiles  volatiles  de  toutes  les  plantes  aro- 
matiques. 

—  Les  huiles  volatiles  s'altèrent  plus  ou  moins  rapidement 
dans  les  flacons  en  vidange,  le  mélange  de  1/10  d'alcool  en  as- 
sure la  conservation.  (Bouchardat.) 

•k  ESSENCE  DE  ZESTES  DE  BERGAMOTTE,  DE  BIGARADE,   DE  CÉDRAT, 
DE  CITRON,  D'ORANGE  (Cod.  fr.). 

Prép.    par  distillation  comme  V Essence  de  fleurs  âk  oranger 
(p.    376)  ou  bien  par  expression,  alors  :   enlevez  le  zeste  à  la 
surface  des  fruits  au  moyen  d'une  râpe  fme  *,  ft^^ntv\^i  Ôl"kçs&  vc^v 
sac  de  coulH  ;  laissez  déposer;  enlevez  avec  utvfe\)\vfeV\.<iV^^'î>^^^'^ 
qui  surnage.— Les  essences  d'hespéridées  prèpatfee&^«i.t  e^v^^'s»'î5v«v\ 
wat  plus  suaves,  mais  elles  se  détériorent.  p\ua  T«p\^e«vcçi\.  e^>sî 
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les  essences  préparées  par  (listillatioa  ;  ces  dernières  sentent  un 
peu  la  térébenthine.  —  Préparation  d*alcoolés  ou  d'alcoolats 
f>osmétiqu6s. 

iK   ALCOOLlS  DE  PORTUGAL  ;  EAU  §t   PORTUGAL  (Piesse). 

Alcool  à  85°,  600  ;  essence  d*orange  (Citrus  aurantium)^  32  ; 
Essence  de  citron  (Citrus  limon)  ^  8;  Essence  de  bergamotte  (Ci- 
trtis  Hmetta),  4;  Essence  de  rose  {Rosa  centifolia),  i. 

M.  ;  flltrez. 

A   EAU  DE  COLOGNE  (God.  fr.). 

Essence  de  bergamotte  (Citnis  limetta),  4  ;  Essence  de  can- 
nelle (Laurus  cinnamomum)^  1  ;  Essences  de  citron  (CUrtu  Ur 
inon)y  4;  Essence  de  cédrat  [Citrus  medica),  4;  Essence  de  la- 
vande (Lavandula  vera),  2  ;  Essence  de  fleur  d*oranger  (Citrw 
aurantium),  ^;  Essence  de  romarin  (Rosmarinus  o/jlîcina/û),  2; 
Alcool  à  90°,  480  ;  Alcoolat  de  mélisse  composé,  60  ;  Alcoolat  de 
romarin,  40. 

M.  ;  laissez  en  contact  pendant  8  j.  ;  distillez  au  B.-M.  pour 
obtenir  464  d'alcoolat. 

iK  EAU  DE  COLOGNE  (Dorvault). 

Alcool  à  85°,  1750;  Essence  de  citron  (Citrus  litÀon),  30; 
Essence  de  cédrat  (Citrus  medica),  12  ;  Essence  de  bergamotte 
(Citrus  limetta),  23  ;  Essence  de  lavande  {Lavandula  vera),  6  ; 
Alcoolé  de  benjoin,  45. 

M.  Laissez  en  contact  pendant  24  h.  ;  filtrez. 

-k   EXTRAIT  DE  FLEUR  D  ORANGER  1  (Piesse). 

Axonge  fraîche,  4  ;  Fleurs  d*oranger  fraîche  (Citrus  aurm- 
tium),  1. 

traitez  par  le  procédé  de  Tenfleurage  ;  renouvelez  32  fois  les 
fleurs  pour  la  même  dose  d'axonge  ;  agitez  l'axonge  parfumée  avec 
son  poids  d'alcool  à  85°!  (Voy.  Enjleurage,  p.  860).  Le  parfum  de 
l'alcoolé,  ou  extrait  ainsi  obtenu,  est  plus  suave  que  cdui  de 
l'essence  obtenue  par  distillation,  et  même  que  celui  de  Taleoo* 
lature. 

—  Prép.  de  môme  VExtrait  de  tubéreuse,  d'héliotrope,  de  rose», 
d'iriSf  etc. 

iK  ESPRIT  DE  NéROLI  ;  ALCOOLATURE  DE  NÉROLI  (Piesse). 

Fleurs  d'oranger,  1  ;  àlcooY  ^  %5%  8. 

1  En  parfummoon  àowc  sowncvW  V  xvo\w  tSoxVî^w^  ^\vk^««à*fls«^ 
matiqiies. 
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F.  macérer  pendanf  15 J.  ;  filtrez.  Cette  alcoolaturc,  quoique 
Crès-agréable,  est  inférieure  comme  parfum  à  Y  Extrait  de  fleurs 
d'oranger  obtenu  par  Tenfleurage.  (Voy.  Enfleurage^  p.  860.) 

-k   EAU  DE  LAVANDE  (Piesse). 

Essence  de  lavande  anglaise,  23  ;  Alcoo#à  85o,  680  ;  Hydrolat  de 
rose,  55. 

M.;  filtrez. 

-k  EAU  DE  LAVANDB  (Smith). 

Essence  de  lavande,  6  ;  Alcoolé  d*ambre,  3  ;  Eau  de  Cologne, 
50  ;  Alcool  à  85%  10p. 

M.;  filtrez. 

^  BAtr  Die  LAVANDE  FRANÇAISE . 

Alcoolat  de  lavande,  2;  Hydrolat  de  roses,  1. 
M.  ;  distillez  au  Ô.«9i.  pour  obtenir  2  d'alcoolat. 

-k  ALGOOLÉ  DE  LAVANDE  COMPOSÉ  (Ph.  britanii.). 

Essence  de  lavande  {Lavandula  vera)^  8  ;  Essence  de  romarin 
[Rosmarinus  officinalis)y  1  ;  Éc.  de  cannelle  Ceylan  {Laurus  cin- 
namomumjt  16;  Muscade  (Myristica  moschata),  16;  Santal  rouge 
{Pterocarpus  indicus)^  ^;  Alcool  à  85%  1600. 

F.  macérer  la  cannelle,  la  muscade  et  le  santal  dans  Talcool 
pendant  8  j.  ;  passez  ;  exprimez  ;  ajoutez  les  essences;  ajoutez  sur 
le  résidu  de  la  macération:  Alcool  à  85*  Q.  S.  pour  compléter 
1600  d'alcoolé  ;  filtrez. 

X*  POHMADB  A  LA  VANILLB  (PieSSe). 

VamlXe  (VanilU  satvôa),  i;  Axonge,  16. 

F.  macérer  à  +  25<^  pendant  8  }.  ;  f.  fondre  au  B.-M.  ;  laissez 
déposer;  décantez.  —  Prép.  V Huile  à  la  vanille  par  un  procédé 
analogue. 

-k   ALCOOLÉ  DE  VANILLE;  EXTRAIT  DB  VANILLE  (Piesse). 

Vanille  coupée  {VanUla  satwa),  6;  Alcool  à  85*»,  100. 

F.  macérer  pendant  1  mois;  passez  ;  exprimez;  filtrez.  —  Ua- 
rement  employé  isolément  ;  sert  à  préparer  les  eaux  pour  la  che- 
velure par  mélange  avec  les  hydrolats  de  rose  de  fleurs  d'oran- 
ger, de  sureau  de  romarin,  etc.  (Voy.  Alcoolé  de  vanillef  p.  248  ) 

k   POMMADE  DE  GASSIE  (PicSSe). 

Axonge,  1;  Fleurs  de  cassie  (Acacia  faiive8iaua\,  *i. 
F.  fondre  Vaxonge  ;  joutez  aulawl  de  ^evttii  o^^  \%.  ^8^^««*S 


t(H4  I^UïHÉTlQVEâ   El   PAUFUMS, 

,  cDuvrïi' ;  luisâez  ïnruser  penilant  S  II.  ;  pasu'i;  e\^nniet\ 
renouvelez  la  inâme  opération  8  un  10  fois  pour  âpuisur  la  toli 
lità  des  fleui's. 

—Vtap.ie  iiiême  Tifriiie  deainsieon  voub secvant  d'Iitiile  d'olitl 
.  au  lieu  de  grai»e. 


ï  (Pic. 


AomttiiMl 


Pominaile  ou  huile  de  csssie,  3  ;  Alcool  i.  S5°,  5. 

M.  dans  un  flacon  bouché  ;  agitez  fortomenl;  laissez  digérei 
la  teinpÉraturc  do  4-  95*  i  -|-  30°  [«ndant  ua  mois;  séparez  1'! 
cool  de  la  pommade. 

*  ALCOOLÉ  DI  mise  UOHfOSË   (Pitssu). 

Alcoolâde  musc  7/IOOD,  4;   Alcoolù  d'ambre  gris,  i;  Extrait 
de  rose,  1. 


Civette  ((tirt-rn  eiieUn)  7  Rac.  d'iris  pul 
I  ;  Alïool  à  SS"  1000 

Divisez  la  civette  nu  mojen  de  la  poudre  i 
Dool  ;  f.  macérer  pend-uit  un  mats;  filtrez, 
préparer  des  parfums  composés  oii  il  n'enlri 
proportion. 


Alcool  à  H]    800     Ambre  gr  a  [Phyaeter  macrocephalvi),   Iti 
F.  macérer  pendant  un  mois;  agitez  de  temps  en  temps;  (' 
Irez.  —  Emploie  poui'  préparer  des  parfums  cumposéî. 

Extrait  de  rose,  350,  p.;  Alcoolé  d'ambre  grîs.'iOO;  Aknol^ 
musn  7/1000,  l'i5;  Alcoolé  de  vanille,  50. 
ïl.;  mirez.  —  Parfums  des   plus  persiatnnls. 

Ambre  gris  (Physrter  maerixqihalui),  i  ;  Musc  {Moiehiu  DU 
f  tbiferwi).  i  ;  Élhcr  sulfuritiue  alcoolisé,  70. 

macérer  pcnilunl  i  j.  ;   lîllrez.  —  Parfum  des  plui  penit- 


■^.  .    '  ■ ." 


OOMiTIQUES  ET  PAKFUMS.  805 

Mtdb^fiui»).  iS;  Civette  {Viverra  cU*elta),  5  ;  Eiiscncp  de  roses 
t0M  eailî/bUa),  S  ;  Essence  de  cannelle  {Laurwt  cinnamomum), 
;  Bwence  de  bois  de  Rhodes  {Convolvulux  scoparius),  (prépn- 
te  eonme  VBtwenee  de  eannellet  p.  392)  S;  Essence  de  fleurs  dN)- 
nger  (Citnu  tmranlium),  2  ;  Carbonate  do  potasse,  6  ;  Alcool 

90^,800. 

F.  macérer  pendant*15  j.  ;  filtrez.  —  Parrum  très-persistant. 

*  BUT  D'aiuonora;  issmci  d'héliotropb  artificielle  (Marquez;. 

VaniUe  coupée  (Kafii/2a  iativa),  12;  Alcool  à  So»,  1000;  Hy- 
roiat  de  fi.  d'oranger,  125. 

F.  macérer  pendant  8  j.  ;  filtrez. 

ik  ALGOOU  Dl  PATCHOULY  (Piosso). 

Aleool  à  85",  60U  ;  Essence  de  patcliouly  {Plectranthus  crassi- 
I,  (prép.  comme  VEssence  de  fleur  d^oranger,  p.  377),  7; 
de  roses  {Rosa  ixntifolia).  1. 
M.;  filtres. 

—  Les  feuilles  de  patchouly  sont  très-usitées  pour  faire  des 
KheUqni  servent  à  parfumer  le  linge,  à  préserver  les  vôtcmenls 
B  rattaque  des  mites. 

4r  ALCOOLi  Dl  v£tyvir  ;  extrait  de  vétyvbr  (Picssc). 
Rac  de  vétjver  coupée  {Andropogon  muricatus)y  1  ;  Alcool  a 

F.  maeérer  pendant  15  j.;  passez;  exprimez;  (lUrez.  —  Rarc- 
laot  employé  isolement  ;  entre  dans  la  composition  de  plusieurs 
oiiqneU  très-estimés. 

fC  EXTRAIT  ARTinCIEL  DE  VERVEINE  (Picssc). 

Alcool  de  vin  à  85»,  500;  Essence  d*orange  (Citrus  auranttum)t 
8;  Essence  de  citron  {Citrus  limon),  56  ;  Essence  de  schœnanthc 
Andropogon  narduà),  é  !  fprép.  comme  V Essence  de  fleur  d'o- 
mng.  p.  377);  Extrait  (alcoolé)  de  fleurs  d^orangor,  175;  Extrait 
ikoolé)  de  tubéreuse,  175;  Extrait  (alcoolé)  d'essence  de  roses» 
50  (Voy.  p.  882.)  ^ 

H.  —  Celte  mixture  très-estiméc  est  d'autant  meilleure  qu'elle 
it  plus  récente,  parce  que  le  parfum  des  essences  d'uurantiacécs 
'altère  à  la  longue. 

ic  KXTRAIT  ARTIFICIEL  DE  VIOLETTES  (PlcSSC). 

Kitrait  de  cassie,  500  gram.;  Extrait  de  rose,  250  gram.;  Ex- 
raii  d'iris;  250  gram.;  Extrait  de  tubéreuse,  250  gram.;  Essence 
.'anandes  am&res,  3  gouttes. 

X.;  filtras. 
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:*C   ALGOOLÉ  ARTIFICIEL  D'ŒILLET  (PieSSe). 

Extrait  (alcoolé)  d'essence  de  rose,  56  ;  Extrait  (alcoolé)  de  fleur 
d'oranger,  28.  Extrait  (alcoolé)  d'acacia  farnesiana,  28;  Extrait 
(alcoolé)  de  vanille,  11;  Essence  de  ^iroùe  {Caryophyllus  aroma- 
tiens),  1.  (Voy.  p.  862.) 

M.;  filtrez.  • 

:Ac   BOUQUET  DE  FOIN  COUPÉ  (Piesse). 

Extrait  de  fève  de  Tonka,  113;  Extrait  de  géranium,  56  ;  Ex- 
trait de  fleurs  d'oranger,  56;  Extrait  de  roses,  56;  Extrait  de 
jasmin,  56  ;  Extrait  de  rose,  56.  (Voy.  Extrait  de  fi.  d'oranger, 
p.  862), 

M.;  filtrez. 

i<    DOUQUET  DE  LA  REINE  D'ANGLETERRE  (Piesse). 

Extrait  de  roses,  56  ;  Extrait  de  violettes,  56  ;  Extrait  de  tubé- 
reuse, 28;  Extrait  de  fleurs  d'oranger,  14;  Essence  de  bergamote 
{Citrus  limetta),  7.  (Voy.  Extrait  de  fl.  d'oranger,  p.  862). 

M.;  filtrez. 

iK  ESSENCE  VOLATILE  (Ph.  anglaise). 

Essence  de  citron  (Citrus  limon),  48;  Essence  de  bergamote 
(Citrus  limetta)  48  ;  Essence  du  girofle  (Caryophyllus  aromati- 
eus),  12;  Essence  de  lavande  (Lavandula  vera),  8;  Essence  de 
néroli  (^Citrus  aurantium),  4;  Essence  de  cannelle  (Laurusdmia' 
momtf m),  4;  Essence  de  roses  (Rosa  centifolia),  12;  Essence 
d'écorce  d'orange  (Citrus  aurantium),  1  ;  Essence  de  santal  (San- 
talum  album),  1  ;  Ammoniaque  liquide  à  22°  B.,  1000. 

M.  —  Parfum  pour  garnir  les  flacons  de  poche. 

:k   NITKO-DENZINE  ;   ESSENCE  DE  JIIRBANE  (Mansfield). 

Acide  azotique,  D.  1,38  (40**  B)  ;  Benzine,  aa.  P.  É. 

F.  couler  lentement  et  simultanément  les  deux  liquides  dans 
un  long  scpen tin  en  verre;  lavez  à  l'eau  distillée  la  nitro-benzine 
qui  s'écoule;  lavez-5a.de  nouveau  avec  une  solution  légère  de  car- 
bonate de  soude.  — Parfumerie  commune;  aniline. 

i<   LAIT  VIRGINAL. 

Hydrolat  de  roses,  100;  Alcoolé  de  benjoin,  1.   • 

M.  en  versant  l'hydrolat  peu  à  peu  sur  falcoolé  de  benjoin  ! 

LAIT  VIRGINAL  (Picsse). 

Hydrolat  de  roses,  b^^*,  KVcooU  ô.<i  ^qXni,  "W 
W .  en  versant  peu  à  pew  \\v^ Avq\^\.  ^xa  \  ^ç.^v\^. 


^ 
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i<  EAU  COSMéTIQUE  DE  V1ENNB. 

Tourteau  d'amandes,  15;  Hydrokit  àe  fl.  d'oranger,  62;  Hydro- 
lai  de  roses,  62. 

Délayez  le  tourteau  dans  les  hydrolats  mêlés  ;  passez  ;  exprimez  ; 
ajoutez  : 

Borate  de  soude,  1  ;  Âlcoolé  de  benjoin,  2. 

f,  dissoudre;  M.;  agitez;  filtrez.  —  Acné. 

—  Cosmétique  économique  et  d'une  odeur  très-suave  ! 

-k   LOTION  A  LA  GLYCÉRINE  (Piesse). 

Hydrolat  de  fleur  d'oranger,  2270;  Glycérine,  113;  Borate  de 
soudç,  14. 

M.;  f.  dissoudre;  filtrez. —  Ephélides;  Gerçures;  Ery thème, etc.! 
(Voy.  Médicaments  antiherpétiques ,  p.  683). 

iK   VINAIGRE  DE  BULL  Y  (Auber). 

Eau  de  Cologne,  100;  Alcoolé  de  benjoin,  1  ;  Vinaigre  radical,  5. 
M.;  filtrez. 

iK   VINAIGRE  VIRGINAL  (Dorvault). 

Vinaigre  à  3**  B.;  Alcool  à  85";  Benjoin  concassé  (Styrax  hen- 
ioin),  aa.  P.  É. 

F.  macérer  pendant  Aj.;  agitez  de  temps  en  temps;  filtrez. 

-k  VINAIGRE  cosHériQUE  (Piesse  et  Lubin). 

Alcool  à  85«,  950;  Benjoin  (Styrax  benwin),9A;  Vinaigre  aro- 
matique anglais,  31  ;  Baume  du  Pérou  (Myrospermum  Pereirœ)t 
31;  Essence  de  néroli  (Citrm  auranlium),  2;  Essence  de  mus- 
cade (Myristica  moschata)y  1. 

M.;  filtrez.  (Voy.  Vinaigre  framboise j  p.  342.) 

-k  SACHET  A  LA  CASSIE  (Piesse). 

Fleurs  de  cassie  (Acacia  famesiuna)  ;  Iris  gross.  pulv. (/m /îorcn- 
tina)y  aa.  P.  É. 

M. 

•k  SACHET  DE  LAVANDE  (Pïesse). 

Lavande  gross.  pulv.  (Lavandala  vera),  75;  Benjoin  pulv. 
{Styrax  benzoin)t  20;  Essence  de  lavande,  1. 

M.;  tamisez. 

k  SACHET  A  l'héliothrope  (Piçsse). 
fris  pulv.  (Irisfiorentim),  2000;  Boaw  ^xAn,  k]tV.o%a  w^^:\\ç^:\Q^' 
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\   1000;  Tév.  de  Tonka  pulv.  {Cûumarotma  odorala) .  500;  Gouatc*: 
nillon  coupéus  (  Vanilla  pompona),  330  ;  Musc  pulv.  (J/otakufi 

I  woschiferua),  10;  Eau 

Pile:   lea  gousses  à 
tu  Inmis  peu  serré.  —  Imitation  surpreniinlo  du  parfum  de  Tb6^ 
lliotrope. 

*  SACHET  *   L\  MAr£cHIlI.S   (PImsc). 

i!  {Sanlalitm  flîftum),î80;  Bac.  d'iris  (M»  fiortK- 

|.linol,  aSOiKoBes  (ftojo  cend/oliu),  IW;  Clous  de  ^irona  (Carjror- 

rpAi/'fuï  iromaJiciu),  liO;  Ecorce  de  cQssia  {Laurus  catsia),  tJO; 

ic  (MoscAiw  rnoïc/ii/eruï),  1. 

Pulv.  gross.;  m^^lez, 

*  BUCHET  POini   PARFUHER  LE  LCNOB 

il  florentina).  Roses  IHosa  .centi/olia),  od.  IK^ 

t  Clous  da  girotle   (CanjopliiiUM   aromalicus).   Muscades  (Jfyrit^ 

tica  moKhala/,aa,  S;  Griiines  d'ambrcltc  //^Aiictu 'aMmoscÂwfr 

15. 

Pulv,  groES.;  mëlui. 

*  CLDVS  ruiiA!iTfl(C(id.  fr.). 
Benjoin  {Styrax  bentoinj,  -1;  Baume  de  ToUi  (Sfijroi/iermiim 


\  Q-S. 

;  M,;  r.  uoc  pùle  termfi  avec  lo  mucilage;  diTwei  il 
le  3  centim.  de  hauteur  environ,  dont  vous  faconiiBret 
l 'ïnse  en  forme  de  trépied.  Ces  eânes,  allumés  au  soaunel  p 
l'-Tapproche  d'un  corps  en  combustion,  continuent  de  bHUo' 
1  répandent  une  l'iiinée  aronrutiquu.  (Vo^.  Stédicamtttii  Ml 
1  mthmaliqiieit,  p.  5«3). 

*  muBni  FinaaaTOiRE  (Ph.  Uai.). 
oawellia  leirataj,   Benjoin  tSlyi'ax  heiuoin), 
I  {Baltemodeadron   myrrliaj,   aa.    30;   Cascai'itlc   {Crolaa 
[  riaj,  15;  Stji'fl!!  caUinitB  (Styroji  offidiiate),  8, 

—  Pnrrum.  —  Dotes  ;  1  Jt  3  grtim  pn^eld*  *ur 
I  eliarbuns  ardents. 


Savon  Liane  de  suir,  35;  Esscnco  de  n 
Oiviseï!  le  aaV'in  en  copeaux  Ans  au  mojen  il'iin  rabot;  l'iL 
»ïCC  4  à  &  ÏVi^ùioWt  4s  "        •■      .    «■* 
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TOUS  lui  laisserez  absorber  par  24  h.  de  contact  dans  un  vase 
couvert;  ajoutez  l'essence;  battez  dans  un  mortier  de  marbre  jus-> 
qu'à  ce  le  savon  soit  réduit  en  pâte  homogène  ;  mettez  en  forme; 
f.  sécher  sur  du  papier. 

—  Lorsqu'on  opère  en  grand,  on  se  sert  pour  broyer  le  savon 
de  machines  spéciales  analogues  à  celles  qui  servent  à  broyer  le 
chocolat.  —  Prép.  de  même  les  savons  parfumés  aux  diverses  es- 
sences. 

i<  ALCOOLÉ  DE  SAVON  AROMATIQUE;  ESSENCE  DE  SAVON  (Plcsse). 

Savon  blanc  râpé,  72;  Eau,  100;  Alcool  à  56%  200;  carbonate 
de  potasse,  3;  Essence  de  bergamote,  3. 

F.  dissoudre.  —  Pour  aromatiser  les  bains.  —  Doses  :  125  à 
500  gram.  pour  1  bain.'  —  (Voy.  Alcoolé  de  savon  aromatiqvSy 
p.  776.) 

:*C   POUDRE  D'AMANDES  AROMATISÉE;  PATE  D'AMANDES  (Piessc). 

Tourteau  d'amandes  amères  pulv.,  1,500;  Poudre  de  riz  (Orna 
«aitvff),  250;  Poudre  d'iris  (Iris  floreniina),  250;  Benjoin  pulv. 
{Styrax  henwin),  60;  Carbonate  de  potasse  pulv.,  60;  Essence 
de  lavande  {Lavandula  vera)^  3;  Essence  de  girofle  (Caryophyl- 
lus  aromaticiis)f  3;  Essence  de  Rhodes  {Convolviilus  Scopa- 
rius)y  3. 

M.  —  Toilette! 

-k  FARINE  D'AMANDES    (Picssc). 

Tourteau  d'amandes  pulv.,  1000;  Poudre  d'iris  {Iris  florentina), 
60;  Essence  de  citron  {Citrus  limon),  14;  Essence  d'amandes 
amères,  1. 

M.  ~  Toilette  ! 

iK   COSMÉTIQUE  D'ALIBERT. 

Savon  amygdalin  râpé,  6;  Pommade  de  concombre  ou  Beurre 
de  cacao,  45  ;  Hydrolat  de  roses  ou  de  laurier-cerise,  500. 

Délayez  le  savon  avec  un  peu  d'hydrolat  ;  mêlez  le  corps  gras  ; 
ajoutez  peu  à  peu  le  reste  de  l'hydrolat  en  triturant.  —  Dans  cette 
préparation,  le  corps  gras  est  émulsionué  par  le  savon.  —  Cos- 
métique hygiénique  pour  assouplir  et  nettoyer  la  peau  ;  l'applica- 
tion en  doit  être  suivie  de  lavages  à  grande  eau. 

-k  ALCOOLÉ  DE  QUILLAYA. 

Écorce  de  quillaya  pulv.  {Quillaya  saponaria),  100;  Alcool  à 
70%  400. 

F.  macérer  pendant  4  j.  ;  filtrez  ;  ajoutez  :  Essence  de  heç^i\- 
mote  {Citrus  limetta),  1. 
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—  Environ  100  gram.  de  cet  alcoolé  mêlés  avec  500  gram.  d'eau 
tiède  fournissent  un  liquide  qui  émulsionne  puissammeat  les 
<;orps  gras  et  peut  servir  à  dégraisser  les  cheveux,  les  étoffes,  etc. 
(Voy.  Coaltar  saponiné,  p.  64^.) 

:*C   GOLD-GREAM  (God.  ff.). 

Huile  d'amandes  {AmygdaltLS  communis),  2150;  Blanc  de  ba- 
leine {Physeter  macrocephalus),  650;  Cire  blanche  {Apis  melUr 
fica)t  300;  Hydrolat  de  roses,  600;  Alcoolé  de  benjoin,  150; 
Essence  de  roses  {f{osa  centifolia)^  3. 

F.  fondre  le  blanc  de  baleine  dans  l'huile  ;  versez  dans  un 
mortier  de  marbre  chauffé;  triturez  jusqu'au  refroidissement; 
ajoutez  l'essence  ;  mêlez  l'hydrolat  à  l'alcoolé  ;  passez  ce 
mélange  à  travers  un  linge  et  incorporez-le  peu  à  peu  en  tritu- 
rant. —  Pour  adoucir  et  parfumer  la  peau  ;  prescrit  quelquefois 
pour  calmer  les  affections  prurigineuses,  guérir  les  excoriations 
et  comme  excipient  de  pommades. 

—  La  Soc.  de  Ph.  propose  :  Huile  d'amandes,  140;  Blanc  de  ba- 
leine, 40;  Cire  blanche,  20;  Hydrolat  de  roses,  40;  Essence  de 
rose,  1  goutte. 

Prép.  comme  le  Cérat  de  Galien.  (Voy.  p.  51  ) 

:Ac  GOLD-CREAM  (Réveil). 

Huile  d'amandes  {Amygdalus  communis),  150;  Blanc  de  ba- 
leine {Physeter  macrocephalus)^  20  ;  Paraffine,  15  ;  Cire  blanche 
{Apis  mellifica)j  15;  Hydrolat  de  roses,  50;  Alcoolé  de  benjoin,  2. 

F.  fondre  le  blanc  de  baleine,  la  paraffine  et  la  cire;  ajoutez 
l'huile,  puis  l'hydrolat  de  roses;  battez  jusqu'au  refroidissement; 
ajoutez  l'alcoolé  de  benjoin.  Cette  prép.  a  l'avantage  de  pouvoir 
être  conservée  plusieurs  années  sans  iiincir. 

-k  HUU.E  PHILOGÔHE. 

Moelle  de  bœuf  {Bas  taurus)  ;  Huile  d'amandes  {Amygdalus 
communis;  Huile  de  noisettes  (Corylus  avellana),  aa.  P.  É. 

F.  fondre  à  une  douce  chaleur  ;  aromatisez  ad  libitum. , 

-k  HUILE  DES  gAlÈBES. 

Huile  d*olives  {Olea  europœa),  1000  ;  Cannelle  de  Ceylan  pulv. 
{Laurus  cinnamomum)y  30  ;  Santal  citrin  pulv.  {Santalum  al- 
bum), 45. 

F.  digérer  pendant  8  j.  ;  filtrez  ;  ajoutez  : 

Essence  d'orange  (Citrus  aurimUumV^- 

M,  —  Cosmétique  pour  \a  cYvevçXxttfe. 
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-k  POmiADE  COSMÉTIQUE  A  LA  MOELLE  DE  BŒUF. 

» 

Moelle  de  bœuf  {Bos  taurus);  Graisse  de  veau  (Bos  taurus), 
M.  15;  Huile  d'amandes  {Amygdalus  communis),  4*;  Baume  du 
Pérou  (Myrospermum  Pereirœ),  2;  Vanille  coupée  (Vanilla  sa- 
tiva),  1.  • 

F.  chauffer  au  B.-M.  pendant  1  h.  ;  passez;  battez  dans  un 
mortier  jusqu'à  complet  refroidissement. 

-k  POMMADE  CONTRE  l'alopécie  (A.  Hardy). 

Graisse  de  bœuf  (Bos  taurus)^  30;  Huile  de  ricin  {Ricinm 
'Communiis)f  12;  Acide  gallique,  1;  Alcoolé  de  vanille,  2. 

F.  fondre  la  graisse  avec  l'huile;  M. —  Alopécie  sans  affection 
syphilitique  ni  parasitaire.  —  Onctions. 

POMMADE  DIVINE  (PieSSe). 

Blanc  de  baleine  (Physeter  macrocephalus)^  125  ;  Axonge  (Sus 
jscrofa)  250)  ;  Huile  d'amandes  (Amygdalus  communis),  375  ; 
Benjoin  pulv.  (Styrax  bemoin)f  125;  Vanille  coui^ée  [Vanilla 
sativa)y  i±     ' 

F.  digérer  au  B.-M.  pendant  6  h.  ;  décantez.  —  Cosmétique. 

-k  POMMADE  POUR  FAIRE  POUSSER  LES  CHEVEUX  (Grifilth). 

Essence  de  lavande  (Lavandula  vei'a)  ;  Beurre  de  muscade  (My- 
stica  moschata)  ;  Beurre  de  cacao  (Theobroma  cacaojy  aa,  P.  È. 

F.  fondre  au  B.-M.;  mêlez. 

k  POMMADE  CONTRE  l'alopécie  (Stéege). 

Beurre  de  cacao  (Theobroma  cacao) ^  100;  Huile  d'olives  (Olea 
europœa)f  50  ;  Tannin,  2  ;  Quinine,  1  ;  Alcoolat  aromatique  am- 
moniacal. (Voy.  p.  521),  20. 

F.  fondre  le  beurre  de  eacao  ;  ajoutez  l'huile  ;  laissez  refroidir  ; 
mêlez  les  autres  substances.  —  Onctions  journalières. 

-k   POMMADE  CONTRE  LA  CALVITIE  ;  POMMADE  DE  DOPUrTREN  (Guibouft). 

Moelle  de  bœuf  (Bos  taurus);  Baume  nerval,  aa,  75  ;  Huile 
rosat,  10;  Extrait  alcoolique  de  cantharides,  1. 

F.  fondre  la  moelle  de  bœuf  et  le  baume  nerval  ;  ajoutez  l'huile 
rosat;  laissez  refroidir;  mêlez  l'alcoolé. —  Onctions  journalières. 

k   POMMADE  CONTRE  LA  CHUTE  DES  CHEVEUX  (Dauvergnc). 

Axonge  [Sus  scrofa)^  600  ;  Goudron,  60  ;  Beurre  de  muscade 
(Myristica  moschata),  40;  Benjoin  (Styrax  bemoin),  10  ;  Baume 
de  FJoravanii,  30;  Baume  du  commaudeur,  30  \  Umw.  (Ma^cku,» 
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moschifertis) ,  1  ;  Essence  de  patchouly   (Plectranthus  crassifo- 
lius),  5. 

F.  fondre  au  B.-M.  l'axonge,  le  goudron  et  le  beurre  de  mus- 
cade ;  f.  dissoudre  le  benjoin  dans  le  baume  de  Fioravanti  et  le 
bâumc  du  commandeur  mêlés  ;  ajoutez  à  cette  solution  le  musc  et 
l'essence  ;  mêlez  aux  corps  gras  encore  chauds  ;  passez.  —  Onctions 
journalières. 

-k   POUDRE  A  POUDRER  A  LA  VIOLETTE. 

Amidon,  600  ;  Iris  pulv.  (Iris  fiorentina),  100;  Fleurs  de  cassie 
pulv.  {Acacia  faniesiana);  10;  Girofles  pulv.  (Caryophyllus  ar(h 
maticus)y  1. 

M. 

A   BLANC  FRANÇAIS. 

Talc.  pulv.  Q.  V.  . 

A   BLANC  DE  PERLE  LIQUIDE. 

Hydrolat  de  roses  ou  de  fleurs  d'oranger,  5;  Oxyde  de  bis- 
muth, 1. 

M.  par  trituration.  —  Ce  blanc  doit  être  employé  à  l'exclusion 
de  celui  qui  est  à'  base  de  céruse.  Ce  dernier  produit  à  la  longue 
l'intoxication  saturnine. 

-k   FLEUR  DE  ROSES. 

Ammoniaque  liq.  D.  0,92  (22"  B.),  14;  Carmin,  7  ;  Hydrolat  de 
roses,  500;  Alcooïé  (Extrait)  de  roses,  14.  (Voy.  p.  862.) 

Introduisez  le  carmin  dans  un  flacon;  ajoutez  l'ammoniaque; 
laissez  en  contact  pendant  2  j.;  agitez  de  temps  en  temps  ;  ajoutez 
l'hydrolat  et  Talcoolé;  M.  laissez  déposer  pendant  8  j.;  décantez.  . 

-k   COSMÉTIQUE  BLANC  EN  BATONS  (PieSSe). 

Axonge  (Sus  scrofa),  500;  cire  ou  paraffine,  250;  Essence  de 
bergamote  (CitrUs  limetta),  28;  Essence  de  cassie  (Laurus  cas- 
sia),  1  ;  Essence  de  thym  (Thymus  vulgaris),  1. 

F.  fondre  au  B.-M.  l'axonge  et  la  cire  ;  ajoutez  les  essences. 
Vous  pouvez  colorer  en  noir  ou  en  brun  en  ajoutant  :  noir  de 
fumée  ou  terre  d'ombre  broyée  dans  l'huile  d'amandes,  Q.  S. 

—  Pour  cirer  les  moustaches. 

-k   COSHETIQLE  BLANC  OU  NOIR  (Pîesse). 

Savon  parfumé  râpé,  Q.  V.;  f.  fondre  au  B.-M.;  ajoutez  :  noir 
de  fumée  ou  terre  d'ombte,  (^.  S. 

M,  par  trituration  ;  laissez  teXtovôiv. 

—  Pour  cirer  ou  noVrcit  \c%  mo\x%V!ic\v^*. 
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Chaux  éteinte  pubr.,  3  ;  Carbonate  de  plomb  pnhr.,  t  ;  Litharge 
pulT.,  1. 

M.;  tamisez. — Délayez  cette  poudre  arec  eau  Q.  S.  pour  obtenir 
une  crème  épaisse,  dont  tous  couvrirez  les  cheveux  ;  enveloppez  la 
tête  d*un  bonnet  de  toile  cirée.  Après  4  h.  de  contact,  les  cheveux 
sont  teints  en  brun  clair  ;  après  6  h.,  en  brun  foncé  ;  après  it  h., 
en  noir.  Enlevez  soigneusement  la  composition  par  un  lavage  à 
grande  eau.  (Voy.  ci-après.)  —  Le  fréquent  usage  de  cette  tein- 
ture exposerait  à  Tintoxication  satamine. 

-k  EAU  DB  LA  FLORIDE;    TBCCTlltE  EX  NOOl  POUR  LBS  CPB^-EIIX 

(  Réveil). 

Acétate  neutre  de  plomb,  38  ;  Fleur  de  soufre,  26  ;  Hydrolat 
de  rose,  &i5. 

M.  —  Appliquez  sur  les  cheveux  dégraissés  ;  l'effet  n'est  produit 
qu'un  bout  de  3  ou  -4  h.;  mais  si  les  cheveux  sont  humectés  de 
solution  de  sulfure  de  potassium,  la  teinture  en  noir  est  immé- 
diate. 

—  L'usage  habituel  des  préparations  plombiques  peut  causer 
l'intoxication  saturnine.  (Voy.  ci-après.) 

-k  TEINTURE  BRUNE  FRANÇAISE  POUR  LES  CHEVEUX. 

N<>  1.  Solution  saturée  de  sulfate  de  cuivre  additionnée  d'am- 
moniaque jusqu'à  dissolution  de  l'oxyde. 

N*"  2.  Solution  saturée  de  cyanure  jaune  de  potassium  et 
de  fer. 

—  Les  cheveux  étant  dégraissés  par  un  lavage  à  Teau  de  savon, 
puis  séchés,  humectez-les  de  solution  n®  2;  laissez-les  sécher, 
puis  humectez-les  de  solution  n®  1.  Préservez  la  peau  par  un 
corps  gras. 

Cette  teinture  n'expose  pas  coîmme  VEau  de  la  Floride  à  l'in- 
loxicalion  saturnine,  mais  la  solution* n**  1  est  caustique. 

-k   TEINTURE  BRUNE  AU  MANGANÈSE. 

Permanganate  de  potasse,  Q.  V.;  Eau  distillée,  Q.  S.  pour  faire 
une  solution  saturée. 

—  Les  cheveux  dégraissés  et  séchés  qu'on  humecte  do  cette 
solution  prennent  une  belle  couleur  châtain.  Il  faut  préserver  la 
peau,  qui  prendrait  la  même  couleur.  Cette  solution  est  inoffeti- 
sj've. 


chlorure  d'argent I  gram. 

Ammoniaque  liquide  ik  ai" 13    — 

^^^        Sulfale  de  cuivre I    — 

^^^^   Eau  distillée 88    — 

^^^^r  f.  diswudre  le  chlorure  d.ins  l'ammuniaquc  et  le  sulfate  clana 
^^^Reau  ;  mêlez. 
^^HL  D'aulre  part,  n'  S 

^^^K     SulChjdrate  de  soude  cristallisé 5  gram. 

^^V     Hydratât  de  roses 100    - 

^^^1     Eau  de  Cologne 1    — 

^^H     F.  diïsoudre  ;  mèlex. 

Pour  etnplojer  cette  teinture  ;  lavei  les  cheveux  ou  la  barbe  i 
l'eau  de  savon;  essuyex-les;  liumeclei-les  légèrement  avec  la 
lulion  n'  1  au  moyen  d'une  brosse,  puis  avec  la  solution  n 
Tcua  obliendrex  dos  teintes  blondes  plus  ou  moins  clairei,  Mlon 
tUBt  vous  employez  la  solution  n<>  1  plus  ou  moins  étendue  d'caiil 
-  Les  préparations  d'argent  ont  l'inconvénient  de  donner  un 
_eveu\  ou  à  la  barbe  une  nuance  d'un  brun  rouge  qui  Inliil 
^vtiflce  do  la  leintui'e.  La  solution  de  sulfliydrato  île  soud«  M 
e  beaucoup  cet  inconvénient. 

Acide  pyrogallique 1 

Eau 10 

F.  dissoudre.  Humectez  de  ce  lii^uide  tes  ehevoux  d^miués. 
I  la  proportion  d'ncide  varie  selon  les  nuances  qu'on  veut  obtenir. 

DÉnLATOlHR  (BtHldsll 

i    Sulfliydrate  de  soude,  3  ;  Chaux  vive  pulv.,   10  ;  Amidon,  10, 
une  pâtD  avec  un  peu  d'eau;  appliques  pondant  3  ou  im 

D4pn.«T»lliB  (Bnei!|. 
rbydrale  de  cliau*  en  pille  égoulléo,  SO;  Essence  de  citron,  ' 
ré  d'amidon,  Amidon,  aa.  tO. 
une  p4t«  que  vous  lalsaerei  appliquée  pendant  quelques  a 

DiriLliTOlM  (Mirlini  un  Utctlfur). 

hYdrale  do  cbaux  en  bouiltic,  Q.  S.  AppU^uu  une.» 
*      ■■"   • ï>«  ■■       


DÉPILATOIRES.  Slb 

de  dépiler.  Au  bout  de  7  à  8  minutes,  la  pâte  s^est  8olif»ée|;  alors 
lavez  à  Teau  tiède;  les  poils  se  trouvent  dissous.  Si  Tapplication 
se  fait  sur  la  lèvre  supérieure,  il  faut  boucher  les  narines  pour 
éviter  Tinspiration  de  Thydrogène  sulfuré.  —  Prép-  le  Sulfhydrale 
de  chaux  en  faisant  passer  un  courant  d'acide  sulfhydrique  à 
travers  un  lait  de  chaux  épais,  jusqu'à  refus. 

DÉPILATOIRE  DE  DELGRODC  (Dorvault). 

Chaux  vive  pulv.,  15;  Gomme  pulv.,  30;  Orpiment  pulv.,  2. 

M.  ;  faites  avec  eau  Q.  S.  une  pâte  que  vous  laisserez  appliquée 
pendant  quelques  minutes. 

DÉPILATOIRE  (Plenck). 

Orpiment  pulv.,  1  ;  Amidon,  10  ;  Chaux  vive  pulv.,  16. 

M.  ;  f.  une  pâte  claire  avec  de  Teau.  —  L'effet  est  produit  dès 
que  la  pâte  est  sèche  ;  lavez  à  grande  eau. 

RUSMA  DES  TURCS  (PUter), 

Sulfure  jaune  d'arsenic  pulv.,  1  à  2;  Chaux  vive  pulv.,  8. 

M.  Au  moment  de  l'application,  ajoutez  :  blanc  d'oeuf  et  lessive 
des  savonniers  P.  É.,  Q.  S.  pour  faire  une  pâte  molle,  que  vous 
laisserez  sécher  sur  les  parties  à  >  dépiler  ;  lavez  à  grande  oau. 

—  L'arsenic  ne  joue  qu'un  rôle  secondaire  dans  ces  composi- 
tions ;  les  poils  sont  détruits  par  le  sulfure  de  calcium  ou  le  sul- 
fure de  sodium  résultant  de  la  réaction  de  la  chaux  ou  de  la 
soude  sur  le  sulfure  d'arsenic.  (F.  Boudet). 

—  Les  dépilatoires  qui  contiennent  du  sulfure  d'arsenic  et  de 
la  chaux  vive  offrent  quelque  danger  ;  ceux  qui  sont  à  base  de 
sulfhydrate  de  chaux  sont  préférables. 


ADDITIONS 


ACIDE  SALIGYLIQUB  (Kolbe). 

Phénate  de  soude  sec Q.  V. 

F.  chauffer  dans  une  cornue  à   la  température  de  +  100"  ;  f. 
passer  à  travers  le  sel  un  courant  d'acide  carbonique  sec;  élevés 
peu  à  peu  Ja  température  jusqu'à  -^  ISO"  eiv  ç.qvv\.\»m3wnJw  \a  ^<5ms.^s** 
d'acide  carbonique,  enfin  chauffez  iussço:^  -^s 'ÎSRP  ^^n»  *5iîaas«t 
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l'excÈs  de  pliénol  qui  écliappc  à  l'autiou  de  l'acide  carbonique. 
Il  reste  (Inna  la  cornue  du  salicylate  el  du  carbonate  de  soude. 
F.  clisMuilrQ  ee  mélange  de  sela  dan!  t'eau  chaude  Q.  S.;  njoutet 
un  léger  excès  d'acide  dilorbydriquc  ;  l'acide  saticjlique  brut 
ci'ialallise  ;  exprimez-le  ;  redîssolvez-le  dans  l'eau  rliaude  pour  le 
faire  cristalliser  de  nouveau. 

—  L'acide  Balicjlii{uc  antiseptique  au  même  degré  que  l'acide 
ptiéaique  n'eu  a  pas  l'odeur  ri^pausiautc  ni  les  propriétés  caus- 
tiques et_  toxiques. 

—  DusL's  :  i  l'extérieur  en  poudre  sur  du  colon  cardd,  pour 
panseiuenls;  en  solution  alcoollqu-e  ou  gijrcirique  1/10  ii  1/100, 
eu  collutoires,  gai^arismes,  injections,  lotions;  à  l'intérieur,  1  i 
4  gram.  et  plus  en  polïon. 


^nuc< 


FOmADE  SALICVLIQUE  (Wigner). 

ido  SBlicjliqne 1 


Délayeî  l'acide  avec  l'alcool  ;  ajoutez  l'aionge  ;  M.  —  Plnies 
gangreneuses,  putrides. 

BOW-TION  SUJCÏLWUB  (llglIdPJ. 

icide  salicjliqiic 

ayoi!  ■ 

&u. 

f.  dissoudre  l'acide  dans  la  gljcérioe  ;  Ojoules  i'eau.  —  Plaies 
pmgréneuBes,  putrides;  Slomatites  ulcéreuses;  Mugiici.  —  Lo- 
tions, appticalions,  collutoires,  gargajisinDS. 

rOTlON  SALicnioui  {«•u<s]. 

Acide  salicjlique 1  grani. 

Gomme  arabique  pulv 10    — 

Sucre  blanc  pulv 10    — 

Hjdrolat  de  (leur  d'oranger SU    — 

E«i  disiillée 100    — 

H.  le  sucre  nvec  la  Konmio  ;  ajoulci  l'oeidc  salic]rliqua,  pus 
l'eau  distillée  en  triturant  at  l'hydrolil. 

—  Lu  dose  d'acide   salicylique  peut  itrs  porléti  i  i  )[■''■>'■  ^^ 

plus.— AdmJnistrct  par  cuilterùeik  Louche. —  ilTeclions  tjphiques. 

I-lNCniATtNE  (Dnfriaiie). 

Pancréas  frais »»" * 

»  Slher  sulfuriqu&iteHU.. 
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Broyez  les  pancréas;  introduisez-les  avec  l'éther  dans  un  réci- 
pient en  verre  à  fermeture  hermétique  ;  faites  digérer  à  +  ^* 
pendant  24  heures  ;  passez  ;  faites  évaporer  le  liquide  éthéré  dans 
rétuve  à  +  40o. 

—  Dyspepsie  résultant  des  maladies  du  pancréas  ;  digestion 
imparfaite  des  matières  grasses  ;  Phthisie  pulmonaire  ;  pour  favo- 
riser la  digestion  de  l'huile  de  foie  de  morue.  —  Doses  :  1  à 
2  gram.  avant  les  repas. 

PILULES  DE  PANCRÉATINfi  (Dufl*CSne). 

Pancréatine 2  décigram. 

Miel  blanc 25  milligram. 

Poudre  de  guimauve Q.  S. 

M.  pour  1  pil.;  argentez  ou  bien  enrobez  de  stéarine  fondue, 
puis  de  sucre  pulv.  —  Doses  :  3  à  6  deux  fois  par  jour  avant 
les  repas.  (Voy.  ci-dessus.) 

ELIXIR  PANCREATIQUE  (Dufrcsnc). 

Pancréatine 1 

Vin  blanc  dépouillé  de  tannin  par  l'albumine 30 


c 


Sucre  cristallisé 4f» 

Alcoolé  de  café  torréfié  (alcool  à  85°  5  ;  café  1) 16 

F.  dissoudre  la  pancréatine  dans  le  vin;  ajoutez  le  sucre  et 
l'alcoolé  de  café  ;  f.  dissoudre.  —  Chaque  cuillerée  à  bouclic  con- 
tient environ  25  centigram.  de  pancréatine.  —  Doses  :  2  à  5  cuil- 
lerées" à  bouche  avant  chaque  repas. 

POUDRE  DE  SEIGLE  ERGOTE  PURIFIÉE   (Homollc). 

Lavez  la  Poudre  de  seigle  ergoté  dans  l'appareil  à  déplace- 
ment par  l'Essence  de  pétrole  (D.  0,716)  jusqu'à  ce  qu'elle  ne 
cède  plus  rien  ;  faites-la  sécher  à  l'air  libre.  , 

—  La  poudre  ainsi  traitée  se  conserve  indéfiniment  sans  alté- 
ration, et  doit  être  administrée  à  doses  moitié  moindres  que  la 
poudre  ordinaire.  (Voy.  Seigle  eryotéy  p.  623.) 

EXTRAIT  D'AUNÉE  (Cod.  fl*.). 

Prép.  comme  VExtrail  de  gentiane.  (Voy.  p.  139.)  —  Stoma- 
chique. (Voy.  Poudre  de  racine  d'amiée,  p.  252  ) 

KOUMYS  (Médecins  russes). 

Boisson  gazeuse  obtenue  par  la  fermentation  alcoolique  et  lac- 
tique du  lait  de  jument. 

Mêlez  le  lait  récemment  tiré  avec  1/10  de  l^ov\vcv>i^  ^tfe^^tfe  ^^^ 
cédemment;  verscz-le  dans  une  cuve  en  bois  co\3LN<itVA%  ^vV»,!.^^ 
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temps  en  temps  avec  une  tige  en  bois  ;  au  bout  de  quelques 
heures,  versez  le  liquide  dans  des  bouteilles  dont  les  bouchons 
seront  fixés  par  un  fil  de  fer  ;  conservez  les  bouteilles  à  la  cave. 

Sous  rinfluence  de  l'acide  lactique  le  sucre  de  lait  se  convertit 
en  sucre  interverti,  ce  dernier  subit  la  fermentation  alcoolique 
sous  rinfluence  de  la  caséine. 

Le  Koumys  est  achevé  après  5  à  7  jours. 

—  Consomption ,  phthisie.  —  Doses  :  1  à  'i  bouteilles  par 
jour.  Durée  du  traitement  au  moins  6  semaines. 

On  a  tenté  d'imiter  le  koumys  russe  en  faisant  fermenter  dans 
des  bouteilles  closes  le  lait  de  vache  étendu  de  son  volume  de 
solution  aqueuse  saturée  de  sucre  de  lait. 


TABLEAU 

DES  EAUX  MINÉRALES  NATURELLES 

Indiquant  la  distance  de  Paris,  les  principes  ininéralisateurs  prcdoiniaan 
la  température  des  sources  et  les  époques  d'ouverture  et  de  fermeture 
annuelles  des  établissements. 

i^  EAUX  ALCALINES. 

Les  Eaux  alcalines  contiennent  du  bicarbonate  de  soude  et 
souvent  des  bicarbonates  terreux,  tenus  en  dissolution  par  Tacide 
carbonique  en  excès  ;  quelques-unes  apportent,  en  outre,  de  Tarse- 
nic,  du  fer,  de  l'iode,  etc.  ;  elles  sont  froides  ou  chaudes  ;  celles 
qui  sont  froides  se  rapprochent  des  eaux  acidulés,  peuvent  être 
transportées  et  consommées  comme  eaux  de  table  ;  elles  sont  pres- 
crites contre  les  affections  intestinales  gastriques  ou  hépatiques, 
le  Diabète,  la  Gravelle,  la  Goutte,  les  Scrofules,  la  Chloro-ané- 
raie,  etc. 

Bourbon-l'Archambault  (Allier),  310  k.  —  Bicarbonates;  ac. 
carbonique. 1-60*'.  —  Du  15  mai  au  15  octobre. 

BouRBOULE  (la)  (Puy-de-Dôme),  432  k.  —  Bicarbonates;  arse- 
nic ;  ac.  carbonique.  —  +  52".  —  Du  15  juin  au  15  septembre. 

Cusset  (Allier),  352  k.  — ■  Biçarbon.  sodique;  arsenic;  fer;  — 
ac.  carbonique. 1-  16".  —  Du  15  mai  au  15  octobre. 

£ms  (Nassau).  —  Biçarbon.  sodique;  ac.  carbonique.  — 
4-  45°.  —  Du  15  juiiv  aw  \h  %ft^\««^tft. 

EviAN  (Haute-Savoie)y  bV4  V.  —  ^\ç,M\i^\\a\.^^.  —  -V  Vi? .  —  "^s^ 
'  juin  au  15  seplembre. 
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.-  VkCSSSKSS  (yassau).  —  Bicarbon.  sodique  ;  ac.  carbonique.  — 
+  10*.  —  Du  15  juin  au  15  septembre. 

Lamalou  {Hérault)^  824  k.  —  Bicarbonates:  fer;  ac.  carbo- 
nique.   1-  35*.  —  Du  1*  mai  au  l«'  octobre. 

MONT-DORE  {Puy-de-Dôme) y  435  k.  —  Bicarbonates  :  fer  ;  arse- 
nic.   h  45".  —  Du  15  juin  au  15  septembre. 

NÉMS  (AUier),  322  k  —  Bicarbonates. h  51*.  —  Du  21)  mai 

au  15  octobre. 

Plombières  (Vosges),  405  k.  —  Bicarbonates;  sulfates;  fer.  — 
De  +  15»  à  +  63*.  —  Du  15  mai  au  15  octobre. 

Fougues  (Nièvre).  225  k.  —  Bicarbonates  ;  iode  ;  ac.  carboniquo. 
h  12°.  —  Du  15  mai  au  1*'  octobre 

Sâint-Alban  (Loire)  y  500  k.  —  Bicarbonates;  fer;  ac.  carbo- 
nique.   [-il''.  —  Du  1*' juin  au  15  septembre. — Eau  do  table. 

Saint-Galmier  (Loire),  500  k.  — Bicarbonates  vac.  carboniquo. 
h  i2«.  —  Eau  de  table. 

Saint-Nectaire  (Puy-de-Dome),  415  k.  —  Bicarbonates;  ac. 
carbonique. h  38".  —  Du  15  juin  au  15  septembre. 

SouLTZMATT  (//aM<-/î/im),449  k.  —  Bicarbon.  sodique  ;  ac.  car- 
bonique.   h  10°.  —  Eau  de  table. 

Vals  (Ardèdie),  618  k.  —  Bicarbonate  sodique  ;  fer  ;  arsenic 
ac.  carbonique. — f- 12°.  — Du  15  mai  au  1''  octobre.  — Kau  de- 
Uble. 

Vichy  (Allier),  349  k.  —  Bicarbonate  sodique  ;  fer.—  De  +  î''>" 
à  +  43*.  —  Du  15  mars  au  1"'  octobre. 

29  EAUX  ACIDULÉS. 

Les  Eaux  acidulés  sont  caractérisées  par  Tac.  carbonique  qui 
les  rend  pétillantes  et  piquantes;  elles  contiennent, en  outre,  une 
certaine  proportion  de  bicarbonates  alcalins  ou  terreux,  souvent 
des  chlorures  et,  à  très-petites  doses,  des  sels  variés  ;  elles  ne 
sont  point  altérées  par  le  transport  et  sont  employées  comme 
eaux  de  table  sur  une  très-large  échelle  ;  on  les  prescrit  contre 
les  Dyspepsies,  la  Gravelle,  les  Gastralgies,  les  Entérites,  les  En- 
gorgements hépatiques,  etc. 

CHATELD03r(Puj/-rf«-/>oi7ie),34l  k.  —  Bicarbonates  ;  fer;  ac.  car- 
bonique. —  Froide.  —  Du  1"  mai  au  1«'  octobre.  —  Eau  de 
table. 

CoNDiLLAC  {Drôme)f  508  •'  -  bicarbonate  sodique;  ac.  carbo- 
nique. —  Froide.  —  ^ 

Restaisott  (Loire)  ;  ac.  carbonique.  —  Froide. 

—  Eau  de  table 

mqœ,  —Tniiè 
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Selters  ou  Seltz  (Nassau).  —  Bicarbonates;  chlorurés;  ac. 
carbonique.  —  Froide.  —  Eau  de  table. 

Vic-suR-CÊRE  (Cantal),  566  k.  — :  Bicarbonates;  fer;  ac.  carbo- 
nique. —  Froide.  —  Du  !«'  juin  au  15  septembre. —  Eau  de  table. 

3"    EAUX  SULFUREUSES. 

—  Les  Eaux  sulfureuses  caractérisées. par  l'acide  sulfhydrique 
libre  ou  combiné,  exhalent  une  odeur  d'œufs  pourris  ;  elles  con- 
tiennent de  la  barégine,  matière  organique  particulière  qui  les 
rend  onctueuses  au  toucher.  Elles  sont  très-altérables  au  conctact 
de  l'air.  La  plupart  sont  thermales.  Elles  sont  employées  en  bains 
ou  en  boissons  contre  les  Affections  herpétiques  et  rhumatis- 
males, les  Névralgies,  les  Maladies  chroniques  de  la  poitrine, 
les  Scrofules,  la  Syphilis,  les  infirmités  consécutives  des  Truuma- 
tismes,  etc. 

Aix-la-Chapelle.  —  De  +  45°  à  +  55*». 

Aix-LES-BAiws  (Haute- Savoie) y  581  k.  —  De  +  43"  à  -h  45».  —  Du 
15  mai  au  15  septembre. 

Améue-les-Balns  (Pyrénées-Orientales),  923  k.  —  De  +  20o  à 
4-  6^.  —  Toute  l'année. 

Ax  (Ariége),  789  k. 1-  77o.  —  Du  1"  mai  au  15  octobre. 

Bagnols  (Lozère),  578  k.  —  De  -f-  31*»  à  -f  42°.  —  Du  1*^  juillet 
au  1"  septembre. 

Baréges  (Hautes-Pyrénées),  840  k.  —  De  -f  18"  à  4-  44o.  — Du 
1°'  juin  au  15  septembre. 

Bonnes  ou  Eaux-Bonnes  (Dasses-Pyrénées),SOOk.  —  De  -f  12*  à 
+  32°.  —  Du  1"  juin  au  15  septembre. 

Cauteréts  (Hautes-Pyrénées),  899  k.  —  De  -|-  24°  à  -f-  60°.— Du 
l°'juin  au  15  septembre. 

Dignes  (Basses- Alpes), SOi  k.--'De-f53'à-f-42°.— Du  l"mai 
au  1"  septembre. 

Eaux-Chaudes  (Basses-Pyrénées),  800  k.  —  De  +  10*  à  -f-  36». 

—  Du  1*'  juillet  au  15  septembre. 

Enghien  (Seine-et-Oise),  11  k.  —  De  +  10»  à  4- 14».  —  Du  1"  mai 
au  1^'  octobre. 

Gazost  (Hautes-Pyrénées),  845  k.  —  De  +  12°  à  -f-  13°. 

Labassère,  Bagnères-de-Bigorre  (Hautes-Pyrénées),  840  k.  — 
4-13°.  —  Du  1*'  juin  au  15  septembre.  —  Exportée. 

LucHON  ou  Bagnères-de-Luchon,  829  k.  —  De-f-  17°  à  4-  66°. 

—  Du  1°'  juin  au  1*'  octobre. 
MARLioz(//aM<e-5ai;oJe),582  k. h  14°.  Du  15  mai  au  15  sep- 
tembre, 

PlERREFONDS  (Oise),  ^1  k.  —  \iô  -V  V^  ^^ -V  N^"^-— ^^a^N^^soî.  ^>^ 

'^ptembre. 
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Saint-Honobé  (Nièvre),  313  k.  —  De  -f  26*  à  +  31°.  —  Du 
i**  juin  au  15  septembre. 

Saint-Sauveur  (Hautes-Pyrénées),  805  k.  —  De  +  lO*»  à  +  35-. 
—  Du  15  mai  au  1"  octobre. 

Uriage  (Isère),  633  k.  —  De  +  26»  à  +  27».  —  Du  15  mai  au 
15  septembre. 

IVERDON  (Suisse).  —  De  4-  23*  à  +  25».  —  Du  1"  juin  au 
15  septembre. 

^  EAUX  FERnUGLNEUSES. 

Les  Eaux  ferrugineuses  presque  toujours  froides  contiennent  le 
fer  à  Tétat  de  protocarbonate  de  protosulfatc  ou  de  crénate  ;  elles 
oifirent  aussi  très-souvent  de  petites  dosps  d'arsônic  et  quelquefois 
de  manganèse.  Elles  sont  plus  souvent  employées  en  boisson  qu*en 
bains;  quelques-unes  qui  contiennent  un  excès  d'acide  carbo- 
nique se  rapprochent  de  eaux  acidulées  et  sont  employées  comme 
eaux  de  table.  Elles  répondent  aux  indications  de  laChloro-anémie, 
des  Scrofules,  de  l'Aménorrhée,  de  certaines  Dyspepsie,  des  Conva- 
lescences de  maladies  graves,  etc. 

Autedil-Parïs  (Seine).  —  Froide.  —  Pas  d'établissement. 

BussANG  (Vosges).  —  Froide.  —  Pas  d'établissement;  eau  de 
table. 

Ck)NTREXÉviLLE  (Vosges),  380  k.  —  Froide.  —  Du  15  juin  au 
15  septembre. 

Granzag  (ilvci/ro?»), 692  k.—  Froide.  —  Du  1"  juin  au  1"  oc- 
tobre. 

Forges  (Seine-Inferieure),  lli  k.  —  Froide.  —  Du  1"  juillet 
au  15  septembre. 

Loéche  (Suisse).  — he  +  31»  à  +  51\  —  Du  1"  juin  au  15  sep- 
tembre 

Orezza  (Corse). 1-  15*.  —  Pas  d'établissement  ;  eau  de  table. 

Passy-Paris  (Seine).  Froide.— Pas  d'établissement. 

Provins  (Seine-et-Marne),  86  k.  —  Froide.  —  Pas  d'établisse- 
ment. 

Ptrmont  (Wesphalie),  —  De  +  10°  à  +  17°.  —  Du  1"  juin  au 
V*  septembre. 

Rennes-les-Batns  (Aude),  709  k. f.  51°.  —  Du  i*'  mai  au 

1"  octobre. 

Royat  (Puy-de-Dôme),  384  k.  —  De  + 19°  à  +  35°.  —  Du 
15  mai  au  15  septembre. 

Saint-Pardoux  (Allier),  322  k.  -—  Froide.  —  Pas  d'établisse- 
ment. 

Spa  (Belgique).  —  Froide.  —  Du  1"  juin  au  15  octobre. 

Sylvanés  {Aveyron),  675  k.  — De  ^Vl"  à  -V  'i%*.— \i>\Vo\MîA 
au  iS  septembre. 


Les  Baux  galiiiai  sont'  caractéciiées  surtout  pai'  les  solCalea  al 
chlorures  cnlcaives,  maj^n^iens  et  mliques  ;  elles  coatienoeilt 
irne  principes  secondaires  de  l'acide  carbonique  et  des  bicaF" 
mates,  du  fer,  des  sulTurca  alcali  m 

iride    importance   et   uoe   nctivllé  ]>Brliculière  en   raison  iet 

i<Hlures  et  des  bromures  qu'elles  apportojit,  d'autres  laissenl  ié- 

des  boues  iirgnniqui^s  el  minérales  qui   sont  utilisées 

Les  Eau^  salmei  sent  frà|UOUiiicnt  employées  on  boisMOs: 

plupart  sont  purgatives  et  sont  utilisées  couiine  de  puisHDlt 

'ents  de  dérivation  et  ,do  dépMtion   contre  les  Engorgeinwitt 

iscéraux,  les  PlilegniRstes,  chroniques,   les  tthninatisiiies 

'iques,  les  Paralysies  résultant  d'anciens  épauclienients  en  rat* 

'de  résorption,  etc.  \ia  bains,  elles  aonl  prescrites  uvee.  «vanUg* 

eonCre  les  aHiictions  cbroniques  les  plus  divi 

bromo-iadurées  rendent  de  grands  services  en  boisson  et  tuttwl' 

en  bains  contre  les  ïnllrmités  l'ésultanl  d'anciens  Traumatiamett 

^^^^Jes  Scrofules,  les  Ulcères  rebelles, 

^^■E    Arx  iBouclua-du'Ithàne),  889  k.  —  111  carbu mites.  —  Rc  +  SU- 
^^Wl  +  36*.  —  Du  l-'  mai  au  1~  octobre. 

^^^B'  Alet  (Auile),  91)11  k.  —  Bit Hrliiaiaios. ^  38"  —Du  l"in 

^^^Kpa  i"  octobre. 

^^HF   Baden  iDuclié  de.  Bade).  —  Sulfatée  cateaiie.  —  l)c  +  JfV> 

^^^Kf|-  ^-  —  !>u  1"  juin  au  lô  septembre. 

^^HT    BAGNËHES-Dt-BiGOHRE  [Itaulf-H-Pyrénia).  —  StO  k.  —  Sul&lée 

^^^bilcairc.  —  De  +  13°  it  +  5I°-  —  l>u  1"  juin  au  15  septembre. 

^^^B^  BUNS   Wmgex).   38G  k.   -  Clilorurée  sadique.  —  De  +  3a*i 

^^^KIf  ^.  —  Du  15  juin  BU  15  septembre.  - 

^^V   Bàlarui:  {UéeauU),  881  k.  —  Clilnnirée  sodîipie.  —  +  17'. 

^^^^'Bu  l*"  nui  au  1*  octobre. 

BiHVENSTOHr  (Siime).   —   Sulfate  iiiognésiquc.  —  Froide. 
Pas  d'élablissemout 
BottRBONNE  [llaiile-ilame),  S80  k.  —  Cblnrurée.  bromurée  aa- 
^tqiie.  —  De  +  ûO"  â  +  5S",  —  Du  !■  juin  au  I"  oololire. 
S  CiuuBiM-AiGiiES  (Candi/).  802  k,— Binarboimtes.  -  D«  +  67** 
ftj-Bl".  —  Du  15  Riiti  nu  15  wpieiiiln-e 
I  Hax  (ianduitj.  lie  k.  —  Sulfates.  —  De  +  Ol"  à  +  6C. 
|fi  mai  au  1^  octobre. 

Kestm  [AnaUUrrei.  —  Sulfate  nuignési.fue.  —  Froide.  - 
d'éiablissemcnl. 
ifOHSMiiKi  |//e»e|.  —  Clilorure  sodique.  —  Froide. 


^^^tqu 
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Kreutznàch  {Hesse-Damutadt).  —  Chlorure  sodique.  —  De  -f- 
12«  à  +  30o. 

LucQUES  (Italie).  —  Sulfate  calciqne.  —  De  +  39°. à  +54o. 

LVJLE.VIL  (/faMie-5ao>ie),  429  k.  —  Chlorure  calcique.  —  De  -f  19" 
à  -f-  56*».  —  Du  1"  mai  au  15  octobre. 

Pcllna  {Bohème).  —  Sulfates  magnésiquc  et  sodique.  — 
Froide. 

Saint-Amand  {Nord),  285  k.  —  Sulfate  calcique. h  19°.  — 

Du  1"  juin  au  1*  septembre. 

Saint-Gervais  {Haute-Savoie),  688  k.  —  Chlorure  sodique.  — 
4-  20*^  à  +  42«.  —  Du  !•'  mai  au  1™  octobre. 

Salins  {Jura),  400  k.  —  Chlorure  sodique.  —  Froide.  —  Du 
1*'  juin  au  15  septembre.  ^    . 

Saxon  {Suisse).  —  Bicarbonates;  iode;  brome. 1-  25«. 

Sedutz  {Bohème).  —  Sulfate  magnésique.  —  Froide. 

Soultz-les-Bains  {Bas-Rhin).  —  Chlorurée  sodique. h  16*'. 

USSAT  (Ariége),  900  k.  —  Bicarbonates.  —  De  +  32°  à  +  40*. 
—  Du  i^  juin  au  1"  octobre. 

ViTTEL  {Vosges),  384  k.  —  Sulfate  calcique.  —  Froide.  —Du 
1"  juin  au  15  septembre. 

WiESBADEN  (Nassau),  —  Chlorure  calcique.—  De  +  13*  à+  60**. 
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MÉMORIAL  THÉRAPEUTIQUE 


Abeès  tkl^um^  Phlegmons.  — 
Emissions  sanij^uincs  ;  ponction  sous- 
cntanëc  et  aspiration;  incision  ;  Cau- 
térisation par  la  pâte  de  Vienne,  273. 
Alcool.  218.  Cataplasme  maturatif, 
â&8.  Onguent  de  la  uicre,  259.  Pulpe 
de  bulbe  de  l^s,  321.  ^lycéré,  Pom- 
made d'extrait  de  belladone,  416. 
Pommade  mercurielle,  710. 

Abeès  froids;  Abeès  par 
eongestlon.  —  Ponction  sous-cu- 
tanée et  aspiration;  Térabdelle,  57. 
(Voy.  Scrofules.) 

Accooehement  d  o  a  I  o  u- 
reuK.  —  Anestliésie,  389.  Solution 
chlorhydrate  morphine  pour  injection 
hypodermique,  410. 

Accooehement  I  AborleuK. 
—  Par  étroitesse  :  Moyens  chirurgi- 
caux, Anosthésie,  389.  —  Par  'Con- 
traction spasmoiique  du  col  :  Bains 
tièdes;  Belladone,  414.  —  Par  iner- 
tie :  Seigle  ergoté,  626,  627,  628, 877. 
Lavement  slibié,  443.  Faradisation, 
628. 

AeeQuebement  prématu- 
ré artlHelel.  —  Cônes  d'épongé 
préparée,  38.  Douches  utérines,  62B. 

Acné.  —  Régime  doux;  bains 
tièdes.  Pom.  astHns*.,  193.  Lot.  al- 
caline ;  bain  alcalin,  661 .  Lot.  alcaline; 
alcoolé  savon,  663.  Lot.  résolutive, 
682.  Mixt.  c.  acné,  683. 

Aené  rosacea.  —  lodure  sou- 
fré, 655.  lodure  chlorure  merc,  667, 
668.  Lot.  iodo  -  chloro  -  mereurielle, 
670. 

Adénite  chronique.  —  Pou- 
dre de  Vienne,  273.  Sol.  azotate  ar- 
gent; solut.  sel  marin,  276.  Alcoolé 
iode,  279.  Pâte  Canquoin.  288.  Flè- 
ches caustiques,  289.  Courants  conti- 
nus, 583.  Pom.,  Glycéré  iodure  po- 
tassium, 584.  Emplât.  iodure  potas- 
sium, 585.  Emplût.  ciguë,  586.  Em- 
plât. ciguë  iodure  de  plomb,  586. 
Emplât.  mercuriel.  Sparadrap  de  Vigo, 
Ëmplât.  des  quatre  fondants,  587. 
Glycéré  résolutif,  588.  EmçVàV.  s«sow, 

Emplât.  savon  camphré,  En\Y\^\..^>\-\\À^\.  ÇXcwvwa,  ^^.VA>\to 
•^embercr,    589.    Imecl.    \\NOoàem\cvA\Àv\.\io\vwMv,'5ï\.  K^^ws^fc^^^ 

psinoT  590.  Eaux  alcafe.  m  kX^té^.  ««^N-v^^^^^^^^. 'SV^^*-^ 


593  et  878.  Pom.  merc.,  710.  Chlorure 
or  sodium,  T26.  Pom.  iodure  pbmb, 
752.  (Voy.  Scrofules.) 

Adénite    suppnrée.   (Voy. 
Abcès,  Bubons.) 

Adhérences  de    iirig.  — 
.Collyre,  glycéré,  pom.  atropine,  848. 

Adynamie.    (Voy.  Fièvre  (y- 
phoïde,  Affections  spasmodiques.) 

Affections  articuiaireit— 
(Voy.  Rhumatisme.) 

Afrection»  anthéniquM*- 
Prép.  de  fer,  de  106  à  138.  Ac.  ané- 
nieux,  138.  Prép.  de  quinq.,  139  à 
Itô.  Reconstituants  végétaux,  150  à 
16).  Elixir  antiseptiq.;  Elixir  de 
Huxham,  141.  Elixir  roborant  de 
Wliytt.  142.  Prép.  de  gentiane,  153  à 
156.  Glands  de  chêne;  glands  doux, 

156,  157.   Petite   centaurée;   Trèfle 
d'eau;  Grande   centaurée;   Ghirette, 

157.  Houblon;  Chicorée;  Pissenlit,  158. 
Chardon  bénit;  Chardon  marie;  Char- 
don roland;  Fumetefre,  159.  Pensée 
sauvage,  Suc  cerfeuil  ;  Saponaire,  160. 
Sucs  d'herbes;  Germandréc,  161.  Bsp. 
amères,  162.  Bière  amère  ;  Gamomllfe, 
163.  Ec.  d'orange,  165.  Thériaqiie, 
168.  Esp.  aromatiq.,  249,  250.  (Voy. 
Chloro-anémie.) 

Affections  asthéniques 
du  cœur.  —  Pil.  antichloroUq., 
108.  Poud.  de  digitale,  570.  Dieitt- 
line,  572,  573,  574.  Sp.jpointes  d'as- 
perges, 576.  Caféine,  577.  Arséniate 
d'antimoine.  577. 

Affections  herpétiques*— 
Alimentation  végétale;  pas  de  slima- 
lants;  purgatifs  salins  réitérés.  Collo- 
dion,  31.  Glyconine,  43.  Pommade  de 
goudron,  64.  S.  sulfate  bioxyde  mer- 
cure, 287.  Bain  d'amidon,  314.  Elect. 
de  soufre  tartarisé,  459.  Tis.  FdU» 
579.  Soufre,  651  à  654.  lodure  main, 
655.  Sulfures  alcalins.  656  à  «60. 
Girbonates  alcalins,  661,  662.  681. 
Bioxyde  merc;  Pomni.  citrine,  0Mb. 
665.  Oxychlorure  ammoniacal  meie. 
671.  Prép.  arsenicales.   672   à  618L 
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>niDaira,  687,  688.  Sp.  daphnë  iiiëié- 

5^4affl;  Dëcot.  salsepiar.  comp.,  TUS. 

Orme  pyramidal,  706,  707.  fis.  anti- 

Ueipëtiq.;  sp.  dépuratif,  707.  Doiirc 

^inere;  Scabiense;  Plantes  dépuralives, 

*708.  Bain  merc.,  716.  Collodion  mcr- 

f»ricl,  717.  Pil.,  Pom.  ralomel,  719. 

lodure  potassium,  72  i.  Anémone  pul- 

satille,  729.  Sp.  daphné   mézéreum, 

730.  Eaux  minérales  snlfiveuses,  840. 

(Voy,  Eczéma,   Lichen,  Prurigo, 

Pioriaiis,  PUvriasi*,  Zona.) 

AMeetlOBH  eculairefi.  — 
Collyres  mydriatia.  847, 848.  Gollvres 
antimydrialiq.,  848. 849.  —  (Voy.  'Ca- 
taracte, Conjonctivite,  Blepharite, 
IrUis,  Kératite,  Ophthalmie). 
AflectioBM  pmrl|(liaeuMefi. 

—  (Voy.  Prurigo,  Lichen,  Eczéma.) 
AffectloiM     rhuDMitliiHia- 

ICMi*  —  (Voy.  Rhumatitme.) 
AMeetloBM    ««roruleiiMefi. 

—  (Voy.  Scrofules.) 
AffeetlOBif  spasniodiques. 

—  Elixir  antiscplîane,  141 .  Huile  de 
camomille  campiiroe,  164.  Poudie 
eraie  aromatiq.;  Poudre  craie  aro- 
matiq.  op..  3z9.  Alcoolat  d'anafliq. 
comp.,  237.  Infus.  Hvdrolat.;  Hvdrolc; 

-  de  menthe,  238.  Alcoolé  mentlie,  239. 
Alcoolé  lavande  com|>.,  241.  EJixir 
de  sauté.  247.  Vanille,  248.  Vinaigre 
aromatiq.,  257.  Gourants  continus; 
Oxvde  ae  xinc,  347.  Pil.  de  Mé(^Iin, 
348.  Pondre  antispasmodiq..348.  Va- 
lérianato  do  zinc,  349.  Efthérolé  de 
chlor.  de  zinc;  Pot.  stim.  anlispasm., 
alcoolat ammon.Aroma t.;  Carbon,  am- 
moniaque cmpyreuinatiq.,  3d0.  Es- 
prit volatil  de*  corne  de  cerf;  Huile 
volatile  de  corne  de  cerf;  Ac.  succi- 
niquo;  Soccinato  d'ammoniaque,  351. 
Baume  do  vie;  Ether  sul/nrique,  352. 
liq.  d'Hoffmann;  Sp.  d'étlier;  Pot. 
éthérée;  Pot.  antispasmodiq.,  353, 
354.  Ethérolé  d'anuuoniaqiic  ;  Tein- 
ture éthérée  de  camphre  ;  Pot.  chlo- 
roforme, 355,  Chloroiorme,  356.  Chlo- 
ral,358.  439.  Ether  axotoux,  358.  Al- 
cool nitrique,  359.  Ether  azoteux  al- 
coolisé, 359.  Ether  acétique;  Ether 
acétiq.  alcodisé  ;  Poudre  de  camphre; 
Eaa  camphrée,  360.  Alcoolé  eamirfire 
«Dniné.  802.  Valériane,  363.  Valé- 
rianate  d'ammoniaque,  365,  366.  Al- 
coolé valériane  ammoniacal;  Pot.  in- 
tiqiaimodiq.,  366.  «en  c^italto. 
ju^gbUMe,  m.  Am  Asttla.  BHê,^ 

WxianâaUbjitériq.,  909.  PO.    " 


I  tive;  Pil.   gallMinum  aMf'^ii'lâ.  '-CO. 

!  Musc,  371.  .Amhrei;n«.  372.  i".  -t.- 
réuni,    372,    373.     Al'-r>oi  it    t  .'-\  ••!!•> 

■  couip.;   Teinture  êlh»'r»-e  •  .i*y»rv  irii  ; 

;  Mixture  .inli«|asiiKMiq.,  :17&.  >jf'  m. 

'  375.  Feiiilkf  el  tleur*  ••r.ri,:»-r.  ;;7»î. 

!  Tilleul.  377.    Sp.  d'ieill»-t>.  ;<7'»    I'.- 

:  Toine  ;    Mill^pcrtui*:     Mi-iil>>t.    -■7*«. 

<  Gouttes anodin>-4.  3!*l.  .Xli-'^i-'  '\-\\r. 
d'opium  camphré .  U}.i.  I.âii'1  ii.-i:ii 
de  Sydenlum.  4u4.  Sol.  rh!>>rh>dr4t<: 
morphin**  p.  injertîon  \t\X'»>r:i.\t.. 
410.  Kella.Jooei  114.  Atr><:  iri<^.  i^'. 
Slniiiioin^.   42.1.    Kxtr.    >i.:   '-h%r>Tr< 

1  indien.  427.  CitMJtirie.  ^H*.  Sp.  t'**:. 

I  cyanhydriq.;  Hydrolai  de  la-irur  C4- 

!  ri«e,  433.  livJrf^l  d'anutn-iff  »rfi*'r  . 
435  Cliloral,'4:{r<.  Pil.raniih.  niir-^«: 
Bul  temiM-rant,  (il9.  Myrok'  éU^niiit 
tcrL'bentiliilt*.  7Cmj. 

AUeetfnn  nthéiaiqaeM.  — 
(Voy.  Plegnuuif.  Fièvre,  i 

.4veetlOBfi  «thénlquef*  du 
ccpur»  —  Pt'diluve  chlorfayjri'ii^f:. 
(Voy.  Phlegmatie.\ 

.ivectiftiM  «emiiBeuMef*. 
—  Bière  amire,  l»ï<.  C<il'jrn(rl.  4«î'l. 
Aloès,  4>f3.  Pil.  alofrtiq.  savotifi«rii*^«. 
484.  Elixir  de  lonfrue  vie.  4'<7.  ^i\" 
positoire»  aioés,  WH.  Huile  dr-  ri^in, 
493.  (Voy.  A»carid€9  lombricoid*.». 
Oxyures]  Tœnia.i 

JkK^  critique.  —  Exor^ir/-  imu*- 
cnlaire;  frictions  ««rche-*;  liaiii«  :  li.v- 
drojhf^ranic  ;  vie  ri^fuIiiTe;  alimenta- 
lion  mrxltfrre  non  «tinniUntc. 
.%lli;reun4.  —  'V-y.  PgrotU., 
.%lbniiilnnrl<*.  —  Alimenta- 
tion suipstantiellc  ;  f'Xfrrice  muscu- 
laire; friction:?  si-clw— ;  vin  rrjn;re. 
Café,  223.  Pil.  antir-lil  rotiq..  |n8 
Tannin,  189.  Ar  iralliq.,  V.f.i.  l'oudi-e 
d'élatt.'rine,  4H0.  Limon,  azotiq.;  Kan 
de  chaux,  CU3.  tVoy.  llydroi/i*ie.f 

.%leooliMiBe.  —  I  Voy.  Ixlirimn 
tremens.) 

Jklgs^Mté.  —Chaleur.  2()7.  Fré- 
tions; Bain  stimulant.  Piincli,  iii. 
Cafr,  223.  Thr,  22 i.  Mixture  stimu- 
lante, 225.  Pot.  conliale,  2:K>.  ^il. 
Vin  cordial;  Alcfifilé  de  cannHIc 
comp.,  231.  Alcoolat  menthe  cooip., 
240.  bifus.  saugv,  2t().  Alrofjlal  nuï- 
lisae  comp.;  Eau  de  m<-lisse  de«  Car- 
mes, 845.  216.  Bain  vap.  à  la  chaux, 
971.  Btdn  tinapisë;  Sinapisme;  Pa- 


VM.  rïilari>Mlnt.Mirorphiiir.«)9.  PnL 
ulironlo,  tàl.  OK  purgil"' ■'-' 
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neuBM,   881.  (Voj.  Chloi-o-enémie, 
DgimiKiiiirMe.) 
Anygtlalltc.  -  (Vd)-.  angine 


lion  r^pmilrli    _  ... 

froide*;  biotio»  tùbet  ;  hyftroUufn- 

C:  bndiulion.  Ainmii  ciniHlIe  nm- 
e  BOMtoéc.  131  V.nillB.  318.  O- 
choDili,  SS5.  Psililte  silnï],  GlnHinif, 
'  33(1.  Akwlë  de  canlharidca,  ilW. 
ElhéroK  dB  nnUiaridcj.  WB.  Ac. 
pbuBphiiriq.,  OVi,  1)03.  Counnls  in- 
duiUiBianw  Gil«H.  «i. 

4SS.  Pin.  diiintliq,,  000.  (V«y.  Jlg- 

N  —  (A'uy.  CWoraHiHr^ 


<t,  CMom-an^tmi.SypMlu.) 


^■^T* 


ddlenif.  149.  Poud.  bonlii  MOk: 
G^py-,  Coll.nl.  bonili!.  CM.  (îej.  ic 
7ine  inflammatoire-  ' 

..  71S.  (\-C5.  S] 

■Ml*. 


, Smrç.  dAonil 

G>ri.  bon.1^.  eeS.  (Viii  i4ii0i 
fiammatafre.  PMeftrûuU.) 


mlule;   Pile    |d>ni'H-™''"< 
•KiUilique,  691.(Voy.Pa««U«J 
iHkvISBC  ^  Eiordc»  fC»- 
i;    Inliis;  doiiPbeit     dlFcMrilb- 


vssii 


heminii.  176.  Snlul.  a 
na.  Sp.  pryiJnliirH, 
,i™„,   Wi     Ciga«lto 

«phlhPB.  —  Pou 


Apoplexie    «ér^krale. 

SinanlsiDc  «Ki.  Piiivilirs,  (tfl.  Vlm- 
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.793.  Mousse  corse,  793,  79i,  795. 
-Absinthe  795,  790.  Myrolc  absinthe 
térébenthine  ;  Myrolé  camomille  té- 
rébentiuc,  796.  Lav.  térébenthine. 
Essence  tanaisic,  Esp.  nnlhelmintiq  , 
Sp.  vermifuge,  comp.,  Ëlixir  vermi- 
fuge, 797.  Poud.  vormif.  comp..  Bols 
vermifug.  Lav.  aloéliqno,  798. 

Ascite.  —  Alcoolé  (l'iode,  279 
(Voy.  Hydropysie). 

Asphyxie.  —  Respirât,  artifi- 
cielle ;  courants  électriques.  31H);  Inhal. 
d'oxygène  ;208  ;  Flagollution  ;  asper- 
sions d'eau  froide.  Chlore,  Hvpochlori- 
tcs  73,  74.  Lav.  de  tabac,  UG.  (Voy. 
Empoisonnement  par  les  gaz  dé- 
létères. 

AMphyxio  par  Tae.  car- 
bonique* —  (Voy.  Asphyxie,  Em- 
poisonnement par  le*  gaz  délé- 
tères.) 

Antliénie.  —  (Voy.  Affections 
Atthéniques.)   . 

Anthme.  —  Inhalât,  d'oxvg., 
â08.  Potion  ammoniacale,  309'  Sul- 
fate do  cuivre  ammoniacal,  292.  Sol. 
chlorhydrate  morpliino  p.  injection 
hypoderniiq.  410.  PhoUnndrie.  501. 
Potion  anlisasthnialiq.  ;  Pot.  am- 
moniacale op.,  Alcoolé  ammoniaq. 
anisé,  562.  Papier  arsenical.  Ci- 
garettes arsenical,  Cdnos  antias- 
thmatiq.  563.  Pil.  cyanure  potas- 
sium. Pot.  antiaslhmatiq.,  luli.ilal.  ac. 
cyanhydritf.,  Pil.  Latham,  Pot.  anti- 
asthmaliq.gom.  ammoniaq.,  564.  Pot. 
Mixture,  Infus.  antiastmatiq.  565. 
Alcoolé  de  lobélie,  565.  Tubes,  Pil., 
Pot.  anliasthmatiq.,  565.  Poud.,  Mix- 
ture, Papier  antiaslhmatiq.,  Cigaret- 
tes, belladbnc,  Cigarrcs  op.  507,  568. 
Cigarettes  pectorales,  568.  Carton 
fumigatoire,  Papier  nitré,  569  papier 
nitré  aromnliq.  570. 

AsyMtolie.  —  Voy.  Affections 
asthéniques  du  cœur. 

Ataxie  iocomotrlee.  — 
Courants  continus.  632. 

Atropliie  miiMcaiaire*  — 
Coumnls  continus,  632. 

Oalanite  \  Oalano-poA- 
tliite.  —  Charpie  s<Vhe.  Eau  hy- 
giéniq.  IKO.  Lot.  calhéréliq.,  278.  Cau- 
térisation superficielle  ii  l'azotate  d'ar- 
gent.   Inject.  chlorun''e  75. 

OiennorrhafKie.  —  Inject. 
saturnine,  184.  Liq.  iodo-tanniq., 
Sol.  tanniq.  iodo-ferrée  191.  Capsules. 
PiJ.  eopahu,  73i.  Dragéeê  balsamiq., 


pil.  cop.  cnbèbe,  Bols  copahu.  Emuls 
copahu,  732.  Pot.  Choparl,  Gelé»« 
copahu,  Opiat  balsamiq.  733.  Opial 
cubèbe  copuhu;  Bols  cop.  matico;Elect. 
cop.  cub.  matico:  Opiat  cop.  comp., 
Opiat  .balsamiq.  astring.  734.  Bols  bal- 
samiq.; Eiect.  cop.  ferré;  Op.  balsamiq. 
forrugin.;  Bols  astring.  735.  Bols  as- 
trmg.  ferrugin.,  Bols  gélalinisés;  Bols 
cop.  goudron;  Opiat  cop.  goudron;  Lav. 
copahu,  736.  Supposil,  copahu,  Hydro- 
lat  copahu;  Inject.  copsihu;  Emuls. 
cop.  tiln^e  737.  Emuls.,  Tis.  antiblen- 
norrhagi«j..  Inhalât,  essence  téréljen- 
thine,  Bams  vap,;  téréhenlhinés,  Poud 
cubèbe;  Bols,  Elect.  cubèbo,  738.  Extr 
ulcoolico-éth<^ré,Extr.  oléo-résin.  cub.. 
Lav.  poiv.  cub.,  Pil.  Bols  styrax;  Pil. 
goudron  alun,  739.  Inject.  poiv.  cub.; 
Inject.  s.  azot.  bismuth.,  740.  Inject. 
anlibl(>nnorrhag.  amidon  ;  Inject.  tan- 
nin, astring.  vin.,  741.  Inject.  as- 
tring. ;  Sulfate  zinc,  du  midi  742. 
Inject.  substitutive,  azot.  argent,  caus- 
tique, alun,  iodure  fer,  743. 

Oiennorrhée.  —  Sol.  anti- 
septiq.  phéniquée-iodée  69.  Pom.  as- 
tring. 199.  Bougies  causliq.»  275. 
Bougios  cathérétiq.,  284.  Sulfate  de 
cuivre  ammoniacal,  292.  Pil  ,  bol.s 
térébenthine.  617.  Injocl.  copahu,  737. 
Pil.  styrax  739.  Bougies  iodure  iw- 
Uissium.  740.  Inject.  astring.  742 
(Voy.   Blennorrhagie.) 

Ôlépliarite.  —  GIvcérine,  42 
Glycéré  sulfate  cuivre,  829.  Collvn 
résolutif.  83 i.  Solut.  astring.  835 
Pom.  cathérétiq.,  Pom.  oxyde  rouge 
merc.  837.  Cérat  antiophlhalmiq.. 
Pom.  Desault,  régmt,  opiithalmiq. , 
838-839.  Collyre  barytiq.  851. 

Blépliaroptofie.  —  Collyn 
stimulant,  8il. 

Bl€>pliaroMpaiinie.  —  CoIlyr<> 
calmant,   8i3.    Linim.    calmant,  847 

BieMMuroM.  —  (Vo^.  Plaies.) 

Bronchite  alicuê.  —  Émis- 
sions sanguines  ;  émollients  tem- 
pérants ;  boissons  très-abondantes. 
Lait  8i.  lis.  orge  313.  Pot  calmant< 
398.  Kermès,  525.  Inhalât,  chioro- 
formc  528.  Infus.  violettes,  Sp.  vio- 
lette 530-531.  Manne,  Crème  pecto- 
rale. Marmelade  Tronchin,  532.  Mar- 
melade Zanetti,  Pot.  huileuse,  lis 
de  miel,  Tis.  de  dattes,  Pulpe  de  dattes 
533.  Pulpe  de  jujube,  Pâte  do  iu\ubo 
Tis.  fnûVft  \>ccVorA\3m>,  Ç»t\^ -^tttVsx-^v 
634.  Vàlc  %om .  «itoNà^.  ,^«Xft  \RK\«rÈwv 
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>li]ii>iiniu.S3&.  P^erégliiiicEKraii. 
glisse,  r»slilloa  pncloraltn  530.  Sf- 
naçtrDS,  S^  mcudevpau  S'H.  Lierre 
rrr^lre.  CupUlairu,  fhevnfaiille , 
jiEÏlaRB.  Hysouu,  5118,  CluM  laatB, 

-  ■  -ta,  sis. 


544.^1.  liéil 


irom.LÛ.'i,'  ■|',.lii.-llr'li.''ri,i,;i','L.s.  Tste- 

nranetalle    ehroolaHe.   — 

Boonion  de  Nanclis  Ui.  sd.  «hi 
Inhalât.,  178.  Sol.  teonin  ]>.  inluil 
190.  EiDpl.  puii  Buut^Qiriiii,  '. 
Entpl.  gDKi.  ammonian.,  9U3.  Mi 
bas  de  limicoD,  3i3,  Kennn  ! 
Tablelliw  ipdu  ;  Sp.  Diwrarli,  : 
HarnHlidii  pMIonle,  HamMbite  _. 
pCDloraiile.  Infus.  vlnlaU»  530;  Sp. 
riolellei;  Polvi^bi,  SfK.  Sn,  il'-i-™- 
inuin.  I.ichtn,' E.:K),  540,  5il.  C 


pMoïq,    |wnr  lu 
nMWiiilea    porgiiti 

«m lares.  - 

lied»  prnlDDE^t; 
GollIMliin,  3f.  Ci. 
dmcha  EomiiiDe,  G 
""     ""       .oMu-cii 


Le.     phÂnqoé,^  _  

lit,    LiBin.     cdiD-lmryUn., 
[■Imulc.  Ciml  salsiut  805. 

,- atnaé,     Sotirt.     liTOOcUaile 

wudg.  Fomoil.  antliniliq..  Pom.  e*t- 
boD.  plonili  cauiph,,  FdIih  vomine  de 
Icrre.Uit.c.  linlliire>,Go)li)diiin;  Rnu- 
druoTic  gonxaite,  MO.  Hlol.  GonBlnrH 
groH^ïllcs,  Boin  hnlli!  olivu.  OuhÎo 
colon,  Dim  looil.  Bain  Mlriag..  Mî. 
nnlMn.  —  Lui.  iiH-reunelIr,  381. 
Vdv.  Ateèi,  MiniU.  Plain.  Su- 
phiUi. 

raient»  IHIlBlr«a.  —  EolMr  ' 

(to  aiiulipiiliea  ;  r^rae  yieM  her-  I 

^[f|f[i.  Tenij^rantf,  :na,  Calomel,  tm. 


ICBlit   i-éaluuis.  —  «oTc 

ibondMila.  Teinpdra»U,  Stt. 
Savnn  imvEiUilîii,  4BS,  Etn,  BuD 
Briihil«.E>uiBlculinoi,sg4.BSE.Sn, 
inrlnna(eiaHdc,5œ.ese,SatM. 

)!.,  Ë.-IU  ulciline   giMim,  11). 

R.    5BS.  DoniiHla  amauiiiiu,, 

«    «Hido,  S».    dulMl*.,    PU. 

<|„     PM.     liUiwKrlptiii.,    GW. 

iTon  ûlnto,   Lji)««ir  I^lHlal. 


museiiliire  :  (liclioM;  h»- 
airu  de  DHsr.  UM.  &)[• 
flDÏqtui.  05.  PomBiads  rulifipinai 
es.  Selnt,  <wuIiqued-Hida  pEéalqra. 
65.  Ojcité  ouBiio.  iodo-sMaiàf, 
Se.GIveërttimmi.  IBS.PdwI.  ViHBi, 
Ï73.  I^ile  Canqaoiii.  388.  apâ  «S. 

CIculiiie,   4ï0.    Lni.    — ' ' 

434.  lll.kKluforme,  I 


sBoérnix,    Solul.    u.    pbaii^, 

__ no.  cilrin,.   Lot.l  aa&sadt., 

l(t3.P«ii.  e^Dunie.  Pm,  JaioH,  Pua, 
Hie  e«ii]i.;  Mie  cguiiir|,  ualanctr. 

Suc  (pHlfiq.,  813,  Suc  pi '-" — 

Bl«.(Vof.  DitinrfMaU,) 

CMMir    «e  rr-'- 
tdTeiBtnt  aDalepliqHe 
)M. 

VMMcr  MléHa.  —  Ii 
coliiiiDl*,  4(4.  410.    (Vuv.  Ca 

oaar*T#e.  —  Plie  tnm 
'iSi.  Salut,  ecidc  jifi^lique 813. 

Carie  amwaiw.  —  Sol  «irini;. 
calWrMq.,  391.  Un.  de  VlllnU.  SUS. 
Liq.  de   Swili  3^4.  (Vcy.  JH   ~ 
titme.  KK^lH.) 

Carte  4eBtalr«.    —  A 

llq.  DdonUlgiq,'.  a&7,  BtlAoM  ■> 
Snutre  nnv.  Pila  •liniHin*  M 
ciuMBl  p.  ta>  dinli,  850.  (Vbj.  « 
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rës  ?  Phosphore,  âl4.  Phosphure  zinc, 
^18.  Huile  phosphoréc,  842.  Ck)lly. 
<jraefc,  843. 

Catarrhe   pulmonaire.  — 

Sp.  d'ac.  phënique  68.  Infus.  geniè> 
vre,  Extr.  eenièvre,  262.  Gom.  am- 
inoniaq.  554.  Pil.  pectorales  purgati- 
ves, Pil.  anticatarrhalcs ,  Sp.  gom. 
anunoniaq.  555.  Pot.  pector.  gom. 
.ammoniaq.,  Emuls.  gom.  ammoniaq. 
Oxymel  pectoral,  Gelée  gom.  ammo- 
niaq. 556.  Baume  Tolu  557.  558, 
Poud.  oliban,  Poud.  benjoin  558, 559. 
Poud.  pccfor.  balsamiq.  559.  Baume 
:8oufre  anisd,  Pil.  balsamiq.  Morton, 
Baume  soufre  térébenthine;  Infus. 
•eucalyptus,  Essence  eucalyptus,  560. 
Phc^llandric,  561.  Pil.  carbon.  ammo- 
niaq. comp.  562.  Pot.  benzoïq.,  Ben- 
zoate  soude  599,  Benzoate  ammoniaq. 
600.  Baume  soufre,  654.  (Voy.  Bron- 
ehitc  chronique.) 

Catarrhe  Miiffoquapt.  — 
Urticalion,  298.  Sinapisme,  296.  (Voy. 
Asthme.) 

Catarrhe  véftieai.  --  Infus. 
ipenièvrc  ;  Exir.  genièvre,  262  ;  Inject. 
eau  froide,  345.  —  Pil.  anticafarrhales, 
555.  Opiat  balsamiq.  ;  Pil.  essence  té- 
rébenthine, 616.  Pil.  térébenthine. 
617.  Sp.  térébenthine;  Bols  goudron; 
Sp.  goudron,  618.  Alcoolat  essence 
térébenthine,  97.  Pil.  styrax,  739. 
<Voy.  Cystite.) 

Céphalalgie  nerveiiite.  — 
Poudre  narcotique  à  priser,  410.  Pil. 
chlorure  argent.  379.  (Voy.  Migraine, 
Affections  spasmodiques.) 

Chancre*  —  Caustiq.  sulfo-car- 
boniq.;  Caustiq.  sulfo-safrané,  268. 
Vinaromatiq.,  251.  Décoct.  narcotiq.  ; 
Vin  aromatiq.  opiacé,  727.  Topique  c. 
chancre.  728.  (Voy.  Syphilis,  Ulcère 
syphilitique.) 

Chanere  mou.  —  Chlorure 
zmc,  287.  Lotion  au  chlorure  de  zinc, 
289.  Chloroforme,  727.  (Voy.  Ulcère 
vénérien.) 

(Chancre  pha^édénlque. 
—  Pom.  clUoratc  potasse,  70.  Tartrate 
ferrico-potassiq.,  123.  Pot.  ferrug., 
125.  Pom.  oléo-stéaraîe  ferriq.,  134. 
Chlorure  zinc,  287.  Inject.  opiacée, 
727.  Solut.  tart.  ferrico-potassiq.; 
Pom.  oléo-stéarate  ferriq.,  728.  (Voy. 
Ulcère  syphilitique.) 

Chancre  Merplicineux.  — 
Azotate  ac.  bioxyde  mercure,  28G. 
{Voy.  Chancre  phagédénique.) 


Chancre  uréthrai.  — Inject. 

antisyphil.,  712.  Inject.  mcrc;  inject. 
mcrc.  opiacée,  716.  Bougies  mercur.^ 
719.  {Voy.  Syphilis.) 

Charbon.  —  Incision  profonde  ; 
cautérisation  au  fer  rouge;  caustiq. 
de  Vienne,  273.  Poudre  bichlor.  mer- 
cure, 284. 

Chioro-anémle.  —  Bains  de 
mer:  exercice  en  plein  air;  frictions 
sèches  ;  massage.  Reconstituants  ali- 
mentaires gras,  83.  Protéiques,  89. 
Salins,  97.  Poudre  phosphatée  reconsti- 
tuante, 100.  Limaille  de  fer  porphyri- 
ftée;  Chocolat  ferrugineux;  Tablettes 
martiales  ;  Pil.  chalybées  ;  Mixture  de 
fer  aromatiq.,  107.  Opiat  antichlorotiq.; 
Pil.  antichlorotiq.;  Fer  réduit,  IflMS. 
Chocolat,  dmgées  au  fer  réduit;  Pil. 
ferrug.  comp.,  109.  Oxyde  n.  de  fer, 
110.  Opiat  antichlorotiq.;  Eloct.  feiTug. 
laxatif;  Past.  d'oxyde  n.  de  fer,  111. 
Bols  ferrugineux  ;  pil.  toniq.  antileu- 
corrliciq.;  Ëlect.  ferruç.;  Sucre  ferrug., 
112.  Pil.  ferrug. aloétiq.;  Eau  ferrée; 
Carbon,  ferreux;  Pil.  Vallet,  114.  Pil. 
de  Blaud,  115.  Carbon,  de  fer  sucré, 
116;  Pil.  de  mirrhe  fer;  Poudre  fer- 
rug.; Poudre  gazogène  ferrug.,  117. 
E<-<u  ferrug.  acidulé  ;  Biscuits  ferrug.; 
Dragées  protochlor.  fur  ;  lodure  fer, 
118.  Tartrdle  ferrico-potassiq.,  123. 
Eau  ferrée  gazeuse,  lz4;  Pil.  toniq. 
emménag.  laxalivcs,  126.  Teinture 
Mars  tartaris.,  120.  Boules  de  Mars, 
127.  Sp.  iodo-forré.  128.  Citrate  fer, 
129.  vin  ferrug.;  Elixir  au  citro-lac- 
tate  de  fer,  130.  Lactatc  fer,  131.  Py- 
rophosphate fer,  132.  Huile  do  foie 
de  morue  ferrée,  134.  Chlorure  de  fei 
ammoniaq.;  Prép.  de  manganèse,  136. 
Prép.  de  quinq.,  de  139  à  140. Inhalât, 
d'oxygène,  208.  Bains  stimulants,  263. 
Bain  iodure  fer,  749.  Bromure  fer; 
Bain  de  mer  artif.,  750.  Eaux  alcalines, 
878.  Eaux  ferrugineuses,  881. 

ChloroMe.  —  (Voy.  Chloro-ané- 
mie.) 

Chlorose  hystérique.  — 
Bols  ferrugineux,  112.  (Voy.  Affections 
spasmodiques.) 

Choléra.  —  Dissémination  des 
populations  et  des  malades;  habitation 
sous  des  tentes;  pureté  des  eaux; 
transfusion  ?.  Solution  alcaline  pour 
injections  dans  les  veines,  98.  Granu- 
les de  Dioscoride,  iîft.  V\«tf\\,  '«Si. 
Café,  223.  TXvé.  ^^.  Ç^ML<i  "^^^."^ 
c.  la  cholét\nc  UV.V<A..c.  ^ù»tr 


I 
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ttui  par  L'dllier  pulv.,  31S.  Fil.  an- 
Âii)i>saKidiq,,  :)T<>.  PU.  BioliU]  arneat 
-■miB..  ÏID.  fil.  airop[ne,  381,  Cou- 
nU  cnniini»,  381.  Pal.  c.  li  clio- 
9;  P».  uiUclinnilii.;  PII.  anli- 
iiiEmDdii[.,  !I8!>.  Bromuro  poloniu  m, 

Cli«F»TdUe.  —  Poni.    cooin- 


-(Voj 


0,  8U.  )■> 
f-'hiile  dPB  clicvenï* 

VoUiur:  nalulenle.—  Htj 

de  Fainnniille  ;  Huilo  de  cinuiiui 
omphr»,  104.  Infu».  anis,  Anlwl 
93G.  Oléo-SHclBrure  d'inis;  Pul.  e. 
mioalive;  Pol.  anlté«,a3B.  Eip.  u 


S.  ChoTlmn  tcgi>lal,  SIS. 


Cataplaiii]»  ■alisnaimodiq.,  'iK 
]iUionlHpLiq.,<)aO.I]uIlD!tarlFn. 


«S.  (Vo,ï..lff.'n,.r,j.s,,.„.,„„„/,.,f„.<,i 
Cullliuni  HtrrineH.  —  l'«t. 

anliapBainiidlq.alavaliIriBiie,;itiu.Liiv. 

■nlinpnniHllq.,  3GT.  308.  CaUplMno 

inllHMtBHHlin.,    370.    L».    «ludlii. 

US.  Hune  ds  bellidoiH.    417,   418. 

(Vaj,  Afeeliant  ipaimaëiqua.) 
CeB«ylameH>  —  Eidsinn; 

cai»lii|ii«,  SolHti!  «cbaniliig.i  9Bï. 

CoHimaden.  ~  KuiiMia»  unguitHi 


caiiig,  836.  Cglljra  ùiXeni 
oluminfui,  1^7,  CaUptann 
Deoi;  Sulblo  cuim,  Bj 
pienvdnlrni,«tt.  Colh.m 
aphlbaiBlq.;  Collir.  snlbie  > 

CMly.  HlfHlultncIniUnM., ^ 

Uolly.    Lgcbct;   Colli.  rétoiO.,  9 
dauïi,    831.    CoUy.     Oiwpyj    T- 

Cdlï,  ulring.,  ^.  CoUt.  uol  ■ 

SU,  833.  Collj.  slmnliMHiliiMH 
tlj.  i«lriiu.,  B35.  Conr.  vMkH 
D^ral.  nslrinf..  830.  Pool.,  coll*.  I 
oiïdo  mimi.,  837,  838,  838.*!^^ 
Si-André;  l'oni.  uphUialmiq..  8 
IVOT,  Ophttolinia.l 

COBi»mptla>.  -  HitdUt 
ou  bord  de  lo  mer;  fttyt;  aitai»,r 
cuntlitiianls  nliiucrnulrei.  Halte  i 
rois  de  Mf,  ie  raooie,  8~  ~  " 

Bain   liulJeiK,   81.    Viai 

Sine,  M.  Ac.-iri!Li|iioill. 

tHo»mdd«,13S.[Vn)-.  CliK>r«-iiftf»ll 
Omivalacettct,] 

ConMIpia*!».  —  RiciBB  hs 
bieé;  ht.  liviA.  MId,  U.  Italla  1^ 
liT«.  M.   Pain  d'épicei    ~' 


iiHde;C 

CRliM.  93.  Buuilli 
LJnon.  rinouv. 
~  "   -         ■'il'-.iSL  Ktax  m 
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383.  Sp.  c.  la  coqueluche,  382,  383. 
•Pot,  c.  la  coqueluche,  382,  383.  Sp. 
bromure  potassium  comp.;  Trochisq, 
c.  la  coqueluche;  Gazcole,  384.  Pit. 
antispasQiodiq.,  385.  Belladono,  414. 
Atropine,  420.  Sft.  Déscssartz,  529. 

C7orpsétrAn$(erMclans  los 
yeux*  —  Extraction  chirurgicale. 
Mucilaf^o  gomme,  311.  Colly.  iodurc 
iodd.  853. 

CTorsaux  pied(4.  —  Chaussures 
lâches.  Cire  verte,  294.  Emplâtre  c. 
les  cors;  Cdrat  doré,  295. 

Coryza.  —  Bains  de  vapeur; 
vêtements  do  flanelle.  Suif,  58.  Ss. 
nitrate  bismuth.  503.  Poud.  c.  coryza, 
522.  Alcoolc  d'iode;  Ammoniaq.  li- 
quide, 523.  Poud.  anliprurigin.,  088. 

Coryza  chronique.  —  Solut. 
antispptiq.  ))hcniqucc  iodée,  69.  Soi. 
perchlor.  fer  p.  inhalât.,  171.  Inject. 
c.  ozcne;  Sohit.  tannin,  523.  Poud.  c. 
ozène,  524.  Lot.  astring.  695.  Gly- 
céré  précip.  blanc,  719. 

Coup  do  sang.  —  (Voy.  Apo- 
plexie.) 

Couperose.  —  lodure  chlorure 
mercureux,  6(i7.  608.  Pom.  aslring. 
694.  Lot.  astriug.,  693.  (Voy.  Acné 
rosacea,  Ery thème  chronique.) 

Coxalgie.  —  (Voy.  Carie  os- 
seuse, Scrofules.) 

CrevanseN.  —  (Voy.  Gerç.ures.) 

Croup.—  (Voy.  Diphthérite.) 

Croùtet»  do  lait.  —  (Voy. 
Impétigo.) 

C'yMtite  aiguc.  —  Vider  la 
vessie  toutes  les  six  heures  au  moins  ; 
irrigations  vésicalos  ;  bains  tièdes  pro- 
longes; lavements  émollients.  Suppo- 
sit.  morphine,  kl'^  (\'oy.Phle(fmasfe.) 

C/yMtite  eantliaridienne. 
—  Camphre,  608.  (Voy.  Cystite  ai- 
guë.) 

CyMtite  chronique  puru- 
lente. —  Injection  antiputride,  67, 
77,  78.  Inject.  détersive,  280,  281. 
Baume  de  miel,  548.  Goudron,  552, 
553.  Bourgeons  de  sapins,  553.  Ac. 
bcnzoïq.  ;  Benzoate  soude,  599.  Pil. 
antispasmodi(|..  617.  Solut.  azot.  ar 
gent,  743.  (Voy.  Cystite  aiguë.) 

nantie  de  Maint-Ciuy.  — 
(Voy.  Chorée.) 

Dartrei*.  —  (Voy.  Affections 
herpétiques.) 

Débilité  des  nouYei^u- 
■étt.  —  Bain  sinapisé,  296. 

Détoillté  iniêsntile.  —  Poud. 


de  carragahocn  comp.,  88.  Viande 
crue,  91.  Marmelade  de  viande,  92. 
Phosphate  de  blé,  97.  Lacto-plios- 
phatede  chaux,  101. 

Oeliriuni  tremenii. — Elixir  ; 
Emuls.  chloroforme,  356.  Extr.  op.  à 
hautes  doses,  395.  Cliloral,  437.  (Voy. 
Ivresse  alcoolique.) 

Dentition  douloureuse.^ 
Incision  des  çencivcs,  Glycéré  chloro- 
forme safrane,  357.  Mcllitc  safran,  375. 

Dermatoses.  —  (Voy.  Affec- 
tions herpétiques.) 

Diabètes.  —  Supprimer  les 
boissons  et  les  alimen's  sucrés;  poioi 
ou  peu  d'alimcnls  féculenl-s  ;  aliments 
protéiques  ;  graisses.  Huile  de  foie  de 
morue,  83.  Vins  rouges;  café;  thé, 
223.  Exercice  journalier  en  plein  air 
jusqu'à  la  sueur;  laine  sur  la  peau; 
continence.  Viande  crue,  91  ;  Marme- 
lade de  viande,  92  ;  pain  de  gluten,  86, 
96.  Pot.diaphorétiq.,211.  Bicarbonate 
soude,  595  ;  Citrate  soude  ;  Pain  au  ci- 
trate soude,  507.  Limon,  phosphoriq., 
602.  Eaux  alcalines,  878. 

Diarrhée.  —  Fia  nelle  sur  la  peau 
diète.  Eau  phéniquéo,  67.  Viande  crue; 
91.  Marmelade  de  viande,  92.  Carbo- 
nate de  chaux;  Poudre  calci(|ue,  98. 
Pliosphatcdc  chaux,  99.  Pot.  au  Co- 
lombo, 152.  Pot.  perchlor.  fer.  172 
Acétate  plomb,  183, 18f .  Lav.  aslring.. 
191.  Tis.  cachou,  195,  196.  Tis.  as- 
tring.;  Vin  cachou;  Eicct.  japonais, 
106.  Ratinhia,  196,  197.  Paullinia, 
199.  Extr.  nionésia,  200.  Diascordium 
205.  Elect.  astring.,  206.  Poudre  craie 
aromatiq.;  Poudre  craie aromatiq.  op.. 
229.  Elect.  aromatiq.,  232.  Poudre 
anis,  234.  Tisane  corne  de  cerf,  323. 
\j\y.  morphine,  413.  Tis.  de  riz,  501, 

502.  Lav.  amylacé  ;  Lav.  amylacé  op., 

503.  Ss-nitrate  do  bismuth,  504,  505. 
Eau  de  chaux,  505.  Saccharate  de 
chaux,  506.  Décoction  blanche  ;  Emuls. 
Van  Swieten,  507.  Elect.  antidiar- 
rhéique,  508.  Mercure  avec  In  craie  ; 
Mixture  calcaire,  509.  Pil.  anlidiar- 
rhéiq.,  510.  Pot.  antidiarrhéiq.  ;  Pot 
astringente,  511.  Pil.  azotate  d  argent. 
512.  Emuls.  cire,  513.  Elect.  cire; 
Tablettes  s. -azotate  bismuth,  514. 

Diarrhée  eliolériforiue.  — 
(Voy.  Diarrhée,  Choléra.) 

Diarrhée  eolliquatlve.  — 
(Voy.  Diarrhée,  Chloro-anévxvt.S 

DIatIkèRe  %%tVi«uq.  —  vS^"^ 
Goutte,  Gravcllc."> 


MËHORIAL  IflËftHPEUTICUR. 


Dlphtli^rltc.  - 

ter,  nî.  Pol.  \iianliv 
vra.iia.  Kun 


Bol>  cgp.  cubi:! 
"tu.         ^"^ 


lironiD-braninnic  i    Pal,    sulfii 


lfii«  pa- 


SyphiHt. 

BysBentorle*  —  A«'  £uiriiriq_ 
dIliié;E>i>R9beU75.  UminiBile iid- 
'   le jlDmb  op.. 


iiMca,  IlÔU.  fil,  ils  Slvand;  l'Il.  :iri- 
lHyB«iWriB.î Pil.  dnli3iarrWi(|,^  r.Ui 
EMBlIfiunlnsiiio;  Pol.c.  b  ili-'ii- 
tnlB,  SK.  Lbv,  oilrinipRil;  l~i\  :ui- 
UdïHBUrîq.;  Pil.  aïolalo  il'mp'jii. 
Lit.  c.  1>  iTysiciilEriF,  SiS;  l'ul.  In.i- 
lciiueiu>tidys«nh.'riq..M!l. 
Di'Hntèuoi'rb^c.  ~  Siognias 

Séeiàk  psrliBiqpiirïininiilcscuiaicf. 
Pol.  nnuipniniadiq.  h  la  vatcriHTK, 
■■"  Lut.  uil^aisiuadiq.,  307,  3G». 
n,  37S.  Uv.  anodin,  tOS.  Goa.- 
I,  477.  Mata,  tSS.  H^dinmenls 


'H 

kniiuM  m.  n 


Pauilrn  Biilia.ïipopliq.  «0.  Pu* 
['itlvnon,  511.  Ununttii  cUu 
rlrin.;  l'ol.  dieoslivo.MO.  PmIUIb 


lâS.  Ctlhoit  ie  RdU>kiw.  i\&.  Foadl 
^neiinibri',S3d.Blireaingniitin,Hl 
Curaumni  Galiuiti,  ^.fntinm 


Un.,  iô'k  Pil.  Itut,.6;  Gnin 
P».  de  vii^,  18t.  PII.  nyiTl 
tse.  Eaa-di^ne  narniin» 
ilocs  comp.;  lUhlr  lUdc 
Pond.    rliubaHjaj     Pond. 

comp.. 188.  Pil.  rhulKHiM  !_ 

rii*.>luliD  rhobirlw.    1811.   JUmM 


(Vu;.  AffecUoas  ifaameiitiuct,  Epi- 
leptli,  HvtUrii) 

■tetkyma.  — Fain.  oLJo-st^Rile 
aen.;  Poni,  slibnln  meru,,  671.  Pam. 
cUonml  or  lailMa  730.  {Voj.  Sg- 
rSUii,  Vlcire  itfiiWliiiîue.) 

Eeiiénia  BlaB-  —  BmollEentai 
lemrfnnli.  laigiiTs.  Cdmlatm.,  136. 
GlvB.  BnIillCIwIi^l.,ffî;».I^)(n.anlnle^- 
p«liq.,«aa.  Loi.  nrbo».  SDude,  SOi. 
LÔl.BkBlinr-lAIrnoli!  savon,  603. Poiu. 
lalldirlreuBC,  UlV).  Pom,  g1iJ0->lr.^iriil( 
ipnn.;  Pdio.  Eb'iimle  nU'r<:..n7J.Poni 


^eelion»  IterpéUques.) 
Beaévia  ttlin>nlqae>  —  Gly 

cérd  (blrlng-,  ISf.Foaa,  ntlfim-nia 


h™»ilflleiMwâ*,'éffl."(Voy.  K 
aigu,  Afeelitmi  litrpéliriuet.) 

BIMbsHtiBiMii — Arràii 
616.  feaA,\  ÛioKl.;  bain  ;  ta.  hvdro- 
colïle.TOe. 

KmfearPSH    gautrlqne. 
DiMe;  lijilrathilnipiBi   bains  1IM( 
(riclion»,  gymiiiuliques.  Punnilifs  ( 
lini,  KOÏ  «58   Ti^mpdnnl).  33U  i 
413.  Vomitifi,  tll  lltO.Inrus.  oino- 
mflle.lHS.  Hliluro.  iiiitidiipliq.,106. 
Mn^liyBèine  PBlinanMre. 
—  Air  HKBilPiini,  86.  (Voj,  Ajlftine.) 

Iiminiw.  —  Glyo^rt  d'ic.  pbdoiqqo. 
66.  En  phMqni^,  60.  Pnidre  pour 
lu  i»n»nsilan  dn  cndivrcs,  60,  TD, 
Eau  ciiouAlh,  70.  Cation  AAiiafec- 
unle;  Uypcnulllte  de  «tude.  77.  9a1. 

7i>.  SolnliOD  do  chlorun  de  rino.  7^! 
Sidhte  d']OaiBÎneeldeiiac,  SO.pDud. 
pour  h  coniPFyiIiDn  clnadDvmi.  80. 
Bichtomre 


préB.  arsenlcBleM.  —  Ainiilolu 
miillniln,  SO.  Hvdralo  nemxs'de fer: 
AnliJolo  do  l'ararnic,  817,  B18,  Hj- 
-'rale  naKU^iD,  StB. 

■jmpëliRonneineiil  vsr  !:>.• 
irome.  —  Anlidate  mulliple,  61t. 
idure  ndium,  631.  Magnëila.  KO. 

BmrnlsaiiDemeiit  par  lea 
jhamplf^noa*.  —  Put.  c.  em- 
poitonncmcnL  par  chainpE^noni,  fâl. 

KmpolMtnaemeni  par  leM 
cïanurea  eÉ  l'Hcldo  eyaii' 
kydriqne.  —  Anlidnle  mnlliple 
oa  sulfure  de  ter,  8ID.  (Voy.  Empii' 
saniumcat  par  lei  j a»  lUUIèret.) 

EaapalMtnaeincBt  par  l'A» 
KiMlqne.  —  Sol,  tannin;  Uécoct. 
ntfli  de  Gnito  :  DdMcl.  qoinqnlna  ;  Inf. 
café,  819. 

EiBpalMtnneiBenl  par  les 
BaBdélél^rex.  Chlom;   air  pur, 

BnpolKannenient  par  lea 
■•Tpochiariteii,  l'Eau  dejavellt. 


m  dM  pîèHa  anatoôdq. , 


etde   phéniiiae.  - 


;.  elilarliîdpiq.,  701.  (Vojf,  S/0- 
Uemercaritut.) 

npolHianemcnl  par  loa 
'eu.  —  Pot.  c.  empolion,  onr 
i!f>,  S3i. 

lomcat  par  lea 
aareâtli|ve»>  ~  Antidote  inulll- 
pie,  8(1.  Inriulffil  catti;  Sondfl  «bo- 
pluigieiine,  8S3.  [Voy.  Empuilonat- 
menl  par  rmimn ,  ta  inarpMac .. 

Kmpntaonnetnonl  »»»V»; 


HtWWlAL  THËHAPKUTIDUE. 


y.  KmpeltBiuuiii 


, ,_.    M  airololdi*,) 

HnipaiMiiiBCluenI    par  le 

ina,  SJÏ.  9H.  Pal.  R.  cmpoitoDoe- 
OMiit  pu  pbHphare,  SU. 
EHPOlaaiuiciiueat  pur  te 

•l«»V-IJï.  chInr..ti.iMi,.,   :ui, 
f   3CT,  ElftfUulreson^^  l'4>i  '    4mIl.|iii' 

I    Murnine,  816.  Uuwn.  miIT i  .  In- 

I   bdal.  uctllir^iq-:  Annlii: a-  i;l  "<' 

'   Bail»  >i>iriirr!>,  819.  ir.ninr.'M  .W  1., 

Cbarilé,  Sie.BJO,  82J. 
Kinpoinoanenient  pnr  Iph 

■elB  métalllquFB.  —  Aiilidolc 

Dnil(ipLo,81i,81&. 
BfupoliMDDeDieat  par  Itm 

■olaaèCB    rlrciiHeii,    l'ittro- 

Î>IDe.  —  InjccL  li>™dcnnii|.  clilor- 
ïdralc  mnrplilBu,  833.  (Vdï,  £;ii- 
jûininnemf  m  par  i 


p.KtV.  (Viiy.  ilphimic.) 


BBpal 


M) 


noix  TONilque,  la  Htrycli- 
Dlae.  —  Sfllui.  Ind,  nala»iuin  lodu- 
ré,ai3:Sn]m.  Isnnin;  InhnluL  ehL<i 
rofanoe  —"      ■—■-■•       ~- 

BBtfacapditc.  - 

Uoni  il^iiiquri-l 
BUKOluroH.  — 

Forac!nlol.iv-s:.luiii..,  ^ 
nioufc,  GB5.  l.ol.  n^*. 
7t5,  Alcupic  <-,iin,,l,., 
cb\et.  (ur;  Ac.  cliWI 
Loi.  faypocbliir.;  tondu 


cblorltj'dn 


sm 


<:>,   sa*.  iVo; 


'AeirloliH,    STÔ!"  Saïii 

■Bcorsemml  lymphati- 
que, alruwedi,—  Loi.  nsnlui. 
ioliinïe;  Colon  i(Nlë,71S.PiHii  Murf 
■■,    TSa.    Pom.    ■    ■ 


l.  LinTi; 


livc,  m.  aii 


KpMèlldc».         

lmi5L'.  «W.  Loi.  bar»  1  Lot.  c 
lid».  S8S.  LM.  elyccrEns.  W, 

KpMMyMife.  —  (Vsj 
chi/t) 

Rpiiepsie.  —  SnUaia  ih  u 
i>iiimai>la<:nl.  i».  GIko.UL  J 

3i8.  Cvanurs  de  «ut .  . 

MUidTiiur,  3W.  an!,   l 

buHum,  7N.  436.  CMonnl'WI 
chU»T04r 


Ki, 


il.  E.  i'i>p>te|>siB,  m  Ij 


f  anULifHlnliiiiiei  Q^lr  I 
rriq.,  380.  Sw  OKj-  1 
icioa  Binbiliaii:  l'il.  snliàiiln^t 
Cil,  «rafin...,  381.  AlroplMVW. 
Kplpkora.  —  Giycéré  ai'  '  ~ 


360.  Eue.  in 
pul,    ^iilt.    ainpli..   H 
orniph.   Ht,.  619.  PiL  b 
PII.  colntanlef;  ljv.caff|A 
Su[i|Aul.  ralnuDl,  Gil.  (Vo]>.  j 

I8B-  (>'D\-  riaiti  lapertleMlai 


.KngttrscuFiit    < 

Si'jour  snlil,  li-  Iras-m 

noyer,"  Î03.  Maimlu"- 
1    EiuK  mindralCb  wliiH;; 
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Pom.;  Uniment  c.  éi7sipèle,  682. 
(Voy.  Phlegmasie.) 

Erythème  ehronlque.  — 
Glycéré  astrin{^.  184.  Pom.  bichloro- 
iod.  merc,  668.  Lot.  glycérine,  867. 
(Voy.  Acna  rosacea.) 

Esehares»  du  »»acruiii.  — 
Coussin  d'air.  Collodion,  34.  Tan- 
nate  plomb,  188.  Liniment,  364. 

Esthlomène.  —  (Voy.  Lupus.) 

Etranglement  herniaire. 
—  (Voy.  Hernie  étranglée.) 

Exanthèmes  iansnis- 
sants.  —  Cataplasmes  chauds  aux- 
pieds  et  aux  mains.  Bain  stimulant  ; 
Potion  stimulante,  211.  Bain  sinapisé, 
296.  Urtication.  298. 

Excoriation.  —  ('Voy.  Plaie 
superficielle.) 

Exostose.  —  (Voy.  Scrofules, 
Syphilis.) 

VaYUM.  —  (Voy.  Teigne.) 

Fétidité  de  l'haleine.  — 
Arracher  ou  plomber  les  dents  ca- 
riées. Collutoire,  78.  Cachou  de  Bo- 
logne, 193.  Eau  phéniquée  dentifrice, 
856.  (Voy.  Ozène,  Stomatite.) 

Fièvre  adynamique.  —Pot. 
antizymotiq.,  78.  Phosphore,  214. 
Phosphure  zinc,  218.  Lav.  musc, 
371.  Pot.  musquée,  372.  (Voy.  Fièvre 
typhoïde.) 

Fièvre  ataxique.  —  (Voy. 
Fièvre  adynamique) 

Fièvre.  —  Boissons  fraîches, 
abondantes.  Tempérants,  329.  Alcool, 
218.  Pot.  vératrine,  347,  576.  Extr. 
veratrum  viride,  347.  Poud.  digitale, 
570.  Digitaline,  572,  573, 574.  Azotate 
potasse,  603.  (Voy.  Fièvres  inter- 
mittentes.) 

Fièvre  cérébrale.  —  (Voy. 
Méningite.) 

Fièvre  continue.  —  (Voy. 
Fièvre  typhoïde.) 

Fièvres  érnptives.  —  (Voy. 
Rougeole,  Scarlatine,  Erysipèle, 
Zona,  Suette,  Variole.) 

Fièvres  intermittentes. — 
Pot.  antizymotiq.,  78.  Pil.  ferrug. 
comp.  109.  Poud.  quinq.,  139.  Tis. 
de  ^uina.;  Alcoolé  de  quinq.,  140. 
Elixir  fébrifuge  do  Huxham,  141. 
Prép,  de  quinq.,  139  à  149.  Pot. 
stibiéeop.,  442.  Quinine,  sulfate  qui- 
nine, 638,  639.  Pot.  fébrifug.;  café; 
alcooliq.,  641.  Sol  ut.  tartriq.  sulfate 
quinine,  641,  642.  Elixir  aloético-fé- 
hrifugc;  Lav.  fébrifuge,  64S.  Supposit., 

JEANNEL. 


pom.  sulfate  quinine,  643.  Stéarate, 
chlorydrate,  bromhydrate  quinine, 
644.  Citrate  quinine,  645.  (^uinium, 
646.  (Quinquina,  647.  Electuaire,  bol 
fébrifuge,  648,  649.  Vin  fébrifuge; 
Arsenic,  649, 650.  Bébéeru  ;  Bébérine, 
650.  Eucalyptus,  651. 

Fièvre  larvée.  —  (Voy.  Fièwe 
pernicieuse.) 

Fièvre  muqueuse.  —  (Voy. 
Fièvre  typhoïde.) 

Fièvre  pernicieuse.  —  Fu- 
migation alcooliq.,  219.  Punch,  220. 
Café,  223.  (Quinine;  sulfate  quinine, 
638,  639.  Solut.  tartnq.  sulfate  qui- 
nine, 641,  642.  Chlorydrate,  bronmy- 
drate  quinine,  644.  (Voy.  Fièvres  in- 
termittentes.) 

Fièvre  puerpérale.  —  An- 
tiphlogistiques.  Injections  feuilles  de 
noyer,  203.  Injections  chlorurées,  75. 
Collodion,  34.  Sulfate  dcquinino,  641. 
Pommade  mercurielle  belladonée, 
587.  Pot.  antizymotiq.,  78.  (Voy.  Pé- 
ritonite.) 

Fièvre  synoque.  —  Tisane 
antiphlogistique,  341.  Lav.  acidulé, 
342.  (Voy.  Phlegmasie.) 

Fièvre    typhoïde.    —    Sol. 

riiquée  66,  67.  Sp.  d'ac.  phénique 
Potion  créosotée  70.  Lav.  chlo- 
ruré; Pot.  iodée  75.  Pot.  antizymo- 
tiq., 78.  Quinquina,  139.  Pot.  anti- 
septiq.,  pot.  antiscptiq.  camph., 
214.  Alcool,  218.  Pot.,  térébenlhméc, 
Liniment  térébenthine.  257.  Lav.  aci- 
dulé, 342.  Réfrigération,  344.  Poud. 
digitale,  570.  Pot.  salycitiq.,  876. 
Lotions  d'eau  fraîche,  vinaigrée; 
Bain  froid;  Purgatifs  salins,  449,  453. 

Fissures.   —  Voy.    Gerçures. 

Fissures  anale.n.  —  Laxa- 
tifs ;  Pom.  sédat  ve,  184,  Glycéré  tan- 
nin, 189.  L^v.  ratanhia,  197.  Pom. 
astring.  198.  Glycéré  s.  azot.  bis- 
muth, 688.  Lav.  astring.  ;  Supposit. 
extr.  ratanhia,  811.  Opération. 

Fistule  lacrymale.  —  Gly- 
céré sulfate  magnésie,  835. 

Fistules.  —  (Voy.  Plaies  fistii- 
leuses.  Trajets  fistuleux.) 

Flatuosités.  —  (Voy.  CoHgucs 
flatulentes.) 

Flueurs  blanches.  (Voy. 
Leucorrhée.) 

Fractures.  —  Appareils  iiia.wck- 
vibles,  30,  56.  (Vo-^.  Fraclure»  uoxv 
consolidées.) 

Fraetf&rea    no^.    ««».«»vv- 


HËHOKIAL   THÉUAPEUTtOCB. 

■0  Mlriin:.  1 


J(.  fe.  Bwtmi  du  tui 

Hiiilo  d-aob.  63.  CM  ,dB  nu 
m.  Onciienl  nal.  aM.  P<j»jj^ 
■taHi,  UM.  Loi.  BlycÉTin»!"""" 
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foie  de  morue,  malades  maintenus 
dans  l'obscuritë,  853. 

Hémiplégie.  —  (V.  Paralysie.} 

HémoptyMle.  —  Sol.  perchlor. 
fer  p.  inhalât.  171.  Pil.  alunëes,  Pil. 
astring*.,  Pot.  astring.  178.  Pil.  tannin, 
190.  Tis.  cachou,  195.  Ratanbia  197, 
198.  Poud.  Kino  comp.  199.  Chaleur, 
207.  Ac.  phosphorique,  527,  528. 
(Voy.  Hémorrhagie.) 

Hémorrhagle.  —  Ligature: 
torsion  ;  compression.  Ouate  33. 
Eponges  38.  Hémostatiques  physiques, 
forcif)ressures,  acupressures,  réfri- 
gération, 44.  Sulfate  ferreux,  113. 
Perchlorure  de  fer,  170.  Lot.  hémos- 
tatiq.  172.  Chloroxyde  ferriq.  173. 
Sol.  azotate  ferriq.  173.  Sol.  sulfate 
ferriq.  174.  Elixir  ac.  aromatiq.;  Eau 
Theden,  176.  Pot.  antihcmorrhagiq. 
177.  Sol.  alumineux  benzine,  179. 
Eau  Pagliari,  179,  180.  Sulfate  d'a- 
lumine basiq.  181.  Pil.  tannin;  Pot. 
astring.,  190.  Collodion  styptiq., 
liq.  iodo-tanniq.  191.  Tis.  cachou, 
195,  196.  Tis.  astring.  196.  Réfri- 
gération par  l'élher  pulv.  345. 

Hémorrhagie    eérébrale. 

—  (Voy.  Aploplexie.) 
Hémorrhagie  hémorrhoT- 

dale.  —  Perchlor.  fer.  170.  Sol. 
alumineu*  benzine,  179.  Pom.  as- 
tring. 193,  198.  (Voy.  Hémorrhagie.) 

Hémor  rhag  le  Intes  1 1  - 
nale.  —  Lav.  perchlor.  fer.  172. 
Pil,  Pot.  alunées  178.  Lav.  ratanhia, 
197.    (Voy.   Hémorrhagie.) 

Hémorrhagie  nanale.  — 
(Voy.  Epistaxis  ) 

Hémorrhagie  rétinienne. 

—  Pil.   résolutives,    844.. 
Hémorrhagie  utérine.  — 

(Voy.  Métrorhagie  ) 

HémorrhoYdes.  —  Alun  cal- 
ciné, 177  Alun  ;  Glycéré  tannin,  189. 
Onguent  populéum,'  419.  Pom.  anti- 
névralgiq.,  420.  Pil.  capsique;  Pom. 
antihémorrhoïdale ,  518.  Supj>osit. 
narcotiq.,  astringent,  antibemor- 
rhoid.;  Pom.  à  la  chaux,  519.  Poud. 
antiprurigin.,  688.  Supposit.  extr. 
ratanhia,  811. 

Hépatite.  —  Diôtc;  saignées 
générales  ou  locales;  bains;  cata- 
plasme émoll.  Caloniel  ;  Pil.  savon 
composées,  460. 

Hernie  étranglée.  -^  Posi- 

tw"  déclive  du  corps    Re'frigération, 

4o.    Insuf/littions    anales,    46.    Pot. 


l  café,  223.  Anesthésie  générale,  386. 
Taaôs;  opération. 

Hernie  Inguinale  des  en- 
fants. —  Pom.  astring.,  193.  Col- 
lodion, 34.  Sparadrap,  59.  Applica- 
tions astringentes  alunées,  17/.  Tan- 
nin, 189. 

Hernie  ombilicale  de» 
nouvean*nés.  —  Collodion,  34. 
Sparadrap,  59. 

Herpès  cirelné.  —  Pom.  ba- 
réges,  657.  Pom.  calomel  camph., 
667.  Solut.  caustiq.  bichlor.  merc.,. 
667.  Pom.  anlihei-péliq.,  685,  686. 
(Voy.  Affections  herpétiques.  [ 

Hoquet.  —  Ether.  353.  Chloro- 
forme, 355.  Boissons  gazeuses,  332. 

Hydarthrose.  — Chaleur,  207. 
Inject.  iodée,  279.  Catapl.  antiar- 
thritiq.,  779. 

Hydroeèle.  —  Inject.  irritante, 
222.  Inject.  iodée,  279. 

Hydrocéphale.  (Voy.  Hydro- 
pisie.) 

Hydroplsle.  —  Lait  froid,  94. 
Poud.  digitale,  570,  605.  Digitatine. 
573,  574,  575.  Jaborandi  ;  Pilocar- 
pinc,  578.  Acétate  potasse;  Acétate 
soude,  604.  Mixture  diuretiq.;  Pot. 
diurétiq.;  Pil,  diuretiq.,  606.  Scille, 
607,  608.  Bière  diurétiq.  anglaise; 
Vins  diurétiques,  608,  609.  610.  Bière 
ditirétîq.;  Poud.  diurétiq.;  Pil.  scille 
comp.;  Pot.  scillitiq,  610.  Pot.  diu- 
rétiq.,; Liniment  diurétiq.;  Tis.  genêt;. 
Ext.  caïnça,  611.Apozème  diurétiq.; 
Lait  et  oignon:  Esp.  diurétiq.;  Tis. 
apcritive;  Sp.  diurétiq. ,  612.  Ponction  ; 
Injection  iodée  279. 

Hydrothorax.  — Sol.  iodurée, 
280.  Mixture,  pot.  diurétiq.,  606. 
Pil.  c;  hydrothorax,  607.  Opération' 
de  l'empyzème  ;  Injection  iodée,  279. 
(Voy.  Hydrc^isie.  ) 

Hygiène  de  la  bouche.  — 
Eau  de  Bolot,  de  Prudhomme,  855. 
Poudres  dentifrices,  857,  858.  Opiat 
dentifrice,  858. 

Hygromas.  —  (Voy.  Kystes  sy- 
noviaux.) 

Hyperesthésle  cutanée.— 
Ck)urants  continus,  347.  Solut.  acétate 
cuivre,  686.  (V.  Prurigo.) 

Hypertrophie  du  cœur. — 
(Voyez  Affections  asthéniques  du 
cœur.) 

Hypoetti&ATl'e.  —  ^«^.  K^«.t- 
,  tion%  sposmodiquet^  M.xt'aaXvïiv.'mvcN.- 
'  taie,  Hystérie.^ 


I 


■ËNdHIU.  TBËaAPEDTlOOE. 


ItmtéTiK.  —  SutbOe  4e  «ûvre 

_jUDMi»al.  «».  I>U-  deHi^iB.  3H. 
Vllériuuits  de  liu.  3M.  l^lUaa 
■DtlhiHJnq..    3U-   Vilàiuw,    303. 


37i,  Pli.  iloèi  iu>  ruIiiU.  486.   Ll- 
QUD,  phoiphpriq.  603. 
lehMfM-        " 

leWre.  —  <Vi>y.  lUfBiiU.) 

e  niijullinie,  Ul.  I 
.     ». 


■mpétlco.   - 

trow.  seorpaa.  u 
Pom.  uilUierp^lIq..  It 

Iit^raU  mure.;  Poni. 
Pom.  auUiile  fer,  «71 
q(i«e;  Oatnunl  Rlglii 
■tliiiuiODlo.  Wt.  6 
Uuic,  71»,) 
laipalMiBaoe. 
pArmlûr».) 
IMContlneneo-i 
Belladoae.  il4.  PriKi 
Pjl.  c.  inconliiieiica 
Mlauniq.;  Opiat  balUE 
■irii  voaaq.,  BSl.  8 
sse 
■■«ICeallM.  - 
1M,  Ht.  Infai.  r«iD. 
Ta.  lillad.  3T7.  PoL 
3S3.  Stil.  IVni.  niiniii 


Pom.  olib^ 

fer,  ëil.  PoiB.  pUiyl- 
il  RMiinl,  SÎR.  Ptm. 
BO*.     Gljcére    ptécip. 

(Voy.  Ana- 


quos.itS.  (Voj.  Fièvre  [giiFiaUe, 
M  ffatijFfenciiiti,  ]imrtdM.\ 


d'oniani.    395.    Hoorlia 
3M.  EiupUlie  aluual; 


rsï 


laoth  diudd.  U3.  MorpUne,  M8.> 
-  ■         ■  "       .  WB.  PII. 


Iinte,  316.  Pain.  <»nli_  ._.. 
PII,  CBlnuiila,  au.  Solat. 
p.  iai«l.  hyiKHienniq.,  8ii 
OphtKatnit,  SyfMUi.) 
laehurie.  —  (Voj.  OimirM.] 


Kèpallte.    —  CoUïre  I 
817.  Collyr.  ramiia,  iedI.  mv. 
Conir.  «trlnc.,  Sïl.  Cnllyr. 
miiiSral.  836.  Pom.  (MlhdrtflL... 
Pum.  oùlbiiliiilq,,  SIU.  Call^. 
mcl,  BU,  Pom.  c<Hitni-iilmnl.i  f 
conlra-iKinii)..  SM.  CoUtf.  ntfu 
BW.  Collyrs  voinin^i  t^jatri  c9 
rhydrale  qiUn.  851. 

iDcl.  iodiie.  179,  S80. 

■IraleB  BlnovlBBK-  —  B 

unicnl.  Iniecl.  iudi^e,  979,  1».  I) 

I  cblomre  da  i 


Î8T. 


-  (Voy. 


■1       \    ' 


,',_;Vo3.  Phl[a-\WliitÈ»a&a^ 


■.Bryngite. 

Sroncltile.) 
■.Brinxlte  ebroalqae 

Sol.  percJilor.  fiT  p.  inlulaU 
lnsumnLîoiii  it'aluti  caliâiiitiT. 
uolute  gnrenl  p.  inbntaU,  978.  < 
droo,  S»,  SS3.  IVo}.  Au'      ' 


lAtin^>^* 


vî:^- 


,-Opiuro,  »B.  lïW-^  G«t-  »vft'«î'i^»i«\-'W 


Lèpre.  —  |Vgy       orumi  ) 
l.eiiea#hlegBiu  e.       { 

l>liéni<piée-iod^.  eu        ffi         11 
mi^o,  7S.  Eau  hvir  E  un 

Eou  Bluiiiinciite  rnup  BU  S  po 
si\alm  vavïDaiii.  18.  ISi.  AcMitc 
iilomb,  1811,  181.  Alcoolë  iioii  de 
Uollee,  16!,  493.  InJBCl.  CdoII.  aoicr, 
âU3.  Bulble  dfl  CDivre  (nuiluniBcgl. 
2119.  Pil.   styrax,  T39.  Liiecl.  aleiwl 

Sin.  ™,  W.'lni^''i8wlM.,'  la. 
iBJecL    pMniq.    Uléa,    lU.    (Voj, 


rari^lm  m  (.■mil.-;  >,..  Ii.i.nsulflle 
>imh.  iSi.  Un.  i-MmiMù.  m.  Pom. 
eaainia  camph.,  6«i.  l'oin.  ph^ni- 
qtiik.;  Pom,  riaaibniine;  Pom.  >nli- 
liL'rpilliq.,  UKI,  080.  Loi.  auli-prun- 

ED,;  Pom.  c)?iiprn  poliEsiinn,  BBfl. 
<id.  aéiutire.  687.  (V'oy.  Prurigo. 
Àfectloni  htrpiatitia.i 

Î73, 


Ï71.  CmisUii.  î 

de  lit»,  m 

Névralgie.) 


Ihtmlqne,  7t.  Mamii  iode,  3TS. 
Gtï<»rdiodacaDsiiq.,  «ai.Pom.  Cj- 
rtUd,  3S9.  Aintolo  M.  btotydc  mor- 
mrc,  im.  loduro  Boutre,  U&3.  Loi. 
gubslituline,  «00.  loduns  nGrc.  po- 
"""   '"       ;l/f(eiimt  fter- 


p1iiB«,  Hî ,  An 
bâûi  de  u^o; 


MMro-pAritaBlte.  —  Coiro- 
dioa,  3t.  I>am.  Dicrc.  bellad.,  588. 
(Voy.  Métrite.) 

Nètrorrliaffle-  Perle  ulirint. 
—  PoNlion  cloiiJedu   l»s>iii)  com- 

Ïreesïon  de  l'iorta  BbdoinùulBj  ré- 
'iffëraLïon,  ^.  PûL.  pFrchlûr.  Ccr, 
m.  Pot.  Mlrine..  178.  ms.nBlrtoi., 
m.  Poai.  Kinu  comp.,  VU.  Ergut 


(Voj.  (nfeclion.t 

Ks^^lTwiiH.  ail.  EmpUlré 
d'opium;  JUouchBj  falmsnti^H  31HX 
CaËine-,  Cllnic  de  rori^ine.  !^77,  Toi, 
c.  «iRraino.  KM.  (V„y,  Afccliom 
inumniliiiuu.  Dvi/>cpiir.) 
MIBOrCKI.  {Voy,  lié\il.) 

Sol.    iodde,    ÎBU.    Clilorare  d'anii- 


■ncnol.  Oidiim  nlticoni.  ~ 
GorgarËmc  cnlasolé.  70.  Gnra.  dé- 
i....îf  grw  d™.h  h,.-.i,™..<«|S,rg., 


TUËHAPEUTIOUC. 


i'/i 


lévnliriq.,  .861,  Uv. 

_.._., ..386.  Bn^liltt.  d'Mlr. 

d'opium,  396.  Eippliltre  aimant,  39T. 
Sdl.  Hnlin^vmleiq.;  Liaimcnl  labBHt, 
M3,  Liiiirno'il  almaiH,  «A.  Solution 
cUDriivdnis  morphiiio  p.  [nj«t.  liV' 
podHi'iniu.,  110.  «1.  Goiloilioa  mdr- 
pUa6\  l^tm,  alnuntç.  Mi.  Pil.  an- 

U9.  l'uni.  AiiltBdnnlna.:  Atrapin^ 
«0,  3d.  nlEMe  d^imi^c  p.  ini«L 
bjncAamiia..  US.  Eitr.  chniivre  in- 
dian,  «F.  FoiiUTiLi^  i,;iii>i.'M.il.-[.|  ^ 
Pot.    •ddlli'i^;    C-nii    r,li,i,,il.     i:(i:. 


I 


lupicnkiras.  Vréo.  d'ioilo.  7*i,  P 
cullb  rcpûuie,  ItS,  Fuciuiraicula 

O  ilOBtBIgle.— Aleonld  pyrMkra; 
Eliiïr,  teinture,  coHuI,  odonliib^, 
B5I.  Pani^uavTomi  ;  SoIoL,  whintulâ- 

i|iH,    8S5.    Topiq.,  goulle-     »■ 

DdonUlïiq,,  85i. 

«Mme.  ~  |Vi>y.  Bsdropiêlt). 

«««■ne  de  la  cimie.  —  Sut. 
Unniup.  inh>lil.,{ra. 

Ungle  Incarna.  —  CalaptiiM 
râiHiUïiinl,  3i5.  Lame  da  MOMb; 
Porchlnrupa  de  fur.  170.  &HlM 
idouli,  188. 


iii,  718.  ChlnnilillP. 
ilvrni.  mil  diitillrie. 


-nlKlp  rillaire.  —  Pil. 
caniioiiu-  aiilipi'rloilin.,  BtU.  Pnm. 
■nllndvnl|[iq.,  817,  (Vuy.  Névral- 
lU.I 

^rvralKle  drnlnlr4>.  —  Ei- 
trari.  ,1...  ,ii>nl<  rurWvt  ■XMaloini 
.'|.i...'     :i;''.i.    MiM     Laliimnin,   7M, 


!I6*ralsle     aelallqiie.     — 

Hdu    9m.  Cout^rinllap  mllunitiic . 
""    "      K^vritlste.) 

•»■-  —  (Voï.  Afeclima 
tpatmediil«ir 


«phthsIiHle  BlKol.—  Bw- 


r.ullyn  énolliantr  Hioil^  eoif, 
cùiioidii-^nio  Dphttinlniiq.  330-  Poai. 
ii'itolulivc,  SM.  Cnllyn  oilrinfHil, 
H:I  k.  Puod.  oiiitra-ilimul.,  BU.  Gothr. 

daniiL'.  ttli.  Colly.  op.,  nnogUa. 

.'iihiiiiil,  81!).  (Voj.  PUcfOUilc.) 
'    opbttinliuie  »leNMWn4»> 
nmiie.  — (Voy,  OpUAolnicnnt- 

OpblhalHiItt     de* 


«8.   ColiyfB 


lullïl'.i'iii[.. 


UËvaRElt  THËRAPEUTiaDE. 

ophlImlailesyyblIltlqiiD. 

—  Cullyre  au    bEuhtor.  inerc.,   Ha3. 

OreUte  nlBO^  —  Saspenuiir 
gimi  de  Dniile  33.  (Vaj.   Fhiepi'a- 

Urehite  ckrealqae.  —  Sus- 


l>S3.  l>i^Dcl,  Couil.  anjer,  ;  Uig.  inB«- 
liridD,  PDiid.  >Mphiui|n^,  Poiuf.  oév»- 
une.  Glvcjrd  paruilicidej  Oniriient 
paratiUicB,  0S3.  Pan .  BMic.  TID  (Voj. 


linu;,  M<3.  Pom.  ioclnre  poUis.  îod.. 
584.  Eùi|>l.  ci^.itkfuTBiJloiuli,  &8B. 
OPChKc    «Tphllltlque.    — 

Pil,  dïuêïalsTiwl,  580.  (Voj.Oi'cdi/e 
,  «i/pftîM)). 


nachifiiiriE). 

Otllo.  —  Linimenl  e.  l'atlU, 
*iB  (Voj.  PhUgtMéle,  Otorrhie). 

OtorrbAe.  —  InJecL  ou  >lun 

l^ycér^  MnDiii,  IBS,  lOtt,  Puud*  caua^ 

393.   InT.   BlmSliq.;  Lav.  nnUicluan- 
(iq.;  Lav.  9uL[.  quin.  ;  Lut.  liq.  Vin 
SwlMsn:  Lu*,  sucré,  T9S. 
Oiène.  —  (Vdï.  CortfM  olironi- 

P«Barl.  —  Fom.  c.  te  nanari, 
43a.  Pom.  nisTV.-belliddflée,  Se». 
(Vdj.  PAIefjmarit, 


MIpltBtlanii, 


ÏXi. 


saihiB  HrïcliBbe,  034, 
/'ariJHile,  ) 

raiwIrBle  des  lUMaeleii  de 
l'«ell.  —  Unlm.  Btitnulanl.  SSi. 

PsralyMe  «e  la  veiHle. — 
Pol.  cunlluriilëe  op.  618.  loioct.  suit. 
ilrïchnioe.OÏS. 

PBrapbTiuaHla.     —     Bains 


pedieall.  —  |V»ï.  PoroiilM). 
i^rltanlie  puerpéFale.  — 

(Vdj.  MiCTB-perilonUs.) 

PemaMlKHB*  —  Buio 
056,  657,  65S  (Voy.  -ij-eci 

Péritonite.  —  Pnudi 
imulanla.  SM.IVdj.  Pliiegtuniic 


dju). 


lalfnrdi 


-  (Voy.  Jf^- 


SpemuilorTliif-\ 
Perte  ntérin 

pelit«     vérole.     —     (Vdj. 
Variole.) 
PharrBBXe-  —  (Voj.  A*gHu}. 
phBrynalte   graDalenne. 

—  SqJ.  penhlur.  la  p.  inhalât.  ttO. 
•     inai.  iiUiii    calciBé,   177. 
Ine.  ne.  eijcén  ■  ■     ■  - 
.    ;  Garg-  calmaol, 
giM  eliroiti^e.) 
PkyiiHMla.  — 


m.    Gam. 

(.  ne.  Cljcérri  iodo  nhitniqug. 


II  iNSbiU^i 
-  AlëoDl. 


Teinpdrino  ;  ConlFo-ailmalanl) 
ColliKlioii,  34.  Clulaur,  907.  / 
1(8. 
phlesmon.    —  (Voy. 


78.  'Huile  de    roio  de    moru'-,    «t. 


SHU.  Ilypontaoïphilcs.  5S(I.  r>J7.  Em 
Biranes,  Sto.  Biu  du  troiidrc 
FuniinL  eoudron.sDuJrDitD 
PheUandt^ ,  ^Ab.^MlK.^" 


HÉHORIAI.   TSÉRitPEUTlQUE. 


(Vdj.  Kartttrei.t 

Gl}cSrè  goudrun,  63.  Pom.  de  coii- 
drcin,  6t.  Pom.  durent  cilrin,  065. 
Solal.  MBrc..  ose.  Pom.  Eogdmn, 
est.  l>iiin.  iihi^niquéc.  089  Oiiclion 
■Bliliorpùliq.,  088. 

JPItr  lisais,  veralcolore.  ~ 
Siïon  hjdiMBjriq,,  8fl7.  liHion  c. 
pitjriaiii  ;  Pim.  nitriq.  t  LaL  borax, 

PlaleH.—  Riknloif:  conleiuion  ; 
l-epoB.  Occiiininn  pir  ta  uuaW,  33. 
CdUodidii.  iU.  GrelL  dermiqui!.  Drai- 
na)^, Si.  Uinn  ds  plaoïb.  5(1,  GJj- 
tdnue.  ti.  Gljciré  il'jiiiiidon,  elyni- 

(Mnl,  5Ô.  Sparaiinips,  58.  00.  Tepin. 
p.  nnnioBiinl.  7U.  Eau  sulùs,  UT,  1&0. 
Alcool.  ai8.  Alcool^  alo^ï,  î5:i.Teinl 
baluiniq.,  95i.  Almol^  nrdicB,  brun 
-  -■-  --'i,  Î55.   Emi 


Ij»DdaDuin  de  Sydpnhud^  GtïceMdl 
iHudinutn  ;  l^nl  liuil>ai«ë.  MM.  fù- 
JneaL  liarcnlï(|.,    ^^l^,  OafDflBt  n 
Idum;  CaLoplflBiiia  iianwlTq.,  ta 

PIBItM     BHlHteilHMI.    —  a 

iml^e.iTe.  Sol,  aairi>ia.  BKlianitin 
91H.  Lia.  dff  Vitlato.  Llq.  da  Bd 
luali,  sut.  (Vo;.  TrajeU  fittalaix 
rlBlCH  RBBcréBeBHa,  pi 
Irldc*.  -  PDudro  inlIpulTide,  0 
Cataplasnitf  aiili»eptiqiiD  amobré,  6 
Gljcîrô  do  goudron.  63.  Enrnll.  l. 

SudroD.  03.  Oi.  Goudron  KJvoMnd, 

de  goudroD,  6i.  Sol  ohéiijquéc,  6ft. 
Eau  ph.tiiiqu<!c,  06.  Poudre  éiaiati^ 
tinle,  67.  GUuJi^  phriniqne,  0B.  Bi« 
crèjsoUo,  74.  Pom.  criUnlfa,  Wi 
Pom.  1  l'K.  Uivoii,.,  71.  6hBéH 
IbjiDlqae,  71,  Sel,  aq.  de  t&oM.Â 
Hcpocbloiilei,  73.  Alooolf  ds  la 

H'tjulii       T^     «yi1.,l^      jl<i     ■■■■,  JMMi 


SulBU  de  Dbam 


79.  CUnto  bo 
.HO.  OuwBt  I 
niiapaniiiibte»,! 


stvpliq,  101.    Fomentai.  DnUH|i%., 
SS.  Onnical  digi^îl  aniné.  M*. 
AlcDDlé  lodr?,  «70,380.  Ûnphra.; — 
Gltcént  eojdur.  06*.  Fdb.  pUaiq' 
68.').    Pnm,,    aolul,    uljcOiq,,    I 
(Voï-  Plaies.) 

piaieH  »npera«le41ea. 
Celtodion,  3t.  TaOeUl  d'^ngletnrg, 
60.  Perciline  aeglullMIin.  SB.Bwi- 
dmi:lio  Eominik'.  01,  Collodin)  slTD- 
liq.,  191.  CÛnl  de  miamlB,  SU. 
CcTBt  rougo,  î^*  e*fc»*ji»«»J-  ^— 
3î5.  CAil  lEuh 
jmiriKin      088 

(Vllï.  P(B*fI.| 

Chloi'urp    de    linc.    SSS.    Suppoill. 
mare. ,711.  Lui.  aiwwlDl.  do  bicU». 
nireinolv.,ai3,  OU.  Gag.  aglï»- 
ptail-,  aiS.  |\'ov.  SjipMUl.) 
WlvarèiHe.  ~  Cliolmir.  iOT.  M- 


Pleureil)  nlr.  —  Papior  lin 
THC  ÎENi,  Wisionloiri-,  Enij.làlto  d'i 
um,  31(5.  (Viij.  Wwnff/ii.) 


«  adyniunlqae. 


pollatlona 


—  ÇVot.  Verrue».) 


(Voy.  Spermalarrhée) 
Pal )>«■  pale.—  iXoj.  Diabiui. 
PwiTpe.  —  Ll);alure;  ItgiiUin 

Canqaoin!  988.  ¥llxhet  cUoraro  liix 
PorrlB*.  —  (Vay,  rojM.j 
Poni.  —  (Vof ,  PoraïUcf.) 
Prenbytle.  —  Linimenl  slimn 


—  Alun  ciLdné  ;  ii]an,l7 
Froeldeneo    «e 

(Voj.  Kft^lile.) 
rraptaylailealrsi 


o,ïd^ 


,  Sjfp'iilia.) 
Pom.  iilcD- 

11».  i-niu.  amipruriffiii.;  Lia.  Gow- 
iBiid,  005.  e06.  Liq.  DoBuan-Ferriri, 
H78.  Loi.  anlipruriglii..  683.  GWtiti 
coalur;  PiMn.  goadron,  681.  Solul. 
iioltileciil«n;Lol,antîpnmgiii,{PiHH. 
cyanan  pDtHUniii,  6S&.  OncllDn  Uti- 
liCTpéllq.;  Bain  «[do,  688.  (Voy.  Af- 
fïcliotu  htrpiltqua,  Lïchai.) 
~  "  'aMa,  —  ioiiur*  Ècotee, 
.  tulfooyiinvre  iniM¥,.  66S. 
■e  anenio.  677.  Loi.  rdwlii- 
..  _.  _...l.  hj-poBulfilo  «oude.  OBS. 
Pom.  soiidnm  1  Pnm.gmidniniaufréi. 
"'    ■■—    '-"'  CMdei  Pom.  phM- 


eSt.  Pom.  bnJle  , 


herp^llq.,  085,  080.  Paud.  tôdiUvc; 

iinc;'p''oiBL"D'i!pi^ïn,;  MT.'Sûï! 
llnn  Bnliberpctiq..  083.  Sp.  diapha- 
roliq.i^Hïdr«oljlB.  lOB.  (toy.  Affcc- 

PlérTcion.  —  Pdtn.  afJiUnl' 

v'iTiiilBmo.  —  (Voy,  SUmarltt 


^ 


Pnatule  mn ligne. 

Charboa.j 
putrèra 

lin/ïcIanM.). 


-  (Voî. 

■■  -   (Voy.    (M- 

[aciutiie.  iU.UT. 
:a3^o,    U8.   Pol. 

'aliJeliea  bisiuullie-nugndsïea.,  filï. 
lond.  alcaline  ;  Pot.  snlTBrùdt,  SIS. 

iacide.  MO.   Cluriun    YiSgëlal,  'si8. 
licarbunate  suiuId;    FaaliSes  Vicliy,. 
95,  sua,  (Vny.  Oja^dJHK.) 
Prataèmie.  —    (Voy.    hfe'^ 


GarbDiute   de   c)iau   , 

ciipio,  98.  Phoipliale  da  cbii»,  BB, 

«M.  haao-fimtpmie  du  chaui,  lOl! 
Phaiphalfl  Isrreiii,  139.  Ac.  phospbn- 
riq.,  eoa,  003.  jVoy.  Scrafulct.) 
Rase.  —  (Voj.  Koriure»  enm- 

Hustaadeii.  —  (Vuy.  Fiiiurei, 
Plaquei  muqiieuiis,  Syphitia  ) 


liire,  855.  AlcooW   deiilitriM,  8»!. 

(Voy.  Scortul.  sumalili.) 
Bats.  —  (Vi)y.  ParaMe».) 
RDI  Aetaemont     de     la 

lueMe.  —  (Vuj.  Prcciitnce  de  la 


■«■«rption  purulente.  - 

(Vo,.  /«/-«(ion.) 
Hèt«ntlon  d'arine.  —  Ci 

UMt'amt.  Poncllon  npilloîL'g  el  (i 
piraliHi.  (Vo,.  D»iurl(.) 
Rétinile.  —  Poud.-,  7«&- 


k.'^Hl. 


Hfetr6c\»neD&eiA*  • 


Bougies  «nplasLii|iiei,  m. 
■|jètrèciHa«uieiit  Me  l'a 


HÉMOflUI,   TBÉHiPEtmOUE 


dlurôtin.,  G03.  Acé- 
iUle  Mude,  604.  Pi). 
Ibina,    5ia.    Emnli. 


ramhjdn 
c.  TOA.  J 


Sulfite    gnini 
iiiiiinG.B4t.  Pc 


dîêiuîc'TSrjîis  cilroii.'m'PoU 
loodi  Utr^banUdaé,  Tli.  (Voj,  /'(t^Bs- 

KhamallHiiie  klennop- 
rhaglBue.  —  Ciitii;il.anli>rUinq,, 
779.  (Vin,  nbamalttme  articu- 
lairi.) 

HfenmitlInBe  céFébral.  — 
Bain  (raid,  79^.  (Voy.  MifiHnalli.) 


iq.  ;  Chlnrodyae. 
,1...  ..^L...^tuuM...,^iii';  PâpienduiB., 
780.  Spnradnip  luiliaTUirItiii.:  en- 
pUlres  inlbBiiuiu,  7S(.  Eaiu  mhri- 
i^lci  !idriiiwa»3,  8IU.  Sullaei,  881. 
Hbame.  —  {Voy.   BnaohUi. 


H.) 


.  —  DièlBi 


J^î^î^ 


(Voy.  fiMnulJb!  M«rDurwIl<i.) 
Marcoetile.  —  l>il.  einittri»- 

mel.SSa.  <Vd;.  Orchilf  ChrMiHMO 
■«lyPlBstB.  ~  TaiMurk  elb»- 

rjc  de  Eiiupbre,  SSIS.  Cnmpfarc,  360, 


Hcaplatlne  niBllKais.  —  Li>- 

tloiM  fniibui.  3H.i\iiy.Sianthima 
■  tBnBUiiiaalt ,    AffieliiHU    IMMM- 


iiu«»  lia  ehnuii  Ppudrit  ctlgiqur, 
tu.  Uelo  pbiopliaUi  ds  Cbaix,  ISI. 
lodHP*  lia  (dt,  (18.  Sp.  nlnq.  iod»- 
rsriiS,  l«.  Huila  li^  il*  MTM  Mit- 

m.  lit. 


:Ev5». 
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forme,  437.  lodure  potassium,  7S4. 
Chlorure  or  sodium,  726.  Iode;  iodure 
potassium,  744  à  749.  Sp.  raifort 
iodé,  747.  Sp.  antiscrofuleux  ;  Mixt. 
iodëe  ;  Tablettes  albumines  iodées  ; 
Pain  iodé,  748.  Sp.  iodure  calcium; 
Poud.  iodoforme;  Bain  iodure  fer; 
Bromure  fer,  749.  Huile  iodée;  Huile 
foie  morue  pliosph.,  751.  Epong. 
•torréf.,  752,  753.  Chlorure  bai^um, 
753.  Mixt.  barytiq.;  Chlor.  fer  ba- 
ryum; Mixt.  antiscroful.;  Mixt.  Cla- 
rus;  Pot.  antiscroful.,  754.  Feuil. 
noyer;  Ëlixir  tonique;  Elect.  anti- 
scroful., 755.  Sp.  dépuratif,  757*  Eaux 
minérales  alcalmes,  877.  Eaux  miné- 
rales   ferrugineuses,    880.    Salines, 

881. 

fiicrofulides.  —  Iodoforme,  438. 
Pil.  arséiiiate  soude,  675.  Lia.  Dono- 
van,  677.  Arséniate  fer,  678.  Pom. 
dcuto-iodure  merc,  722. 

Siécrétion  lactée  (stimulants 
de  la).  —  Courant  élcotro-magnétiq. ; 
Pot.  stimulante  ;  Galega,  629.  Feuil. 
ricin,  630. 

fiècrétion  lactée  (pour  ar- 
rêter la).  —  Diète;  purgatifs;  diu- 
rétiques. Pot.  p.  tarir  sécrétion  lac- 
tée ;  Emplâtre  tondant,  630. 

Spermatorrtaée.  —  Poud., 
Alcoolé  noix  vomique,  632.  Strych- 
nine, 633.  Sulfate  strychnine,  634, 
635.  Pil.  aphrodisiaques,  682. 

Squlrrc.  —  (Voy.  Adénite,  Can- 
cer.) 

Sitomatite.  Gingivite.  —  Col- 
lutoire aslring.,  179.  Garg.  détersif, 
302.  Collutoire  opiacé  ;  Garg.  opiacé. 
399.  Limonade  chlorhydriq.,  516,  699, 
Alcoolé  dentifrice,  856. 

Stomatite  fsang;réneuse, 
iileéreuse. —  Eau  phéniquée,  66. 
Garg.  chloruré,  75.  CoUut.  antisep- 
iiq.,  75.  Soluté  de  permanganate  de 
potasse,  76.  Garg.  a  rhyposulfite  de 
soude.  78.  Garg.  détersif.  149,  202. 
Collyre  de  Lanfranc,  293.  Limon.; 
garg.;  coUut.  chlorhydriq.,  699,  700. 
Garg.  antiscptiq.,  700,  701 .  Pastilles  ; 
Glycéré-chlorate  potasse,  702.  Solut. 
salyciliq.,  876.  (Voy.  Scorbut.) 

stomatite  merciirielle.  — 
CoUut.  antiseptiq.,  75.  Limon.;  garg.; 
collut.  chlorhydriq.,  699,  700.  Garg. 
antiscptiq.,  701.  CoUut.;  pot.;  garg. 
chlorate  potasse,  701. 

«luette  MMHUaîre,  —  Aéra- 
lion;  Disséminé lioa.  (Voy.RougeoU.) 


Sueurs   eolliquatiTes.  — 

Pil.  acétate  plomb,  183.  Poud.  c. 
sueurs,  104.  PU.  drastiques,  479.  PU. 
d'agaric  blanc,  op.,  480.  Poud.  .Ru- 
dolB,  529. 

Sueurs  fétides.  —  Poudre 
désinfectante,  65,  67.  Hypochlorite 
de  soude  ;  Lotion  désinfectante,  77. 

Surdité  eatarrhalé^  —  Air 
comprimé,  27.  Fumigat.  sauge,  250. 
Bougies  caustiq.,  275 

Surexcitation  nerveuse. 
—  AHments  froids;  lait  frod,  94. 
(Voy.  Affections  sthéniques.) 

Surdité.  —  (Voy.  Otite.) 

Sycosis,  Mentagre.  — Loi.  sub- 
stitutive, 666.  Iodure  chlorure  merc, 
668.  Solutions;    pommades;   lotions 
contre  mentagre,  694-95. 

Syncope;  Lipothimie.  —  Cou- 
cher horizontalement  ;  desserrer 
tous  les  vêtements  ;  air  frais  ;  asper- 
sion d'eau  fraîche  sur  le  visage  ; 
flagellation  ;  inhalât.  d*ac.  acétique; 
d'ammoniaque  ;  lavement  vineux. 
Inhalât.  cToxygène,  208.  Vin  cordial, 
222.  Pot.  cordiale;  Alcoolé  canneUe 
comp.,  231.  Vinaigre  anglais,  sel  de 
vinaigre,  vinaigre  des  quatre  voleurs  ; 
520.  Alcoolat  aromatiq.  ammoniacal; 
Sel  volât.  d'Angleterre  ;  Esprit  ammo- 
niacal aromatiq.  ;  Sel  de  Preslon, 
521. 

Synéchies.  —  (Voy.  Adhé- 
retices  de  l'iris.) 

Syphlildes.  —  Eau  phagédé- 
niq.,  283,  28i.  Tis.  Zittmann;  720. 
Fumigat.  cinabre,  cônes  au  cinabre, 
723.  (Voy.  Syphilis.) 

Syphilis.  —  Eau  hvgiéniq., 
180.  Solut.  prophylaticq.,  8^5.  Pil. 
ferrug.  comp.  109.  S.-sulfate  deu- 
toxyde  mercure,  287.  Tis.  Fcttz,  579. 
Sp.  salseparciUe  comp.,  580,  581. 
Vin  salsepareille,  581.  Décoct.  salsep. 
comp.  705.  Mercure,  709.  Pom.  merc, 
710,  711.  PU.  bleues;  PiL  SédiUot; 
Mercure  gommeux,  712.  Bichlor. 
cyanure  merc.  ;  Liq.  Van  Swielen,  712, 
713,  714.  PU.  Dupuytren;  Merc. 
albumineux,  714.  Biscuits  dépuratifs; 
Chocolat  antisyphU.,  715.  Bain  merc, 
716.  Calomel,  717.  Précipité  blanc; 
Merc.  avec  la  craie,  718.  Pil.  calo- 
mel comp.;  Elect.  antisyphU.  brésil., 
Pom.   calomel;  Boin^ve-s,  vsssxç..  '\*^. 


Bauï  aulFureiHicfl  ;  Ttbi 
çnie.  728.  AndmiHia  pi 
Diimiiid   m^ï^rdiiiii,  ;    I 
lniketaiT.  730.  E>ui  nûndnks  suUv- 
reiriM,  S79. 
Mypbîll»  lertlBlrc 


L  THl^RAPED  TIQUE. 
Irse^Kjïser.       -       " 
■   BU,  137. 


avo.  pn. 

lkini,_TÎ*!"s'p!'(fBnIioM 


DÏaq.,  hypuaulOte-Hmdc,  iodocyaniirc 
pnUsiinnt,  Ï7T. 
Vaehe  d«    lu   camée.    — 

(Voj.  r«iH.| 

TachOH   aypltllltldnes.  — 

GoJlodion  menairïcl,  717. 

V«leB,  OpacHi  ie  ta  camée.  — 
CoIlTTO  boralë,  897.  CoUï.  «w  ds 
B«r,  Bi8.  CdIIv.  attrini;.  rL^iDliilifi 
Colly.  d^iersif.S^O.Cnlly.GnBfe.BU. 
Siillan?  soiiilD  criBl.;  Colly.  mc.SSI, 
CoUj.  [ndunii  ColLj.  iaJunî  mure,; 
Coli.iec^  Colly.  «DCHlodIlq.. 833.  Kilt. 
Ujrdbenltiiiiéi'i  MIU.  opiAcâe;  Dilgl, 
pncn  CUinc,  85a. 

nenln.  Ver  loBIaire,  —  Poud, 
étalD.TSO.  Elecl.  UsnlbigE,  798i  Ec. 
me.  CKDuUcr.  Poudra  uontsa,  789, 
800.  Pondre  rage.  ;  Ticnifiige  NaniDT. 
Bitr.  étbéré  toug.  mils,  800.  Eiilr. 
Dlds-rds,  (ouEJiro  maie,  801.  Etecl. 
•  em.  couise;  PoL  c.  UBpin;  EleFl. 
ADllMlin  ;i:iHl.  IJi^benlhiiié .  S03. 
Bmgt,  tônirnie;  Onde  noir  cuiyn, 
roiDbde  IBniCugo,  803. 

VMWDe.  —  EpilnlJon,  05.  Ebd 
phiSniaDés,  66.  Pani.huile  code  ;  Ann- 
■hdils  locaLo.  S9S.  Lalioni.  poomu- 
de>,  poudres,  onrtioiu  coolre  11  Ici- 
gno,  m.  6110,  097. 


619.  Uv. 

"       '«0(1.6!!. 

—  CmirapU  conlinu' 

3TS.  Liudanum  de  S<denbBin.  m 
Chlonl,  139.  Kidrïne.  SiO. 

TIe  dantBttrenx.  —  (Ve< 
Xtvraljit  faciale). 


Cgi/Ufluelie  ; 


ocïnjiw     BP« 


(Vuj.  Plaiei  /Isliileuasa.) 

TDberenlase,  —  (Vo;,  CoH- 
lomplioa  i  Pli((iiïi(.) 

Tnmefir  blanebe.  —  (Voy 
,lr(ArilecAran4fMe.| 

Tamenr  héniorrotdale.— 
(Voj.  UimoiTluildeii.i 

Tumeur  iBilaleute.  — 
(Voy.  Adinile  chranique.  Hugntne. 


Tympan  Ile 


-  (Voy.  C 


IgpliaMe.) 

uleAFallanB.  abh  panulè- 
rt-a.  -  [■aïo  ullidréliq,.  83Î.  Pwm, 
cuilieriliq.  ;  Poiii.  oiïdu  range  niwe., 
KIT.  Pocn.   ophlhalinli].,    8^.  (Mlj. 

Colty.  s 

iJlc^rKlIon  du  oal  alé- 
Fln.  -.  Cenaiin.  Fillu»,  «It. 
Alcoolé  Ecklo,  Srg.  Aigtalo  ne.  bloxvdi! 
moreure,  Î88. 

Ulcère  aloKlqwe,  Vari- 
ouitur.  —  01ôi|.<91cante  rerrlr.,  I3i. 
Oogiieal  neelBlD  plomb:  Pon.  chloiv 
■doinbiq.,  IBt.  him  minium,  188. 
Sol.  iDAie.  S79.  Glicii^  ude,  Wt. 
Pondre  de  ubiou,  309.  Ein  miné- 
ni.  uiinei.  881.  (Voy.  PlaJaiafMi- 

Ulcère   catleus.   —  Alnoté 
iodD.  a79.  Onguent  égypUu,  SU. 
ulBèFe  rionlonrans. —  CiU- 

ploimefaoublon,  168.  GlycM  â'tau. 
il'opium,  30B.  Dnguenl  dlinûf  liida- 
nisè.  «0.  Pom.  lupuUn,  m. 

Uleëre  caacréaeai-^ — P»*- 
lerruir.,  125,  Pond,  quina,  ouwh.. 
139.  Gir.l  àl'eïlr.  qoîai7l«- 

■tlafereB  herp«tlqiw>>  — 
BiomD  nufre,  Oit.  Pom.  Mie,  6S5. 
Pom.  demo-iodnro  mère.  Tïi. 

tilcferen  phacMéailqaea. 
—  (Vov.  Ckaiure   ptiaiiMniqiai. 

KIceFes  Berafaleus.  — 
Sol.  Indun»  aiuili(|..  ITB.  Pom. 
huDe  fiHii  monie,  751.  (Vo]r.  Scro- 
fila.) 

IlleèroH  ■yphllltiMa««  mi 
véaèrieaa.  ~  Soluirnii  chw 
liuue  d'ie.  phéniq..  (15.  Eeui  dIiub- 
d4iq.  4S3.  384.  Dneucnl  hnm,  *t. 

I  Jigo&V«,mett.',\lwi>«™K.V>™\-, 
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I»oin.  merc.  714.  Pora.  proto-iodure 
merc.  721.  Pom.  deuto-iodure  merc, 
722.  Pom.  chlorure  d'or,  726.  Colly. 
antisyphilitiq,  853.  (Voy.  Chancre 
uréthral.  Syphilis.) 

Uleères  variqueux.  — 
(Voy.  Ulcère  atonique.) 

Uréthrite.  —  (Voy.  Blennor- 
rhagie. 

Urticaire.  —  Poud.  sédative 
oxyde  zinc  ;  Poud.  anti-prurigin.  687. 
Tempérants,  purgatifs    salins. 

Vaginite.  —  Suppositoires  va- 
ginaux, 48,  182.  Acétate  plomb, 
183,  184.  Glycéré  tannin  ;  Alcool  iode, 
279.  Inject.  alcool  camph.  741.  In- 
ject.  astriiig.,  alun,  743.  Solut.  phé- 
iiiq.  iodée,  744. 

Vaglnlsme.  —  Dilatation  for- 
cée pendant  l'aneslhésie.  lodoforme, 
438.  Supposit.  camphré  619. 

varices.  —  Bas  élastiq.  Liq. 
iodo-tanniq.    191. 

Variole.  —  Collodion  34;  Eau 
phéniquéc,  685.  Pom,  préventive  ci- 
catrices, 708.  Sparadrap  Vigo  587. 
Glycérine,  42.  Alcoolé  iode,  279, 
collodion  merc.  717.  Glycéré  phéniq. 
69. 

Variole  taéniorrhaglque. 
—  Pot.  ferrugineuse,  125  ;  Vin  anti- 
scorbutique.,  787. 

Végétations.  —  Excision. 
Alun  calciné,  177.  Ac.  chromiq.,  270. 


Poud.  caustiq.  284.  Soluté  escharo- 
tiq,  285.  Azotate  ac.  bioxyde  mercure, 
206.  Poud.  escharotiq.  de  Hunter, 
292.  Poud.  phagédémiq.,  309.  Pom. 
phagédéniq.,   310. 

Ver  solitaire.  —  (Voy. 
Tœnia.) 

Verrues.  —  Ac.  acétiq.  pur, 
270.  Pâte  caustiq.  Pollau,  274, 275.  Suc 
à'Euphorbia  villosa,  307.  Poud.  de 
Sabine,  309.  (Voy.  Végétations.) 

vers  Intestinaux.  —  (Voy, 
Affections  vermineusa ;  Ascarides; 
Tœnia) 

Vertige  stomacal.  —  Poud. 
c.  vertige  stomacal,  515.  (Voy.  Dy- 
spepsie.) 

Vésicatoires.  —  Ammoniaq. 
liquia.,  208;  Pom.  Gondret,  276; 
Cantharides,  Garou,  2^  ;  Pommades, 
Papiers  épispastiq.,  303-308  ;  Panse- 
ment par  la  ouate  43. 

Vomissements  des  fem- 
mes enceintes.  —  Chloral,  439. 
Poud.  anti-vomitive;  Solut.  anti-vo- 
mitive ;  Mixt.  c.  vomissement  629. 

Vomissement  spasmodl- 
que.  —  Potion  anti-vomitive,  334. 
Pot.  Rivière  éthérée  opiacée,  355. 
Eau  camphrée  gazeuse,  361.  Poud. 
calmante  antispasmodiq.,  398 

Vulvlte.   —    (Voy.    Vaginite). 

Zona.  —  Solut.  caustiq.  ;  Glycéré 
perchlorure  fer,  688. 


^^^^tÂb^g 

Seral^Ê^iÎtÎerÊ^^^^ 

^^^UMlBtbe, 

limon.                     Ijltl 

te 

^^B  ki^e. 

-  podiLine.          «ff 

si>.                         703 

^^Khiudcc.                 tus 

fhrimique.             B70 

sU  éihérd.            783 

^^^B  —  UJMbeuUi.         7W 

-  (DiulL,       Î70,  SM 

^^B'EitT.               -m 

cilriŒue  pDnJrù,     S30 

».lul.  ^cdi>liq.    '  76S 

^^■ihuiio.             m 

—  BQlul.                81i 

SiV«.«,S 

^^Kb^"'"'          m 

Air.£l.na  trtM.  3U 

^^■tmiroUUr^li.        TÏS 

—  atamf.           OU 

ASBrIc                  30 
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-  iahjiUl.             SBl 

bl,  «ir.  9liH»ll4.  479 

^^H;t«nt.  coup.           in 

-  pil,  np.             489 

^^Hllt.                         706 

ên,i,   ïï 

-  poud.                47B 

^^^■■lin.                        709 

^^HkemilB,  Bilnil.    m 

hjdfMiOfnniî.       05* 

^^Huètate  xRiniMn.  913 
^^^R>  Buivn  bml.          Wl 

ï3riïf.i-*,s 

.?^T..^..    & 
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^^^    -  lnJBcl.              iSi 
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-  Ml.  p.  iabil.     551 
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-  1  op.              183 

—  90l.  pirlUiDife.     IX 

1^       ÎS 

~"£*      1 

^^    ^'^f-           m 

»lurd  «.«ph.        tM 

^HL-  _  soliU.                ltU4 

AiMMiBl   •nuDonEH. 

^^B  »i>du.             aot 
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oramUiq.               3Se 

Sdycuir     .         «79 

«^lî,?««p.      «7 

^^V^cdlium-  dUu«.        SS 

lultorlq.  ofiibli.    i^i 

^^B    -  Iflibb^.                35 

■uliliïiUrlii.        aTS 

^^H     —  uiiltuTiilf.       S9fi 

-  ilcoolisd           175 

.»llJciM4.           CM 

^^H     ~  pur.                 STO 
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.nll»>«rl).            7SS 

^^^  -  ilX»l,               8H 

-wirur.purllié.  âOO 

««n<itln.atnnn.W 

^^^B  (Livïiiicui.              »B 

«ultliydrht,             05t 

^^H  -  vniinki  138.  OSO 

Hilfur™»,  (muif.  I15Ï 

bJidi»».         "^  M 

^^1    -^dr.              £81 

Inimiinio.                IBU 

turgMiMM.           «H 

^^V  «utiq.  >l»»lii.     3tiS 

Urlriq.  pdadrs.     331 

brjoM  iwnp.        7tk 

^^H     _  iwmohïdniM.  91» 

-  .p.                    33i 

cuudl.                 M 

cMïi.              di 

^^H  -  »nic.          m 

tbyiBiqBo.                71 

^^■-  b«I>0H(«.    598.  SDS 

iCff     v. 

ri.lr.1.                Ml 

^^»    bariquu.                  ifi 

clln>u.                   M- 

rxtc.                       1H 

cuhl.  cr»ua.      «S». 

^^B  -ML.q««u».     335 

■^3f"    S 

^V—  JMda.           m 

-  akoolt^.        ,''^.\|   r^M^^^^M 

TABLE  DES  MATIÈRES. 


915 


JlLleoolat  fenouil.  â37 

Fioravenli.  252 

fl.  orang:.  244 

fraises.  249 

framboises.  348 

Garus.  246 

genièvre.  262 

—  comp.  263 
fiirofle.  233 
lavande.  241 
mélisse  comp.  245, 246 
menthe.  239 

—  comp.  240 
•Grandie.  244 
romarin.  241 
safran.  622 
vanille.  248 
vulnéraire.  252 

Jl.lc€iolature  aconit. 

761 

anémone  puis.  729 

arnica.  255 

belladone.  416 

bulb.  colchiq.  758 

ciguë.  429 

citron.  244 

cresson  Para.  786 

digitale.  57i 

eucalyptus.  651 

fl.  colchiq.  760 

I'usquiame.  425 

aitue  vircuse.  430 

neroli.  862 

orange.  244 

rhus  radicans.  636 

stramonium.  423 
Alcoolé  absinthe.  795 

absinthe  comp.  167 

aloès.  252 

—  benjoin.  254 

—  comp.  487 
ambre  gris.  372,  864 

—  musc.  864 
ammoniaq.  209 

—  anisé.  562 

—  succiné.  825 
antihystériq.  624 
antiscorbut.  786 
arnica.  255 

—  aromutiq.  235 
aromatiq.  251 
arlif.  œillet.  866 
asa  fœtida.  369 
atropine.  421 
aunee.  242 
belladone.  416 
benjoin.  559 

—  comp.  254,  55V 
brome.  75 


Alcoolé  brou  noix^ 
bulbe  colchiq. 
cachou, 
camph.  concentré. 

—  étendu. 

—  safrané. 

—  saturé, 
cannelle. 

—  ambr.  musq. 

—  comp. 
canthandes. 
cardamome  eomp. 
cascarille. 
castoréum. 

—  safrané. 
chirette. 
ciguë, 
civette, 
cochenille, 
colchique.      757, 
Colombo, 
coaltar  sapoiiiné. 
cresson  para.  786, 
dentifrice, 
digitale, 
digitaline. 

ëc.  d'orange, 
ellébore  bl. 
essence  moutarde, 
euphorbe, 
extr.  op. 

camph. 

feuil.  bellad. 
gayac. 

—  ammoniacal, 
gentiane. 

—  comp. 

—  ammon. 

—  comp. 
gingembre, 
girofle, 
gom.  ammon. 
iode.    75,    279, 

ipéca, 
jalap. 

—  comp. 
jusquiame. 
kino. 
lavande    comp. 

lobélie. 
lupulin. 
menthe, 
musc. 

—  comp. 
myrrhe, 
noix  de  galle. 

—  —  comp. 


253 

757 

194 

807 

361 

362 

362 

230 

232 

231 

298 

233 

232 

373 

373 

157 

428 

864 

47 

759 

152 

64 

755 

256 

571 

574 

165 

481 

297 

307 

398 

403 

416 

767 

769 

155 

155 

156 
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227 

233 

555 

523, 

708 

445 

470 
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425 

198 

241, 

863 

565 

621 

239 

371 

864 


Aleoolé  noix  vom.  632- 
np.  asarum  comp.  394 
opium  brut.  393,  394 
patchouly.  865 

Portugal.  862 

pyrèthre.  854 

quassia  amara.      151 
quillaya.  869 

quinquina.  140 

—  comp.       141,  142 
quinine.  639 

—  comp.  639 
raifort  comp,  786 
ratanhia.  197 
rés.  gaïac.  769 
rhubarbe.             '  490 

—  aloès.   490 

—  comp.  490 
Sabine.  624 
safran.  375 
savon.            588,  663 

—  aromatiq.  776, 

869 
scammonéc.  474 

scille.  607 

sem.  colchiq.        '759 
séné.  464 

—  comp.  464 

sinapiquc.  297 

stramonium.  424 

strychnine.  634 

tanniq.  193 

tolu.  557 
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vanille.  248,  863 

vératrine.  766 

vétiver.  865 

Alcoomètre  centé- 
simal. 28 
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ploratrice, 90 
Alkermes  élixir.  231 
Aloès  alcoolé.  252, 4iB7 

—  asa  fœtida,  pil.  486 

—  comp.  487 
extrait.  488 
myrrhe,  pil.  486 
?il.  483 

—  comp.  484, 485, 486 
poudre.  483 
supposit.  488 
vin.                        486 

Althsea  onguent.  259 
Alumine   sulfate  et 
zinc.  ^Si 
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.litroplne  pil.  381 ,  421 

pom.             422 

,  848 

prises. 

421 

sp. 

422 

sulfate. 

422 

valérianate. 

HS 

Année  alcoold. 

242 

extr. 

877 

poudre. 

242 

tis. 

242 

.    vin. 

243 

Axonse.           52,  85 

benzoïnée. 

52 

inodore. 

861 

populinée. 

52 

AEOtate  argent. 

276 

—  collyre. 

833 

caustiq. 

833 

—  glycér. 

833 

—  crayon.     277 

—  fondu. 

,834 

277 

—  insufflation. 
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—  lav. 
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—  mitigé. 

277 

—  pil.           379 
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—  pom. 

278 
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infus. 
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Barége  artif.  650 
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657 
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I^dlatincux. 

323 

luileux. 
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luile  olive. 

807 

lydrocotyle. 
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ioâ.  fer. 
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Kain  ioduré.  746 
local.  807 

mer  àrtif.  750,  751 
mercuriel.  716 

Plombières.  591 

salin  aromatiq.  265 
savonneux.      58,  588 

—  aromat.  589 
sel  marin.  750 
sinapisë.  296 
son.  315 
sulfuro-alcalin.  657 
sulfuré.  657,  658,  819 

—  désinfection.  80 
sulfureux.  657,  658 
sulfuro-gélatin.  659 
stimulant.  211,  265 
toniq.  265 
tilleul.  377 
vapeur.                  271 

—  aromatiq.  251 
~  térébenth.        738 

Kalarue^  bain  artif. 
eau  artif.  593 

Kandes.  33 
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herniaires.  32 
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infusion.  162 
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anodin.  778 
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commandeur.  254 
Fioravenli.  252 
Frahm.  258 
Friard.  254 
gaïac.  258 
Geneviève.  259 
Gilead  Salomon.  615 
Hollande.  259 
ioduré.  ^  745 
Lausanne.  BQId 
marjolaine.  Tl^ 
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Kaume  mercur.  711 
miel.  548 

nerval.  776 

odontalgiq.  856 

opodeldocti.  777 

—  liq.  777 
savon.  774 
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tolu.  Voy.  Tolu. 
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—  pot.  650 
Kelladone  [alcoola- 

ture.  416 

alcoolé.  416 

cérat.  416 

cigarettes.  567 

élhérolé.  417 

extrait.  415 

—  alcoolique.        415 

—  emplâtre.  420 
feuille.  614 
huile.  417 
poudre.  414 
racine.  614 
sp.  417 

Kenjoin  alcoolé.  559 
alcoolé  comp.  559 
poud.  559 

KenEoate      ammo- 

niaq.  600 
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Kersaniotte  alcoo- 
lat. 244 
essence.                861 

lierberls  sp.  338 
suc.  338 

IBétel.  860 

Beurre.  85 

antimoine.  290 

cacao.  48 

—  cérat.  49 
supposit.                325 

—  vaginaux.  48 
chloro-bromo-ioduré. 
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muscade.  226 

KIcarbonate 
tasse. 
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—  mcllite.  759 
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llusserolle.    infus. 

304 
•Caeao^  beurre.       48 

—  cérat.  49 

—  supposit.     48,  325 
Caetaevs^      médica- 
menteux. 55 

«Caeliou,  alcoold.  194 
Bologne.  195 

lav.  196 

poud.  194 

sp.  194 

tablettes.  194 

—  magndsie.  516 
tisane.  195, 196 
vin.  196 

'Caetaundé.         255 

•Cade  huile.  695 

pom.  685.  699 

'Cadmlam.     sulfate. 
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■Café  {glands.  157 
infusion.  823 
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—  purgat.  475 

séné.  463 

tisane.  223 
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Calnea,  extr.       611 
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Camomille  huile  164 

—  camph.  164 
hydrolat.  163 
niyrolé  téréb.  796 
poud.  163 
sp.  16* 
tis.                        163 

Camphre,     alcoolé. 
conc.  807 

—  esprit.  361 

—  éthérolé.  355 

—  glycéré.  362 

—  étend.  361 

—  safrané.  362 

—  saturé.  362 
moxa.  267 
poud.  360 

Cannelle,    alcoolat. 

230 
alcoolé  230 

—  ambré  musq.  232 
blanche,  poud.      228 

—  comp.  231 
eau  spirit.  229 

—  vin.  229 
essence  229 
hydrolat.  229 

—  alcoolisé  230 
oléo-saccliar.  229 
poud.  228 

—  comp.  228 
sp.  230 

Cantharldatc,  po- 
tasse. 302 
Cantharldine.  298 
CantharideH,     al- 
coolé. 298 
éthérolé.                299 
•extr.  acétiq.  299 

—  alcooliq.  299 
huile.  299 
poud.  209 
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huilo  |)hosph.  215 
nioiiléfs.  4Q 

(Ij  V.  Errata,  p.  xxxiv, 
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Carbonate  ammon. 
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•—  pil.  comp.  562 

—  pot.  211 

—  sp.  706 
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—  «uliiUoii.           411 

Rolunil. 

-  .p.                    «1 

"""•'"""-ïl 

€h>rple 

31 

qi,iniiu>,                 841 

honinico. 

80 

-  Bljcifli.            Sii 

C'klanwMMure 

Mlu«.il.         *3G.  805 

î« 

raiiH,         H71.  7» 

£^I™IpX*          41» 

Chani  urboiuli^ 

OB. 

ChlaronrMC.      71, 

388,  M».  7ï7 

tes 

doni.                      SUS 

eau.  36.505.  SDH 

003. 

«i>lr.                     3M 

«rtr.  qvinquJDH.     ItD 

703 

•li.i<d<.                    3H 

-  ju^"»-        *» 

iMtalo. 

100 

[Ijc^rii-                 3e» 

M^jT^^w 

h,potMortta. 

-.ïïS"-  ^s:  4 

pfciÎK)i.l.o*fh,W- 

iiS 

idni^^^^dH^ 

Ctalorof.     inhal.    c. 

Ïineum.  528 

av.  356,  357 

liniment.  357 

pommade.  358 

pol.  355 

sp,  356 

Cliloro  -  lodure 

merc.  668 

Cliloroxyde     ferri- 

que.  473 

Ctaorure    antim,  290 

argent,  pil.  379 

baryum.  753 

brome.  8H 

calcium.  32 

—  fondu.  32 
chaux  liq.  74 
fer  ammoniaq.       135 

—  baryum,  754 
iodure  mercureux.  668 
magnésium.  450 
sodium.  97 
or                          725 

—  oxyde,  pil.      726 

—  pom.  726 

—  sodium.  726 

pil.  726 

8olut.caust.286 

oxyd.  sod.  174,  806 
potassium*  459 

sodium  iodurë.  749 
soude.  73.  806 

zinc.  79, 287 

—  caustiq.  gutta-per- 
cha,  289 

—  coodi  on.         289 

—  éthérolé.  350 

—  flèches  caustiq.  289 

—  glycéré.  182 

—  lotion.  289 

—  solut.  satur.  287 
p.    injcct.    ca- 

davëriq.  79 

Chocolat   antisypliil. 

715 
arow-root.  87 

antisyphil.  715 

fer  réduit.  109 

ferru^in.  107 

lichen.  541 

purg.    magnes.     447, 

448 

—  Monlpell.  471 

—  scammon.  475 
santë.  87 
salep.  87 
tapioka.  87 
vanille.                    87 
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Chou  rouge,  sp.  501 , 

539 

—  suc.  539 
CleuCIne.  430 

solut.  430 

Cidre  artificiel.  336 

CIs Arrêts  op.  567 
Cls»ret(es  antiaslh- 

matiq.  568 

arsenicales.  563 

balsamiques.  559 

belladone.  567 

chanvre.  567 

digitale.  567 

jusquiame.  567 

mercuriellcs.  723 

pectorales.  568 

stramoine.  567 
tabac.             426. 567 

Clffuë.  428 

alcolaturc.  429 

alcoolé.  428 

calom.,  pil.  586 

extrait.  428 
emplâtre.       429,  585 

glycéré.  429 

huile.  429 

injection.  429 

poudre.  428 

pulpe.  428 

teinture.  428 

—  éthérée.  429 
Ciment  p.  dents.  859 
CInatere.  cdrat.  287 

cône».  723 

fumigat.  723 

poud.  723 

Clnehonlne*  645 

—  sulfate.  645 
Cire.  50 

blanche.  50 

emplât.  326 

dlcct.  515 

ëmuls.  513 

jaune.  50 

verte.  294 

vierge.  50 
Citrate      ammoniaq. 

133 
caféine.  577 
bismuth.  504 
for,  ammon.  129 
sp.  129 

—  citro-ammon.  129 

—  pastilles.  130  132 
ferreux.  129 
ferrique.  129 
magnésie.  450 

—  crist.  45V 
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Citrate  magn.  lim,  451 

—  poudre  purg.    451, 

—  gran.enervesc.453 
quinine.  645 

—  pom.  645 
soude.  597 

—  597 
CItro-lactate     fer. 

élixir.  130 

Citron  alcoolat.     244 

alcoolature.  244 

eau  aromat.  243 

essence.  861 

hydrolé.  243 

hydrolat.  243 

limonade.  330 

oléo- sac  char         243 

sp.  330 

suc.  330  701 

Cloportes,  poud.  605 

Cloni»  fumants.      868 

Coaltar,  alcoolé.    64 

émuls.  65 

glycéré.  684 

saponiné.         64,    65 

Coca,  élixir.  224 

Cochenille.  46 

alcoolé.  47 

poudre.  47 

Cochléarla,  alcoolat 

comp.  784 

conserve.  784 

hydrolat.  784 

sp.  785 

suc.  783,  785 

vin.  784 

Codéine.  413 

pil.  413 

pot.  414 

sp.  414 

Colnic,  gelée.         340 

mucilage.  826 

—  desséch.  826 
sp.  340 
suc.  339 

Colchique.  756 

bulb.  alcoolature.  758 

—  alcoolé.  757 
cxtr.  acéliq.  759 
fl.  alcoolature.  760 
oxymel.  760 
pot.  758 
sem.,  alcoolé.  759 

—  extr.  aie.  760 

—  vm.  760 
vin.  758 
vinaigre.  75S 


TBËBilPEUTIDUE. 


initficil.    LADiiuninj. 


•k»se-  —  Lavemenl  analeptique, 


OnnlE,    S3,  Clialciir,  SOI 
-  >1ila|;>tliq<i«.    341.    ExIi 


::  AcAVUa  miiK.  6ftt.  PU. 
"    ilhioe,    fltO.    Emuli. 

11.    Suifale    qniniax, 
iIeqaininc,«U.  Poud. 


.  16.  EJiKlridllé,  756. 
inKHiiaod.  SD9  ;  UoïumbI 
'ai,   cmnjphi^  op., 


iDi,  camjAréai 
•ml.  9ia.    Ak 


rïd«,  Kg.  EUiérald  de  canlbandeB, 
!09.  Pammiids  etilimforiBi},  35S. 
Glfeè^  de  canijArs  ;  Pommads  cun- 

C'c  301  Linlmonl  calmoiil,  100. 

US.  noannli  cwilimu,  SSX,  T66.  la- 
Aon  pDdiuiuii,  79i.  Goyac.  161  à  768. 


tMUq.';  Infai. 
PdI.  anltrlmiiii 
niitni  Baum 


rcoill»   ir&ie.  77D. 


771.  Sadiel  anlirhu- 
puHam.;  Bain  anenical,  7Ti.  Lûiioi. 
Urdbsnihiné,  773.  Linim,  camidité, 
77t.  Uoiin.  sivonmmi,  771,  775, 
770.  Loi,  ntbâllanla^  EmpIlUe  om- 
maniacal  cinjpb.,  77S.   Llnim.  Ho- 

,    77fi.    Pom.    roniirio-,  Baume 
■    ij    Baume   Saneliei,  171. 

!liq.  comph.;  Bauma 
uiim,  dialytiq.:  Bainaion 
,    778.    Bain     anliriiumali 


GaUpl.    anliAFthriLiq,  ;    GUonHiinv. 
7Te.PopioreoiiiLrniini';  Pipiurthiio., 

plâua»  ffalbanuoi,  7M-  Eaiu  mlnfr- 
ndM  mllunus»,  879.  Salinea,  ggt. 


DÏJile;  ropu  tu. 

...Mes  ou  USïia»- 

iiimulintci.     (Vay.     Rmh- 
languiuaiUâ,   Bronelûtti.) 


} 


TeLîiiK^'^aii 


Haveoeèie.  — 

mcJ.iSa.  (Voj.  OrcI 
■atyrlBSIB.  —  . 

rije  lia  camphre,  355.  I 
301.  Pi).  cnlmanUii.  t&t. 

«carlsllse.  —  PdikI..  «ilal. 
hdladDDÉe.  708.  (Vuj.  RmitaU.) 
Angine.  Sxanllièiitf  lanfuiàanti. 

iUxvMdes.  au.iVB}.KM«tMma 
tiin^iliiiEDfi.    Alffctltmt   latUni- 

«claUqne— rv'Dy.  yiiiraHie-} 


.    iléWnU..    m. 

1.    âOT'    Ubioo.4 

-  '  .,  e3D,  TfO. 

roaOB)  Cff- 

.  ..t.,  gut:  «Il  afltî- 

MorDouq.,  78i.  Coasens.  wc,  pot-, 
alcoDlal  anlicarbuliq.,  78S.  GajV-.iI- 
coolé  aulitcorbul-,  78B.  Vin,  lâlwe, 
ap.  iDliKorhalH..  787,  788,Apntias 
anlifcorballrt.;  Sue  citroD,  7B9.  Sac 
;  9«cro>oU]<«,  790. 


alimaiHaliad  anÏBinlir.  Huila  t'Ai  Ao- 


:>iisr3Ô^ 


opôileldi 
Aame  t 


M,->     -i.      .ji.,^,      i.'iiiiJ  .    IH.^(*8. 

Eliiir"po'iTiLlir>;ï:liKir  nm.   Dubow' 
V^.   Sv-  inlutaniiiq-,  IStl.  labM. 
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forme,  437.  lodure  potassium,  724. 
Chlorure  or  sodium,  726.  Iode;  iodure 
potassium,  744  à  749.  Sp.  raifort 
iodé,  747.  Sp.  antiscrofuleux  ;  Mixt. 
iodée  ;  Tablettes  albumines  iodées  ; 
Pain  iodé,  748.  Sp.  iodure  calcium  ; 
Poud.  iodoforme;  Bain  iodure  fer; 
Bromure  fer,  749.  Huile  iodée;  Huile 
foie  morue  phosph.,  751.  Epong. 
torréf.,  752,  753.  Chlorure  bai7um, 
753.  Mixt.  barytiq.;  Chlor.  fer  ba- 
ryum; Mixt.  antiscroful.;  Mixt.  Cla- 
rus;  Pot.  antiscroful.,  754.  Fouil. 
noyer;  Elixir  tonique;  Elect.  anti- 
scroful., 755.  Sp.  dépuratif,  757*  Eaux 
minérales  alciUmes,  877.  Eaux  miné- 
rales ferrugineuses,  880.  Salines, 
881. 

iicrofulldcs.  —  Iodoforme.  438. 
Pil.  arséniate  soude,  675.  Liq.  Dono- 
van,  677.  Arséniate  fer,  678.  Pom. 
dcuto-iodure  merc,  722. 

Siécrétion  lactée  {stimulants 
de  la).  —  Courant  électro-magnétiq. ; 
Pot.  stimulante;  Galega,  629.  Feuil. 
ricin,  630. 

iiécrétioii  lactée  (pour  ar- 
rêter la).  —  Dièle;  purgatifs;  diu- 
rétiques. Pot.  p.  tarir  sécrétion  lac- 
tée ;  Emplâtre  fondant,  630. 

Sperniatorrhée.  —  Poud., 
Alcoolé  noix  vomique,  632.  Strych- 
nine, 633.  Sulfate  strychnine,  634, 
635.  Pil.  aphrodisiaques,  682. 

Siquirrc.  —  (Voy.  Adénite,  Can- 
cer.) 

(itoniatite.  Gingivite.  —  Col- 
lutoire astring.,  179.  Garg.  détersif, 
302.  Collutoire  opiacé  ;  Garg.  opiacé. 
399.  Limonade  chlorhydriq.,  516,  699, 
Alcoolé  dentifrice,  856. 

Stomatite  gangreneuse^ 
iilcérensc. —  Eau  phéniquée,  66. 
Garg.  chloruré,  75.  Collut.  antisep- 
tiq.,  75.  Soluté  de  permanganate  de 
potasse,  76.  Garg.  a  l'hyposulfite  de 
soude,  78.  Garg.  détersif;  149,  202. 
Collyre  de  Lanfranc,  293.  Limon.; 
garg.;  collut.  chlorhvdriq,  699,  700. 
Garg.  antiseptiq.,  700,  701 .  Pastilles  ; 
Glycéré-chlorate  potasse,  702.  Solut. 
salyciliq.,  876.  (Voy.  Scorbut.) 

iitoniatite  nicrcuriellc.  — 
Collut.  antiseptiq.,  75.  Limon.;  garg.; 
collut.  chlorhydriq.,  699,  700.  Garg. 
antiseptiq.,  701.  Collut.;  pot.;  garg. 
chlorate  potasse,  701. 

muette    mlHalve*  —   Âéra- 
•  iion ;  Disséminatioa.  (Voy.  Rougeole.) 


Sueurs   eolllquatlves.   •« 

Pil.  acétate  plomb,  183.  Poud.  c. 
sueurs,  104.  Pil.  drastiques,  479.  Pil. 
d'agaric  blanc,  op.,  480.  Poud.  .Ku- 
ddlfi,  529. 

Sueurs  fétides.  —  Poudre 
désinfectante,  65,  67.  Hypochlorite 
de  soude  ;  Lotion  désinfectante,  77. 

Surdité  eatarrlialé^  —  Air 
comprimé,  27.  Fumigat.  sauge,  250. 
Bougies  causttq.,  275 

Surexcitation  nerveuse. 
—  AHmeirts  froids;  lait  frod,  94. 
(Voy.  Affections  sthéniques.) 

Surdité.  —  (Voy.  Otite.) 

Sycosis,  Mentagre.  — Loi.  sub- 
stitutivei,  666.  Iodure  chlorure  merc, 
668.  Solutions;    pommades;    lotions 
contre  mentagre,  694-95. 

Syncope  ;  Lipothimie.  —  Cou- 
cher horizontalement  ;  desserrer 
tous  les  vêtements  ;  air  frais  ;  asper- 
sion d'eau  fraîche  sur  le  visage  ; 
flagellation  ;  inhalât.  d*ac.  acétique; 
d'ammoniaque  ;  lavement  vineux. 
Inhalât,  d'oxygène,  208.  Vin  cordial, 
222.  Pot.  cordiale;  Alcoolé  cannelle 
comp.,  231.  Vinaigre  anglais,  sel  de 
vinaigre,  vinaigre  des  quatre  voleurs  ; 
520.  Alcoolat  aromatiq.  ammoniacal  ; 
Sel  volât.  d'Angleterre  ;  Esprit  ammo- 
niacal aromatiq.  ;  Sel  do  Preslon, 
521. 

Synéchles.  —  (Voy.  Adhé- 
rences de  l'iris.) 

Sypiillides.  —  Eau  phagédé- 
niq..  283.  284.  Tis.  Zittmann;  720. 
Fumigat.  cinabre,  cônes  au  cinabre, 
723.  (Voy.  Syphilis.) 

Syphilis.  —  Eau  hygiéniq., 
180.  Solut.  prophylaticq.,  8aJ5.  Pil. 
ferrug.  comp.  109.  S.-sulfate  deu- 
toxyde  mercure,  287.  Tis.  Fcttz,  579. 
Sp.  salsepareille  comp.,  580,  581. 
Vin  salsepareille,  581.  Dccoct.  salsep. 
comp.  705.  Mercure,  709.  Pom.  merc, 
710,  711.  Pil.  bleues;  PiL  Sédillot; 
Mercure  gommeux,  712.  Bichlor. 
cyanure  merc.  ;  Liq.  Van  Swieten,  712, 
713,  714.  Pil.  Dupuytren;  Merc. 
albumineux,  714.  Biscuits  dépuratifs  ; 
Chocolat  antisyphil.,  715.  Bain  merc, 
716.  Calomel,  717.  Précipité  blanc; 
Merc.  avec  la  craie,  718.  PiL  calo- 
mel comp.;  Elect.  antisyphil.  brésil., 
Pom.   calomel;  Bougies   merc.   719. 

merc,  l'îû.  VA.  YtQ\avsi^xstv>.  -w^^s^^. 
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TiBLE  DES  M*TJÈRE5. 

^H    Eko  dames.           9U 

eau    min^ilc    Plom- 

Bcaree  docwl.     7UU 

^H       cami,hti«.     m.  Mi 

biéra  arlif.               5M 

eiir.                      7W 

^^^    —            g.^.        ÏSI 

-  Pulina  arlif.     *r.* 

suroin.  détod.      48j 

^^H     «tanelle  spirit.      m 

buc.              m 

-  He™i°»o.         505 

Bgs-nip.           ni 

-  Sainl-ClffliBr.  5H5 

^^M    cbaïu.  3G,  M5,  m, 

—  Schwolheiiu.     595 

^^H                        UD3,  TIK) 

-  SddlEli  ulU.  im. 

Blectplclté.         U7 

^^B  Cologne.           set 

-  Sdl<.                 594 

minUi.                801 

iirlif.           331 

ulidiirrhâq.         SOS 

—  9pa.                  436 

^^m  DardeL.                  SU 

-  sSull.m.tl        5B5 

nnUs^phU.             710 

^^^M   denlirr.Prudlioiii.B55 

-  SallrtKh.        436 

aromliq.              33! 

^^H    SBU-de-oic   iLlemiuidn 

-  v'ch'î  arlif.      soi 

V!^                ^ 

^^1  _                  m 

-  VilUM,              595 

cs<se.                    460 

^H    -  IP.MC. 

—  Wielbad.         78S 

ralKolioinl.           « 

^^^f  —  purgit.             487 

—  nslureUtfl     Bcidii- 

^^■,  disllllM.                  33 

les.                        »7fl 

",«!,»  fer.           T3E 
cuV.  nialkû.         T34 

^H     -  inj«l.  hïpodemi. 

nlcsliuos.    878 

^^H                           U,  7NS 

tarrueiii.   130. 

dubthe.                 7Î8 

^H  ->nb.           au 

danlifri™.      S55, 858 

^^V     —  cannelle.        .  ^8 

-  uliMB.             8St 

^^1       —  Voy./>iiill'i)II(l. 
'                   diurëlfq.  IJ...        758 

ES-      Il 

diKhou.  iniroul.  834 

panée.                   31i 

_        UnbidlD.    835 

-  lauiUf.             i» 

dpidcr.                 831 

phiniqo^e.        06,  67 

aolac   camp.         770 

(Mb.                   114 

fia  trxmn»!.         30« 

îoudTM.               M3 

^^        -       L-»I.                (14 

pour  lei  liianu.     30 

fildragop».          471 

K<  ^7^'      'êi 

ffif"""-    1 

as''     s 

^B     e-iei"''                »>& 

roioa  KoBsric.       Mi 

apiuin.                  » 

^^B    —       anligonll.    781 

pnnog.                «7 

»lii»     purpl.      440 

innr>iif.           W 

Si-ïï;       S 

qnîiTquini.             S4S 

HiuilQ  carbuimliid.  500 

?.Ul^.                  4S7 

liaiolr«i»        „     805 

sulluiife.                060 

rbul..  camp.         Ot 

Thcdfli..                 179 

ruB.                       «S 

105 

uFr»  tt>«q>,          ISI 

liyffi«nii|DC.            i8Û 

^^«niro.    176,  151 

.c.«uai3?          |M 

ii>di.r^  tttf        7*6 

S&=i 

îëïd,"™*''         4«7 

liTund...                803 

-tomp.               H» 

iHBtLic.                 «8 

•ourrcT       css,  m 

Laae.                     835 

—  UrUrM.          *S9 

Bugnàlonne.        tlR 

parent,  rmiût.      413 

iBuiruti.          -m 

niiiêrsiB  AuUuil.  136 

IWItfB.                       711 

iér.W                Wi 

-  lhiu>«|[.          130 

VriMil-'r'-.                855 

Bl^ml  r^ilru'.        361 

BlUIr  Mioc,          m 

-  Cr."nsdd°'         136 

Beorw  chCiio.      IIU 

.Ikorin.'!-                331 

-  d=  Kurï^..       430 

■WliriH-Wbrif.       m 

-  Lulnlll.            130 

™K.*°^   ■       105 

-  Haid.<:«iae.      783 

-  riuru.              405 

-  r-fïriiho.          150 

-  «.iroliihioniucai-- 

-  ,p.             105.  160 

.uli„ilUrilii.  7«,  7711 

Piiunui                    58 

tiKiodanfili.         «SI 

^^     -  OmM«.          m 

ncinei  (CHidMWi. 

loliumAO,  ,^K- 

^K  —  P^J. 

1» 

jbI 
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Atropine  pil.  381.431 
pom.  422,  848 

prises.  421 

sp.  422 

sulfate.  422 

valérianate.  Ai'S 

.%.iinèe  alcoolc.  242 
exlr.  877 

poudre.  242 

tis.  242 

vin.  243 

AxoniKC.  52,  85 

bcnzoïnde.  52 

inodore.  861 

populinée.  52 

ABOtate  argent.  276 

—  collyre.  833 
caustiq.       833 

—  glycér.  833 

—  crayon.     277,  834 

—  fondu.  277 

—  insufflation.       704 

—  lav.  512 

—  mitigé.  277 

—  pil.  379,  512 

—  pom.  278 

—  solut.  743,  833 
fer.  174 
mercure.  286 
plomb.  188 
potasse  poud.        603 

Badiane       alcoolat. 

236 
hydrolat.  236 

infus.  236 

poudre.  236 

Baies   genicv.    infus. 

262 
liièble,  suc.  482 

sureau,   suc.  482 

Bain  acide.  688 

alcalin.  661 

amidon.  314 

antirhumatism.  779 
antipsoriq.  691 

aromatiq.  250 

—  savonn.  778 
arsenical.  772 
artif.  Vichy.  590 
aslring.  807 
Balaruc  artif.  593 
Baréee  artif.  656,  657 
Bourbonnc  artif.  592 
froids.  345,  782 
gélatineux.  323 
huileux.  85 
huile  olive.  807 
hydrocotylc.  706 
iod.  fer.                 749  / 


Bain  ioduré.         746 
local.  807 

mer  àrlif.  750,  751 
mercuriel.  716 

Plombières.  591 

salin  aromatiq.  265 
savonneux.      58,  588 

—  aromat.  589 
sel  marin.  750 
sinapisé.  296 
son.  315 
sulfuro-alcalin.  657 
sulfuré.  657,  658,  819 

—  désinfection.  80 
sulfureux.  657,  658 
sulfuro-gélatin.  659 
stimulant.  211,  265 
toniq.  265 
tilleul.  377 
vapeur.  271 

—  aromatiq.  251 

—  térébenth.        738 
Baiarue^  bain  artif. 

eau  artif.  593 

Bandes.  33 

Bandages  compres- 

sifs.       30.  32,  33. 
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gaïac.  767 

genièvre.  262 

gentiane.  154 

guaranhcm.  200 

hièble.  482 

houblon .  158 

hydroalcooliq.    quin- 
quina. 143 
ipéca.                    444 
jusquiamc.  425 

—  céral.  426 

—  glycére'.  426 

—  pora.  426 
laitue  vir.  430,  431 
monc'sia .  200 
narcisse  des  prés. 446 
nerprun .  481 
noix  vomiq.           633 

—  pil.  633 
oléo-rés.  cub.       739 

—  fougère  mâle.  800 
opium.  395.  396 

—  alcoolé.  398 

—  glycéré.  398 

—  pilules.  397 

—  sp.  400 
orme  pyramidal.  707 
patience.  162 
pavot.  407 
pensée.  160 
petite  centaurée.  157 
phellandrie .  561 
pissenlit.  158 
polygala.  531 
pommes  ferrugin.  128 

teint. 

quassia  amara. 
quin^.  142,  143, 

—  cerat . 

—  liquide, 
ratanhia . 

—  snpposit. 
réglisse.        013, 

—  gom. 
résineux  quinq. 
rhubarbe . 


—  comp. 
rhus  radicans. 
rue. 
Sabine, 
safran, 
salsepareille, 
sang. 

saponaire. 
Saturne, 
scillc. 

seig]e  ergoté, 
scni.  ciguë. 
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625 
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Extrait  sem.  colc.  760 

—  jusquiame.  425 
séné.  461 
stra  moine.  424 
sureau.  482 
thébaïquc.  395 
trèfle  d'eau.  157 
valériane.  363 
vanille.  863 
veratrum  viride.347, 
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verveine.  865 

viande.  93 

violettes.  865 

Earadisatlon.  628 

Farine  amandes.  869 

émoll.  320 

lin.  316 

moutarde.  296 

riz.  314 

Eéeule.  30 

cataplasme.  314 

clatériuni.  400 

orientale.  88 

pom.  de  terre.        86 

Eenonil  alcoolat.  237 

essence.  237 

hydrolat.      237 

poudre.       236 

Eenugree  huile.  324 

l^r,  arséuiate.  678, 679 

azotate.  174 

chlorure  ammon.    135 

citrate.  129 

—  ammon.  sp.  129 
dragées  lactate.     132 

—  protochlor.  118 
élix,  citro-lact.  130 
iodure.  118.  119 
lactate.  131 
limaille  prép.        106 

—  porphr.  107 
oxyde  noir.          .  110 

—  rouge.  113 
pastil.  citrate.  130,132 

—  lactate .  131 

—  iodure.  123 
pcrchlorui*e .  1 70 , 1 7 1 
peroxyde  hydrate. 81 7 
pil  carbonate. 114,115, 

116 

—  lactate.  131 

—  myrrhe.  117 

—  protoiod.  121,  122 
phosphate.  132 
protoiodure.  1118 
protosuirure  hyd.  815 
pyrophosphatel      i^ 

—  sp.  \^^ 
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E  e  r       pyropbosphate 

soude.  133 

réduit.  108 

—  électrici>té.  110 
sacchar.  iodure.  123 
sosqui-oxyd.  113 
sp.  iodure.  120 
spathique.  114 
sulfate.  113 

—  peroxyde.  174 
sulfure.  39 

Eereulnm  saxon.  89 
Eevilles   noyer,  dé- 
coction. 692 

—  extr.  755 

—  foment.  203 

—  inject.  203 

—  lis.  755 

—  suc.  755 
oranger  infus.  376 

—  poudre.  376 

—  tis.  376 
ricin.  630 
séné.  461 

Eève  Calub.  extr.  849 

Efel  bœuf  extr.  167 
Elèehes  caustiq.  chlo. 
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aromatiq. 
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émoll. 
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pcrchlor.  fer,         171 

tannin,  190 

Injection       acétate 

plomb.  184 

acid.  iodiq.  753 

alcaline    anticholériq. 

98,  513 

alcool  caniph.        741 

amidon.  741 
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arsenic.                 677 

—  pil.  677 
baryum,  pom.  754 
calcium,  sp.  749 
chlorure   merc.  667, 

668 
fer. 

—  pastilles. 

—  saccharurc. 

—  solution, 
merc.  potassium.   669 
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■odare  merc.  potas- 
sium pil.  669 

pom.  670 

sp.      669,  670 

solut.  669 

plomb.  751, 752 

—  cmpl.  ciguë.    586 

—  pil.  752 

—  pom.  752 
potassium.   583,   724, 

771,  816,  823 

—  emplâtre.  585 

—  glycéré.  584,  585 

—  pom.       583,    584 

—  sp.  724 

—  solut.  724 

—  iodurée.  744,  745 
sodium.  725,  821 
soufre.  655 

—  pom.  655 
■pèea,  alcoolc.       445 

extrait,  aie.  444 

lav.  509 

op.,  poud.  582,  583 

poudre.  444 


potion, 

sp. 

—  comp. 

stibié. 

tablettes. 

vin. 
Iris»,  pois. 

poudre. 
Jaborandi. 


Jalap  ulcuolé. 
comp. 
poudre, 
—  comp. 
résine, 

Jujubes,  pâte, 
pulpe. 

Julep     antigast.  411 
béchiq.  545 

calmant.  402 

diacodé.  403 

gommeux.  312 

fVnsquIame  alcoola- 


444 
445 
529 
444 
529 
445 
46 
46 
infus. 
578 
470 
471 
470 
470 
471 
534 
534 


ture. 
alcoolé. 
cérat. 
éthérolé. 
extrait, 
glycéré. 


425 
425 
426 
425 
425 


L.II1  huile.  49 

iiifus.  316 

lav.  316 

mucilage.  317 

poudre.  316 

semences.  498 

tis.  316 

Ijlnlineiil    ammon. 
209.  210.  211 

—  camph.      210,  211 

—  camph.  op.      210 

—  tcrebenth.  773 
anodin.  419 
antigoutl.  767,  780 
antipsoriq.  690 
antiscroful.  756 
calcaire.  804 
calmant.  403.  406 
camphrd.  774 

—  comp.  210 

—  op.  400 
chloro-calcairo.  805 
chloroforme.  357 
c.  crevasses.  810 
c.  érysipèle.  682 
c.  eschsûres.  264 
c.  otile.  419 
dialytiq.  bitum.      778 

—  éthéré.  778 
diurétiq.  611 
excitant.  210,  775 
Gëncau.  308 
huile  croton.  307 
narcotiq.  406 
oléo-barytiq.  805 
oléo-calcairc.         804 

—  phëniqué.  805 
résolutif.  836 
Rosen.  776 
rubéfiant.  307 

—  calmant.  357 
saturné.  187 
savonneux.    66 i,  774 

—  ammoniacal.  775 
camph.        775 

—  camph.  774 

—  op.  309 
stimulant.    211.  634. 

841.   842 
térébenth.      257.  773 

—  camph.  773 
volatil.           209,  210 

—  camph.  210 

—  op.  210 
■jlqaear  acëtiq.  op. 

3d5 
ammoniacale.        208 

—  «inisé.  562 
anodine  nitreusc.  359 
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lilquenr  anodine  vé- 
gétale. 360 
antinévr.  Battley.  142 
antiscroful.  753 
bismuth.  504.  505 
chlorhydr.  morph.  411 
démens.  676 
corne  cerf  succin.  361 
Donavan-Ferrari.  678 
Donovan.  677 
Fowler.  676 
fum.  Libavius.  81 
Gowland.  665.  666 
Hoffmann.  353 
insecticide.  692 
iodo-arsén.  merc.  677 
iodo-tanniq.  191 
Labarraque.  74 
opthalm.  déters.  831 
Palmieri.  601 
Pearson.  674 
prophylactique  '  mal. 
vénériennes.  180 
Schmalz.  294 
Van  Swieten.  813 
Villate..                 293 

Ijltharg.  teindre  che- 
veux. 873 

lilthine  Carbon.    782 
sp.  783 

IjObélle  alcoolé.   565 

IjOOch  antimonial.  526 
blanc.  545 

diacodë.  403 

hôpitaux.  545 

huileux.  546 

kermétisé.  525 

purgatif.  495 

térébenth.  772 

liOtlon  acétate  plomb. 

186 
alcaline.  663 

ammoniacale.        209 

—  camph.  209 
anticancér.  434,  812 
antidiphthér.  700 
anliprurigin.663.683. 

686 
antipsoriq.  691 

antiseptique.  74 

astringente.  695 

bichlor.   merc.    695, 

696 
borax.  683 

calmante.  683 

Carbon,  potass.      663 

—  soude.  661 
cathérétiq.  278 
chlor.  zinc.  2Sld\ 
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liOllon  contre    brû- 
lures. 806 

—  engelures.  808 

—  éphéiides.  683 

—  gerçures.  810 

—  mentagre.  694 

—  pityriasis.  683 

—  teigne.  697 
désinfectante.  77 
fuliginique,  65 
glycérine.  86 

—  boracique.  809 
hémostatique  perchlo- 

rure  fer.  172 
hypochlorite       soude 

lod.  808 

iod-chloro-merc.  670 

mercuricl.  284 

opiacée.  393 

perchlorure  fer.  705 

quinquina.  149 

résolutive.  682 

—  iothirée.  745 
rubéfiante.  775 
salée.  750 
savonneuse.  588 
substitutive.  666 
sulfurée.  658 
sulfuro-savonn.  690 
tan,  193 
vinaigrée.  177 
vineuse,  222 

liOllonn  froides.  344 

liUpullii  alcoolé.  621 

pommade.  622 

poud.  621 

liyeopode.  46 

■jys  pulpe.  321 

Magistère  bism.  503 

soufre.  652 

Masnésle.  446 

anglaise.  448 

blanche.  448 

cachou,  tablettes.  516 

calcinée.        446,  822 

carbonate.  448 

chocolat  447 

citrate.  450 

décarbonat.  446 

Henry.  447 

hydrate.  447 

—  gélatineux.  818 
hydrocarbouate.  448 
lait.  447 
liquide.  448 
potion.  447 
silicate.  505 
sulfate.  •k'ô 
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Masnés.  ucbaii.  M» 

WèlisBerilFaoljil.ai.''. 

Malt.                      105 

aa 

suifiite,          380.  Ht 

«li.                        Îl5 

toltur..  noir,          7i 

«i."'».                   105 

liïdroim.                214 

—  r,  poHil.            733 

MBitinc.               105 

■intue.                     84.1 

Melllto  .Tolclii,.    759 

500- 

aalo.                   137 

■uercurial.^.            500 

HeHures  ie  capuité. 

bioiydÉ.                  « 

mores.                    339 

6 

fjillf.                m 

Miel           54.  ser 

HanlKBOtle  poudre. 

SÏÏ«n""*°''        «7S 

btoms.                   54S 

«■illo.                     551 

eicliaioltqiui.         SU 

■UBue  éBiulf.       m 

.implo.                    55 

raial,  girttril.     » 

laii.                        499 

vingig.  ecilUtiq.     551 

«|]]iii<|uB.             a 

^^     patUUes.              500 

Mealhe  elcoolil.  939 

lU.                         S3S 

^H      potion.                  «ig 

^^H     Fite,                      535 

'^^U^'               Î3U 

378 

^H  ,  ptsliUes  coDip.     550 

«prii,              sao 

poudre.                  378 

^^P  ,«rte  ptirir,            «98 

e^nce,                 S88 

MlnluDi  cdral       m 

^^r    ip.  camp.            406 

byiiKht.               %V 

-  eioabra,            «8 

^^"      tibloUos                533 

hydrelii.                 S38 

Hune.                    531 

LiCoi.                     33S 

IrochH.                18 

Manalte.            500 

puliU».                S30 

Mliture  il(;<«Ui|.ttl 

»p.                         Î39 

-"■""*;>..« 

S9fl 

Hlilcllcs.               439 

«antls  ^rltflcid.    57 

lia.  coi»p.              338 

anlieholM,.          U3 

M>rjalBl«e  poudro. 

Mcnyanttae,  eMrail, 

kniidiurliétiq.       503 

m 

157 

S04.M 

Imiiino.                   776 

infos,                      157 

anlidiphlhérilla.     70 

>p.                          157 

omidï.pepIil.  168,51« 

idi,.                   530 

m«m«FB.          70U 

^^^        rcclorale.              5J0 
^H.      Trundùn.              53i 

anliKODllHi».        TS8 

acJWte.                  74Î 

^^B      v;..,de.                    99 

^B      Zenclti,                 533 

iloMe  dcotox.      388 

mUpwriq.             eM 

-  prol.i>,             S80 

Ulikiraful.            n 

^■^                            £07,  SSO 

ïVBC  erala.     609,  718 

«niElldi.            3« 

^^      MMlIr   ^ilumUI.  853 

bidilunire.             7H 

niMir  dcnta.            858 
«•slICMl.  ind>«i. 

hiioiluro.                731 

bHymue.              75 

biasvde.         S8i,  Î83 
l.iaK,-i.Kior..    «iS 

MlaiN.                tM 

iiTiUinl.               ssn 

^^     «alleo  hol.  «op.  1U 

cyinura.                7  i 

Sfii.     S! 

^H cul>.             73* 

.1«itu-iodi>n>.         7  1 

^K  M>llèw«  .olonnus. 

deoU»^,     ffîî.  383 

;;„£*     S. 

^H 

doo».                     7  7 

Eommcoi.            713 

CJariu.                  tu; 

3H'"'3 

m6ul              5S.  461 

Mauve  intot.        318 

H  Unie.                   SSe 

MMoelne     libnche- 

olMi-»Hi»™ie.        871 

-  «ri°  dnwtre.sg 

447 

cif^.                      463 

MjrrUlonire      au-m^ 

rrai«.                     B 

tore  d«  Deuil.       403 

oxyda  Toom.         383 

.lior^liqu*.            a 

^H            Leroj.                    400 

p«Ulclll(.f.ire.       34S, 

^L          nain.                    m 

4«0.  717.  718 
Voy.  CaUmil. 

pjoi.  «DHBonlaq.  t 

^^^                                    45 

prolwoduiv.         7» 

g;""^j 

^^^«'''■/'fliMe.              30 

purillj.                    55 

^^^mtUM  livdrolat,  378 

Wut,WcW«,l\3.0U 

mil 

Mlxtare  opiacée  853 

orge.  544 

puisât,  stibide.  843 

stimulante.  2^ 

tërébenth.  852 

Whitt.  631 

Moelle  de  bœuf.  52 

savon,  58 

Moka^kina.  148 

Monesla  extr.  200 

sp.  200 

Monosnlfure  so- 
dium. 656 

—  sp.  656 
More  Ile  inject.  427 

foment.  pavot.  407 

Morphine.  408 

acétate.  413 

chlorhyd.      409,  410 

sp.  409 

sulfate.  412 

Mon  veau  sp.  537 

Mouches    calmantes 

opiacées .  396 

—  beUad.  396 
Milan  301 

Mousse     de    Corse, 

gelée,  734 

—  pot.  794 

—  poud.  793 

—  sp.  794 

—  tis.  793 
Moutarde    blanche. 

498 

noire  en  feuilles.  296 

—  essence.  297 

—  farine.  295 

—  poudre.  295 
Moxa  coton.  266 

japonais.  267 

Marmoral.  266 

velours.  268 

.Muellafcc  coing. 826 

—  desséch.  826 
gomme.  854 

—  adrag.  311 

—  arab.  311 
limaçon.  323 
psyllium.  826 

Mûres  mellite.  339 

sp.  ;339 

suc .  339 

Musc  alcoolo.  371 

étliérolé.  371 

lavem.  371 

—  campli.  372 
pot.  372 

Muscade  bcurre.226 

céral.  226 
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Muscade  poudre  226  * 
Muscnllne,  sp.    92 

Myrolé  absinthe  téré- 
benth.  796 

camomille  téréb.   796 
Myrrhe,  alcoolë,  262 

poud.  261 

IVurcrsse,  extr.     446 
IVaphtalIne,     pom. 

685 
IVéroll.  861 

Merprun,  extrait.  481 

sp.  481 

suc.  481 

IVicotlane.  Voy.  Ta- 
bac. 
Mllrate  argent.     276 

potasse,  poud.        603 
IVierales.  —  Voy.  A- 

zotates. 
MitrfHheiizine.  866 
IVolsetle,  huile.      50 
Moix  galle,  alcoolé.  192 

—  comp.  193 

—  pom.  comp.  193 
huile.  50 
vomique,  alcoolé.  632 

—  extrait.  633 

—  poud.  632 
Moyer,  extrait.      755 

fomentaticAi,  203 

inject.  203 

sp.  501,  755 

suc.  755 

«Eillet,  sp.  378 

fElllette,  huile,     50 

tf:uf.  poule.  90 

huile.  53 

poids  d'uu.  15 

sp.  91 

Oléo-rés.   térc'benth. 

617 
Oléo-saccharure , 
aiiis.  235 

citron.  243 

cannelle.  229 

Olèo-stéarate,  cui- 
vre, pom.  696 
fcrriqu3.  134 

—  pom.  134,  728 
mercure.  671 

—  pom.  672 
plomb.  36 

Ollhan,  poud.       558 
Olive,  huile.  50 

Ombelllfères  aro- 
matiq.  234 

Oncllon  antiherpétici. 

68» 


\ 
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Onction  h.  napht.  697 
Onguent,       acétate 

plomb.  184 

althsea.  259 

anticancér.  812 

Arcaeus.  258 

astring.  193 

basilicum.  257 

blanc.  188 

—  camphr.  806 
bnin.  284 
Canct.  113 
cévadille.  ô93 
cire.  52 

—  saturn.  188 
citrin.  664 
digest.  animé.  26 'i> 

—  laudanisé.  498 

—  merc.  711 

—  simple.  257 
égyptiac.  294 
épispastiq.  304 
goudron.  64 
gris.  710 
laurier.  260 
mercuricl.  709 
mère  Thècle,  259 
napolitam.  709 
nervin.  777 
parasitaire.  693 
populéum.  419 
rosat.  324 
Righini.  685  . 
simple.  52 
styrax.  264 
tannate  plomb.  189 
tërébenth.  258 

—  camphr.  259 
Opiat   antichlorotiqne 

108,  111 

arabique.  729 
balsamique.     616,733 

—  astring.  734 

—  ferrug.  735 
cop.  comp.  734 

—  cubèbe.     733,  734 

—  goudron.  736 
dentif.  charbon.  858 

—  corail.  858 
fébrifuge.  648 
laxatif.  449 
soufre.  653,  704 
sulfuro-magnés.  449 
térébenthine.  773 

Opium,  alcoolé,  394' 

électuaire.  395 
emplâtre.      ^^^,  ^*«» 
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opium  alcoolé  cam- 
phre. 403 

—  emplâtre,  396 

—  çil.  397 
pastilles.  549 
poudre.  393 
sp.  400 
solut.  acdtiq.  395 
titrage.  392,  393 
vinaigre.  394 
vin  comp.  404 

or,  chlorure.  725 

mussif.  39 

oxyde,  pil.  726 

orange  alcoolat.  244 
alcoolature.  244 

écorcc.  165 

esprit.  24i 

essence.  861 

limonade.  336 

sp.  336 

suc.  336 

Orcanette.  47 

Orge,  décoction.  313 
tisane.  313 

—  comp.  544 
Origan,  poudre.  242 
Orme  pyramid.  extr. 

707 

—  sp.  707 

—  lis.  706 
Ortie,  suc.  203 
Os  calcinés,  poud.    99 

seiche,  poua.  508 
Oseille,  apozème.  343 


Ouate 
Oxychlor 

mcrc. 
—  pom. 
'  antimoine. 


33,  807 

ammon. 

671,  720 

671 

526 

526 


—  poudre. 
Oxyde  antimoine.  345 

—  fer  hydraté.  111 
fcrroso-fcrriq.l  10,111 
noir  cuivre.    35,  803 

—  fer.  110 

pastilles.     111 

or.  pil.  726 

rouge  fer.  113 

—  mercure. 

—  —  poudre. 

pom. 

zinc.  347,  348 

—  colly.  8ec.832,  844 

—  glycéré.  687 
-^  pom.  68T 
—  poud.  cannph.  681 

Oxyerat.      340.  Ui 
Oxy  e^ène.62, 201 . 8%^ 


282 
283 
867 
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Oxymel  colchiq.  760 

pectoral.  556 

scillitiq.  551 

simple.  341 

Oxysnifnre,  antim. 

hydr.  525 

Ozone.  62 

Pain  azyme.  55 

citrate  soude.  597 

eau  de  mer.  97 

ferrugineux.  118 

gluten.  96 

iodé.  748 

Palamnnd.  87 

Panleaut.  159 

Paneréatlne.  876 

pil.  877 

elixir.  877 

Paraffine.  56 

Paraguay  -  Roux 

855 

Pariétaire,    hydro- 

lat.  322 

sp.  615 

tis.  615 

Papier  antiarthr.  781 

,  antiasthmatiq.  567 

arsenical. 

Galabar. 

cantharidé. 

cautères.  • 

chimique. 

épispast. 

—  garou. 
goudronné, 
nitré 

—  aromatiq. 
résineux, 
sinapique. 
tue-mouches. 

Pastilles  ac 


563 
849 
299 
264 
780 
304,  305 
306 
780 
569 
570 
780 
296 
692 
lactiq. 
517 
344 
514 
680 
699 
^50 


—  oxalique, 

américaines. 

aatimoniales. 

borax. 

Galabro. 

chlorate  potass.    702 

citrate  fer.     130, 132 

Darcet.  596 

ferro-mangan .       1 37 

genseng. 


^uarana. 
lodure  fer. 


256 
199 
123 
laclate  fer.    131,  132 

—  com^. 


Pastilles   ministres. 

530 

opium.  549 

oxyde  n.  fer.  111 

Patterson.  514 

peclor.  suisses.  536 

pepsine.  104 

Potard,  551 

pour  la  soif.  344 

Richelieu.  256 

sel  Berthollet.  702 

sérail.  256 

stibto-ar.<^nical.  679 

Vichy.  659 

Pastourma.  89 

Pâte  à  looch.  545 

alum.  acétiq.  859 

amandes.  869 

amygdaline.  545 

arsenicale.  693 

—  escharotiq.  281 
Galabre.  535 
Canquoin.  288 

—  glycéré.  288 
cathérétiq.  832 
cuusliq.          294,  275 

—  anticancér.  813 
gom.  arabiq.  535 
guimauve.  535 
jujubes,  534 
lichen  op.  549 
manne.  535 
pectorale.  535,  548 
phosphore  e.  693 
réglisse.  535 

—  brune.  549 

—  noire.  536 
scillitiq.  694 

Patience,  extr.  162 

poudre.  162 

'  tis.  162 

Pan iilnla,  poud.  i99 

Pavot,  exlr.  alcooliq. 

m 

fomentât.  406 

laveni.  407 

sp.  401 

Pêcher,  fleurs,      501 

Pèdlinve  alcalin.  662 

chlorhydrate  ammon. 

212 

chlorhydriq.-  297 

nitro-muriatiq.      297 

sinapisé.        295,  296 

Pensée  sauvage,  extr. 

160 
%^-  160 
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Pepsine  acide  amyl. 

102 
elixir.  i03 

«ssai,  403 

inject.  hypodcrm.  590 
pastilles.  lUi 

sp.  •        403 

Peptone.  404 

Percaline  agrglutin. 

60 

Perelilorure      de 

fer.  470, 474 

cristallisé.  474 

i?lycéré.  836 

liquide.  474 

lav.  472 

potion.  472 

solut.  808 

sp.  472 

teinture.  474 

Perles.  44 

permanganate 

potasse.  76 

Peroxyde    fer    hy- 
drate. 847 
Pcrsulfnre  ëtain,39 
Petite  centaurée, 
extrait.  457 
infus.  457 
poudre.                  457 
tis.                        457 
Petit  eliéne.       464 
Petit-lait.            328 
clarifié.                 328 
tamariné.               497 
Wciss.                  466 
Pliellandrie,     ex- 
trait.                 564 
infus.                      564 
pil.                        562 
poud.                     561 
sp.                         564 
Pliénate  chaux.    68 
Piiosphate  ammon. 
tisane.                   783 
blé.  97 
chaux.  99 

—  gélatineux.         99 

—  neutre.  99 

—  précipité.  99 
for.  432 
fcrroso-ferriq.  432 
soude.                    454 

Phosphore.        244 

pilules.  216,  247 

Phosphure  zinc.218 

—  pil.  248 
jRiantatn,    hydroïat. 

322' 

JEANNEL. 


Plâtre. 


Plombières ,      enu 

artif.  592 

bain.  591 

Pierre  à  cautère.  272 
divine.  291 

écreviss.  poud.  508 
infernale.  277 

miraculeuse.  291 

Pilules  acétate  plomb. 

483 

—  op.  483 
aconit.  763 
agaric  bl.  op.  480 
aloès.  483 

—  asa  fcetida.       486 

—  comp.  486 

—  gom.-gutte.      485 

—  niyrrho-sarran.484 

—  savon.  483 
aléotiq.  rhéo-sav.  484 
alunées.  478 
Anderson.  *  485 
ante  cibum.  450 
anthelminth.  790 
antiarthrili(|.  770 
antiasthmatiq.  566 
an  ti  cancer.  844 
anticatarrh.  555 
antichloroliq.  408,  444 
antichoréiq.  385 
antidartr.  679,  681 
antidiarrhéiq.  540 
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58 
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^H 

58 
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58 
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^F 

■rmoiu  comp. 

m 
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m 
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m 

biici.il>.                Tfll 

biscuit. 

esieace.                 791 

ïhocolal  purg. 

*75 
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ClchOB. 

él«lu.i™.^ 

416 

pclion.                  78! 

2? 

poud».                  791 

pr^mp""' 

«5 
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473 

Séné  i>I<:»oli!.         4(14 

î^'i 

OIHIuUk. 

474 

caft  pur^alif.         403 

uplIbiK. 

«ohwBlliiMm 

urMn.  «UU».- 

^^^       ■cille  «IcoeliS, 

007 

—  fomp.              HW 
c>t»-.l.                  401 

cenUnr^. 

in(g..  (omp.         10!! 

chinlro. 

l»^  alcool.         .  461 

(hlcurJe  comp.  . 

^^1 

sw 
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,p.  modoiî.            400 
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^H 
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tilrop  coings. . 
consoude. 
coquelicot, 
contre    coqiiel. 


cresson. 
Cuisinier, 
daphnë  inëzër., 


340 
204 
547 

m% 

383 

501,  783 

580 


dépuratif. 


705 


580,  707, 
756 


Ddsessartz. 

diacode. 

dialytique. 

diapiiordtiq. 

digitale. 

—  Labélonye- 
digitaline, 
diurétique, 
douce  anière. 
éc.  orange.    465,  106 
érysimum  comp.    539 
élher. 

—  azotiq. 
extr.  op. 


529 
400,  401 
600 
706 
572 
572 
574 
612 
708 


353 
359 
400 


fleur  chèvrefeuille. 538 


—  oranger. 

—  pêcher. 

—  pivoine, 
fraises, 
framboise, 
frêne, 
funicterrc. 
gayac. 
gentiane. 

—  iodé. 

—  vin.' 


377 
501 
3h8 
339 
339 
464 
459 

584.  768 
455 
725 
455 

342,  313 


gomme. 

—  ammoniaq.  555 
goudron.  618 
grenades.  338 
groseilles".  337 
guarana.  190 

guimauve.  348 

loublon.  158 

luilo  foie  morue.    84 
lydrocotyle.  706 

hyposnlfile  soude.  682 
hypophosphile  chaux. 
527 

—  soude.  527 
hysopc.  464,589 
iodoferrc.  420,  428 
iodo-tinniq.  492 

—  brou  noix.        492 

—  ce.  d'orang.      492 

—  quinquina.  492 
iodure  amidon.      747 

—  calcium.  749 

—  fer.  420 
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tilrop     iodure    merc. 
potass.        689, 690 

—  potassium.        724 
ipéca.  445 

—  comp.  529 
usquiame.  426 
carabe.  400 
actucar.  op.  404,402 

434 
538 
544 
537 
336 
783 
405 


aurier-cerisc. 
ierre  terrestre, 
ichen. 
i  maçons, 
imon  artif.  ' 
ilhine. 
malt, 
manne  séné  comp. 

466 
matico. . 
menthe, 
monésia. 
monosulfure  sod. 
morphine, 
mousse  Corse, 
mou  veau, 
mûres. 


musculine. 

nénuphar. 

nerprun. 

noyer. 

œillet. 

œufs. 

opium. 

orange. 


464 
239 
200 
656 
409 
794 
537 
339 

92 
464 
484 
501 
378 

91 

400,  401 

336 


—  artif.  336 
orgeat.  327 
onne  pyramid.  707 
pariétaire.  615 
pavot.  401 
pectoral.  547 
pensée  sauvage.  460 
pepsine.  103 
perchorure  fer.  472 
phellandrie.  464.  561 
pivoiho.  378 
pointes  asperges.  457, 

576 
polvgala.  534 

p.  fooch  blanc.  546 
punch.  220 

purgatif  café.  464 
pyrophosph.  fer.  433 
quinquina.     444,  445 

—  fernigin.  433,444, 

445 

—  iodofcrré.         421 

—  vin.  444.  445 
raifort  comp.  787 
iodure.        74% 

—  iodé.  141 
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fiiirop  ratanhia.  498 
rhubarbe.  491 

—  comp.,  494 
roses  pales.  504 

—  rouges.  201 
saccharate  chaux.  506 
safran.  375 
salsepareille.         580 

—  comp.  580,  584 
saponaire.  160 
sassafras.  582 
scabieuso.  204 
scmen-contra.  794 
séné  manne.'  466 
simple.  53.  54 
stramonium.  424 
sucre.  53,  54 
sudorifiq.  580 
sulfate  uiorph.       412 

—  quin.  640 

—  strychnine.  635 
tamarin.  497 
tartrato    ferri.-pot., 

125 
térébenthine.  618 
thébaïque.  400.  401 
thridace.  431 

toln.  557 

trèfle  d'eau.  •  157 
tussilage.  164,  538 
valériane.  364 

vanille.  248 

vormif.  comp.  797 
vinaigre.  341 

—  framb.  342 
violettes.  531 

fiIropS)  proportion 
des  principes  actifs 
dans  les  15 

Soda  powders.  333 
water.  596 

Aociiiiiii,  chlorure.  97 
iodure.  725 

monosulfure.  656 

—  sp.  656 
quintisulfurc.  657 
trisulfure.              658 

Solubllitéis.  22 
fioliité  acét.  cuiv.  686 
acét.  plomb  aie.  186 
Aolutés.  Voy.  Solu- 
tions. 
Solution  acétiq.   op. 

395 
ac.  acétiq.  842 

—  chromic^.  %a>K 

—  cWv  v\.  "^^ 


-  YH'h,. 

m- 
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Uidtoblhilriliq. 

— '  pliénïii.  iod^ 
anllvDinilive.  I 
aiineiUB  ulilontl. 
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— I»td  are.  ÏOt,  7(3 

p.  iiiLoldt.        378 


k  An 


^Uunfa   ikofil.   iode- 
forme.  i38 

■ *-•-   soude.  806 


jr™"- 


issiuin.        Ti. 
durée.  711. 8i3 


c.  pllyrijs.  m 
11».  m 

luj.  hjM- 


■ilicnlo.  eo» 


dcrin. 
uddnUIffûf. 
pamsilicldf. 


SSjK?- 


praplijrl,  gjphilil. 
Miyflliïpil.. 


—  qulnioo  tllnie.  lit» 

-  ilrjelmiTie.      ftïS 


pommade. 

pr^ipiid.  an 

tvMimé  hri.         BH 


If.  »iii.r. 
I.  m.  ». 


-  |wur  {nliakl.    IflO 


mipl.  iIlHh.n».  9* 
eiDplil.  cicnit      U 
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liparAdrap  emplâtre 
thapsia.  309 

—  vé«icant.  302 

—  vigo.  870 
Sparadraps.  59 
Jltaphysalgre, 

poud.  692 

Statlonii  hivern.  25 
Stéarate  merc.    672 

—  pom.  672 
•quinine  644 

—  pom. 
Stramonluui, 

coolature. 
alcoolë. 


cérat. 

«mplâtre. 

extrait. 

huile. 

pom. 

poudre. 

sp 


644 
al- 
423 
424 
424 
425 
424 
424 
424 
423 
424 


Jltransii  latlon.824 

Stryehnine.  633 

alcoold.  634 
granules.  (i34 
pilules.  634 
sulfoie.  634 
Styrax  bols.  739 
pil.  739 
liquide  purif.  263 
onguent.  264 
Sublimé  corrosif.712 
Siibinerslon.  824 
SnbstaneeM.  ali- 
ment, amyloïdcs.  86 

—  grasses.  83 

—  proteiq.  89 

—  conservation.  89 
Sue  airelle.  338 

anliscorbutiq.  785 

baies  hièblc.  482 

—  sureau.  i82 
fcerbéris.  338 
bourrache.  321 
cerfeuil.  160 
«erises.  337 
chicorée.  1 58 
chou  rouffc.  r»  î'.i 
citron.  330,701.  7 -M 
«ochléaria.  783,  7K.'> 
coings.  339 
cotyled.  ombilicus.38t 
cresson.  783 
^corce  sureau.  482 
épine-vinette.  338 
«Ihëré  aconit.  763 

—  anëm.  puis.  729 , 
--  digitale.  579  / 


755 

501 

339 

813 

338 

336,790 

161 

605 

330 

339 

481 

336,  790 

203 

814 

340 

536 

613 

501 

338 

351 

351 

351 

ammon. 

351 

53 

53 

53,54 

55 


Sucre  canne. 

—  poud. 

—  »P- 
lait. 

—  poud.  55 
ferrugineux.  112 
Saturne.  183 
vanillé.  247 

Suie  pommade.  6&5 

—  comp.  813 
Suir.  53 
Sulfate    acide  qui- 
nine. 643 

alumine  basique.  181 

—  solut.  181 

—  pot.  desséché.  177 
poudre.  177 

—  zinc.  80 
atropine.  422 

—  collyre.  848 

—  ^lycéré.  848 

—  inject.    hypoderm. 

422.  823 

—  solution.  848 

—  supposit.  423 
bebéënne.  650 
cadmium.  183 
cinchonine.  645 
cuivre.  828 

—  ammoniacal.  292 

—  crayons.  290 
escharot.  694 

—  glycérë.  82» 


Sue  'cuphorbia  villosa. 

307 
feuil.  noyer, 
fleur  pêcher, 
framboises, 
gastrique, 
grenades, 
groseilles, 
herbes. 

—  diurétiq. 
Kmon  artif. 
mûres, 
nerprun, 
orange, 
ortie* 

pancréatique, 
pommes, 
réglisse  gom. 

—  purifie, 
roses  pâles, 
verjus. 

Sueeln  sel  volât. 

esprit  vol. 

huile  vol. 
Sueelnate 
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Sififate   cuivre  col- 
lyre. 828,  829 

—  potion.      443 

—  poudre.     704 
deutox.  merc.  286, 287 

113 
81 
672 
113 
113 
174 
449 
835 
136 
136 
412 
412 
412 
412 
459 
113 
639 
643 
643 
640 
642 
641 
641 
640 
640 
643 
335 
851 
453 
634 
635 


fer. 

—  désinfectant. 

—  pom. 
ferreux. 

—  stable, 
ferrique. 
magnésie. 

—  glycéré, 
manganèse, 
manganeux. 
morphine. 

—  glycéré. 

—  pil. 

—  sp. 

potasse  poud. 
protox.  ler. 
quinine. 

—  acide. 

—  emplat. 

—  pïl. 

cfti^. 

^-  pot.  café. 

—  sohit  tartriq. 

—  sp. 

—  solut.  titrée. 

—  supposit. 
soude  bi- 

—  cristallisé. 

—  puritié. 
strychnine. 

—  vra  miles. 


\ 


iniect.  vésicale.635 

—  pilules.  635 

—  sp.  636 

—  solut.  635 
zinc.  181 

—  collyre.  130 

camph.    ^    830 

laudanisé.   831 

—  désinfectant.       80 

—  inject.  742 
laudanisée.  742 

—  potion.  444 
zincique.  181 

Sulfovinate  quin- 
nine.  644 

Sulfite  chaux.  79 
magnésie.  68 

sulfuré  soude.  77 
sulfites.  823 

Sulfl&Y^Ta\«>    %^XÀ«^ 


^^84^ 
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godUi.                  eSG 
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407 

^^K                                 «8 
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A[uiïaleni  i  100  de 

T«D,  idtiuii.         igs 
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—  rapports  des  d  en- 

M^™ '              519 

silai  BU  <dl.           Il 

"   "    ■        mi 

dfi  l'anSom.  B. 

Tamnate  i^Ionib.  (KS 

■ul&te  atropiiM.     133 

avec  los  densités  dos 
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Mlullun,                 BU 
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4fiS 
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^^K     Dquc..'' 

nurliaics.               107 

■loi-.  «Hop.        «n 
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Teint  are  blonde  pour 

cheveux.  874 

brune  p.  cheveux.  873 

—  manganèse.  873 
ciguë.  438 
(llébore  bl.  481 
Emérigon.  769 
ethérée  bellad.       417 

—  camph.  355 

—  ciguë.  429 

—  jusquiame.  425 
— '  valériane.         364 

■  extr.  pommes  ferru- 
gineux. 129 
laclucarium  op.  402 
Mars  tartarise.  126 
noire  p.  cheveux.  873 
odontalgiq.  854 
perchlor.  de  fer.  171 
raifort  comp.  786 
thcbaïquc.  398 
vulnéraire.  252 
Teinture  éthérée 

Voy.  Elhérolé. 
Teintures.  Voy.  Al- 

coolés. 
Ténuité  des  poudres. 

25 

Térabdelle.         57 

Térébenthine.  617 

bols.  617 

cuite  pil.  617 

pil.  617 

purif.  617 

sp.  618 

Terre  fulie'e  minërale. 

604 
tartre.  604 

Thapsia  emplâtre  309 

308 
309 
93 
224 
224 
466 
465 
252 
576,  577 


résine. 

sparadrap. 
Thé  de  bœuf. 

infus. 

alcoolise'. 

purgatif. 

St-Germain. 

suisse. 
Théine. 


Thcruiomètref».  19 
Thériaque.  168 
Thridaee.  430 

sp.  431 

Thym  huile  C86ent.71 
Tiffe  laminaire.  35 
Tilleul  bain.        377 

hydrolat.  377 

infus.  377 

Tisane  absinthe.  795 

alcaline.  598 


Tisane  albumin.  511 
amère  163 
anis.  234 
•antiarthritiq.  783 
antiblennorrh.  738 
antidysentériq.  489 
antiherpetiq.  707 
antiphlogistiq.  341 
antiscorbutiq.  784 
apéritive.  612 
arabig.  729 
armoise.  242 
arnica.  255 
asperge.  576 
astringente.  196 
aunce.  242 
badiane.  236 
bardane.  162 
bislorte.  203 
bouillon  blanc.  319 
bourgeons  sapin.  553 
bourrache.  321 
cachou.  195,  196 
café.  223 
camomille.  163 
capillaire.  538 
càrragaheen.  541 
casse.  469 
cerise  sèch.  338 
chardon  bénit.  159 
chicorée.  158 
chiendent.  614 
commune.  613 
consoude.  204 
contre  migraine.  365 
coquelicot.  546 
corne  cerf.  323 
dattes.  338,  353 
diurétiq.  605 
douce  amère.  708 
ec.  orang.  comp.  166 
édulcoree  avec  ré- 
glisse. 613 
fécule.  314 
Feltz.  579 
feuil.  absinthe.  795 

—  noyer.  755 

—  oranger.  376 
fl.  guimauve.  318 

—  mauve.  318 

—  sureau.  240 
fougère  mâle.  800 
fraisier.  203 
fruits  pectoraux.  534 
fumclerre.  159 
gayac.  581,  767 
genôt.  611 

—  comp.  6ii 
gentiane.  \^'% 


Tisane  glanda, 
gomme, 
gr.  centaurée. 

—  consoude. 
gruau, 
guimauve, 
houblon. 

hyposuliite  soud. 
hysope. 

laxativc  manne, 
lichen. 

lierre  terrestre. 

lin. 

mauve. 

mélisse. 

menthe. 

—  comp. 
miel. 

mousse  Corse, 
orge. 

—  comp. 
orme  pyramid. 
oxymellée. 
pariétaire, 
patience, 
pensée  sauvage, 
petite  centaurée, 
phosph.  ammon. 
polygala. 
pommes. 

pruneaux.       338, 
quassia  amara. 
quinquina. 

rac.  canne. 

—  guimauve, 
ratanhia. 
réglisse, 
rhubarbe, 
riz. 

roses  rouges, 
rovale.  461. 

safran.  375, 

salsepareille. 

—  daphné  m. 
saponaire, 
sauge, 
scabieuse. 
serpentaire, 
simarouba. 
sudorifiq. 

—  laxative. 
sureau, 
tamarin, 
tempérante, 
thé. 
tilleul. 

—  fl.  orang. 


\ 


157 
311 
157 
204 
313 
318 
158 
78 
538 
532 
539 
538 
316 
318 
244 
238 
238 
1533 
[793 
313 
544 
706 
341 
615 
162 
160 
157 
783 
531 
340 
498 
151 
139 
615 
318 
196 
613 
489 
501  ^ 
200 
462 
6» 
578 
705 
160 
240 
204 
227 
152 
579 
819 
482 
497 
341 
224 
377 
377 


K^^ 

TABLE  IlES   HATIÈBKS. 

^^^^ 

vmérlaooëlU^r.aai 

Vin  cordiol.             Ht  H 

^^■f    Tloleltei.        530.  !>ai 

eilr.  alcoDliq.        3U» 

diurdiiq»^.          en  m 

^^■r   —  coquiiliFnl.        S4T 

hjdrolsl.                30! 

-  rWiLi.          m  T 

^^^^   Ziltmann.               T30 

Inr..>.                      ^63 

-  itairi  Didu.     uoe    1 

^^bbi«.  éfUin- 

IHiudre,                   3(13 

-  iimjrur-             60B      1 

^^K^imjHsmMh. 

IKil.  nntitpDiin.      3lSe 

-  ihincir-            608       1 

sp.                          304 

riH.-l.qu^,                M      1 

^^KtoIllTn'iii. 

leiDl.  éUiïrA-.        3M 

^^■fValn  ilciwJr,           M7 

Vanille,  al™i>hl.  î(8 

«bHfn'!^,"*''           IM 

^^B-  JlbMi^.                 ^7 

nlcrmld.                  348 

(crniElni-m.           130. 

[Kiudfe.                   3*7 

Senlijuui.               IM 

sp.                          3« 

^^^Ll^''                    *^' 

TOMI,  bouUloB.       :»3 

-  uJBÙr.  ^    floa 

VeMMMB.           !7 

ipéo,                     W 

^^Bj^^iS""  '""'"'tss 

rtrioJlé.                   9tt 

'**"ta\'"'''           760 

dp.  «ni>p.              tW 

vcratnun  Tiride, 

cilr.                    STB 

1*7 

-    «KM.                     14)1 

Terrier                  SIH 

-  cfd.           m 

i03 

Vernis  talu.           133 

-  Md,p.               147  , 

-ronrneMil.          « 

Verl-de-KTlH.      SHi 

-  rrrroein.           14» 

-  m.*ïïo.            1« 

7^ 

nlaral.        115, 876 

-  miliei.             m 

Charilé.^                817 

..niplli™.        30!,  31» 

Juin.                     3U3 

-infiB.    ""''157 

»n.  dcHrimn-.         303 

f»»»  RidïT     m 

-  Hi.                    157 

Trlanirii»     [k>i>ss. 

—  bol),                   B) 

■ririii^.          eoa 

eslriil.                     ai 

-  .n.Lli4.         «R 

-llijitfde.              «58 

gelëe.                       « 

-  «.m».  ^          Bll 

-clyfA^.              aSU 

tiunarladi-.              le 
Viefcï,  buln  «rlif.  5U0, 

irf«rfpo»,p.^          465 

B9I 

■liUrf.                     443 

qn„luc1i<..            ;)84 

a.ii>nir.                501 

..«iu.mliq.             Wh 

pixllll»..                500 

«CM.           14S,  391 

TDIWH    Hiliuillini.itt<|. 

Sfl»,  »K 

.10»..               m 

.iiliiapUq.              liSO 

imn.                      ISG 

SA,.    S 

puud,                 ■    473 

—  Kittiliq.            609 

osiino,                    *7S 

Bull}.                     «7 

wtigmu.               758 

un.phr<.      ITT.   iit 

CuldlélHI.                     «T 

•miiisirUiil.   784.  7B7 

dirtllli^                  M 

■irlnanx.                H 

oroDuliq.               iil 

fnunlKilsc.              34S 

Urtluatlon.         SIM 

-  tiHirJfiigo.         6iB 

-,>.                    34« 

-  pp,                  7i7 

;&      ^. 

TBlérlauMamiiK- 

i>iiq.                      -MK. 

li7lriiiîBnl.'            m 

L  ci^pM.          «8 

-  «Imclir.         aw 

tmée.                     H3 

quMru  valwM.      no 

;s£r      S 

Borgliiin.                lie 

?.d[f.i.           m 

BuRend.                148 

rdul.             M3,  3U 

-  pil.                   6*6 

bulb.  Mlchiq.         758 

rufadAiDI.               SeO 

-  pol-                  Sifl 

«[llHîq.                        W 

ouiiiDll».        îil,  !H 

.p.     ^                  SU 

^^  Valérlaae.   iLcmld. 

-comp,               «1 

n.r«.d.          S4t.  »0 

^^à                                 3Ut 

cluiliht.                  130 

Ubl.                      3» 

^^^-  uninniiicil.     .m 

MfWéBti».            Ttt 

r    ^^ 

colchùp».  -^â 

IBéh 
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Violette. 

infus. 


8p. 

tis. 


47 
530,  531 
47,  531 
530,  531 
ITKriol  bLinc.        181 
vert.  113 

ITKtel,  oaii.  595 

TolumeM,  puids,  den- 
sités. C 
'¥oiiil-purgat  ir.  468 


Vulnéraire,    alcoo- 
lat. S52 
eau.  iiôi 
espèces.  !252 
teinture.                â5â 
Veux  écrcvissc.     508 
Sédoaire, poudre  .2:27 
ZIne,  acctale.          182 
nmalgamë.  01 
chlorure.                SS7 


2Eine  cyannro 

llcurs. 

iictalr. 

oxyde. 

pliospliure. 

suif:!  te. 

—  alumine. 

vaîérianate. 
Zijieater. 


349 
347 
380 
347,  348 
218 
181 
80 
349 
350 
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^y                               DES  AUTEURS               ^^^1 

AlMlUe.  —  ElMtrir^td.  39D. 

Adrim.  -  CoBserya  do  Dimw,  Si; 

sso.                                       ^H 

Bmoliion    de  eoiiiIroD  ;    Gondron 

Goudm.  -  Arconihtn,  IS.                       ^H 

glnêTlai,  sa. 
Afi&n  Bl  rtetrlB«.p..-G.i,«l,  3Si, 

at™'-'ïr.iS*s:S;  ■ 

Ainilio.  -  P.ii.  t»riiiin.liï^,  ÏJS. 

SdICu»  iddium,  m.                    H 

Alben.  —  Eïlr.  ilhiré  fonf*«  '"ilo. 

Alibcrt.  —  Cosmdliq.,  SGS;  Plonici 

Alvon.  -  Pm.,  MjKéniSe.  0». 
Allign.—  PU.  mirait  copaiouo,  &18. 

684-                                       '                  ■ 

pJiMpliorc,  Sà. 

ininér»],  ODU;  Loi.  tichlor.  nier., 

J'ilulu,  185;    Sobl.  cauMi,.   bi- 

696. 

elUor.  mercure,  6U7. 

Beatlcy.  —  Boume  sdonlalgir],,  BSU; 

Anduma.  -  Vin  MtiB<Hi«.,  75S. 

Pul.  jiuriplLï..,  4SI. 

AnrimK.  -  CoLlïm  calm.m,  B«. 

BuudoD,  -  GlïtérJ   porohior.  to. 

App«ri  — (proccdiSil'j.a», 

088. 

Beiufort.  —  Sp,  bmmii™  pol.  cunp.. 
381:  Gljoiri  ndolttlif,  B88. 

Lav.  chloruforme.  3S7. 

Béchanip.  —  LscUtB  da  oluuii.  iOO, 

Bock.-PDiii   goudron  »iifn!>.0S4. 

AiïŒua.  —  BmiDC,  SSS. 
AraOHK.  -  Uii<iï>Dê>B,  137. 

Uecquanl.  -Pot.  xulhU)  bAdwii». 

Aiibor,  -  Vinai«™  Bi.Uj.  8C7. 

Antord. — Sn.  bmirfcons  sunin,  iii. 
Ahdi.  -  aoldl.  *■.  ™il1q.,  8fî. 

B^ein.  ~  Pif^  ciguë  cilonul.  £86. 

BnUind.  -  Colin  liquidiT.  41, 

Ildbirr.-  Solul-  «lf.W  ilrop.  p.  In- 

BaUly,  —  Bouillon  nurlural,  Ul. 

JL.C1,  h)■pod..«3^Colch^e.^7^T- 
^e1bl.  -  tngio.  iMUlg  hf,  130, 

BJUlyor.  -  Pomraoda,  (197. 

Ih^llo^lo.  -  l'il.  m. 

Soncdiki.  —  Counnia  eanlimu,  liSli 

ttirW.  -  Pou,,  nierctin.^118,  710, 

BmMw  111).  -  Tulrilo  aradc  era- 

Ifcnoke. -TM*;i™u(,9S. 

iiulé  eflbrr.,  4S4. 

Bonnoll.  —  J'um.  piyeal.  clcu.  i»- 

B«rtK«l.-llliuBl=l,  «ilidlphlMliq., 

rioliq.,  708- 

70*.                               ' 

IMral.  -  Gcb!o  de  «oll«  de  psi»™. 

Bireliijr,  —  Solut.  3<AS.  cilrin..  S\i. 
Huwlll,  -  Th.  >ar«n,  483 
BMie».  —  LoL  0.  Isign».  liUT. 

88j  Pulllh»  iù  cilraw  d>  fen  IWi 

Sp-  da  Eenlluie  eu  oin.  i»;  «Un 
nlnginiErc,  HT:  Ceutliq,  au«il- 

Itamoiiïin.    —   SupiMill,    lurcoliq,; 

Sd?  S8»;   !^.    ae  (hSw.SSO; 

JS%S-Si.%. 

huiig  cutoninin,  nt;  Siiubd  h- 
von,  714. 

BntliK  cl  nilIM,  —  Kl,  Hlr>p»- 

Wmad.  —  Thù  purRalir,  tM. 

modlq..  38S. 
BbfIob,  ~  l-n.  anonldw,  «60. 

UrrEeron  (A.J.  -  Ancjlhâic.  388. 

Bunrtel,  —  DnmiiirB  paUitiuni.  *37. 

B«rn«d  Dcrowc.  -8p.  de  n»i>4>it. 

BiUillM  ri  Guillet.  —Alcool.  219. 

ÏOO, 

k  Iteth,-B»d'.luD,  180.  B<ui»»  >[.<<- 

Oeminl  (0.)-  -  Alc.WdM  d*  Ta- 

■    11-  778. 

plrnn.  t08;Codiiii»,*U.      , 

BtmaVi.  -«««»m«MiHMH^^H 
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Bertella.    —   Solution  tarlriq.    suif. 

quinr,  641. 
Bertet.  —  Azotate  plomb,  188. 
Berthier.  —  Pot.  calmante,  427. 
Berton.  —  Pil.  goudron  alun,  739; 

Topiq.  c.  engelures,  808. 
Besnier.  —  Caoutchouc  vulcanise  en 

feuilles.  682. 
Bessières.— Pcrchlorure  de  fer  ;  Pom. 

c.  mentapre,  695 
Besson. —  Sp.  de  pepsine.  103. 
Beslucheff.  —  Teinture,  171. 
Beyran.  —  Poud.  antispasm.  vcsicale, 

619  ;  Opiat  cop.  goudron,  736. 
Biett.  —  Poud.  sulfuro-magnésicnne, 

653  ;  Pom.  iodurc  soufre,  u55  ;  Pom. 

alcaline  ;  Pom.  alcaline  composée, 

662  ;  Pil.  arsénialc  soude,  675  ;  Sp. 

hyposulfitc  soude,  682  ;  Pom.  cyan. 

potass.,  686;  Pil.  aconit.  763. 
Biily.  —  Lav.  morphine,  413. 
Bischoff.  —  Matières  grasses,  48. 
Blaclie.  —  Poudre  antispasmodique, 

348;  Glycéré  borax,  699. 
Black.  —  Ëtlier  azoteux,  358. 
Blacquière^.   —  Pom.  c.  Assures  du 

mamelon,  810. 
Blaucard.  — Pil.  12 1.122. 
Blaud.  —  Lotion  fuliginique,  65  ;  Pil. 

ferrugin.,  115. 
Blondlot.  —  Ac.  sulfuriq.  purif.,  267. 
Bœckcl  (E).  —  Galvauocaustio  ther- 
mique. 39. 
Bœckel-Rcdslop.  —  Pile,  39. 
Boetlger.  —  Colle  liquide.  41. 
Boerhaave.  —  Emplâtre  calmant,  397  ; 

Colly.  sec  aloctiq.,  852. 
Boileau.  —  Poud.,  Décoct.,  Bain  hy- 

drocotyle,  706. 
Boinet.  —  Alcoolë  iode,  708;  Pain 

lodd,  748. 
Boissière.    —   Pain   fcrrugm.,   118 

Pom.  naphtaline,  685. 
Bim^ean.  —  Ëlixir   santé,   247  ;  Sn 

dialytique  ;  Pil.   diulytiques,  600 

Linim.  dialytiq.  bitumineux;  Linim 

dialytiq.  ëthëré,  778. 
Bonnafout.  —  Bougies  caustiq.,  275 

Poud.  caustiq.  c.  otorrliëe,  278. 
Bonnet.  — Poud.  antidyspeptiq.,  410 

Vin  emménagogue,  624. 
Bontius.  —  Pilules,  48b. 
Borsieri.  —  Mercura,  461. 
Bosredon.  —  Pil.  do  Morisson,  485. 
Bossu.  —  Pot.  purgative,  490. 
Botot.  —  Eau.  ^55. 
Boube'e.  —  Linim.  antigoutt.,  780. 
Bouchard.  --  Poud.  anthelminth.. 795  ; 

Pom.  airop.,  84S. 


Bouchardat.  —  Poudre  désinfectante, 
.  67;  Substances  aliment,  grasses,  83  ; 
Vinaigre  phéniquc,  68  ;  Viande 
crue,  91  ;  Gluten,  96  ;  Pastilles 
d'iodure  de  fer,  123;  Citrate  fer- 
reux, 129;  Punch,  220;  Pot.  dia- 
phorétiq.,  211.  213;  Alcoolé  arnica 
aromatiq.  ;  Pot.  anisée,  235  ;  Pot.  al- 
caline goni.,  346  ;  Pil.  valérian.  zinc, 
350;  Mixt.  antispasmodiq.,  374; 
lodoforme,  437;  Thé  Saint-Ger- 
main,465;  Eau  purgative  gazeuse, 
455.  Sp.  Lamouroux,  547;  Suc 
éthërë  digitale,  572;  Digitaline, 
573;  Bols  diaphorétiq.,  583;  Eau 
Plombicro  artif.  ;  Eau  Bourbonne 
artif.,  592  ;  Eau  Balaruc  artif., 
593;  Solut.  dialytique;  Tis.  al- 
caline, 598  ;  Pot.  benzoïquc  ;  Mix- 
ture benzoïquc,  599  ;  Pil.  diurétiq. 
hydragoguc,  600  ;  Lav.  quinquina, 
649;  Pom.  barëges,  657;  Past. 
stibio-arsenicales,  679  ;  Lot.  sulfuro- 
savon.,  690;  Pom.  c.  inentagre, 
694  ;  Inject.  merc,  op.,  716  ;  Pil. 
deuto-iod.  merc,  722;  Suc  ëthërë 
anémone  puis.,  729;  Rob  Boyveau- 
LafTecteur,  730;  Pil.  iodoforme, 
749  ;  Poudre  c.  goitre,  753  ;  Vin 
d'Anduran,  758  ;  Pil.  antigoutteusos: 
768  ;  Pot.  aconit,  762  ;  Suc  ëlhëré 
aconit,  763;  Lait  vermifuge,  794; 
Solut.  iod.  potass.  iod.,  823. 

Bouchut.  —  Chloral,  439.  Elixir  chlo- 
roformiq.,  356  ;  Lav.  chloroforme, 
356  ;  Sp.  arséniate  soude,  675. 

Boudet.  —  Eau  de  chaux,  36  ;  Sel 
Boutigny,  668  ;  Dépilatoire.  874. 

Boudin.  —  Pil.  antidysentoriques. 
510;  Cigarettes  arsenicales.  563; 
Pommade  fébrifuge,  643  ;  Supj^osit. 
sulfate  quinine,  643;  Solut.  uibri- 
fuge  ;  Poudre  fébrifuge  arsenicale. 
649;  Pil.  arsenicales,  Pil.  miné- 
rales, 650. 

Bouilhon.  —  Acide  thymiquo,  71  ; 
Glycëré  thymique,  71  ;  Puni,  à  l'ac. 
tbymique,71. 

Bouillon.  —  Crayons  sulfate  cuivre, 
290. 

Boulay.  —  lodure  mercure  potiissium, 
669. 

Bourdon.  —  Lav.  ipéca,  501).  Solut. 
tartri(^.  suif,  qu in.,  6 il. 

Bourgeois.  —  Poud.  bichlor.  inerc.. 
284;  Galcga,  629. 

Bourgerct.  —  Chaleur^  207. 


f 


668;  Sp.  iodure  lamt.  pnUss.,  S70. 

ôï'ciiiHLiiîrëciDur.  —  Huh,  730. 
wiilB.  —  Pom.  olm-sliipr.  tnrrâq,, 
738. 
ronde.  -  Garj.  ifleruf,  lOj  PouJ. 

roMoe.  — 's.-flilnilB  hi.mulh.  503. 


«s  in  iirBy!ini,"!aS 
gr^nt.  TOt;  Uv.  as 


BrichelDiu  el  Adrua.  —Solul.  rnili- 
diphltiiiriliqae..  7IH;  Girg.  anii 
diphibirilin  ;  Enu  de  diaoi,  703 

BridinlI.  —  Coilvra,  831. 

Brighl.  -  Poddn.  d'iilaWrine,  tSO. 

Brodio.  —  FonlcnlBl.  ràmlullve,  1S7 

Bissici,  83. 


dieiUle,  BDS. 


8,176. 


iBrawii-Sikniard 

ainni,  Ifl. 
Oragiutelli.  — 


Bnincl.  —  EJ«.iiu[re   Hun.   wiinH, 

80Ï. 
Brooelli.— Conien,  d«i  cadaTTM,  M. 
Buchgn.  —  Fit.  Edincliiriipies,  tSi. 
*(lc!muD.  — ludunumidoniniolubl», 

747. 
.Buc]ienl.  —  Inlulat.  chlcinir  c  pneu- 

niDDiB,  5S8. 
Suchnsr.  —  Pepiinc,  10(. 


-Pot.  c 


-  G  Mon 


,43S. 


i 


SI». 
BolTel.  ~ 

Bugund.  —  Vin.  IM. 
Biii|i>cL  ->  lIjidrDUl  iinriBiMieriH, 

aullj.'— Vin-iigro,  ai7. 
BiirJiFh.  ~  Pil.  rlrulifliiu.  47S:  Til. 
■IrtnLin.  uvim.    tK4. 

..  tSerPan. 

I  pldtnb,  Sfl. 


Jlhpnillq.,  66(. 

■lurln.  -  Pil,  [crro-Eun^niq.  r  ru- 
lill«  IB  lactilg  r«rra-DiDniHiu<, 

rwi-.  —  Ff.vdrak  maçnénlB,  81B. 


Î'SC_« 


Gulndre.  13 


i    phaq|liQ 


BiÈTo  iliurdiiq.  aruîaiie,  aOS;  C 

rai  HuFfllnnd.   Bst;  Tetm.    kn 

ri<p>n,    76U;  Bniiiae  laliulluiUa 

777  :  CmBcno  iullicorb  ■"  =-"- 

7S5iCnllvreLcKTbu,B3l 
Cemi.  —  UiiL   (nlbKvW 

Vin  Broidilli'  Klirtf.  BU 
CbiIIpI.  —  Uolde   («n.    n 

556  ;  GoUo  cnptim.  733. 
Ciniiiiili.— CDlJadion  morphine,  41t. 
Campbell.   —   Aiitslii^sle    itomirh- 

nienU.38S;  DaudiFs  uujrin». SM, 
CiBBl.  —  Ongui^nl,  113. 
Capqran —  Pil.  oslrmg*nli»,  178. 
Cirlea.  — Siillilm,  bjrpennW--    — 

ImpDiion  dm  hipochlDriL 
Coflû  Faliri.  -  Uerenre,  46,.  ^ 

OrmlchBel.  —  Botul*.  (MbentUnA 

817;  Iniwl.  cmirt,,  743.  ^ 

Cinieira.—  El«t.  inliiypUL.  IIS. 
CaroR,  — Lnil.WB;  PoL  c.  ijà —  — 
"ÏStiltre,  Slê. 

_ _  --::""-";""":<« 

Gamin  du 


lui  ;  l'ol.  di^lltTB,  Sl«. 
Larré.  —  Aniuirelli  liieoMiam, 
iarraïa.  -{•«m.  e.  «Brriont.  « 
'amn  du  Vi  llaj^li^-Oolii.  «fe,  81 
Inrlier.  — AMon*™-  11.  •«. 


seo. 

GeieiuTd.  —  Poiu.  ttiomi  Bm^, 
667;  Hiit,  bypoHuiatlT  tmàt,  M)| 
Tis.  Salaqnr.   ihgihnA  xoMtémM 

Ghobrély.  —  Oriil  bilumlq.  MB. 
Chitubard,  —  Tl;^  puripilif,  466. 

nhumniB.  -  Oijilpiir,  !07. 

-  .f.  «et. 

iiPliliq.   1 
CMwa"™™rTi"ij';oiiilii*u».  683 


a.- S,..  p.a>i 


Clm»»*™.— v™... 


UHBIU» 
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Oirillo.  —  Pommade,  285. 

Clarck. —  Lav.    aloëtiq.,    798;    Ac. 

cyanhydrique,  432. 
Clarus. — Mixture,  754. 
démens.  —  Liqueur,  676;   Inhalât. 

cbjorof,  c  pneumonie,  528. 
Clërambourg.  —  Pil.,  150. 
•Clerc.  —  Injec.  copahu,  737. 
Clouet.  —  Solut.    sat.    cblor.    zinc, 

«87. 
Gloquet  (J.).  —  InsufHations  d'air.  46. 
Colas.  —  Fer  rëduit  par  l'élcctric.  ,110; 

Magnésie,  447. 
CoUis  Brown.  —  Chlorodyne,  779. 
Colattn. — Inject.  alcal.  anticholériq. 
•98,  513;  Caoutchouc   vulcanisé  en 

feuilles,  682. 
Constantin  Paul.  —  Iode,  744;  Solut. 

îod.  potass.  iodurée,  823. 
Copland.  —  Poudre  carminative,  237; 

Goutt.    odontalgiq.,  856;    Poudre 

purgative,  470. 
Corbel-Lagneau.  —  Pom.  antidart., 

666. 
Corput.  —  Seringue  exploratrice,  57. 

Solut.    permangan.    potasse,    75  ; 

Poud.   c.   coryza,    522;  Pot.    an- 

tiasthmatiq.,  565  ;  Pil.  c.  pollutions, 

621,  Baia  mer  artif.,  751;  Huile  ca- 
momille tcrébcnlh.,  773. 
Corvisart.  —  Pepsine,  101 ,  102  ;  Elixir 

pepsine  ;  103  ;  £au  laxative,  458. 
Cotterean. —  Pot.  purgative  huileuse, 

494;   Crème  pectorale,  532;   Pil. 

iodure  plom,  752;  Solut.  odontalg., 

855. 
Coulier.  —  Arcomèlro,  13. 
Coutinho.  —  Infus.    Jaliorandi,   578, 
'Crampton.    —    Pot.    antiasthmatiq., 

564. 
•Crespy. —  Eau  opbthalmiq.,  832. 
Crollius.  ~  Elixir  utérin,  373. 
Crothers.  —  Chloral,  439. 
Cruveilbier. —  Pot.  diurétique,  606; 

Pom.  c.    crevasses   du   mamelon, 

809. 
Çullen,  —  Tis.  genêt,  611. 
Cullericr.  —  Injection  chlorurée,  75. 

Lot.  cathérétiq.,  278;  Pom.  anti- 

herpétiq.,685;  Inject.  astring.,743. 
•Cunier.  —  Pom.    ophthalmic^.,   839. 

Colly.  calmant;  Pom.    antmévral- 

giq.  847. 
Curie.  —  Afiusions  froides,  344. 
Damoiseau.  —  Térabdelle,  57; 
Dannecy.  —  Bols  de  viande  crue,  91  ; 

Pcpsme,  102;  Pil.  phosphore,  215; 

Huile     phosphoréo,     215;    Elixir 

.'inntê,    247;   Emuh.   c/ilorofornio, 


356;  Valérianate  ammoniaq.  ex- 
tractif,  366  ;  Acide  cyanhydrique, 
432;  Bols  oléo-rés.  térébenlh.,  617  ; 
Pain  citrate  soude.  597  ;  Sp.  phel- 
landrie,  561  ;  Extr.  fucus  vesîcu- 
losus.  590.  Pil.  ess.  térébenth.. 
616;  Bols  copahu,  732;  Collyre 
détersif,  827. 

Dardel.  —  Alcoolat  mélisse  ;  Eau, 
245. 

Dauvergne.  —  Solut.  c.  mentagre, 
694.  Pom.  c.  chute  cheveux,  871. 

Davey.  —  Solut.  tannin,  523. 

Davreux.  —  Pot.  c.  coqueluche,  383  ; 
Pastilles  borax,  699. 

Debeney.  —  Inject.  caustiq..  743 

Debourges.  —  Linim.  chloro -cal- 
caire, 805. 

Debout.  —  Glycéré  chlorof.  safrané, 
357;  Poud.  lupulin,  621. 

Debreyne.  —  Insufflations,  46;  Pom. 
fuliginique.  65  ;   Alimentation    ex- 

filoratrice,  90  ;  Pil.  toniq.  anti- 
cucorrhéiq.,  112;  Tis.  astringente, 
196;  Extr.  monésia,  200;  Fumi- 
gat.  sauge.  240  ;  Mixture  antis- 
pasmodiq.,  355;  Pil.  antispasmo- 
diq.,  370  ;  Pil.  antichoréiq.,  385  ; 
Poud.  calmante  antispasmodiq., 
398;  Pom.  c.  panaris.  420;  Pom. 
antinévralgiq.,  420;  Pil.  purgati- 
ves, 475  ;  Potion  purgative,  494  ; 
Infus.  antiasthmatiq.,  565  ;  Pot. 
antiasthmatiq.,  566;  Poud.  antiasth- 
matiq., 567  ;  Pom.  mercurielle 
bcllad.,  588;  Pil.  diurétiq..  606; 
Vin  hydragoguQ  majeur  ;  Vin  hy- 
dragogue  mineur,  608  ;  Pot.  c. 
calculs  biliaires,  671  ;  Elect.  fé- 
brif.  648;  Poud.  antidart..  653; 
Pom.  hydrosulfureuse,  659  ;  Pom. 
antiherpétiq.,  660;  Pom.  antipru- 
rig.,  684  ;  Pom.  astring..  604.  Lot. 
astring.  695  ;  Plantes  dépura tives, 
708;  Bols  babamiq.,  735;  Pot. 
térébenth.  772;  Pom.  térébenth., 
774;  Pom.  suie  comp.,  813;  Col- 
lyre astring.  résolutif,  829;  Col- 
lyre astring.  834. 
Déclat. —  Solut.,  caustiq.  d*ac.  phé- 
niq..  65  ;  Glycéré  caustiq.  iodo- 
pliéniq.,     69;     Linin.    oîéo-calc. 

ghéniq.,   805  ;  Solut.    ac.   phéniq., 
iz. 
Dechaux.  —  Poudre  antiseptique,  62. 
Degrand.  —  Laminaire.  35. 
Delarue.  —  Pil.  aut.v^«&Vw^^Q^.*'^>5>. 
Dc\cro\x.  —  Viè,\\VB\«vt^,  '^'^. 
DeWowx.    —     VoV.     wv\:\«^^««*»^^Ow- 


w 


sati  PdI.  innw„373;  Linha.  ral- 
nunt,  UÏ;MiiliTreBnlidiiirrbiiiquc, 
aOa.  PdI.  aoliHûirriiciq,  Eli;  Lav. 
G.  djseoleric,  EIS,  Apoiëme  rhub. 
CDlombd,  MT;  Tobleli»  biiUgin<i- 
HHliu.,  SS8;  Pih  twlHRilq.,  SIS; 
Colliilioa  racruricl,  ?DB;  Vin  unli. 
rtuinotUiti.  Pal.  tiiiîrhimuiUnir 
760  ;  H^drnbl  lavandi-,  BiO. 
-'---'i    cl   Gaiolurd  "■-■' 

poluse  ;  Tûiu 


Bnllirlhrilin.,  779. 
ul.  te  r.ilriq.,  SI3. 
Jf.  —  CLi-ilaUne.  573, 


icnrn.  —  S 


Beqoenaylller.    —  Huile  do  s 


iOli    Sp. 

rin,  197; 

670  i  Eau  <iiarit'i 


'Mi  éioriUq.jnt.,  IbE;  Sp! 

iH.  aa,p..7gl-, 

ea.  —  Liq.  mda-luuuq. 


I   Deaprte    (\r).   Oilnriin  ■inc,   18S. 

[   DesâmTBs Phu.  npblbiilnitii.,83'0: 

■       Con^TB  cauiliq.  Biot.  uri^al.  833; 

Beanurriis.  —  Colly.  islriDE.  83S: 
C«I1).    lodiiTit  iodé,  SSi, 

T........    _  p„ij|i„  dilaralB  poluae. 


7M. 


aiiIip<<riodi<! 


PiHn,  cilnunli,  SK:  Pal.  induTLSc. 

ssa. 

-  PoL  nlà^BdilD  tinci  PiL. 


Dot»»,  —  Poi 


Loi,  iodoHihloro  I 

l«ir>le    fcf.    a7i,     

>aiini,67!ii  Salul.  ari^nkilt 
Poni.  (DitiK  1er.  681  ;  Pnm 
(■lia  eS5;S>il[>I.  c,  niiKUEra,  0 
3p.    ddpuralif,    707;  Tii,  HDlil- 
pilil..  707. 
'Çpiondnt.  —  Bnu  nurlné*.  97, 
'MbAr^—  CaMplUBH  » 


orido.  —  Gnnulea,  138. 
,.  —  Collyre  rfsnlolif.  63 
[■ran,  —  G™U.  Ddonliljiq. 


IDS  ;  Ebu  Rrocchierl,  «Bf  ;l^d 
pnneh,  «0;  UiiL  ■IcwHq.,  tBl 

Ëliiir  6i>ni9,  «il  ;  Eliiir  n.  GIM 
tnsine,  SU;  BiumB  FAnf,  SUf 
CacLiiodri,  ÏS3:  Pntt-féndl  ~* 
Gddc  junldap,  31S;  Binlli» 
335  ;  Eia  chloroliiniilt^ 
lodoformo,    437;    Cbocol. 


.Sf; 

Biu:ciiirilocliaui.500;Pal.  e.'diar- 
riide  prodomii]  cliali!ra,513;  Sp.p. 
loacb  bl..  SU)  ;  Sp.  diciule  Labj- 
lonve,  S7i  ;  Liq.  Pilmiir  "^ 
Uiuiuo  Grlaid  SalamoD,  61 
des  op.,  631  ;  CUnli  qglni 
Pom.  cilnle  qninlne,  6t&; 
baralë,  69»  ;  lloit|!l 


lIjdnJBl.    oopiUiii,  737;   B» 

iodun   pDliiunin,    Ter,    pli 

mcrcura,  nlaoul.  aiU-,    sp.  Ttt. 
Sp.  rillerl  nonp.  lodil,  7'"'  '-■ — ' 

7ie;    Hiule  lod*e.  761. 

r.liirui.    TSt  i  Ctalanx^Bs,    T79 
Êmplii.  g^baoïua  cuBDh..   TP* 
miilr  nnniftioi,  TOT  \  QMm 
Bot,  »8;  CiAyre  ifialalif,  S 

Coiii,    l<id.  poUMlsa.  «A;  i 

Colaene,  B«  ;  Vinaiire  'At^Mà, 
8117  ;  DfpUalaira  Ddcreil.  arS. 

Dowcr.  —  Poudre,  683. 

Dnniir.  —  CilrnlB  nmiinti.  irmu 
rfnrvwotnl,!». 

Dnipof  cl  WLiUi.  -  Vin  Amiicli 
130. 

I>ruilt.  —  Paud.  lîltaDDlripUq., 

"1.  .Klur 

.._  ..       .        ,  _._  [  «ix.   > 
lie  \  tn.  niillurflirilia..  708. 

Ouboii  (P.).   —  DiwchH   Bléi 
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Dujardin-Beaumclz.  —  Sol.  aqueuse  Feltz.  —  Tisane,  599. 

de  chloral,  71.  Fernandez  (A.).  —  Electuaire  gayac 

Dumas.  —  Chloral,  439.  comp.,  769. 

Duménil    et   Lailler.    —    Pot.    cal-  Fernel.  —  Onj?.  astring.,  193. 

mante,  398.  Ferré.  —  Pyrophosphate  fer  et  man- 

Dupasquier.  —  Solution  d'iodure  de  gancse  citro-amnioniacal.  138. 

rcr,  119.  Fieber.  —  fiolut.  de  perchlor.  de  fer 

Dupont.  —  Pot.  c.  tsenia,  802.  p.  inhalât.,  171  ;  Sol.  d'alun  pour 

Dupuy.  —  Pil.  hydrothorax, 607.  iiihalat.,  178;  Sol.  tannin  pour  in- 

Dupuytrcn.  —  Pom.  sédative,    184;  halal.,    190;  Sol.  azotate   arjj.  p. 

pil.  c.  e'pilepsic,  379  ;  pilules;  714;  inhalât.,  278. 

pom.    x>phlhalmiq.,    839;   coUy.  Fiévée.  —  Mixt.  antigoutt.,  759;  Lot. 

sec,  852;  pom.  c.  calvitie,  871.  c.  engelures,  808. 

Duqucsncl.    —    Pilocarpine,    578  ;  Figuier  (0)  —  Poudro  alcaline,  696. 

Aconitine  cristallisée,    764;     Sp.  Filhos — Caustiq.,  274. 

îithine,  783;  Bromhydrale  ésérine,  Fioravanti.  —  Baume,  252. 

849.  Follet.  —  Sp.  chloral,  440. 

Durande.  —  Remède,  631.  Fordices.  —  Poudre  laxative,  488. 

Dussau,  —  Solut.  phéniq,,  66.  Fordos.     —     Sulfites,     hyposuifilcs 

Dzondi.  —  Liq.  aimmonicale,  208.  contre-poison  des  hypochloritos. 

Evans.  —  Ciment  pour  dents,  859.  Forget.  —  Pot.  colchiq  ,  758. 

Espîc.  —  Cigarettes  pector.,  568.  Fontaine. —  Pom.  antiherpétiq.,  665. 

Elosmcnny.  —  Pàtc  8ciJliliq.,694.  Foucher.    —  Topique,   79;    Dragées 

Emërigon.  — Teinture,  769.  ferrugin.  manno-hismuth,  134;  Gly- 

Emery.  — Pom.  goudron,  684.  céré  iode,  281;  Glycéré  perchlor. 

Falières.     —     Sp.     de     fumeterre,  fer,  836. 

bourrache,  pariétaire,  pointes  d'as-  Fouquier. — Pil.  acët.    plomb,  183; 

perge»,    trèfle    d'eau,    159  ;    Sp.  Elect.  hydragogue,  471. 

de  camomille,   absinthe,  armoise,  Fournier.  —  Opiat  cop.  cub.,  734; 

capillaire,  centaurée,  chamœdrys,  Elix.  coco,  224.               , 

chèvrefeuille ,    coquelicot ,    frcne  ,  Fowler.  —  Liqueur,  f»76. 

gentiane,    houblon,   hysope,  lierre  Foy   —  Capsul.   hématiq.,  94;  Café 

terrestre,  malico,  nénuphar,   œil-  glands,  157;  Biscuits  dépurât.,  715; 

let,    phellandrium ,    polygala    sa-  Lav.  anlhelminth.,  795;  Collyr.  bo- 

ponaire,    sassafras,    scm'en-contra,  raté,  827;    Cérat  antiophthalmiq., 

tussilage  164  ;  Sp.  d'cc.  d'orange,  838;  Collyre  narcotiq.,  845;  Collyre 

165  ;      Sp.      ralanhia,      monésia,  antisyphil.,  853. 

cachou,  198;  Alcoolé  vanille,  248;  Franck.  —  Poud.  analeptiq.,  88;  Lav. 

Inject.  iodée,  579  ;  Sp.  d'oranges  acidulé,  342  ;  Mercure,  461  ;  Grains 

artif.,    336  ;   Sp.    valériane,  364  ;  de  santé,  484. 

Lactate    zinc.    380  ;    Sp.    opium  ;  T'rancœur.  —  Formule,  28. 

Sp.  diacode,  401  ;  Sp.  lactucarium  Freade.  —  Pom.  lupulin,  622. 

op.  ;  Teint,  lactucarium  op..  402  ;  Freer.  —  Lav.  antidiarrhéiq.,  506. 

Sp.  belladone,  417  ;  Thé  purgatif,  French.  —  Lot.  antiprurig.,  686. 

466  ;   Médecine  Leroy,  476  ;  Sp.  Frère  Corne.  —  Poud.  escharot.  or- 

Si.  pécher,  chou-rouge,  noyer,  co-  senic.  forte,  282. 

chléaria,     roses    pâles,     cresson,  Freyberg. — Solut.  escharotiq.,  285. 

501  ;  Sp.  tolu,  557  ;  Pot.  antias-  Friant.  —  Gollod.   ricinë  chlor.   d« 

tlimatiq.   çom.   ammoniaq.,    564  ;  zinc,  289. 

Tubes  antiasthmatiq,  568  ;    Arsé-  Fronmuller.  —  Solut.  cicutine,  430. 

niate  soude.  674;  Arséniatenotass.  Froriep. —  Courants  continus,  583. 

soude,  675  ;  Sp.  gayac,  768  ;  Sp.  FuUer.  —  Electuaire  astring.,  286; 

antiscorbutiq.,   789  ;   Sp.  mousse  Vin    scillitiq.    comp,    610;    Elec. 

Corse,  794.  fébrif.  648. 

Fano.  —  Linim.  stimulant,  841 ,  842.  Fumouze.  —  Cantharidino.  298. 

Fauré.  —  Alcoolé  sinapiq.,  297.  Furnari.  — CoUy.  gazeux,  841  ;  Colly. 

Fauré  et  Mailho. — Eau  pin  gommée,  calmant,  846. 

204.  Gaflard.   —  Solution   cavvc&ftV^  %\\ 

Favrot.  —  Bols  copahu  matico,  734.  Solul.  meTc.  c.  y^V^^c'^v^kv*,  ^Rfc- 


Garni.  —  Pil.  àguë  colomol.  5 
Ganibi.  —  Pot.  Bcirint;..  190. 
Gunbsrini.  —  Lii).  DgnBian-Fe 


GajjMSM—  Tiitila  de,  ÎB. 
Gcaj.  —  Uiit.  iinlludfnlEÎq., 
Gënnu.  —  LiniTiienl.  30£ 


..  4[)8. 


J.  —  Pom 


1,  t5. 


t..  761, 


Ginldi 

8», 

Gln>ud-T( 


—  GMga.  0*9. 
i\yùiré  E.lr.  Ci; 

-Soloi. 


iniKl.  luporilmiuid..  8«. 
GliekD. — BiuRio  «iwileliiacb  llit. ,  77T. 
GIsuber.  —  Sol.  U3. 


GMaard  (k.)^ 


I,  tlS. 

maururaw,  43S. 

latplior.,  SIS. 

anliBcranil.,  TB6. 
Liude,  373. 


Gmefu.  -  G\,aM  aibériliq  ,  «H  ; 
Gailll-  uiliui'llmtiq..  71»)  ;  Pil.  an- 
tiirlhritîrt.,  770;  CoUv.  lUnul,. 
BU  :  CoUj.  te-:.  8S1. 

Gru(«r,  —  roninngin.  poUMe.  13. 

On«B.  —  Llnln.  rt.  uclum,  iOi; 
■     piinral,,    WI;    Pol. 


«nsDbalKl.  —  Pil.  ioJLifonni:,  OU. 


Grïmanll —  Sp.  île  qiiinri.  femuds., 

13»;  Sp.  nihn  iudû,  1«. 
Groull  et  Boulron-ltouui!!.  —  M 

Gril.  -  l'JJil.  clilorlijd.  amaiBiâ 


IniccL  nnlilr]ucnrriJi!in  ,  ?38;  lad«. 

7»lAcddilii.i-,7Uli  Wralrino. 798- 
Guencg  do  Mus^j.  -  Pom.  rdwliit.. 

iiSiPom  iintinruriïin.,l!63:MUI. 

BBliDiDle,  703  ;  Bain  inenical,  773- 
Gulipin.  —  Call.v.  déteri.,  a»;  CoUï. 

Giiiinn  (A.).  —  Occlusion  par  «lUlU. 
33. 

Guonrnl.  —  Callul.  tntlaiHiiiq.,  TS. 

Guibuart.  ~  KmpUl.  ailllji..  SI  ;  &|>. 
d'teubi  81 1  Vin  rliubarb.  annmàUq., 
ISO  1  Cunçao,  1«5  ;  B.nnce  dlt»- 
Ue,  Ï31;  Part.  Ricliollog,  «ft 
BaamD  Gcmriiva.  1S8  ;  Solul,  M. 
tubsit.,  £80;  Gsléo  cnrne  ila  «rf 
dniili.,  3ill;  GtWe  ernoillM,  337  : 
Gelde  aUnss,  ponxiies.  340;  Pot 
RiTl^iilh.Dp.,3bA;Elit.  i^annli.. 
3011;  Eir)>IiI.  4iililt}ilùri.f..  371; 
Pot.  DHiac.  37i;  ISitiècoa  anlîlaï- 
tenKH,  tfll;  Poudr*  d'Ailh«Ml  m 
dg  lAron  do  CaUcliit.  47l)i  Pwd. 
oornulilne,  474  ;  Pais.  ■allMoor- 
rlioid.  il  lirhatii,  M9-,B'  " 
caltiMin,  OaO;  Bp.  ac.  phr- 

603  i  Failli,  aliérinla  PIbbl 

Uns.  aiUMpliq.,  700  ;  B*in  an 
oru.,  TM I  Alcoala  nvoû  imiiiMûi. . 
7761  Sp  anliimrbfll..  7t»i  K» 
HitHda  h  Vrillicrc,  BK;  Emcdcc 
royala,  884. 

Guibart.  —    Llniin.  dinrMtqDS,  611. 

GuHliJ.  -  Elii.  aniiEUir..  «3. 

Guïllierawnd.  —  Tiira»  opliun.  391; 

Guillot.  Not.  —  Pcm.'randroa.  ttl. 
GUHrin.  — Ss9,  4ï4, 
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Guthrie.  —  Pommade,  834. 

Hager.  —  Chlore  en  boules,  73  ;  Fé- 
cule orientale,  88;  Potage  saxon, 
89  ;  Tartrate  ammoniaq.  fer,  i27  ; 
Alcoolë  ammoniaq.,  208;  Vinaig. 
vésic,  299  ;  Ether  zincé,  350  ;  Al- 
coolé  camph.  safrané,  302;  Hydro- 
lat  asa  fœlida  comp. ,  369  ;  Pil.  gai- 
banum  asa  fœlida ,  370  ;  Sel  Guindre, 
454;  Liq.  Gowland,  666;  lodure 
sodium,  7:25  ;  Baume  soufre  ;  Baume 
soufre  térëbenth.,  771. 

Halforl.  —  Pil.  antigoutl.,  759. 

Hairion.  —  Solut.  ac.  chromiq.,  834  ; 
Colly.  astring.,  835. 

Haller.  —  Elixir  acide,  176. 

Hamon.  —  Térabdelle,  57. 

Hanner.  —  Pot.  colombe,  152. 

Hardy  (Alfr.).  —  Ce'rat  minium  ci- 
nabre, 287  ;  Glycérë  soufre,  653  ; 
Pom.  ong.  citrin,  665  ;  Caoutchouc 
vulcanisé  en  feuilles,  682  ;  Pom. 
nitriq.,  683  ;  Lotion  c.  pityriasis 
versicolor,  683;  Poud.  sédat.* oxyde 
zinc  camph.,  687;  Pom.anlipsoriq., 
689;  Pom.  parasilicide,  691  ;  Pom. 
0.  alopécie,  871. 

Hardy  (E.).  l'ilooarpine,  578. 

Hare.  —  Inhalât,  ac.  cyanhydriq., 
564. 

Hannon.  —  Manganèse  ;  Pil.  ferro- 
manganiq.,  137;  Citrate  caféine, 
577. 

Harleis.  —  Liniui.  c.  gerçures  ma- 
melon, 810. 

Hart.  —  Poudre  antinpileptîq.,  380; 
Tablettes  Calabar,  8 19. 

Hartmami.  —  Elix.   camph.,  362. 

Hawkins.  —  Linini.  ammoniacal,  211. 

Heberden.  —  Mixture,  107. 

Hébra.  — Glycérë  iod.  caustiq.,  281  ; 
Onction  anliherpétlq.,  688;  Lot. 
antipsoriq.,  691. 

Heine.  —  Sol.  astring.  escharotiq., 
292. 

Helmerich.  —  Pom.  antipsoriq.,  689. 

Helvetius.  —  Pil.  alun.,  178;  Colly. 
dëters.,  829. 

Honriot.  —  Soufre  mou.  Ciment  p. 
dents  cariées,  859. 

Henry  el  Dclondre.  —  Quinium,  646. 

Hepp.  —  Poud.  digitale,  571. 

Hérard.  —  Pot.  fcbrif.  alcooliq.,  641. 

Herbelin.  —  Essai  quinquinas,  638. 

Hermant.  — Pol.  antispasmodiq..  354. 

Hewson.  —  Linini.  résolutif,  836. 

Hildebrand.  —  Mixt.  diuiétiq..  606. 

HiU.  —  Baume  miel,  5i8. 

Hiriart.  —  Sp.  c.  coqueluche,   383. 


Mirtz.  —  Extr.  Veratrum  vinde, 
347;  Poud.  digitale,  570. 

Hoffmann.  —  Elix.  viscéral,  166;. 
Baume  de  vie,  352  ;  Liqueur,  353  ; 
Mercure,  461  ;  Boisson  phosphoriq.,. 
527  ;  Pot.  c.  hémoptysie,  528. 

Homberg.  —  Sel  sédatif,  26. 

HomoUe.  —  Poud.  seig.  ergot,  purif., 
877. 

Homolle  et  Quevcnne.  —  Digitaline, 
573;  Pot.  digitaline,  574. 

Hooper.  —  Pot.  an:iasthmaliq.,  565; 
Lot.  antiprurig.,  686. 

Hottot.  —  Rac.  aconit,  762;  Granules 
aconitine,  765. 

Howie.  —  Liq.  bismuth,  505. 

Hufeland.  —  Cérat,  687  :  Liq.  an- 
tiscroful.,  753  ;  Mixt.  antiscroful., 
754. 

Husemann.  —  Saccharate  chaux,  822. 

Hunter.  —  Poud.  escliaroiiq.,  292; 
Pil.  camph.  musquées,  371. 

Huxham.  —  Elixir  fébrifuge,  141. 

Idt  et  Chevalier.  —  Sp.  amand. 
gommé  vanillé.  327. 

Jaccoud.  —  Pot.  alcooliq.,  220  ;  Pot. 
sulfure  potasse,  703. 

Jaillard.  —  Sulfovinale  quinine,  644. 

James.  —  Poud.  antimuniale,  346  ;. 
Pommade,  813. 

Janin.  —  Vësicaloire,  303  ;  Pom. 
ophthalmiq.,  840. 

Jannart.  —  Garg.  astring.,  190. 

Janscn.  —  Inhalât,  chlorof.  c.  pneu- 
monie, 528. 

Jansini.  —  Suc  gastriq.,  813. 

Jeannel  (J.-J.).-— Cérat  pour  le  toucher, 
51  ;  Emuls  de  goudron,  6i  ;  Huile 
foie  morue  désinfectée,  8i;  Bain 
huileux,  85  ;  Sucre  ferrugin  ,  112  ; 
Sp.  d'ioduro  de  fer,  120  ;  Eau  fer- 
rée gaz.,  124  ;  Poud.  p.  eau  ferrée, 
125;  Pil.  toniq.  cnimi>nag.  laxat., 
126;  Pom.  oléo-stéarato  ferrig., 
134  ;  Huile  foie  morue  ferrée,  135  ; 
Chloroxyde  ferriq.,  173;  Hydrate 
ferriq.  stable,  173;  Liq.  prophy- 
lactiq.  des  malad.  vén.,  180;  Sous- 
acét.  plomb,  crist.,  185;  Bain  sti- 
mulant, 211  ;  Bain  stimul.  toniq., 
265  ;  Sp.  gom.  p.  pot.  gommeuse, 
313  ;  Limonade  sèche.  333  ;  Pot. 
c.  coqueluche,  382;  Garg.  calni., 
405;  Linim.  calm.,  406;  Inject. 
vagin,  calmante,  416;  Poud.  tem- 
pér.  laxat.,  457;  Loorh  purgat., 
495;  Ëlect.  antidiarrhéiq.,  508; 
Pom.  aniihémorrhoid.  bcllad.,^\%\ 
Pom.  auUVvéiftotTVvo\à..,^\.^\'^«^^. 


Lui,  anlipmriglii..  663  ;  Pom.  an- 
tiberpdUq.  pr&îp.  blanc,  CST  ;  01^- 
■lénnlc  nKTC.,tni  ;S1i!^<iiLc  merc.  ; 
Pom,  ilûroto  nifrc.,  673  ;  Pouri. 
c.  aieorint..  687;  Pom.  inlina- 
nuil.,  891  ;  Pom.  oloVslftiralB 
enivre,  690:  Puui.  ol.fo.sWi.mlp 
merc.,  «97  ;  Gin,-- onlisepllq.,  701  ; 
GaPB-   onlisyphU.,    715   ;    Emula. 


savûnii,    778;   Antid 


KiijKr. -Drasiea,  7SS. 
Kmpslor.   —  Clvciirâ    nir» 

893;  Bol,  --    -'■■^■-    ~   =■ 

H*;  Lit. 
KmiL-~  ■ 


,  oe.  phéniq.  p  ioli 
.  BnlholiniDlli.,  7SH. 


aiuUq.,  7(E 


UbBl.  ~  Pot.  anUaiphlIiiirltlq,,  71 
LabélMiïd.  — Sp,  itiulble,  571, 
Ul.iche.  — SjP.  nifWliDiM,  7t7. 
Labnrtlo-  —  Suppoiil,  siilF    gulnu 

Uroile.  —  HiiUire  illiaulunls,  9^! 
Lafhtipis.  —  Solul,  ii^t.  mîvlï.  SI 
LaMtle.  —  Inject.  hjpoiliimilii.,   « 


Lagncau.—  lojoct,  u 

71  S. 

UlUer.  —  Sp.  pnrgaiir  catd,  Ul. 
LBma^c-licq^01-  —    *-    .■«"■■.*»- 


Lamoiomi.  — Sp.,  B*7. 
Unrelol.  —  CiBarrttcs  necUr., 
Undoin.  —  Pil.  anUcaoe'-  -  "- 

inUuncfr,  811  :  One 

c«r.,eiS. 
Lanfranc-  -CoHyr 
Laniflcbort. 

300 1  IiiMt.  D.  lileni 
LanionL-Vinfélirir..  ..«,. 
Larrey.  —  Oiig.   brun,  S8(;    I 


Colt^.  »a 


lii^.  711 
Lelbam.  — 
Lalonr  (A.). 

Liloùr(N    E.) 


Pi[ale>.  S64. 
Lut  dill 

.  SriHBtiydralfl  ^ 


Laurent  et  GertiardU  — 'CMOtljd 

d'aumiDnihiiiD,  UB. 
Laalli.  —  Hiit.  tnrïlli|.,  ^U. 

LaTBffiiL  —  InjecL  ■muHHiiaeaT' 
LebalKoe.  —  ConiKe-iniutli»,  r 

driie  m'gâét,  gAtaiio,  SIS. 
LaBH-L  —  Pal.  Bnlirhmiiati&n. 

AloooM  Quilliirfa  tmoiian 
Ltbon.  —  Sulul.  oc.  pliOnin.  nai 

66. 
Labcrt. — InjMt.  bjpodtiB.  cM 

l,é:!iX.— Rio  h^i»Ulli(., 

Lcfait.  — BiuSi!tî)>rilf,.S34i   ■ 

BcHinM  irllt..  5ÎU;  Biu  Vicby  «ri 

SVl  ;  Biiin  llin>^>  arlir.,  SSI. 

LtifauloD.   —  Plta  ilumln.    acâl 


LiliiTrB,  —  Calajii.  urnttabnHi,  ! 
Lemaira. —  Pom.  phteia,,  (SU. 
LoBiaiuriar.  —  Ptl-  Munull.,  1 
Le|4e«  —  Lin-m.  Mnem,  306  ;  I 

par|[iL,    iK;    PII,-  tlyrtXi   ' 

Myni.  799. 
Lnero.  — AlciwM  linnln., 


m 


Ltnino.  —  poBU-,  . 

hiilroaalyle,  7M. 

Uréf .  -  Vopii-i 

Leroj   d'Bl 
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Lethetby.  —  Essence  tërébenth.,  821. 

Letzerich.  —  Lot.  antidiphthérîtiq., 
700. 

Lcuret.  —  Pil.  antiépileptiq.,  381. 

Le  vacher.  —  Pom.  stiinul.,  259  ;  Pot. 
c.  taenia,  802. 

Levant.  —  Opiat  anlichlorotiq.,  108. 

Libavius.  —  Liqueur  fumante,  81. 

Liebig.  —  Bouillon.  93  ;  Extr.  viande, 
93  ;  Ghloral.  439. 

Liebreicli.  —  Ghloral,  439. 

Limousin.  —  Cachets  médicamenteux, 
55  ;  Oxygène.  208. 

Lind.  —  Lime-juice,  789. 

Lippert.  —  Mixt.  antipsoriq.,  690. 

Lisle.  —  Pain  à  l'eau  de  mor,  97  ;  Ac. 
arsënieux,138. 

Lisfranc.  —  Liq.  antiscrof.,  753; 
Sol.  chlor.  oxyde  sodium,  806. 

Lister.  —  Huile  pheniq.,  09  ;  Spara- 
drap cmpl.  pnéniq.,  69  ;  Charpie 
boriquée,  80. 

Labourdette.  —  Lait  médicamenteux, 
95. 

Lobstcin.  —  EIcct.  fëbrif.,  648. 

Lœbelius. — Ëthcrolë-phosphorc,  217. 

Louis.  — Lot.  antiprurigin.,  686. 

Louvcl.  —  Conservât,  des  céréales, 
90. 

Lubelski.  • —  Réfrigérât,  c.  chorée. 
384. 

Liicke  —  Linim.  c.  émipcle,  682. 

Lugol. —  Iniect.  iodur^  caustiq..  279; 
Pom.  suffuro-savonn.,  689;  Solut. 
iodure  potass.  iodurée.  744. 

Lussana.  —  Suc  gastriq.,  813;  Suc 
pancréatiq.,  814.. 

Lustreman.  —  Désinfection  des  vête- 
ments des  galeux,  689. 

Luton. —  Inject.  hypoderniiq.,  46; 
Inject.  hypoderm.  alcool,  219; 
Solut.  sel  marin,  276  ;  Injec.  sous- 
cutan.  azot.  arg.,  276  ;  Inject.  sous- 
cutan.  chlor.  zinc,  288;  Inject. 
hypodermiq.  alcoolé  iode.  279  ;  In- 
ject. hypodermiq.  pepsine,  590  ; 
Inject.  ac.  iodiq.,  75à. 

Lutz.  — Pom.  sulfocyan.  merc,  665; 
Elect.  soufre,  819. 

Habit.  — Pil.  laxat..  483;  Pot.  anli- 
dysentériq.,  513. 

Mac  Dou^all.  —  Poud.  désinfect.,  67. 

llackensie.  —  Pâte  cathérétiq.,  832; 
Cataolasme  résolut.  837. 

Magcndie.  —  Linim.  stimul.,  211  ; 
Pot.  sédative,  436;  Pom.  brôm. 
potassium,  437  ;  Pil.  vératrine,  766. 

llagitot.  — Mixt.  c.    carie  dentaire, 

isi, 

JEANNBL. 


Magnes-Lahcns.  —  Goudron  pulvérul., 

03;  Vui  Bugeaud,  149  ;  Sp.  gomme, 

312  ;  Eau  goudron,  552. 
Mahicr.    —  Sous-acét.    plomb'    liq., 

185. 
Muhon  frères.  —  Pom.  ;  Poud.  alcil., 

696. 
Maisonneuve.  —  Glycéré  chlor.  zinc, 

182. 
Maître  (Gh.).  —  Supposit.  iodoforme; 

Liniment  iodoforme,  439;  Pom.  c. 

sycosis,  695  ;  Glycéré  c.  gerçures, 

810. 
Majault.  —  Sp.  dépuratif,  756. 
Malherbe.  —  Mixt.  calmante,  517. 
Mallct.  —  Oxygène,  207. 
Mallez.  —  Inject    antiput..  77,    78; 

Inject.  déters.  ;  Inject.  déters.  cal- 
mante, 280  ;  Inject.  substit.,  743. 
Manayra.  —  Inject.  amidon,  741. 
Mundell.  —  Hydrate  magnésie,  818. 
Mandl.   —   Pil.    phosphorées,    216; 

Glycéré  iod.  phéniq.,  281. 
Manfredi.  —  Tablettes,  550. 
Mansfield.  —  Essence  mirbane,  866. 
Marchand   —  Lait  p.  allaitement  ar- 
tificiel 95. 
Marjolin.  —  Sachet  anlirhumat.,  772. 
Marquez.  —  Essence   héliotropo  ar- 

tif.,  865. 
Marotte.  —   Pot.  ammoniacale   op,. 

562. 
Marshall-Hall.  —Pil.   anlichlorotiq., 

114. 
Martin  (S.).  —  Sp.  iod.  calcium,  749. 
Martinet.  —  Glycéré  chlorate  potasse, 

702;    Pot.  térébenlh.,  772;  Opiat 

térébenth..  773. 
Martins  et  Bœttger.  —  Dépilatoire, 

874. 
MascarcL  — Sous-nitrate  bism.,  503. 
Masson.  —  Conservât,  légumes,  89. 
Mathieu  et  Kuttiuger.  —  Elect.  tani- 

fuge,  798. 
Matter.  —  Tis.  antiarthritiç|.,  783. 
Matteucci. —  Gourants  continus,  379. 
Maulkner.  —  Colly.  calmant;  Linim. 

calmant,  847. 
Maury.  —  Poud.  dentifrice,  858;  Pot. 

salyciliq,  876. 
Mayet.  —  Equivalents  des  aliments 

amylacés,  86;  Pâte  Canqiioin.  288} 

Liriim.  rubéf.  calmant,  357;  Mixt. 

iodée,  748;  Pil.  extr.  éth.   fougsire 

mâle,  801;  Solut.  tannin,  824.     . 
Mayor.  —  Marteau,  207. 
Méglin.  —  Pilules,  348. 
Menu.  —  Huile  pho8çKot^«%^\CA^< 

ton  iodé,  IV^. 


I 


»eice.  -~  Loi.  uilipniri^n.,  S83. 

Mcilel,  —  Smmullolo  d'alun,  bei 

lino.  1T9i  Gnnule,  ic.  andaicu 


ileMufr.,  -.- 
lerletUi.  — Sol,  nlcoolk.  i 

cunph-,  ea. 


terlrat?  tcTrl--1>i>t-.  I 
Uni.  lîsTpi 


L.  IK 

Uid'lflldsrnf.  ~ 

miquD,  %. 
MiïUdl.  -  Ele 
Millel.   -   D.'j 


Hiller  IJ.I.  —  Sel  lolalil.  SSI 
Wlion.  —  Ac,  D^ubiilHii..  U3;  Ei- 
iHicl.  du  parTiim  dê>  f —   °"' 


£03;    Ut.    MU). 
504. 
lIaiKid.~PaDL  hio< 


-  H;ilro1d  lidnioOallq..  11*. 


Msrluoa.  —  PilDl<ii,  485. 

Marlofl.'  —  PJI,'  bdumifl..  500. 
■ofaol.  -  Hvcnn,  «I. 
M«L  —  Biiii  nMiing.,  SOT. 
Haudun.  ~  Gslêa  huilu  [oie  Ai  ■»- 

rUL-,  8t,  as, 

Uuuisons.  -  Supposil.  iiEinaui,  4S. 

ifulluc  — Injecl.  onlipiiiriil.,  ffl.  Glj- 

tiiré êating..  (St:  GlycAr^udli' 

1    aorph.,  Ui;C\}^ri  ftiàt-"" 


719;Gfyc^rd  lullate  athn,  8 
Glfcërd  tir^clp.  rouES.  839  :  C 
cifrë  mlhn^airopinc.Stôi  Salut, 
lycijta.,  876. 

Nilinlls.  ~  DiffiUliiie,  S74. 

Nsuc^e.  ~  BoJliDn.iU. 

àtS; 


hn)m(>.bronifr^,    __ 

Pijellii.     —     SiK    (utriq.        

PuanUachtr.   —  Pua.  ulhdrttlf, 

:>ag]ûiri.  —  Elu  bJmolUUii,,  IT9. 


FjiiiihI.  —  Glvc^ré  UiïiBiq.,  11.  po«. 

m.  IhjiDig.,  71 
PapilluHt.   —  ■' 

S7T. 


TABLE  DES  AUTEURS. 


963 


Percy.  —  Moxa  velours,  267. 

Percy  Boullon.  —  Sol.  antiseptiq., 
phëniq.    iodëe,  69. 

Pères  Jésuites.  —  Electuaire  ferru- 
gin.  laxat.  111. 

Périer.  —   Appareil  plâtré,  56. 

Perkins.  — Pot.  .'intirnumatism.,  771. 

Perrens.  —  Pil.  iodure  fer,  122;  Sp. 
iodo-tanniq.,  192;  Iodure  chlorure 
mercure.,  667,  668. 

Perrin.  (M.)  —  Anesthdsie  locale, 
385. 

Personne.  —  Ghloral,  439;  Alcoold 
lupulin,  621;  Huile  iodée,  751. 

Persoz.  — Pyrophosphale  fer  et  soude, 
133. 

Peschier.    —   Bol    vermifuge,    801. 

Peler.  —  Pil.  purgatives,  486;  Ca- 
tapl.    antiarthritiq.,  779. 

Pétrequin.  —  Manganèse,  137  ; 
Anesthésie,  386. 

Pétrequin  et  Burin.  —  Pastilles  lac- 
tate  soude  et  Magnésie,  101. 

Peyrilhe.  —  Elîxir  amer,  156. 

Pcysson.    Pot.    stibiée  op.,  442. 

Piedagncl.  —  Caustiq.  Vienne  indo- 
lore, 274  ;  Vcsicat.  sans  douleur 
303. 

Piessc.  —  Enflcurage,  860,  Axongc 
inodore,  861  ;  Alcoolé  portugal  ; 
Extr.  fl.  oranger  ;  Esprit  néroli  ; 
Extr.  tubéreuse,  héliotrope,  roses, 
862  ;  Eau  lavande  ;  Pom.  vanille  ; 
Extr.  vanille  ;  Pom.  cassic,  863  ; 
Extr.  cassie;  Alcoolé  musc  comp.; 
Alcoolé  civette  ;  Alcoolé  ambre 
gris;  Extr.  ambre.  Essence  ambr. 
864  ;  Alcoolé  patchouly  ;  Alcoolé 
vétyver  ;  Extr.  vervaine  ;  Extr. 
violettes,  865;  Alroolé  œillet; 
Bouquet  foin  coupé  ;  Bouquet  reine 
Angleterre;  Lait  virginal,  860; 
Lot.  glycérine  ;  Sachet  cassie;  Sa- 
chet héliotrope,  867  ;  Sachet  ma- 
réchale ;  Sachet  fl.  oranger  868  ; 
Essence  savon;  Pâte  amandes; 
Farine  amandes  8C9;  Pom.  divine, 
871  ;  Cosinéliq.  blanc  ou  noir  872. 

Picsso  et  Lubin.  —  Vinaig.  cosmé- 
tiq.,  867. 

Pihorel.   —   Pond,   antipsoriq.,  600. 

Piorry.  —  Alcoolé  quinine,  039;  Pot. 
c.  migraine,  639. 

Pirondi. —  Lot  «onire  brûlures,  806. 

Planche.  —  Résmo  jalan,  471. 

Platcr.  —  Rusma  turc,  875. 

Plummer.  —  Pil.  soufre  doré  mer- 
curielle;  Poudre  altérante,  681. 

Plenck.   —   Poudro  caustiq.,    284; 


Bains  sulfuré,  657;  Baume  mer- 
curiel,  711  ;  Mercure  gommeux, 
712;  Gatapl.  ophthalmiq.,  826; 
Collyre  alumineux,  828  ;  Dépilatoire, 
875. 

Plunkctt.  —  Pâte  caustiq.  anti- 
cancér.,  813. 

Podrecca.  —  Pil.  antiépileptiq.  381. 

Pollau.  —  Pâte  caustiq.,  274. 

Polli.  —  Tis.  hyhyposuifite  soude; 
Garg.  hyposulhte  soude  ;  Pot. 
antizymotiq.  78. 

Portai.    —  Sp.  antiscorbut.,   788. 

Potain.  —  Injection  hypodermiq, 
eau   distillée,  46. 

Pothon.  —  Colchique,  757. 

Pravaz.  —  Air  comprimé,  26. 

Pressoir.    —  Essai  quinquina,  638. 

Prince.  —  Bromure  fer  ;  Solut.  nor- 
mal bromure  fer  749  ;  Pil.  bro- 
mure fer,  750. 

Pringles.    —  Injection,   180. 

Prudhomme.  —  Eau  dentifrice,  855. 

Puche.  —  Pommade  chlorate  potasse 
79  ;  Solut.  iodhydrargyr.  pot.  722. 

Quarin.   —  Garg.  stimulant,  212. 

llabuteau.  —  Dragées  protochlor.  fer, 
118;  Manganèse,  lo7;  Pot.  ano- 
dine, 440;  Pot.  c.  coliq.  Saturn., 
819. 

Radclifle.   —    Elixir,    487. 

Rademacher.  —  Hydrolat  castoréum, 
372. 

Radius.  — Gelée  carragaheen,  315; 
PU.  savon  comp.,  460;  Pot.  an- 
tiacide, 515;  Pot.  stimulante,  629  ; 
Emuls.  tœnifuge  ;  803  : 

Rambert.  — Poud.  narcotiq.  à  priser. 
410. 

Raoult.-Deslonchamps.  —  Opiat  co- 
pahu  cubèbe  733. 

Rasori.   —   Potion  stibiée,  345. 

Raspail.  —  Pom.  camphrée,  303. 

Rayer.  —  Pil.  antinévralgiq,,  304  ; 
Pil.  af^aric  bl.  op.,  480  ;  Pot. 
cantharid.  op.,  61  o. 

Récamier.  —  Pil.  astring.,  178  ;  So- 
luté caustiq.  chlor.  d'or,  289;  Elix. 
ahKÎtico-fébrif.,  042;  Pot.  téré- 
benth.  772  ;  Loock  tcrébenth., 
772  ;  Onial  térébenth.,  773  ;  Colly. 
sec,  85â. 

Redwood.  —  Conservât,  viande,  90. 

Régis.  —  Pot.  iodée,  75. 

Re^nauld.  —  Pâte  pector.,  535. 

Reis.  —  Elixir  coca,  224. 

Reisinger.    —  CoU>{.  iod.^,  *^^. 

Remak.  —  C»out«n\%  wsçCCvwa&^'^Sî^ 

Requm.  —  VoX..  t.  àc^wci\«cvï^>  ^^^ 


I 


ae>illBul.     —    ElhciroU     . 
OBI;   Sue  citron,   101. 
ordt.  —   GB\fe    ïioiido.   i 


Rli 


T»  1  Biineuni 
870  1  Teinlu» 
Enai  Diinlatoi 
'---      -Oiitfuo. 


100;  (hfeliui,  Ihélnei  Ci 
ilne,  577  ;  Boin  nrimtial 
neuriEe,  B<iO:ajld-croiiin 


.  87*. 


ie.l88. 


S8  i  Sslul.  I 


016. 
Richord  (A.)  —   Loi.  c.  UunliEni. 

^^      en*. 

^^B     nisbord  (B).  —  PoitiUes  minislrri. 


:.  acrHiq.,  SIS. 
■Dunie   hrrie. 

nilTq.    Unnlibé, 


■  SUS;  Luv.  umpli.  op.:  Pli. 
V  cmnph.  an.,  ejO;  Pom.  anlllurpd- 
■*     liq..  086;  Girs.  mlin^lL  7(5; 

■  Sp.  esnlinna  Toiari;  GiTE.  iiidi!, 
■■  73S  !  Ut.  tdonlHi.  7ÏB  j  Buis  eop. 
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HISTOIRE  NATURELLE  MÉDICALE 

Cauvet.  Nouveaux  éléments  d'Histoire  naturelle  médicale , 
comprenant  des  notions  générales  sur  la  zoologie,  la  botanique 
et  la  minéralogie,  Thistoire  et  les  propriétés  des  animaux  et 
des  végétaux  utiles  ou  nuisibles  à  l'homme,  soit  par  eux- 
mêmes,  soit  par  leurs  produits,  par  D.  Cauvet,  professeur  à 
l'École  supérieure  de  pharmacie  de  Nancy,  2  vol.  in-18  iés., 
avec  700  fig 12  fr. 

DuGHARTRE.  Eléments  de  Botanique,  comprenant  l'anatomie  des 
plantes  et  la  pliysiologie,  l'organographie,  les  familles  natu- 
relles et  la  distribution  géographique.  Deuxième  édition.  1  vol. 
de  800  pages,  avec  500  figures,  carte 15  fr. 

Gervais  et  Van  Beneden.  Zoologie  médicale,  par  Paul  Gervais, 
professeur  au  Muséum  d'histoire  naturelle,  et  J.  Van  Beneden. 
2  vol.    in-8,  avec  198  figures 15  fr. 

Moquin-Tandon.  Éléments  de  Botanique  médicale,  par  A.  Moquin- 
Tandon,  professeur  à  la  Faculté  de  médecine  de  Paris,  membre 
<le  l'Institut.  Troisième  édition,  1  vol.  in-18  jésus,  avec  128 
figures .-      6  fr. 

—  Éléments  de  Zoologie  médicale.  Deuxième  édition,  1  vol. 
in-18,  avec  178  figures 6  fr. 

MATIÈRE  MÉDICALE.  THÉRAPEUTIQUE  ET  PHARMACOLOGIE 

Andouard.  Nouveaux  éléments  de  Pharmacie,  par  Andouard, 
professeur  à  l'École  de  médecine  de  Nantes,  1  vol.  gr.   in-8  de 

800  pages,  avec  figures M  fr. 

Bkclu  (H.),  Nouveau  manuel  de  VHerboriste,  ou  Traité  des  pro- 
priétés   médicinales   des  plantes   exotiques   et  indigènes   du 
commerce.  1  vol.  in-12  de  xiv-256  pages,  avec  fig..     2  fr.  50 
Codex    medicamentarius.   Pharmacopée    française    rédigée    par 
ordre  du  gouvernement.  1  fort  volume    grand  in-8,  cartonné 

à  l'anglaise 9  fr.  50 

Commentaires   thérapeutiques  du  Codex    medicamentarius,    ou 
Histoire   de  l'action  physiologique  et  des  effets   thérapeutiques 
des  médicciments  inscrits  dans  la  pharmacopée  française,  par 
M.    Gubler,    professeur    de    thérapeutique    à    la   Faculté    de 
médecine.  Deuxième  édition.  1  vol.  gr.  in-8.  cart....     15  fr. 
L'auteur  a  passé  successivement  en  revue  les  diverses  sub- 
stances qui  sont  employées  en  nature  ou  qui  figurent  dans  les 
formules  du  Codex,   lesquelles  sont   rangées   en    deux  séries  : 
1"  Substances  tirées  directement  des  végétaux  ou  des  animaux  ; 
2"  Substances  tirées  des  minéraux  et  produits  chimiques.  Puis 
sont  venues  les  préparations  réellement  pharmaceutiques,  c'est-à- 
dire  les  produits  auxquels  le  pharmacien  a  fait  subir  une  élabo- 
ration spéciale   dans  le  but,  soit  de  les  purifier,  soit  de  les  ap- 
proprier à  leur  emploi  médical,  ou  bien  de  créer  à  leurs  dépens 
de  nouveaux  agents  thérapeutiques. 

Les  principaux  médicaments,  tels  que  les  Alcaloïdes»  àxi  VjccJvsv- 

Envoi  franco  contre  un  maudvil  Oi^  ^o^\ft. 
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rgilinil,  de  l'Opiam  et  de  la  Bsllodone,  l'Ergol,  l'huile  de  roi_ 
Horuc,  la  Tartre  sllbié,  l'Alcoal,  le  Chlorururme,  la  Digitalii 
-'  "S  traités  avec  dos   développements  qu'on  cberelie 

_..  ._ LS  U  plupart  des  ouvrage»  elaasiquos.  Chemin  faw 

M.  tiubler  a  tmuvê  l'occasion  d'insérer  quelques  détails  relatilt 
des  substances   importantes   umises  danl  le  noiiveaa   Coçlez, 
f  parmi  leiqiiellosje  me  contenterai  de  citer  l'Ioduranne,  dont 
I   jvmarquables  propriétés  méritaient  cède  distinction. 
'       Voici  le  jugement  qu'une  Commission  de  l'Académie  des  Scie 

---    -     ■' it  représenté  à  l'Institut  sur  ks    Commoilm 

I  Codex. 

e  long  ouvrage  EOiit  passées  en  revue,  el  Ici  quct.... 

>  de  principes  qui  domineuL  la  Thérapeutique  tout  en^Ëre,  ^ 

•  la  plupart  des  innombrables   questions   particulières   dont  i 

>  compose  celte  science,  si  vaste,  sous  le  double  rapport  de  1 
I  connaissance  des  médicaments  de  toute  espace,  et  du  mode  n 
I  de  la  Tormule  de  leur  application  aux  innom:-  brables  cas  i 
B  la  pratique  médicale.  Un  lel  ouvrage  n'est  donc  pas  susceplib] 
«  d'ur^f!  analyse  détnillée. 

•  Qu'il  nous  sumse  de  signaler  ici  ce  qu'on  peut  en   appela 

>  l'esprit.  Toulerois,  n'oublions  pas  de  dire   auparavant  que  It 

•  Commattairea  du  Codex  ne  sont  pas  seulement  une  eompiUl 
I  tion,  mais  qu'Us  contiennent  un  gnmd  nombre  d'articles  --  *" 

>  originaux,  donl  l'esprit  ingénieux  et  lucide  ds  leur  sut 

■  pour  ainsi  dire,  Tait  tous  les  fruis. 
D  Sous  le  rapport  de  ce  que  nous  avons  appelé  son  esprit,  l'i 

•  de  H.  Gubler  se  distingue  surtout  par  la  savante  ap|dicatial 

■  qu'il  a  faite  h  la  Thérapeutique  de  loules  les  canquâtes  mr  ' 

>  dont  les  sciences  pliysicoHihimiqucs  et  la  Physiologie 
<<i  mentale  se  sont  enrichies,  • 

Febrahd  (A.).  Traité  de  Tkérapevtique  mMieale,  oi ^._ 

'  l'application  des  principauK  modes  de  médication  à  l'iDdicâtiOD 
thérapeutique  et  nu  traitement  des  maladies,  par  le  dMleu 
A.  FEMnAND,  médecin  des  bùpitaui.  I  vol.  in-lH  jiâus  dB  fi(r^ 
p.iges.  Cartonné SA 

Ferradd  (E.).  Aiile^ménunre  de  pharmaeie,  vade-^ecum  d 
pharmacien  ù  l'onlcino  cl  au  laboratoire,  par  H.  E,  Feuani 
pharmacien.    1    vol.   in-18  jésos   de   700  p.,  i     '   ""    "' 

Voici  ce  que  H.  Pcrraud  a.  tenté  de  Taire  ;  réunir  lu  jjémenl 
divers  donl  se  compose  l'histoire  d'un  médicamenl:  groupo 
dans  nn  cadre  restreint  et  méthodique  les  origines.  U'OmposH 
tion,  l'action  phiisiologique  et  les  applications  thér«pttUlu{u« 
nombreuses  des  substances  qui  lool  partie  de  notM  mitite 
mMicatc  ;  rassembler  toutes  ces  information*  prdciouMS,  iliipcr^ 
secs  dans  des  ouvrages  volumineux  et  spéciaux,  ou  enfouies  ( 
milieu  de  développements  considérables,  qui  permettent  de  résoi 
dre    les  gravos  problèmes  si  souvent  posées  nu  savii'~    '  ^ 

Envoi  (Vaneo  conltc  un  mana,oi  it  v™**- 
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cdrie  iiuvaledc  Toulon,  1B7S,  1  vol.  in-18 

S6I  tlg.  carlonné 

I  tDiiri  eL  iirÉcJs,  el  j'ni  voulu  doaneF  ce  qiu>  !■ 
Iicnle  présente  de  ^Iub  positif  al  de  plus  împortimt, 
j  que  doivent  savoir  Ibb  éluilianU  en  méileci"  ' 
pour  leurs  examens,  les  praticiens,  pour  l'ex 

même  tempe  être  utile  i  ceux  qui,  â  In  campagne, 

.  souvent  éloigna  de  tout  secours  in<^dic:il,  s'iidonncnl  i. 

des  plual«s;  ce  travail  leur  permetU'a  suit  de  siiliBLïluer  i. 

pfece  absciile  une  e!|*ce  anniogui;,  soil  d'otnuyiir  la  marche 

malaïUi!  iii  .iiiiiiil.iiit  r;ir(hi'>i>  ilii  iin-ili^i'in ,  s.iii  de  dislin- 


l'tée  de  tous  par  la  tlarté  dcî  desiripliom  p«r 
jirécision  des  déuills.  par  l'abondance  des  renseïgnentenb. 

li  heureux  si  j'ai  pu  inculquer  au  lecteur  le  goût  de  It 
;  et   augmenter  sa  conllance   dans  les  propriétés    '~~ 

Slantos'  (Extrait  de  la  Préface  ris  Ca«teur.) 

EAimei..  Formulaire  ofjieiwil  et  magistral  inlemalUmu.  ttoih- 
nant  environ  J,UOU  formules,  suivi  d  un  nicmai'ialtliéraLpoulIilue, 
pnr  J.  Jeannël,  inspecteur  du  service  de  santé  dei  nnnéM, 
Denoiiéme  édilion,  1  vol.  in-18  de  1000  pages,  cort...  6  fr.. 
^OUBDAN.  Pharmacopée  rniiverseile,  au  Coospoclus  de*  phnrnia^ 
'opées,  I)eiuâème  édition.  Pnris,  8IJD,  !  vol.  ia-8  de  chacun 


[  générales  d'Iijdiolngic  et  l'analyse 
et  des  eaux  min£rale!i,   p 
de  méttecine.   Seconde  e 
5(1  nj.  et  1  planche  <-ln. 

JlCTHL.  Formulaire  raifnm 

*  méiUcaiiant  rtOHvelli-'i.   | 

'  Deuxième  iditUm,  I  i  ' 

OUBEIBAN,  JVoupenu   lu.'.. 
r  rations  des  alimcrK,  il 
empln<rés  dans  le<  .i:  i  . 
-.xpos^  de»  moyens  ^i 
B  degré  de   puri'l<', 
frawdrs  dent  iU  si>ni  I  ■ 
irËcalesnpérieurc  il< 


..."    14  fr. 

I  nnuveavx  tt  de* 
IIRVEIL,   nrofesteur 


s  roi*  qu'il  a  6ludi6  une  des  question* 


de  rappâïcir 
M  «1ik£Um 


piii'  leurs  rË<:herclw£,  do  fïiirn  connaître  les  nointimuses  fklsill- 
iialioiis  qui  se  fnni  jourrielleinonl  et  d'indiquer  les  tnoïen»  de  lei 
recnnn^illrt  austi  bien  que  les  [iltÉraliocis  auxquellos  les  aliinenUi 

Nnn-3e<ilci]jori1.  M.  ïimihi'irsn  a  clemiinrié  A  In  chimiQ  tous  les 
moyens  hu'i'IIp  peiil  doniicsr  pour  la  retherolie  el  la  découverte 
d [! s' Ti  I si ti cations  ;  mais,  sans  nier,  en  quoi  yua  ea  soit,  la  gran- 
deur dvi  ressuurues  qu'elle  fouraït  dans  uaa  oeuvre  de  ce  geare, 
et  pou  1  q  11  11  1  Kl  mp  If  "  d  rmea  (aflfciiit 
encore      j      dl       d  II    I        é        le,  d       q    Iq       oa^a 

a  pens     |     I        T  11      pas  pi  g'  g      I  "es  ^6 

donne      1  P'        !  1       11  i      liculier, 

insisté         I  i  q  ^    P     I       d     m  liqiiede 

la  slru  I         b  P  d      pl      f     I<^s  des 

rechercl  I     i     II      b  P  d    p  ont  pas 

encore  b       filé  l^  É 1      p    grè    d   I  raicro- 

Sraphiqn      M     S     b  calé  dit         i        mbreiiaes 

gnres  dont  nous  donnons  ici  dos  spécimens. 
En  vue  de  faciliter  les  reclierches.  M.  Soubciran  a  psn<é  qu'il 
valait    mieux    adopter   l'ordre   alphabétiqua  ;   une  clàssiQcatlon 
raisoniiée  d'utlleurs  n'eAl  été  que  dirikîlemeQt  éinblie  pour  des 
substances  de  natures  si  diverses,  cl  iiVût  ricii  ajouté  i  l'utilité 

Bien  une  M.  Soubeiran  eût  en  vue  spécialement  les  falsidca- 

:s  m  aliëres  alimentaires  et  médiuaiaenleuses, 

ir  pDsier  complélcn 


proiesseur  a  rdnlvGrsIté  de  ^iiïelberg,  traduit  par  P,  Monoïer, 
professeur  agréée  à  la  Faculté  de  médecine  de  Nnucy,  1  vol. 
1D.-8,  avec  39li  Ilg.  cl  1  planche   chromo lilliograpliiée.    19  fr. 

htgiEhe  et  ■Edegihe  lEgule 

Briand.  Manuel  complet  de  Médecine  légale,  par  J.  Briand  ot 

Erneit  Chaddé,  et  contenant  un  Manuel  de  chimie  lésale,  par 

I.  Boms,  professeur  à  TËcnle  de  phai-macie  de  Piirts.  Neaviime 

édilioR,   \  vol.    gr,   in-8  de  1048   pages,    avec  3  pi,    et  ïU 

l^pirea 18  fr. 

Robin,  frails  du  Microscope,  son  mode  d'emploi,  ses  applica- 
tions i  l'étude  des  Injections,  à  l'anato  mie  bumaitie  et  comparée, 
i  Wnntomie  médico-chirurgicale,  i  l'histoire  naturelle  animale 

■     '    '  "'  ofossour 

i,  I  vol. 

ao  fr. 
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avoid  fine,  this  book  should  be  retumed  on 
or  before  the  date  last  stamped  below. 
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